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MENS FERVIDA IN CORPORE LACERTOSO

Huit olympiades : trente-deux ans. . . un long espace de temps pour l’individu, mais combien bref du point de vue

de l’histoire ! Suffisant, pourtant, à donner confiance en la durée d’une institution pour autant que cette institution

s’affirme en progrès constant à travers la dite période.

C’est ici le cas.

Nul, mieux que leur fondateur, ne peut évoquer le panorama des Jeux Olympiques modernes depuis le jour où

la série en fut inaugurée dans le Stade d’Athènes. Leur célébration successive atteste une montée lente mais certaine. Il

importe seulement qu’à la satisfaction légitime causée par la réussite vienne s’ajouter le sentiment des défectuosités dont

le redressement s’impose. En disant cela, je ne songe aucunement aux améliorations réalisables dans le domaine technique ;

il y a là de l’inépuisable. En des manifestations de pareille envergure, toujours des détails clocheront; toujours on

trouvera quelque chose à amender; toujours on voudra (( faire mieux )), et on y tendra, mais je parle des caractéristiques

fondamentales de l’olympisme.

Après les Jeux de la VIIe Olympiade (Anvers 1920), je me souviens d’avoir exprimé le vœu d’un universalisme

encore plus complet, encore plus absolu. Après ceux de la VIII” Olympiade, c’est l’intellectualisme qui éveille mon souci.

Les derniers Jeux, malgré le bel et méritoire effort tenté pour les revêtir d’art et de pensée, sont demeurés trop

(( Championnats du monde )). Il faut, certes, qu’ils le soient. Les athlètes, venus de tous les coins de la terre, ont droit

de prétendre à une organisation aussi irréprochable que possible. Mais il faut autre chose à côté : la présence des génies

nationaux, la collaboration des muses, le culte de la beauté, tout l’appareil qui convient au puissant symbolisme qu’incar-

naient, dans le passé, les Jeux Olympiques et qu’ils doivent continuer de représenter aujourd’hui, Ceux qui viendront

auront à s’employer au choix des formules désirables. Notre tâche, à nous autres, a été d’indiquer la route.

C’est ainsi que les Jeux Olympiques seront ce qu’ils doivent être et seulement cela : la fête quadriennale du

printemps humain, mais d’un printemps ordonné et rythmé dont la sève demeure au service de l’Esprit.



Baron Pierre de Coubertin
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EN nous inspirant des intentions du Comité Olympique Français et des Fédérations, nous
nous sommes attachés, dans ce monumental rapport officiel, à retracer aussi exactement
que possible, l’historique des faits qui ont marqué la préparation et l’exécution des Jeux

Olympiques Hivernaux célébrés à Chamonix-Mont-Blanc, et des Jeux Olympiques célébrés à
Paris en 1924, conformément à la mission que nous avions reçue du C’omité International
Olympique, à Lausanne, en 1921.

Afin de faciliter la lecture de la documentation technique chacune des 142 épreuves qui
composaient le vaste programme olympique ont été présentées sous une forme identique, com-
prenant les rubriques suivantes : considérations générales. liste des engagés par pays, résultats,
classement des nations et liste des vainqueurs olympiques. Dans la liste des engagés par pays,
on trouvera l’âge et les résultats de chaque concurrent. Ces 142 épreuves ont été groupées par
chapitres se rapportant à leurs sports respectifs qui sont au nombre de 20 et situés dans l’ordre
alphabétique. Au début de chacun des chapitres « Sport » et précédant le compte rendu des
épreuves, on lira les rubriques traîtant des questions d’ensemble : classement des nations,
considérations générales, pouvoirs sportifs, construction ou aménagement des terrains, tableaux
des recettes, tableaux des engagements et des concurrents, calendrier des réunions.

La documentation photographique donne le portrait de chaque vainqueur et. généralement,
une planche par épreuve, le portrait des personnalités internationales régissant chaque sport
ainsi que des vues ou dessins concernant les différents terrains olympiques.

Ainsi apparaîtra nettement l’effort accompli et les résultats obtenus par les 45 Nations qui
répondirent à l’appel de la France en 1924.

Cette symétrie dans la présentation des résultats de tous les sports, et de toutes les
épreuves pour tous les concurrents, a été d’autant plus difficile à réaliser, que ce sont des
jurys internationaux qui officient dans les Jeux Olympiques. Chaque jury, quand ce n’est pas
chaque juge, ayant sa méthode de transcription du résultat, il a fallu déchiffrer et confronter
des milliers de pièces avant de conclure.

En exposant dans ses détails le mécanisme administratif, financier et sportif des Jeux, le
Comité Olympique Français a voulu montrer la complexité des problèmes qui incombent aux
organisateurs. Il considère ce rapport comme une contribution légitime apportée à l’œuvre du
Baron Pierre de Coubertin et destinée dans l’avenir, à faciliter la tâche des nations qui devront
assumer la continuité des Jeux Olympiques modernes.

Nous avons ainsi la conviction de bien servir la généreuse cause de ces Jeux Olympiques dont
la nouvelle célébration à Paris — où ils furent fondés en 1894 — a consacré l’importance
mondiale.

Ce m’est un agréable devoir de remercier, au nom du Comité Olympique Français, tous les
collaborateurs qui ont permis d’atteindre dans cet ouvrage, le but poursuivi.

De ces collaborateurs on trouvera ci-contre la liste, mais j’ai tout particulièrement à cœur de
saluer ici, celui qui a assumé la tâche d’organiser et de réaliser cette formidable et unique docu-
mentation, mon cher et grand ami AVE qui fut le parfait chef du Commissariat Sportif des Jeux
de la VIIIe Olympiade. Ce livre est son œuvre. Il l’a menée à bien en compagnie de cet autre
cher et précieux ami qu’est pour moi Charles DENIS, chef du Secrétariat du Comité Olympique
Français.

Mais je m’en voudrais de ne pas ici rendre l’hommage si justement dû à la LIBRAIRIE DE
FRANCE, pour la magnifique édition de ce rapport officiel.

Les travaux considérables de recherches documentaires, de classification et de présentation
auxquels il donna lieu, furent exécutés de part et d’autre, en parfait accord, avec un souci
de la précision et une conscience professionnelle qu’il convient de souligner et que tous peuvent
aujourd’hui apprécier.

FRANTZ -  REICHEL,
Secrétaire Général

du Comité Olympique Français.
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COURSE DE CHARS. D'APRÉS UN BAS-RELIEF. (ATHÉNES. MUSÉE  DE L'ACROPOLE).

DANS LA VIEILLE GRÈCE

Les Jeux Olympiques  à Olympie

L’an 884 avant J.-C., un petit fait se produit, qui
contient un immense événement.

En une contrée écartée de la terre hellénique, le roi
minuscule d’un royaume sans lustre appelle dans la plaine
d’Olympie les Grecs de toute l’Hellade, frères ennemis
dont le destin millénaire fut de s’entredéchirer, et leur tend
le laurier qui récompensera le vainqueur des jeux athléti-
ques. Ce fut la première journée des Jeux Olympiques.

En 394 après J.-C., un Espagnol fanatique, l’empereur
Théodose Ier, enragé de fureur contre l’athlétisme, qui vise
à la beauté corporelle, et tout ensemble contre l’hellénisme
qui signifie raison et libre examen, rend un édit qui inter-
dit la célébration des Jeux et laisse tomber sur Olympie la
chape de plomb de l’oubli.

Ainsi une tradition naît, se développe et meurt. Elle
enserre plus de douze cents ans d’histoire. Elle exprime
quelques-unes des plus belles richesses de l’âme grecque.
Elle nous fournit, dans ses traits essentiels, une image sai-
sissante de la société antique. Quand celle-ci est en forma-
tion, elle se cherche elle-même ; elle resplendit, quand, au
cinquième siècle, le monde hellénique atteint son apogée;
elle décline avec lui, et, dans l’hellénisme touché au cœur,
l’édit de Théodose n’est qu’une chiquenaude sur l’olym-
pisme moribond. La Grèce a chauffé son âme à la flamme
de deux grands foyers: Athènes, l’intelligence; Sparte,
l’ordre et la puissance. Mais c’est à Olympie qu’elle a
réalisé sa propre synthèse. Rendez-vous solennel de la
race, c’est Olympie qui, sous le regard des dieux immortels,
a créé en elle une conscience nationale.

Chaque ville avait ses grands jours, et, en outre, des
fêtes panhelléniques rassemblaient périodiquement les
citoyens de tous les dèmes : c’étaient les grands Jeux Pythi-
ques de Delphes, les Jeux isthmiques de Corinthe, et encore
ceux de Némée. Grâce à eux, les cités échappèrent au parti-
cularisme mortel qui les eût fait s’écrouler dans leurs chi
canes, et les Grecs attestèrent la permanence de ce goût de
l’universalité qui a fait d’eux les instructeurs du genre hu-
main. Mais à travers toute l’histoire de l’Hellade, la grande,
la capitale amphictyonique fut celle d’Olympie, synode gran-
diose oú, toutes les quatre années, l’Hellade rassemblée
vint se retremper dans la conscience de son unité. Ce qu’el-
le y rencontrait, elle ne le trouvait ni à Delphes, plus riche
sans doute de substance religieuse, ni à Corinthe, fière de
ses mille courtisanes: c’était le triomphe d’un idéal de
virilité, l’apothéose d’un système où les qualités morales,
l’énergie, la résistance, l’audace, allaient de pair avec les
avantages physiques et qui fut comme la colonne vertébrale
du corps social.

Ces Jeux Olympiques, dont le prestige a défié tant de
siècles, et qui pour nous semblent contenir toute une race et
toute une histoire, comment les définir et quels caractères
leur reconnaître ?

« Olympie, a-t-on écrit ailleurs, c’est l’exaltation et
l’apothéose de l’athlétisme grec ; mais l’on se tromperait en
y voyant le couronnement normal de l’éducation ». Nous
voilà donc conduit, pour délimiter la place d’olympie dans
la civilisation hellénique, à nous demander quelles fins s’y
proposa l’éducation. Fut-ce la beauté? Ou la force? Ou la
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défense de la cité? Oui, sans doute, mais pas cela seule-
ment. Pour les Grecs du cinquiéme siècle, qui est le mo-
ment du plein épanouissement du monde antique, beauté
et force furent deux éléments essentiels de la perfection oú
ils tendaient, mais non pas toute perfection, et, pas plus
que le peuple d’Athènes ne fut un peuple d’Adonis, Sparte
ne se dédia à Hercule.

La défense de la cité est certes le grand souci de l’édu-
cateur et le devoir supérieur du citoyen. « Fondée sur une
religion et constituée comme une église », selon la formule
de Fustel de Coulanges, la Cité. en naissant, a posé un
principe, d’où elle a tiré son droit souverain : c’est que sa
propre sauvegarde est la loi suprême. A elle, tout le pou-
voir ; au citoyen, le devoir de subordonner, en toutes cir-
constances, toutes choses, fût-ce les intérêts les plus sacrés
de la famille, à l’intérêt supérieur de l’Etat qui. dominant
le temps, les hommes, l’histoire, se dresse dans sa dure
majesté, idole inflexible et despotique en qui se confond
la religion. au point que l’on ne sait si l’idole est la voix
des Dieux, ou si ce n’est pas elle qui commande à  l’Olym-
pe. Vingt cités, vingt Etats, dont chacun a ses lois, ses
mœrs, sa morgue, et forme une libre république: voilà la
Grèce antique. Vingt républiques qui se jalousent, se dé-
fient, se battent, s’allient, se contrebattent : voilà l’histoire
grecque. Chaque ville a ses défenses, une acropole, des
remparts, un flanc de montagne, un éperon sur la vallée;
mais les remparts s’écroulent, les éperons se tournent, les
acropoles s’investissent; il est du moins une citadelle invul-
nérable, c'est l’âme des hommes quand elle est bien trem-
pée: tremper les âmes, ce sera donc la tâche première, la de Neptune, 
tâche auguste de la Cité.

L’unique objet de l’éducation, le voilà donc défini,
dépouillé du fatras des formules. La Cité ne progressant,
ne se maintenant que par les citovens, ceux-ci n’ont d’au-
tre emploi que de travailler à maintenir, à faire prospérer
la Cité. Dés qu’il vient au monde, l’enfant mâle est voué à
ce but suprême. Dans sa famille, à l’école, à la palestre,
au gymnase, on ne lui enseignera rien d’autre. A dix-huit
ans, admis à l’éphébie, il fera le serment « de laisser la pa-
trie plus grande et plus forte qu’il ne l’aura reçue ». Et
quand, à vingt ans, il deviendra citoyen, c’est alors qu’irré-
missiblement se nouera le devoir auquel toute sa vie sera
enchaîner. Etre un citoyen, pour nous, c’est obtenir le
droit de gouverner sa propre liberté; pour l’Hellène, c’était
accéder à l’honneur de servir. Servir, tel est l’impératif
catégorique de son existence, servir toujours, sous peine de
déshonneur, sinon de mort.

Il en résulte que l’éducation antique n’eut point d’autre
charge que de façonner des âmes pour le service de la Cité.
Elle eût pu ête tentée de se borner à fabriquer des soldats;
elle a voulu des hommes. Sa noblesse fut de se régler
sur la nature et sur la vie, et de saisir l’homme tout entier.
Préparant des défenseurs à la Cité, elle a compris que si les
muscles sont de la force, la force ne suffit pas au combat-
tant, si elle n’est soutenue et conduite par l’énergie, la-
quelle est une vertu. Elle n’a rien ignoré, rien négligé de
son triple domaine, sachant que c’est ne rien faire que d’en-
semencer l’un en négligeant les autres. Elle a reconnu que
le perfectionnement de l’être doit se poursuivre à la fois
sur le plan intellectuel, le plan moral et le plan physique,
et que la grande affaire est d’installer la volonté au centre
de la créature pensante, en la munissant des moyens de se
réaliser.

Elle a constitué enfin un systéme ample et cohérent,
apte à mettre en jeu les plus hautes facultés de l’intelli-
gence en même temps que celles du corps, les forces mora-
les et les forces physiques, et à mener les unes et les autres,
dans une harmonie totale, jusqu’à la plénitude de leur
épanouissement. Et ce système n’eut point de négateur.
Pour Platon, la « gymnastique », instrument de perfection-

nement moral, est au service de l’âme aussi bien que du
corps. Dans toute l’antiquité, l’on ne découvrirait pas un
seul éducateur pour tenter de disjoindre le faisceau parfait
que formait une doctrine rationnelle à laquelle le Christia-
nisme porta les premiers coups, et qui fut intégralement
reprise par les grands éducateurs modernes. C’est elle qui
a donné à la civilisation antique son unité. Elle est une
sorte de miracle.  Avec quelques variantes et certaines dif-
férences de dosage, par exemple plus spirituelle à Athénes,
plus corporelle et plus âpre à Sparte, elle apparaît identi-
que à travers le temps et l’espace. S’il faut la définir, on
dira que, par le souci de cultiver avec le même soin tout ce
qui est de l’homme, elle est essentiellement un équilibre.

Or cet équilibre, Olympie le renverse au profit de l’athlé
tisme. Voilà justement ce qui sépare la conception des édu-
cateurs de la conception des Olympiques. De l’une à l’au-
tre, il n’y a pas scheminément. mais divergence. Entre
l’une et l’autre, il n’y a pas liaison, niais rupture. Il n’en
est pas moins vrai que, si I’éducation d’un jeune Grec de
la grande époque ne le c‘onduit pas nécessairement au stade
des bords de l’Alphée, elle l’y prépare, et que le prestige
des Jeux olympiques a pour support
athlétique de chaque citoyen.

la puissante formation

**
 *

Au chant huitième de l’ Odyssée, Laodamas, fils d’Al-
cinoüs, lance un méprisant défi au divin Ulysse, dont il
ignore le nom, et qu’une tempête, déchaînée par la colére
de Neptune, a poussé sur les côtes des Phéaciens, aprés
qu’il eût nagé pendant deux jours. Et l’ardent Laodamas
lui jette au visage: « Il n’est pas de gloire plus grande pour
un homme que de montrer la légèreté de ses pieds et la
force de ses bras ». A lire cette tranchante apologie, ne
croirait-on pas que l’esprit d’Olympie a trouvé, par avance,
dans la bouche du fils d’Alcinoüs, sa formule définitive?
Le premier, Laodamas a fourni le thème sur lequel s’éver-
tueront, pendant mille années, avec un enthousiasme qui
ne connaîtra pas de fatigue, poètes, orateurs, dramaturges.
écrivains de toute lignée, qui ne furent eux-mêmes que les
transcripteurs des ardents populaires. Ecoutez un Pin-
dare qui s’exalte: « Comme l’eau est le meilleur des
éléments, comme l’or est le plus précieux parmi les trésors
des mortels, comme la lumière du soleil surpasse toute au-
tre chose en éclat et en chaleur, ainsi il n’est point de plus
noble victoire que celle d’Olympie ». En somme, fascinée
par Olympie, toute la Gréce en frissonna comme d’un
délire. L‘acte de courir, de boxer, de lutter, de conduire un
char, lui apparut comme l’emploi le plus illustre qu’un
homme pût faire de ses facultés: le fait d’y exceller la
transporta. Le singulier fut que ce délire quadriennal ne
se manifestât au début de chaque olympiade : mais le
merveilleux est que, sans une défaillance, il ait possédé
toutes les générations d’un peuple mobile, tout le long de
son histoire. Cela aussi, c’est un miracle grec.

A la naissance de ce miracle, les dieux présidèrent.
Connaît-on un fait de la vie hellénique, que les dieux
n’aient façonné? Avant Zeus, régnait Kronos. Il est un
lieu de la terre où Zeus enfant venait mener ses jeux pué-
rils: c’est une plaine étroite, large d’un kilomètre, que bor-
nent de basses collines, que domine une montagne boisée
et trapue, et qu’arrose un fleuve capricieux, tantôt hardi
et rapide, tantôt étiré entre des îlots de sable, rejoint, au
milieu de la plaine, par une rivière : un bois épais pousse
ses rameaux non loin de ses bords : oliviers, platanes, peu-
pliers et pins croissent de toutes parts; un charme divin,
une grâce adorable émanent de cet harmonieux paysage,
pour l’éternité enchanté par la présence du jeune Zeus.
Or cette montagne chevelue est le mont Kronion, ce fleuve
est l’Alphée, où se vient verser le Kladéos; l’Altis est le
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nom de ce bois sacré, et cette plaine choisie par un dieu est
la plaine d’Olympie.

Zeus régna. Olympie sauvage ne se hâta point de dé-
voiler ses mystères. Cependant, lentement, s’organisaient
les peuples de la péninsule hellénique. Un jour, parut
Iphitos.

C’était un petit roi d’Elide. Fut-il un guerrier, un
législateur, un conquérant, un vaincu? L’histoire ne sait
de lui rien d’autre qu’il s’appela Iphitos, et elle l’a immor-
talisé pour deus actes qui, sans doute, au moment qu’il les
accomplit, semblérent à ses contemporains beaucoup moins
reluisants que l’éphémère prise d’une ville. C’est lui qui
fonda, dans cette plaine d’Elide qui avait vu les ébats du
petit Zeus, les Jeux Olympiques, ce qui, en soi, n’était
rien. La pensée mémorable d’lphitos fut de faire recon-
naître par toute la Gréce la neutralité de l’Elide, ayant pour
corollaire l’interdiction à toute troupe armée, pendant la
durée des Jeux, du territoire d’Olympie. Tréve sacrée qui,
en 1172 ans, ne rencontra qu’un ou deux profanateurs, et
qui, au milieu d’un monde livré à toutes les luttes de pré-
séance et à tous les excès guerriers, plaçant Olympie sous
l’égide d’une paix perpétuelle, donna à l’œuvre d’Iphitos
son indestructible base.

Elle fit mieux encore que d’assurer, à travers le temps,
la durée des Jeux; elle leur conféra leur sens national et
historique, et rendit possible la mystique dont ils ne tar-
dérent pas à devenir le centre. Car le pacte dont elle fur
l’expression, consenti par d’innombrables générations, ne
fut en somme rien de plus que le signe visible de la vieille
idée panhellénique qui, supérieure aux discordes et dominant
l’antiquité grecque, est si profondément enracinée dans
l’âme de ce peuple qu’elle a survécu au temps, aux épreu-
ves, aux invasions, à la servitude, et que c’est elle encore
qui, aujourd’hui, commande les actes de la jeune Grèce.
L’unité grecque, tant de fois affirmée, en dépit de querelles
exaspérées, au cours d’une longue histoire, c’est à Olym-
pie que, tous les quatre ans, elle vint chercher une consé-
cration nouvelle, et la longue théorie de tous les peuples
confondus s’enroulant autour des autels de l’Altis, ce fut
pendant plus d’un millénaire, la vivante couronne offerte
par l’esprit éternel de la race aux générations qui passent.

 *
**

C’est donc en l’année 884 avant J.-C que les Jeux
furent pour la première fois célébrés; mais ce n’est qu’un
siécle plus tard, en 776, que leur retour périodique engen-
dra l’institution du calendrier olympique et que fut, du
commun consentement, créé le système chronologique qui,
comptant par olympiades ou groupes de quatre années,
ordonne l’histoire antique. Ce système, sans une interrup-
tion, dura prés de douze siècles. Les derniers jeux devaient
être célébrés en 393 après J.-C. C’est l’année suivante, en
394, que Théodose promulga l’édit qui les supprimait.

La Grèce, alors, domptée et lasse, et déjà comme déta-
chée de l’hellénisme, dont le fover était passé à Byzance.
n’avait plus en elle la force de réagir ; mais pendant des
siéles, c’est elle tout entière, en réalité, qui, au retour de
chaque cinquième année, à l’approche du mois d’ hécatom-
béon, c’est-à-dire vers notre mois de juillet, s’était transportée
à Olympie. Oui, toute la Gréce, pauvres et riches, mar-
chands et philosophes, poètes et hommes d’état, un Pytha-
gore et un Démosthène, un Socrate et un Thémistocle, un
Euripide et un Pindare. Et tous, à l’appel des messagers
qui sillonnaient l’Hellade, se hâtaient vers la plaine au-
guste, venus des quatre coins du monde hellénique, du
continent et des îles, des métropoles et des colonies.

Au nord de cette plaine, s’appuyant contre le mont
Kronion, s’étend le sanctuaire, l’Altis, enserré entre les
quatre côtés de sa longue muraille, où s’ouvrent trois por-
tes. C’est la cité des dieux. Dominant les temples, les qua-
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tre-vingts autels qui s’y dressent entre les arbres, les innom-
brables statues qui figurent le peuple des morts, le puis-
sant temple de Zeus olympien s’érige au milieu du bois
sacré, long de soixante-quatre mètres, large de vingt-sept,
haut de vingt et un, ceint de trente-huit colonnes d’ordre
dorique, portant, sur celui de ses frontons qui regarde
l’occident, le célèbre haut-relief où Alcamène a représenté le
combat des Centaures et des Lapithes, et dont les vénéra-
bles morceaux sont pieusement conservés au musée d’Olym-
pie. La merveille du temple, c’est, au fond de la cella,
la monumentale statue de Zeus, que sculpta Phidias, et
que toute l’antiquité célébra comme le grand œuvre de la
statuaire hellénique.

Se pressant contre l’Altis, l’Olympie athlétique étreint
l’Olympie religieusé.

Le stade a 211 mètres de long. Des gradins de marbre
l’enveloppent, dominés par une ceinture de terrasses où
s’entasse la foule. Entre le stade et le fleuve Alphée, s’étend
l’hippodrome, long de 770 mètres. Au sud, c’est le Bouleu-
terion, où siège le Sénat olympique, puis le Léonidaion,
réservé au logement des hôtes de distinction. A l’ouest, le
gymnase, qu’entourent des portiques, dont le plus grand
n’a pas moins de 210 mètres de développement ; puis la
palestre, où les concurrents achévent leur entraînement;
puis le palais des prêtres; puis l’atelier de Phidias, dont
on découvre encore l’emplacement.

Et partout, des statues, des colonnes, des ex-voto; des
stèles, des inscriptions. Statues de vainqueurs, car tout
vainqueur des Jeux a droit à la sienne; colonnes rappelant
un fait historique, un souvenir; des cités qui concluent un
pacte viennent en déposer ici, pour ajouter à la solennité
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de leur accord, le texte gravé. Il n’est pas un événement
mémorable de l’histoire de l’histoire qui n’ait ici son procès-
verbal.

*
* *

A l’origine, la course du stade constituait l’unique
concours olympique. Mais d’âge en âge, le programme ini-
tial ne tarda point à s’enrichir. On accueillit le pentathle;
après lui, le ceste ou pugilat ;au septième siècle, ce furent
les courses de chars, et bientôt les courses de chevaux;
enfin tut admis le pancrace; on vit même jusqu’à des cour-
ses de mulets et de poulains. Au cinquième siècle, il ne
fallait pas moins de cinq journées pour contenir les diver-
ses épreuves.

Tous les quatre ans, dix mois avant la nouvelle olym-
piade, la ville d’Elis, à qui revenait, par droit traditionnel,
le soin d’organiser les Jeux, désignait dix magistrats, appe-
lés hellanodices, investis de pleins pouvoirs. A eux de ré-
gler l’ordonnance des fêtes et des concours, la surveillance,
la police.

Leur premier soin consistait à recevoir les engagements.
Tous n’étaient point admis. On regardait comme un

privilège de fouler l’arène olympique. Olympie prétendait
ne s’ouvrir qu’aux seuls Grecs. Tout ce qui n’était pas grec
était « barbare », et les barbares n’avaient accès sur la piste,
non plus que dans les rangs des spectateurs. Pas davan-
tage, d’ailleurs, les femmes, la peine de mort menaçant
toutes celles qui enfreindraient la règle. Il fallait, à l’ori-
gine, que tous les concurrentse fussent de pure race hellé-
nique ; des tempéraments ayant été apportés à cette loi
sévère, tout au moins durent-ils être de naissance libre.
Tout athlète convaincu d’impiété ou de sacrilège était
écarté. Longtemps furent refusés les Spartiates, portant,
des générations durant, la peine que Lacédémone eût
une fois violé la trêve sacrée. Ainsi les Grecs préten-
daient-ils qu’Olympie fût non seulement la cité de l’hon.
neur, mais comme une diète ou un Synode aristocratique.
Telle est l’idée qu’ils se faisaient de l’athlétisme: une cul-
ture supérieure réservée à ceux que leur naissance en ren-
dait dignes. Seuls avaient le droit d’y briguer la couronne
les hommes de leur race, à condition qu’ils fussent libres et
vertueux. Les Jeux Olympiques furent, au plus haut sens
de ces mots, une école de patriotisme et de loyauté. La so-
lennelle amphictyonie hellénique, c’est à Olympie qu’elle
se tint.

Pour tous les concurrents, un entraînement de plu-
sieurs mois, surveillé par les hellanodices, était obligatoire.
Ils étaient ensuite, suivant leurs aptitudes, répartis entre
les différentes épreuves, et enfin, transportés à Olympie; ils
y achevaient leur préparation au gymnase et à la palestre.

Le onzième jour du mois d’hécatombéon, a lieu ce que
nous appellerions la cérémonie d’inauguration. Franchis-
sant la porte principale de l’Altis, tous ceux qui vont avoir
un rôle dans la fête olympique se dirigent vers le temple de
Zeus; puis leur procession, s’allongeant, d’autel en autel,
à travers le bois sacré, s’arrête devant l’image de Zeus
Orkios, protecteur des serments, et là, les mains étendues
au-dessus de la chair sanglante des victimes, tous, juges.
athlètes, cochers, professeurs, entraîneurs, jurent que leurs
intentions sont pures, qu’ils ont observé les règles, et qu’ils
lutteront loyalement. Serments qui comptent. Il y a, pour
les parjures, outre le déshonneur, de lourdes amendes,
voire des verges. Au bas de la terrasse des Trésors, s’ali-
gnent les Zanes, où des inscriptions vengeresses rappellent
le souvenir des crimes et les noms des criminels.

Le lendemain, au petit jour, l’immense foule, dont la
plus grande partie a campé aux bords de l’Alphée et du
Kladéos, emplit le Stade et, massée jusqu’au sommet de
ses pentes, lui fait une vivante couronne. Dès que paraît
le soleil, les fanfares éclatent, un brouhaha joyeux monte
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de la plaine en liesse. Sortant de l’Altis, franchissant le
passage voûté qui aboutit au Stade, et dont on voit encore
des vestiges, le cortège officiel, précédé des trompettes,
s’avance au milieu de l’arène. Vêtus de robes écarlates, les
hellanodices marchent en tête, et gagnent leur tribune de
marbre. Derrière eux, viennent les députations, les per-
sonnages célèbres, les invités de marque. Enfin la troupe
des concurrents qui, défilant en rangs ordonnés, viennent.
se masser à l’extrémité de la piste.

L’appel commence par les coureurs du Stade. Un hé-
raut les annonce successivement, d’une voix retentissante,
par leur nom et celui de leur ville, et des acclamations
saluent au passage ceux en qui la foule reconnaît de précé-
dents vainqueurs. Quand tous ont été nommés, le héraut,
s’adressant de nouveau au peuple, poursuit:

— Quelqu’un d’entre vous peut-il reprocher à l’un de
ces athlétes de n’être point de naissance pure ou de con-
dition libre, d’avoir été puni des fers, d’avoir montré des
mœurs indignes ?

Question devenue rituelle, à laquelle il est bien rare
que soit donnée une réponse, car il y a longtemps que les
hellanodices, selon une des premières obligations de leur
charge, ont fait une enquête sur chacun des concurrents.

Voici que l’on se met en place pour la première course.
L’arène est longue de 211 mètres, large de 32, recouverte
d’un sable épais, afin d’accroître les difficultés des épreu-
ves. A l’une et l’autre extrémités, deux lignes de calcaire
blanc, enfouies dans le sol et percées de trous carrés desti-
nés à recevoir les poteaux entre lesquels pouvaient se placer
vingt coureurs, ont été mises au jour par les archéologues
allemands, à qui revient le haut mérite d’avoir, dans le
dernier tiers du dix-neuvième siècle, mené à bien la fouille
d’Olympie. 192 mètres 27 centimètres séparent ces deux
lignes blanches, marquant ainsi ta longueur authentique du
stade olympique, dont on savait seulement, jusqu’à cette
découverte, qu’il mesurait 600 pieds, les propres pieds
d’Hercule qui, selon la légende, avait, en les plaçant bout
à bout six cents fois de suite, déterminé la mesure de cha-
cun des quatre côtés du mur primitif de l’Altis.

Au signal de la salpinx, les coureurs alignés bondis-
sent. A eux revient le privilège d’ouvrir les Jeux par le
plus ancien, le plus vénérable, le plus noble de tous, la
course, dont les dieux eux-mêmes firent leur divertissement.
Mais il est plusieurs types de course. D’abord, la course
simple, qui consiste à aller de l’une à l’autre ligne blanche,
sur le parcours d’un stade; puis la course double ou diau-
los, oú l’on double la borne, pour revenir au point de dé-
part, et qui équivaut à deux stades: enfin la course de
fond, ou dolichos, qui comprend douze fois le double trajet,
soit un peu plus de 4.600 mètres.

Les matières et l’ordre du programme ont certaine-
ment varié au cours des olympiades, et l’on ne saurait pré-
tendre en fournir l’exacte distribution. Du moins semble-
t-il qu’au cinquième siécle, la première journée ait été réser-
vée aux adolescents et aux enfants, à qui les Jeux avaient
été ouverts à partir de ta trente-septieme olympiade, c’est-
à-dire l’an 632. Nous savons aussi dans quel ordre se dérou-
laient alors les concours. Après la course, vient la lutte.

Le sort accouple les combattants. Leur corps ruisselle
d’huile afin de rendre les prises plus malaisées, et, par
surcroît, ils luttent sur un sol arrosé, détrempé, boueux, où
ils glissent, et achève de les faire insaisissables. Cepen-
dant, les lois du combat sont sévères. Il s’agit que l’adver-
saire touche des deux épaules, non pas une, mais trois fois
de suite, et encore n’est déclaré vaincu que celui qui, à
haute voix, avoue sa défaite.

Le ceste ou pugilat, qui succède à la lutte, est, de tous
les combats, le plus violent. Deux hommes qui s’y affron-
tent ont l’aspect de deux guerriers. Sur la tête, ils portent
une calotte renforcée d’airain ; ils ont les mains et les



avant-bras garnis de lanières de cuir entrelacées et héris-
sées de petites boules de plomb : redoutable attirail imaginé
pour l’attaque autant que pour la défense. Pour le reste,
ils sont entiérement nus. Comment des colosses ainsi ar-
més ne s’entretuent-ils point à chaque coup? C’est, d’une
part, qu’il y a des sanctions contre celui qui laisse sans vie
son adversaire, et, d’autre part, que les Grecs ont su faire,
d’un sauvage combat, un jeu d’adresse. Le talent, en effet.
consiste, à vrai dire,moins à frapper juste et à « encais-
ser » qu’à esquiver.Il en résulte que les combattants s’ob-
servent, que les combats sont fort longs, et que la victoire
revient finalement au champion qui, ayant le mieux usé de
la feinte et de l’artifice, a su harceler son adversaire, le
traquer, l’épuiser, à celui des deux enfin dont la tactique
a dominé. Ainsi la gravité même du risque a introduit dans
le jeu son correctif. Pour apprécier l’âme de deux peuples,
mettons en regard les tempéraments que la Grèce apporta
au redoutable combat du ceste, qui fut la passion des héros
homériques, la barbarie avec laquelle la Rome antique
jetait l’un contre l’autre, à travers le cirque sanglant, ses
gladiateurs.

Une autre observation s’impose à son tour. C’est que
le ceste, comme la lutte, comme le pancrace, si rude qu’il
paraisse, fait appel aux facteurs moraux autant qu’aux for-
ces physiques. Cela est vrai pour tous les jeux de l’athlé-
tisme, pour tous les sports, dans tous les temps, chez tous
les peuples. Du moins les Grecs ont-ils les premiers aperçu
cette grande vérité que contestent, aujourd’hui encore,
certains adversaires du sport. Etre un grand champion,
c’est posséder une âme. une volante, trempées à l’égal
des muscles, c’est faire des muscles les serviteurs d’une
pensée. A l’athléte vainqueur, les Grecs décernent le
titre de héros, qui implique une primauté spirituelle. Sou-
venons-nous que la fin assignée par eux à l’éducation est
de former des citoyens.

Le pancrace, qui se dispute ensuite, participe de la lutte
et du pugilat. Il consiste tout ensemble à lutter et à boxer.
à s’étreindre et à frapper. La Gréce l’a inventé, les Ro-
mains l’ont hérité d’elle, mais il a disparu avec leur civili-
sation, et le sport moderne n’admet point le mélange des
genres. A Olympie, le pancrace passionnait la foule. Vers
lui, allaient les suprêmes enthousiasmes. La couronne des
couronnes, c’est celle qui récompensait le vainqueur des
vainqueurs, celui du pancrace. Les grands athlètes olym-
piques dont les noms sont venus jusqu’à nous, les Milon
de Crotone, les Diagoras, les Timanthe, les Euclés, les
Kallias, c’est au pancrace qu’ils durent leur renommée.

Le lendemain, le spectacle est à l’Hippodrome. Les
dimensions de celui-ci sont d’un stade de largeur sur quatre
de longueur, soit 770 métres. Nous voici en pleine aristo-
cratie. Les gens du commun n’ont accès ni aux courses
de chars ni aux courses de chevaux. Ceux qui font courir.
c’est un Philippe, un Pausanias, un Hiéron; c’est un rot
de Syracuse, de Macédoine, d’Agrigente; c’est un Alci-
biade; ce sont même des cités qui présentent un char sur
la ligne de départ.

Le char est cette caisse basse que les dessins nous ont
fait connaître, montée sur deus roues et attelée soit de deux,
soit de quatre chevaux, dont deux de volée. Le cocher,
vêtu d’une légère tunique, est debout, tenant en mains les
guides et le fouet. Quand un aigle mécanique, dressé au-
dessus d’un autel érigé à l’extrémité orientale de l’immense
arène, agite ses ailes, c’est le signal; toutes les barrières
s’abaissent à la fois, et les chars, jusque-là contenus dans
des stalles alignées, s’avancent, traînés par leurs chevaux,
que les cochers stimulent du fouet et de la voix. Bientôt
les voici, tous ensemble, sur la ligne de départ, et, au stri-
dent appel de la salpinx, ils bondissent.

C’est une course furieuse. A travers l’épais nuage de
sable blanc dont ils sont aussitôt enveloppés, on distingue
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des ombres impétueuses, d’où s’échappent des vociférations,
des invectives, parfois d’effroyables tonnerres. Il arrive
que, le nuage se dissipant, tandis que les cochers, plus
loin, poursuivent la lutte, on aperçoive sur la piste un char
disloqué, des roues broyées, un conducteur inanimé, des
chevaux en démence qui galopent en tous sens, en jetant
à travers l’hippodrome leurs hennissements épouvantés. La
course, en effet, est triplement dangereuse: par les difficul-
tés du parcours, qui comporte, à chaque extrémité, un brus-
que tournant autour d’une borne; par l’entassement des
concurrents, dont chacun, en dépit de son serment, cherche
à s’assurer ce que nous appellerions la « corde », fût-ce en
« coupant » ou gênant les autres: enfin par la fragilité des
véhicules, littéralement bondissants derrière la folle galo-
pade de puissants coursiers.

Chacune des deux bornes est six fois doublée; cela veut
dire que la piste, à l’aller et au retour, doit être douze fois
couverte dans toute son étendue, ce qui équivaut à un par-
cours de neufs kilomètres. Enfin la course s’achéve, le vain-
queur passe triomphalement la ligne d’arrivée, et les accla-
mations retentissent à travers l’immense vaisseau, saluant
l’une des plus prestigieuses victoires olympiques.

Les chars sont toujours montés par des cochers aux
gages de leurs maîtres; mais la course de chevaux, qui suc.
cède à celle des chars, a un autre attrait et possède un autre
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lustre. On sait que les Grecs furent d’admirables cavaliers,
dont l’élégance et la science sont attestées par d’innombra-
bles représentations iconographiques et sculpturales, et que
notamment Athénes, dans toutes les guerres qu’elle eut à
soutenir, y brilla par un incomparable corps de cavalerie.
Aussi n’est-il pas rare de voir d’importants personnages
monter eux-mêmes leurs coursiers et se mesurer dans l’arè-
ne olympique. C’est d’ailleurs la seule épreuve où des
citoyens de marque consentent à paraître en personne.

La journée de l’hippodrome est dès lors achevée. Le
jour suivant, l’insatiable foule se retrouve au Stade. C’est
le jour du pentathle.

L’on sait en quoi consiste le pentathle, dont le nom a
été heureusement restauré dans l’athlétisme moderne. Com-
me ce nom l’indique, il comprend cinq épreuves successi-
ves, dans lesquelles tous les concurrents doivent se mesu-
rer, et qui sont: le saut, le lancement du disque, le jet du
javelot, la course et la lutte. Quiconque n’a pas été vain-
queur dans trois au moins de ces concours ne saurait pré-
tendre à la couronne. Ainsi, bien loin de fonder la victoire
sur le calcul d’une movenne de points, susceptible de favo-
riser une médiocrité généralisée, un sage règlement entend
faire, d’une primauté affirmée, la condition du prix.

Dans le programme olympique, comme dans la faveur
populaire, le pentathle a son rôle propre. Car il s’en faut
que ce programme ait été établi à l’aventure. La Gréce a mis
quatre siècles à le parfaire, et chacun des éléments qui le
composent répond à un objet propre, à une tendance parti-
culiére de l’athlétisme. L’amour des chevaux, l’art de
l’équitation sont satisfaits à l’hippodrome, et la course de
chars y est, de surcroît, imposée par une des plus vénéra-
bles traditions de l’antiquité hellénique. Il en est de même
de la course à pied, chère aux dieux. Le ceste, la lutte,
le pancrace consacrent le plus fort, le plus résistant, le plus
brave. Mais le pentathle est quelque chose qui réunit les
attraits les plus divers et met en jeu toutes les qualités va-
riées, dont l’assemblage fait la beauté de l’athlétisme. Il y
faut successivement de l’adresse, de la souplesse, de la
rapidité, de la légèreté, de la puissance, du coup d’œil. Il
est la portion de choix, la fine et difficile compétition qui
appelle les belles attitudes et tend à réaliser cette harmonie
qui fut, dans tous les ordres, la suprême recherche de la
Grèce, et reste la vivifiante, l’éternelle leçon due par le
monde moderne à sa mère nourricière.

Le pentathle fait donc mieux que de terminer les Jeux.
Il les couronne et les résume. Au moment où s’achève la
derniére épreuve de lutte, il ne reste plus qu’à offrir au
peuple assemblé un brillant spectacle. C’est la « course
armée » — parade plus que concours — où l’on voit s’élan-
cer à travers le stade et doubler la borne de magnifiques
athlètes alourdis par l’armure complète des combats, et qui,
bouclier au poing, brandissent la lance.

Ainsi se déroule, durant les quatre premières journees,
la série grandiose des concours olympiques. Tout y a sa
place de ce que contient l’athlétisme. On pourra, dans les
temps modernes, multiplier les types de courses, imaginer
des épreuves nouvelles, l’on n’ajoutera rien aux leçons
techniques qui se dégagent d’un tel programme. Au reste
96 olympiades ont été nécessaires aux Grecs pour le para-
chever; l’œuvre, commencée au huitième siècle, n’est com-
plète qu’à l’aurore du quatrième. C’est seulement à la dix-
huitième olympiade, c’est-a-dire au bout de soixante-douze
ans, qu’y est apparu le pentathle, et il fallut cent trente-deux
années pour que l’on s’avisât d’y introduire le pancrace.

La cinquième journée est celle des récompenses et des
adieux. Elle n’emprunte point sa solennité à l’éclat d’une
manifestation d’apparat, mais au caractère religieux dont
elle est imprégnée, et qui lui confère une grandeur austère.
Seuls y prennent part les personnages qui ont eu un rôle
dans l’organisation ou l’administration des Jeux, les invi-
tés de marque, les athlètes. La foule n’y est point conviée.
Déjà les vainqueurs, ou olympionikes, ont reçu, dans l’ins-
tant même où ils étaient proclamés, une palme, qui est,
aux yeux du peuple, le signe de leur triomphe, mais l’attri-
but de la victoire est la couronne: c’est elle qu’ils viennent
chercher, les Jeux finis, dans l’Altis, devant le temple de
Zeus, dieu des dieux.

Par les soins des hellanodices, devant la porte du tem-
ple auguste, toutes les couronnes, faites d’une branche cou-
pée dans l’olivier sacré que planta Hercule lui-même, sont
placées sur une vaste table d’or et d’ivoire, ciselée par Colo-
tès, et, un héraut avant appelé chaque olympionike par
son nom et celui de la cité qui l’a délégué, celui-ci s’avance
pour recevoir la couronne qu’un hellanodice pose sur sa
tête. Le voilà quasi immortel. Son nom est désormais ins-
crit, pour ce que les hommes appellent l’éternité, sur les
tablettes où l’on peut lire, au gymnase, la liste des vain.
queurs depuis l’an 776; peut-être aura-t-il, de surcroît, sa
statue; en tout cas, en attendant cette suprême consécra-
tion, son voyage de retour sera d’un conquérant. Sa patrie
l’accueillera sous des arcs de triomphe. Maints privilèges
l’y attendent. Il sera exempté d’impôt; une pension lui
sera votée; il aura sa place marquée au théâtre et dans tou-
tes les cérémonies publiques; partout où il paraîtra, il sera
l’olympionike, l’honneur de la cité! Peuple généreux, peu-
ple empli d’un mâle orgueil, qui se montre ainsi capable
d’honorer ceux qui l’ont honoré. Il est possible que, las
d’Aristide, il ait banni ce juste; en revanche, quelle ardeur
ne mettait-il point à guetter, pour les récompenser, les en.
fants de sa race qui avaient su ajouter une parcelle au pres-
tige de la patrie!

Avec la dernière couronne posée sur le front du dernier
olympionike, avec le dernier cortège qui, dans une der.
nière évolution, dédie aux dieux la suprême libation, la
fête olympique est finie ; pour quatre années, la douce
Elide demeurera silencieuse, et Olympie comme morte. Le
départ commence aussitôt. Sur les chemins de la mer com-
me sur les routes de la terre, les nefs larguent leurs voiles,
les chevaux hennissent, las d’un repos de cinq jours, les
chars s’ébranlent, les petits ânes reprennent leur trot menu.
Un jour ne se sera point écoulé que de tout ce brouhaha, de
ces clameurs, de cette foule pareille à un mouvant océan,
il ne restera rien dans la plaine d’Elide, rien que le pesant
silence des grandes solitudes, à peine troublé par les allées
et venues des prêtres et des magistrats attachés à Olympie
et occupés à remettre toutes choses en ordre.

C’est en 393 après J.-C., nous l’avons rappelé, que.
pour la dernière fois, les Jeux furent célébrés. L’année sui-
vante, Théodose Ier les interdit irrévocablement. Fanatique
plus furieux encore que celui-là, son successeur, Théodose
II, fait incendier les temples. Ne faut-il pas effacer du
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sol lui-même les grandioses témoins de l’infernal paga-
nisme et d’une civilisation abhorrée? Plus tard, des trem-
blements de terre ajoutent aux maléfices des hommes. Puis
une ville byzantine, édifiée avec les marbres épars des
temples, s’élève sur ce qui fut l’Altis. Le Kladéos, à son
tour, rompant ses digues, répand de toutes parts son limon.
Et voici venir successivement, pour parfaire l’œuvre de
destruction, les Slaves, les Francs, les Vénitiens, enfin les
pires de tous, les Turcs.

Dès lors, Olympie, effacée de la surface de la terre,
ne vit plus que dans le souvenir de quelques hellénistiques
orientaux. Des siècles passeront ainsi, dans l’ignorance
totale d’une grandeur si retentissante. La Renaissance, res-
taurant l’hellénisme, tirera du linceul des âges le nom de
la cité illustre. Mais il lui faudra, pour revivre, attendre
le dix-neuviéme siècle, passionné, dans tous les ordres, de
recherche, d’invention, de résurrection. En 1829, les mains
de deus passants s’avisent de soulever un coin du suaire de
boue sous lequel repose un grand cadavre chargé de gloire:
ce sont deux Français, membres de la Commission de
Morée, Bouet et Dubois, à qui revient le mérite d’avoir retrou-
vé l’emplacement du temple de Zeus et mis au jour trois

fragments de métope, qu’ils rapportèrent au Louvre. Cin
quante ans plus tard, s’attaquant à la totalité de la ruine,
l’archéologie allemande, dont c’est l’un des ouvrages les
mieux réussis, entreprenait de déblayer une couche de
sable qui atteignait jusqu’à six mètres d’épaisseur, et, en peu
d’années, elle nous restituait Olympie.

La carte des deux villes, celle des temples et celle des
athlètes, est maintenant inscrite sur le sol. Rien d’émouvant
comme d’errer à travers de si glorieux vestiges. C’est aux
lieux mêmes où douze siècles les virent revenir tous les
quatre ans, que l’on comprend pleinement ce que furent les
Jeux Olympiques. C’est là qu’il faut s’attarder pour en sai-
sir la leçon historique, comme si quelque chose de l’âme
grecque était resté suspendu aux rameaux des arbres du
Kronion. Et c’est dans cette plaine élégante et grave, que
dominent en cercle des coteaux coiffés d’arbres comme
de chevelures harmonieuses, c’est à l’heure crépusculaire
où l’être en méditation, s’incorporant aux choses, se sent
fondre dans la nature, qu’apparaît ici, resplendissant et
fort, énergique et suave,
l’hellénisme en action.

le visage le plus pathétique de

AU DIX-NEUVIÈME SIÈCLE

Athènes essaye de faire revivre Olympie

Entre le jour où le fanatisme d’un empereur, venu du
pays qui devait enfanter l’inquisition, scella sur Olympie
la pierre tombale, et l’instant où une initiative française res-
taura, dans Athènes transportée, les jeux oubliés, 1503 an-
nées ont coulé sur le monde en rénovation.

En ces quinze siècles, qui virent tant d’apothéoses et
d’écroulements et qui ont jeté dans l’histoire les noms de
tant d’empires dont nous connaissons du même coup la
naissance, le triomphe et la chute, qui s’aviserait de se
souvenir des glorieuses assises du panhellénisme que furent
les Jeux olympiques ? Ils semblent morts, irrémédiablement
morts, enfouis au plus profond des fastes de la Grèce éter-
nelle. Il y eut cependant une heure où quelqu’un tenta de
les tirer des lointains du passé. Ce fut à Athènes, vers le
milieu du siècle dernier. Sur cette tentative singulière, mal
conçue, mal conduite, aussi dénuée de tradition que d’ima-
gination, on a recueilli ici des renseignements où le pitto-
resque ne fait pas défaut, et qui, pour la plupart, ont le
mérite de la nouveauté (I).

En 1858, régnait en Grèce le bavarois Othon, qui devait
être déposé en 1862. Alors vivait en Roumanie l’Epirote
Evangélios Zappas, un de ces généreux évergétes tels que
la Grèce moderne, depuis un siècle’, à tous les moments de
sa jeune histoire, n’a cessé d’en rencontrer, et qui, enrichis
à l’étranger, entendent faire profiter leur patrie des chan-
ces de leurs négoces. Evangélios Zappas est en bon rang
dans la bienfaisante phalange; mais l’offre qu’il fit au roi
Othon ne manqua point d’imprévu.

(I) M. J. E. Chryssaphis a entrepris à ce suiet un travail impor-
tant, encore inédit. Il a bien voulu me communiquer, avant de’ les
publier. les résultats de ses recherches, et je tiens à lui en expri-
mer ici ma vive gratitude. M. Chryssabhis, directeur de la section
de la gymnastique au ministère de l’Instruction publique à Athènes,
a eu à sa disposition les archives officielles, et il apporte en ces
matières une particulière compétence. — G. B.

Ce qu’inopinément il lui proposa, ce fut de mettre à
sa disposition 400 actions de la Société de navigation hel-
lénique, dont il était le grand maître, pour que les arréra-
ges en fussent affectés à l’institution de « Concours Olym-
piques » ; à cette donation, il ajoutait 3000 florins, destinés
à organiser en 1859 les premiers de ces concours. La Gréce
n’était pas, en ce temps, en situation d’épiloguer sur les
dons qui venaient à elle; après avis du Conseil des minis-
tres, un décret royal, rendu le 19 août, accepta l’offre de
Zappas, et il fut dés lors établi que, tous les quatre ans, au-
raient lieu à Athènes des concours dits olympiques. Mais
qu’est-ce que l’évergète entendait par là, et que devaient
être ces « olympiques » dont le décret d’Othon ordonnait
tout soudain la restauration ?

Ce n’était pas tout à fait ce que l’on pourrait croire.
Enfiévré de patriotisme, le bon Zappas voulait que sa

fondation contribuât au « progrés national ». Terme bien
vague, objet bien lointain, en un pays oú tout était alors à
créer, où n’existait nulle industrie, où tout le commerce
était aux mains des producteurs de raisins secs et d’olives,
où toutes les forces vives de la nation allaient chercher à
l’étranger les champs d’action qui leur manquait en
Gréce. Travailler pour « le progrés national », c’était donc,
dans l’esprit d’un homme tel que Zappas, encourager sous
toutes ses formes l’activité hellénique, notamment en ma-
tière d’industrie, d’agriculture et d’élevage, et ce fut en
effet le programme assigné par lui aux nouveaux concours
quadriennaux. Cependant, comme ils devaient s’appeler
olympiques, l’olympisme n’en fut pas tout à fait exclu, et
l’article 15 du décret royal prescrivit qu’une place y fût
faite aux jeux gymnastiques, donnés solennellement dans
le stade, dans l’apres-midi du troisiéme dimanche, la fête
inaugurale étant fixée au premier d’octobre 1859. Le décret
stipulait encore que, dans chaque concours (qu’il s’agît d’ail-
leurs d’une épreuve de lutte ou de la présentation d’une
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vache laitière), le vainqueur recevrait cent drachmes, et le
second, cinquante, tous deux étant gratifiés en outre d’un
rameau d’olivier. Ainsi se conjuguaient, dans la pensée
de l’évergète et des ministres d’Othon, le service pratique
de la Grèce moderne et l’auguste tribut moral rendu au sou-
venir des grands aïeux.

A peine ces importantes nouveautés étaient-elles con-
nues qu’un fougueux intellectuel, d’un élan, se leva. En
Grèce, comme en France, il se rencontre toujours, dans
toutes les causes, un intellectuel pour prendre les intérêts
de la raison. Celui-là, qui vivait alors à Paris, s’appelai!
Minoïdis Minas, et ce qu’il se mit à proclamer, dans une
plaquette qu’il lança incontinent (Philostrate, traité de
gymnastique), était la sagesse même. Quelle invention sau-
grenue, faisait-il, de confondre dans le même programme,
de mêler dans les mêmes apothéoses, des choses aussi dis-
parates et discordantes qu’une esposition industrielle ou
agricole et des jeux ressuscités de la tradition olympique?
L’industrie grecque, où la rencontrer, alors qu’il n’est
point, dans tout le pays, une pelote de fil qui n’ait été ache-
tée à l’étranger? Et si M. Zappas a entendu évoquer la
Grèce ancienne, n’est-cc pas dans une de ses manifestations
les plus illustres qu’il convient de la faire revivre? Que l’on
se borne donc à rendre à la jeune Grèce ses jeux olympi-
ques, que l’on restaure le stade, auquel il suffira de rendre
ses gradins, et que l’on fasse appel à une jeunesse enthou-
siaste, en qui s’est perpétué le goût des exercices physiques.
qui, chaque dimanche, jusque dans le village le plus reculé,
ont leurs acteurs et leurs spectateurs.

*

Ainsi s’exprimait, avec une brûlante éloquence, Minoï-
dis Minas; mais il écrivait sur le sable du désert, et rien ne
fut changé au plan établi. Tout ce que l’on consentit à
faire pour les jeux, ce fut de leur donner un réglement. Rien
n’y fut omis, ainsi qu’en témoigne le texte que nous avons
sous les veux, et, sans entrer en d’inutiles détails, notons
seulement que les épreuves olympiques devaient être limi-
tées au saut, à, la course, au lancement du disque, à la lutte.
Quant aux vainqueurs, un héraut proclamerait leur nom,
celui de leur père et de leur mère, celui de leur cité natale,
et, debout sur un char, faisant le tour de l’arène, ils recueil-
leraient les applaudissements de la foule transportée. Voilà
comme les Athéniens de 1859 se reliaient à la tradition
olympique, en la renforçant de romantisme. Ils ne négli-
geaient point pour cela l’aspect pratique des choses, et ils
n’en étaient pas encore à faire la moindre hypothèse sur
ce que nous avons appelé, plus tard, les principes de l’ama-
teurisme. En effet, la couronne et le rameau d’olivier, réser-
vés au premier et au second, comme aux plus fameux
« olympionikes » fêtés dans l’Altis, n’excluaient pas les prix
de cent et de cinquante drachmes qui leur devaient reve-
nir, et l’article quatrième signifiait en outre que les lauréats
auraient la préférence pour les postes rémunérés de profes-
seurs de gymnastique et de directeurs des jeux.

Le dimanche 15 novembre 1859 fut la journée des jeux
athlétiques. Le programme arrêté avait, dans les dernières
semaines, subi quelques remaniements. A l’instar d’Olym-
pie, on avait la courre diaulos (course de vitesse) et la
diolichos (course de fond). Le saut triple succédait au saut
simple. On lançait le disque en hauteur, puis en longueur.
On avait ajoute le lancement du javelot, avec une tête de
bœuf pour objectif; mais là ne s’étaient point limitées les
innovations : l’ askoliasme avait son rang, je veux dire la
course en sac de cuir, et n’avait-on pas eu l’idée d’offrir
aux campagnards accourus à la ville, en guise de bouquet,
le régal d’un mât de cocagne?

Ce programme se déroula, non pas au Stade, qu’il eût
fallu préparer à grands frais, mais sur la place Louis, en
présence des souverains, des ministres, des autorités
municipales, sous la direction du gymnaste Pagon, et, sans
aller plus avant, révélons tout de suite que ce premier essai
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fut pitoyable. Les journaux du temps nous renseignent à
cet égard. Partout le désordre. Les cavaliers chargés de
maintenir la foule en donnent l’exemple, et, brutalement,
à tort et à travers, frappent tout ce qui leur tombe sous la
main, les enfants comme les femmes. Le public éperdu
fuit de toutes parts, d’autant plus pourchassé qu’il est plus
affolé, et ne comprend rien à ce qui se passe. Comment
comprendrait-il ? La direction technique des jeux est nulle,
En dépit du réglement, concourt qui veut : on admet qui
se présente, fût-ce des gamins: on voit s’aligner pour la
course l’un des gendarmes chargés du service d’ordre : dans
la même épreuve, un mendiant aveugle fait le bouffon tra-
gique. Pour comble, un concurrent de la course de sept
stades, épuisé par son effort, s’écroule et expire. C’était
plus qu’il n’en fallait pour discréditer les jeus olympiques,
du moins ce que l’on appelait de ce nom. Tout ce qu’il
était possible de faire pour les replonger, plus profondément
que jamais, dans les catacombes du passé, il semble bien
que le digne Zappas, ses conseillers et les exécuteurs de sa
volonté, l’avaient fait. Du reste, un des augures de l’épo-
que, un certain Tziotis, alors directeur de la gymnastique,
avouait lui-même avec candeur qu’il ne connaisait rien de
cette affaire.

**

L’étonnant fut que la Grèce, loin de se décourager.
récidiva. Il est vrai qu’elle y mit le temps. Et, cette fois
encore, ce fut pour déférer à la volonté de Zappas le bien
intentionné.

Il était mort peu de temps après la comédie de 1859,
mais non sans assurer à In grande pensée de sa vie le
secours d’une inscription testimoniale. C’est ainsi que,
revenant, pour préciser ses vues, sur l’acte antérieur de sa
donation, il spécifiait que les jeux proprement olympiques
devaient avoir, dans le programme général, une place con-
forme à leur éminente dignité, et que notamment il con-
venait de leur donner pour cadre un stade reconstitué selon
le plan dressé par lui-même. Pour obéir au testament de
l’évergète, un décret royal régla, en régla, In composition
de la Commission des Olympiques, que présiderait le mi-
nistre de l’intérieur en personne, et un second décret, rendu
quatre années plus tard, en 1869, fixa au mois d’octobre
1870 l’ouverture du deuxiéme Concours olympique.

Un règlement détaillé ne tarda point B-intervenir, sous
le titre de « Règlement des jeux gymniques dans le Stade ».
et ses dix-sept articles accusèrent l’évident souci de se réfé-
rer à la tradition antique. comme s’il eût suffi de reprendre
quelques-uns des rites usités à Olympie pour renouer la
chaîne brisée depuis près de quatorze siècles! Il convient
d’ailleurs de reconnaître que le programme technique, qui
nous intéresse davantage ici, était assurément plus complet
et mieux étudié que celui de 1859. Le Règlement, dans son
article 5, énumérait les différentes épreuves à disputer,
clans l’ordre même oú elles devaient se succéder. C’étaient :

La course plate de deus stades;
Le saut triple avec élan :
Le saut simple en longueur avec élan:
Le lutte debout et à terre (réminiscence antiqiue):
Le lancement du disque :
La premiére demi-finale de la lutte:
Le lancement du javelot;
Le saut à la perche au-dessus d’un fossé:
La seconde demi-finale de la lutte:
La corde lisse;
Le mât de cocagne (on y tenait !):
La lutte à la corde;
La finale du mât de cocagne;
La finale de la corde lisse:
La finale de la lutte.



Les articles suivants fixaient avec une certaine pré-
cision les règles des différents concours, et, sur celui de
la lutte à la corde, je trouve une note curieuse qui nous
apporte, grâce au savant M. Chryssaphis, un renseigne-
ment intéressant. En voici la traduction textuelle:

« Ce jeu de la lutte à la corde est probablement ce que
les anciens appelaient skaperdan elkin, décrit par Poly-
deuque. Skaperda désigne une poutre percée au milieu,
enfoncée dans la terre: à travers le trou, passe une corde
dont chaque bout est attaché à chacun des deux adversaires,
tous deus ayant le dos tourné à la poutre. Celui qui, tirant
l’autre, lui fait toucher le dos à la poutre est le vainqueur:
c’est ce que les anciens appelaient skaperdan elkin; mais il
arrive que d’autres joueurs s’v ajoutent et s’attirent mutuel-
lement en s’attachant ensemble ».

Un réglement annexe concernait la natation et les
régates, qui devaient se donner à Phalère, et qui, en
fait, n’eurent pas lieu. Mais la partie la plus amusante de
ce document officiel est assurément le budget des frais envi-
sagés. Il atteint le fabuleux total de 4.185 drachmes et 50
lepta, y compris l’outillage, les pris en espèces, les appoin.
tements des différents fonctionnaires, depuis le directeur
des jeux jusqu’à l’orchestre et au trompette (8 dr.), enfin
les vêtements de sport (tricot, ceinture en caoutchouc (!).
sandales), qui devaient être fournis aux concurrents dans
le besoin, chaque équipement étant estimé 19 dr. 50 lepta.

Certains des articles de ce budget sont dignes d’être
évoqués aujourd’hui. C’est ainsi que le directeur de la
gymnastique, engagé pour trois mois, y figure pour le
traitement impressionnant de 600 dr., soit 200 par mois.

La dépense d’outillage la plus forte devait être celle
d’un mât de 20 mètres sur 40 centimètres de diamètre à la
base, qui, mis en place, était inscrit pour 250 dr. Une per-
che de 4 mètres devait revenir à 8 dr. ; un javelot, 10 dr. :
un disque en bois, 3 dr. ; une poutre de 2 m. 50, 8 dr. On
aurait une corde de 15 m. sur 4 centimètres de diamètre
pour 35 dr., et 30 petits drapeaux pour 45 dr. Quant au
vestiaire à construire en bois (6 m. de longueur), il coûterait
200 dr. Temps innocents de 1870, que vous êtes loin de
nous! Plus loin assurément que vous ne sembliez être vous-
même de la dernière olympiade!

C’est le 18 octobre 1870 que se déroulèrent les Jeux
olympiques. Un Allemand en avait été l’organisateur, Jules
Ening, jadis secrétaire au palais royal sous Othon, resté
en Grèce, après la déposition du bavarois. pour y enseigner
à la fois la musique et la gymnastique: on n’est pas plus
platonicien ! La direction technique était échue à Daniel
Tziotis, dont nous avons déjà trouvé le nom tout à l’heure
et qui, sans doute, depuis 1859, avait eu le loisir de com-
bler les lacunes de son éducation olympique. Le succès fut
imprévu, au dire du vice-président de la commission d’or-
ganisation, M. D. Christidis, lequel écrivait lyriquement :

(( Le peuple accourut en masse, et près de trente mille spec-
tateurs assistèrent aux jeux. La présence de cette foule com-
pacte, l’ordre religieux qui, d’un bout à l’autre, s’y main-
tint, l’émotion profonde qui se lisait sur tous les visages,
autant d’irrécusables témoignases qui attestaient l’étroit:
parenté des Grecs d’aujourd’ hui avec leurs ancêtres, l’iden-
tité de leurs caractères, de leurs penchants, de leurs goûts .

Peut-être était-ce beaucoup dire. Les jeux finis, la com-
mission des Juges consigna dans un rapport les résultats
de ses observations. C’est une étude judicieuse, où abon-
dent les remarques de bon sens inspirées par l’expérience
qui venait de se développer. Les conclusions en peuvent
être résumées en deux points. Premier point: tels qu’ils
sont organisés, les Jeux apparaissent brusquement dans
une nation qui n’y est point préparée; les concurrents se

recrutent naturellement dans un monde de travailleurs
épuisés par leur travail quotidien, et qui n’ont pas le loisir
d’en distraire les longues heures nécessaires à un entraî-
nement méthodique ; dans ces conditions, les Jeux moder-
nes risquent de n’être qu’une parodie des Jeux anciens,
dont le rôle moral, social, politique, fut si considérable dans
la société antique, et il serait vain d’espérer y attirer la

jeunesse intellectuelle. Deuxiéme point : veut-on créer une
institution qui réellement agisse sur la race, tant au point
de vue physique qu’au point de vue moral? Nul autre
moyen que d’introduire l’exercice physique à tous les éche-
lons de l’enseignement public et dans l’éducation privée.
Les auteurs du rapport ajoutaient que la gymnastique est
un art grec par excellence, que tous les états civilisés sont
en train de faire, dans l’éducation de la jeunesse, la part de
l’athlétisme, et, pour finir, judicieusement ils observaient
— n’oublions pas que ce rapport était écrit à la fin de 1870 —
que ce fait n’était certainement pas étranger « aux éton-
nants exploits des Prussiens ».

En conclusion, les juges, qui n’étaient rien de moins
que trois professeurs de l’Université, Boussakis, Jean Phi-
lippe et Grégoire Papadopoulo, préconisaient les mesures
suivantes: mise en état du vieux Stade panathénien, destiné
à devenir le gymnase central de l’Etat et à abriter une sorte
d’école normale de la gymnastique ; construction d’un gym-
nase, d’abord au chef-lieu de chaque département, puis
dans les villes importantes de chaque province, enfin dans
toute école communale, « de telle sorte que la gymnastique
des Grecs anciens, rénovée, transformée, adaptée aux
besoins et aux mœurs de la société moderne, devienne, en
Grèce aussi, autant que possible, d’une pratique familière
à toute la nation.  Ainsi, lisait-on encore dans ce rapport,
pourront se développer et s’imposer les Jeux Olympiques,
que pieusement Evangelios Zappas s’est proposé de faire
revivre.

***

Cet intelligent et substantiel rapport, puis l’élégant
et utile palais connu sous le nom de « Zappion », auquel
la félonie de Constantin devait confé; er une lugubre célé-
brité, c’est en vérité tout ce qui demeura de la généreuse
et maladroite initiative de l’évergète Zappas.

En somme, les résultats athlétiques des jeux de 1859
et de 1870 étaient nuls, et ils apparaissent, selon le mot
sévère que nous venons de citer,
des jeux antiques.

comme une parodie
Pouvait-il en être autrement, dans une

nation qui se cherchait encore, et qui en était à apprendre
les premières notions de l’éducation physique comme de
toutes choses ? A vrai dire, ces deus journées, dites olym-
piques, de 1839 et de 1870, virent bien plutôt des amuse-
ments forains que de sérieuses compétitions sportives.
Tout restait à  créer. Mais la trouvaille de Zappas avait été
de tirer de la nuit des temps ce nom magique d’Olympie,
et son ambition reste noble d’avoir tenté de relier l’institu-
tion nouvelle à la plus illustre tradition hellénique.

Cette institution n’était pas viable, et il suffit de deus
essais pour en faire la preuve. Au lendemain comme à la
veille de la journée athénienne de 1870. le champ était libre.
C’est à une initiative française que devait revenir le haut
mérite de rétablir les grands Jeux dans leur vérité histori-
que, et avec une ampleur telle que la Grèce ancienne n’en
eut même pas le soupçon. Ce qu’elle avait accompli pour
le seul hellénisme et l’étroite terre nationale, les temps mo-
dernes devaient l’étendre à l’univers entier et pour le profit
de la vaste humanité. C’est un appel français qui allait
ébranler le monde.

—  —
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LA RESTAURATION DES JEUX

Le mardi Ier août 1893, dans la soirée, le Comité de
l’Union des Sociétés françaises de Sports athlétiques se
réunissait au lieu habituel de ses séances, 27, Boulevard
des Italiens.

Le baron Pierre de Coubertin, secrétaire général du
Comité, présidait.

Autour de la table, étaient réunis MM. H. Agnel, C.
Fenwick, Dupont, E. Saint-Chaffray, Frantz Reichel, Har-
vey, Adolphe de Pallissaux, Mercier, Jung, Grisel, O Sloan
et Jules Marcadet. M. Louis-Philippe Reichel, père de
Frantz Reichel, assistait à la séance à titre consultatif pour
y représenter le sport vélocipédique. Il n’est pas un de ces
noms qui ne soit fameux dans l’histoire de la renaissance
de l’athlétisme français.

Du procès-verbal, que j’ai sous les yeux, retenons seu-
lement trois lignes sans éclat :

(( Le programme préparatoire du Congrès international
pour l’étude et la propagation des principes d’amateurisme
est adopté )).

Ce programme préparatoire, annexé au procès-verbal,
comportait huit paragraphes, et le huitième ne disait rien
de plus que ceci :

(( De la possibilité du rétablissement des jeux olympi-
ques. — Dans quelles conditions pourraient-ils être réta-
blis ? ))

Cette soirée du Ier août 1893 est une date historique,
une de celle dont peut s’enorgueillir la fierté française,
et digne au surplus d‘être célébrée par l’athlétisme univer-
sel, car, en ces deux phrases discrètes et pâles, c’est la
rénovation de l’olympisme qui est contenue.

Mais à nous en tenir à la lettre des procès-verbaux,
nous ne connaîtrions de l’histoire qu’un visage glacial et
vide. Il faut savoir à quelle pensée répondait un tel Con-
grès international et quelles intentions s’exprimaient dans
cet audacieux, dans ce chimérique dessin de rétablir, après
une interruption de plus de quinze siècles, ces grands jeux
d’Olympie. où la vieille Hellade, rongée de jalousie, déchi-
rée de querelles, allumée de passions, allait, tous les qua-
tre ans, recomposer son âme éternelle.

***

L’imparfaite tentative faite par les Athéniens en 1859
et renouvelée en 1870 tenait plus de la littérature que de
l’athlétisme. Demeurée locale, elle n’avait même point
cherché à rayonner. De plus elle était ancienne, parfaite-
ment oubliée des Grecs eux-mêmes, qui, loin de songer à la
recommencer, ne manifestaient encore aucune activité spor-
tive. Elle avait bien pu emprunter à l’histoire son nom de
(( Jeux Olympiques )), elle restait comme la généreuse illu-
sion d’un patriote qui s’imaginait qu’il suffit d’un mot pour
engendrer un état d’âme et déterminer un fait. Pour la
terre entière, les Jeux Olympiques étaient bien morts,
morts comme les Panathénées ou les mystères éleusiniens,
morts comme les dieux de l’Olympe, et, lorsqu’une voix
s’éleva pour en proposer la restauration, si le monde n’en
daigna même point sourire, c’est que la voix s’était faite
modeste et qu’on ne l’entendit pas.

C’est pourtant au cœur illustre de la vie universitaire
française, c’est dans le vieil amphithéâtre de la Sorbonne,
que, pour la première fois, furent proférés les mots impré-
vus. Le soir du 25 novembre 1892, on y célébrait le pre-
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mier jubilé de l’Union des Sociétés françaises de Sports
athlétiques, fondée, cinq ans plus tôt, en un matin gris de
l’hiver de 1887, par Georges de Saint-Clair. A cette occa-
sion, trois conférences, se complétant l’une l’autre, se suc-
cédèrent devant un public encore peu familiarisé avec les
matières qui en faisaient l’objet. Le premier, Georges
Bourdon rappela ce qu’avait été, dans l’antiquité helléni-
que, l’éducation physique. Après lui, un jeune secrétaire
d’ambassade, en qui déjà s’annonçait un brillant diplomate,
M. J.-J. Jusserand, évoqua, en un tableau saisissant, l’in-
tense vie sportive du Moyen Age. Enfin, le sport athlétique
au temps moderne fut le sujet de la causerie que fit, pour
achever ce cycle historique, M. Pierre de Coubertin, ordon-
nateur de cette belle cérémonie. Et c’est comme il terminait
son discours, que soudain, au détour d’une phrase, l’ora-
teur exprima la pensée que la renaissance de l’athlétisme
dans le monde, l’un des faits les plus importants de l’his-
toire sociale au dix-neuvième siècle, avait pour conclusion
nécessaire le rétablissement des Jeux Olympiques.

Mots vides pour la plupart de ceux qui les entendirent.
et que nul ne songea à relever. Mots sonores, pensa-t-on,
destinés à orner d’hellénisme une harangue distinguée.
N’était-ce donc qu’une boutade? C’était une notification, et
nous voici, en réalité, devant la pensée centrale du baron
Pierre de Coubertin.

Jeu de théâtre? Non pas. L’ambition qui le dirigea
fut de faire renaître les grands jeux grecs non seulement
dans leur faste, mais dans leur signification profonde. Pour
qu’ils eussent tout leur sens, il fallait donc que l’âme mo-
derne consentît, tous les quatre ans, à se laisser pénétrer
par l’âme antique et, en quelque sorte, à s’identifier à elle.
N’était-ce pas appeler le miracle? Même à un tel miracle,
l’initiateur eut le mérite de croire, et peu importe que nous
le voyions ou non réalisé: le succès n’ajoute rien à la no-
blesse du dessein. Qu’est-ce donc que les Jeux olympiques!

Qu’est-ce d’abord que l’hellénisme? Cette antique:
Hellade, dont la culture moderne est saturée, au point que
l’on ne conçoit pas de civilisation qui n’ait en elle ses raci-
nes, est-ce par sa littérature, par sa philosophie, par sa
morale, qu’elle a si profondément marqué l’humanité pen-
sante? C’est par un singulier privilège de son intelligence.
La grandeur de l’hellénisme est d’avoir découvert le sens
de l’universel ; ce qui le fait éternel, constamment vivant
et jeune, sans cesse adapté aux formes mouvantes de la vie,
c’est d’avoir pensé, d’avoir senti, non pour une race bornée
dans l’espace et le temps, mais à l’unisson de l’humanite.
Pour mieux dire, alors que la terre apparaissait, à des
regards encore étonnés, vaste, inaccessible, mystérieuse.
et que, de sa main étendue, chacun pouvait toucher les li-
mites du monde connu, c’est l’hellénisme qui, d’une vue
hardie, a deviné, construit l’humanité; c’est lui qui, au-delà
des mers, au-delà du temps, a parlé pour l’humanité, telle
que l’ont refaite, après les Grecs, vingt-cinq siècles d’his-
toire. C’est là ce qui le fait constamment présent parmi
nous, et si nous le rencontrons au détour de chacune de nos
pensées, c’est que la souveraine exigence du génie qui le
portait a conféré à toutes ses œuvres une clarté ravonnante.
Comment la même lumière n’eût-elle point baigné les actes
solennels de la vie nationale? Tel fut, dans un monde igno-
rant, égoïste et clos de toutes parts, le miracle grec. Nous
n’avons pas cessé d’en être possédés, et comment s’étonner
que, nous flattant d’avoir recueilli l’héritage intellectuel de
l’hellénisme, nous ayons été tentés d’y égaler la vie con-
temporaine et d’en faire revivre l’une des formes les plus
expressives ?

La restauration de l’olympisme est donc bien autre
chose qu’une image retrouvée, un pastiche heureux, une
théâtrale reconstitution de solennités mortes. Rien de plus
vivant, au contraire, que ce fervent appel à l’âme antique.
Rien de plus neuf, dans un vieux monde épuisé de com
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petitions, recru de haines, couturé de mille cicatrices, que
cette lumière qui, périodiquement, s’allume en l’honneur
des combats fraternels et de la pure justice. Nul symbole
plus éclatant que de placer l’athlétisme moderne sous le
signe hellénique. Pour que l’athlétisme, dans sa triple
fonction édricatrice, sociale, humaine, reçût sa pleine con-
sécration, ne fallait-il pas qu’il en fût ainsi? Mais notre
juste fierté est que cette nécessité ait été perçue par une
intelligence française. Tard venue à la réforme, mais fidèle
à sa mission, qui est d’éduquer, et à son esprit, qui est de
comprendre le général, la France, du moins, fut la première
à discerner que l’éducation corporelle, élément fondamen-
tal de la formation de l’être humain, est d’une portée à faire
éclater la ceinture de toutes les frontiéres. Elle a compris
que les sports athlétiques, oú se trempent les âmes aussi
bien que les muscles, n’ont de sens et de vertu que si, de
cercle en cercle, d’horizon en horizon, de race en race, ils
appellent les hommes de toute la terre à mesurer, en dz
loyaux combats. leurs forces respectives, à confronter les
méthodes, à vérifier le rapport des énergies, à s’exciter viri-
lement en vue de la victoire.

Telle est, dans la rénovation athlétique au dix-neu-
vième siècle, la part de notre pays. Cette valeur d’univer-
salité que le monde antique reconnut à l’athlétisme, au
même titre qu’au spiritualisme, c’est la France qui, dans
le monde moderne, l’a retrouvée. Et tandis que les nations
s’étaient contentées, pour leurs fins particulières, et cha-
cune selon l’esprit de sa race, d’édifier des méthodes d’édu-
cation physique, la France, se haussant au-dessus des svstè-
mes nationaux, réalisait la synthèse en entraînait les peu-
ples. Dans une Hellade perpétuellement sanglante du choc
fratricide de ses dèmes, les grands Jeux d’Olympie avaient
nationalisé l’athlétisme ; dans une Europe égoïste, jalouse
et divisée, l’olympisme ressuscité allait l’internationaliser.

*
**

C’était donc un propos réfléchi que M. Pierre de Cou-
bertin faisait entendre, le soir de ce 25 novembre 1892, et
la circonstance n’était pas moins délibérée. Unification, in-
ternationalisation, sont en effet les étapes nécessaires de
l’évolution du sport: Georges de Saint-Clair, créant
l’Union, était l’homme de la première; Pierre de Couber-
tin fut celui de la seconde, et s’il choisissait, pour découvrir
son dessein, la fête jubilaire de l’Union, c’est qu’il fallait
marquer, ne fût-ce qu’aux regards de l’histoire, le rapport
ds deux faits, la solidarité des deux œuvres. Epris d’idées
générales — et grec en cela — il signifiait ainsi, pour qui
saurait le comprendre, que, du faisceau des sports natio-
naux, part la chaîne qui conduit à la synthèse du sport
universel, et que cette chaîne, il la tenait en main.

En ces temps lointains, oit l’athlétisme français ne
portait même pas encore son nom, le jubilé de l’Union fit
peu de bruit, et de rares journaux furents seuls à publier,
le lendemain, à son sujet, des notes de complaisance. Le
nouvel évangile annoncé par M. de Coubertin passa donc
inaperçu, et ce n’est que huit mois aprés, le Ier août 1893,
lorsque le Comité de l’Union s’avisa de dresser le program.
me d’un Congrès international, que reparurent ces mots
aventureux : Jeux Olympiques. L’orateur de 1892 suivait
son idée. Mais il savait aussi qu’il ne pouvait songer à don-
ner à la restauration de l’olympisme nul fondement solide
qui ne fût celui du consentement universel. Or, il se trouva
qu’un des précurseurs de l’athlétisme français, un brillant
champion de la course à pied, Adolphe de Pallissaux, alors
trésorier du Racing-Club de France, avait précisément pro-
posé de convoquer à Paris un Congres « pour l’étude et la
propagation des principes d’amateurisme », et d’inviter à
s’y faire représenter les nations de l’ancien et du nouveau
monde. Ce projet, M. Pierre de Coubertin le fait sien. Il
établit un programme, y ajoute l’article VIII sur le réta-

blissement des Jeux olympiques, et c’est ce texte qui, sans
modification, presque sans discussion, est accepté, le Ier

août, par le Comité de l’Union. La date du Congrès est
fixée: juin 1894. Trois commissaires sont désignés: MM.
Pierre de Coubertin, Secrétaire général de l’Union, pour la
France et l’Europe continentale ; C. Herbert, Secrétaire
de l’Amateur Athletic Association, pour l’Angleterre et
ses colonies; W.-M. Sloane, professeur à l’Université de
Princeton, pour le continent américain. En fait, tout le
poids de l’organisation reposa sur le premier, qui des lors,
avec une tenace activité, remua le monde pour assurer le
succès de son entreprise. Le 27 novembre, il était à New-
York, et, à l’University Club, à la table du professeur
Sloane, en présence des représentants des Universités Har-
vard, de Yale, de Princeton et de Colombia, il entraînait
l’adhésion de l’Amérique. Le 7 février suivant, c’est au
Sports Club de Londres, grâce aux soins de M. C. Her-
bert, qu’il continuait sa croisade.

Bref, au mois d’avril, tout était prêt. Les mesures
essentielles avaient été prises, le règlement fixé, le pro-
gramme arrêté. Le « Congrès international athlétique »
s’ouvrirait le samedi soir 16 juin 1894 par une séance
solennelle qui aurait lieu dans le nouvel amphithéâtre de
la Sorbonne, récemment inauguré, et il durerait huit jours.
Championnats de longue paume au Luxembourg, assauts
d’escrime, journée nautique, en formeraient l’illustration.
Une fête de nuit aurait lieu au Racing-Club, sur sa pelouse
de la Croix-Catelan.

Riche était la matière du Congrès, le deuxième de cet
ordre, mais le premier de cette importance que le monde
eût encore vu, car on ne saurait négliger que, le 15 juin
1889, à la faveur de l’Exposition universelle, un premier
Congrès athlétique international s’était assemblé à Paris,
sous la présidence de Jules Simon. Cette fois, il s’agissait
de discuter à fond la question de l’amateurisme, sujette à
tant d’interprétations contradictoires, d’en fixer les princi-
pes en vue de l’unification des règlements de toutes langues,
enfin de préparer le rétablissement des Jeux Olympiques
selon un programme qui, développant la proposition ini-
tiale, reçut la forme définitive que voici:

Jeux Olympiques

VIII. — De la possibilité de leur rétablissement. –
Avantages au point de vue de l’athlétisme et au point de
vue moral et international.

IX. — Conditions à imposer aux concurrents. —
Sports représentés. — Organisation matérielle, périodicité
des Jeux olympiques rétablis, etc...

X. — Nomination d’un Comité International chargé
d’en préparer le rétablissement.

En ce programme, à la fois si condensé et si complet,
il est bon de souligner deux mots qui achèvent d’éclairer
la pensée qui l’avait inspiré: ce sont, au paragraphe VIII,
ceux qui ont trait aux avantages à espérer au point de
vue moral et international. Par là, s’attestent ce dessein
d’universalité, ce besoin grec de généralisation, cet idéal
généreux, cette conception moralisatrice, qui sont pour
nous les signes suprêmes du retour à l’olympisme, et où
nous avions raison tout à l’heure de voir les titres de la
race.

Le commissaire généra1 du Congrès fut le baron Pierre
de Coubertin. Le Bureau était de choix. A sa tête, l’un
des diplomates alors le plus en renom, le baron de Courcel.
sénateur, ancien ambassadeur de la République à Londres.
Autour de lui, comme vice-présidents :

MM. le vicomte de Janzé, président de l’Union; sir
A. Adee, président de l’University Athletic Club de New-
York; Georges de Saint-Clair, fondateur et ancien prési-
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dent de l’Union ; M. Ketels, président de la Fédération
belge des Sociétés de courses à pied; le capitaine Black,
professeur à l’Institut central de gymnastique de Stock-
holm; Georfies Strehly, professeur au lycée Montaigne;
F. Kémény, directeur de l’Ecole royale d’Eger (Hongrie).

Voici enfin les noms des Commissaires :

MM. C. Herbert, secrétaire de l’Amateur Athletic As-
sociation : le comte Jacques de Pourtalès; Frantz Reichel,
commissaire à la Presse; A. de la Frémoire: le vicomte de
Madec; Fernand d’Orval. Plus tard, leur fut adjoint M.
Callot.

Les adhésions les plus flatteuses ne cessaient de par-
venir au Commissaire général. C’étaient, en France, celles
du président du Conseil, Charles Dupuy, et du président
du Conseil municipal, Champoudry, puis du duc d’Au-
male, de MM. Ernest Lavisse, Frédéric Passy, Joseph
Reinach, Janssen, etc... De l’étranger, arrivaient celles du
roi des Belges, du prince de Galles, qui devaient devenir
Edouard VII, de M. Balfour, des princes royaux de Grèce
et de Suède et Norvège, du grand duc Vladimir, etc... Au-
dessus du Congrès qui allait s’ouvrir, la couronne était
ainsi tenue par l’Angleterre, les Etats-Unis, la Russie,
l’Italie, la Grèce, l’Espagne, la Bohême, l’Autriche, la Hon-
grie, le Danemark, la Suède, les Pays-Bas, etc... : c’était,
presque au complet, le monde civilisé qui allait s’asseoir
devant la fresque de Puvis de Chavannes.

Le grand jour vint.
Le samedi 16 juin 1894, à 4 heures 1/4, M. le baron

de Courcel, dans le grand amphithéâtre de la Sorbonne,
proclame solennellement l’ouverture du Congrès. Deux
mille personnes l’applaudissent. Soixante dix-neuf délé-
gués représentent quarante-neuf associations appartenant
à douze nations. Parmi les personnages officiels, on aper-
çoit: MM. O. Sainsère, représentant le président du Con-
seil ; Rabier, directeur de l’enseignement secondaire ;
Gréard, vice-recteur de l’Académie de Paris ; Himly et
Darbona, doyens des Facultés des Lettres et des Sciences;
les proviseuis des lycées Condorcet, Voltaire, Louis-le-
Grand, Montaigne; MM. Fringnet, Godart, Rieder, vété-
rans de l’athlétisme; Mme Juliette Adam ; MM. Saint-
René Taillandier, André Chevrillon Cogordan, vicomte
de Vogué, Perrot, Levasseur, Frédéric Passy, etc... Tels
sont, devant la postérité, quelques-uns des témoins et des
parrains du rétablissement des Jeux olympiques.

En voici d’autres.
Aux noms des commissaires désignés en avril par le

Comité de l’Union, sont venus s’ajouter ceux de person-
nages qui, déjà acquis à la cause de l’athlétisme, se sont
spontanément groupés, en vue de la réussite, autour du
Commissaire général : MM. Callot, Masson, le comte de
Villers, Th. Stanton. Des Etats-Unis, est accouru le pro-
fesseur W. M. Sloane, historien réputé, ami de la pre-
mière heure de l’athlétisme français. De Grèce, le char-
mant et savant M. Bikélas, francophile ancien et vice-prési-
dent de la Société des études grecques. De Suède, les lieu-
tenants Bergh et Sten de Drakenberg. D’Italie, le comte
Lucchesi-Palli. D’Espagne, MM. Aniceto Sela et A. Gon-
zalès Possada, professeurs à l’université d’Oviedo. D’An-
gleterre, M. Todd, Britten et Clark, sans compter, bien
‘entendu, le fidèle C. Herbert. De Belgique, MM. Ketels,
Charles Dereine, Carrœu et J. Hanser. Et nous en
oublions.

La part de la France était brillante: MM. Michel Gon-
dinet, pour le Racing-Club de France; Louis-Philippe Rei-
chel, un des apôtres de l’athlétisme,
vélocipédique d’amateurs :

pour l’Association

le Stade Français;
M. Garcet de Vauresmont, pour

le vicomte de La Rochefoucauld, pour
le Polo-Club ; RI. Mérillon, pour les sociétés de tir; le
baron du Teil du Havelt et le baron de Carayon la Tour,

pour la Société Hippique; pour l’Union vélocipédique de
France, MM. Roussel, le docteur Minart, Pagis, Duval et
Mousset. Etc...

Le discours inaugural du baron de Courcel, belle et
noble apologie pour l’athlétisme, proclame, avec une force
saisissante, des vérités qui, pour évidentes qu’elles parais.
sent aujourd’hui, n’avaient pas encore été inscrites à l’édi-
tion française du catalogue des idées reçues: que le sport a
cessé d’être un luxe pour devenir une nécessité, que les mé.
faits sont reconnus du « développement trop exclusif de la
vie intellectuelle et cérébrale » ; que l’exemple des anciens est
la condamnation de l’éducation moderne ; qu’il est inadmis-
sible — on pourrait dire contradictoire — que la science
« trouble l’équilibre de la nature humaine »; enfin que « le
sport est éminemment social, puisqu’il réunit les hommes
qui l’aiment sans distinction de classe et de caste ».

Après M. de Courcel, le poète Jean Aicard, en un dis-
cours élevé que traverse la flamme de l’idéal, parle sur la
Force et le Droit. « Quand des idéologues, s’écrie-t-il, s’as-
semblent pour désirer en commun la paix du monde, on
peut craindre qu’ils demeurent inécoutés; mais quand la
force physique tiendra les états généraux de l’idée et du
droit, on pourra commencer d’espérer beaucoup ». Une
audition d’un caractére exceptionnel termine la séance :
pour la première fois, on entend, chanté par une voix ma-
gnifique, le fameux hymne à Apollon, récemment découvert
dans les fouilles de Delphes, transcrit par M. Théodore
Reinach, adapté par Gabriel Fauré, et sur lequel M. Théo-
dore Reinach vient préalablement fournir de savants éclair-
cissements.

Ainsi s’achève la solennité de la Sorbonne. Passons
sur les fêtes qui accompagnèrent le Congrés. Le surlende-
main matin, on se mettait au travail. On allait écrire des
chapitres qui ne devaient point démentir l’éclat de la
préface.

Deus commissions sont constituées. La premiére, sous
la présidence de M. Michel Gondinet, aura à examiner les
questions touchant  à l’amateurisme. A la seconde est ren-
voyé le projet de restauration olympique; elle a pour pré-
sident le délégué helléne, M. D. Bikélas, pour vice-prési-
dent, le baron de Carayon-Latour,
teur, M. Borel.

pour  secrétaire-rappor-

Le mardi matin, la deuxiéme commission unanime
ayant décidé le rétablissement des Jeux « sur des bases
conformes aux nécessités de la vie moderne », adopte en
outre la périodicité quadriennale. Le mercredi, à la suite
d’une brillante discussion à laquelle prennent part MM.
Bikélas, de Carayon-Latour, Pierre de Coubertin. Lerma-
siaux, le colonel Dérué, elle fixe la date de début et arrête
la liste des sports à admettre. Voici enfin le grand jour.
C’est le samedi 23 juin que se tient la séance plénière, dans
laquelle le Congrès est appelé à discuter et à ratifier les rap-
ports établis par ses deux commissions. Il n’a que des
« vœus » à émettre (car les délégués n’ont point qualité pour
engager les nations qu’ils représentent ; mais leur présence
et leur autorité confèrent à ces « vœus » une sorte de carac-
tère impératif qui est dans l’intention, sinon dans le régle-
ment, et auquel nul ne se trompe. En ce qui concerne le
rapport de la deuxième commission, telle est textuellement
la formule des vœux unanimes du Congrès:

I. — Qu nul doute ne pouvant exister sur les avanta-
ges que présente le rétablissement des Jeux olympiques,
tant au point de vue de l’athlétisme qu’au point de vue
moral et international, ces jeux soient rétablis sur des bases
et dans des conditions conformes aux nécessités de la vie
moderne ;

II. — Que, sauf en ce qui concerne l’escrime, il ne
soit organisé de concours olympiques que pour les ama-
teurs ;
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Plaquette exécutée en l’honneur du baron Pierre De Coubertin
pour le XXXe anniversaire du rétablissement des Jeux Olympiques.

III. — Que le Comité International chargé de l’orga
nisation des Jeux Olympiques introduise dans son Règle-
ment une clause lui donnant le droit d’exclure du concours
toute personne qui, par ses actes antérieurs, pourrait por-
ter atteinte à la considération de l’institution ;

IV. — Que nul pays n’ait le droit de se faire représen-
ter aux Jeux Olympiques par d’autres que par ses natio-
naux, et que, dans chaque pays, il soit procédé, avant l’épo-
que des jeux, à des épreuves éliminntoires de nature à ne
désigner, pour y prendre part, que de véritables cham-
pions, dans chaque genre de sport ;

V. — Que les sports suivants soient, autant que possi-
ble, représentés aux Jeux Olympiques :

Sports athlétiques proprement dits (courses et con-
cours),

Sports nautiques (courses à l’aviron et à la voile, nata-
tion),

Jeux athlétiques (football, law-tennis, paume, etc...),
Patinage,
Escrime, boxe, lutte,
Sports hippiques, polo,
Tir et gymnastique,
Vélocipédie ;
Qu’en ce qui concerne les sports athlétiques propre.

ment dits, il soit institué un championnat général d’athlé-
tisme sous le nom de « pentathle » ;

Qu’en outre, à l’occasion des Jeux Olympiques, un
prix d’alpinisme soit attribué à l’ascension la plus inté-
ressante accomplie, sur un point quelconque du globe,
depuis le dernier concours;

VI. — Que les Jeux Olympiques aient lieu la première

fois à Athènes, en 1896, et pour la seconde fois à Paris,
en 1900, et ensuite de quatre ans en quatre ans, dans d’au-
tres villes du monde ;

VII. — Que les Jeux Olympiques ne pouvant réussir
qu’avec l’appui des gouvernements, le Comité Internatio-
nal fasse toutes les demandes nécessaires auprès des pou-
voirs publics afin de s’assurer leur concours officiel.

Voilà donc les Jeux Olympiques ressuscités, au moins
clans un procès-verbal de Congrés, mais sans opposition
et à l’unanimité! Grande merveille. Et, du premier coup,
la résolution en sept points qui leur rendait la vie, conçue
avec un sens des réalités modernes qui ne pouvait manquer
d’impressionner, faisait déjà figure, sinon d’une charte défi-
nitive, du moins d’un programme réfléchi, où il suffirait
d’insérer, à l’appel des nécessités et de l’expérience, les
mesures secondaires d’application.

A vrai dire, entre tous ceux qui venaient de participer
à ce mémorable événement, un seul se rendait compte des
difficultés que rencontrerait la restauration de l’olympisme,
et qui toutes pouvaient sembler insurmontables, consente-
ment des peuples, collaboration des gouvernements, disci-
pline internationale, recherche des moyens financiers, créa-
tion d’une conscience sportive universelle; mais un seul
aussi se sentait disposé à les affronter et de taille à les vain-
cre, le baron Pierre de Coubertin. Aussi, un temps raison-
nable lui paraissant nécessaire pour mener à bien un si
considérable dessein, inclinait-il à prendre un délai de six
années et à réserver à Paris, qui préparait son Exposition
universelle de 1900, la première célébration des Jeux res-
taurés. Mais les membres du Congrès ne l’entendirent pas
ainsi. Prés de retourner chez eux et peu enclins à se soucier
du travail des autres, ils étaient gens pressés, et certains
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qui, l’instant d’avant, ne pensaient guère aux Jeux Olym-
piques, trouvèrent que six ans d’attente seraient une épreu-
ve bien longue à imposer à leurs impatiences. Paris aura
ses Jeux en 1900, soit; mais pourquoi n’en point célébrer
la résurrection quatre ans plus tôt, en 1896, et sur la terre
sacre qui les enfanta il y a 2670 ans?

Ainsi en est-il, sur le champ, décidé, dans une sorte
d’improvisation fiévreuse, qui semble quelque peu relever,
il faut le dire, d’un transport littéraire. N’importe! Le sort
en est jeté! C’est donc à Athènes, et en 1896, que, par une
étonnante aventure, le monde moderne, en voie de régéné-
ration physique, ira, pieux pélerin, rendre hommage, en
grande procession, au génie athlétique de l’antique Hellade !

Le même soir, au banquet qui, sous la présidence du
baron de Courcel, entouré de personnages tels que M. Ra-
bier, directeur de l’enseignement secondaire, représentant
le ministère de l’Instruction publique, et Michel Bréal, mar-
qua la fin du Congrès et de ses fêtes, M. Pierre de Couber-
tin, exaltant l’œuvre qui venait d’être accomplie, relevait
les vertus qui font de l’olympisme un système complet de
formation intellectuelle, physique et morale, et, aux applau-
dissements de l’assistance, il ajoutait: « En définitive, il
n’y a pas dans l’homme deux parties, le corps et l’âme: il
y en a trois, le corps, l’esprit et le caractére. Le caractére
ne se forme point par l’esprit; il se forme surtout par le
corps. Les anciens savaient cela; nos pères l’ont oublié et
nous le rapprenons péniblement ».

Mots alors nouveaux, et qui, en 1894, si singulière que
la chose puisse paraître aujourd’hui, résonnaient avec des
apparences de hardiesse ! C’étaient pourtant des pensées
vieilles comme l’esprit humain qu’ils exprimaient. Depuis
Socrate et Platon, ils avaient formé le vocabulaire de tous
les philosophes, de tous les sociologues qui avaient écr
sur l’éducation. On les retrouvait dans Rollin comme dans
Locke, chez Montaigne comme chez Jean-Jacques; Herbert
Spencer en avait fait la forte base sur laquelle il avait édifié-
son grand traité De l’éducation; mais l’on eût dit en vérité
que les éducateurs français du dix-neuvième siécle, en mê-
me temps qu’ils se bouchaient les oreilles aux appels de la
nature, avaient perdu jusqu’au souvenir de si grands exem-
ples. La réaction venait de commencer, et, chose étrange,
au lieu que, selon l’éternelle loi, la doctrine eût précédé le
fait, c’est par l’action des sociétés de sport qu’elle avait
peu à peu pris possession des esprits. C’est le 7 juillet
1890 que Léon Bourgeois. ministre de l’Instruction publi-
que, avait lancé sa fameuse circulaire aux recteurs sur l’em-
ploi du temps et l’organisation de l’éducation physique, en
c’est en 1892 que ce grand pédagogue, Henri Marlon, dans
son admirable traité sur l’Education. dans l’Université, si
riche d’expérience et de fortes leçons, que l’oubli où on le
voit relégué apparaît comme une inconcevable iniquité,
avait, avec une éloquence saisissante, en des termes qui par-
fois tournaient au pathétique, délimité le triple domaine de
toute éducation digne de ce nom: l’esprit, le corps, le
caractére.

Pierre de Coubertin était de ceux qui, les premiers,
avaient aperçu les faiblesses de notre éducation universi-
taire. Il avait fortement subi l’influence d’un Arnold,
qui venait, au milieu du siécle, de renouveler et d’épu.

rer l’éducation anglaise. De tels mots lui étaient donc
familiers, et ils ne surprenaient pas davantage l’auditoire
averti auquel il les destinait ; mais il était nécessaire qu’ils
fussent prononcés ce soir-là. Ce n’est pas seulement parce
que, concluant les travaux d’un Congrés athlétique, ils
marquaient les frontiéres d’une œuvre immense dans
laquelle l’athlétisme avait sa large part ; c’est aussi parce
qu’ils donnaient son plein sens au magnifique effort de
rénovation entrepris depuis dix ans déjà, et dont le réta-
blissement des Jeux olympiques allait être, dans l’ordre
international, le couronnement.

*
* *

Tel fut l’ouvrage du deuxième Congrès athlétique inter-
national de 1894. Mais il ne se contenta point de voter sur
un principe et d’édicter un Règlement. A l’œuvre gran-
diose qui se constituait, il fournit en même temps un ins-
trument d’action, et, en se séparant, il laissait derrière lui
un organisme permanent, à la fois témoin et agent de sa
volonté, un Comité International des Jeux Olympiques.
dont il est nécessaire de consigner ici la brillante compas-
tion. Il comprenait treize membres, dont voici les noms:

MM.

Bikélas, vice-président de la Société d’encouragement des
études grecques ;

Le général de Boutowski, attaché à la direction des écoles
militaires russes ;

Le docteur Jiri Guth, professeur au lycée Klatovy (Bohême) ;
Le commandant Balck, premier professeur à l’Institut cen-

tral de gymnastique, à Stockholm ;
Léonard A. Cuff, secrétaire de la New Zealand Amateur

Athletic Association;
W.-M. Sloane, professeur à 1’Université de Princeton

(New-Jersey) ;
Le docteur Zubiaur, recteur au collége national de l’Uru-

guay :
Le comte Lucchesi-Palli, vice-consul d’Italie à Paris;
C. Herbert, secrétaire de l’ Amateur Athletic Association

(Londres) ;
Lord Ampthill ;
Franz Kémény, directeur de l’Ecole royale d’Eger (Hon-

grie) ;
Baron Pierre de Coubertin, secrétaire général de l’ Union

des Societés françaises de sports athlétiques ;
Callot, membre du Conseil de l’Union.

Du Comité International, ainsi constituté, M. de Cou-
bertin fut, ainsi qu’il était juste, le président, et M. Callot,
le trésorier.

C’est ce Comité, étendu, complété, mais permanent
et non soumis à l’élection, qui, depuis 1894, assume avec:
succès la direction suprême. En ce matin du 23 juin, de ces
treize membres, combien en eût-on pu trouver qui, au secret
de leur conscience, se fussent sincèrement attendus que,
trente ans plus tard, l’olympisme restauré donnât comme
fruit magnifique l’inoubliable apothéose des Jeux de
Paris ?
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LE FONCTIONNEMENT

DU COMITÉ INTERNATIONAL OLYMPIQUE

Le gouvernement de l’Olympisme universel est aux mains
du Comité International Olympique, organe pleinement souve-
rain sorti en 1894 du Congrès de Paris.

On a pu voir, par sa composition initiale que nous avons
indiquée, qu’il se bornait alors à grouper les représentants des
quelques nations participant au Congrès; dis ans plus tard,
vingt-deux nations y avaient leur siège; au lendemain de son
Trentenaire, célébré au cours des Jeux de de 1924, il en rassemble
quarante-quatre; le temps n’est pas éloigné où tous les peuples
du monde inscriront leurs couleurs sur son drapeau.

Cependant il a pu s’étendre en nombre et se fortifier en
puissance, il est resté, dans son essence, immuable, et les
principes sur lesquels il s’appuie n’ont pas changé. Il doit cette
continuité, non seulement à la solidité et à la rigueur des règles
qui, dès l’origine, formèrent sa constitution, mais à l’heureuse
et exceptionnelle circonstance que, durant ces trente années,
il eut pour guide et pour chef le même président, l’homme
qui, l’ayant fondé, avait, plus que tout autre, la vue claire
de ses fins, et qui, ayant pris soin de conférer à la présidence
un pouvoir propre, s’appliqua avec succès à ne laisser fléchir
aucune de ses prérogatives. Reconnaissons le bienfait de cette
favorable durée.

Tel que les ans l’ont fait, le Comité International Olympique
exerce un pouvoir sans contrepoids ni appel. Sa grande affaire

est de gouverner le fêtes olympiques. Il joue, dans le monde
moderne, le même rôle consulaire que joua, dans le monde
hellènique, l’Elide, gardienne sévère de la tradition olympique,
à ceci près qu’il s’interdit de s’immiscer dans l’organisation
technique des Jeux. L’article premier de sa charte porte que
son objet est triple : « assurer la célébration régulière des Jeux;
rendre cette célébration de plus en plus parfaite, digne de
son glorieux passé et conforme aux idées élevées dont s’inspirè-
rent ses rénovateurs; provoquer et organiser toutes les manifes-
tations, et, en général, prendre toutes les mesures propres à
orienter l’athlétisme moderne dans les voies désirables. »

Il a ceci de particulier que, non seulement il ne reconnaît
aucun contrôle, mais qu’il est inaccessible aux mouvements
qui, en des sens divers, pourraient se produire dans les différen-
tes organisations nationales. En effet, il se recrute lui-même,
ses membres sont élus « pour une période indéterminée »,
autant dire à vie, et nul pays n’est admis, sous quelque forme
que ce soit, à intervenir dans ses chois. L’article 2 des statuts
édicte que « ses membres doivent se considérer comme les
délégués du Comité auprès des Fédérations et Sociétés de sports
et d’exercices physiques de leurs pays respectifs », et ce n’est
point une clause de style. En toutes circonstances, le Comité
a eu à cœur de faire ressortir que ses membres sont absolument
indépendants des organisations nationales, et un incident carac-
téristique, entre plusieurs autres, se produisit à ce propos au
cours d’une séance du Comité, tenue à Lausanne, le 4 juin 1921.
Un envoyé s’étant plaint, dit le procès-verbal, que le troisième
« délénué » de son pays n’eût pas encore été remplacé au sein
du Comité, le président répondit péremptoirement « que le
Comité ne se composait à aucun degré de délégués nationaux,
et il s’étonna, à son tour, de la persistante ignorance qui
règne en plusieurs pays concernant la constitution du Comité,
laquelle pourtant fonctionne depuis vingt-sept ans et se recom-
mande par son estrême simplicité. » De cette doctrine, essen-
tiellement contraire à la doctrine élective, il résulte donc que
les membres du Comité, bien loin d’avoir mission d’y représen-

ter les volontés ou les désirs de leurs pays respectifs, ont pour
rôle de faire connaître à ceux-ci la pensée du Comité et de
leur imposer ses décisions.

Dans chaque pays, des Comités nationaux doivent être ins-
titués, mais qui ne sauraient être entièrement indépendants du
C. I. O., car il est dit, dans les statuts de celui-ci, que ces
Comités ne peuvent être créés qu’en accord avec les Fédérations
ou Sociétés nationales du pays aussi bien « qu’avec les membres
du Comité International pour ledit pays. »

De même que le Comité International s’est attribué tous
les pouvoirs nécessaires à l’exercice de son action, de même
il a su se donner, pour son fonctionnement intérieur, une
constitution forte et centralisée. Chaque nation pouvant être
représentée par un membre au moins et trois au plus, il est
permis d’envisager que les séances du Comité rassembleront
un jour de cent à cent cinquante membres. Ce n’est pas trop,
assurément, pour une représentation solennelle de l’olympisme
universel, mais c’est beaucoup pour mener à bien un travail
utile. Aussi les statuts prévoient-ils que la besogne administra-
tive sera assumée par le président, élu pour huit ans, avec le
concours d’une Commission exécutive de cinq membres, soumis
au renouvellement et rééligibles tous les quatre ans. Encore
est-il prévu que, dans les cas urgents, le Président pourra déci-
der seul. Il tient, en somme, le rôle d’un président du Conseil
qui, gouvernant avec des ministres, s’appuie sur une chambre
délibérative. Dans cette forte constitution, autant que dans la
qualité des personnalités qui la composent, trouvons le secret
de la durée du Comité International, de la continuité de son
action, de l’extension de son prestige.

Le Comité International, gouvernant de haut, s’interdit
toute initiative d’ordre technique. Pas plus qu’il n’est disposé
à admettre nulle immixtion d’aucun pouvoir, soit sportif, soit
politique, il ne se permet d’intervenir dans les choses qui ne
son point de son ressort. C’est aux Comités nationaux d’orga-
niser la célébration des Jeux, d’en élaborer le calendrier selon
la classification adoptée par le C. I. O., et c’est aux Fédérations
internationales d’édicter les régles techniques qui les doivent
régir. Sa tâche se borne à faire en sorte que les Jeux soient
effectivement célébrés toutes les quatre années, à désigner la
ville où ils devront se tenir, à veiller à ce que les Comités
nationaux ne s’écartent pas des règles générales une fois pour
toutes fixées, à tenir la main à la rigoureuse observation du
« Protocole »  établi par ses soints et qui stipule toutes les pres-
criptions relatives à l’ouverture, à la tenue, à la clôture des
Jeux, ainsi qu’aux manifestations solennelles qu’ils comportent.
Sans dépasser ses attributions, il est du moins allé aussi loin
que possible dans le détail des choses qui le concernent. C’est
ainsi qu’il a fixé la formule par laquelle les différents pays
doivent être conviés par la nation organisatrice à prendre part
aux Jeux. Il va de soi que le beau serment olympique qui doit
précéder les compétitions a également été rédigé par ses soins.

Ainsi fonctionne, depuis trente ans, le Comité International
Olympique. Il lui revient le haut mérite d’avoir affermi, imposé
l’institution sortie en chancelant du Congrès de 1894, de lui
avoir donné de si fortes assises.

Le Comité a son siège à Lausanne. Il a créé le drapeau
olympique. Ce drapeau est à fond blanc, sans bordure ; il
porte, au centre, cinq anneaux enlacés, bleu, jaune, noir, vert,
rouge; l’anneau bleu, en haut et à droite. Sept fois déjà, sur
les champs de bataille de la paix et de la fraternité humaine,
il a connu la victoire.

—  —



Stade d’Athènes. 1896.

LES PRÉCÉDENTS JEUX

De 1896 à 1920

Les premières assises de l’olympisme restauré se tinrent,
on le sait, à Athènes, au printemps de 1896. Cc ne fut point
sans peine. Par le choix symbolique d’Athènes, le Congrès de
Paris avait entendu manifester avec éclat son propos de renouer
la tradition hellénique, et c’est pour rendre hommage à l’idée
grecque qu’il avait décidé de convier, au pied de l’Acropole,
les représentants de l’athlétisme universel. Mais, touchant
l’athlétisme, la jeune Athènes n’avait alors ni tradition ni
institutions, rien enfin qui la préparât à la tâche redoutable
d’organiser les grands Jeux renouvelés.  M. Pierre de Coubertin,
qui, sans perdre un instant, était allé prendre à Marseille le
bateau du Pirée afin de créer sur place les moyens d’action
nécessaires, a conté depuis, non sans amertume, les déceptions
qui l’attendaient en Grèce. La Cour était favorable, mais le
gouvernement de Tricoupi, aux prises avec une situation finan-
cière exceptionnellement difficile, entendait ne prendre aucune
part à la préparation des Jeux, ce qui signifiait qu’il y était
hostile. M. de Coubertin, aidé de quelques amis dévoués, tel
l’excellent et éminent Bikélas, s’obstina. L’on parvint à arracher
à l’autoritaire premier ministre une promesse de neutralité, et,
le diadoque, qui était Constantin, ayant pris l’affaire en mains
et y apportant toute sa fougue, les choses finirent, tant bien que
mal, par s’arranger. Il advint même que, grâce à la générosité
d’un riche Hellène d’Alexandrie, M. Avérof, le Stade, dont il
ne restait guère que l’emplacement, put être entièrement res-
tauré.

—  —

Bref, le persévérant effort de quelques hommes, les libéra-
lités de quelques autres, l’ardeur d’une population, d’abord
indifférente, puis gagnée à la cause et mettant son amour-
propre à ce qu’une réussite éclatante fît honneur à son pays,
firent que le premier rendez-vous donné, sur la terre grecque.
à l’athlétisme des deux mondes, obtint un succès des plus
honorables. N’ayons point la témérité, à cette occassion, de trop
parler de sport. M. Pierre de Coubertin, aidé de M. Raoul
Fabens, qui fut, dans cette œuvre, son plus proche collabo-
rateur, avait eu bien de la peine à rassembler des athlétes.
Cependant, il avait pu obtenir la participation d’une équipe
américaine, et, au demeurant, il vint d’Europe assez de con-
currents pour que fût sauf l’honneur sportif.

Au lendemain des Jeux athéniens de 1896, un résultat
considérable était obtenu. L‘idée, timidement lancée deux ans
plus tôt, s’était hardiment, victorieusement affirmée. Le réta-
blissement des Jeux Olympiques, autrement dit la création
de l’Olympisme moderne, qui paraissait n’être encore qu’une
vue de l’esprit et dont certains ne trouvaient qu’à sourire,
entrait dans le domaine du fait, et, dans les deux mondes.
la presse se chargeait de promulguer la nouvelle du grand
énément. Dés ce moment, les Jeux Olympiques vivaient.

Il fallut qu’ils eussent la vie dure, ou plutôt il fallut que
leur promoteur fournît une preuve nouvelle de sa ténacité,
pour qu’ils résistassent à l’épreuve de 1900.

Le Comité International avait décidé qu’ils se tiendraient



Stade de Londres. 1908.

Stade de Stockholm. 1912.

Stade d’Anvers. 1920.
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à Paris à l’occasion de l’Exposition Universelle. Mais certains
malentendus qui se produisirent firent que les Jeux de 1900,
bornés à certaines épreuves sportives, pour la plupart données
dans les clubs, n’eurent point le caractére de manifestation
collective qui les constitue.

La première organisation sérieuse fut celle de Saint-Louis,
en 1904; mais un trop petit nombre de concurrents européens
furent en mesure d’entreprendre un si long voyage. Il faut
arriver à la quatrième célébration, qui eut lieu à Londres, en
1908, pour rencontrer enfin un programme de Jeux qui réalise
exactement, tant par le nombre et la variété des épreuves que
par le nombre des engagements et les sévères méthodes de
l’organisation, les conditions mêmes de l’Olympisme revivifié.

C’est pourtant presque à l’improviste que Londres avait été
choisi. En 1904, les quatrièmes Jeux avaient été attribués à
Rome avec l’agrément du roi et de la municipalité romaine ;
mais en 1906, reculant devant les crédits à trouver et les res-
ponsabilités à assumer, Rome avait soudain annoncé qu’elle
renonçait, et l’on avait en hâte profité de l’Exposition qui se
tenait alors à Londres pour offrir aux Anglais la succession
des Italiens. Ils avaient accepté ; mais l’on devine ce qu’il fallut
d’énergie aux autorités sportives de la capitale britannique
pour préparer, en deus années, techniquement, administrative-
ment, financiérement, matériellement, l’organisation compléte
des Jeux.

Le résultat fut magnifique.
Ils se tinrent en quatre séries : du 20 au 30 avril, du 6 au

3 mai, du 1er au 30 juin, du 6 au 30 juillet. 22 nations v
avaient contracté 2.666 engagements. Au programme, figu-
raient 23 sports, qui donnèrent lieu à 110 épreuves.

Le Stade avait une capacité de 70.000 spectateurs. La piste
mesurait 536 m. 375 de développement, et 7 m. 315 de largeur.
Elle était entourée d’une piste cycliste longue de 589 m. 199
et large de 10 m. 602.

Sur la pelouse même, le long de la ligne d’arrivée, on
avait creusé un bassin de natation de 100 mètres sur 15 m. 172,
et profond, à chaque extrémité, de 1 m. 188.

Treize épreuves avaient été ajoutées au programme de
Saint-Louis, parmi lesquelles le lancement du javelot et du dis-
que, la crosse, les bateaux à moteurs, la raquette, la paume.

En 1912, du 29 juin au 22 juillet, Stockholm donne les
cinquièmes Jeux avec une tenue remarquable et qui mérite
d’être donnée en exemple. Cette fois, 27 nations ont répondu à
l’appl des Suédois, et 4.281 engagements sout inscrits. Treize
sports seulement figurent au programme, qui comporte 103
épreuves. Parmi les sports admis aux Jeux de Londres, Stoc-
kholm a supprimé le patinage, la raquette, la paume, les ba-
teaux à moteurs, le tir à l’arc, la boxe, le rugby, le hockey,
le lancement du disque, etc...; en revanche on voit, pour la
première fois, se disputer le pentathlon moderne. Des concours
d’art, conformément aux directives données par le C. I. O.,
sont adjoints au programme.

Pour la septième fois, du 7 juillet au 6 septembre, les Jeux
Olympiques se donnent à Anvers en 1920. Vingt-trois sports
v sont représentés, qui se répartissent sur 139 épreuves. Les
concours d’art ne sont pas oubliés. Une série de patinage avait
eu lieu du 20 au 30 avril. Le rugby, délaissé par Stockholm,
figure au tableau, mais ne rassemble pas suffisamment
de nations ; de même que d’autres épreuves, également
dédaignées, telles que le lancement de la pierre, le polo, le
hockey sur glace et sur gazon, la boxe, le tir à l’arc, le 400
mètres haies. En revanche, certaines autres sont supprimées :
la lutte à la corde, le saut en longueur et en hauteur sans élar.

Après Londres, Stockholm, Anvers, l’institution avait la
consécration de l’espérience et du succès; elle avait conquis,
dans tous les pays des deux mondes, l’adhésion de l’opinion ;
elle semblait donc assurée de la durée. A quel peuple, à quelle
cité, seraient attribués les Jeux de 1924 ?

Le châlet de la Croix Catelan. Paris, 1900.
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LE CHOIX DE PARIS POUR LES JEUX DE 

A peine la guerre était-elle terminée que le Comité Inter-
national Olympique, soucieux de ne point laisser tomber l’oeu-
vre fondée en 1924, se préoccupait d’assurer la célébration des
Jeux en 1920. Ceux de 1916 avaient été annulés, et il importait,
pour la continuité de l’institution, de ne point laisser passer
sans Jeux deux olympiades successives. Où donc se retrouve-
rait, en 1920, pour une manifestation particulièrement solennelle
de paix et de solidarité internationales, l’olympisme des deux
mondes?

La France songea à poser sa candidature, on verra plus
loin dans quelles conditions; mais, rencontrant devant elle le
désir de la Belgique, elle s’inclina et c’est à Anvers que se
déroulèrent donc, en 1920, les Jeux de la VII” Olympiade. A
peine étaient-ils clos, que le Comité International Olympique
tint, dans cette ville, sa session annuelle pour examiner les
enseignements qu’il importait d’en tirer au profit des Jeux
suivants.

Le Comte Clary, président du Comité Olympique français,
membre pour la France du Comité International Olympique,
renouvela alors la candidature dc Paris; mais ce n’est qu’au
Congrès suivant, tenu à Lausanne en 1921, qu’elle devait être
examinée en même temps, d’ailleurs, que celles formulées an
nom de la ville de Rome, par l’Italie, d’Amsterdam par la Hol-
lande et de Los Angeles par les Etats-Unis d’Amérique.

Le président met aux voix la question de priorité.  La priorité
est accordée à la proposition Guth-Jarkovsky, par Ii voix
contre 4 et 4 abstentions.  Le président met alors aux voix la
proposition elle-même, laquelle est adoptée par 14 voix contre
4 et I abstention.  Les 4 opposants sont:  MM. Montu, Gautier-
Vignal, Plagino et do Rio-Branco.  Le président, comme a
l 'habitude,  n'a point  vote .

Le vote fixant le siège de la VIIIe Olympiade eut lieu au
cours de la première réunion, le 2 juin 1921.

Voici comment il est relaté au procès-verbal du Congrès :
Etaient présents : MM. le comte Henry de Baillet-Latour,

le baron Godefroy de Blonay, A.-C. Bolanachi, le comte Clary,
S. Edström, le comte Gautier-Vignal, Albert Glandaz, le Dr J.-
S. Guth-]arkovsky, le colonel Hansen, E. Krogius, R. de
Courcy Laffan, le baron de Laveleye, P. Matheu, le comte
Mercati, J. Merrick, C. Montu, M. Pescatore, le comte de
Penha-Garcia, G. Plagino, le marquis de Polignac, R. do Rio-
Branco, le comte Cl. de Rosen, et le baron F.-W. de Tuyll,
membres pour la Belgique, la Suisse, l’Egypte, la France, la
Suède, Monaco, la Tchéco-Slovaquie, le Danemark, la Finlande,
la Grande-Bretagne, l’Amérique Centrale, la Grèce, le Canada,
l’Italie, le Luxembourg, le Portugal, la Roumanie, le Brésil
ut la Hollande.

Absents excusés : MM. le professeur Bucar (Yougo-Slavie),
R. Coombes (Australie), le colonel Sw. Djoukitch (Yougo-
Slavie), Dorn y de Alsua (Equateur), J. Kano (Japon), le pro-
fesseur W. Sloane (Etats-Unis), le commandant Sverre (Nor-
vège), Sir Dorabji Tata (Inde), et le juge Bartow S. Weeks
(Etats-Unis).

Le Dr Guth-Jarkovsky rappelle la récente lettre-circulaire

du président, demandant que Paris et Amsterdam soient choisis
respectivement comme siège de lu VIIIe et de la IXe Olym-
piades; il propose que soient adoptés purement et simplement,
sans discussion, les termes de cette lettre. M. Montu s’élève
avec force contre cette proposition et demande la disjonction.
M. Gautier-Vignal l'appuie. MM. de Baillet-Latour et de Poli-
gnac font connaître les raisons du vote favorable que Belges
et Français se proposent d’émettre sur la proposition Guth-
Jarkovsky. M. de Tuyll rappelle qu’Amsterdam a posé sa can-
didature en 1912 et s’est effacée devant Anvers en 1919, comme
devant Paris en 1921, par esprit de désintéressement sportif et
de bonne camaraderie internationale. A l’objection faite qu’on
ne peut fixer à la fois le siège de deux Olympiades, le Dr Guth-
Jarkovsky répond que tel fut déjà le cas en 1894 pour la Ire Olym-
piade (1896) et pour la 11e (1900).

L'épreuve étant contestée est répétée une seconde et une
troisième fois. Elle donne exactement les mêmes résultats. En
conséquence, le président proclame Paris siége de la VIIIe

Olympiade et Amsterdam siège de la IXe. MM. Clary et de
Tuyll se lèvent tour à tour pour exprimer leurs remerciements
au nom de leurs pays respectifs.

M. Gautier-Vignal demande qu’on inscrive au procès-verbal
qu’il n’a pas entendu voter contre Paris, mais contre la double
attribution. La même observation est faite par MM. do Rio-
Branco et Plagino. M. Krogius demande s’il ne serait pas pos-
sible de reprendre la question afin d’émettre un vote unanime.
Mais cette procédure serait illégale, le vote étant maintenant
acquis. La séance est levée.

Au cours de la réunion du lendemain, MM. de Penha-Garcia
et Edström, qui n’avaient pu participer au vote de la veille,
demandaient qu’on prenne acte de leur pleine et entière adhé-
sion au scrutin en faveur de Paris et d’Amsterdam. Y ont
adhéré de même par écrit : MM. Bucar et Djoukitch. Le profes-
seur Sloane avait envoyé son adhésion en ce qui concerne Paris.

Le choix de Paris était consacré.
Un parchemin enluminé, oeuvre magistrale du maître O.

Guillonnet, et qui a été remis au Musée Olympique de Lau-
sanne, relate la demande déposée officiellement en 1921 par le
Comité Olympique français auprès du Comité International
Olympique.

—  —
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TITRE II

LA PRÉPARATION des JEUX de PARIS



LE COMITÉ  EXÉCUTIF  DU COMITÉ
OLYMPIQUE FRANÇAIS

LES TRAVAUX PRÉLIMINAIRES



Comte J. Clary,
Commissaire Général et Président du Comité Exécutif.

M. Gilbert Peycelon,
Délégué du Gouvernement.
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LE COMITÉ EXÉCUTIF
DES

JEUX DE LA VIIIE  OLYMPIADE

Commissaire Général:  Comte J. Clary.
Délégué du Gouvernement:  M. Gilbert Peycelon.

BUREAU

Président : M. le Comte CLARY.
Vice-Présidents: MM. Albert Glandaz, Gaston Vidal, J. Rimet,

J. Genet.
Secrétaire général : M. Frantz- Reichel.
Trésorier général : M. Lucien Desnues.
Trésorier-adjoint : M. R.-M. Rolland.
Secrétaire International : M. A.-H. Muhr.

MEMBRES

MM.
Mericamp et Jurgenson (F. F. d’Athlétisme).
Chevallier, Jevain (F. F. de Football-Association).
E.-G. Drigny, J. Frerejacques (F. F. de Natation et de Sau-

vetage).
P. Rousseau, A. Bourdariat (F. F. de Boxe).
R. Lacroix (F. N. d’ Escrime).
G. Brun (U. F. S. F. d’ Aviron).
L. BRETON, R. d' Arnaud (U. V. F.).
H. Wallet (F. F. de Law-Tennis).
D. Merillon et Lermusiaux (U. S. Tir de France).
C. Massieu (U. S. Nautiques françaises).
Hector (F. N. Sports Equestres).
A. Maucourt (F. F. Sports d’Hiver).
H. Cuénot (Club Alpin Français).
Christmann (U. S. Gymnastique de France).
Perroud (F. F. de Lutte).
J. Rosset (F. F. Poids et Haltères).
J. de Saint-Pastou (F. F. de Pelote Basque).
Mis de Polignac (C. I. O.)

COMMISSAIRES GENERAUX

Commissaire général sportif : M. Frantz-Reichel.
Commissaire général sportif adjoint : M. A.-H. Muhr.
Commissaire général administratif : M. L. Breton.
Commissaire général aux Arts et Relations extérieures : M. le

Marquis de Polignac.
Commissaire général á la Propagande : M. P. Rousseau.

Président de la Commission du Budget : M. J. Genet.

REPRESENTANTS DES POUVOIRS PUBLICS
ET DES MINISTERES AUPRES DU COMITE

MM.
Henry-Paté (Haut-Commissaire á l’Education Physique)
J. DE Castellane (Conseil Municipal).
M. Missoffe (Conseil Municipal).
Bonnal, (Conseil Général).
Delavenne (Conseil Général).
Chavany (Municipalité de Colombes).
GIRAUDOUX (Ministère des Affaires Etrangères).
Rabate (Ministère de l’Agriculture).
Capitaine Simon (Ministère des Colonies).
M. Milhac (Ministère du Commerce).
Troisier (Ministère des Finances).
Général Echard (Ministère de la Guerre).
Lhopital (Ministère de l’Instruction Publique).
Mittelhauser (Ministère de l’Intérieur).
Capitaine de Frégate Monier (Ministère de la Marine)
Tollard (Ministère du Travail).
Joyant (Ministère des Travaux Publics).
Delpech (Sous-Secrétariat des P. T. T.).
Doumerc (Préfecture de la Seine).

—  —



M. Gaston Vidal, M. Henry Paté,
Sous-Secrétaire d’Etat à l’Enseignement Technique. Haut-Commissaire à l’Education Physique.

Vice-Président du Comité Exécutif. Président d’honneur du Comité Olympique français.

M. Joseph Genet,
Vice-Président du Comité Exécutif.

M. Jules Rimet,
Vice-Président du Comité Exécutif.

—  —



COMMENT A

LE MÉCANISME

ÉTÉ CONÇU

ORGANISATEUR

Le Comité National des Sports

Comité Olympique Français

La Définition des Pouvoirs
Le Comité National des Sports-Comité Olympique Français

est constitué par le groupement des grandes fédérations spor-
tives françaises, au nombre de 34 à l’époque de l’organisation
des Jeux de la VIIIe Olympiade.

Ces 34 fédérations, ayant chacune la faculté de se faire
représenter par un maximum de 5 délégués  , formaient un
groupement de 170 individualités.

Le Comité National des Sports-Comité Olympique Français
jugea que ce serait alourdir son organisation que d’en faire
assurer le fonctionnement par un nombre aussi élevé de mem-
bres dirigeants, c’est pourquoi il décida de délégucr ses pou-
voirs d’exécution à un Comité restreint qui prit le titre de
Comité Exécutif.

Ce Comité Exécutif a été constitué pour la première fois
le 28 juin 1921, c’est-à-dire au lendemain même du Congrès
qui, à Lausanne, désigna la Ville de Paris comme siège des
Jeux de la VIIIe Olympiade.

Les décisions étaient du fait :
I
o Du Comité Exécutif pour l’ensemble des décisions ;

2o Du Présidcnt du Comité Olympique Français et du
Comité Exécutif et du Secrétaire Général du Comité Olym-
pique Français et du Comité exécutif pour les décisions d'ordre
général ne concernant pas les attributions des quatre Commis-
saires ;

3o Des quatre Commissaires, chacun dans la limite de leurs
attributions.

Le premier Comité Exécutif était le Bureau du Comité
Olympique Français auquel avaient été adjoints quatre Com-
missaires pour diriger les quatre départements envisagés :
Sports, Arts, Administration, Propagande.

Les quatre Commissaires désignés étaient : Pour l’Adminis-
tration, 31. Montprofit ; pour les Arts et Relations Extérieures,
M. le Marquis de Polignac ; pour la Propagande, M. Paul
Rousseau ; pour les Sports et le Secrétariat Général, M. Frantz-
Reichel.

Tout l’exécutif était centralisé par le Secrétariat Général.
Toutes les décisions étaient notifiées pour exécution au

Secrétariat Général qui en assurait la réalisation immédiate
et qui contrôlait, en cas de dépense et d’accord avec le Tréso-
rier, si elles étaient dans les limites du Budget.

Les réalisations étaient exécutées :
Le 9 mai 1922, ce Comité Exécutif était transformé dans une

Assemblée du Comité Olympique Français. Quatre Commis-
sions étaient constituées conformément aux Commissariats
précédémment institués : Commission Sportive, Commission
Administrative, Commission des Arts et Relations Extérieures,
Commission de la Propagande, dont les Présidents étaient
les mêmes personnes que les Commissaires antérieurement élus,
excepté pour la Commission Administrative que présida alors
M. Léon Breton. Enfin, M. Allan H. Muhr était nommé adjoint
à la Commission Sportive et Secrétaire International au Secré-
tariat Général.

M. Lucien Desnues, trésorier du Comité National des Sports
était élu trésorier du Comité Exécutif.

Le Comité Exécutif lui-même était composé de 26 membres
désignés par les Fédérations Olympiques et de 7 membres élus
par l’Assemblée Général du Comité Olympique Français.

Faisaient également partie de droit du Comité Exécutif,
les représentants du Comité International Olympique pour la
France : le Comte Clary, M. Albert Glandaz et le Marquis
de Polignac ; M. Giraudoux, Directeur de la Propagande au
Ministère des Affaires Etrangères, le délégué du Gouvernement
M. Gilbert Peycelon, XI. Henry Paté, Haut-Commissaire à
l’Education physique. Enfin y étaient adjoints, à titre consul-
tatif, les représentants des différents Ministères, du Conseil
Municipal, du Conseil Général, de la Municipalité de Colom-
bes et de l’Administration de la Ville de Paris.

Les pouvoirs accordés par l’Assemblée au Comité Exécutif
ne devaient expirer qu’à la liquidation des Jeux.

Le Comité Exécutif avait enfin nommé une Commission
des finances et du budget que présida M. J. Genet et dont les
collaborateurs furent MM. Chevallier, Lermusiaux, Conord,

Io Par les Services Généraux du Secrétariat Général, pour
toutes les décisions d’ordre général et des services communs ;

20 Par quatre Services Spéciaux du Secrétariat Général en
relations avec les quatre Commissaires, correspondant chacun
aux attributions desdits Commissaires.

En cas d’urgence, le Chef du Service Commun et les Chefs
des Services Spéciaux pouvaient recevoir respectivement les
ordres du Président, du Secrétaire Général du Comité Olym-
pique Français et du Comité Exécutif, et des quatre Commis-
saires; mais, dans tous les cas, l’exécution devait être connue du
Secrétariat Général et enregistrée par ses soins, comme pour
toutes les autres exécutions.

Le personnel était ainsi choisi :
I
o Pour le Secrétariat Général et les Services Communs

(exécution d’ordre général par le Secrétaire Général, avec
l’agrément du Bureau et du délégué du Gouvernemcnt ;

2o Pour les services d’exécution spéciaux aux quatre Com-
missaires, par ceux-ci, après consultation du Secrétaire Général.
d’accord avec lui, et avec l’agrément du Bureau et du délégué
du Gouvernement.

Réunion du Secrétariat Général, des Chefs de Services Com-
muns et des quatre Services Spéciaux : quotidiennement.

Réunion du Bureau, des Commissions, avec le délégué du

le trésorier général M. Lucien Desnues, et, par la suite, le
trésoricr-adjoint AI. Rolland. Cette Commission avait pour mis-
sion de veiller à ce que les dépenses engagées par les Commis-
sariats restent dans les limites des crédits alloués.

Le Pouvoir Législatif

Le Pouvoir Exécutif

Le Choix du Personnel

Les Réunions des différents organismes
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Marquis de Polignac,
Commissaire Général aux Arts

et Relations Extérieures.

M. Paul Rousseau,
Commissaire Général

á la Propagande.

M. Léon Breton,
Commissaire Général

Administratif.

M. Frantz-Reichel,
Secrétaire Général

et Commissaire Général
Sportif.

M. Lucien Desnues,
Trésorier Général.

M. Allan H. Muhr,
Secrétaire International

et Commissaire Général Sportif adjoint.



Gouvernement pour les décisions d’ordre général : hebdoma-
dairement.

Réunion du Comité Exécutif pour l’ensemble des décisions :
mensuellement.

Réunion du Comité Olympique Français pour homologation
des engagements : trimestriellement.

Les Attributions des Commissaires

Le Secrétariat Général, avait dans ses attributions :
L’organisation des locaux, la correspondance générale, ou-

verture, enregistrement et répartition du courrier à l’arrivée,
enregistrement au départ et expédition, la Direction du per-
sonnel, la Comptabilité générale, le Standard téléphonique, le
service juridique, le service des adresses, le service d’exécution,
le service d’envoi, le service d’impression, le bureau de traduc-
tion, le bureau d’information de la Presse (lecture des journaux,
répartition, service de rédaction pour communiqués), le service
photographique, les archives.

Le Trésorier, en collaboration avec la Commission des
finances et du budget, et sous le contrôle du délégué du Gou-
vernement, en liaison avec l’administration, avait le budget,
l’ordonnancement des dépenses, la caisse.

Chaque Commissaire avait dans ses attributions et toujours
en liaison avec le Secrétariat Général :

Celui des SPORTS : le calendrier, les règlements, les pro-
grammes, la construction des stades, la préparation olympique.
l’organisation sportive.

En liaison avec le Commissaire administratif : l’exploitation
des Stades, le voyage des athlètes.

En liaison avec le Commissaire aux Arts : la décoration des
Stades, l’organisation des défilés.

En liaison avec le Commissaire à la Propagande : les rela-
tions avec la presse.

Le Commissaire Administratif avait, dans ses attributions,
la comptabilité, les contrats et baux, les transports publics, le
contentieux, le voyage, le logement et le transport des athlètes.

Le Commissaire des Arts ET Relations Extérieures avait,
dans ses atributions : les concours d’art, musique, littérature,
pemture, sculpture, architecture, les médailles olympiques, les
diplômes, les fêtes du trentenaire, les banquets et réceptions, la
collaboration aux défilés.

Le Commissaire à la Propagande avait, dans ses attributions :
la propagande en France et à l’étranger, les affiches, les con-
grès, et en liaison avec le Secrétariat général, les relations avec
la presse.

Le Comité Exécutif entra en fonctions le 28 juin 1921.
Transformé le 9 mai 1922, il reçut, nous l’avons dit, des pou-
voirs qui ne devaient s’éteindre qu’à la liquidation des Jeux.
Celle-ci fut un fait accompli le II juillet 1925, quand le
Comité Exécutif, après avoir sanctionné les comptes financiers
de son bureau, le 26 juin 1925, présenta ses comptes de gestion
au Comité Olympique Français qui les approuva unanimement.

Le Fonctionnement Administratif

du Comité Exécutif

L’organisation qui vient d’être décrite a été fonction des
décisions prises à cet effet par le Comité Exécutif qui, clans
une réunion spéciale le 4 juillet 1922, avait réglé dans tous
ses détails le fonctionnement de son organisation administrative.

Le schéma ci-desous en indique le mécanisme :
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RECHERCHE DES MOYENS FINANCIERS

Lorsqu’en 1920, une délégation du Comité Olympique
Français se rendit auprès de M. Georges Clemenceau pour
obtenir du Gouvernement les crédits nécessaires à la partici-
pation des athlètes français aux Jeux de la VII” Olympiade,
le Président du Conseil, tout en promettant son bienveillant
appui aux représentants du Comité Olympique Français,
exprima le désir d’être renseigné, au surplus, sur la nature
de l’effort financier que représentait l’organisation même des
Jeux Olympiques.

Des études auxquelles il s’était antérieurement livré, le
Comité Olympique Français avait évalué cet effort à 30 millions
de francs, dont une vingtaine environ devaient être, dans son 
esprit, consacrés aux constructions de la Cité Olympique.

M. Georges Clemenceau ne trouva pas excessif ces chiffres,
comparés à l’ampleur que représente la célébration d’une olym-
piade moderne. M. Raymond Poincaré, Président de la Répu-
blique, qui s’était lui-même intéressé à cette question, Jugea,
comme le Président du Conseil, qu’il n’y avait là rien d’exagéré
et c’est ainsi qu’il fut exprimé au Comité Olympique Français
le souhait de le voir présenter la candidature de la France
à l’organisation des Jeux de 1920, candidature posée puis retirée
dans un sentiment d’affection devant celle formulée en même
temps par la Belgique.

Entre temps, M. Alexandre Millerand succédait à hi. Geor-
ges Clemenceau à la Présidence du Conseil, M. Paul Deschanel
à M. Raymond Poincaré à la Présidence de la République. Plus
tard encore. M. Alexandre Millerand devenait Chef de l’Etat.
Le Comité Olympique Français ne cessa de trouver, auprès
de ces hautes personnalités, la même sollicitude et la même
détermination.

Fort de ces appuis, auxquels étaient venues se joindre les
promesses de la Ville de Paris, il renouvelait sa demande au
Congrès de Lausanne de 1921, qui décida alors, on le sait, que
Paris serait le lieu où se déroulerait la célébration de la VIII”
Olympiade.

Il ne restait au Comité Olympique Français qu’à se mettre
immédiatement à la tache. Presqu’ au lendemain de la décision
de Lausanne, une délégation était reçue par M. Aristide Briand,
Président du Conseil, à qui elle exposait les détails de son
projet financier et comment elle en entrevoyait la réalisation.
C’est au cours de cette entrevue qu’il était précisé que le
Gouvernement accorderait une subvention de 20 millions, la
Ville de Paris devant, pour sa part — résultats de pourparlers
précédemment engagés  — fournir le terrain et apporter une
subvention de 10 millions.

Les Négociations avec la Ville de Paris

Tandis que les négociations étaient menées avec le Gouver-
nement, d’autres avaient été conduites près de la Ville de
Paris.

Dés le 25 mai, en effet, avant le Congrès de Lausanne
même, M. Le Corbeiller, Président du Conseil Municipal de
Paris, avait reçu une délégation du Comité Olympique Français,
ayant à sa tête son Président, le Comte Clary, audience au cours
de laquelle M. Le Corbeiller avait cxprimé tout le plaisir qu’il
éprouverait à voir les Jeux accordés à la Cité aux destinées
de laquelle il présidait alors. Au surplus il confirmait, dans

Sous l’empire des souvenirs  que lui laissait l’éclat des Jeux
Interalliés organisés par l’armée américaine et pour la célé-
bration desquels le Stade Pershing avait été, dans un véritable
tour de force, improvisé en quelques mois, le Conseil Municipal,
insuffisamment averti des exigences des Jeux Olympiques, fixa
son choix sur ce Stade par une délibération en date du 13 juil-

une lettre, les déclarations faites au cours de cette entrevue,
let 1921. Cette délibération mettait à la disposition du Comité

persuadé que, dès l’ouverture de sa session, le Conseil Municipal
Olympique Français le Stade Pershing et une subvention de

seconderait très efficacement les efforts du Comité Olympique
I million de francs au lieu de  escomptés.

Français sur les bases indiquées.

Gouvernement et c’était l’un de ses plus distingués fonction-
naires, M. Doumerc, Directeur de l’Extension de Paris, qui
allait en assurer la liaison.

Le 2 juillet 1921, M. Doumerc, assisté de M. Bonnier,
Inspecteur Général des Services d’Esthétique et d’Architecture
de Paris et de l’Extension, et de M. Hermant, Architecte en
Chef de la Ville de Paris, examinaient, au cours d’une réunion,
de concert avec le Comité Exécutif, deux questions primor-
diales et qui étaient celles-ci : I

o Celle du terrain sur lequel
s’élèveraient les stades dont la construction avait été envisagée ;
2o à qui reviendrait la réalisation de ces constructions.

Deux solutions étaient en effet possibles : Ou la Ville de
Paris mettait à la disposition du Comité Olympique Français
le terrain désiré, une subvention de IO millions, en laissant au
Comité Olympique Français le soin de construire sous son
contrôle ; ou la Ville de Paris mettait à la disposition du Comité
Olympique Français le terrain nécessaire et faisait son affaire de
la construction des Stades envisagés, non seulement avec les
IO millions de la Ville, mais avec une partie des 20 millions
que l’Etat devait allouer au Comité Olympique Français.

Les deux solutions furent étudiées, mais il n’appartenait
pas au Comité Exécutif de décider.

Dans une enquête préalable, il avait dû examiner tous les
terrains possibles : la Pelouse de Bagatelle, dans le Bois de
Boulogne ; le terrain du Parc des Princes ; le terrain de la
Porte de Versailles ; le terrain de la Porte Dorée, tous trois aux
portes mêmes de Paris ; le champ de manoeuvres de Vin-
cennes, etc.. .

A son grand regret, il devait alors renoncer au terrain du
Parc des Princes, qui se présentait idéal pour la création de
la cité olympique projetée, ce terrain ayant été déclaré — à
tort d’ailleurs — comme attribué au Ministère de l’Agriculture
pour l’édification d’un Palais des Expositions par la loi sur
la désaffectation de la zône militaire de l’enceinte fortifiée de
Paris.

De même, il avait été considéré que le Stade Pershing, dont
la construction avait été tributaire de la configuration du
terrain où il s’élevait, ne pouvait se prêter à la célébration
des Jeux, à moins d’être totalement modifié. Il apparaissait
donc plus raisonnable de garder ce Stade pour les sociétés
de l’Est de Paris et d’en édifier un nouveau, puisque pour les
mêmes dépenses, Paris se trouverait doté de deux établissements
sportifs.

Le choix s’arrêta ainsi sur les terrains de la Porte de Ver-
sailles, au sud de la capitale.

Extrêmement bien placés, en colline, ils auraient offert
l’occasion d’un mouvement architectural remarquable, le Stade
se dressant au centre du splendide panorama des coteaux ver-
doyants de Clamart, de Meudon, du déploiement de Paris et
de ses monuments. Mais alors, le Conseil Municipal fut appelé
à se prononcer, non pas sur un emplacement, mais à choisir
entre deux emplacements, à la suite du rapport établi par
M. Jean de Castellane, Président du Groupe Sportif du Conseil
Municipal.

C’est ainsi que, dès le mois suivant, les troisième et qua-
trième Commissions du Conseil Municipal, celles qui s’occu- Formation d’une commission mixte d’Etudes
pent respectivement des travaux affectant les voies publiques
et des Beaux-Arts, étaient saisies, à l’effet d’étudier la demande
du Comité Olympique Français.

Ce fut le regrettable début des difficultés qu’aggravèrent,
Le contact entre le Comité Olympique Français et l’Admi-

par la suite, toutes sortes d’inexplicables malentendus. Toute-
nistration municipale était pris, comme il l’avait été avec le

fois, le Comité Olympique Français eut longtemps encore l’es-
poir de solutions plus heureuses et, notamment, á la suite des
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travaux de  la Commission Mixte que nomma M. A. Autrand,
Préfet du Département de la Seine, en vue d’étudier, avec
l’Administration de la Ville de Paris :

Io Le projet complet d’aménagement du Stade Pershing
et de ses abords. pour la célébration des Jeux, en même temps
que le projet de l’affectation aux exercices sportifs des terrains
zôniers appartenant à la Ville et des terrains provenant du
dérasement de l’enceinte fortifiée ;

2o Les questions d’ordre technique ;
3o Les voies et moyens au point de vue administratif et

financier ;
4o La circulation générale et les moyens de transports.
Dans cette Commission, le Comité Exécutif du Comité

Olympique Français était représenté par MM. le Comte Clary,
Jules Rimet, A. Glandaz, Paul Rousseau, Léon Breton, A.-H.
Muhr et Frantz-Reichel.

L'Administration Préfectorale avait désigné : MM. J. de
Castellane, Fleurot, F. Latour, Lalou, Missoffe, Teneveau,
Jousselin, Fernand-Laurent, Cherioux, représentant le Conseil
Municipal de Paris.

MM. Malherbe, Directeur général des Travaux de Paris
et du Département de la Seine ; M. Doumerc, Directeur de
l’Extension de Paris ; Jayot, Directeur général de l’Inspection
Générale et des Transports en Commun ; Morlé, Directeur des
Affaires Municipales et du Contentieux ; Garnier, Directeur
administratif des Services d’Architecture et des Promenades ;
Bonnier, Inspecteur général des Services d’Architecture et

d’Esthétique et de l’Extension de Paris ; Hermant, Architecte
en Chef de la Ville de Paris ; Forestier, Conservateur du Secteur
Ouest des Promenades ; Steffen, Conservateur du Secteur Est
des Promenades, représentaient l’Administration Préfectorale.

Conformément à la décision du Préfet, cette Commission
se divisait en deux Sous-Commissions dont l’une, la Sous-
Commission technique, était présidée par M. Fleurot, à qui
le Comité Olympique Français rend hommage pour l’impartia-
lité, le dévouement, la sincérité avec lesquels il a dirigé les
travaux de cette Sous-Commission, travaux qui devaient com-
mander ceux de la Sous-Commission financière et des transports.

C’est précisément en se conformant au désir du Conseil
Municipal : l’examen de l’aménagement du Stade Pershing,
que la Sous-Commission technique, au cours de séances qu’elle
tint en août, septembre, octobre et novembre, fut amenée a fixer
à nouveau son choix sur les terrains du Parc des Princes à
Auteuil. Elle v fut amenée par des considérations pratiques,
des considérations économiques, des considérations d’avenir
et surtout, et essentiellement, par le souci du plus grand succès
des Jeux, tant au point de vue moral qu’au point de vue des
intérêts financiers de la Ville de Paris. En effet, après de
minutieux examens, elle n’hésita point, surtout lorsqu’elle eut
appris que l’attribution des terrains du Parc des Princes au
Ministère de l’Agriculture de résultait point de la loi, mais
d’un accord révocable entre la Ville de Paris avec ce Minis-
tère, — à demander que le Conseil affectât ces terrains d’Auteuil
à la création de la Cité Olympique dont le Comité Olympique
Français voulait doter Paris. Toutefois, la Sous-Commission
indiquait, qu’à défaut du Parc des Princes, les terrains de la
Porte Dorée, avec emprise sur le domaine du Bois de Vincennes,
lui paraissaient, à tous les points de vue, préférables au Stade
Pershing, dont la transformation intégrale ne permettrait, en
tout état de cause, qu’une adaptation qui ne répondrait jamais
à CC qu’il était désirable de réaliser.

Entre temps, les services d’architecture de la Ville de Paris
avaient étudié différents projets de Stades, soit en surface,
soit en profondeur, et pour ces derniers, sur les suggestions
du Commissaire sportif adjoint, M. A.H. Muhr. De même ils
avaient étudié une transformation du domaine où se dressait
le Stade Pershing, complètement rasé pour faire place à un
nouveau Stade, encadré d’une piscine et d’un Stade de tennis.

Les moyens de transport avaient été également envisagés,
tant en ce qui concernait les terrains d’Auteuil, que les terrains
de la Porte de Vaugirard, que pour la Porte Dorée où le Stade
Pershing.

C’est dans ces conditions que se tint, le 5 novembre, la
réunion plénière de la Commission mixte Municipale pour se
prononcer sur le rapport et les conclusions de la Sous-Commis-
sion technique. Elle décida :

I0 D’adoptcr les conclusions de la Sous-Commission, c’est-
à-dire en première ligne, le choix des terrains du Parc des
Princes ;

2o  A défaut, la désignation des terrains de la Porte Dorée
pour l’édification de la Cité Olympique ;

3o Sur la proposition de M. Missoffe d’adopter purement et
simplement la demande du Comité Olympique Français, qui
était, dès l’origine : l’affectation, par la Ville de Paris, d’un
terrain pour la construction des Stades Olympiques et d’une
subvention de 1O millions.

En conséquence, la Ville renoncerait à se charger
elle-même de la construction des Stades ; elle exigerait, pure-
ment et simplement, que les plans lui fussent soumis et les
travaux conduits sous son contrôle.

Le Concours Architectural

des Stades Olympiques

En attendant que le Conseil Municipal fût appelé à se pro-
noncer sur ces délibérations, le Comité Olympique Français
était invité à organiser un concours d’architecture sur invita-
tions, à adresser aux différents architectes qui s’étaient, dans
le passé, tout particulièrement intéressés à la construction des
différents Stades de sports.

Les conditions de ce concours étaient exactement celles qui
avaient été inscrites dans le rapport fait à l’intention des Ser-
vices d’architecture de la Ville de Paris par le Secrétaire général
du Comité Olympique Français.

Ce rapport exposait en détail la conception de la Cité Olym-
pique qui devait comporter un stade athlétique pour 1OO.OOO
spectateurs et dont on avait envisagé l’utilisation des espaces
libres sous les gradins pour l’aménagement de 2.000 chambres
d’athlètes ; un stade de tennis, un stade nautique pouvant

Projet de M. Tronchet.
L’Entrée d’Honneur.

contenir chacun I5.000 spectateurs, une arène des sports de
combat pour la boxe, l’escrime, la lutte, les poids et haltères,
avec 5.000 places, un fronton de pelote basque pour la démons-
tration de ce sport inscrite au programme olympique.

Le concours stipulait d’autre part, que d’après le classement
établi, il serait attribué aux projets choisis pour être réalisés.
et à ceux, non retenus, mais qui comportaient des indications
pouvant être utilisées, des primes allant de 10.000 à 5.000 fr.,
constituant un total de 8o.ooo francs.

Furent conviés à participer à ce concours, les archictectes
dont voici les noms :

MM. Faure-Dujarric ; Brandon, Bard et Guillaume de Saint-
Cyr ; Tronchet ; Loysel, Redon et Sue ; Hébrard et Dumail ;
Marozeau : Blum et Brochon ; Hesse ; Humphreys et Cie ;
Ferrier ; Boileau.
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Projet de M. Louis Faure-Dujarric, classé premier. — Vue extérieure du Grand Stade.

Projet de MM. Brandon, Bard et G. DE Saint-Cyr, classé deuxième.
Façade du Stade Olympique. (Cette façade mesure une longueur de 3oo mètres).

Projet de M. Tronchet, classé troisième.
Vue perspective intérieure du Stade Athlétique.
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Les résultats de ce concours furent remarquables ; ils avaient
eu celui, non seulement de provoquer des Stades aux lignes
neuves, hardies, ingénieuses, mais des dispositifs techniques
extrêmement précieux pour une bonne organisation et la satis-
faction des spectateurs. A ces architectes le Comité Olympique
Français exprima ses remerciements et ses félicitations pour
les travaux qu’ils ont accomplis, les progrès qu’il lui doit.

Leurs projets furent exposés publiquement, d’abord dans
les locaux du Grand Palais, puis dans une des salles de l’Ecole
des Beaux-Arts. Pour éclairer leur jugement, le Bureau et les
Commissaires s’étaient adjoint : RI. Plumet, Architecte, désigné
par M. Paul-Léon, Directeur des Beaux-Arts ; M. Ménager,
Professeur à l’Ecole Polytechnique pour la construction métal-
lique et le béton armé. Les Fédérations sportives plus directe-

Projet  de M. Louis Faure-Dujarric.
Le Stade des Sports de Combat.

ment intéressées furent appelées à donner leur avis technique.
L’examen critique des projets fit l’objet d’un rapport sur

lequel le Bureau du Comité Exécutif fut appelé à se prononcer
dans sa séance du 3 février 1922 :

Le classement fut établi comme suit :
Io M. L. Faure-Dujarric . . . . . . . Fr. 10.000
2oMM. Brandon, Bard et G. de

Saint-Cyr . . . . . . . . . . . . . . . 10.000
3o M. Tronchet . . . . . . . . . . . . . . . 5.ooo
4o MM. Loysel, Redon et Sue. . . . . 5.ooo
5o MM. Hébrard et Dumail. . . . . . .
6o M. Marozeau . . . . . . . . . . . . . .

5.000
5.000

7o M.Blum et Brochon. . . . . . . . 5.000
8o M. Hesse . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 5.000

On verra plus loin que tous ces travaux allaient être mal-
heureusement rendus inutiles. Néanmoins, le Stade Olympique
que devait faire édifier plus tard le Comité Olympique Français
allait être conçu par celui qui, précisément dans le concours
architectural des Stades, avait le mieux traduit les conceptions
olympiques, M. Louis Faure-Dujarric, qui conçut et réalisa le
Stade de Colombes dans un  délai considérablement diminué
par ces longues négociations.

Le Conseil Municipal de Paris

confirme sa première décision

Tels étaient la situation et les faits au Ier Mars 1922 lors de
l’ouvçrture de la session au cours de laquelle le Conseil Muni-
cipa1 allait être amené à se prononcer sur les conclusions de la
Commission mixte Municipale qui ont été exposées plus haut.

Les II et 12 Mars, le Conseil Municipal de Paris consacrait
plusieurs séances à la discussion pour, finalement, confirmer
purement et simplement son vote du 13 Juillet 1921 par la
délibération suivante :

Le Conseil,
Considérant qu’il est à souhaiter que les Jeux Olympiques

soient tenus à Paris, en 1924;
Mais considérant que la situation financière de la Ville de Paris

et les compressions qui doivent être réalisées sur les dépenses
sociales les plus nécessaires, imposent plus que jamais au Conseil
une politique de prudence et d’économie;

Considérant, en conséquence, que doivent être affectés aux Jeux
Olympiques proprement dits, le terrain le moins coûteux et la
subvention la moins élevée possible, sous réserve des sommes qui
peuvent être attribuées aux sociétés de préparation physique et
gymnastique; 

Rappelant, en outre, sa délibération du 13 Juillet 1921 :
Sur la proposition de M. Marcel Héraud,

Délibère :
ARTICLE PREMIER. — Le Stade Pershing et les terrains avoisi-

nants sont mis définitivement à la disposition du Comité Olympique
pour l’organisation des Jeux en 1924, à condition que ledit Comité
ait fait connaître son acceptation dans le mois qui suivra la présente
délibération.

ART. 2. — Une subvention de 1.OOO.OOO de francs sera versée
audit Comité pour l’organisation des Jeux. Cette subvention lui sera
remise soit qu’il organise les Jeux sur l’emplacement du Stade
Pershing, soit qu’il procède à cette organisation sur un autre terrain
situé dans le département de la Seine.

ART. 3. — La dépense sera prélevée sur la réserve générale du
budget de 1922, chap. 10, art. 7, avec rattachement au chapitre 9,
art. 3I, du même budget.

Tous les travaux de la Sous-Commission et de la Commission
avaient donc été vains. Le Comité Olympique Français n’avait
pu réussir à convaincre la majorité du Conseil Municipal ; tou-
tefois, et dans le désir d’une entente, il acceptait, à son grand
regret, mais acceptait, de célébrer au Stade Pershing les Jeux
de la VIIIe Olympiade, avec cette seule réserve que le Stade
serait modifié pour être approprié aux manifestations olympi-
ques et en précisant que l’organisation technique resterait inté-
gralement dans les attributions du Comité Olympique Français
en vertu même du protocole Olympique.

Pour cette adaptation du Stade, une Sous-Commission offi-
cieuse fut constituée au sein du Comité Olympique Français,
à laquelle collaborèrent le Secrétaire général, MM. A.-H. Muhr,
Genet et Poulenard.

Les études et conclusions de cette Sous-Commission offi-
cieuse furent transmises au Conseil Municipal à toutes fins utiles
et c’est alors que le Conseil Municipal (( habilitait la troisiéme
(( et la première Commissions pour ce qui concernait l’organi-
(( sation générale de la VIII” Olympiade, la sixième pour ce
(( qui concernait l’organisation d’un stade nautique. ))

Le Comité Olympique Français était tenu en dehors de cette
institution et c’est ainsi qu’il était décidé :

I
o D’organiser le Stade nautique dans les fossés des fortifï-

cations à la Porte des Lilas, au nord-ouest de Paris ;
2o D’édifier le Stade de Tennis sur les terrains du Racing-

Club de France au Bois de Boulogne, à l’ouest de Paris ;
3° De ramener la piste du Stade Pershing à 4.50 mètres.
Les premiers travaux de  cette Sous-Commission indiquaient

qu’aucune liaison de collaboration n’était prévu avec le Comité
Olympique Français, auquel elle semblait vouloir se substituer
intégralement. Aucune communication n’était d’ailleurs faite
au Comité Olympique Français qui n’a connu, des mesures
prises, que ce que contenait le Bulletin Municipal officiel du
Conseil Municipal de Paris.

Il y avait là une erreur et un malentendu tout à fait déplo-
rable. Le Comité Olympique Français ne pouvait, loyalement,
ne pas respecter la Charte Olympique et c’est pourquoiz le
I2 avril 1922, après un examen de l’inquiétante situation qui
lui était faite, il décidait, dans une séance plénière et à l’unani-
mité, d’adopter la proposition faite, entre temps, par le Racing
Club de France, qui consistait à mettre à  la disposition du
Comité Olympique Français son stade et ses terrains de Colom-
bes pour la création de la Cité Olympique.

En même temps qu’il avisait le Préfet de la Seine et le
Président du Conseil Municipal de cette décision, le Comité
Olympique Français demandait à la Ville de bien vouloir, dans
la mesure oh elle le jugerait utile, prêter son concours pour
le plus grand éclat de la célébration des Jeux de la VIIIe Olym-
piade.

—    —



LA PROPOSITION DU RACING CLUB DE FRANCE

Voici pourquoi et comment le Comité Olympique Français
a été amené à accueillir la proposition que lui apportèrent le
10 Avril 1922, au nom du Racing Club de France., les trois
membres de son Comité : MM. Pierre Gillou, président ; R.
Bernstein, vice-président ; Louis Faure-Dujarric, architecte,
proposition accueillie favorablement, le même jour, par la
Commission des Finances, portée à la connaissance du Bureau,
le 11 avril, et adoptée à l’unanimité du Comité Exécutif, puis
du Comité Olympique Français, dans les deux séances du
12 Avril, auxquelle assistait le Délégué du Gouvernement,
M. Gilbert Peycelon.

Par la convention reproduite plus loin, le Racing Club de
France s’engageait à aménager le Stade Olympique pour l’athlé-
tisme, le rugby et le football, un stade de tennis et un stade
nautique, moyennant une somme forfaitaire de 4 millions de
francs.

On peut se demander comment une association sportive,
sans autres ressources que celles que lui fournissent les cotisa-
tions de ses membres, a pu mener
à bien une telle entreprise.

Voici comment :
Le Racing Club de France est

dirigé par un Comité d’anciens
joueurs de football, d’anciens cou-
reurs à pied et d’anciens prati-
quants de tous les sports et parti-
culièrement au courant des instal-
lations sportives, connaissant par
une pratique constante ce qui est
juste nécessaire, et habitués, d’au-
tre part, à gérer les fonds d’une
association dont on ne rabaissera
pas le mérite en disant qu’elle n’a
jamais beaucoup d’argent immobi-
lisé en caisse.

Parmi les membres du Comité
du Racing Club de France, se trou-
vait Louis Faure-Dujarric, ancien
coureur à pied, ancien capitaine
d’équipe de rugbv, architecte dont
le projet avait été classé premier
au Concours Olympique d’Archi-
tecture. Ce fut lui qui. fort de ses
expériences personnelles, de ses
connaissances professionnelles et de
la bonne entente de son club, ima-
gina le plan, le fit accepter et dont
l’exécution fut réglée sous la forme
du contrat ci-dessous, signé par les
deux parties, le 21 juillet 1922 :

Entre le Comité National des Spor
France, il a été arrêté et convenu ce qui

des Jeux Olympiques, à l’exception des dons et subventions, avec la
garantie par le Comité National des Sports que les sommes touchées
par le R. C. F. atteindront 3.000.000 de francs dans le cas où le
R. C. F. construirait le stade athlétique et 4.ooo.ooo dans le cas
où il construirait également les stades annexes.

Dans ce cas, le R. C. F. mettrait à la disposition du Comité
National des Sports, avec un minimum de quinze journées par an,
les Stades Olympique et nautique s’il y a lieu, pendant 15 ans, à
dater du 1er Janvier 1925.

Au cas où les sommes touchées par le R. C. F. atteindraient
5.000.000 de francs, dans le cas où le R. C. F. construirait seulement
le stade athlétique, et 6.000.000 de francs dans le cas où il construi-
rait également les stades annexes, le R. C. F. mettra à la disposi-
tion des Fédérations le terrain dans les mêmes conditions pendant
50 années et achètera, dans ce cas, la partie de terrain sur laquelle
se trouvent le stade athlétique et le stade nautique le cas échéant.

Les versements faits au R. C. F. ne dépasseront en aucun cas
5.000.000 de francs dans le cas où le R. C. F. construirait seulement

le stade athlétique et 6.000.000 dans
le cas où il construirait également les
stades annexes.

Dans le cas où les sommes touchées
par le R. C. F. dépasseraient
3.000.000 de francs et n’atteindraient
pas 5.000.000 de francs, dans le cas
où le R. C. F. construirait seulement
le stade athlétique ou dépasseraient
4.000.000 de francs sans atteindre
6.000.000 de francs dans le cas où le
R. C. F. construirait également les
stades annexes, le R. C. F. ne touche-
rait la partie de la somme supérieure
aux trois millions ou à quatre mil-
lions respectivement, que s’il s’enga-
geait à mettre les stades à la dispo-
sition des Fédération pour un nombre
d’années supplémentaires proportion-
nel aux sommes touchées, mais le
Comité National des Sports aura
toujours le droit de compléter la
somme de 5 ou 6 millions suivant le
cas pour permettre l’achat du terrain.

M. Pierre Gillou
Président du (( Racing Club de France ))

Faute de quoi, le R. C. F. ne tou-
cherait que 3 millions ou 4 millions,
suivant le cas.

Dans la période qui suivra les
Jeux Olympiques et pendant laquelle
le R. C. F. mettra son terrain à la
disposition des Fédérations, il lui

sera versé une redevance qui ne pourra jamais être supérieure à

ts et le Racing-Club de
10% des recettes brutes pour le couvrir de ses frais.

suit : 4o Il est formellement stipulé que l’état descriptif, tant au
point de vue des terrains sportifs que des constructions et de l’or-

1o Le R. C. F. d’accord avec le Comité National des Sports,
amenagera sur son terrain de Colombes une piste de 500 mètres de
tour avec, au centre, un terrain de Rugby ou d’Association régle-
mentaire, le tout entouré de gradins et tribunes d’une contenance
de 60.000 personnes, dont 10.000 assises et abritées ; 10.000  assises
et non abritées et 40.000 debout non abritées, ou une disposition
équivalente, avec des vestiaires pour 1.500 personnes et des bureaux.

2o Le R. C. F. construira également sur son terrain de Colom-
bes, si le Comité National des Sports le juge bon, un
Stade nautique de dimensions réglementaires, avec gradins
fixes, pour 3.000 personnes et provisoires pour 7.000 personnes, et
un stade de tennis réglementaire avec tribunes provisoires pour
10.000 personnes.

3o Le R. C. F. recevra, pour couvrir ses frais, 50%  sur toutes
les recettes réalisées par le Comité National des Sports à l’occasion

 — —

ganisation technique, spécifiant exactement toutes les conditions
d’exécution du contrat, la délimitation du terrain, sa remise en état,
la description des travaux, le plan et les délais d’exécution, en
tenant compte de la date à laquelle la subvention gouvernementale
sera votée et à partir de laquelle la clause contenue au paragraphe 2
de l’article 6 ne pourra plus jouer, sera établi après accord entre le
Comité National des Sports et le Racing Club de France et devra
être approuvé par les deux parties.

5o Au cas où le R. C. F. manquerait à ses engagements et où
les travaux n’auraient pas, aux dates fixées, atteint l’avancement
prévu, il est expressément stipulé que le Comité National des Sports
aura le droit de se substituer au Racing Club de France pour l’exé-
cution des travaux. sans que le Racing Club de France puisse élever
aucune protestation, et poursuivre par ses soins le complet achève-
ment des dits travaux, et ceci un mois après une mise en demeure.
Dans ce cas et après l’exécution des travaux prévus à l’état descriptif



dont il est stipulé à l’article 4o, une ventilation des comptes sera
faite faisant la démarcation et chiffrant les apports du R. C. F. et
du C. N. S. et le bénéfice de l’usage des stades construits sera
réservé an R. C. F. et au C. N. S. en proportion de leurs apports
respectifs, les frais étant répartis au prorata et l’administration
réservée au R. C. F.

Il est bien entendu que la clause prévoyant en faveur du R. C. F.
50% des recettes se trouverait abrogée.

Toutes les autres spécifications du présent contrat conservent
leur valeur.

6o Dans le cas où le R. C. F. réaliserait la promesse de vente
qu’il possède sur le terrain de Colombes et pour garantir éven-
tuellement les droits du C. N. S. et assurer l’existence permanente
d’un terrain de sports à Colombes, le R. C. F. s’engage à réaliser
la promesse de vente pour le compte du Comité National des Sports
et pour le compte du Racing Club de France conjointement, ces deux
Associations devenant, en conséquence, propriétaires conjoints de
l’immeuble, les conditions de cette co-propriété devant être réglées
par acte spécial, mais il est d’ores et déjà formellement stipulé
que :

a) les droits du C. N. S. dans cette co-propriété  seront récom-
pensés par les modalités prévues au contrat, le R. C. F. assurant
seul l’administration du terrain et supportant les frais d’entretien
et éventuellement ceux de la route dont il est parlé dans la pro-
messe de vente;

b) Le C. N. S. ne pourra faire cesser l’indivision avant l’expi-
ration d’une période de 50 ans à dater du 1 er Janvier I925;

c) En cas de cessation de l’indivision pour une cause quelconque,
soit vente amiable, ou forcée, dissolution, etc., etc., le Comité
National des Sports commencerait par prélever, sur le prix de
vente, toutes les sommes versées par lui au R. C. F. en sus de
la somme versée à titre de remboursement des frais (soit 3 ou
4 millions suivant le cas) et garantie comme minimum par le
C. N. S. ainsi que la moitié de ladite somme;

d) Le R. C. F. se réserve le droit de mettre fin à l’indivision
en remboursant à son co-propriétaire toutes les sommes reçues du
C. N. S. en sus de la garantie, plus la moitié de ladite garantie.

7o Les présentes conventions sont d’ores et déjà définitives et
engagent dès à présent les deux parties.

Il est cependant entendu que si le C. N. S. n’obtenait pas de

subvention gouvernementale et se trouvait, par-suite, dans l’impos-
sibilité d’organiser les Jeux Olympiques, le présent contrat serait
annulé sans que le C. N. S. ait à payer une indemnité quelconque
au R. C. F.

Ce contrat comprend 17 pages numérotées 1 à 17 et 715 lignes
non compris la présente mention et ce qui suit.

Fait en triple, à Paris, le 21 Juillet 1922.
Lu et approuvé :

Comte Clary,
Président du Comité National des Sports.

Lu et approuvé:
Pierre Gillou,

Président du Racing Club de France.

Cette convention — que, par suite, a ratifié le Gouvernement
— a été intégralement réalisée. Le Comité National des Sports-
Comité Olympique Français est, aujourd’hui, co-propriétaire
pour ses fédérations des 16 hectares du Domaine sportif de
Colombes.

Certes, le Comité Olympique Français regrettera toujours
les malentendus in explicables qui, malgré ses efforts, ont existé
entre lui et le Conseil Municipal de Paris ; mais, quoiqu’il en
soit, il lui gardera, en dépit d’un désaccord plus de surface
que de fond, une grande reconnaissance pour le concours que,
par la suite, il lui a en toutes circonstances apporté. Ce ne fut
peut-être pas sans quelques tiraillements, mais chacun y a mis
tant de bonne volonté et un si profond souci des intérêts moraux
et matériels de la Ville de Paris, que les heures sombres s’effa-
cent devant les heures lumineuses et les résultats obtenus.  Le
Comité Olympique Français doit, en effet, tant au Conseil
Municipal de Paris qu’au Conseil Général du Département de
la Seine qui, le 30 mars 1923, allait mettre 500.000 francs
à sa disposition pour un bassin permanent d’aviron et 100.000
francs pour une fête de nuit, l’édification du Stade nautique
des Tourelles, l’offre, pour les athlètes vainqueurs, du vase de
Sèvres, réplique du magnifique vase dû à l’artiste 0. Guillon-
net et donné par la Ville de Paris au Musée Olympique de
Lausanne, l’organisation du service des transports pour lequel
la Ville de Paris et le Département de la Seine ont cousenti
d’iniportants sacrifices.

LA SUBVENTION DE L'ÉTAT

Le Comité Exécutif avait étudié un projet de budget, établi
sur un total de subventions de 30 millions, dont 10 millions par
la Ville de Paris et 20 par l’Etat. C’est sur ce projet que
MM. Noblemaire et Louis Rollin, pour la Chambre des Députés,
et Paul Pelisse, pour le Sénat, établirent leur rapport sur lequel
le Parlement fut appelé à se prononcer : la Chambre, le 15
juin 1922, le Sénat, le 8 juillet de la même  année. Mais inter-
venaient aussi, dans les conclusions des deux Rapporteurs,
!a décision du Conseil Municipal, d’une part, qui n’accordait
qu’un million et, d’autre part, celle du Comité Exécutif, qui
avait transporté les Jeux à Colombes. De même que les 10 mil-
lions de la Ville de Paris étaient en fonction des 20 millions
de l’Etat, les 20 millions de l’Etat étaient en fonction des
IO millions de la Ville. C’est ainsi et pourquoi, sur la demande
même des Rapporteurs, le Parlement n’allouait au Comité
Olympique Français qu’une subvention de 10 millons, dont 6
pour assurer l’organisation et 4 qui devaient rester dans les
coffres de l’Etat eu vue de garantir les constructions auxquelles
le Racing Club de France devait procéder à Colombes pour

aménager ses stades et terrains en vue des Jeux Olympiques.
Voici, d’ailleurs, sous quelle forme fut précisé le vote des

deux Chambres, ainsi qu’il en ressort du Journal Officiel :

LOI portant ouverture au Ministre des Affaires Etrangères d’un
crédit pour l’organisation des Jeux Olympiques de 1924 (VIIIe

Olympiade).
Le Sénat et la Chambre des Députés ont adopté,
Le Président de la République promulgue la loi dont la teneur

suit :
Art. 1er. — Le Ministre des Affaires Etrangères est autorisé

à engager, en vue de l’organisation des Jeux Olympiques de I924,
une dépense totale de dix millions de francs (Io.ooo.ooo fr.).

Art. 2. — Il est ouvert au Ministre des Affaires Etrangères,
sur l’exercice 1922, en addition aux crédits alloués par la loi de
finances du 31 décembre 1921 et par des lois spéciales, pour les
dépenses du budget général de son département, un crédit extra-

—    —



ordinaire de six millions de francs (6.000.000 fr.) applicable au
chapitre nouveau ci-aprés: (( Chap. 35 bis. — Subvention pour
l’organisation et l’installation des Jeux Olympiques de 1924. )) 

Il sera pourvu au crédit ci-dessus au moyen des ressources du
budget général de l’exercice 1922.

La présente loi, délibérée et adoptée par le Sénat et par la
Chambre des Députés, sera exécutée comme loi de l’Etat.

Fait à Rambouillet, le 21 juillet 1922.
A. Millerand.

Par le Président de la République:
Le Président du Conseil,

Ministre des Affaires Etrangères,
R. Poincaré.

Le Ministre des Finances,
CH. de  Lasteyrie.

Le Ministre de l’Instruction Publique
et des Beaux-Arts,

Léon Bérard.

Comme corrolairc il fut passé, entre le Gouvernement fran-
çais et  le Comité Olympique Français, la convention suivante :

Convention entre l’Etat et le Comité Olympique français

Entre les soussignés :
M. R. Poincaré, Président du Conseil, Ministre des Affaires

Etrangères, agissant au nom de l’Etat,
d’une part ;

Et M. le Comte Clary, Président du Comité National des
Sports-Comité Olympique Français, agissant au nom de ce Comité

en vertu de l’article 10  des Statuts,
d’autre part,

Il a été convenu ce qui suit:
ARTICLE PREMIER. — Les droits d’entrée sur les terrains ou dans

les Etablissements où auront lieu les Jeux Olympiques de 1924,
seront perçus contre délivrance de tickets numérotés par série:
tirés de carnets à souches. Les carnets de tickets seront pris en
charge, sous contrôle du délégué du Gouvernement, par le Trésorier
du Comité Olympique Français.

Les sommes dont le Trésorier du Comité Olympique Français
aura fait recette à titre de droits d’entrée devront représenter la
différence entre le montant des carnets de tickets non employés
laissés attenant aux souches.

Toutes les autres recettes qui seront effectuées par le Comité
Olympique Français à l’occasion des Jeux Olympiques de 1924
devront faire l’objet, lors de leur encaissement, de la remise aux
parties versantes d’un récépissé tiré d’un carnet à souches coté et
paraphé par le délégué du Gouvernement auprès du Comité Olym-
pique Français.

Toutes les décisions du Comité Olympique Français entraînant
soit la réception d’une recette, soit l’exonération totale ou partielle
des droits à payer devront être approuvées par le délégué du Gou-
vernement auprès du Comité Olympique Français.

ART. 2. — Toutes les recettes effectuées par le Comité Olympique
Français, à l’occasion des Jeux Olympiques de 1924, feront l’objet
d’un compte spécial dans la comptabilité du Comité Olympique
Français.

Ce compte, établi par le Comité Olympique Français et certifié
par le délégué du Gouvernement, sera transmis au Ministre des
Finances dès la cessation des Jeux Olympiques.

ART. 3. — Le compte spécial des recettes institué à l’article
précédent servira à déterminer le montant des sommes devant revenir
au Racing Club de France, en vertu de la convention passée le
21 juillet 1922 avec le Comité National des Sports-Comité Olym-
pique Français, et aux termes de laquelle: (( Le Racing Club de
France recevra, pour couvrir ses frais, 50 % sur toutes les recettes
réalisées par le Comité National des Sports à l’occasion des Jeux
Olympiques, à l’exception des dons et subventions, avec la garantie
par le Comité National des Sports, que les sommes touchées par le
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Racing Club de France, atteindront 3 millions de francs dans le
cas où le Racing Club de France construirait le Stade athlétique
et 4 millions dans le cas où il construirait également les Stades
annexes. ))

Si les résultats de ce compte spécial font apparaître que les
sommes perçues par le Racing Club de France n’atteignent pas
le minimum qui lui a été garanti, l’Etat s’engage à parfaire la
différence aux lieu et place du Comité National des Sports-Comité
Olympique Français.

ART. 4. — Dans le cas où il serait fait appel à la contribution
de l’Etat prévue à l’article précédent, les sommes qu’il y aurait
lieu de verser à ce titre au Racing Club de France, seraient impu-
tées sur les crédits ouverts ou à ouvrir au Ministre des Affaires
Etrangères dans la limite du maximum de 10 millions de francs,
fixé par l’article premier de la Loi du 31 Juillet 1922 pour la
participation de l’Etat à l’organisation des Jeux Olympiques
de 1924.

ART. 5. — Les opérations effectuées par le Comité Olympique
Français pourront être soumises aux vérifications de l’Inspection
générale des Finances ou de tous autres fonctionnaires délégués
à cet effet par le Ministre des Finances.

Paris, le 15 Février 1923.
Le P’résident du Conseil,

Ministre des Affaires Etrangéres,
R. Poincaré.

Le P’résident du Comité National
des Sports et du Comité Olympique

Français,
Comte Clary.

Le Ministre de.s Finances,
CH.  de  Lasteyrie.

Convention annexe avec le Racing Club de France

Enfin, comme conclusion de ces accords, une convention
définitive intervint sous la forme ci-dessous, entre le Comité
Olympique Français et le Racing Club de France :

Les parties contractantes :
M. le Comte Clary, agissant en qualité de Président du Comité

National des Sports, en son nom et pour son compte;
M. Pierre Gillou, agissant en qualité de Président du Racing

Club de France, en son nom et pour son compte;
La première des parties contractantes faisant élection de domi-

cile 21, rue de Clichy ;
La seconde des parties contractantes faisant élection de domi-

cile 14, rue Duphot ;
Ont préalablement, aux conventions qui vont suivre, exposé ce

qui suit :
§ 1. — Que, suivant conventions en date du 21 Juillet 1922,

le Racing Club de France s’est engagé à construire, sur son terrain
de Colombes, un terrain de rugby, un stade nautique et un stade
de tennis réglementaires ;

Que, d’autre part, le Comité National des Sports s’est engagé
à remettre en paiement, au Racing Club de France, 5o % des
recettes réalisées à l’occasion des Jeux Olympiques, à l’exception
des dons et subventions, avec la garantie que les sommes touchées
par le Racing Club de France s’éléveraient à la somme de 4 mil-
lions de francs;

La dite convention contient, en outre, diverses autres stipula-
tions et, en particulier, que si le Comité National des Sports n’ob-
tenait pas de subvention gouvernementale, la sus dite serait nulle
et non avenue ;

Mais que, par la suite, le Comité National des Sports a obtenu
une subvention gouvernementale de 10 millions de francs au maxi-
mum, et qu’en conséquence, les conventions du 21 Juillet prennent
leur plein et entier effet.

 § 2. — Qu’à ce moment, le Racing Club de France a demandé
au Comité National des Sports qu’il soit entendu que partie du
montant de la dite subvention serait affectée par l’Etat français
à la garantie du paiement intégral de la somme de 4 millions



de francs, au cas où les recettes des Jeux seraient impuissantes à ART. 2. — D’autre part, le Comité National des Sports promet
la parfaire ; par la présente de s’efforcer de remettre au Racing Club de France,

Que le Comité National des Sports, ayant accédé à ce désir, après l’achèvement complet des stades prévus et l’inauguration des
et ayant obtenu de l’Etat français satisfaction, Jeux Olympiques, les 50 % convenus de recettes par lui réalisées,

Il est intervenu entre l’Etat français et le Comité National mais au fur et à mesure de ses encaissements et dans la limite
des Sports, en date du 15 Février 1923, une convention dont la de ses disponibilités.
teneur suit : Sans aucun recours du Racing Club de France au cas où, par

suite de difficultés soulevées par le contrôle de l’Etat ou pour
tout autre cause, cette remise ne pourrait avoir lieu qu’après

(Convention dont le texte a été  donné  plus haut.) l’achèvement des Jeux, ainsi qu’il est prévu aux conventions du
21 Juillet 1922.

Qu’il résulte de la convention ci-dessus reproduite in extenso,
et certifié conforme par les parties contractantes, que l’Etat fran-
çais s’engage à prendre les lieu et place du Comité National des
Sports, au cas où les 50 % des recettes réalisées par les Jeux Olym-
piques seraient insuffisantes pour verser, au Racing Club de France,
les 4 millions formant le forfait fixé par lui du montant de la
consrucion des stades prévus.

§ 3. —- Que le Racing Club de France a ensuite sollicité le
Comité National des Sports de modifier les conditions de paiement
prévues aux dites conventions du 21 Juillet 1922, ce à quoi a
accédé le Comité National.

§ 4. — Ceci exposé, les parties ont établi, ainsi qu’il suit, un
contrat avenant aux conventions intervenues entre elles le 21 Juil-
let 1922, étant entendu qu’en aucun cas le présent avenant ne
constituera une novation en quelque partie que ce soit aux dites
conventions, mais seulement une précision dans les modalités d’ap-
plication des dites conventions.

ARTICLE PREMIER. — Il est entendu, qu’en outre des 50 % de
recettes prévues à l’article 3 des conventions du 21 Juillet 1922,
et au cas où les sommes ainsi réalisées n’atteindraient pas la
somme de 4 millions, le Racing Club de France aura la faculté
de solliciter directement de l’Etat français le montant des sommes
nécessaires pour parfaire celle de 4 millions.

Cette faculté sera exercée par le Racing Club de France dans
les termes et modalités fixées entre l’Etat français et le Comité
National des Sports à l’acte du 15 Février 1923.

Le Comité National des Sports s’engage à donner au Racing
Club de France tout son concours pour l’exécution par l’Etat du
dit acte et à lui faciliter, dans toute la mesure qu’il lui sera possible,
le cas échéant, le recouvrement des sommes qui lui seraient dues
de ce chef par l'Etat français.

ART. 3. — Il est entendu que le Comité National des Sports,
sur les sommes liquides et disponibles en faveur du Racing Club
de France, pourra opérer tel versement à des entrepreneurs sur
l’ordre et pour le compte du Racing Club de France, mais uniquement
pour les stades prévus et les aménagements olympiques commandés
par le C. N. S. et acceptés d’un commun accord.

Les paiements ordonnés par le Racing Club de France sur les
sommes à lui dues par le Comité National des Sports de la façon
qui vient d’être dite, seront effectués sur mandats établis par le
Kacing Club de France et comportant quittance du Racing Club de
France.

Il est stipulé, en outre, que le Comité National des Sports
payant d’ordre et pour compte du Racing Club de France ne sera,
a aucun degré, responsable du bien fondé des paiements effectués qui
le seront sous la responsabilité unique du Racing Club de France et
que, d’autre part, les tiers mandatés par le Racing Club de France à
l’effet de toucher toutes sommes dues par le Comité National des
Sports, n’auront aucun droit ou action contre le Comité National
des Sports, à défaut de paiement par lui, pour quelque cause que
ce soit, et ne seront en aucune façon subrogés dans les droits et
actions du Racing Club de France, qui reste le seul créancier éven-
tuel du Comité National des Sports pour l’exécution des diverses
conventions susvisées.

Tous ces accords avaient été commandés par le vote des
subventions qui, de 30 millions, se réduisaient à 7 millions
de francs, ce qui obligeait le Comité Exécutif à transformer ses
plans initiaux pour qu’ils répondissent aux nouvelles possibi-
lités financières.

Enfin, il restait au Gouvernement à désigner le haut fonc-
tionnaire à qui il allait confier le soin de surveiller l’emploi
des fonds publics mis par lui à la disposition du Comité Olym-
pique Français.

LE DÉLÉGUÉ DU GOUVERNEMENT

Dès le début des conversations du Comité Olympique
Français avec le ministre des Affaires Etrangères représenté
par, Philippe Berthelot, Secrétaire Général, il avait été
entendu qu’afin de faciliter l’organisation générale des Jeux,
le Gouvernement serait représenté au Comité Exécutif par un
délégué qui, tout en laissant aux organismes sportifs toute
leur indépendance technique, aurait facilité les multiples
démarches, en vue d’obtenir des Administrations publiques de
rapides solutions aux nombreux problèmes que soulevait l’orga-
nisation des Jeux.

Il avait tout d’abord été envisagé que le Gouvernement serait
représenté par A. Milhaud, Directeur de la Propagande au
Ministère des Affaires Etrangères et, à son défaut, par M. Klo-
bukowski ; mais, sur la demande du Comité Olympique Fran-
çais, cette représentation du Gouvernement fut dévolue à
M. Gilbert Peycelon, Directeur des  journaux officiels et, à cette
époque, collaborateur de M. Aristide Briand, Président du
Conseil et Ministre des Affaires Etrangères.

Le 21 décembre 1921, M. Briand, Président du Conseil,
accordait son agrément à la désignation de M. Gilbert Peycelon
comme délégué du Gouvernement. Le Ier septembre I922,
M. Raymond Poincaré, sur délibération du Conseil des Minis-
tres, confirmait cette délégation, en même temps qu’il nommait
le Comte Clary, Commissaire Général des Jeux de la VIIIe
Olympiade.

Le décret du 17 février 1923, qui nommait M. Gilbert Pey-
celon, précisait son mandat, qui était le contrôle a priori et
a posteriori de toutes les opérations du Comité Olympique

Français, en tant qu’elles engageaient la subvention forfaitaire
mise à la disposition du Comité Exécutif.

Voici, d’ailleurs, le texte exact des pouvoirs qui lui étaient
attribués par le décret mentionné ci-dessus :

Article Premier. — M. Peycelon (Gilbert), Directeur des
Journaux officiels, délégué du Gouvernement auprès du Comité
des Jeun Olympiques, est chargé en cette qualité :

1o D’exercer le contrôle général du Gouvernement sur
l’ensemble des opérations du Comité des Jeux Olympiques et
d’assurer la liaison entre le Comité et les diverses administra-
tions publiques ;

2o De contrôler la gestion financière du Comité et, en
particulier, l’emploi des fonds de subvention nais à sa dispo-
sition ; à cet effet, il recevra communication., avec les justifica-
tions utiles, de tous les projets et propositions de dépenses,
ainsi que de tous les registres, pièces et documents utiles à
l’exercice de sa mission.

La collaboration de M. Gilbert Peycelon a été précieuse
au Comité Olympique Français qui a trouvé, en lui, un collè-
gue profondément préoccupé de l’aider pour que les Jeux aient
l’éclat qui convenait pour la gloire de Paris et de la France.
Il a trouvé en lui le conseiller le plus promptement averti de
ses véritables intérêts, conseiller avisé de tous les instants. Il
s’est ingénié à rendre parfaitement aimable la fonction qui lui
était dévolue et a mis toute son activité, son affabilité, son
autorité, au service du Comité Olympique Français.

—    —



LA CITÉ OLYMPIQUE DE COLOMBES

Le terrain du Racing Club de France, sur lequel devaient
s’élever plus tard les constructions olympiques, était un ancien

Le Stade Athlétique
champ de courses hippiques, épousant la forme d’une sorte
de vaste quadrilatère dont les dimensions étaient d’environ
400 mètres sur le côté du boulevard projeté, 250 mètres sur la C’est naturellement le plus important des ouvrages construits
façade principale bordée par la rue Paul-Bert, de 500 mètres à Colombes. Nous en examinerons sucessivement : les installa-
du côté nord, face au boulevard d’Achères et de 400 mètres tions pour le public, les installations pour les Jeux, enfin, les
du côté est. Sa contenance était d’environ 16 hectares et demie, installations intérieures.
c’est-à-dire largement suffisante pour y inscrire le Stade athlé-
tique avec sa piste de 500 mètres, le Stade de tennis pour
10.000 personnes et les courts secondaires, le Sade nautique

Installations du, Public

pour 10.000 personnes, la piste d’entraînement et les dégage-
ments nécessaires à la canalisation et à l’écoulement de la

Les installations du

foule.
pour :

20.000 places assises
L’accès direct au Stade était fourni par la rue Paul-Bert ; lèles ;

c’est donc elle qui commanda, en quelque sorte, la disposition 40.000 places debout
architecturale du Stade Athlétique
en même temps qu’elle s’accordait
fort heureusement avec l’orienta-
tion désirable.

Le Stade était ainsi limité, sur
sa façade principale, à l’ouest, par
la rue Paul-Bert ; au sud, par le
boulevard construit spécialement
pour raccorder le boulevard Valmy
à la rue Paul-Bert ; à l’est, c’est-à-
dire sur la façade de la Porte du
Marathon, par une clôture, de
même au nord, qui faisait face au
boulevard d’Achères.

Au delà de la clôture élevée
devant la porte de Marathon, avait
été dessinée la piste d’entraî-
nement ; plus loin, s’élevaient le
court central de tennis et les courts
secondaires.

Une vaste étendue de terrain
gazonné, qui pouvait encore servir
à l’entraînement, restait à la dis-
position des équipes.

Le Stade nautique, en partie
achevé quand la Ville de Paris
manifesta l’intention de construire
le Stade Nautique des Tourelles, M. Louis Faure-Dujarric

public comportent les emplacements

et couvertes en deux tribunes paral-

et non couvertes disposées dans les
virages entre les deux extrémités
des deux tribunes couvertes.

Les gradins destinés à recevoir
les spectateurs reposent, soit sur
le remblai à la partie inférieure,
soit sur une ossature en béton
armé à la partie supérieure. Cette
disposition mixte a été adoptée
d’abord par pure économie : on
s’est servi du remblai jusqu’à la
hauteur de 2 m. 25, qui a été re-
connue comme étant la cote à par-
tir de laquelle l’ossature en ciment
armé est moins onéreuse que le
remblai de terre ou mâchefer. Une
autre raison clans le choix de ce
dispositif se trouve dans la néces-
sité où l’on a été de construire le
Stade sans empêcher le Raciug Club
de France d’organiser ses épreuves
sur le terrain central. Il existait,
en effet, toute une installation
comprenant terrain, piste et tri-
bunes en bois, et on a dû procé-
der à la transformation complète
du Stade sans en empêcher l’uti-
lisation. On a donc procédé comme
suit :

s’élevait immédiatement auprès du Architecte du Stade Olympique de Colombes Tout d’abord, la piste existante
Stade Athlétique, non loin duquel comportait des virages défectueux
furent également installées les et n’était pas assez large. La modi-
tentes qui servaient à abriter les escrimeurs au sabre et à fication en a été effectuée entre le mois de novembre 1922
l’épée. et le mois de mars 1923, période pendant laquelle la piste

A proximité encorè, se dressait le buffet-restaurant du Stade n’est pas utilisée.
et le pavillon occupé en partie par le Commissariat de Police Dans la période d’août à octobre 1922, on a effectué la cons-
chargé du service d’ordre et le service de direction du contrôle truction des gradins sur remblai, sauf sur 150 mètres de lon-
aux entrées. gueur à l’emplacement de la tribune d’honneur actuelle ; cet.

Ajoutons enfin que le village olympique, construit en bor- emplacement était, en effet, également celui de l’ancienne tri-
dure du terrain de Colombes, avait un accès sur ce terrain et bune d’honneur, qui fut conservée jusqu’à l’achèvement de la
que, sur trois des quatre faces du quadrilatére, avaient été tribune dite de Marathon, en juin 1923 ; à ce moment, la
installés quatre grands garages, à l’usage des voitures auto- tribune de Marathon devint la tribune d’honneur provisoire,
mobiles et des autobus de la Cie des Transports en Commun l’ancienne était mise en démolition pour libérer l’emplacement
de la Région Parisienne. de la tribune actuelle, achevée fin novembre 1923. Dès le

1er janvier 1924, le nouveau stade pouvait recevoir 45.000 per-
sonnes, c’est-à-dire 15.000 de plus que l’ancienne installation.

Places debout. — Les places debout sont réparties dans les
virages : le talus du remblai est incliné à I/3, chaque marche du
gradinage ayant o m. Il de hauteur et o m. 33 de profondeur.

Le remblai est maintenu par des nez de marche en ciment
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Le TERRAIN DE COLOMBES

DISPOSITIF D’ENSEMBLE
DES

EMPLACEMENTS OLYMPIQUES
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armé reposant, tous les o  m. 50 environ, sur des crémaillères
également en ciment armé, répartissant les charges qu’elles
peuvent recevoir par un large empattement.

Places assises. — Les places assises sont réparties dans
deus grandes tribunes qui SC font face et qui, à quelques détails

En arrière du remblai, les emplacements pour des places
debout sont complétés par quatre tribunes en ciment armé. Le

prés, sont identiques. Leur longueur est de 144 m. et leur lar-

talus est légèrement redressé, chaque marche a o m. 24 de
hauteur pour o m. 66 de largeur, et peut recevoir deux rangées

geur de 26 m. 73 ; la partie inférieure, comme nous l’avons dit,

de spectateurs.

ont o m. 66 de largeur, leur hauteur est de o m. 26 pour les
dix gradins supérieurs et o m. 24 pour tous les autres, sauf
ceux dont il a été parlé ci-dessus. Dans la partie sur remblai,
les gradins ont o m. 22 de hauteur.

donnant en moyenne l’évacuation de 2.000 spectateurs environ.
Il a été constaté que, lorsque l’arène était comble, le public

ESCALIERS. — Le public pénètre dans les tribunes ou eu sort
par de larges et nombreux escaliers: huit dans chacune des tri-

avait quitté entièrement les gradins à moins d’un quart d’heure.

bunes d’honneur et de Marathon ; quatre dans chaque tribune
populaire, soit en tout trente-deux escaliers, chacun d’eux

La répartition des spectateurs à leur place se fait par un couloir

PLAN D’ENSEMBLE DU STADE OLYMPIQUE DE COLOMBES
A saut en longueur; B, saut en hauteur; C, saut à la perche; D, lancement du javelot; E, lancement du disque; F, lancement du mateau.

C, lancement du poids; H, piste en cendrée (500 mètres); I, piste de steeple-chase (485 métres).
- - - - - terrain de rugby; — - — - — terrain d’association.

constituée par des gradins sur remblai, et à la partie supérieure,
par des gradins sur ossature en béton armé.

L’une de ces tribunes est la tribune d’honneur, l’autre est
dite tribune de Marathon (elle est ainsi nommée parce que les
coureurs de l’épreuve classique, dite du Marathon, pénètrent
sur le terrain, pour terminer la course, par le centre de cette
tribune).

Sauf trois rangs dans la partie médiane de ces tribunes,
qui ont un profil spécial imposé par des nécessités de cons-
truction, en raison de la coupure des escaliers, tous les gradins

—    —

de circulation longitudinal régnant sur toute la longueur de la
tribune et desservant les passages transversaux disposés tous
les cinq mètres environ. Enfin, les spectateurs assis sont placés
sur des bancs en bois, sur pieds en fer cornières, scellés dans
le ciment armé. Tous les 16 mètres, des barrières transversales
délimitent les tribunes en autant de secteurs qu’il y a de ces
véritables vomitoires que sont les escaliers d’accès. Enfin, en
avant du couloir longitudinal de répartition, sont placées les
loges pouvant contenir chacune 5 spectateurs, et au nombre
de go dans chaque tribune.



VUE DU STADE OLYMPIQUE DE COLOMBES,  PRlSE EN AVION

Couverture des tribunes. — Les deux grandes tribunes
sont couvertes sur toute leur longueur par une toiture en
tôle ondulée, supportée par une charpente métallique. Le
grand souci dans la conception de cette charpente a été de
réduire au minimum le nombre des points d’appuis et de
leur donner la section la plus faible possible, de façon à
n’apporter aucune gêne à la visibilité. Pour les 144 mètres
de longueur d’une tribune couverte, dis poteaux seulement,
espacés de 16 mètres, supportent la charpente à l’intérieur de
la tribune. Ils sont constitués par un fer Differdange de 25/25.

En arrière façade, la charpente repose sur 27 poteaux enca-
drant les pans de briques clôturant les tribunes à leur partie
haute, et dans lesquelles sont ménagées des ouvertures pour
éviter le soulèvement possible des tôles sous l’effet du vent
soufflant vers l’intérieur et s’engouffrant entre les gradins et
la toiture.

La charpente elle-même est composée de sablières longitu-
dinales d’environ 5 m. 50 de portée, reposant sur des fermes
transversales, comportant un porte à faux de 17 mètres et
prenant elles-mêmes leurs points d’appui soit sur les poteaux,
soit sur une sablière longitudinale reliant la file des poteaux
médians. Toute cette charpente est d’une remarquable légéreté.

Les poteaux me’talliques sont scellés dans les têtes des
poteaux en béton armé, au moyen de goujons profondément
ancrés.

Le gradin le plus élevé des tribunes populaires est à 6 m. 98
du niveau de la piste. La hauteur totale d’une tribune couverte
est de 14 mètres à l’arrière et de 16 m. 885 à l’avant, en raison
de la pente donnée à la toiture pour l’écoulement des eaux.
Le gradin le plus élevé se trouve à 9 mètres seulement au-dessus
du niveau de la piste, bien qu’il y ait 42 rangées de gradins :
on obtient ainsi une visibilité excellente de toutes les places,
vers tous les coins de terrain de jeux ; il semble, d’ailleurs,
que la tendance moderne dans la conception des ouvrages de
cette nature soit de renoncer aux fortes pentes qui donnaient
une impressionnante majesté aux arènes antiques, mais qui
ne sont pas indispensables à une bonne visibilité. Le souci de
la rapidité d’exécution joint à l’obligation de l’économie, con-
duisent les architectes modernes à s’écarter des voies tracées
par leurs prédécesseurs.

Installations pour les Jeux
Un fossé et une barrière métallique, robuste et solidement

ancrée dans des massifs de béton, séparent le public des ter-
rains de jeux.; ici encore on s’éloigne des conceptions antiques,
il n’est plus question de protéger le public contre des fauves
lâchés dans l’arène ; il s’agit, au contraire, d’éviter l’envahisse-

ment des terrains de jeux par la foule que surexcitent, parfois,
soit un incident de jeu, soit une attente trop prolongée, soit
l’enthousiasme.

La piste, que circonscrivent le fossé et la balustrade dont
nous venons de parler, est constituée non par de la brique
pilée, comme pourrait le faire croire sa couleur, mais par du
mâchefer surcuit accidentellement et choisi uniquement à cause
de sa couleur. L’épaisseur de la couche de mâchefer est de
o m. 40 et la confection de la piste s’est faite par couches
successives, soigneusement roulées et arrosées pour éviter des
cassements ultérieurs. Le mâchefer a été criblé au préalable ;
les gros morceaux, placés au fond, forment un draînage parti-
culièrement utile étant donné la nature argileuse du sol. Les
parties les plus fines, alliées à une légère proportion d’argile,
constituent le sol même sur lequel courent les athlètes.

Voici, d’ailleurs, le détail de la superposition des couches :
Lit de draînage, gros mâchefer, épaisseur. . . . . . . . 0 m. 40
Couche de fond, mâchefer de la grosseur d’un oeuf

de poule ou d’une noix. . . . . . . . . . . . . . . . . 0 m. 20
Couche intermédiaire, grosse cendrée. . . . . . . . . . . . 0 m. 12
Couche de surface, composition élastique à base de

cendrée fine, de terre de route (caniveaux), et
de crasse de suie. . . . . . . . . . . . . . . . . . .  . . . . . 0 m. 06
Cette piste a 8 m. 50 de largeur, mesurée entre deux lisses

en béton armé qui la limitent; sa longueur est rigoureusement
de 5oo mètres, mesurée à o m. 30 de la (( corde )), c’est-à-dire
du nu de la lisse intérieure ; elle est en contrebas de 0 m. 05
par rapport au niveau de la pelouse. La forme de ses virages
(courbe à 3 centres) assure aux différentes épreuves de vitesse
toute la régularité possible, départ des différentes courses en
ligne droite, décalement sans décrochement dans la piste pour
les départs en couloir. L’expérience des Jeux Olympiques a
d’ailleurs montré, qu’à ce point de vue, la piste de Colombes
était au moins équivalente aux meilleures pistes actuellement
construites.

A l’intérieur de cette piste se trouve une pelouse sur laquelle
peut être tracé l’emplacement d’un terrain de football
(103 m. X 73 m. 20) ou de rugby (140 m. x 70 m.).

Autour des terrains de football sont répartis tous les terrains
de concours.

Seuls, les concours de lancers (javelot et disque:, ont leur
point de chute sur le terrain de football.

Le lancement du marteau a seulement son terrain d’élan
sur la pelouse de football.

Une canalisation souterraine circulaire, en fonte de 0,080,
ceinture la pelouse; sur cette canalisation : 10 bouches d’arro-
sage réparties, tous les 48 mètres, permettent l’entretien du
terrain de football, des terrains de concours et la piste de
course à pied.
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La pelouse est bordée, nous l’avons dit, par une lisse en
ciment armé de 50 mm. (ancrée, tous les mètres, par un dé en
béton) aux arêtes arrondies, lissées, peintes en blanc et sur
laquelle seront repérées toutes les distances, de 5 mètres en
5 mètres, avec différents départs, arrivée, relais, etc...

La piste de steeple-chase a une longueur de 485 mètres,
entièrement trac& sur la pelouse.

Un seul obstacle fixe, la rivière, est creusée dans une des
parties d’about, conformément aux derniers règlements ( 3 m. 70
au plafond et 0 m. 76 de profondeur sur un tiers de la longueur).

Les obstacles mobiles sont au nombre de 4 et composés de
deus haies vives en fusain, de o m. 90 de hauteur, d’une claie
et d’un mur en bois, qui peuvent se répartir sur la piste.

Les terrains de concours comportent : 4 sautoirs en hau-
teurs, composts d’une piste d’élan semi-circulaire de 24 mètres
de diamètre (du même modèle que la piste) et d’une fosse
de chute de 4 m. 40 x o m. 50 x 0 m. 40, remplie de sable
rouge de Gennevilliers, tamisé à l’anneau de 25 m/m.

Ces sautoirs sont disposés dans chaque angle de la pelouse
et Se contrarient au point de vue orientation, afin de permettre

L’effet était réellement saisissant de ces deux énormes
auvents constitués par les deux tribunes aux toits gigantesques,
jetés en encorbellement, et dont la structure en fer, peinte en
jaune, se détachait sur le fond bleu du toit avec, au milieu,
cette pelouse verte et cette piste rouge qui donnaient à l’ensem-
ble un caractère extrêmement gai, sain et sportif.

Ins ta l la t ions  Inter i eures

Nous avons vu, d’une part, comment est installé le public,
et, d’autre part, comment sont aménagés les terrains de sports.
Il nous reste à examiner, en quelque sorte, les coulisses de
ce grand théâtre de plein air qu’est un stade moderne.

La plus importante de ces installations annexes est consti-
tuée par la partie réservée aux athlètes. Sous les gradins et
dans toute la longueur du bâtiment de la tribune d’honneur,
régne un couloir central sur lequel s’ouvrent les vestiaires
destinés chacun à recevoir les athlètes d’une même nation ou
d'une même équipe : il y a là 40 vestiaires pouvant recevoir
ensemble 1.200 athlètes.

COUPE TRANSVERSALE DE

une visibilité parfaite de la barre sous tous les degrés des
rayons solaires.

Les sauts à la perche se font sur les fosses des sautoirs en
hauteur, la piste d’élan étant à l’opposé de la piste d’élan du
sautoir en hauteur.

Les sautoirs en longueur, au nombre de 4, comportent
une piste d’élan de 45 mètres de long, 1 m. 20 de large, du
même modèle que la piste de course à pied ; ils sont disposés
de sens contraire sur les côtés longitudinaux du terrain.

Les fosses de chute ont 12 mètres de longueur et 3 mètres de
largeur x o m. 40, et sont remplies de sable rouge de Genne-
villiers, tamisé à l’anneau de 25 m/m.

Les planches d’appel, avec viseurs mobiles, conformément
au nouveau règlement.

Les terrains de lancer (4 poids, 2 disques) ont un terrain
d’élan spécialement préparé (sol de même nature que la piste
de course à pied) mais avec un mélange à la partie supérieure
plus compact et plus résistant.

Les terrains de lancer du marteau sont entourés d’une cage
de protection demi-circulaire de 3 mètres de rayon.

: LA TRIBUNE D’HONNEUR

Dans les vestiaires, sont disposée des cases avec 3 porte-
manteaux pour chaque athlète, une table de massage dans
chaque vestiaire.

Les installations sanitaires comprennent : les douches, au
nombre de 35 ; salles de bains, infirmerie. Les douches sont
munies chacune d’un robinet mélangeant à volonté l’eau chaude
et l’eau froide.

Le chauffage de l’eau des douches est assuré par des chau-
dières qui servent également pour le chauffage des vestiaires et
du Salon Présidentiel.

Sous les gradins encore, sont aménagés tous les locaux
administratifs, comprenant :

Les bureaux administratifs qui sont situés au centre de la
tribune officielle et communiquant directement avec la piste,
les vestiaires, les salles de Presse, les salons Présidentiels.

Les locaux officiels, ceux du Président.
Les locaux des services de Presse, situés au premier étage et

communiquant directement avec la tribune de Presse.
Touts ces installations sont éclairées à l’électricité, avec

un éclairage de secours.
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Des postes de protection d’incendie sont répartis dans tous
les bâtiments.

Les magasins. — Ceux—ci sont situés sous la tribune Mara-
thon (tribune de face) et communiquent directement avec la
piste.

Les restaurants du public sont situés d’un côté sous la
tribune Marathon et dans un pavillon normand situé à côté.
de la tribune d’honneur.

Un bar est également installé dans les locaux attenant à
la tribune de Presse.

Enfin, pour les concurrents que l’on réunissait au moment
des épreuves, une salle d’appel était aménagée qui communi-
quait avec l’intérieur du Stade par un souterrain passant sous
la piste et débouchant entre la piste et le terrain de jeux,

La travée centrale de la tribune d’honneur est dite tribune
présidentielle ; elle est entièrement réservée aux autorités,
aux officiels et à leurs invités. La travée immédiatement à
droite de celle-ci, en regardant la piste, est celle de la Presse
et comporte, outre les bancs, des pupitres pour la commodité
des journalistes.

Enfin, sous la tribune de Marathon, ont été également
aménagées des installations sanitaires pour le public et une
grande salle de café-restaurant.

L'Accès au Stade
Les problèmes de l’accès au Stade et des dégagements

étaient particulièrement difficiles à résoudre. La résolution de

COUPE LONGITUDINALE ET TRANSVERSALE D’UNE POUTRE PORTANT LES GRADINS D’UNE TRIBUNE

système qui, à tout moment de la réunion, isole totalement les
concurrents des spectateurs, ce qui fut la préoccupation cons-
tante du Comité organisateur.

La tribune d’honneur comporte également, au rez-de-chaus-
sée, à l’usage des spectateurs, des installations sanitaires qui
ouvrent sur la cour intérieure.

Toutes ces pièces sont au rez-de-chaussée et s’étendent sur
environ 15 m. 50 de largeur. Le sol est constitué par un
dallage en ciment et les cloisons de séparation sont en carreaux
de plâtre, soit en bois contreplaqué ; l’aération est assurée par
la partie supérieure où les séparations sont en grillage métal-
lique.

Au premier étage, se trouvent les salons de réception, entou-
rés des installations pour la presse, avec cabines téléphoniques,
standard, appareils télégraphiques, etc... Tout d’abord, sous
les gradins et à quelques marches en contrebas du couloir
de circulation est aménagé, au centre, un salon de réception
pour les autorités officielles ; de la rue Paul-Bert, sur laquelle
s’ouvre l’entrée principale du Stade, on accède à ce salon par
un perron monumental ménagé sur un véritable pont en béton
armé, reliant la rue au premier étage de la tribune d’honneur
qui comprend, outre le salon de réception, les installations
considérablcs qui ont été faites pour la Presse et, spécialement,
pour le service téléphonique.

ces problèmes était un des points les plus importants de l’orga-
nisation, l’évacuation en quelques instants, d’une foule de
60.000 personnes dans un emplacement aussi resserré que celui
occupé par le Stade n’était pas chose facile, et le risque de
voir le service d’ordre débordé- par une foule mal canalisée
pouvait être gros de conséquences.

Entre le mur d’enceinte et le Stade, tout autour des tri-
bunes, est aménagé un couloir de circulation de IO mètres de
largeur dont 5 mètres bétonnés. L’accès à l’intérieur du couloir
est donné par une trentaine de portes et portillons auxquels
correspondent autant de guichets de recettes faisant corps avec
le mur.

D’autres portes, beaucoup plus larges, sont ouvertes seule-
ment au moment de la sortie ; l’évacuation du public est ainsi
réalisée dans d’excellentes conditions.

La description que l’on vient de lire a été extraite, en partie,
d’un article du Génie Civil, écrit par M. Francis Rod, l’un des
principaux constructeurs du Stade dû à M. Louis Faure-
Dujarric.
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LES MOYENS D’ACCÈS ET LE PROBLÈME
DE LA CIRCULATION

Le choix du Stade de Colombes posait de graves problèmes
à l’esprit de ceux qui allaient être chargés d’y créer des moyens
d’accès et d’y assurer, à l’entrée et à la sortie, une circulation
aisée. De semblables problèmes sont capitaux dans l’organisa-
tion de tout spectacle, de toute solennité où est conviée la
grande foule, et l’on peut même dire qu’il n’en est point de
plus importants, puisque de la. solution qui y est apportée
dépend, en très grande partie, le bon fonctionnement de tout
l’organisme.

Les Moyens d’Accès

Le problème des moyens d’accès fut examiné  sous trois
aspects :

1o L’accès au Stade par la voie ferrée desservant habituel-
lement la commune de Colombes ;

2’ L’accès par la route au moyen des autobus, cars et
tramways ;

3o L’accès par la voie fluviale.

Les Transports par Chemin de fer

Dès 1921, le Comité Olympique Français appela l’attention
de la Direction du Réseau de l’Etat sur l’augmentation du
trafic qu’allai: nécessairement provoquer, en 1924, l’afflux
répété de dizaines de milliers de spectateurs aux différents
stades de Colombes. Répondant aux préoccupations du Comité
Olympique Français, la Cie des Chemins de fer de l’Etat mit
sans délai la question à l’étude. Elle aboutit à un projet de
gare, avec quais d’embarquement et de débarquement, à la
réalisation duquel les organisateurs des Jeux étaient appelés
à collaborer pour une somme de 1 million de francs.

GARE OLYMPIQUE DE COLOMBES

C’était, évidemment, un projet magnifique ; mais, outre
qu’il dépasait en ampleur les besoins du trafic et provoquait
des travaux compliqués et considérables, il demandait un
effort financier que le Comité Olympique Français n’avait nul-
lement envisagé et qui, en tout état de cause, ne pouvait
cadrer avec ses possibilités financières.

Tout en faisant connaître son point de vue au Réseau de
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l’Etat, c’est-à-dire en déclinant toute participation financière,
il n’en apportait pas moins une suggestion qui était celle-ci :
l’établissement d’une simple halte, avec des quais d’embar-
quement et de débarquement, sans aménagements spéciaux,
pourvu qu’ils fussent assez développés pour un écoulement
rapide de la foule.

La solution avait à la fois le mérite d’être moins onéreuse
et de permettre une construction plus rapide. Elle était sédui-
sante, mais donna lieu, néanmoins, à quelques pourparlers, puis
le Ministre des Travaux Publics donna l’ordre d’entamer les
travaux.

Le plan comportait les disposition principales suivantes :
Les voies paire et impaire de la ligne d’Argenteuil devaient

être écartées après élargissement du remblai, de façon à réserver
entre elles l’espace nécessaire à l’établissement de la halte et
à éviter les coupures à niveau.

La gare devait comporter quatre voies avec deux quais
centraux de 215 mètres de longueur. L’accès aux quais devait
s’effectuer, à leur extrémité côté Paris, par un passage souter-
rain de 6 m. 50 de largeur, débouchant du côté impair sur
une cour à établir en bordure du boulevard d’Achères et du côté
pair sur un chemin latéral. Ce passage souterrain était destiné
à supporter le viaduc sur la rue Alexis-Bouvier, qui devait être
supporté et remblayé.

Enfin, un deuxième passage souterrain, de 6 m. 50 de lar-
geur, situé à l’extrémité des quais côté Argenteuil, était des-
tiné à assurer, avec le premier passage, la sortie et l’entrée
rapide des voyageurs.

La Direction du Réseau de l’Etat avait envisagé un nombre
plus considérable de quais de départ ainsi qu’il en est à la
gare du champ de courses de Chantilly, mais la disposition des
lieux ne permettait pas de telles exigences.

Les travaux, commencés tardivement mais poussés avec
célérité, permirent l’utilisation de la halte olympique pour le
tournoi de football-association.

Située à 500  mètres à l’est du Stade, elle y conduisait d’une
part, par la rue Alexis-Bouvier, le boulevard de Valmy et le
Nouveau Boulevard et, d’autre part, par le boulevard d’Achè-
res

Les Transports par la Route

Les transports par la route ont été — en dehors de ceux
effectués par des entreprises privés — tout particulièrement du
domaine de la (( Société des Transports en Commun de la
Région Parisienne )), qui, sous l’active impulsion de ses admi-
nistrateurs et de son Directeur de l’Exploitation, MM. André et
Paul Mariage fit, aidée en cela par le Département de la Seine,
un effort considérable.

Le plan d’organisation de la S. T. C. R. P. portait sur
l’utilisation :

10 Des tramways ; 20 des autobus ; 30 des bateaux.
Voici l’ordre des travaux qu’il nécessita :
Tramways. — Région Est : Doubles voies des lignes 40

et 64 — Bezons-Colombes et Porte de Champerret, dans la
traversée de La Garenne et de Colombes.

Doublement de la ligne 64, Porte-Champerret-Bezons, sur
le Boulevard de Valmy à Colombes.

Région du Centre : Doublement de la ligne Place de Clichy-
Argenteuil, dans la traversée d’Asnières, sur près de 3 kilo-
mètres.

Région de l’Ouest : Les voies de tramways intra-muros se
prolongeant sur l’avenue de Neuilly et l’avenue de la Défense.
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A partir du rond-point de la Défense., il était envisagé une
double voie qui devait aller jusqu’au lieudit Charlebourg. A
cet endroit, d’ailleurs, aboutissaient les lignes 41, Charlebourg-
Madeleine, et 76, Charlebourg-Porte de Neuilly, d’où devaient
partir des services d’autobus.

AUTOBUS. — Les autobus venant des diverses régions de
Paris devaient se diriger dans la banlieue suivant les trois
grands courants indiqués ci-dessus.

Le service général était divisé en services avec itinéraires
principaux, en services de voitures-navettes et en services Spé-
ciaux.

Les départs des services à itinéraires principaux s’effec-
tuaient de la Porte Champerret et de la Porte de Neuilly.

Les services spéciaux partaient de Paris, du rond-point de
la Villette et du carrefour Barbès, parcourant les boulevards
extérieurs, d’une part ; ceux partant de la République suivaient
les grands boulevards et ceux de la gare Saint-Lazare, em-
pruntaient l’itinéraire des voitures partant de la Porte Cham-
perret.

D’autres voitures, enfin, partaient de la place de la Bastille,
de la gare Montparnasse et de la place de l’Etoile.

Un service faisait la navette entre la gare de Colombes et
le Stade.

Bateaux. — Un service fonctionnait entre le Pont de Saint-
Denis et le Pont d’Argenteuil.

La Mise en état des Routes

Il était bon de prévoir la multiplication des moyens de
transports par la route, mais ceux-ci étaient fonction de deux
autres problèmes à résoudre préalablement : la réfection des
routes et l’organisation méthodique de la circulation. Ils étaient
ardus l’un et l’autre. Mais, grâce à l’activité et à l’obligeante
initiative de M. Mayer, ingénieur en chef du Département de
la Seine, d’une part, et de M. Paul Guichard, Directeur de la
Police Municipale, d’autre part, ils furent résolus à la satis-
faction de tous.

En ce qui concerne la coopération du Département de la
Seine, à la réfection des routes, le rapport de M. l’Ingénieur
en chef Mayer, dont on lira ci-dessous le principal, en souli-
gnera toute l’importance.

Réfection des Voies. —L’emplacement du Stade Olym-
Pique, définitivement fixé à Colombes, le Service des Ponts et
Chaussées du Département de la Seine eut à  se préoccuper de
la mise en état des voies d’accès reliant le Stade à Paris. Etant
donné l’affluence considérable, il y avait lieu de prévoir plu-
sieurs itinéraires empruntant, autant que possible, les chaussées
larges et bien tracées et correspondant aux portes les plus fré-
quentées du front Nord-Ouest de Paris. Le choix s’est porté
sur les trois itinéraires suivants :

I. — Sortie par la Porte Maillot, Avenue de Neuilly, Avenue
de la Défense, boulevard de la Mission-Marchand, boulevard du
Havre, rue de Nanterre, rue Paul-Bert.

II. — Sortie par la Porte de Champerret, boulevard Bineau,
boulevard de Verdun, Avenue de Lutèce, Avenue de Paris,
boulevard Valmy.

III. — Sortie par la Porte de Clichy, boulevard National,
boulevard Voltaire, Avenue d’Argenteuil, boulevard de Valmy.

Il fut donc dressé un programme de sections à remettre en
état de viabilité sur chacun de ces itinéraires. Les projets d’exé-
cution étaient dressés en I922, les crédit.~ accordés en décembre
de la même année par le Conseil Général et les chantiers étaient
ouverts dans le courant de 1923.

Les travaux d’empierrement, de pavage, entraînaient une
dépense de 940.000 francs pour l’itinéraire no

 I ; de 2.78o.ooo
francs pour l’itinéraire no 2 et de 2.700.000 francs pour l’iti-
néraire no 3.

En même temps le Département, soucieux de voir la desserte
du Stade par le réseau des tramways s’effectuer dans de bonnes
conditions, procédait à la remise en état des voies en coordi-
nation avec  les travaux de voirie.

8

La construction d’une double voie de tramway entre le
rond-point de la Défense et le carrefour de Charlebourg pour
le passage de la ligne Porte-Maillot-Maisons-Laffitte, a nécessité
le rescindement de deux trottois sur trois mètres et l’abatage
de la plantation.

Le dédoublement de lu ligne Porte de Champerret-Bezons à
La Garenne et à Colombes a porté sur 1.8.50 mètres, avec
obligation d’abattre et de remplacer la plantation sur le côté
gauche de la route.

A. Mayer

Ingénieur en chef
du département de la Seine

Le doublement de la même ligne, boulevard de Valmy, à
Colombes, a nécessité également l’abatage de très gros arbres
et le rescindement des trottoirs.

Enfin, le doublement de la ligne Place de Clichy-Argenteuil
a porté sur 2.900 mètres de longueur, avec rescindement des
Trottoirs.

L‘ensemble de ces travaux de voie (réfection et premier éta-
blissement) a entraîné une dépense d’environ 9.000.000 de
francs.

Toutes les opérations énumérées ci-dessus, destinées à as-
surer des communications faciles entre le Stade et Paris, ont
été achevées en temps voulu malgré les difficultés d’exécution
provoquées par les crues anormales de la Seine qui ont sévi
pendant l’hiver 1923-1924.

Les ProblŁme de la Circulation

Le choix de l’emplacement du Stade de Colombes, dicté par
les considérations qui ont été exposées longuement au début de
cc chapitre, constituait, pour la Police de la Circulation, une
tâche délicate dont elle s’est acquittée tout à son honneur.

L’importance et les difficultés lui en étaient, d’ailleurs,
apparues longtemps à l’avance ; aussi, une Commission eût-elle
à en étudier la solution dès octobre 1923. A cet effet, elle cons-
titua une Sous-Commission restreinte qui fut chargée de résou-
dre le problème dans ses détails après que les lignes directrices
curent été déterminées.

Cette Sous-Commission fut constituée des personnalités sui-
vantes :

MM. Bonal, Conseiller général ; Chavany, Maire de Colom-
bes ; Guichard Paul, Directeur de la Police Municipale ; Ma-
riage Paul, Directeur de l’Exploitation Commerciale de la
S. T. C. R. P . ; Mayer, Inspecteur général des Ponts et Chaus-
sées ; Ringel, Commissaire Divisionnaire, Chef de la Cie de
Circulation ; Eloy, Commissaire de Police de Colombes ; Frantz-
Reichel, Secretaire Général du Comité Olympique Français.
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LES MOYENS DE TRANSPORT

E n t r e

PARIS ET COLOMBES

P L A N  D E  L A  R É G I O N  P A R I S I E N N E
( N O R D - O U E S T )
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Entre Paris et Colombes

Elle examina la question du point de vue : lo de la circula-
tion entre Paris et Colombes ; 2o de la circulation aux abords
du Stade.

Ses décisions portèrent :

locale, le système du sens unique, jusque là appliqué dans des
zones restreintes, en pleine densité urbaine. De nombreuses plaques
indicatrices, apposées gracieusement par les soins du Touring Club
de France et des communes intéressées, sur les indications de la Pré-
fecture de police, permirent la réalisation de ces solutions par une
signalisation appropriée.

a) Sur les itinéraires : des voitures officielles, des autos
particulières et taxis, à l’aller et au retour ; des autobus et
autocars, à l’aller et au retour ; des autres voitures.

b) Sur le stationnement : des voitures gardées, des voitures
non gardées ; des autobus, autocars et taxis ; des tramways.

c) Sur l’acheminement des piétons au Stade.
AI. Paul Guichard, Directeur de la Police Municipale, eut

mission d’en réaliser l’exécution.
Voici en quels termes il retrace cc que fut cette tâche :
Les Jeux Olympiques allaient concentrer sur quelques points de

la région parisienne, à jour et heure fixes. des masses de 50 et
60.000 spectateurs, accourant de toutes
parts à un même rendez-vous et se levant
d’un seul mouvement, pour le retour au
coup de sifflet final de l’arbitre. L’ampleur
des installations et des circuits de circula-
tion, l’institution d’épreuves comportant de
longs itinéraires sur route ou en rase cam-
pagne achevaient de faire prévoir l’emploi
de forces nombreuses et la préparation de
services compliqués.

On atteignait le Stade, 8 kilomètres envi-
ron des portes de Paris, par divers itinérai-
res complexes, barrés par la Seine et à
travers des agglomérations populeuses. Au-
delà, le Stade était établi sur une sorte de
presqu’île barrée au Nord par la Seine, à
l’Est sur le chemin de fer de Paris à
Argenteuil, isolée à l’Ouest par une plaine
basse, enfin défendue au Sud par les
maisons de Colombes.

Aux portes de Paris, les formalités d’octroi à l’aller et au
retour menaçaient de provoquer à chaque réunion un double
(( embouteillage )). Des conférences, notamment celle du 14 avril,
provoquée par M. Clairgeon, Directeur de l’Octroi, aboutirent à de
précieuses simplifications; on déplaça de gauche à droite le sens
de circulation aux entrées et sorties de Paris, de la Porte Maillot à
la porte de Clichy, et l’on créa des bulletins spéciaux, dits bulle-
tins 99, préparés à l’avance, sur le modèle des bulletins de courses,
bulletins dont l’emploi réduisit les stationnements prolongés
devant le bureau à un temps d’arrêt à peine marqué.

Enfin, aux abords du Stade, pour échelonner la foule à la sortie
et éviter sa ruée en masse vers les moyens de transport, il fallut

retenir ceux-ci à distance respectueuse du
Stade et les contenir sévèrement sur leurs
points de stationnements et leurs itinéraires.
Un stationnement spécial fut assigné à
chaque catégorie. Les autobus eurent leur
garage presque contigu au Stade, en bordu-
re du Nouveau Boulevard; divers garages
particuliers voisinaient le Stade à sa partie
Nord et deux autres furent installés à quel-
ques centaines de mètres, entre l’avenue
d’Argenteuil et le chemin de grande
communication No I3, allant de Colombes
à Argenteuil.

Aux abords immédiats du Stade, deux
voies d’accès à l’est, à quelque distance,
la route de Colombes à Argenteuil ou Bou-
levard de Valmy ; à l’Ouest, seule voie
bordant le Stade, la rue Paul Bert, chaus-
sée de 6 m. appelée à drainer un flot de
milliers de voitures. Puis, deux ponts vers
Argenteuil attirant à eux, sur ces mêmes
voies, tout un trafic de voitures, notamment
à marche lente.

Les moyens d’accès du Stade furent
longuement étudiés, notamment à la S. T.
C. R. P., à la Commission de Circulation
des Jeux Olympiques et dans maintes
conférences. Il fut successivement question

M. P. Guichad

Directeur de la Police Municipale

de différentes solutions. Celles auxquelles on s’arrêta furent
dictées par les circonstances et par l’expérience générale de la
circulation urbaine. La première fut la multiplicité des itinéraires
d’accès, en vue de répartir une charge énorme sur le maximum de
voies. Cette série d’itinéraires s’échelonnèrent de Puteaux à Genne-
villiers, sur une largeur de 6 à 8 kilomètres, affectant principale-
ment les quatre portes de Neuilly, Champerret, Asnières et CIichy
et les quatre ponts correspondants. Une seconde consista à spécia-
liser le plus possible ces divers itinéraires. C’est ainsi que l’un
d’eux le plus occidental, jalonné par le pont de Neuilly, le Rond-
Point de la Défense, le Boulevard du Hâvre et la rue de Nanterre
(au Petit Colombes) fut affecté aux voitures officielles. Il y eut
fatalement des portions communes à deux itinéraires. Trois trajets
accessoires furent réservés, en principe, à la demande du Touring
Club de France pour la circulation cycliste, mais les intéressés les
négligèrent.

tion d’un Commissaire Divisionnaire et d’un Commissaire spécial.
Quant à la police aux portes et à l’intérieur du Stade, où
l’on devait maintenir l’ordre, faire respecter de multiples consignes
et garder une réserve disponible en vue de faire face à tout incident,
elle absorba, dans les réunions ordinaires, 350 gardiens sans
compter les gradés et, dans les grandes réunions, 450, dont 50
détachés à la gare olympique. Cet effectif était également dirigé
par un Commissaire divisionnaire et plusieurs Commissaires de
Police. En outre, de gros renforts furent nécessaires pour le Cross-
Country et surtout pour le Marathon, comportant de longs itiné-
raires sur la voie publique.

Cet ensemble de dispositions fut complété
par la spécialisation de l’effectif de police
chargé des services extérieurs. Cette tâche,
qui réclamait un effort continu, des consi-
gnes méticuleuses et une application rigou-
reuse, fut confiée à une unité spécialisée, la
Compagnie de Circulation ; bien mieux,
gradés et gardiens de cette compagnie
furent régulièrement affectés chacun au
même point de service, de sorte qu’ils en
saisirent très vite toutes les particularités et
qu’ils s’adaptèrent au mieux à toutes les
difficultés de détail.

Aussi, aucun incident sérieux ne marqua-
t-il, en matière de police, et plus spéciale-
ment en matière de circulation, le dérou-
lement des Jeux Olympiques.

Il fallut, pour assurer tous ces services
de circulation un effectif de 60 gardiens et
8 gradés dans les réunions de moyenne
importance, de 90 gardiens et II gradés
pour les grandes réunions, sous la direc-

En troisième lieu — et ce fut l’expédient le plus précieux — on
employa à haute dose l’énergique remède du sens unique, couplant
les itinéraires dans toute la mesure possibIe, afin de porter au
maximum le rendement de chaque groupe de voies, rendement très
limité normalement par leur étroitesse relative, par le service des
tramways et par les charrois. On étendit ainsi hardiment à de très
longs parcours, dans les zones de population clairsemée et de vie

M. P. Guichard termine son rapport ainsi: On peut estimer,
pour conclure, que la Préfecture de Police a utilisé, pour résoudre
les difficultés toutes spéciales que lui apportaient les Jeux Olym-
piques, les enseignements qu’elle avait tirés de la pratique de la
circulation parisienne et que cette circulation à profité, à son tour,
des solutions ainsi éprouvées sur ce champ d’expériences.

Aux Abords du Stade

Le réseau routier de Colombes ne permettait l’accès facile
au Stade que sur un point : la façade principale que longeait
la rue Paul-Bert en direction de Colombes et que venait rejoin-
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dre le boulevard d’Achères en direction d’Argenteuil. C’était
insuffisant pour assurer l’acheminement des piétons et des
voitures vers une arène construite pour 60.000 personnes ;
c’était, en tous cas, l’écoulement très difficile de la foule et
des véhicules après les réunions.

Un seul moyen s’offrait donc pour remédier à cet état de
choses : la création d’une nouvelle voie de communication
destinée à desservir la façade opposée du Stade, dite tribune
de Marathon. Ainsi fut décidée, par le Comité Olympique
Français, la construction d’une voie — provisoirement dénom-
mée le (( Boulevard projeté )) — qui devait raccorder le bou-
levard Valmy à la rue Paul-Bert et dont il négocia la réalisation
avec les intéressés : le propriétaire des terrains. M. Bloch-
Levallois, la Municipalité de Colombes et le Conseil Général,
qui lui facilitèrent grandement cette tâche délicate.

Une convention financière fut établie entre les parties pour
la réalisation des travaux. Elle subit quelques modifications en
cours d’exécution.

Voici quel fut, en définitive, l’apport des contractants :

Subvention de la Ville de Colombes au Comité
Olympique Français et reversée par celui-ci. 250.000 ))

Deuxième subvention du Comité Olympique Fran-
çais (I) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . ........ 12.500 ))

Subvention du Département. . . . . . . . . . . . . . . 75.000 ))
Subvention de la Ville de Colombes. . . . . . . 12.500 ))
Subvention de M. Bloch-Levallois. . . . 30.000 ))

Total. . . . . . . . . . . . . . . . 380.000))
Ajoutons, enfïn, que  M. Bloch-Levallois faisait l’abandon

de son terrain pour le tracé de la voie.
En outre de la construction d’une nouvelle route, il fut

établi, grâce à l’aide financier apporté par le Conseil Général,
deux passerelles franchissant le boulevard de Valmy au droit
de la rue Alexis-Bouvier et du boulevard d’Achères pour per-
mettre la traversée du boulevard de Valmy par les voyageurs
arrivant de la halte olympique, sans que fut Coupe le flot des
voitures. Cette solution, imposée d’ailleurs par la Préfecture
de Police, compléta heureusement l’organisation de la circu-
lation aux abords du Stade.

(I) La deuxième souscription portée au titre du Comité Olympique Français.
reprénte la déduction faite par la Ville de Colombes sur sa subvention pour
affectation à la décoration de la localité et reversée par le C. O. F.

LE LOGEMENT

Dans une réunion que tint la Commission Exécutive du
Comité International Olympique, lors de la session de Rome,
en I923, la question du logement fut ainsi précisée :

(( Le Comité organisateur des Jeux Olympiques est tenu de
(( fournir aux athlètes des logements, les objets de couchage
(( et la nourriture, à un prix forfaitaire qui devra être fixé
(( préalablement par tête et par jour ; les frais doivent être
(( suportés par les nations participantes qui seront également
(( responsables des dégâts occasionnés par les athlètes. ))

Ce problème du logement a été longuement étudié par le
Comité Olympique Français qui, finalement, s’arrêta à la solu-
tion qui lui parut la meilleure : celle de confier à un organisme
particulier le soin d’en assurer la réalisation, étant entendu qu’il
conservait le droit de veiller à la parfaite exécution des con-
trats passés par le dit organisme avec les nations olympiques.

Cet organisme se constitua sous le titre de (( Village Olym-
pique )) et traita, avec les délégations, aux prix forfaitaires
Avants :
Par lit et par personne, par jour. . . . . . . . . . . . . . .fr.      30 ))
Pour la pension : service, lingerie, douches, élec-

tricité, nourriture, etc.. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .fr.      25 ))
Un lit n’était retenu que moyennant le versement d’une

somme de 750 francs à titre de garantie. Si le lit retenu n’était
pas occupé, cette somme ne pouvait être restituée.

Cette somme de 750 francs représentait 25 journées de
logement. Ces journées n’étaient pas obligatoirement consécu-
tives ; elles pouvaient Se répartir sur toute la durée des Jeux
Olympiques, selon les engagements de chaque nation.

Une nation qui voulait se réserver un ou plusieurs lits pour
toute la durée du Village Olympique avait la faculté de le faire
en pavant à la commande une somme de 2.200 francs par lit et
n’avait plus dans ce cas qu’à payer le prix de pension conformé-

ment au nombre de journées de pension réellement occupées
L'économie réalisée de ce fait représentait environ 1.000 francs
par lit.

Dans le cas, où une nation n’avait pas l’utilisation pendant
25 jours consécutifs ou non, du ou des lits qu’elle retenait, la
Société Se tenait à sa disposition pour grouper deux ou plusieurs
nations qui se trouvaient clans des conditions identiques.

Le Village Olympique

La Société construisit alors à Colombes un village en
bordure des terrains olympiques. Chaque habitation était pour-
vue de chambres meublées à trois lits. Des lavabos à eau couran-
te, des douches, des salles de restaurant avaient été prévus. En
outre, les services généraux comprenaient: un service de garde
des objets de valeur, un bureau de change, un service de
blanchissage, un salon de coiffeur, un kiosque à journaux, etc...
l'administration des P. T. T. avait installé un bureau de poste.

Enfin les trois repas journaliers étaient ainsi composés:
Petit déjeuner. — Café au lait ou chocolat ou thé avec pain,

beurre et confitures ou deux oeufs au jambon avec thé.
Repas du midi. — I Hors d’oeuvre, — I poisson, ou I entrée,

ou I oeuf, — I plat de viande, —  I légume, —  fromage,—-
fruit. — ½ bouteille de vin rouge ou blanc, ou I canette de
bière, ou ½ bouteille d’eau minérale, ou du café au lait ou du
thé. —  une tasse café.

Repas du soir. — I potage, — I entrée, — I plat de viande,
— I légume, — I entremets, — desserts. — Boisson comme au
repas de midi. — I tasse d’infusion.
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LE VILLAGE OLYMPIQUE

VUE  D’ENSEMBLE  DU  VILLAGE

LA LIBRAIRIE LE BUREAU DE POSTE LE  RESTAURANT

UNE PLACE DU VILLAGE UNE RUE DU VILLAGE
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L’INVITATION AUX NATIONS

C’est le 23 mars 1923  que partirent à l’adresse de 52  nations l’invitation de participer aux jeux de la VIIIe Olympiade
et à laquelle 45 répondirent affirmativement.

Le texte en était établi conformément au protocole olympique. On en verra ici la reproduction.
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LA PROPAGANDE AVANT LES JEUX

Le rôle de la Commission de Propagande

Dans une organisation de l’ordre des Jeux Olympiques, un
des importants services est celui de la propagande. Objet des
soins vigilants du Comité Olympique Français, la Commission
de la Propagande, présidée par M. Paul Rousseau, montra,
aussi bien dans la période préparatoire que pendant les Jeux,
une activité attestant l’efficacité de l’instrument qui avait été
si bien forgé.

La mission du service de la propagande était double. Dans
la période préparatoire, elle avait à éveiller et à entretenir les
sympathies de l’opinion française et étrangère, à aller, sur
toute la surface de la terre, trouver le monde des sportifs et, en
le mettant au courant de l’ampleur des préparatifs de la France
pour recevoir ses hôtes avec éclat, de susciter en lui un élan vers
les Jeux de Paris. D’autre part, pendant toute leur durée, elle
devait renseigner abondamment, rapidement, exactement, sur
cc qui s’y passait, et mettre la presse à même de remplir sa
fonction dans les conditions les meilleures.

Pour cette tâche multiple, elle employa tous les moyens que
la vie moderne pouvait lui offrir : publication d’un Bulletin,
communiqués, T. S. F., affiches, étiquettes, encartages, tim-
bres, photographies aériennes, conférences, distribution de
brochures, programmes élaborés par le Secrétariat Général
dont 100.000 ont été tirées en langue française, 95.000 en langue
anglaise, 55.000 en langue espagnole, soit 250.000 au total.

A l’usage des journalistes des deux mondes, on distribua,
dès 1923, une brochure, bourrée de renseignements précis et de
considérations sur l’Olympisme, et qui, due à la plume du

Secrétaire Général, était destinée à fournir à la presse les
premières directions sur les Jeux de Paris.

Les Communiqués à la Presse et par T. S. F.

La Commission de propagande a publié un bulletin officiel,
portant le titre de Bulletin des Jeux Olympiques de Paris. 1924,
imprimé sur trois colonnes et en trois langues, le français,
l’anglais et l’espagnol, cette dernière langue étant, pour la
Suisse et l’Italie remplacée par la langue italienne. Mais le
travail essentiel fut celui des communiqués. Etablis d’après la
documentation fournie par le Secrétariat Général et le Commis-
saire sportif, par le Commissariat administratif, par le Commis-
sariat des Arts et Relations Extérieurs, par le Commissariat de
la Propagande, ils s’adressaient surtout aux Fédérations Inter-
nationales et Nationales, aux journaux sportifs et aux journaux
d’opinion de tous les pays de langue française, anglaise ou espa-
gnole, enfin aux agences; ils comportaient en outre, sous forme
de photographies, des communiqués aux journaux illustrés.
Les listes d’adresses avaient été établies d’après les renseigne-
ments fournis par les Comités Olympiques Nationaux, les
Fédérations Nationales, les Ambassades et légations étrangères
à Paris, les Ambassades, légations et consulats français à
l’étranger, les Bottins et Annuaires de Presse. Les journaux,
également par les indications puisées à ces sources purent alors
être facilement divisés en 4 catégories: sportifs, d’opinion,

UN EXEMPLAIRE DU ” BULLETIN  DES  JEUX  OLYMPIQUES ”
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L’AFFICHE D’ORSI

divers et agences auxquels fut adjoint celle des illustrés. Ils
fournirent un total de 6.0.53 adresses vérifiées.

Ajoutons-y ceux qui, lancés à travers l’espace, prirent la
voie des airs. 115 d’entre eux furent envoyés par la Tour Eiffel
en quatre langues, français, anglais, espagnol, italien. Des
causeries sur l’histoire des origines et du rétablissement des
Jeux Olympiques, sur la valeur sociale, pédagogique, interna-
tionale etc. . . , de l’olympisme, furent en outre transmises.

La Tour Eiffel, grâce au général Ferrié et au capitaine
Bergeron, ne fut pas seule à mettre au service du Comité Olym-
pique sa puissante organisation. La Compagnie Française de
Radiophonie d’une part, l’Ecole Supérieure des P. T. T.
d’autre part, apportèrent leur contribution et, par leurs soins,
les plus nombreuses informations purent ainsi parcourir les
lignes célestes.

Signalons en outre qu’en vertu d’autorisations spéciales,
tous les résultats des épreuves sportives furent transmis, au
tarif des administrations officielles, par les postes, dont on
connaît la puissance de la Doua, à Lyon, de Lafayette, à
Bordeaux, et de Basse-Landes à Nantes, ce dernier s’adressant
particulièrement aux passagers traversant l’Océan.

L’Affichage

L’affiche joue, comme il va de soi, un rôle important dans
la propagande. Des cent cinquante projets qui lui furent soumis,
le Comité Olympique Français en retint deux : celui de M. Jean
Droit et celui de M. Orsi. 10.000 exemplaires de chacun d’eux
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L’AFFICHE DE JEAN DROIT

furent tirés en format double Colombier, soit 0.80 x 1.20. Sur
ces 20.000 affiches, 12.000 furent expédiées à l’étranger et
apposés sans frais, grâce au concours des Comités Olympiques
Nationaux, des Fédérations Sportives, des Associations Olym-
piques, etc... En France, la diffusion de ces affiches fut assurée
par les soins des établissements sportifs, agences de théâtre,
de voyages, etc.

En voici d’ailleurs, à titre d’indication, la répartition :
Comités Olympiques Nationaux. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Fédérations Nationales. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Sociétés Sportives diverses. . . . . . . . . . . . . . . . . .
Journaux. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .. . . . . . . ..
Stades et Vélodromes. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Ministères et Ambassades à Paris. . . . . . . . . . . . . . .
Préfectures sous-préfectures et principales mairies

de France . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . ... .........
Compagnies de Navigation. . . . . . . .  . . . . . . . . . . . . .....
Banques . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Agences accréditées . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Agences de Tourisme. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Cercles et Clubs. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Ecoles, lycées et collèges. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Hôtels, cafés et restaurants. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Théâtres, cinémas, cirques . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Ambassades françaises à l’étranger . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Le Bureau de la Propagande en distribua exactement. ..
Distribution à tarif réduit et à tarif payant à Paris

et en province. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

1.500
2.000
1.500

200
500
500

2.000
1.000
1.000
2.000

500
100
300

1.000
500
500

1.530

4.500



Etiquettes — Timbres
C e  n ’ e s t  p a s  t o u t .  1 . 6 o o . o o o  é t i q u e t t e s  à  b a g a g e s ,  p o r t a n t  l e

n o m  d e s  J e u x  O l y m p i q u e s ,  f u r e n t  r é p a n d u e s  d a n s  l e  m o n d e
e n t i e r  e t  u t i l i s é e s  p a r  l e s  g r a n d e s  c o m p a g n i e s  d e  n a v i g a t i o n  e t
d e  t r a n s p o r t s ,  p a r  l e s  p r i n c i p a u x  c o m m i s s i o n n a i r e s ,  l e s  h ô t e l s ,

LES TIMBRES POSTAUX OLYMPIQUES

l e s  m a g a s i n s  d e  n o u v e a u t é s ,  e t c . . .  A v e c  l ’ a u t o r i s a t i o n  d u

M i n i s t r e  d e s  F i n a n c e s ,  I I  m i l l i o n s  d e  v i g n e t t e s  o l y m p i q u e s
f u r e n t  e n c a r t é e s  d a n s  d e s  b o î t e s  d e  c i g a r e t t e s  e t  d e  c i g a r e s  ;
1 4  m i l l i o n s  d ’ e n v e l o p p e s - é t i q u e t t e s  p o u r  p a q u e t s  d e  c i g a r e t t e s
r e ç u r e n t  l a  m e n t i o n  «  J e u x  O l y m p i q u e s ,  P a r i s ,  1 9 2 4  » .   E n
o u t r e  u n  m i l l i o n  d e  v i g n e t t e s  f u r e n t  e n c a r t é e s  d a n s  l e s  p a q u e t s

e t  c o l i s  e x p é d i é s  p a r  l e s  g r a n d s  m a g a s i n s  d e  n o u v e a u t é s  e t  l e s

SPÉCIMENS D’OBLITÉRATIONS

POSTALES OLYMPIQUES

SPÉCIMEN D’ÉTIQUETTES A BAGAGES

p r i n c i p a l e s  m a i s o n s  d e  g r o s  e t  d e  d é t a i l ,  o u  e n c o r e  d i s p e r s é e s
p a r  a v i o n s .

T r o i s  m i l l i o n s  d e  t i m b r e s  d e  p r o p a g a n d e ,  r e p r o d u i s a n t  l e s
d e u x  a f f i c h e s  o l y m p i q u e s ,  f u r e n t  r é p a r t i s  e t  u t i l i s é s  d a n s  l e
m o n d e  e n t i e r .

1 5 3  m i l l i o n s  d e  t i m b r e s -  p o s t e  s p é c i a u x  d e  1 0 ,  2 5 ,  3 0  e t  5 0
c e n t i m e s  f u r e n t ,  e n  v e r t u  d ’ u n e  d i s p o s i t i o n  l é g a l e ,  i m p r i m é s
p a r  l ’ a d m i n i s t r a t i o n  d e s  p o s t e s .  L e s  m a q u e t t e s  e n  f u r e n t  c h o i -

SPÉCIMEN DE VIGNETTES

POUR ENCARTAGE
SPECIMEN DE

PAQUETS A CIGARETTES

s i e s  p a r  l e  C o m i t é  O l y m p i q u e  e t  s o u m i s e s  à  l ’ a g r é m e n t  d u

S o u s - S e c r é t a r i a t  d e s  P .  T .  T .  a i n s i  q u e  d e s  c o m m i s s i o n s  p a r l e -
m e n t a i r e s .  E n f i n  d o u z e  b u r e a u x  p a r i s i e n s  e t  c i n q  b u r e a u x  d e

p r o v i n c e  ( B o r d e a u x ,  M a r s e i l l e ,  L y o n ,  L i l l e ,  l e  H â v r e )  r e ç u r e n t

d e s  g r i l l e s  s p é c i a l e s  d ’ o b l i t é r a t i o n ,  p o r t a n t  l a  m e n t i o n  «  J e u x
O l y m p i q u e s ,  m a i ,  j u i n ,  j u i l l e t  1 9 2 4  » .

D e s  v u e s  a é r i e n n e s  f u r e n t  p r i s e s  p a r  a v i o n s  m i l i t a i r e s ,  e n

LES TIMBRES DE PROPAGANDE

v u e  d e  d o c u m e n t e r  l a  p r e s s e  d e s  d e u x  m o n d e s ,  e t  l e  n o m b r e  d e s
é p r e u v e s  a i n s i  d i s t r i b u é e s  s ’ é l e v a  à  5 . 8 0 0 .

U n  m i l l i o n  d ’ e x e m p l a i r e s  d ’ u n e  c o n f é r e n c e  i m p r i m é e
p o u v a n t  s e r v i r  d e  t y p e  p o u r  c a u s e r i e s  d e  v u l g a r i s a t i o n  f u r e n t
r e p a r t i s  e n  F r a n c e  e t  à  l ’ é t r a n g e r ,  d a n s  l e s  F é d é r a t i o n s  e t
S o c i é t é s  s p o r t i v e s ,  E c o l e s ,  S o c i é t é s  d e  C o n f é r e n c e s  P o p u l a i -
r e s ,  e t c .

T e l l e  f u t  e n  r a c c o u r c i ,  l ’ œ u v r e  d e s  S e r v i c e s  d e  l a  P r o p a -
g a n d e  a v a n t  l e s  J e u x .
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T I T R E  I I I

ORGANISATION DES RÉUNIONS

ET

RÉSULTATS DES ÉPREUVES SPORTIVES

ET

CONCOURS D’ART



Le succes des Jeux de Paris

L e  C o m i t é  O l y m p i q u e  F r a n ç a i s  �a v a i t  s o l l i c i t é  d u  C o m i t é
I n t e r n a t i o n a l  O l y m p i q u e  l a  m i s s i o n  d e  c é l é b r e r  l e s  J e u x  d e  l a
V I I I � O l y m p i a d e  à  P a r i s ,  e n  1 9 2 4 .  L �h o n n e u r  é t a i t  g r a n d ,  m a i s
p é r i l l e u s e  é t a i t  l a  t â c h e .  F o r c e  l u i  f u t  d o n c ,  d è s  q u e  c e  g l o r i e u x
p r i v i l è g e  l u i  f u t  a c c o r d é ,  d �a p p o r t e r  à  c e t t e  c é l é b r a t i o n  t o u t
l �é c l a t  d é s i r a b l e ,  a f i n  d e  r é p o n d r e  à  l a  c o n f i a n c e  q u �a v a i e n t
p l a c é e  e n  l u i ,  l e s  1 9  n a t i o n s  a s s e m b l é e s  e n  1 9 2 1 ,  a u  C o n g r e s  d e
L a u s a n n e .

L a  p r é o c c u p a t i o n  d o m i n a n t e  d u  C o m i t é  O l y m p i q u e  F r a n ç a i s
f u t ,  e n  s �i n s p i r a n t  d e s  d e v o i r s  d é f i n i s  p a r  l e  P r o t o c o l e ,  d e  p l a c e r
s u r  l e  m ê m e  p i e d  d �é g a l i t é ,  l e s  d i f f é r e n t e s  b r a n c h e s  d e  s p o r t s
e t  l e s  c o n c o u r s  d �a r t  q u i  f o n t  p a r t i e  i n t é g r a n t e  d e  l a  c é l é b r a t i o n
d e  l �o l y m p i a d e .

C e t t e  t â c h e  é t a i t  r e n d u e  s i n g u l i è r e m e n t  d i f f i c i l e ,  e n  r a i s o n
d e  l a  m u l t i t u d e  d �é p r e u v e s  n é e s  d e s  2 1  s p o r t s  O l y m p i q u e s  e t
c o n c o u r s  d�a r t  i n s c r i t s  a u  p r o g r a m m e  d e  1 9 2 4 .  I l  c r o i t  p o u r t a n t
y  ê t r e  p a r v e n u ,  p a r c e  q u �i l  a  a p p l i q u é  s e s  e f f o r t s  à  o b t e n i r  q u e
l �o r g a n i s a t i o n  a d m i n i s t r a t i v e  a u s s i  b i e n  q u e  l �o r g a n i s a t i o n  m a t é -
r i e l l e  e t  t e c h n i q u e  d e  c h a c u n  d �e u x  s o i t  l �o b j e t  d �u n e m é t h o -
d i q u e  e t  é g a l e  p r é p a r a t i o n ;  *

* **
* *

S i  l e  C o m i t é  O l y m p i q u e  F r a n ç a i s  s �e n  t e n a i t  u n i q u e m e n t
a u x  r é s u l t a t s  s p o r t i f s  e n r e g i s t r é s ,  i l  e s t  é v i d e n t  q u e  c e  n e  s e r a i t
p a s  g l o r i f i e r  o u t r e  m e s u r e  l e s  J e u x  d e  P a r i s  q u e  d e  c o n s t a t e r
l �é c l a t  i n c o m p a r a b l e  q u i  a  m a r q u é  l e u r  c é l é b r a t i o n .  M a i s
l �a c c u e i l  c h a l e u r e u x  r é s e r v é  à  s o n  i n v i t a t i o n  n e  f u t - i l  p a s  a u s s i
u n  d e s  f a c t e u r s  i m p o r t a n t s  d e  c e  s u c c è s ?

Q u a r a n t e - c i n q  n a t i o n s  y  a v a i e n t  r é p o n d u  a v e c  u n  e m p r e s -
s e m e n t  c o r d i a l .  C �é t a i t  p r e s q u e  l a  t o t a l i t é  d e s  n a t i o n s  d u  g l o b e .

I l  e s t  b i e n  p e r m i s  a u  C o m i t é  O l y m p i q u e  F r a n ç a i s  d �e n  t i r e r
q u e l q u e  f i e r t é  p o u r  l a  F r a n c e  q u �i l  r e p r é s e n t a i t  c a r ,  a u s s i  b i e n ,
a - t - i l  c o n s c i e n c e  d �a v o i r  a i n s i  a p p o r t é  s a  c o n t r i b u t i o n  à  l �éd i f i -
c a t i o n  d u  m o n u m e n t  o l y m p i q u e .

Q u a r a n t e - c i n q  n a t i o n s  s o n t  a i n s i  v e n u e s  à  P a r i s  d e  t o u t e s  l e s
p a r t i e s  d u  m o n d e  e t  a v e c  e l l e s  p r è s  d e  6 . 0 0 0  a t h l è t e s  q u i
n �a v a i e n t  d �a u t r e  s o u c i  q u e  d e  c o m b a t t r e  p o u r  l �h o n n e u r ,  p o u r
l a  g l o i r e  d e  l e u r  p a y s .

A  c e s  a t h l è t e s ,  l e  C o m i t é  O l y m p i q u e  F r a n ç a i s  s �e s t  i n g é n i é
à  p r o c u r e r  d e s  t e r r a i n s ,  d e s  s t a n d s ,  d e s  b a s s i n s ,  u n  m a t é r i e l
d i g n e s  d e  l e u r  v a l e u r ,  p a r  s a  s c r u p u l e u s e  o b s e r v a t i o n  d e s  p r e s -
c r i p t i o n s  t e c h n i q u e s  é d i c t é e s  p a r  l e s  r é g l e m e n t s  i n t e r n a t i o n a u x .
C �e s t  a i n s i  q u e  l a  p i s t e  e t  l e s  t e r r a i n s  d e  c o n c o u r s  d u  S t a d e
A t h l é t i q u e  p e r m i r e n t  d e  b a t t r e  6  r e c o r d s  d u  m o n d e ,  c e u x  d e
4 0 0  e t  1 o . o o o  m è t r e s  p l a t ,  l e  t r i p l e  s a u t ,  l e  s a u t  e n  l o n g u e u r ,
e t  l e s  d e u x  c o u r s e s  d e  r e l a i s  d e  . 4 o o  e t  1 . 6 o o  m è t r e s .

Q u i n z e  f o i s  a u s s i  l e s  r e c o r d s  o l y m p i q u e s  f u r e n t  é g a l é s  o u
b a t t u s .  C e u x  d e  I O O ,  2 o o ,  4 o o ,  1 . 5 o o ,  5 . o o o  e t  1 o . o o o  m è t r e s
p l a t  ;  l e  3 . o o o  s t e e p l e ,  l e  4 o o  m è t r e s  h a i e s ,  l e  3 . o o o  m è t r e s  p a r
é q u i p e s ,  l e s  4 o o  e t  1 . 6 o o  r e l a i s ,  l e s  s a u t s  e n  l o n g u e u r ,  à  l a
p e r c h e ,  l e  t r i p l e  s a u t ,  l e  l a n c e m e n t  d u  d i s q u e .  C e r t a i n s  f u r e n t
b a t t u s  p l u s i e u r s  f o i s ,  t e l  l e  4 o o  m è t r e s  p l a t  q u i  a  é t é  d e s c e n d u
t r o i s  f o i s  s u c e s s i v e s .

A u  S t a d e  d e s  T o u r e l l e s ,  l e s  r e c o r d s  d u  m o n d e  d e  n a t a t i o n
d e  1 . 5 o o  m è t r e s  n a g e  l i b r e  M e s s i e u r s ,  d e  I o o  m è t r e s  n a g e  l i b r e
et  sur le  dos Dames,  le  8oo mètres  relais  Messieurs  et  400 mètres
r e l a i s  D a m e s ,  o n t  é t é  b a t t u s .

L e s  r e c o r d s  o l y m p i q u e s  d e  I o o  m è t r e s ,  4 o o  m è t r e s ,  1 . 5 0 0
m è t r e s  n a g e  l i b r e ,  2 o o  m è t r e s  b r a s s e  M e s s i e u r s ;  1 o o  m è t r e s ,
4 o o  m è t r e s  n a g e  l i b r e ,  1 OO m è t r e s  s u r  l e  d o s ,  2 o o  m è t r e s  b r a s s e
D a m e s ,  8 o o  m è t r e s  r e l a i s  e t  4 o o  m è t r e s  r e l a i s  M e s s i e u r s  e t
D a m e s  o n t  é t é ,  à  m a i n t e s  r e p r i s e s  é g a l é s  o u  b a t t u s .

I l  e s t  é v i d e n t  q u e  d a n s  l e  d o m a i n e  d u  r e c o r d ,  l a
q u a l i t é  d e  l �a t h l è t e  j o u e  u n  r ô l e  p r i m o r d i a l  m a i s  u n e  r é p é t i t i o n
a u s s i  m a t h é m a t i q u e  d e  p e r f o r m a n c e s  e x c e p t i o n n e l l e s  n �e s t - e l l e
p a s  r e m a r q u a b l e  e t  n �a - t - e l l e  p a s  t é m o i g n é  d e  l a  v a l e u r  d e s
i n s t a l l a t i o n s  m i s e s  à  l a  d i s p o s i t i o n  d e s  a t h l è t e s  o l y m p i q u e s .

N �y  a - t - i l  p a s  l i e u  e n c o r e ,  d e  c é l é b r e r  l e s  r é s u l t a t s  o b t e n u s
d a n s  d �a u t r e s  s p o r t s .  N u l  n �o u b l i e r a  l e  s p l e n d i d e  e t  m a g i s t r a l
t o u r n o i  d e  f o o t b a l l - a s s o c i a t i o n  a u q u e l  p a r t i c i p è r e n t  l e s  p l u s
b e l l e s  é q u i p e s  d u  m o n d e  e n t i e r  r e p r é s e n t a n t  2 3  n a t i o n s
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P o u r  l a  p r e m i è r e  f o i s ,  l e  f o o t b a l l  d e  l �A m é r i q u e  d u  N o r d  e t
d u  S u d  é t a i e n t  a u x  p r i s e s  a v e c  l e  f o o t b a l l  e u r o p é e n .  A  q u e l l e s
l u t t e s  a r d e n t e s ,  r e m a r q u a b l e s ,  d o n n è r e n t  l i e u  l e s  m u l t i p l e s
r e n c o n t r e s  d e  c e  t o u r n o i .

Q u e l l e  r é v é l a t i o n  f u t  l e  r u g b y  a m é r i c a i n  e t  q u e l l e  s u r p r i s e
f u t  p o u r  l e  m o n d e  e n t i e r  l a  t e n u e  d e  s o n  é q u i p e  q u i  s e  r é v é l a
c o m m e  c a p a b l e  d e  t e n i r  t ê t e  e t  d e  v a i n c r e  l e s  p l u s  f a m e u s e s
é q u i p e s .

Et  le  prodigieux tournoi  de water-polo avec ses  14  nat ions.  Et
c e l u i  d e  p o l o  à  c h e v a l  q u i  m i t  a u x  p r i s e s  d a n s  u n e  f i n a l e  é m o u -
v a n t e  l e s  d e u x  p l u s  b e l l e s  é q u i p e s  d e  l �U n i v e r s  :  c e l l e  d e s  E t a t s -
U n i s  e t  c e l l e  d e  l �A r g e n t i n e .

L �e x t r a o r d i n a i r e  t o u r n o i  d e  l u t t e  o f f r i t  l e  s p e c t a c l e  d �u n e
i m p r e s s i o n n a n t e  p h a l a n g e  d �a t h l è t e s  a u x  s t r u c t u r e s  p u i s s a n t e s ,
l e  t o u r n o i  d �e s c r i m e  o p p o s a  l e s  p l u s  f i n e s  l a m e s  d u  f l e u r e t ,  d e
l �é p é e  e t  d u  s a b r e ;  l e  t o u r n o i  d e  p o i d s  e t  h a l t è r e s  a u q u e l  n e
p e u t  ê t r e  c o m p a r é  a u c u n  t o u r n o i  d u  p a s s é  e t  e n f i n  l e  c o n c o u r s
h i p p i q u e  q u i  a v a i t  r é u n i  u n  l o t  d e s  p l u s  i n t r é p i d e s  e t  d e s  p l u s
f i n s  c a v a l i e r s  d u  m o n d e .

I l  e s t  e n c o r e  u n  a u t r e  f a c t e u r  q u i  a  b i e n  t é m o i g n é  d u  s u c c è s
des Jeux de Paris  et  celui- là ,  i l  a  aussi  sa  valeur,  c �est  l �empres-
s e m e n t ,  l �e n t h o u s i a s m e ,  l �a s s i d u i t é  q u �a p p o r t a  u n e  f o u l e  n o m -
b r e u s e  e t  s i  v a r i é e  d a n s  s e s  é l é m e n t s  à  s u i v r e  d e s  s p e c t a c l e s  q u i
s e  m a n i f e s t a i e n t  q u o t i d i e n n e m e n t  s o u s  l e s  f o r m e s  l e s  p l u s
d i v e r s e s  d e  l �a c t i v i t é  s p o r t i v e .

U n  t a b l e a u  é n u m è r e r a  p l u s  l o i n ,  d a n s  s e s  d é t a i l s ,  l e  m o u v e -
m e n t  d e s  s p e c t a t e u r s  d a n s  c h a c u n e  d e s  e n c e i n t e s  O l y m p i q u e s .
L a  l e c t u r e  d e s  c h i f f r e s ,  e n  d é p i t  d e  l e u r  a p p a r e n t e  s é c h e r e s s e ,
s e r a  é d i f i a n t e .

P o u r  l �i n s t a n t ,  j e  c r o i s  n �e n  d e v o i r  c i t e r  q u e  q u e l q u e s - u n s  :
5 7 8 . 5 9 9  s p e c t a t e u r s  o n t  s u i v i  l e s  r é u n i o n s  q u i  s e  s o n t  é c h e -
l o n n é e s  p e n d a n t  l e  c o u r s  d e  j u i l l e t  1 9 2 4  e t  p e n d a n t  l e s  t o u r n o i s
r u g b y  e t  d e  f o o t b a l l .

L e s  r e c e t t e s ,  a u x  d i f f é r e n t s  s t a d e s ,  o n t  é t é  d e  5 . 4 2 3 . 1 8 4  f r .  ;
u n e  s e u l e  r é u n i o n ,  c e l l e  d e  l a  f i n a l e  d u  t o u r n o i  d e  f o o t b a l l -
a s s o c i a t i o n ,  a  t o t a l i s é  5 1 6 . 5 7 5  f r a n c s .

J e  m �e n  t i e n d r a i  à  c e  s i m p l e  é n o n c é  e n  a j o u t a n t ,  p o u r t a n t ,
q u �i l  t é m o i g n e  b i e n  d u  p a s s i o n n a n t  i n t é r ê t  q u �a  s o u l e v é  p a r m i
l e s  m a s s e s  c o n q u i s e s  a u j o u r d �h u i  à  l a  b e a u t é  d u  g e s t e ,  d e  l �e f -
f o r t ,  l e  s p e c t a c l e  o l y m p i q u e  s i  n o b l e ,  s i  é m o u v a n t  p a r  l e  c a r a c -
t è r e  a r d e n t ,  q u i  a t t e i n t  p a r f o i s  a u  t r a g i q u e ,  d e s  l u t t e s  a u x -
q u e l l e s  s e  l i v r e n t  s i  t o t a l e m e n t  l e s  a t h l è t e s .

*
* *

C e  n �e s t  p a s  s a n s  q u e l q u e  é m o t i o n  q u e  j e  m e s u r e ,  a u j o u r -
d �h u i ,  l a  d i s t a n c e ,  p a r c o u r u e  d e p u i s  l e  C o n g r è s  d e  P a r i s ,  i l
y  a  3 o  a n s ,  q u i  d é c i d a  d e  l a  r é n o v a t i o n  d e s  J e u x  O l y m p i q u e s
m o d e r n e s ,  e t  a u q u e l  j �e u s  l �h o n n e u r  d e  p a r t i c i p e r  :  r é n o v a t i o n
b i e n t ô t  s u i v i e  d e  l a  c é l é b r a t i o n  d e  l a  P r e m i è r e  O l y m p i a d e ,  à

A t h è n e s  o i t ,  �c e t t e  f o i s ,  j e  l u t t a i s  c o m m e  c o n c u r r e n t  p o u r  l e s
c o u l e u r s  d e  m o n  p a y s .

D e p u i s ,  l �i d é e  a  c h e m i n é  à  t r a v e r s  l e  m o n d e  e t ,  t r e n t e  a n s
a p r è s  l a  c é r é m o n i e  d e  l a  S o r b o n n e ,  m e  v o i c i  a p p e l é  à  n o u v e a u ,
a v e c  m e s  c o l l è g u e s  d u  C o m i t é  O l y m p i q u e  F r a n ç a i s ,  à  v i v r e
i n t e n s é m e n t  l a  c é l é b r a t i o n  d e  l a  V I I I � O l y m p i a d e  à  l a q u e l l e
4 . 5  n a t i o n s  v i e n n e n t  d e  p a r t i c i p e r .  C e t t e  u n a n i m i t é  n �e s t - e l l e
p a s ,  e n  v é r i t é ,  l a  p r e u v e  q u e  l e s  J e u x  O l y m p i q u e s  j o u e n t
m a i n t e n a n t  u n  r ô l e  d e  p r e m i e r  p l a n  d a n s  l e s  r e l a t i o n s  e n t r e  l e s
n a t i o n s ?  P a r  l e  c o n t a c t  q u �i l s  c r é e n t  e n t r e  l e s  j e u n e s s e s  d e  t o u s
l e s  p a y s ,  i l s  c o n t r i b u e n t  à  d é v e l o p p e r  c e t t e  a t m o s p h è r e  d e  c o r -
d i a l i t é  q u i  a p p r e n d  a u x  h o m m e s  à  m i e u x  s e  c o n n a î t r e  d �a b o r d ,
p u i s  à  m i e u x  s �e s t i m e r ,  c e  à  q u o i  l e s  J e u x  d e  P a r i s ,  p a r  l �é n o r m e
m o u v e m e n t  q u �i l s  o n t  s u s c i t é ,  a u r o n t  p u i s s a m m e n t  a i d é .

N e  s e r a i t - c e  l à  q u e  l �u n i q u e  r é s u l t a t  a u q u e l  i l s  a u r a i e n t
a b o u t i  q u e  l e  C o m i t é  O l y m p i q u e  F r a n ç a i s  a u r a i t  c o n s c i e n c e
d�a v o i r  t r a v a i l l é  a v e c  p r o f i t .

F r a n t z - R e i c h e l .



Les Cérémonies Olympiques et la Physionomie

des grandes journées de Colombes

L ’ o n  s a i t  q u e ,  s e l o n  l a  m é t h o d e  a u t o r i t a i r e  q u i  a  c o m m a n d é
l e  r é t a b l i s s e m e n t  e t  l e s  m o d e s  d e  c é l é b r a t i o n  d e s  J e u x  O l y m p i -
q u e s ,  e t  q u i ,  d ’ a i l l e u r s ,  f u t  p r o b a b l e m e n t  l a  r a i s o n  i n t e r n e  d u
s u c c è s  d ’ u n e  s i  d i f f i c i l e  e n t r e p r i s e ,  i l  n ’ e s t  p o u r  a i n s i  d i r e  p o i n t
d e  d é t a i l  q u i  n ’ a i t  f a i t  l ’ o b j e t  d ’ u n e  d é c i s i o n  d u  C o m i t é  I n t e r -
n a t i o n a l  O l y m p i q u e .  L e s  r è g l e m e n t s  p r o m u l g u é s  p a r  c e l u i - c i ,
e t  d o n t  l e s  d e r n i è r e s  r e t o u c h e s  d a t e n t  d e  L a u s a n n e ,  e n  1 9 2 1 ,
e t  d e  R o m e ,  e n  1 9 2 3 ,  a  e n  v é r i t é  t o u t  p r é v u ,  n o n  s e u l e m e n t
l ’époque et  la durée des Jeux,  mais le  formulaire des invitations,
l a  d i s p o s i t i o n  d e s  d r a p e a u x ,  l ’ o r d o n n a n c e  d e s  c é r é m o n i e s  d ’ o u -
v e r t u r e  e t  d e  c l ô t u r e ,  t o u t  c e  q u i  c o n c e r n e ,  e n f i n ,  l a  d i s t r i b u t i o n

b l e s s e  s u p é r i e u r e ,  e t  l e  s i l e n c e  a u t a n t  q u e  l e s  a c c l a m a t i o n s  d e
l ’ i m m e n s e  f o u l e  q u i  l e  c o m p o s e ,  l u i  c o m m u n i q u e n t  u n e  e x t r a o r -
d i n a i r e  g r a n d e u r .  A  c e t  é g a r d ,  l e s  J e u x  d e  P a r i s ,  d a n s  l e
c a d r e  é b l o u i s s a n t  o ù  i l s  s e  d é r o u l è r e n t ,  o n t  c o n s t i t u é  u n e  m a n i -
f e s t a t i o n  d ’ u n e  a m p l e u r  s a i s i s s a n t e .  I l  y  e u t  e n  e u x ,  à  d e  c e r t a i -
n e s  m i n u t e s ,  d u  r e l i g i e u x ,  e t  n o u s  n e  c r o y o n s  p a s  q u e ,  j a m a i s
e n c o r e ,  l ’ O l y m p i s m e  a i t  c o n n u  d e  s i  p a t h é t i q u e s  i n s t a n t s .  E n
v é r i t é ,  p o u r  c e u x  q u i ,  d e  l ’ a t h l é t i s m e  r e s t a u r é  e n  F r a n c e  f u r e n t
l e s  t é m o i n s  o u  l e s  a c t e u r s ,  q u e l l e  é m o t i o n  d a n s  u n  s p e c t a c l e
d e  c e t  o r d r e  !  C o m m e n t  s e  d é f e n d r a i e n t - i l s  d e  f a i r e  u n  r e t o u r
s u r  e u x - m ê m e s ?  E n t r e  1 8 8 0  e t  1 8 9 4 ,  q u e l  c h e m i n  d é j à  p a r c o u r u  !

UNE CÉRÉMONIE  PROTOCOLAIRE  OLYMPIQUE
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des  pr i s ,  l e s  p réséances ,  l e s  man i f e s ta t i ons  a r t i s t i ques  e t  l i t t é -
raires.

E s t - i l  b e s o i n  d e  d i r e  q u e ,  d u r a n t  l e s  J e u x  d e  P a r i s ,  l e
p r o t o c o l e  o l y m p i q u e  f u t  s c r u p u l e u s e m e n t  o b s e r v é ?  M i n u t i e u x
e t  i m p é r a t i f ,  i l  a  l e  m é r i t e  d ’ a v o i r  é t é  c o n ç u  p a r  d e s  h o m m e s
q u i ,  a y a n t  u n e  i d é e  é l e v é e  d e  l ’ o l y m p i s m e ,  o n t  s u  l ’ e x p r i m e r
d a n s  d e s  r i t e s  q u i  m a n i f e s t e n t  u n  s e n s  t r è s  v i f  d e s  s p e c t a c l e s
p o p u l a i r e s .  L e s  d é f i l é s ,  l e s  d i s c o u r s ,  l e  s e r m e n t  o l y m p i q u e !  l a
p r o c l a m a t i o n  d u  C h e f  d e  l ’ E t a t ,  l e s  h y m n e s ,  l e s  s a l v e s  d ’ a r t i l l e -
r i e ,  l e s  p a v o i s ,  l e  d r a p e a u  o l y m p i q u e  q u i  s ’ é l è v e  l e  l o n g  d e  s a
h a m p e , . . .  d ’ u n  s p e c t a c l e  s i  b i e n  o r d o n n é  s e  d é g a g e  u n e  n o -

M a i s ,  d e  1 8 9 4  à  1 9 2 4 ,  q u e  d e  v i c t o i r e s  j o n c h e n t  l e s  a n n é e s ,
e t ,  p o u r  f i n i r ,  q u e l  p r o d i g i e u x  t r i o m p h e  !  C e u x - l à  n e  s e  t r o m -
p a i e n t  p o i n t  q u i ,  d a n s  l e s  a n n é e s  8 0 ,  a v a i e n t  l a  h a r d i e s s e  d e
p r é t e n d r e  q u e  l a  r e n a i s s a n c e  d e  l ’ a t h l é t i s m e  s e r a i t ,  a u  d é c l i n
d u  d i x - n e u v i è m e  s i è c l e ,  d a n s  l ’ o r d r e  s o c i a l  c o m m e  d a n s  l ’ o r d r e
i n d i v i d u e l ,  u n  d e s  g r a n d s  f a i t s  d e  l a  v i e  f r a n ç a i s e .  L e  j o u r  d e
j u i l l e t  o ù ,  d a n s  l e  S t a d e  d e  C o l o m b e s ,  s ’ o u v r i r e n t  l e s  J e u x
d e  1 9 2 4 ,  i l  y  e u t  2 5 . o o o  p o i t r i n e s  f i é v r e u s e s ,  2 5 . o o o  v o i x  v i b r a n -
t e s  p o u r  c r i e r ,  d a n s  t o u t e s  l e s  l a n g u e s ,  q u ’ i l s  a v a i e n t  p r é v u  l e
d e s t i n ! . . .

—     —



Les grandes es journées de Colombes

M a i s ,  à  c ô t é  d e s  c é r é m o n i e s  o l y m p i q u e s  e m p r e i n t e s  d ’ u n e  s i
p r o f o n d e  g r a n d e u r ,  i l  y  e u t  d e s  j o u r n é e s  d e  f o l  e n t h o u s i a s m e
o ù  l e  g r o u i l l e m e n t  p i t t o r e s q u e  d ’ u n e  f o u l e  i n n o m b r a b l e  é t a i t
b i e n  f a i t  p o u r  t e n t e r  l e  p i n c e a u  d ’ u n  m a î t r e .

Q u i  n ’ a  a s s i s t é  à  l ’ u n e  d e  c e s  g r a n d e s  j o u r n é e s ,  d o n t  c e l l e
d e  l a  f i n a l e  d u  t o u r n o i  d e  f o o t b a l l - a s s o c i a t i o n  r e s t e r a  l é g e n d a i r e
d a n s  l e s  J e u x  d e  1 9 2 4 ,  n e  s a u r a  j a m a i s  c o m b i e n  u n e  f o u l e
s p o r t i v e  p e u t  ê t r e  a m e n é e  à  v i b r e r  d e  t o u t e s  s e s  f o r c e s  t e n d u e s .

L e  p r o g r a m m e  d e  c e t t e  m é m o r a b l e  j o u r n é e  p o r t a i t  d e u x
m a t c h e s  :  l e  p r e m i e r  o p p o s a i t  l a  S u è d e  e t  l a  H o l l a n d e  q u i ,  c l a n s

L A  F O U L E  D A N S  L A  T R I B U N E  D ’ H O N N E U R

l e u r  m a t c h  d e  l a  v e i l l e ,  n ’ a v a i e n t  p u  o b t e n i r  u n  r é s u l t a t ,  e t  l e
s e c o n d  m e t t a i t  e n  p r é s e n c e  l e s  d e u x  p a y s  f i n a l i s t e s ,  l a  S u i s s e
e t  l ’ U r u g u a y ,  d o n t  l e s  j o u e u r s  s ’ é t a i e n t  a v é r é s  c o m m e  l e s
a r t i s t e s  l e s  p l u s  é l é g a n t s  d u  b a l l o n  r o n d .

M a l g r é  l ’ i m p l a c a b l e  r i g u e u r  d u  r è g l e m e n t ,  q u i  a v a i t  b r u t a -
l e m e n t  é l i m i n é  d u  t o u r n o i  c e r t a i n e s  é q u i p e s  f a m e u s e s  d è s  l e s
p r e m i e r s  j o u r s , i l  n ’ e n  r e s t a i t  p a s  m o i n s  q u e  l e s  j o u e u r s  q u i

é t a i e n t  p a r v e n u s  a u x  u l t i m e s  m a t c h e s  é t a i e n t  b i e n  d i g u e s  d e
f o u r n i r  l e  v a i n q u e u r  o l y m p i q u e .

T o u t  c e l a ,  l e  p u b l i c  q u i  d e p u i s  q u i n z e  j o u r s ,  s u i v a i t  a n x i e u -

s e m e n t  l e s  p é r i p é t i e s  d e  c e  t o u r n o i  d i s p u t é  p a r  2 3  n a t i o n s ,
l e  s a v a i t  b i e n .  I l  l e  s a v a i t  s i  b i e n  q u ’ à  3  h e u r e s  d e  l ’ a p r è s - m i d i
d u  d i m a n c h e  9  j u i n ,  p l u s  d e  6 o . o o o  s p e c t a t e u r s  a s s i é g e a i e n t  l e

S t a d e ;  m a i s  a u s s i ,  p l u s  d e  1 5 . o o o  r e s t a i e n t  a u  d e h o r s  f a u t e  d e
p o u v o i r  a t t e i n d r e  l e s  g r a d i n s  q u e  l e  s e r v i c e
d ’ o r d r e  s e  r é v é l a i t  i m p u i s s a n t  à  d é g a g e r
t a n t  l a  f o u l e ,  d é j à  e m p o i g n é e  p a r  l e  s p e c -
t a c l e ,  s e  r e f u s a i t  à  f a i r e  l e  m o i n d r e  m o u -
v e m e n t  q u i  e û t  p e r m i s  a u x  r e t a r d a t a i r e s
d e  s e  l o g e r ,  m a i s  q u i  l u i  e û t  p e u t - ê t r e  f a i t
p e r d r e  u n  g e s t e  d e s  j o u e u r s  d é j à  e n  a c t i o n .

o ù  i l  m o n t r a  l e  t a b l e a u  l e  p l u s  c o l o r é  e t  l e  p l u s  t r u c u l e n t  d ’ u n e
f o u l e  e n  l i e s s e .  L e s  g r a n d e s  j o u r n é e s  d u  S t a d e  a v a i e n t  a t t i r é
o u  s u s c i t é  l e s  c o m m e r c e s  l e s  p l u s  v a r i é s .  D a n s  s o n  c h e m i n  d e

r o n d e ,  o n  n ’ e n  a v a i t  f i n i  a v e c  l e  m a r c h a n d  d e  c a r t e s  p o s t a l e s
o u  d ’ i n s i g n e s  a u x  c o u l e u r s  d e  t o u t e s  l e s  n a t i o n s ,  q u e  p o u r

s e  m e s u r e r  a v e c  l e  l o u e u r  d e  c o u s s i n s  q u i ,  p o u r  p l a c e r  s a
m a r c h a n d i s e ,  n e  t a r i s s a i t  d ’ i n f o r m a t i o n s  s u r  l a  d u r e t é  d e s  g r a -
d i n s  e t  s u r  l a  p o u s s i è r e  q u i  l e s  r e c o u v r a i t .  I l  y  a v a i t  a u s s i
l e  k i o s q u e  à  j o u r n a u x  e t  l e  k i o s q u e  à  d é g u s t a t i o n ,  l e  b u f f e t ,

l e  b u r e a u  d e  t a b a c ,  q u i  n ’ a v a i e n t  n u l  b e s o i n  d ’ e x e r c e r  l e

r a c o l a g e  p o u r  q u e  l e  c l i e n t  v î n t  à  e u x ,  e t  a i n s i ,  l e  S t a d e  a p p a r u t
c o m m e  u n e  v i l l e  c o m p l è t e ,  p r e s q u e  c a p a b l e  d e  s e  s u f f i r e  à
e l l e - m ê m e ,  e t  d i s p o s é e ,  e n  t o u t  c a s ,  p o u r  r e c e v o i r  u n e  f o u l e
a b s o l u m e n t  d i v e r s e .

D è s  o n z e  h e u r e s  d u  m a t i n ,  c e  f u t  l ‘ e n -
v a h i s s e m e n t  d e s  g a r e s ,  d e s  a u t o b u s ,  d e s
a u t o c a r s ,  d e s  t a x i s .  A v a n t  m i d i ,  p o u r  u n
s p e c t a c l e  q u i  a l l a i t  c o m m e n c e r  d e u x  h e u r e s
e t  demi  p lus  ta rd ,  des  spec ta teurs  v i g i l an t s
é ta i en t  dé jà  ins t a l l é s  aux  g rad ins  des  v i ra -
ges.  A trois heures,  la majorité des caissiers
a v a i e n t  é p u i s é  l e u r s  c a r n e t s  d e  t i c k e t s  :
e t  l e s  c a i s s e s  s e  f e r m a i e n t .  C e r t a i n s  p o u r -
t a n t ,  d a n s  l ’ o b l i g a t i o n  d e  s a t i s f a i r e  u n e
f o u l e  i m p a t i e n t e  e t  n e r v e u s e ,  v e n d a i e n t ,
n ’ a y a n t  p l u s  d e  t i c k e t s ,  l e s  s o u c h e s  a t t e -
n a n t e s  a u x  c a r n e t s .

A u s s i ,  q u e l  s p e c t a c l e  à  l ’ i n t é r i e u r  d u
S t a d e  q u a n d ,  a p r è s  l a  v i c t o i r e  d e s  j o u e u r s
d e  l ’ U r u g u a y ,  d e s  d r a p e a u x  d e  l ’ U r u g u a y ,
p u i s  d e  l a  H o l l a n d e  e t  d e  l a  S u i s s e ,  f u r e n t
l e n t e m e n t  h i s s é s  a u x  m â t s  o l y m p i q u e s
a u  s o n  d e  l ’ h y m n e  n a t i o n a l  u r u g u a y e n .

LES DÉBROUILLARDS

—     —

L ' e n t h o u s i a s m e ,  p o u s s é  a u  p a r o x y s m e ,  s ’ e x t é r i o r i s a  d a n s
t o u t e s  l e s  l a n g u e s  d e  l a  t e r r e  e t  5 o . o o o  p e r s o n n e s ,  d e b o u t ,  l e s
m u s c l e s  t e n d u s ,  h u r l a i e n t ,  d e  t o u t e  l a  f o r c e  d e  l e u r s  p o i t r i n e s !
l e u r s  a c c l a m a t i o n s  a u x  v a i n q u e u r s  c o m m e  a u x  v a i n c u s  q u i
d é f i l a i e n t  s u r  l a  p i s t e  c e n d r é e .

A côté des Manifestations Olympiques

C o l o m b e s  n e  f u t  p a s  s e u l e m e n t  l e  s i è g e  d e s  p l u s  s o l e n n e l l e s
o u  d e s  p l u s  a r d e n t e s  m a n i f e s t a t i o n s  ;  i l  y  e u t  a u s s i  d e s  j o u r s

LA  FOULE DEVANT LES  GUICHETS

A u  d e h o r s ,  l e  s p e c t a c l e  n ’ é t a i t  p a s
m o i n s  p i t t o r e s q u e .  l a  p a i s i b l e  v i l l e  d e  C o -
l o m b e s ,  q u i  f u t ,  à  c a u s e  d e  s o n  S t a d e ,  l e
p r e m i e r  é d i f i é ,  l a  p r e m i è r e  c i t é  s p o r t i v e  d e
F r a n c e ,  e t  q u i ,  à  l ’ o r d i n a i r e ,  n e  s e  d i s t i n -
g u e  p a s ,  d a n s  l ’ a n n e a u  q u i  e n t o u r e  P a r i s ,
d e  l a  b a n l i e u e  p o p u l e u s e ,  a v a i t  p r i s  u n  a i r
d e  f ê t e  p e r m a n e n t e .  D e s  b a r s ,  d e s  c a f é s ,
s ’ é t a i e n t  i m p r o v i s é s  d a n s  d e s  b a r a q u e s ;
d e  t o u t e s  p a r t s  d e s  p i q u e t s ,  r e l i é s  p a r  u n e
c o r d e ,  c i r c o n s c r i v a i e n t  d e s  e s p a c e s  q u e  d e
p r o v o c a n t e s  b a n d e r o l e s  d e  c a l i c o t s  a p p e -
l a i e n t  p o m p e u s e m e n t  d e s  g a r a g e s ;  d ’ i m -
m e n s e s  p a n n e a u x  d e  p u b l i c i t é  r a c o l a i e n t  l e
r e g a r d  d e s  v i s i t e u r s  ;  t o u t  u n  v i l l a g e  d e
b a r s  a v a i t  s u r g i  a u t o u r  d u  S t a d e ,  e t  c e  v i l -
l a g e  p o s s é d a i t  m ê m e  s e s  d a n c i n g s !   I l  a v a i t
a u s s i  s e s  b a r a q u e s  f o r a i n e s ,  u n  c e r t a i n
« Olympic-City », bref, une véritable foire
de réjouissances !  Ce furent de bien grandes
n o u v e a u t é s  p o u r  C o l o m b e s ,  d o n t  l ’ h i s t o i r e
s a n s  f a s t e  n ’ a v a i t  j a m a i s  c o n n u  p a r e i l l e
a v e n t u r e .



Les Innovations apportées à l’Organisation Tehnique

des Réunions

L’Organisation d’une Réunion à Colombes

L e  R é s e a u  t é l é p h o n i q u e  d u  S t a d e

L ’ o r g a n i s a t i o n  d e s  r é u n i o n s  a u  S t a d e  d e  C o l o m b e s  —  e t ,
p a r t i c u l i è r e m e n t  c e l l e s  d e  s p o r t s  a t h l é t i q u e s  —  a v a i e n t  é t é
l ’ o b j e t  d ’ u n e  é t u d e  a p p r o f o n d i e  e u  r a i s o n  d e s  m u l t i p l e s  p r o -
b l è m e s  q u ’ e l l e s  s o u l e v a i e n t .

L e  p r i n c i p a l ,  c e l u i  q u i  d o m i n a i t  t o u t ,  c ’ é t a i t  d ’ o b t e n i r  l a
l i a i s o n  e n t r e  t o u s  l e s  é l é m e n t s  q u i  a l l a i e n t  i n t e r v e n i r  à  c h a q u e
i n s t a n t  e t  u n  c o m m a n d e m e n t  c e n t r a l ,  a b o u t i s s e m e n t  l o g i q u e
d e  t o u t e s  l e s  d i r e c t i o n s .  I l  n ’ y  a v a i t  d ’ a u t r e  m o y e n ,  p o u r  y
p a r v e n i r ,  q u e - l e  t é l é p h o n e ,  à  c o n d i t i o n  q u ’ i l  f u t  d ’ u n e  m a n i p u -
l a t i o n  e x e m p t e  d e  c o m p l i c a t i o n s .

D e  l à  e s t  n é e  l a  P a s s e r e l l e  d e  C o m m a n d e m e n t  q u e  l ’ o n  v i t
a m é n a g é e  à  6  m è t r e s  d e  h a u t e u r ,  d a n s  l a  s t r u c t u r e  m é t a l l i q u e
d e  l a  t r i b u n e  p r é s i d e n t i e l l e  d ’ o ù  p a r t a i e n t ,  p a r  l e s  v i n g t  l i g n e s

LA PASSERELLE DE COMMANDEMENT

q u i  y  a b o u t i s s a i e n t ,  t o u s  l e s  o r d r e s  t é l é p h o n i q u e s  i n t é r e s s a n t
la réunion,  la vie  intérieure du Stade ou le  public .

L ’ o r g a n i s a t i o n  d ’ u n  t e l  r é s e a u  é t a n t  d é t e r m i n é e  p a r  l e s  i n s -
t a l l a t i o n s  t e c h n i q u e s ,  l e s  d e u x  i n g é n i e u r s ,  M M .  P .  G o n t i e r  e t
J .  J e q u i e r ,  q u i  a v a l e n t  j u s q u ’ a l o r s  p r o c é d é  a u x  i n s t a l l a t i o n s
t é l é p h o n i q u e s  d u  S i è g e  S o c i a l ,  e u r e n t  d o n c  à  r é s o u d r e  u n
p r o b l è m e  s e n s i b l e m e n t  d i f f é r e n t ,  d a n s  c e  s e n s  q u ’ i l  s ’ a g i s s a i t
d ’ é t a b l i r  u n  r é s e a u  e x t r ê m e m e n t  m o b i l e  d o n t ,  p a r  s u c r o î t ,
l a  c o n s t r u c t i o n  f û t  à  l ’ a b r i  d e  t o u t e  f a i b l e s s e  e n  é v i t a n t ,  c e p e n -
d a n t ,  l e s  t r a v a u x  p o u v a n t  a l t é r e r  l a  p i s t e  o u  l a  p e l o u s e .

V o i c i ,  a u  s u r p l u s ,  q u e l l e s  é t a i e n t  l e s  c o n d i t i o n s  p o s é e s
p a r  l a  d i r e c t i o n  d u  p o s t e  d e  c o m m a n d e m e n t  :

I
o  R é a l i s e r  l e s  r e l a t i o n s  e n t r e  l e s  t e r r a i n s  d e  c o n c o u r s  s u r

l a  p e l o u s e  e t  l e  t a b l e a u  d ’ a f f i c h a g e ;

2 o  E t r e  e n  l i a i s o n  a v e c  s e s  d i f f é r e n t s  a g e n t s  d i s p e r s é s  s u r
l a  p i s t e  e t  d a n s  l e s  p r i n c i p a u x  p o s t e s  d u  S t a d e  ;

3 o  E t r e  r a c c o r d é  a v e c  l e  r é s e a u  t é l é p h o n i q u e  d e  P a r i s .

V o i c i  c o m m e n t  c e s  t r o i s  o b l i g a t i o n s  f u r e n t  r e m p l i e s  :

I. Relations entre les emplacements des Jeux
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A  c ô t é  d e  c h a q u e  e m p l a c e m e n t  d e  c o n c o u r s . ,  u n  p o s t e  f u t
i n s t a l l é .  C e s  p o s t e s , a u  n o m b r e  d e  h u i t ,  é t a l e n t  c o n s t i t u é s
c h a c u n  p a r  u n  m i c r o p h o n e  m o n t é  s u r  u n  p l a s t r o n  m a i n t e n u
p a r  l e  g i l e t  d u  t é l é p h o n i s t e  e t  p a r  u n  r é c e p t e u r  s e r r e - t ê t e  d e
c o n s t r u c t i o n  t r è s  r o b u s t e ,  m a l g r é  c e l a  t r è s  l é g e r ,  q u ’ u n  c o r d o n
d e  6  m è t r e s ,  p r o t é g é  p a r  u n e  g a î n e  m é t a l l i q u e  é t a n c h e  e t  s o u -
p l e ,  r a c c o r d a i t  p a r  u n e  f i c h e  à  u n e  p r i s e  d e  c o u r a n t  é g a l e m e n t
é t a n c h e ,  q u i  é t a i t  c o n t e n u  d a n s  u n e  b o î t e  d e  f o n t e  e n f o n c é e
e n  t e r r e .  L a  g a î n e  m é t a l l i q u e  é t a i t  f i x é e  à  u n e  c e i n t u r e  p o r t é e
p a r  l ’ o p é r a t e u r ,  d e  f a ç o n  q u e  c e l u i - c i  n e  s o i t  p a s  g ê n é  p a r  l a
t r a c t i o n  d u  c â b l e  s u r  l e  r é c e p t e u r .

A i n s i  é q u i p é ,  l e  t é l é p h o n i s t e  c o n s e r v a i t  u n e  g r a n d e  l i b e r t é
d e  m o u v e m e n t ;  i l  p o u v a i t ,  s u i v a n t  s e s  a t t r i b u t i o n s ,  s u i v r e
l e s  m e m b r e s  d e  l a  C o m m i s s i o n  o u  l e  c h r o n o m é t r e u r ,  e t
t ransmet t re  auss i t ô t  l e s  ind i ca t i ons  qu i  lu i  é ta i en t  données .

C h a c u n e  d e  c e s  h u i t  l i g n e s  a r r i v a i t  d a n s  l a  c a b i n e  d u  c h e f
d e  l ’ a f f i c h a g e  s u r  u n  t a b l e a u  c e n t r a l  d e  d i s t r i b u t i o n .

C e  c e n t r a l  c o m p o r t a i t  h u i t  j a c k s  c o r r e s p o n d a n t  a u x  p o s t e s
d e  l a  p i s t e ,  h u i t  l a m p e s  d e  s i g n a l i s a t i o n  d ’ a p p e l ,  e t  h u i t
c o r d o n s  a v e c  f i c h e s  c o r r e s p o n d a n t  a u x  h u i t  p o s t e s  d ’ a f f i c h a g e .

L e s  p o s t e s  c o r r e s p o n d a n t  a u  p a n n e a u  d ’ a f f i c h a g e  é t a i e n t
c o m p o s é s ,  c o m m e  l e s  p o s t e s  d e s  c o n c o u r s ,  d e  m i c r o p h o n e -
p l a s t r o n  e t  d e  r é c e p t e u r  s e r r e - t ê t e ,  a v e c  c o r d o n  s o u p l e  m é t a l l i -
q u e  d e  4  m è t r e s ,  p e r m e t t a n t  u n  d é p l a c e m e n t  d e  8  m è t r e s  l e
l o n g  d e s  p a n n e a u x  d ’ a f f i c h a g e .

L e s  p r i s e s  d e  c o u r a n t  é t a i e n t  r é p a r t i e s  l e  l o n g  d e  c e  t a b l e a u
e t  c o m p o r t a i e n t ,  c h a c u n e ,  u n e  l a m p e  d e  s i g n a l i s a t i o n  i n d i q u a n t
l e s  a p p e l s  p r o v e n a n t  d e s  p o s t e s  d e  j e u x .

L a  l i a i s o n  e n t r e  l e s  e m p l a c e m e n t s  d e s  c o n c o u r s  e t  l e s  d i f f é -
r e n t s  p o s t e s  é t a i t  é t a b l i e ,  a v a n t  l a  r é u n i o n ,  p a r  l e s  s o i n s  d u
c h e f  d e  l ’ a f f i c h a g e  à  q u i  i l  s u f f i s a i t  d ’ e n f o n c e r  l a  f i c h e  c o r r e s -
p o n d a n t  a u  p o s t e  d ’ a f f i c h a g e  d é s i g n é  d a n s  l e  j a c k  r e l i é  a u  p o s t e
d e  p i s t e .

L a  r é p a r t i t i o n  d e s  p a n n e a u x  é t a n t  a i n s i  e f f e c t u é e  p a r  l e
c h e f  d e  l ’ a f f i c h a g e ,  i l  s u f f i s a i t  a u  t é l é p h o n i s t e  s u r  p i s t e  d ’ e n -
f o n c e r  s i m p l e m e n t  s a  f i c h e  d a n s  l a  p r i s e  d e  c o u r a n t  p o u r  q u e
l a  l a m p e  d ’ a p p e l  s ’ a l l u m e  a u  p o s t e  d ’ a f f i c h a g e  q u i  l u i  é t a i t
a t t r ibué .

S i ,  p a r  o m i s s i o n ,  l a  f i c h e  d u  t a b l e a u  d e  d i s t r i b u t i o n  n ’ a v a i t
p a s  é t é  p l a c é e  d a n s  l e  j a c k ,  c ’ e s t  s u r  l e  t a b l e a u  m ê m e  q u e  l a
l a m p e  d e  s i g n a l i s a t i o n  s ’ a l l u m a i t  e t  l ’ e r r e u r  p o u v a i t  ê t r e  f a c i -
l e m e n t  r é p a r é e  s a n s  p e r t e  d e  t e m p s .

L à  a u s s i ,  l e  p o r t  d u  c a s q u e  e t  d u  m i c r o p h o n e - p l a s t r o n  p e r -
m e t t a i t  a u x  t é l é p h o n i s t e s  p r é p o s é s  à  l ’ a f f i c h a g e  d e  c o n s e r v e r
l ’ i n d é p e n d a n c e  d e  l e u r s  m o u v e m e n t s  p o u r  c o n t r ô l e r  e t ,  a u
b e s o i n ,  a i d e r  l e s  m a r q u e u r s .

—     —
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II. Liaisons avec le Poste de Commandement

S u r  l a  p a s s e r e l l e  d e  c o m m a n d e m e n t  a v a i e n t  é t é  i n s t a l l é s
d e u x  t a b l e a u x  h o r i z o n t a u x  m u n i s  d e  b o u t o n s  a u t o m a t i q u e s ,
e n c a s t r é s  d a n s  l e  p l a t e a u  d e  l a  t a b l e .  A i n s i ,  l e s  d e u x  o p é r a t e u r s
q u i  é t a i e n t  m u n i s ,  e u x  a u s s i ,  d ’ u n  m i c r o p h o n e - p l a s t r o n  e t
d ’ u n  r é c e p t e u r  s e r r e - t ê t e ,  p o u v a i e n t  s e  p o r t e r  s u r  c h a c u n e  d e s
l i g n e s  r e l i é e s  a u x  t a b l e a u x  p a r  s i m p l e  e n f o n c e m e n t  d u  b o u t o n
c o r r e s p o n d a n t ,  t o u t  e n  a y a n t  l e s  m a i n s  l i b r e s  e t  l a  p l a c e  p o u r
p r e n d r e  d e s  n o t e s .

L a  t o t a l i t é  d e s  v i n g t  l i g n e s ,  a r r i v a n t  a u  p o s t e  d e  c o m m a n -
d e m e n t ,  é t a i t  p o r t é e  e n  d é r i v a t i o n  s u r  c h a c u n  d e s  d e u x  t a -
b l e a u x ,  d e  t e l l e  f a ç o n  q u e  l ’ u n  d e s  o p é r a t e u r s  p o u v a i t ,  a u
b e s o i n ,  a s s u r e r  à  l u i  s e u l  l ’ e n s e m b l e  d e s  c o m m u n i c a t i o n s .

L e s  b o u t o n s  d ’ e n c l e n c h e m e n t  é t a i e n t  c o n s t r u i t s  p o u r  q u e ,
c h a q u e  f o i s  q u e  l ’ o n  e n c l e n c h a i t  u n  d e u x i è m e  b o u t o n ,  l e  p r e -
m i e r  b o u t o n  s e  d é c l a n c h â t  a u t o m a t i q u e m e n t ,  c e c i  a f i n  d ’ e m -
p ê c h e r  q u e  d e s  i n d i c a t i o n s  s o i e n t  d o n n é e s  d a n s  u n e  f a u s s e
d i r e c t i o n  e t ,  d ’ a u t r e  p a r t ,  d e  s i m p l i f i e r  l a  m a n œ u v r e  à  e f f e c t u e r
p a r  l e s  o p é r a t e u r s .

U n e  l a m p e  r o u g e ,  i n d i q u a n t  l ’ a p p e l ,  s ’ a l l u m a i t  à  l a  f o i s
s u r  c h a q u e  t a b l e a u ,  e t  s ’ é t e i g n a i t  l o r s q u ’ u n  o p é r a t e u r  e n t r a i t
e n  l i g n e .  U n e  l a m p e  v e r t e  s ’ a l l u m a i t  a l o r s  s u r  l ’ a u t r e  c l a v i e r
i n d i q u a n t  a i n s i  l ’ o c c u p a t i o n  d e  l a  l i g n e .

C h a q u e  t a b l e a u  c o m p r e n a i t  u n e  p r i s e  d e  c o u r a n t  s u p p l é -
m e n t a i r e ;  u n  a u t r e  a p p a r e i l  y  é t a i t  b r a n c h é  e t  p e r m e t t a i t  a u x
C o m m i s s a i r e s  d e  d o n n e r  d e s  o r d r e s  e u x - m ê m e s ,  l e  c a s  é c h é a n t .

A  c e s  t a b l e a u x ,  d o n c  à  l a  p a s s e r e l l e  d e  c o m m a n d e m e n t ,
é t a i e n t  r a c c o r d é s :

I
o  C i n q  p o s t e s  d ’ a g e n t s  d e  l i a i s o n  r é p a r t i s  s u r  l a  p i s t e ,

l ’ u n  à  l a  l i g n e  d ’ a r r i v é e  d e s  c o u r s e s ,  u n  a u t r e  à  l a  s o r t i e
d e s  a t h l è t e s  s u r  l a  p i s t e ,  l e s  t r o i s  a u t r e s ,  a u  m i l i e u  d e s  g r o u p e s
d e  t e r r a i n s  d e  c o n c o u r s .  C e s  p o s t e s  é t a i e n t  d u  m ê m e  t y p e
q u e  l e s  p o s t e s  d é c r i t s  p l u s  h a u t ,  e t  é t a i e n t  m u n i s  d ’ u n e
f o r t e  s o n n e r i e  q u i  s i g n a l i s a i t  l e s  a p p e l s  v e n a n t  d u  c o m m a n d e -
m e n t ,  p o u r  l e  c a s  o ù  l e  p r é p o s é  a u r a i t  q u i t t é  m o m e n t a n é m e n t
s o n  p o s t e  ;

2 o  S e p t  p o s t e s  d e s  s e r v i c e s  p r i n c i p a u x  d u  S t a d e  :  l e  c h e f
d u  t a b l e a u  d ’ a f f i c h a g e ,  l a  m o n t é e  d e s  d r a p e a u x ,  l e  m a t é r i e l ,
l a  s a l l e  d ’ a p p e l  d e s  a t h l è t e s ,  l e  s e r v i c e  m é d i c a l ,  l a  p o l i c e  e t  l a
r e c e t t e  p r i n c i p a l e .

E n f i n ,  p o u r  a s s u r e r  l e  c o n t r ô l e  d e  l ’ a f f i c h a g e ,  h u i t  d i r e c -
t i o n s  é t a i e n t  u t i l i s é e s  p o u r  s e  p o r t e r  e n  d é r i v a t i o n  s u r  l e s
c i r c u i t s  d u  t a b l e a u  d ’ a f f i c h a g e .  E n  e n c l e n c h a n t  c e s  d i f f é r e n t s
b o u t o n s ,  l e  c o m m a n d e m e n t  p o u v a i t  é c o u t e r  l ’ a n n o n c e  d e s  p e r -
f o r m a n c e s  e t  s e  t e n i r  c o n s t a m m e n t  a n  c o u r a n t .

P o u r  f a c i l i t e r  l e  s e r v i c e  d u  H a u t - P a r l e u r ,  s u r  c h a c u n  d e s
b o u t o n s  c o r r e s p o n d a n t  a u x  c i r c u i t s  d ’ a f f i c h a g e ,  é t a i t  p l a c e ,
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e n  d é r i v a t i o n ,  u n  j a c k .  I l  s u f f i s a i t  a u  s p e a k e r .  d ’ i n t r o d u i r e
d a n s  c e  j a c k  l a  f i c h e  d ’ u n  r é c e p t e u r  p o u r  q u ’ i l  e n t e n d e ,  a u
f ur  e t  à  mes ur e ,  l e s  r é s u l ta t s .

U n e  é m u l a t i o n  t o u t e  s p o r t i v e  s ’ é t a b l i t  r a p i d e m e n t  e n t r e
l e  s e r v i c e  d u  H a u t - P a r l e u r  e t  l e  s e r v i c e  d ’ a f f i c h a g e ,  e t  b i e n
d e s  f o i s  l e s  p e r f o m a n c e s  é t a i e n t  a f f i c h é e s  a v a n t  q u e  l e  s p e a k e r
a i t  f i n i  d e  l e s  a n n o n c e r .

III. Réseau Téléphonique Intérieur

D a n s  l e  l o c a l  r é s e r v é  a u  S e c r é t a r i a t  d u  C o m i t é  O l y m p i q u e
F r a n ç a i s ,  é t a i t  i n s t a l l é  u n  s t a n d a r d  d e  b a t t e r i e  c e n t r a l e  a v e c
t o u s  s e s  a c c e s s o i r e s  ( t a b l e a u  d e  c h a r g e ,  b a t t e r i e s  d ’ a c c u m u l a -
t e u r s ,  r e d r e s s e u r  d e  c o u r a n t ,  e t c . ) .

S u r  c e  s t a n d a r d ,  a r r i v a i e n t  l e s  l i g n e s  a v e c  P a r i s  e t  l e s
l i g n e s  d i r e c t e s  a v e c  l e  S i è g e  s o c i a l ,  3 o ,  r u e  d e  G r a m m o n t .

I l  p o u v a i t  p a s s e r  l a  c o m m u n i c a t i o n  s u r  P a r i s  o u  m e t t r e
e n  c o m m u n i c a t i o n ,  e n t r e  e u x ,  l e s  a p p a r e i l s  p l a c é s  d a n s  t o u s
l e s  s e r v i c e s  d u  S t a d e  :  a u  c o m m a n d e m e n t ,  d a n s  l e s  d e u x
b u r e a u x  d u  C .  O .  F . ,  a u  s e r v i c e  m é d i c a l ,  a u  s e r v i c e  d u  m a t é -
r i e l ,  à  l a  s a l l e  d ’ a p p e l  d e s  a t h l è t e s ,  a u  g a r a g e ,  à  l a  p o l i c e ,  à
l a  r e c e t t e  c e n t r a l e  e t  d a n s  l e s  c i n q  g r o u p e s  d e  c a i s s e s .  U n e
t é l é p h o n i s t e  a s s u r a i t  l e  s e r v i c e  e t ,  b i e n  d e s  f o i s ,  i l  l u i  f a l l u t
u n  g r a n d e  h a b i l e t é  p r o f e s s i o n n e l l e  p o u r  é c o u l e r  t o u t e s  l e s
c o m m u n i c a t i o n s  d e m a n d é e s .

L a  c a n a l i s a t i o n  é t a i t  f a i t e  e n t i è r e m e n t  e n  c â b l e  s o u s  p l o m b .
S u r  l a  p e l o u s e ,  d e s  c â b l e s  é t a i e n t  p l a c é s  à  b o n n e  p r o f o n d e u r
e t  p r o t é g é s  p a r  u n e  f o r t e  p i è c e  d e  b o i s  h y d r o f u g é ,  a f i n  d e  l e s
p r o t é g e r  c o n t r e  l e s  d i s q u e s  e t  l e s  j a v e l o t s .  L e  g a z o n  a v a i t  é t é
s o i g n e u s e m e n t  r e p l a c é  s u r  l a  t r a n c h é e .  L e s  s o i n s  a p p o r t é s  à
c e t t e  i n s t a l l a t i o n  n e  f u r e n t  p a s  i n u t i l e s  p u i s q u ’ e l l e  f o n c t i o n n a
s a n s  i n t e r r u p t i o n  p a r  t o u s  l e s  t e m p s  e t  p e n d a n t  t o u t e  l a  d u r é e
d e s  J e u x .
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O n  a  v u  q u e  c e  t a b l e a u  é t a i t  d i r e c t e m e n t  r e l i é ,  d ’ u n e  p a r t ,
à  l a  P a s s e r e l l e  d e .  c o m m a n d e m e n t  e t ,  d ’ a u t r e  p a r t ,  a v e c  l e s
j u g e s  d e s  c o u r s e s  e t  c o n c o u r s .  A i n s i  a l i m e n t é  p a r  d e u x  s o u r c e s
d i f f é r e n t e s ,  s o n  a f f i c h a g e  n e  s e  r a l e n t i s s a i t  p a s  u n e  m i n u t e .

I l  a v a i t  é t é  s p é c i a l e m e n t  c o n s t r u i t  e n  v u e  d e s  J e u x  O l y m -
p i q u e s ,  c ’ e s t - à - d i r e  q u ’ i l  o f f r a i t  u n e  s u p e r f i c i e  c o n s i d é r a b l e
c a p a b l e  d e  p e r m e t t r e  l ’ a f f i c h a g e  s i m u l t a n é  d e  p l u s i e u r s  é p r e u -
ves ,  a i ns i  q u ’ i l  e s t  c our a nt  spé c ia l e me nt  dans  l e s  spo r t s  a th l é -
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t i q u e s .  C o n ç u  e t  d e s s i n é  d a n s  l e s  b u r e a u x  d u  C o m m i s s a r i a t
S p o r t i f ,  i l  n e  m e s u r a i t  p a s  m o i n s  d e  3 5  m è t r e s  d e  l a r g e u r
e t  1 5  m è t r e s  d e  h a u t e u r .  U n  p e r s o n n e l  d e  v i n g t  h o m m e s  a s s u -
r a i t  s o n  f o n c t i o n n e m e n t .

I l  é t a i t ,  e n  q u e l q u e  s o r t e ,  d i v i s é  e n  t r o i s  p a n n e a u x  d o n t
c h a c u n ’  p o u v a i t  p o r t e r  s i x  n u m é r o s  a u  m i n i m u m  q u i  g r i m -
p a i e n t ,  p a r  d e s  g l i s s i è r e s ,  j u s q u ’ à  h a u t e u r  d ’ u n e  p a s s e r e l l e
a m é n a g é e  p o u r  l ’ a c c r o c h a g e  d e  c e s  n u m é r o s .

T r o i s  é q u i p e s  a v a i e n t  é t é  c o n s t i t u é e s ,  a y a n t  c h a c u n e  d e s
f o n c t i o n s  n e t t e m e n t  d é f i n i e s .  L ’ u n e ,  n o u s  v e n o n s  d e  l e  d i r e ,
i n s t a l l é e  s u r  l a  p a s s e r e l l e ,  é t a i t  p r é p o s é e  à  l a  m a n o e u v r e  d e s
v o l e t s  e t  à  l a  «  p o s e  »  d e s  t i t r e s ;  d e s  d e u x  a u t r e s  q u i  r e s t a i e n t
à  t e r r e ,  l ’ u n e  l u i  e n v o y a i t  l e s  c o m m u n i c a t i o n s  q u ’ e l l e  r e c e v a i t
des  C ! o mm issa i res  su r  l e s  r é su l t a t s ,  l ’ au t re  é ta i t  Préposée  aux
n u m é r o s  d e s  c o n c u r r e n t s .

E n  l i a i s o n  t é l é p h o n i q u e  d e  d e u x  c ô t é s  d i f f é r e n t s ,  c o m m e
i l  v i e n t  d ’ ê t r e  e x p l i q u é ,  l e  s e r v i c e  d ’ a f f i c h a g e  a  f o n c t i o n n é
a v e c  c é l é r i t é ,  n ’ é t a n t  j a m a i s  e n  r e t a r d  s u r  l e s  é p r e u v e s  s e
d é r o u l a n t  s u r  l a  p i s t e  e t  s u r  l a  p e l o u s e ,  s u c c e s s i v e m e n t  e t ,  b i e n
s o u v e n t ,  s i m u l t a n é m e n t .

Les Hauts-Parleurs

L ’ i n f o r m a t i o n  «  p a r l é e  » ,  a u  p u b l i c ,  é t a i t  e f f e c t u é e  a u
m o y e n  d ’ u n  s y s t è m e  d e  h a u t s - p a r l e u r s .  L e  b u t  r e c h e r c h é  é t a i t
d e  d o u b l e r  l e  t a b l e a u  d ’ a f f i c h a g e  q u i  p r é s e n t e ,  é v i d e m m e n t ,
l ’ a v a n t a g e  d e  c o n s e r v e r  l ’ i n f o r m a t i o n ,  d e  l a  r e n d r e  p e r m a n e n t e
e n  q u e l q u e  s o r t e ,  m a i s  a v e c  l ’ i n c o n v é n i e n t  d e  n e  d o n n e r  q u ’ u n
m i n i m u m  d e  r e n s e i g n e m e n t s .

L e  s y s t è m e  d u  h a u t - p a r l e u r ,  a u  c o n t r a i r e ,  p e r m e t  d e  s ’ a r -
r ê t e r  p l u s  l o n g u e m e n t  s u r  l e s  d é t a i l s ,  s u r  l e s  p é r i p é t i e s  d ’ u n e
é p r e u v e .  I l  p e r m e t  l e  c o m m e n t a i r e  q u i  c o r r i g e  l ’ a r i d i t é  d e s
c h i f f r e s .  A v e c  l u i ,  l e s  a l l o c u t i o n s  a r r i v e n t  a u x  o r e i l l e s  d e  c h a -
c u n ,  e t  c ’ e s t  p a r  l u i  e n c o r e  q u e  l e s  d i s c o u r s  d ’ o u v e r t u r e  o u  d e
c l ô t u r e ,  l e s  p r o c l a m a t i o n s ,  o n t  l e u r  v é r i t a b l e  s i g n i f i c a t i o n  a u -
p r è s  d e  l a  f o u l e .

E n f i n  i l  a v a i t  l ’ a v a n t a g e ,  à  C o l o m b e s ,  p a r t i c u l i è r e m e n t ,  d e
r e n s e i g n e r  l e  p u b l i c  d a n s  l e s  d e u x  l a n g u e s  :  e n  f r a n ç a i s  e t  e n
ang la i s .

L a  p r i n c i p a l e  d i f f i c u l t é  r é s i d a n t  d a n s  l ’ u t i l i s a t i o n  d u  h a u t -
p a r l e u r  a u x  J e u x  d e  P a r i s ,  é t a i t  l e  g r a n d  n o m b r e  d ’ a p p a r e i l s
n é c e s s a i r e s  à  l a  f o i s  s u r  t o u s  l e s  t e r r a i n s ,  e n t r a î n a n t  l ’ i m m o -
b i l i s a t i o n  d ’ u n  m a t é r i e l  c o n s i d é r a b l e  q u i  p r o v o q u a i t ,  d e  c e  f a i t ,
u n e  d é p e n s e  é l e v é e  e n  r a i s o n  d u  c o û t  d e  c h a q u e  h a u t - p a r l e u r
e t  d e  s o n  a p p a r e i l l a g e  é l e c t r i q u e .

L e  C o m i t é  O l y m p i q u e  F r a n ç a i s  r é u s s i t  n é a n m o i n s ,  m a l g r é
c e s  d i f f i c u l t é s ,  à  s ’ a s s u r e r  u n  s e r v i c e  q u i  f o n c t i o n n a  s o u s  l a
d i r e c t i o n  d e  l ’ i n g é n i e u r  M .  P r e n a t ,  d a n s  l e s  m e i l l e u r e s  e t  p l u s
a v a n t a g e u s e s  c o n d i t i o n s .

V o i c i  c o m m e n t  f u r e n t  r é p a r t i s  l e s  a p p a r e i l s :
D u  1 5  m a i  a u  g  j u i n ,  à  C o l o m b e s ,  p o u r  l e s  t o u r n o i s  d e

f o o t b a l l  e t  d e  r u g b y :  u n  a p p a r e i l  à  g r a n d e  p u i s s a n c e .  —  A u
S t a d e  P e r s h i n g :  u n  a p p a r e i l .

D u  2 8  j u i n  a u  1 0  j u i l l e t ,  p o u r  l e  t o u r n o i  d e  P o l o ,  à  S a i n t -
C l o u d :  u n  a p p a r e i l .

D u  4  a u  2 7  j u i l l e t ,  à  C o l o m b e s ,  p o u r  l e s  S p o r t s  a t h l é t i q u e s ,
l a  G y m n a s t i q u e ,  l e s  J e u x  E q u e s t r e s :  u n  a p p a r e i l  à  g r a n d e
pu i s sance .

D u  1 3  a u  2 0  j u i l l e t ,  à  l a  P i s c i n e  d e s  T o u r e l l e s :  u n  a p p a -
r e i l  à  g r a n d e  p u i s s a n c e .

PLAN DU RÉSEAU TÉLÉPHONlQUE AU STADE OLYMPIQUE DE COLOMBES
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D u  1 3  a u  1 7  j u i l l e t ,  a u  b a s s i n  d ’ A r g e n t e u i l ,  p o u r  l ’ a v i r o n  :
u n  a p p a r e i l  à  g r a n d e  p u i s s a n c e .

L e  s e r v i c e  d e  C o l o m b e s  f u t  l ’ o b j e t  d e  s o i n s  p a r t i c u l i e r s .
D e s  p a v i l l o n s  f u r e n t  m o n t é s  s o u s  l a  c o u v e r t u r e  d e s  t r i b u n e s  e t
à  p r o x i m i t é  d u  t a b l e a u  d ’ a f f i c h a g e .  L a  s i m u l t a n é i t é  d e s  s o n s
p e r m e t t a i t  a i n s i  d e  «  c o u v r i r  »  t o u t  l e  S t a d e .

L ’ a n n o n c e  a u  p u b l i c  p a r t a i t ,  p e n d a n t  l e s  t o u r n o i s  d e  f o o t -
b a l l  e t  d e  r u g b y ,  d ’ u n e  c a b i n e  m u n i e  d ’ u n  m i c r o p h o n e  i n s t a l l é e
à  p r o x i m i t é  d u  S e c r é t a r i a t  G é n é r a l  q u i  c o m m u n i q u a i t  l e s  r e n -
seignements;  puis,  plus tard,  quand fut installée la Passerelle de
C o m m a n d e m e n t ,  d e  c e  p o s t e  q u i ,  e n  l i a i s o n  a v e c  l e s  a g e n t s
r é p a r t i s  s u r  l a  p i s t e  e n t r e  l e s  d i v e r s  t e r r a i n s  d e  c o n c o u r s ,
r e cev a i t  ins t a nt a nément  l e s  r é su l ta t s .

La Téléphonie sans fil

U n  a u t r e  s y s t è m e  d e  c o m m u n i c a t i o n  f u t  e n f i n  u t i l i s é  p a r
l e  C o m i t é  O l y m p i q u e  F r a n ç a i s  :  c e l u i  d e  l a  t é l é p h o n i e  s a n s  f i l .

A  c e t t e  o c c a s i o n ,  i l  f u t  d e m a n d é  a u  M i n i s t è r e  d e  l a  G u e r r e ,
q u i  v o u l u t  b i e n  l ’ a c c o r d e r ,  l e  p e r s o n n e l  e x p é r i m e n t é  e t  l e  m a -
té r i e l  nécessa i re  à  l ’ i n s ta l l a t i on .

C e  m o d e  d e  t r a n s m i s s i o n  f u t  p a r t i c u l i è r e m e n t  m i s  e n  u s a g e
p e n d a n t  l a  C o u r s e  d e  M a r a t h o n .  E n  r a i s o n  d e  s a  m o b i l i t é ,  i l
v e n a i t  c o m p l é t e r  l e  s e r v i c e  d e  r e n s e i g n e m e n t s  d e s  p o s t e s  f i x e s
d e s  c o n t r ô l e s .

V o i c i  d ’ a i l l e u r s ,  à  c e  s u j e t ,  c o m m e n t  f u t  o r g a n i s é  l e  s e r v i c e
d e s  r e n s e i g n e m e n t s  a u  S t a d e  :

S u r  l a  p e l o u s e  é t a i t  i n s t a l l é  u n  p o s t e  d e  r é c e p t i o n  ;  s u r  l a
r o u t e  c i r c u l a i t  l a  v o i t u r e - p o s t e  d ’ é m i s s i o n .  C e t t e  v o i t u r e  s e
t e n a i t  e n  l i a i s o n  a v e c  l ’ a u t o m o b i l e  d u  C o m m i s s a r i a t  s p o r t i f  —
q u i  a s s u r a i t ,  a u  p o i n t  d e  v u e  m a t é r i e l ,  l ’ o r g a n i s a t i o n  d e  l a
c o u r s e ,  u n e  a u t r e  v o i t u r e ,  c e l l e  d e  l a  F é d é r a t i o n  I n t e r n a t i o n a l e ,
t r a n s p o r t a n t  l e s  o f f i c i e l s ,  q u i  d i r i g e a i e n t  a u  p o i n t  d e  v u e
t e c h n i q u e .

A u  f u r  e t  à  m e s u r e  q u ’ i l  l e  j u g e a i t  u t i l e ,  l e  c o l l a b o r a t e u r
d u  C o m m i s s a r i a t  s p o r t i f  d é s i g n é  à  c e t  e f f e t ,  n o t a i t  l e s  p é r i p é t i e s
d e  l a  c o u r s e ,  q u ’ i l  j e t a i t  a u  p a s s a g e  à  l ’ o p é r a t e u r  d e  l a  v o i t u r e
d ’ é m i s s i o n  e n  c o n t a c t  a v e c  l e  p o s t e  d u  S t a d e ,  l e q u e l  t r a n s -
m e t t a i t  a u  h a u t - p a r l e u r .

D ’ a u t r e  p a r t ,  u n  s e r v i c e  s u p p l é m e n t a i r e  d e  s i x  p o s t e s  t é l é -
p h o n i q u e s ,  c o r r e s p o n d a n t  à  c h a c u n  d e s  c o n t r ô l e s ,  a v a i t  é t é
i n s t a l l é  a u  S t a d e .  A  c h a c u n  d e s  p o s t e s  é t a i t  a f f e c t é  u n  t é l é -
p h o n i s t e  a u q u e l  l e  t é l é p h o n i s t e  c o r r e s p o n d a n t  d u  c o n t r ô l e
a d r e s s a i t  l e s  r e n s e i g n e m e n t s  a u  p a s s a g e  d e s  c o n c u r r e n t s ,
à  l ’ a l l e r  e t  a u  r e t o u r .  A i n s i ,  l e  p u b l i c  d u  S t a d e  v i v a i t  l a
c o u r s e  d a n s  s e s  m o i n d r e s  d é t a i l s ,  s u i v a n t  l a  p r o g r e s s i o n  o u
l a  d é f a i l l a n c e  d e  t e l  o u  t e l  a u t r e  c o u r e u r .

LES SANS-FILISTES AUX ECOUTES

S U R  L A  P E L O U S E  D E  C O L O M B E S

P E N D A N T  L A  C O U R S E  D E  M A R A T H O N

E n  r é a l i t é ,  t o u t e s  l e s  r e s s o u r c e s  o f f e r t e s  p a r  l a  S c i e n c e  o u
p a r  l e s  p r o c é d é s  t e c h n i q u e s  o n t  é t é  a b o n d a m m e n t  u t i l i s é e s  p a r
l e  C o m i t é  O l y m p i q u e  F r a n ç a i s ,  q u i  s ’ e s t  a p p l i q u é  à  d o n n e r ,
a u x  p r o b l è m e s  d ’ o r g a n i s a t i o n  t o u j o u r s  n o u v e a u x  q u i  s e  p r é -
s e n t a i e n t  à  l u i ,  d e s  s o l u t i o n s  t o u j o u r s  n o u v e l l e s .  C ’ e s t  a i n s i
q u ’ i l  a  p u  s e  t i r e r  a u  m i e u x  d e s  d i f f i c u l t é s ,  m ê m e  l e s  p l u s
sérieuses.

Le Programme et le Calendrier des Jeux

L e  p r o g r a m m e  d e s  J e u x  O l y m p i q u e s  e s t  é t a b l i  c o n f o r m é -
m e n t  à  l a  c l a s s i f i c a t i o n  a d o p t é e  p a r  l e  C o m i t é  I n t e r n a t i o n a l
O l y m p i q u e  :  S p o r t s  a t h l é t i q u e s  e t  C y c l i s m e ,  S p o r t s  g y m n i q u e s ,

S p o r t s  d e  c o m b a t ,  S p o r t s  n a u t i q u e s ,  S p o r t s  é q u e s t r e s ,  S p o r t s
c o m b i n é s ,  J e u x ,  a u x q u e l s  i l  f a u t  a j o u t e r  l e s  c i n q  c o n c o u r s
d ’a r t .

L e  c a l e n d r i e r  e s t  d r e s s é  p a r  l e  C o m i t é  o r g a n i s a t e u r .  I l  n e
d o i t ,  s u i v a n t  l e  p r o t o c o l e ,  e x c é d e r  q u a t r e  s e m a i n e s  a u  m a x i -
m u m ;  e n f i n ,  l e s  é p r e u v e s  d o i v e n t  t o u t e s  a v o i r  l i e u  d a n s  l a
v i l l e  d é s i g n é e ,  a u  S t a d e  o u  d a n s  l e s  e n v i r o n s  l e s  p l u s  p r o c h e s ,
e x c e p t i o n  f a i t e  d e s  s p o r t s  n a u t i q u e s  a u  c a s  o ù  u n e  n é c e s s i t é
g é o g r a p h i q u e  l ’ i m p o s a i t .

*
* *

D e  l ’ e x a m e n  c o m p a r a t i f  d e s  J e u x  d e  1 9 2 4  e t  d e s  J e u x
p r é c é d e n t s  q u i  s e  d é r o u l è r e n t  à  A n v e r s  e n  1 9 2 0 ,  i l  r e s s o r t

q u e  l e  p r o g r a m m e ,  s a n s  a v o i r  é t é  p r o f o n d é m e n t  b o u l e v e r s é ,
n ’ e n  a  p a s  m o i n s  s u b i  q u e l q u e s  m o d i f i c a t i o n s .

T o u t  d ’ a b o r d ,  d e u x  s p o r t s  o n t  é t é  s u p p r i m é s  a u x  J e u x  d e
Par i s :  l e  h o c k e y  s u r  g a z o n  e t  l e  t i r  à  l ’ a r c .

U n e  r é g l e m e n t a t i o n  d i f f é r e n t e  p o u r  1 9 2 4  d e s  e n g a g e m e n t s ,
d o n t  l e  n o m b r e  n e  p o u v a i t  u n i f o r m é m e n t  e x c é d e r  4  d a n s  l e s
é p r e u v e s  i n d i v i d u e l l e s  e t  I  é q u i p e  d a n s  l e s  é p r e u v e s  p a r
é q u i p e s .

E n f i n ,  s ’ i l  f u t  a u t o r i s é  l ’ a d j o n c t i o n ,  a u  p r o g r a m m e  d e  P a r i s ,
d e  l a  d é m o n s t r a t i o n  d e  d e u x  s p o r t s  n a t i o n a u x ,  l ’ u n  f r a n ç a i s
e t  l ’ a u t r e  é t r a n g e r ,  l e s  s p o r t s  f a c u l t a t i f s  q u i  f i g u r a i e n t  à  A n v e r s
o n t  é t é ,  p a r  c o n t r e ,  s u p p r i m é s .  D e  m ê m e  l e s  c h a l l e n g e s  n e
f u r e n t  p a s  r e m i s  e n  c o m p é t i t i o n .

D a n s  l e  d é t a i l  d e s  s p o r t s  i n s c r i t s  a u  p r o g r a m m e ,  o n  n o t e
é g a l e m e n t  q u e l q u e s  m o d i f i c a t i o n s  q u e  n o u s  é n u m é r e r o n s  s u c -
c i n t e m e n t  à  t i t r e  i n d i c a t i f .
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S p o r t s  A t h l é t i q u e s .  —  S u p p r e s s i o n ,  a u x  J e u x  d e  1 9 2 4 ,
d u  3 . o o o  m é t r e s  m a r c h e ,  d u  l a n c e m e n t  d u  p o i d s  d e  2 5  k .  4 o o ,
d e  l a  l u t t e  à  l a  c o r d e .

S p o r t s  G y m n i q u e s .  —  G y m n a s t i q u e :  A u  l i e u  d e  d e u x
é p r e u v e s  n e t t e m e n t  d i v i s é e s  e n  é p r e u v e s  i n d i v i d u e l l e  e t  p a r
é q u i p e s ,  u n  s e u l  c o n c o u r s  à  P a r i s  f o r m a n t  u n e  u n i q u e  c o m p é -
t i t i o n  d a n s  l a q u e l l e  i n t e r v e n a i t  u n  c l a s s e m e n t  p a r  é q u i p e ,  u n
c l a s s e m e n t  à  c h a q u e  e n g i n  e t  u n  c l a s s e m e n t  i n d i v i d u e l  é t a b l i
d ’ a p r è s  l a  p l a c e  a c q u i s e  à  c h a c u n  d e s  d i f f é r e n t s  e n g i n s .

*

S p o r t s  d e  C o m b a t .  —  L u t t e  G r é c o - R o m a i n e :  6  c a t é g o r i e s
a u  l i e u  d e  5  p a r  l ’ a d j o n c t i o n  d e  l a  c a t é g o r i e  d e s  p o i d s  c o q s ,
l i m i t é e  à  5 8  k i l o s .  —  L u t t e  l i b r e :  7  c a t é g o r i e s  a u  l i e u  d e  5  p a r
l ’ a d j o n c t i o n  d e  l a  c a t é g o r i e  d e s  p o i d s  c o q s  à  5 6  k i l o s  e t  c e l l e
d e s  p o i d s  m o y e n s  à  7 2  k i l o s .  —  B o x e :  8  c a t é g o r i e s  a u  l i e u  d e
6  p a r  l ’ a d j o n c t i o n  d e  l a  c a t é g o r i e  d e s  p o i d s  m o u c h e s  à  5 o  k i l o s
e t  c e l l e  d e s  p o i d s  c o q s  à  5 3  k i l o s .  —  T i r  à  l a  c i b l e  :  a u  p r o -
g r a m m e  d e  P a r i s ,  t r o i s  é p r e u v e s  s e u l e m e n t  d a n s  l e  t i r  i n d i v i -
d u e l  a u  f u s i l  l i b r e ,  p o s i t i o n  l i b r e  ( 6 0 0  m è t r e s ) ,  à  l a  c a r a b i n e
l i b r e ,  c a l i b r e  2 2  ( 5 o  m è t r e s ) ,  a u  p i s t o l e t  a u t o m a t i q u e  o u  r e v o l -
v e r  ( 2 5  m è t r e s ) .  A u  p r o g r a m m e  d ’ A n v e r s  :  t i r  à  3 o o  m è t r e s
à  g e n o u  ;  t i r  a u  p i s t o l e t  d ’ o r d o n n a n c e  à  3 o  m è t r e s ;  à  l a  c a r a -
b i n e  à  3 o o  m è t r e s  d a n s  l e s  t r o i s  p o s i t i o n s ;  a u  p i s t o l e t .  d e
m a t c h  à  5 o  m è t r e s ;  à  l a  c a r a b i n e ,  c a l i b r e  2 2 ,  à  5 o  m è t r e s .

D a n s  l e s  é p r e u v e s  p a r  é q u i p e s  :  a u  p r o g r a m m e  d e  P a r i s ,
4 o o ,  6 o o  e t  8 o o  m è t r e s  a u x  a r m e s  l i b r e s  e t  à  l a  p o s i t i o n  l i b r e .
A u  p r o g r a m m e  d ’ A n v e r s ,  t i r  a u x  a r m e s  l i b r e s  à  3 o o  m è t r e s
d e b o u t ,  à  3 o o  m è t r e s  c o u c h é ,  p u i s  u n e  é p r e u v e  c o m b i n é e  à
3 o o  m è t r e s  e t  6 o o  m è t r e s ;  t i r  a u  p i s t o l e t  d ’ o r d o n n a n c e  à
3 o  m è t r e s  e t  t i r  à  l a  c a r a b i n e  l i b r e  o u  a u  p i s t o l e t  d e  m a t c h  à
3 o o  m è t r e s  e t  5 o  m è t r e s .

Sports Nautiques. — Aviron: 7 catégories au lieu de 5
p a r  l ’ a d j o n c t i o n  d u  d o u b l e  s c u l l  e t  d u  p a i r  o a r .  —  N a t a t i o n  :
S u p p r e s s i o n  d u  4 o o  m è t r e s  à  l a  b r a s s e  p o u r  l e s  h o m m e s ,  r e m -
p l a c e m e n t  d u  3 o o  m è t r e s  à  l a  b r a s s e  d a m e s  p a r  l e  4 o o  m è t r e s
e t  a d j o n c t i o n  d e s  I o o  m è t r e s  s u r  l e  d o s ,  d e s  2 o o  m è t r e s  b r a s s e ,

d e s  p l o n g e o n s  o r d i n a i r e s  e t  d u  t r e m p l i n  p o u r  l e s  d a m e s  —
Y a c h t i n g :  r e m p l a c e m e n t  d e s  6  c a t é g o r i e s  d ’ A n v e r s :  6  m è t r e s ,
8  m è t r e s ,  I O  m è t r e s ,  1 2  m è t r e s  d e  c o u r s e ,  6  m .  5 0  e t  8  m .  5 o ;
3 0  m è t r e s  e t  4 0  m è t r e s  c a r r é s  d e  v o i l u r e ,  1 8  p i e d s  e t  d i n g h i e s
d e  1 2  p i e d s  p a r  l e s  t r o i s  c a t é g o r i e s :  m o n o t y p e ,  6  m è t r e s
i n t e r n a t i o n a l  e t  8  m è t r e s  i n t e r n a t i o n a l .

Sports Equestres. — Suppression de la voltige.

* *

L ’ u n i t é  d e  l i e u ,  r e c o m m a n d é e  p a r  l e  p r o t o c o l e  o l y m p i q u e ,
p r é s e n t e  d e s  d i f f i c u l t é s  p r e s q u e  i n s u r m o n t a b l e s  s i  l ’ o n  c o n s i -
d è r e  l e s  o b l i g a t i o n s  i m p o s é e s  p a r  l e s  é p r e u v e s  d o n t  l a  r é g l e -
m e n t a t i o n  t e c h n i q u e  e s t  a r r ê t é e  p a r  l e s  f é d é r a t i o n s  i n t e r n a -
t i ona les .

L e  p r o t o c o l e  o l y m p i q u e  p e r m e t  u n e  d é r o g a t i o n  p o u r  l e s
s p o r t s  n a u t i q u e s  p a r c e  q u ’ o n  a  p e n s é ,  a v e c  j u s t e  r a i s o n ,  q u e
l à  o ù  s ’ é l e v a i t  l a  C i t é  O l y m p i q u e  p o u v a i t  n e  p a s  c o u l e r  l a
r i v i è r e  n é c e s s a i r e  o ù  v e n i r  b a t t r e  l e s  f l o t s  d e  l a  m e r .

C e p e n d a n t ,  c e t t e  u n i q u e  d é r o g a t i o n  e s t  i n s u f f i s a n t e .  E n
effet ,  tant que le  t ir  a f iguré au programme des Jeux i l  obl igeait ,
e n  r a i s o n  d e s  p r o j e c t i l e s  m o d e r n e s  u l t r a - r a p i d e s ,  à  l a  c o n s t r u c -
t i o n  d e  s t a n d s  à  l o n g u e  p o r t é e  q u i  n e  t r o u v e n t  p l u s  p l a c e
q u e  d a n s  d e  v a s t e s  e s p a c e s  l i b r e s  q u ’ o n  n e  r e n c o n t r e  g u è r e  à
p r o x i m i t é  d e s  a g g l o m é r a t i o n s .  D a n s  u n  a u t r e  o r d r e  d ’ i d é e ,
l e  t o u r n o i  d e  f o o t b a l l ,  a v e c  s e s  é q u i p e s  n o m b r e u s e s  v e n u e s  d e
t o u t e s  l e s  p a r t i e s  d u  m o n d e  e t  q u e  l ’ o n  n e  p e u t  i m m o b i l i s e r
i n d é f i n i m e n t  h o r s  d e  c h e z  e l l e s ,  d e m a n d e  p l u s i e u r s  t e r r a i n s
p o u r  j o u e r  d e s  m a t c h e s  s i m u l t a n é m e n t  a f i n  d e  r é d u i r e  l a
d u r é e  d u  t o u r n o i .  A  s ’ e n  t e n i r  à  c e s  d e u x  e x e m p l e s ,  l a  d i s -
p e r s i o n  d e s  e m p l a c e m e n t s  q u e  l ’ o n  c o n s t a t e  s u r  l a  c a r t e  c i -
c o n t r e  s ’ e x p l i q u e .  C e  n ’ e s t ,  d ’ a i l l e u r s ,  q u e  c o n t r a i n t  e t  f o r c é
q u e  l e  C o m i t é  O l y m p i q u e  F r a n ç a i s  a  d u  s e  r é s o u d r e  à  c e t t e
d é c e n t r a l i s a t i o n  d o n t  l e  r é s u l t a t  i m m é d i a t  e s t  d e  c o m p l i q u e r
l e s  r o u a g e s  d e  l ’ o r g a n i s a t i o n .

Tableau Synoptique du Calendrier des Jeux de Paris 1924

—     —



Les  Règles  Générales  des  Jeux  Olympiques

L e s  r é g l e s  g é n é r a l e s  q u i  r é g i s s e n t  l e s  J e u x  O l y m p i q u e s
s o n t  l � � u v r e  d u  C o m i t é  I n t e r n a t i o n a l  O l y m p i q u e .  L e s  e n s e i -
g n e m e n t s ,  t i r é s  d � u n e  o l y m p i a d e ,  p e u v e n t  d é t e r m i n e r  d e s  m o -
d i f i c a t i o n s  q u i  s o n t  p r é a l a b l e m e n t  é t u d i é e s  e n  c o n g r é s  d e s
C o m i t é s  O l y m p i q u e s .

V o i c i  d o n c  l e s  r è g l e s  g é n é r a l e s  q u i  o n t  é t é  a p p l i q u é e s  a u x
J e u x  d e       a p r é s  q u � e l l e s  f u r e n t  d i s c u t é e s  a u  C o n g r è s  d e
L a u s a n n e ,  e n      ,  p u i s  m i s e s  a u  p o i n t  à  l a  s e s s i o n  d e  P a r i s ,
e n  j u i n       :

REGLES GENERALES TECHNIQUES

APPLICABLES

A LA CELEBRATION DE LA VIII e OLYMPIADE

I .  D é f i n i t i o n  d e  l ' a m a t e u r . �  L a  d é f i n i t i o n  d e  l � a m a t e u r
p o u r  c h a q u e  s p o r t  e s t  é t a b l i e  p a r  l a  F é d é r a t i o n  i n t e r n a t i o n a l e
r é g i s s a n t  c e  s p o r t .

Dans  le  cas  oh i l  n �y  aurai t  pas  de  Fédérat ion internat ionale
r é g i s s a n t  u n  s p o r t ,  l a  d é f i n i t i o n  s e r a i t  é t a b l i e  p a r  l e  C o m i t é
o r g a n i s a t e u r .

L a  F é d é r a t i o n  n a t i o n a l e  q u i ,  d a n s  c h a q u e  p a y s ,  d i r i g e  u n
s p o r t  p a r t i c u l i e r  d o i t  c e r t i f i e r ,  s u r  l a  f o r m u l e  d � e n g a g e m e n t ,
q u e  c h a q u e  c o n c u r r e n t  e s t  a m a t e u r ,  c o n f o r m é m e n t  a u x  r è g l e s
d e  l a  F é d é r a t i o n  i n t e r n a t i o n a l e  r é g i s s a n t  c e  s p o r t .

C e t t e  d é c l a r a t i o n  d o i t  ê t r e  c o n t r e s i g n é e  p a r  l e  C o m i t é
O l y m p i q u e  n a t i o n a l  d e  c e  p a y s .  C e  C o m i t é  d o i t  é g a l e m e n t
d é c l a r e r  q u � i l  c o n s i d è r e  l e  c o n c u r r e n t  c o m m e  a m a t e u r ,
l a  d é f i n i t i o n  d e  l a  F é d é r a t i o n  i n t e r n a t i o n a l e  i n t é r e s s é e .

d � a p r é s

E n  c a s  d e  r é c l a m a t i o n  s u r  l a  q u a l i t é  d � a m a t e u r  d � u n  c o n -
c u r r e n t ,  l a  F é d é r a t i o n  i n t e r n a t i o n a l e  i n t é r e s s é e  p r o n o n c e  s u r
c e t t e  r é c l a m a t i o n .

D a n s  l e  c a s  o ù  l a  r é c l a m a t i o n  e s t  f a i t e  a v a n t  l e  c o m m e n c e -
ment  des  Jeux et  des  épreuves ,  e l le  es t  soumise  au jury  d �appel ,
s t a t u a n t  s u r  l e  s p o r t  e n  c a u s e .  C e  j u r y  d � a p p e l  s t a t u e r a  i m m é -
d i a t e m e n t  e t  s a n s  a p p e l  e n  c e  q u i  c o n c e r n e  l a  p a r t i c i p a t i o n
e n  v u e  d e  l � a p p l i c a t i o n  d e s  s a n c t i o n s  p r é v u e s  p a r  l � a r t i c l e   

e t  c o n f o r m é m e n t  a u x  m o d a l i t é s  f i x é e s  p a r  l ' a r t i c l e     d e s  p r é -
s e n t s  r è g l e m e n t s .

2 .  C o n d i t i o n s  r e q u i s e s  p o u r  p o u v o i r  r e p r é s e n t e r  u n

pays. �  Peut seul être admis à représenter une nation aux
J e u x  O l y m p i q u e s ,  c e l u i  q u i  p o s s é d e  l a  n a t i o n a l i t é  d � o r i g i n e
ou la  nat ional i té  acquise  de  ladi te  nat ion  ou de  l � état  souverain
d o n t  c e t t e  n a t i o n  e s t  p a r t i e  c o n s t i t u a n t e .

Q u i c o n q u e  a  d é j à  p r i s  p a r t  u n e  f o i s  a u x  J e u x  O l y m p i q u e s
n e  p e u t  c o n c o u r i r  d a n s  l e s  J e u x  O l y m p i q u e s  s u i v a n t s  p o u r
u n e  a u t r e  n a t i o n ,  m ê m e  s � i l  e n  a v a i t  a c q u i s  l a  n a t i o n a l i t é  p a r
n a t u r a l i s a t i o n ,  s a u f  l e  c a s  d e  C o n q u ê t e  o u  d e  c r é a t i o n  d � u n
n o u v e l  E t a t ,  r a t i f i é e  p a r  t r a i t é .

D a n s  l e  c a s  d e  n a t u r a l i s a t i o n ,  l e  s u j e t  n a t u r a l i s é  d o n n e r a
l a  p r e u v e  q u � i l  é t a i t  a m a t e u r  d a n s  s o n  p a y s  d � o r i g i n e ,  a u
m o m e n t  d e  s o n  c h a n g e m e n t  d e  n a t i o n a l i t é .

C e l u i  q u i  a  é t é  c l a s s é  p r o f e s s i o n n e l  d a n s  u n  s p o r t  q u e l c o n -
q u e  n e  p e u t  p a r t i c i p e r  a u x  J e u x  O l y m p i q u e s .

3. Limite d'age. �  Il n�y a pas de limite d�âge pour les
c o n c u r r e n t s  a u x  J e u x  O l y m p i q u e s .

4 .  P a r t i c i p a t i o n  d e s  f e m m e s .  �  L e s  f e m m e s  s o n t  a d m i s e s
a u x  J e u x  O l y m p i q u e s . L e  p r o g r a m m e  f i x e r a  l e s  é p r e u v e s
q u � e l l e s  p o u r r o n t  d i s p u t e r .

5 .  P r o g r a m m e .  �  L e  p r o g r a m m e  o f f i c i e l  d e s  J e u x  O l y m -
p i q u e s  e s t  é t a b l i  c o n f o r m é m e n t  à  l a  c l a s s i f i c a t i o n  a d o p t é e  p a r
le Comité International Olympique.

S p o r t s  a t h l é t i q u e s  e t  c y c l i s m e .
S p o r t s  g y m n i q u e s  ( g y m n a s t i q u e  �  p o i d s  e t  h a l t é r e s ) .

S p o r t s  d e  c o m b a t  ( e s c r i m e ,  l u t t e  g r é c o - r o m a i n e ,  l u t t e
l i b r e ,  b o x e  a n g l a i s e ,  t i r ) .

S p o r t s  n a u t i q u e s  ( a v i r o n ,  n a t a t i o n ,  y a c h t i n g ) ,
S p o r t s  é q u e s t r e s  ( j e u x  é q u e s t r e s ,  p o l o ) .
S p o r t s  c o m b i n é s  ( p e n t a t h l o n  c l a s s i q u e ,  p e n t a t h l o n  m o -

J e u x  ( l a w - t e n n i s ,  f o o t b a l l  a s s o c i a t i o n ,  f o o t b a l l  r u g b y ) .

6 .  D é m o n s t r a t i o n s . �  L e  C o m i t é  o r g a n i s a t e u r  d e s  J e u x
p o u r r a  o r g a n i s e r  d e s  d é m o n s t r a t i o n s  d e  d e u x  s p o r t s  n e  f i g u r a n t
p a s  a u  p r o g r a m m e  :

i ° �  U n  s p o r t  n a t i o n a l  ;

2 ° �  U n  s p o r t  é t r a n g e r  a u  p a y s  o r g a n i s a t e u r .

7 .  O r g a n i s a t i o n .  �  L e  C o m i t é  o r g a n i s a t e u r  d u  p a y s  à  q u i
l a  c é l é b r a t i o n  d e  l � O l y m p i a d e  a  é t é  c o n f i é e ,  e s t  r e s p o n s a b l e
d e s  J e u x  e t  d o i t  p r e n d r e ,  à  c e t  e f f e t ,  t o u t e s  l e s  d i s p o s i t i o n s
nécessaires .

8 .  E n g a g e m e n t s .  �  L e s  e n g a g e m e n t s  p o u r  t o u t e s  l e s  é p r e u -
v e s  s o n t  r e ç u s  p a r  l e  C o m i t é  O l y m p i q u e  n a t i o n a l  d e  c h a q u e
p a y s ,  e t  t r a n s m i s  e x c l u s i v e m e n t  p a r  l u i  a u  C o m i t é  o r g a n i s a t e u r
d e s  J e u x .

L e  C o m i t é  o r g a n i s a t e u r  d e v r a  e n  a c c u s e r  r é c e p t i o n .

S i ,  d a n s  u n  p a y s ,  i l  n � e x i s t e  p a s  d e  C o m i t é  O l y m p i q u e
n a t i o n a l ,  l e s  e n g a g e m e n t s  d e v r o n t  ê t r e  t r a n s m i s  p a r  l � i n t e r -
m é d i a i r e  d u  C o m i t é  I n t e r n a t i o n a l  O l y m p i q u e .

a . )  S i x  s e m a i n e s  a v a n t  l a  d a t e  d u  c o m m e n c e m e n t  d e  l a
p r e m i è r e  é p r e u v e  d � u n  s p o r t , c h a q u e  n a t i o n  d e v r a  e n v o y e r ,
au Comité  organisateur ,  la  l i s te  des  sports  e t  des  épreuves  aux -
q u e l s  e l l e  p a r t i c i p e .  C e s  i n d i c a t i o n s  p e u v e n t  ê t r e  f o u r n i e s  t é l é -
g r a p h i q u e m e n t .

b )  L e s  n o m s  d e s  c o n c u r r e n t s  d e v r o n t  p a r v e n i r  a u  C o m i t é
o r g a n i s a t e u r  a u  m o i n s  t r o i s  s e m a i n e s a v a n t  l a  d a t e  d e  l a  p r e -
m i é r e  é p r e u v e  d e  c h a q u e  s p o r t .  L e s  n a t i o n s  a u r o n t  l a  f a c u l t é
d e  r e m p l a c e r  c e s  n o m s  p a r  d � a u t r e s  a u  p l u s  t a r d  d i x  j o u r s
a v a n t  l e  c o m m e n c e m e n t  d e  l a  p r e m i é r e  é p r e u v e .  C e s  m o d i f i -
c a t i o n s  p o u r r o n t  ê t r e  c o m m u n i q u é e s  t é l é g r a p h i q u e m e n t .  L e
C o m i t é  o r g a n i s a t e u r  d e v r a  ê t r e  m i s  e n  p o s s e s s i o n  d e s  e n g a g e -
m e n t s  n o m i n a t i f s ,  r é d i g é s  s u r  d e s  f o r m u l a i r e s  s p é c i a u x e t  e n
double  exempla i re . L e s  n o m s  d e s  a t h l é t e s  d e v r o n t  ê t r e  i n s c r i t s
e n  c a r a c t é r e s  i m p r i m é s o u  d a c t y l o g r a p h i é s.

A f i n  d e  g a r a n t i r  l � a u t h e n t i c i t é  d e s  c o m m u n i c a t i o n s  t é l é g r a -
p h i q u e s ,  t o u s  l e s  C o m i t é s  O l y m p i q u e s  n a t i o n a u x  q u i  r e c o u r r o n t
à  c e  m o y e n  d e  c o r r e s p o n d a n c e  d e v r o n t ,  a u  p r é a l a b l e ,  c o m m u -
n i q u e r  a u  C o m i t é  o r g a n i s a t e u r ,  u n  m o t  d e  r e c o n n a i s s a n c e  o u
u n e  d e v i s e  r e p r o d u i t e  d a n s  t o u s  l e s  t é l é g r a m m e s  e n v o y é s  p a r
e u x .

P o u r  t o u s  l e s  t é l é g r a m m e s ,  l a  d a t e  d u  d é p a r t  f e r a  f o i  p o u r
j u g e r  d e  l � o b s e r v a t i o n  d e s  d é l a i s  p r e s c r i t s .

L e s  e n g a g e m e n t s  n e  s e r o n t  v a l a b l e s  q u e  s i  l e s  p r e s c r i p t i o n s
c i - d e s s u s  s o n t  o b s e r v é e s .

A u c u n e  e n t r é e  p a y a n t e  n e  p o u r r a  ê t r e  e x i g é e  p o u r  l e s  e n g a -
g e m e n t s .

9. Nombre d' engagements. �  Le nombre maximum d�enga-
g e m e n t s  d e  c h a q u e  n a t i o n  d a n s  c h a q u e  é p r e u v e  e s t  f i x é  p a r
l e s  F é d é r a t i o n s  i n t e r u a t i o n a l e s .

T o u t e f o i s � c e s  n o m b r e s  n e  p o u r r o n t  p a s  d é p a s s e r  :

a )  P o u r  l e s  é p r e u v c s  i n d i v i d u e l l e s ,    c o n c u r r e n t s  p a r
n a t i o n  ( s a n s  r e m p l a ç a n t s )  ;

b )  P o u r  l e s  é p r e u v e s  p a r  é q u i p e s ,  i  é q u i p e  p a r  n a t i o n ,
a v e c  l e  n o m b r e  d e s  r e m p l a ç a n t s  f i x é  p a r  l a  F é d é r a -
t i o n  i n t e r n a t i o n a l e  c o m p é t e n t e .

C e t t e  d e r n i è r e  d i s p o s i t i o n  n e  s � a p p l i q u e  p a s  a u x  j e u x  d o u -
b l e s  d e  l a w n - t e n n i s ,  n i  à  l a  c o u r s e  c y c l i s t e  d e  t a n d e m s .

A u  c a s  o ù  i l  n � e x i s t e  p a s  d e  F é d é r a t i o n  i n t e r n a t i o n a l e  p o u r

—     —



u n  s p o r t ,  l e  C o m i t é  o r g a n i s a t e u r  d e s  J e u x  O l y m p i q u e s  f i x e r a
l e  n o m b r e  d � e n g a g e m e n t s  p o u r  c e  s p o r t ,  e n  s � i n s p i r a n t  d e s
r é g l e s  c i - d e s s u s .

1 0 .  E n g a g e m e n t s  r e f u s é s .  �  L e  C o m i t é  o r g a n i s a t e u r  a  l e
d r o i t  d e  r e f u s e r  t o u t  e n g a g e m e n t  s a n s  ê t r e  o b l i g é  d e  f a i r e
c o n n a î t r e  l e s  r a i s o n s  q u i  m o t i v e n t  s a  d é c i s i o n .  N é a n m o i n s ,
l e  m o t i f  s e r a  c o m m u n i q u é  c o n f i d e n t i e l l e m e n t  a u  C o m i t é  i n t é -
ressé .

I I .  R é c l a m a t i o n  c o n t r e  l a  q u a l i f i c a t i o n  d ' u s  c o n c u r r e n t .
�  E n  d e h o r s  d e s  r é c l a m a t i o n s  p r é v u e s  p a r  l � a r t i c l e    ( q u a l i t é

d � a m a t e u r ) ,  l e s  r é c l a m a t i o n s  f o r m u l é e s  l o r s q u e  l e s  J e u x  s e r o n t
c o m m e n c é s  d e v r o n t  ê t r e  s o u m i s e s ,  s u r  l e  c h a m p  e t  p a r  é c r i t
dans  le  déla i  d �un quart  d �heure ,  après  la  f in  de  chaque épreuve ,
a u  J u r y  d � a p p e l .

I l  n e  s e r a  d o n n é  s u i t e  à  a u c u n e  r é c l a m a t i o n ,  n o n  a c c o m -
p a g n é e  d u  d é p ô t  d � u n e  s o m m e  d e      f rancs.

Q u a n t  a u x  r é c l a m a t i o n s  f o r m u l é e s  a p r é s  l a  f i n  d e s  J e u x ,
e t  c e l a  p o u r  c h a q u e  s p o r t ,  r é c l a m a t i o n s  c o n t r e  l a  q u a l i f i c a t i o n
d�un concurrent ,  e l les  seront  reçues ,  par  le  Comité  organisateur ,
d a n s  u n  d é l a i  d e  t r e n t e  j o u r s  a p r é s  l a  d i s t r i b u t i o n  d e s  p r i s .
L e  C o m i t é  o r g a n i s a t e u r  d é c i d e r a  a p r è s  e n q u ê t e  ;  s a  d é c i s i o n
s e r a  s a n s  a p p e l .  L e  d é p ô t  n e  s e r a  p a s  r e m b o u r s é  s i  l a  r é c l a m a -
t i o n  n � e s t  p a s  b a s é e  s u r  d e s  m o t i f s  s é r i e u x .

12. Organisation sportive et jugements des épreuves. —

I l  s e r a  f o r m é ,  p o u r  c h a q u e  s p o r t ,  u n  J u r y  d � a p p e l  e t  u n  J u r y
d e  t e r r a i n .

L e u r  d é s i g n a t i o n  e s t  l a i s s é e  a u x  F é d é r a t i o n s  i n t e r n a t i o n a -
l e s .  L e s  m e m b r e s  d u  o u  d e s  j u r y s  d e v r o n t  s e  t r o u v e r  s u r  p l a c e
a u  m o i n s  c i n q  j o u r s  a v a n t  l e  c o m m e n c e m e n t  d e  l a  p r e m i è r e
é p r e u v e  d e  l e u r  s p o r t ,  a f i n  d e  v é r i f i e r  l a  v a l i d i t é  d e s  i n s c r i p -
t i o n s ,  a u  s u j e t  d e s  f o n c t i o n s  q u � i l s  a u r o n t  à  r e m p l i r .

L e s  m e m b r e s  d u  o u  d e s  j u r y s  e t  l e s  o f f i c i e l s  d e v r o n t  t o u s
ê t r e  a m a t e u r s .

D a n s  l e  c a s  o ù  u n  j u r y  d � a p p e l  n e  s e r a i t  p a s  c o n s t i t u é  a l o r s
q u � i l  d e v r a i t  f o n c t i o n n e r � l e  C o m i t é  o r g a n i s a t e u r  a v i s e r a  e t
d é c i d e r a  p o u r  c o m p l é t e r  l e s  m e m b r e s  m a n q u a n t s .

L e s  j u r y s  d � a p p e l  p o u r  l e s  s p o r t s  n o n  r é g i s  p a r  u n e  F é d é r a -
t ion internat ionale  seront  formés  par  le  Comité  organisateur  de s
J e u x  O l y m p i q u e s , e t  d e v r o n t  c o m p r e n d r e  c i n q  m e m b r e s  d e
n a t i o n a l i t é s  d i f f é r e n t e s  q u i  n o m m e r o n t  l e u r  p r é s i d e n t .

1 3 .  R é c l a m a t i o n s . �  L e s  r é c l a m a t i o n s  a u p r è s  d e s  j u g e s  d e
t e r r a i n ,  e n  m a t i è r e  d e  f a i t s ,  s o n t  j u g é s  p a r  e u x ,  e t  s a n s  a p p e l .

L e s  a p p e l s  d e s  a u t r e s  d é c i s i o n s  d e s  j u g e s  o u  p o u r  t o u t e s
a u t r e s  m a t i è r e s  s e r o n t  a d r e s s é s  a u  p r é s i d e n t  d u  j u r y  d � a p p e l
c o m p é t e n t ,  p a r  u n  m e m b r e  d é s i g n é  p a r  l e  C o m i t é  O l y m p i q u e
d u  p a y s  r é c l a m a n t ,  o u  p a r  u n e  p e r s o n n e  d é l é g u é e  p o u r  l e  r e m -
p l a c e r .

A  m o i n s  q u e  l a  F é d é r a t i o n  i n t e r n a t i o n a l e  c o m p é t e n t e  n � a i t
p r e s c r i t  u n  d é l a i  d i f f é r e n t �  c e s  r é c l a m a t i o n s  d e v r o n t  ê t r e  f a i t e s
a u  p l u s  t a r d  u n e  h e u r e  a p r è s  l a  d é c i s i o n  a y a n t  m o t i v é  l a  r é c l a -
m a t i o n .  U n  j u r y  d � a p p e l  d é c i d e r a  a p r è s  e n q u ê t e .  S a  d é c i s i o n  e s t
déf ini t ive .

1 4 .  P r i x .  �  L e s  p r i x ,  a u x  J e u x  O l y m p i q u e s ,  c o n s i s t e n t  e n
m é d a i l l e s  o l y m p i q u e s  e t  d i p l ô m e s .  C h a q u e  m é d a i l l e  e s t  a c c o m -
p a g n é e  d � u n  d i p l ô m e .  I l  e s t  é g a l e m e n t  d é c e r n é  u n  d i p l ô m e
à  l � é q u i p e  v i c t o r i e u s e  d a n s  l e s  c o n c o u r s  p a r  é q u i p e s .

L e  C o m i t é  o r g a n i s a t e u r  p e u t ,  s u r  l a  p r o p o s i t i o n  d � u n e  F é d é -
r a t i o n  i n t e r n a t i o n a l e ,  d é c e r n e r  u n  d i p l ô m e  d e  m é r i t e  à  u n
c o n c u r r e n t  d o n t  l a  p e r f o r m a n c e  a  é t é  b r i l l a n t e ,  m a i s  q u i  n � a
p a s  g a g n é  d e  p r i x .

T o u s  l e s  p a r t i c i p a n t s  a u x  J e u x  r e ç o i v e n t  u n e  m é d a i l l e  c o m -
m é m o r a t i v e .

E n  r é s u m é ,  i l  s e r a  a t t r i b u é  t r o i s  m é d a i l l e s  p a r  é p r e u v e  :

a )  P o u r  l e s  é p r e u v e s  i n d i v i d u e l l e s.

I .  A u  v a i n q u e u r ,  u n e  m é d a i l l e  e n  v e r m e i l  e t  u n  d i p l ô m e .

 .  A u  s e c o n d ,  u n e  m é d a i l l e  e n  a r g e n t  e t  u n  d i p l ô m e .

 .  A u  t r o i s i è m e ,  u n e  m é d a i l l e  e n  b r o n z e  e t  u n  d i p l ô m e .

b )  P o u r  l e s  é p r e u v e s  p a r  é q u i p e s.

I .  A  l � é q u i p e .  v i c t o r i e u s e ,  u n  d i p l ô m e  ;  à  c h a c u n  d e s
é q u i p i e r s ,  u n e  m é d a i l l e  e n  v e r m e i l  e t  u n  d i p l ô m e .

 .  A  l a  s e c o n d e ,  u n  d i p l ô m e  à  l � é q u i p e  ;  à  c h a c u n  d e s
é q u i p i e r s ,  u n e  m é d a i l l e  e n  a r g e n t  e t  u n  d i p l ô m e .

 .  A  l a  t r o i s i è m e ,  u n  d i p l ô m e  à  l � é q u i p e  ;  à  c h a c u n  d e s
é q u i p i e r s ,  u n e  m é d a i l l e  e n  b r o n z e  e t  u n  d i p l ô m e .

D a n s  l e s  é p r e u v e s  p a r  é q u i p e s ,  t o u s  l e s  p a r t i c i p a n t s  a y a n t
e f f e c t i v e m e n t  p a r t i c i p é  à  l � é p r e u v e ,  a u r o n t  d r o i t  à  l a  m é d a i l l e
e t  a u  d i p l ô m e  c o r r e s p o n d a n t  a u  p r i x  g a g n é  p a r  l � é q u i p e .

L e s  n o m s  d e s  v a i n q u e u r s  s e r o n t  g r a v é s  s u r  l e s  m u r s  d u
S t a d e  o h  l e s  J e u x  a u r o n t  é t é  i n a u g u r é s  e t  c l o s .

15. Sanction en cas de fraude. �  Elles sont établies
c o m m e  s u i t  :

a )  L � a t h l è t e  q u i  a u r a  é t é  c o n v a i n c u  d � a v o i r  p r i s  f r a u d u -
l e u s e m e n t  l a  q u a l i t é  d � a m a t e u r ,  s e r a  d i s q u a l i f i é ,  e t  t o u s  l e s
p o i n t s  q u � i l  a u r a  o b t e n u s  s e r o n t  s u p p r i m é s .

b )  S i  l a  F é d é r a t i o n  d e  l � a t h l é t e  e s t  c o n v a i n c u e  d e  c o m -
p l i c i t é  d a n s  c e t t e  f r a u d e ,  l a  N a t i o n  à  l a q u e l l e  i l  a p p a r t i e n t
s e r a  d é c l a s s é e  d a n s  l e  o u  l e s  s p o r t s  p r a t i q u é s  p a r  c e t  a t h l è t e
e t  t o u s  l e s  p o i n t s  o b t e n u s  p a r  s e s  r e p r é s e n t a n t s  p o u r  c e  o u  c e s
s p o r t s  s e r o n t  s u p p r i m é s .

16. Frais de déplacement. �  Le Comité organisateur n�in-
t e r v i e n t  e n  r i e n  d a n s  l e s  f r a i s .  I l  l u i  i n c o m b e ,  c e p e n d a n t ,  d e
p r e n d r e  t o u t e s  l e s  d i s p o s i t i o n s  p o s s i b l e s  p o u r  l e s  r é d u i r e  a u
minimum, et  i l  doi t  se  tenir  à  la  disposi t ion des  intéressés  pou r
l e u r  f o u r n i r  t o u s  l e s  r e n s e i g n e m e n t s  q u i  l e u r  s e r a i e n t  u t i l e s .

17. Brochures et programmes. �  Une brochure spéciale,
c o m p r e n a n t  l e s  p r o g r a m m e s  e t  r é g l e s  g é n é r a l e s ,  s e r a  é d i t é e
p o u r  c h a q u e  s p o r t  e n  p a r t i c u l i e r .

L e  p r o g r a m m e  e t  l e s  b r o c h u r e s  d e s  J e u x  O l y m p i q u e s  n e
c o n t i e n d r o n t  p a s  d e  p u b l i c i t é .

1 8 .  C l a s s e m e n t .  �  D a n s  l e s  J e u x  O l y m p i q u e s ,  i l  n � e x i s t e
p a s  d e  c l a s s e m e n t  g é n é r a l .

19. Texte officiel. �  En cas de désaccord sur l�inter-
p r é t a t i o n  d e  c e s  r è g l e s ,  l e  t e x t e  f r a n ç a i s  s e u l  e s t  o f f i c i e l .

20. Fédérations internationales. �  Ci-dessous la liste
d e s  f é d é r a t i o n s  d o n t  l e s  r é g l e m e n t s  s p o r t i f s  s e r o n t  a p p l i q u é s  :

F é d é r a t i o n  I n t e r n a t i o n a l e  A t h l é t i q u e  d � A m a t e u r s  ;

F é d é r a t i o n  I n t e r n a t i o n a l e  d e s  S o c i é t é s  d � A v i r o n  ;

F é d é r a t i o n  I n t e r n a t i o n a l e  d e  B o x e  A m a t e u r s  ;

U n i o n  C y c l i s t e  I n t e r n a t i o n a l e  ;

F é d é r a t i o n  E q u e s t r e  I n t e r n a t i o n a l e  ;

F é d é r a t i o n  I n t e r n a t i o n a l e  d � E s c r i m e  ;

F é d é r a t i o n  I n t e r n a t i o n a l e  d e  F o o t b a l l  A s s o c i a t i o n  ;

F é d é r a t i o n  I n t e r n a t i o n a l e  d e  G y m n a s t i q u e  ;

L i g u e  I n t e r n a t i o n a l e  d e  H o c k e y  s u r  g l a c e  ;

F é d é r a t i o n  I n t e r n a t i o n a l e  d e  L a w n - T e n n i s  ;

F é d é r a t i o n  I n t e r n a t i o n a l e  d e  L u t t e  ( g r é c o - r o m a i n e  e t
l i b r e )  ;

F é d é r a t i o n  I n t e r n a t i o n a l e  d e  N a t a t i o n  a m a t e u r  ;

F é d é r a t i o n  I n t e r n a t i o n a l e  d e  P a t i n a g e  ;

F é d é r a t i o n  I n t e r n a t i o n a l e  d e  P o i d s  e t  H a l t é r e s  ;

U n i o n  I n t e r n a t i o n a l e  d e  T i r  ;

F é d é r a t i o n  I n t e r n a t i o n a l e  d e  T i r  d e  C h a s s e  ;

U n i o n  I n t e r n a t i o n a l e  d e  Y a c h t i n g  d e  C o u r s e .

2 1 .  S p o r t s  n o n  r é g i s  p a r  l e s  f é d é r a t i o n  i n t e r n a t i o n a -

les �  Dans le cas où un sport pratiqué aux Jeux Olympiques
n e  s e r a i t  p a s  r é g i  p a r  u n e  F é d é r a t i o n  i n t e r n a t i o n a l e ,  o u  d a n s
l e  c a s  o ù  u n  s p o r t  p r a t i q u é  a u x  J e u x  O l y m p i q u e s  s e r a i t  r é g i
p a r  u n e  F é d é r a t i o n  i n t e r n a t i o n a l e  q u i  v i e n d r a i t  à  s e  d i s s o u d r e ,
l e s  m e s u r e s  d é s i r a b l e s  d e v r o n t  ê t r e  p r i s e s  p a r  l e s  C o m i t é s
organisateurs .

2 2 .  D i s p o s i t i o n s  s p é c i a l e s .  �  P o u r  t o u s  l e s  c a s  n o n  p r é v u s
a u  p r é s e n t  r é g l e m e n t ,  l e  C o m i t é  o r g a n i s a t e u r  a v i s e r a  e t  d é c i -
d e r a .
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LA CÉRÉMONIE D�OUVERTURE DES JEUX

LES DÉLÉGATIONS DES 45  NATIONS ENGAGÉES SUR LA PELOUSE DU STADE

E l l e  f u t  g r a n d i o s c ,  c l i g n e  d e  s o n  o b j e t ,  d i g n e  d c  P a r i s  e t
d e  l a  F r a n c e .  L a  p l u i e ,  q u i ,  l e s  j o u r s  p r é c é d e n t s ,  n o y a i t  l e
s o l  p a r i s i e n ,  c e s s a  c e  j o u r - l à .  L e  s a m e d i   j u i l l e t      ,  f u t  u n e
bel le  e t  éc latante  journée ,  ruisse lante  de  sole i l ,  e t  c � es t  sous un
c i e l  l i b r e  e t  b l e u  q u e  p u t  s e  d é p l o y e r  l a  p o m p e  o l y m p i q u e .

C e  n � é t a i t  p o i n t  u n e  p e t i t e  a f f a i r e  d � e n  o r d o n n e r  l e  c é r é -
m o n i a l .  L e  p r o t o c o l e ,  é t a b l i  p a r  l e  C o m i t é  I n t e r n a t i o n a l ,  a
b e a u  l � a v o i r  p r é v u  d a n s  t o u s  s e s  d é t a i l s  :  é l a b o r e r  u n  p r o -
g r a m m e  e s t  u n e  c h o s e ,  l � e x é c u t e r  e n  e s t  u n e  a u t r e .  O r ,  .   

a t h l é t e s  e t  o f f i c i e l s  a v a i e n t  r é p o n d u  à  l � a p p e l  d u  C o m i t é  O l y m -
p i q u e  F r a n ç a i s ,  e t  c � e s t  u n e  m a s s e  h u m a i n e  i m p o s a n t e  d o n t
i l  s � a g i s s a i t  d e  r é g l e r  l e s  é v o l u t i o n s  s a n s  q u � u n e  f a u s s e  m a -
n � u v r e  r i s q u â t  d e  c o m p r o m e t t r e  l e  b o n  o r d r e  d � u n  d é f i l é  q u i
a l l a i t  r e p r é s e n t e r   k i l o m è t r e s  d � é t e n d u e .  P o u r  l a  p r é p a r a t i o n
d � u n e  s i  c o l o s s a l e  m i s e  e n  s c é n e  o n  d i s p o s a i t ,  h e u r e u s e m e n t ,
d e s  t e r r a i n s  e t  d e  l a  p i s t e - r é p l i q u e  a t t e n a n t  a u  S t a d e ,  e t  c � e s t
l à  q u e  f u r e n t  p r i s e s  l e s  d i s p o s i t i o n s  n é c e s s a i r e s  e t  q u � e u r e n t
l i e u  l e s  r é p é t i t i o n s  q u i  d e v a i e n t  a s s u r e r  à  u n  s p e c t a c l e  u n i q u e
l e s  c a r a c t é r e s  d � o r d r e ,  d � h a r m o n i e ,  d e  f o r c e ,  d e  g r a u d e u r ,  q u i
c o n v i e n n e n t  à  u n e  s o l e n n i t é  o l y m p i q u e .  C e l l e - c i  f u t  i n c o m p a -
r a b l e .  D e  b o n s  j u g e s ,  q u i  a v a i e n t ,  d e p u i s     ,  a s s i s t é  à  t o u t e s
l e s  c é r é m o n i e s  d e s t i n é e s  à  c é l é b r e r  l e s  o l y m p i a d e s  r e s t a u r é e s ,
at testèrent  que ce l le  du   ju i l le t  les  dépassa  toutes ,  e t  un étran -
g e r ,  s o r t a n t  c c  j o u r - l à  d u  S t a d e ,  d i s a i t  à  u n  j o u r n a l i s t e  :  «  L a
p a r t i e  e s t  j o u é e ,  e t ,  q u e l s  q u e  p u i s s e n t  ê t r e  m a i n t e n a n t  l e s
r é s u l t a t s  d e s  c o m p é t i t i o n s  s p o r t i v e s ,  l a  F r a n c e  a  g a g n é .  »

S i  s e n s i b l e s  q u � i l s  p u i s s e n t  ê t r e  à  d e  t e l s  h o m m a g e s ,  l e s
Français  ne  l � entendaient  pas  a ins i .  On ne  leur  apprendra  poin t
q u e  l a  g r a n d e  a f f a i r e  d e s  J e u x  O l y m p i q u e s ,  c � e s t  j u s t e m e n t  l e
n o b l e  c o m b a t  d u  s p o r t ,  o ù  l a  v i c t o i r e  e s t  i n c o n t e s t a b l e m e n t  a u
m e i l l e u r ,  e t  q u e  l � o u  n e  g a g n e  q u e  s u r  l e  t e r r a i n  d u  j e u .  M a i s
i ls  avaient  le  droi t  de  se  ré jouir  d �une s i  compléte  réuss i te ,  car ,
m i e u x  q u e  p e r s o n n e , i l s  s a v a i e n t  c e  q u � e l l e  l e u r  a v a i t  c o û t e
d e  t r a v a i l  e t  d e  s a c r i f i c e s ,  e t  c e  q u � e l l e  r e p r é s e n t a i t  d e  d i f f i -
c u l t é s  v a i n c u e s .  L e  s o i r  d e  c c  g r a n d  j o u r ,  i l  f u t  a v é r é  p o u r  l a
v a s t e  f o u l e  d o n t  l a  p a l p i t a t i o n  a v a i t  r e m p l i  l e  S t a d e ,  p o u r  l e s
f i l s  de  toutes  les  races  dont  les  acc lamat ions  avaient  empli  l � a i r
d e  t o u s  l e s  l a n g a g e s  p a r l é s  c l a n s  l � u n i v e r s ,  e n f i n  p o u r  t o u t e s
les  nat ions  de  la  terre  auxquel les  le  té légraphe portera  la  bonne
n o u v e l l e  q u e  l a  F r a n c e  é t a i t  l a  b o n n e  e t  s o m p t u e u s e  p r ê t r e s s e



d e  l � o l y m p i s m e .  L e s  j o u r s  q u i  a l l a i e n t  v e n i r  l a  m o n t r e r a i e n t
c a p a b l e  d � a u t r e  c h o s e  e n c o r e  q u e  d e  c o n s t r u i r e  d e s  t r i b u n e s
e t  d e  r é g l e r  u n  s p e c t a c l e ,  e t  l � o u  a l l a i t  v o i r  q u � u n  t e l  s o u c i  d e
m a g n i f i c e n c e  d a n s  l a  m i s e  e n  s c é n e  n e  l � a v a i t  p o i n t  d é t o u r n é e
de réa l i ser  une  organisat ion  prat ique  où r ien  n �avai t  é té  oubl ié .
C � e s t ,  e n  e f f e t ,  l e  t é m o i g n a g e  q u e  l u i  r e n d i r e n t  t o u s  l e s  r e p r é -
s e n t a n t s  d e s  p e u p l e s  é t r a n g e r s .  E l l e  n e  s o u h a i t a i t  p o i n t  d � a u t r e
r é c o m p e n s e .  S a  b o n n e  c o n s c i e n c e  l � a s s u r e  q u � e l l e  l � a  m é r i t é e .

*
*  *

I l  e s t  t r o i s  h e u r e s .  L e  s o l e i l  e s t  é c l a t a n t .  L e s  é t e n d a r d s
f l o t t e n t  à  l a  b r i s e  l é g è r e .  L � i m m e n s e  S t a d e  b l e u  e t  j a u n e ,  a v e c
l a  c a r c a s s e  d e  p o u t r e l l e s  d e  f e r  d e s  d e u x  t r i b u n e s  q u i ,  b o r d a n t
l e  t e r r a i n ,  s � é r i g e n t  l � u n e  e n  f a c e  d e  l � a u t r e ,  a v e c  s o n  c o l o s s a l
t a b l e a u  d � a f f i c h a g e  q u i  s e  d r e s s e  à  l � u n e  d e s  e x t r é m i t é s  d e  l � e l -
l ipse ,  avec  ses  pistes  où les  of f ic ie ls  sont  à  leurs  postes ,  le  Stade
frémit  d �une foule  en  at tente  d �un événement  qui ,  de  longtemps ,
n e  s e  r e p r o d u i r a  à  P a r i s .  A u  d e h o r s ,  l e  l o n g  d e s  r o u t e s  q u i
c o n d u i s e n t  à  C o l o m b e s ,  u n  f l e u v e  h u m a i n  c o u l e  s a n s  f i n ,  à
p i e d ,  à  b i c y c l e t t e ,  e n  v o i t u r e ,  e n  a u t o b u s ,  e n  t r a m w a y ,  e n
a u t o c a r ,  v e r s  l � a r è n e .

L e  m o m e n t  e s t  p r o c h e  d e  l � a r r i v é e  d u  C h e f  d e  l � E t a t .  T o u t
e s t  p r ê t  p o u r  l e  r e c e v o i r .  L a  m u s i q u e  d e  l a  G a r d e  R é p u b l i c a i n e ,
c e l l e s  d u  

e et du .
e  r é g i m e n t s  d � i n f a n t e r i e ,  c e l l e  d u  

e co-
l o n i a l ,  s o n t  e n  p l a c e .  D e u x  c h o r a l e s  r e n o m m é e s  o n t  f a i t  l e
v o y a g e  :  l a  C h o r a l e  d e s  I n s t i t u t e u r s  d e  P r a g u e ,  l e s  C r i c k - S i c k s
d e  T o u r c o i n g ,  e t  t o u t  à  l � h e u r e ,  c e  s o n t  p l u s  d e  c i n q  c e n t s  v o i x
q u i  e n t o n n e r o n t  l a Marse i l la ise.  L a  v o i c i ,  d � a i l l e u r s ,  q u i  r e t e n -
t i t  :  c � e s t  q u e  M .  G a s t o n  D o u m e r g u e ,  P r é s i d e n t  d e  l a  R é p u -
b l i q u e ,  v i e n t  d � a p p a r a î t r e  d a n s  l a  t r i b u n e  d � h o n n e u r ,  a c c u e i l l i
sur  le  seui l  par  le  Comité  Internat ional  Olympique et  le  Comité
O l y m p i q u e  F r a n ç a i s ,  a y a n t  r e s p e c t i v e m e n t  à  l e u r  t ê t e  l e  b a r o n
P i e r r e  d e  C o u b e r t i n  e t  l e  c o m t e  C l a r y .

L a  c é r é m o n i e  o l y m p i q u e  v a  c o m m e n c e r ,  m a i s  l a  j o u r n é e
o l y m p i q u e  a  c o m m e n c é  d é s  l e  m a t i n .  A  d i x  h e u r e s ,  e n  e f f e t ,
a  cu l ieu,  sous  la  prés idence  du Cardinal  Dubois ,  archevêque de
P a r i s ,  u n e  c é r é m o n i e  à  N o t r e - D a m e ,  e t ,  u n  p e u  p l u s  t a r d ,  u n e
c é r é m o n i e  p r o t e s t a n t e .  A  l � E l y s é e ,  l e  P r é s i d e n t  d e  l a  R é p u -
b l i q u e  a  r é u n i  à  d é j e u n e r  l e s  m e m b r e s  d u  C o m i t é  I n t e r n a t i o n a l

—     —



e t  d u  C o m i t é  F r a n ç a i s  :  e n  e n t r a n t  c e t t e  f o i s  a u  S t a d e ,  o h  i l
e s t  c h e z  l u i ,  l � O l y m p i s m e  c o n t i n u e . . .

D a n s  l a  t r i b u n e  d � h o n n e u r ,  M .  D o u m e r g u e  a ,  à  s a  d r o i t e ,
le  pr ince  de  Gal les  ;  à  sa  gauche,  le  pr ince  Carol  de  Roumanie  ;
o n  y  v o i t  e n c o r e  l e  p r i n c e  H e n r y  d � A n g l e t e r r e ,  l a  p r i n c e s s e
d e  S e r b i e ,  l e  p r i n c e  d e  S u é d e ,  l e  S h a h  d e  P e r s e ,  l e  r a s  T a f f a r i ,
l e  c o r p s  d i p l o m a t i q u e ,  l e s  p r é s i d e n t s  d u  S é n a t  e t  d e  l a  C h a m -
b r e ,  l e s  m i n i s t r e s ,  d e  h a u t s  f o n c t i o n n a i r e s .  S o u d a i n .  u n e  l i g n e
blanche se  meut  dans  le  lo inta in ,  e t  tous  les  regards  se  tournen t
vers  e l le .

D e  l � a u t r e  c ô t é  d u  t e r r a i n ,  a u  m i l i e u  d e s  t r i b u n e s  q u i  f o n t
f a c e  à  c e l l e - c i ,  s � o u v r e ,  c o m m e  u n vomi tor ium,  u n e  l a r g e  p o r t e ,
l a  p o r t e  d e  M a r a t h o n  :  c � e s t  e l l e  q u i  f a i t  c o m m u n i q u e r  l e
S t a d e  a v e c  l a  p i s t e - r é p l i q u e  d � e n t r a î n e m e n t  q u i  s e  d é v e l o p p e
d a n s  l e  t e r r a i n  v o i s i n ,  e l l e  q u i  b i e n t ô t  s � o u v r i r a  d e v a n t  l e s
c o n c u r r e n t s  d e  l a  c o u r s e  d e  M a r a t h o n ,  s � é l a n ç a n t  s u r  l a  p i s t e
p o u r  l u i  d o n n e r ,  d a n s  u n  d e r n i e r  e f f o r t ,  u n  v a i n q u e u r .

L a  l i g n e  b l a n c h e  q u i  s � a v a n c e ,  c � e s t  l e  d é f i l é  q u i  c o m -
m e n c e .  L à - b a s ,  s u r  l a  p i s t e  q u e  l � o n  n e  v o i t  p a s ,  t o u t e s  l e s
d é l é g a t i o n s  a t t e n d e n t  à  l e u r  r a n g  d e  p a r a d e ,  e t  c e t t e  p a r f a i t e

LA PRÉPARATION DU DÉFILÉ DES ATHLÈTES

Le Parcours des Délégations

AVANT LE SERMENT OLYMPIQUE APRÈS LE SERMENT OLYMPIQUE

SCHÉMA DU PARCOURS REMIS A LA DÉLÉGATION FRANÇAISE

PLAN DE RÉPARTITION DES DÉLÉGATIONS SUR LA PELOUSE DU STADE



LE COMTE CLARY, ENTOURÉ DES MEMBRES DU COMITÉ INTERNATIONAL OLYMPIQUE

LET DU COMITÉ OLYMPIQUE FRANÇAIS, PRONONÇANT LE DISCOURS D’OUVERTURE

p r é p a r a t i o n  e s t  l e  s e c r e t  d e  l � o r d r e  i m p e c c a b l e  q u i  v a  d i r i g e r
l e u r s  é v o l u t i o n s .

E l l e s  d é f i l e n t  p a r  o r d r e  a l p h a b é t i q u e .  L � A f r i q u e  d u  S u d
c o m m e n c e ,  l a  Y o u g o s l a v i e  t e r m i n e ,  a p r è s  l � U r u g u a y  ;  l a  B e l -
g i q u e  v i e n t  a p r è s  l � A u t r i c h e ,  l a  F r a n c e  e s t  e n t r e  l a  F i n l a n d e
e t  l a  G r a n d e - B r e t a g n e ,  A u  p r e m i e r  r a n g ,  s � a v a n c e  l e  d r a p e a u
n a t i o n a l ,  p o r t è  p a r  u n  a t h l è t e ,  s u i v i  d e s  o f f i c i e l s ,  p u i s  d e s
c o n c u r r e n t s .  L e s  c o s t u m e s ,  d e  d é l é g a t i o n  à  d é l é g a t i o n ,  s o n t
var iés  ; i l  y  a  d e s  c h a n d a i l s  e t  d e s  v e s t o n s ,  d e s  c u l o t t e s  e t
d e s  p a n t a l o n s ,  d e s  b é r e t s  e t  d e s  c a n o t i e r s  ;  i l  y  a  d e s  u n i f o r -
m e s ,  d e s  b l o u s e  e t  d e s  m a i l l o t s  ;  i l  y  a  d e s  t ê t e s  n u e s  ;
i l  y  a  m ê m e  d e s  o f f i c i e l s ,  v ê t u s  d e  r e d i n g o t e s  e t  d e  c h a p e a u x
hauts  de  forme et  rythmant  le  pas .  Mais  cet te  var iété ,  b ien lo in
d e  c r é e r  d e s  d i s p a r a t e s ,  m e t  d u  c h a t o i e m e n t  e t  d e  l a  v i e  d a n s
u n  l o n g  d é f i l é  q u e  l � u n i f o r m i t é  d u  c o s t u m e  e û t  a s s u r é m e n t
r e n d u  m o n o t o n e ,  e t  l � o n  d o i t  a p p r o u v e r  l e s  r è g l e m e n t s  q u i
l a i s s e n t  à  c h a q u e  d é l é g a t i o n  l a  l i b e r t é  d e  s e  v ê t i r  à  s a  g u i s e .

L e s  p r e m i e r s  q u i  a p p a r a i s s e n t ,  l e s  A f r i c a i n s  d u  S u d ,  p o r -
t e n t  l e  p a n t a l o n  b l a n c ,  l a  v e s t e  d e  d r a p  v e r t ,  l e  c a n o t i e r  b l a n c .
L e s  A r g e n t i n s ,  q u i  l e s  s u i v e n t ,  o n t  l a  v e s t e  b l e u e .  L e s  A u t r i -
c h i e n s ,  b e a u x  a t h l è t e s ,  s o n t  e n  t e n u e  d e  s p o r t ,  m a i l l o t  e t
c u l o t t e ,  j a m b e s  e t  b r a s  n u s .  L e s  d r a p e a u x ,  e n  a r r i v a n t  d e v a n t
l e  C h e f  d e  l � E t a t ,  s � a b a i s s e n t  e n  s i g n e  d � h o m m a g e .  E n t r e  t o u s ,

s e u l ,  n e  s � a b a i s s e  p o i n t  l e  d r a p e a u  b r é s i l i e n  q u i ,  a u  c o n t r a i r e ,
s e  d r e s s e  t o u t  d r o i t ,  d a n s  l e  g e s t e  n a t i o n a l ,  l e v é  e n  l � a i r  p a r
l e  b r a s  v i g o u r e u x  d e  c e l u i  q u i  l e  p o r t e :  D e v a n t  l a  d é l é g a t i o n
d a n o i s e  m a r c h e n t  l e s  e s c r i m e u s e ,  t e n d a n t ,  p o u r  s a l u e r ,  l e u r s
f l e u r e t s  v e r s  l a  t r i b u n e  d � h o n n e u r .  E n  t ê t e  d e  l e u r  g r o u p e ,
l e s  F r a n ç a i s , d o n t  G é o  A n d r é  t i e n t  l e  d r a p e a u ,  o n t  p l a c é
l e s  n a g e u s e s ,  v ê t u e s  d e  b l a n c  e t  d e  b l e u  ;  e u x - m ê m e s  s o n t
e n  b l a n c ,  a v e c  u n  r u b a n  b l e u  à  l e u r  c a n o t i e r .  D e s  f e z  r o u g e s
e t  d e s  v e s t e s  d � u n  v e r t  c r u  :  c e  s o n t  l e s  E g y p t i e n s .  U n  c o l o s s e
p o r t e  l e  d r a p e a u  é t o i l é  d e s  E t a t s - U n i s ,  q u i  p r é c è d e  u n  g r o u p e
d � o f f i c i e r s  s u p é r i e u r s ,  c o n d u i t s  p a r  l e  c o l o n e l  T h o m s o n  ;  p l u s
d e  q u a t r e  c e n t s  a t h l è t e s  l e s  s u i v e n t ,  e n  v e s t o n  b l e u  m a r i n e
e t  p a n t a l o n  b l a n c .  L a  d é l é g a t i o n  b r i t a n n i q u e ,  p a n t a l o n  b l a n c
e t  v e s t e  b l e u e ,  m a r c h e  d e r r i è r e  q u a t r e  s p l e n d i d e s  h i g h l a n d e r s ,
v ê t u s  d e  l e u r  «  K i t t  »  e t  p o r t a n t  s o u s  l e  b r a s  l e u r  «  p i p e  » .
L e s  I t a l i e n s  o n t  l a  c h e m i s e  b l e u e  e t  l e  p a n t a l o n  g r i s  c l a i r .
L e s  L e t t o n s  o n t  u n  m a i l l o t  b l a n c  b a r r é  d e  r o u g e .  L e s  M e x i -
c a i n s ,  t ê t e  n u e ,  p o r t e n t  u n  c h a n d a i l  b o r d é  d e  r o u g e  e t  d e
b l a n c .  L e s  P o r t u g a i s  o n t  m i s  d e s  c u l o t t e s  n o i r e s .

A  m e s u r e  q u � e l l e s  d é f i l e n t ,  l e s  d é l é g a t i o n s  s o n t  a p p l a u d i e s
p a r  u n e  f o u l e  q u i  s � e x a l t e .  L e s  p l u s  n o m b r e u s e s  d � e n t r e  e l l e s
s o n t  a c c l a m é e s  :  l a  f r a n ç a i s e ,  l � a m é r i c a i n e ,  l � a n g l a i s e .  L e s
s p e c t a t e u r s  f r a n ç a i s ,  t o u s  l e  l o n g  d u  p a r c o u r s ,  f o n t  u n e  f ê t e
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s a n s  f i n  à  l a  d é l é g a t i o n  b e l g e .  D e s  a v i o n s  s u r v o l e n t  l � é n o r m e
arène  ; l � u n  d � e u x  s � a b a i s s e  j u s q u � à  f r ô l e r  p r e s q u e  l e s  t o i t u r e s ,
e t  l � o n  y  d i s t i n g u e  u n  o p é r a t e u r  c i n é m a t o g r a p h i s t e  e n  a c t i o n .
L e s  m u s i q u e s  j o u e n t  s a n s  a r r ê t  d e s  m a r c h e s  e n t r a î n a n t e s .  C c
n � e s t  p a s  s e u l e m e n t  u n  b e a u  s p e c t a c l e  ;  c � e s t  u n  s p e c t a c l e
f o r t ,  e t  q u i  e n i v r e .  L e s  a n t i q u e s  d é f i l é s  d e  l a  g l o r i e u s e  O l y m -
p i e ,  p r é c é d é s  d e s h e l l a n o d i c es  e n  r o b e s  r o u g e s ,  c o m m e n t  e u s -
sent- i l s  é té  plus  magnif iques  que ce lui -c i?  Jamais  encore  l �Olym -
p i s m e  r e s s u s c i t é  n e  f u t  p l u s  p r é s  q u � i l  n � e s t  e n  c e  j o u r  d e
l a  v é n é r a b l e  t r a d i t i o n  h e l l é n i q u e !

O n  a  d o n n é  a u  d é f i l é  t o u t e  l � a m p l e u r  p o s s i b l e .  L e s  d r a -
p e a u x ,  a y a n t  f r a n c h i  l a  p o r t e  d e  M a r a t h o n ,  t o u r n e n t  à  d r o i t e ,
s � engagent  sur  la  pis te  cendrée ,  passent  devant  le  tableau d �af f i -
c h a g e ,  e n t r e n t  b i e n t ô t  d a n s  l a  l i g n e  d r o i t e ,  d é f i l e n t  d e v a n t
l e s  t r i b u n e s ,  a r r i v e n t  à  l a  h a u t e u r  d e  l a  t r i b u n e  d � h o n n e u r ,
c o n t i n u e n t  l e u r  r o u t e ,  s u i v e n t  l a  c o u r b e  d e  l a  p i s t e  e t ,  a y a n t
a c c o m p l i  u n  t o u r  e n t i e r  e t  d é p a s s é  l a  p o r t e  d e  M a r a t h o n ,
f o n t  u n à  g a u c h e e t  v i e n n e n t  s c  m a s s e r ,  e n  p r o f o n d e u r ,  f a c e
à  l a  t r i b u n e .  D e  t e l l e  s o r t e  q u e ,  l e  d é f i l é  a c h e v é  e t  l e  m o u v e -
m e n t  t e r m i n é ,  l a  t r i b u n e  d � h o n n e u r  a  d e v a n t  e l l e ,  s é p a r é s  p a r
d e s  i n t e r v a l l e s  s o i g n e u s e m e n t  m e s u r é s  e t  o c c u p a n t  a i n s i ,  d e
g a u c h e  à  d r o i t e ,  t o u t e  l � é t e n d u e  d u  t e r r a i n ,  u n  a l i g n e m e n t

Nous sommes prêts au jour et à l �heure fîxés.
L e  s u c c è s  a  d é p a s s é t o u t e s  n o s  e s p é r a n c e s .    n a t i o n s  o n t

répondu à l � invitation de la France. Plus de . athlètes accourus
des quatre coins du monde vont lutter de vitesse, de force et d � adres-
se  sur  le  Stade Olympique de Colombes  édi f ié  pour  la  plus  grande
g l o i r e  d u  s p o r t ,  d u  s p o r t  r é g é n é r a t e u r  d e s  r a c e s ,  b i e n f a i t e u r  d e
l �humanité ,  le  champion le  p lus  qual i f ié  de  la  paix  universe l le .

Monsieur  le  Prés ident  de  la  Républ ique  nous  vous  demandon s
de bien vouloir proclamer l �ouverture des Jeux de la VIII e Olympiade.

D é f é r a n t  à  l � i n v i t a t i o n  q u i  v i e n t  d e  l u i  ê t r e  f a i t e ,  l e  P r é
s i d e n t  d e  l a  R é p u b l i q u e  s e  l è v e  à  s o n  t o u r ,  e t ,  d � u n e  v o i s  q u i
n � a  p a s  b e s o i n  d � ê t r e  f o r t e ,  c a r  l e s  h a u t s - p a r l e u r s  s o n t  l à  p o u r
f a i r e  l e u r  o f f i c e ,  i l  p r o n o n c e  l e s  m o t s  s a c r e m e n t e l s  f i x é s n e
v a r i e t u r ,  e u x  a u s s i ,  p a r  l e  p r o t o c o l e  :

«  J e  p r o c l a m e  l ' o u v e r t u r e  d e s  J e u x  O l y m p i q u e s  d e  P a r i s,
c é l é b r a n t  l a  h u i t i é m e  o l y m p i a d e  d e  l ' è r e  m o d e r n e .  »

D é s  c e t  i n s t a n t  p r é c i s ,  l e s  J e u x  s o n t  o u v e r t s .  U n e  s o n n e r i e
d e  t r o m p e t t e  d é c h i r e  l � a i r ,  l e  c a n o n  t o n n e .  L e  d r a p e a u  o l y m -
p i q u e ,  a v e c  s e s  c i n q  a n n e a u x  e n l a c é s ,  e s t  h i s s é  a u  s o m m e t  d u
m â t  c e n t r a l .  U n  l â c h e r  d e  p i g e o n s ,  q u i  t o u r n o i e n t  d a n s  l � a i r
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d e  q u a r a n t e - c i n q  d r a p e a u x ,  c h a c u n  d � e u x  é t a n t  l a  f l a m m e
d � u n e  d é l é g a t i o n  d e r r i è r e  l u i  m a s s é e  e n  c o l o n n e .

C � e s t  à  c e  m o m e n t ,  d a n s  l e  g r a n d  s i l e n c e  q u i  s � e s t  é t a b l i ,
q u e  l a  c é r é m o n i e  s e  n o u e ,  L e  d é f i l é  e s t  p r e s c r i t  p a r  l e  p r o t o -
c o l e  ;  c e  q u i  v a  s u i v r e  a  l e  m ê m e  c a r a c t è r e  i m p é r a t i f .

L e s  m e m b r e s  d u  C o m i t é  I n t e r n a t i o n a l  O l y m p i q u e  q u i t t e n t
l e u r s  p l a c e s  d e  t r i b u n e ,  l e  p r é s i d e n t  e n  t ê t e ,  p o u r  g a g n e r  l e
t e r r a i n ,  a u s s i t ô t  s u i v i s  d e s  m e m b r e s  d u  C o m i t é  O l y m p i q u e
F r a n ç a i s ,  e t  t o u s S e  f o r m e n t  e n  d e m i - c e r c l e ,  f a c e  a u  C h e f  d e
l � E t a t ,  e u  a r r i è r e  d � u n e  t r i b u n e  d � o r a t e u r  d r e s s é e  a u  b o r d  d e
l a  p i s t e  e t  e n v e l o p p é e  d u  d r a p e a u  o l y m p i q u e .  A l o r s  l e  c o m t e
C l a r y ,  g r a v i s s a n t  l e s  d e g r é s  d e  c e t t e  t r i b u n e ,  s � i n c l i n e  d e v a n t
l e  P r é s i d e n t  d e  l a  R é p u b l i q u e  e t  l u i  a d r e s s e  l e  d i s c o u r s  s u i -
v a n t ,  q u e  l e s  h a u t s - p a r l e u r s  r é p e r c u t e n t  i n s t a n t a n é m e n t  à  t r a -
v e r s  l � i m m e n s i t é  d u  S t a d e  :

Monsieur le Président,

I n v e s t i  d e  l a  g l o r i e u s e  m i s s i o n  d � o r g a n i s e r  l e s  J e u x  d e     ,

le Comité Olympique français, avec l �aide du Gouvernement et de la
vi l le  de  Par is ,  s � es t  e f forcé  de  just i f ier  la  conf iance  que lui  avai t
f a i t e  l e  C o m i t é  I n t e r n a t i o n a l  O l y m p i q u e .

e t  y  f o r m e n t  c o m m e  u n e  n u é e  d � a r g e n t  a v a n t  d e  s � é l a n c e r  v e r s
l e s  l o i n t a i n s  h o r i z o n s ,  s e m b l e n t  f i g u r e r  l � i m a g e  d e  l a  g r a n d e
n o u v e l l e  g a g n a n t  d e  p r o c h e  e n  p r o c h e  ;  d e  b o n s  y e u x  p o u r -
r a i e n t  d i s t i n g u e r  q u e  c h a q u e  p i g e o n  p o r t e  a u  c o u  u n  r u b a n
a u x  c o u l e u r s  d � u n e  d e s  q u a r a n t e - c i n q  n a t i o n s  r e p r é s e n t é e s  s u r
l a  p i s t e ,  L a  g r a n d e  f o u l e ,  s a i s i e  d e  l a  b e a u t é  s o l e n n e l l e  d u
s p e c t a c l e ,  a p p l a u d i t � m a i s  c � e s t  m a i n t e n a n t  s e u l e m e n t  q u � e l l e
v a  c o n n a î t r e  l a  m i n u t e  d e  s u p r ê m e  é m o i .  V o i c i ,  e n  e f f e t  q u e ,
d e  l � u n e  à  l � a u t r e  e x t r é m i t é  d e  l � i m m e n s e  t e r r a i n ,  s e  m e u t  l a
l i g n e  d e s  d r a p e a u x ,  e n  m a r c h e  p o u r  s e  r a p p r o c h e r  e t  c o n v e r g e r
v e r s  l e  c e n t r e .  B i e n t ô t ,  i l s  s o n t  r a n g é s  e n  d e m i - c e r c l e  d e r r i é r e
l � é t r o i t e  t r i b u n e  d � o ù  e s t  d e s c e n d u  l e  c o m t e  C l a r y ,  à  l a  m ê m e
p l a c e  q u � o c c u p a i e n t ,  t o u t  à  l � h e u r e ,  l e s  m e m b r e s  d u  C o m i t é ,
e f f a c é s  d e v a n t  e u x .  E t  l � u n  d � e u x  s e  d é t a c h e  :  c � e s t  l e  d r a -
p e a u  f r a n ç a i s ,  p o r t é  p a r  l � u n  d e s  p l u s  b e a u x  a t h l è t e s  q u � a i t
p r o d u i t s  l � o l y m p i s m e .  T e n a n t  f i è r e m e n t  e n  m a i n  l e s  c o u l e u r s
n a t i o n a l e s ,  G é o  A n d r é  g r a v i t  l e s  d e g r é s ,  e t  s a  h a u t e  s t a t u r e
se  dresse  au sommet  de  la  t r ibune.  Comme i l  s �apprête  à  par ler ,
l e s   .     a t h l è t e s ,  r a s s e m b l é s  d e r r i è r e  l u i  p a r  n a t i o n a l i t é ,  l è -
v e n t  l e  b r a s  d r o i t  p o u r  m a r q u e r  q u � i l s  s e  t i e n n e n t  p o u r  l i é s
p a r  l e s  p a r o l e s  q u i  v o n t  ê t r e  p r o n o n c é e s ,  e t  G é o  A n d r é ,  a l o r s ,
j e t t e  d a n s  l � e s p a c e  l e s  n o b l e s  t e r m e s  d u  s e r m e n t  o l y m p i q u e ,
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auss i t ô t  cap tés  e t  r éper cu tés  par  l e s  hauts -par l eurs :

«  N o u s  j u r o n s ,  d i t - i l ,  q u e  n o u s  n o u s  p r é s e n t o n s  a u x  j e u x
O l y m p i q u e s  e n  c o n c u r r e n t s  l o y a u x ,  r e s p e c t u e u x  d e s  r è g l e m e n t s
q u i  l e s  r é g i s s e n t  e t  d é s i r e u x  d ’ y  p a r t i c i p e r  d a n s  u n  e s p r i t
c h e v a l e r e s q u e  p o u r  l ’ h o n n e u r  d e  n o s  p a y s  e t  l a  g l o i r e  d u
s p o r t .  »

D e s  v o i x  p u i s s a n t e s  s ’ é l è v e n t  d a n s  l ’ a i r .  C e  c o n t  c e l l e s  d e s
c h a n t e u r s  d e  P r a g u e  e t  d e  T o u r c o i n g ,  d o n t  l e  c h o e u r  s e  f a i t
e n t e n d r e ,  c o m m e  i l  a v a i t  f a i t  t o u t  à  l ’ h e u r e ,  a u  m o m e n t  d u
l â c h e r  d e  p i g e o n s .  P e n d a n t  c e  t e m p s ,  d e s  m o u v e m e n t s  s e
p r o d u i s e n t  d a n s  l a  m a s s e ,  j u s q u e - l à  i m m o b i l e ,  d e s  c o n c u r r e n t s .
I l s  s ’ a p p r ê t e n t  p o u r  l e  d é f i l é  d u  d é p a r t ,  q u i ,  c e t t e  f o i s ,  s e
fera en sens inverse.  Les voici ,  en effet ,  sur la piste;  i ls  passent
d e v a n t  l e s  t r i b u n e s ,  f o n t  l e  t o u r  d u  t e r r a i n  e t ,  d r a p e a u x  e n
t ê t e  c o m m e  i l s  é t a l e n t  v e n u s ,  i l s  f r a n c h i s s e n t ,  p o u r  d i s p a r a î -
t r e ,  l a  p o r t e  d e  M a r a t h o n .

. . . C ’ e s t  f i n i .  L a  c é r é m o n i e  e s t  a c h e v é e .  L e s  J e u x ,  d é s o r m a i s ,
p e u v e n t  s e  d é p l o y e r .  A i n s i  s e  t e r m i n e  l a  g r a n d e  j o u r n é e  i n a u -
g u r a l e .  E l l e  e s t  s i  s t r i c t e m e n t  r é g l é e  q u ’ e l l e  d o i t  s e  r e n o u -

v e l e r  i d e n t i q u e ,  d e  v i l l e  e n  v i l l e ,  t o u t e s  l e s  q u a t r e  a n n é e s ,  a v e c
l e s  s e u l e s  d i f f é r e n c e s  q u e  p e u v e n t  c o m p o r t e r  l e  l i e u  o ù  e l l e
s e  d é r o u l e ,  l e  t e m p é r a m e n t  d u  p e u p l e  q u i  c r é e  l ’ a m b i a n c e ,  l e
g o û t  d e s  o r g a n i s a t e u r s ,  l a  p r é c i s i o n  d e s  i n s t r u c t i o n s .  C e l l e - c i
f u t ,  e n  v é r i t é ,  m a g n i f i q u e .  O n  v i t  l a  p o m p e  a l l i é e  à  l a  s i m -
p l i c i t é .  S i  e l l e  f u t  t h é â t r a l e ,  c e  f u t  p a r  l ’ a m p l e u r  a r c h i t e c t u r a l e
d e s  é d i f i c e s ,  l ’ é t e n d u e  d u  t e r r a i n ,  l a  n o m b r e u s e  t h é o r i e  d e s
a t h l è t e s ,  l a  m a s s e  p o p u l a i r e .  M a i s  i l  n ’ y  e u t ,  d a n s  s o n  f a s t e ,
r i e n  d ’ a r t i f i c i e l ,  e t  c ’ e s t  d u  d é v e l o p p e m e n t  n o r m a l  d e s  a c t e s
n é c e s s a i r e s  q u ’ e l l e  t i r a  s a  s o l e n n i t é .  L à  r é s i d e  l a  v é r i t a b l e
g r a n d e u r  d ’ u n  s p e c t a c l e .  A  O l y m p i e ,  l e s  h e l l a n o d i c e s  p o u v a i e n t
ê t r e  v ê t u s  d e  p o u r p r e ,  e t ,  s u r  l e s  g r a d i n s  d e  m a r b r e ,  l e s
p é p l o s  m u l t i c o l o r e s  s e  j o u e r  t r i o m p h a l e m e n t  d a n s  l e  s o l e i l ,
e t  l e  v o i s i n a g e  d e s  d i e u x  t o u t  p r o c h e s ,  l ’ o d e u r  g r i l l é e  d e s
s a c r i f i c e s  q u i  v e n a i e n t  d e  l e u r  ê t r e  f a i t s ,  p o u v a i e n t  d o n n e r  a u
d é f i l é  d e s  c o n c u r r e n t s  l ’ a s p e c t  d ’ u n e  f ê t e  r e l i g i e u s e . . .  c e p e n -
d a n t ,  i l  e s t  m a l a i s é  d ’ i m a g i n e r  q u e  l e s  g r a n d s  j o u r s  h e l l é n i q u e s
d e  l a  v i l l e  d ’ I p h i t o s  f u s s e n t  p l u s  r i c h e s  d e  g l o i r e  e t  d e  b e a u t é
q u e  n e  f u t  l e  g r a n d  j o u r  f r a n ç a i s  d e  P a r i s .  L a  h u i t i è m e  o l y m -
p i a d e  c o m m e n ç a i t  d a n s  u n e  a p o t h é o s e .

L ’ASPECT DU STADE PENDANT LE  SERMENT OLYMPIQUE

—     —



LE DÉFILÉ DES DÉLÉGATIONS

L’AFRIQUE DU SUD S’AVANCE EN TÉTE DU DÉFILÉ

L’ARGENTINE

L’AUSTRALIE L’AUTRICHE



LE DANEMARK L’ÉGYPTE SUIVIE DE L’ÉQUATEUR

A l�extérieur, sur la piste. les Délégations pénétrent suc le Stade par la Porte de Marathon.
Au premier plan, l�Equateur suivie de l�Espagne et de l�Esthonie.

A. I�intérieur, sur la pelouse, les Délégations gagnent leurs emplacements respectifs.
Au premier plan, l�Argentine suivic de l�Australie, de l�Autriche et de la Belgique.

Au fond, sur la pelouse, les Musiciens (Garde Républicaine, 
e et 

e régiments d�Infanterie, 
e  d�Infanterie Coloniale)

et les Choristes (Crick-Sicks de Tourcoing et Instituteurs de Prague).

L’ESPAGNE L’ESTHONIE



LA BELGIQUE LE BRESIL

LA BULGARIE
LE CANADA

CUBA LE CHILI



LES ETATS-UNIS

LA GRANDE BRETAGNE

LA FRANCE

12



LA GRECE SUIVIE DE HAITI LA HOLLANDE

LA HONGRIE LES INDES

L'ITALIE



LE JAPON

LE MEXIQUE

LE LUXEMBOURG & LA LITHUANIE

MONACO LA NORVÈGE

LA POLOGNELES PHILIPPINES

LA SUEDE

LA LETTONIE

LA SUISSE



LA TCHÉCOSLOVAQUIE LA YOUGOSLAVIE LA TURQUlE

L’URUGUAY

LE FRONT DES DRAPEAUX
Les Délégations occupent leurs emplacements respectifs sur la Pelouse du Stade



COMPTE-RENDU DES ÉPREUVES

Le compte-rendu des Epreuves est présenté dans l’ordre suivant    :

SPORTS ET JEUX

Athlètisme
Aviron
Boxe
Cyclisme
Equitation
Escrime
Football
Gymnastique
Lawn-Tennis
Lutte Gréco-Romaine
Lutte libre
Natation
Pentathlon Moderne

Poids et Haltéres
Polo
Rugby
Tir de chasse
Tir à la cible
Yachting

CONCOURS D’ART

Architecture
Littérature
Musique
Peinture
Sculpture

DÉMONSTRATIONS

Pelote basque
Canoë canadien
Boxe française
Jeux de l’enfance

SPORTS D’HIVER

Patinage
Ski
Hockey
Curling
Bobsleigh

ABRÉVIATIONS EMPLOYÉES DANS CE COMPTE-RENDU

Désignation des Nations

Afrique du Sud : Af.-S.
Argentine : Arg.
Australie : Aust.
Autriche : Autr.
Belgique : Belg.
Brésil : Brés
Bulgarie : Bulg.
Canada : Cana.
Chili : Chili.
Chine : Chin.
Cuba Cuba.
Danemark : Dane.

Egypte :
Equateur :
Espagne :
Esthonie :
Etats-Unis :
Finlande :
France :
Grande-Bretagne:
Grèce :
Haïti :
Hollande :
Hongrie :
Indes :

Irlande :
Italie :

Egyp.
Equa.
Espa.
Esth.
E.-U.
Finl.
Fran.
G. Br.
Gréc.
Haït.
Holl.
Hong.
Indes.
Irl.
Ital.

Japon :
Lettonie :
Lithuanie :
Luxembourg :
Mexique :
Monaco :
Norvège :
Nouvelle-Zélande:
Philippines :
Pologne :
Portugal :
Roumanie :
Suède :
Suisse :

Tchécoslovaquie :

Jap.
Lett.
Lith.
Lux.
Mexi.
Mona.
Norv.
N. Zél.
Phil.
Polo.
Port
Roum.
Suéd.
Suis.
T.-SI.

Turquie :
Uruguay :
Yougoslavie :

Turq.
Urug.
Y.-SI.

Termes Techniques

Eliminatoires : Elim.
Quarts de finales : i/4 Fin.
Demi-finales : i/2 Fin.
Finale : Fin.
Partants : Part.
Non Partants : N. Part.
Non Classés : N. Cl.

—  —



ATHLÉTISME
Du Dimanche 6 au

Dimanche 13 Juillet 1924

1. ETATS-UNIS

2. FINLANDE

27 Epreuves
Nos 1 à 27

3. Gd e BRETAGNE

CLASSEMENT GÉNÉRAL DES NATIONS

—  —



CONSIDÉRATIONS GÉNERALES

Les jeux athlétiques demeurent la partie fonda-
mentale des Jeux Olympiques Modernes. comme
ils l’étaient de ceux de I’Antiquité.

C’est surtout vers les succès du Stade que
porte l’effort des nations qu’a conquis le néo-
olympisme. Après leurs aînés, les Jeux de Paris
de 1924 l’ont démontré une fois de plus.

L’Athlétisme, avec .ses 27 épreuves, est de loin
le sport qui a réuni le plus d’engagés et le plus
de participants. Il y eut, en effet, 880 individuels
inscrits. sur lesquels 652 prirent part aux diffé-
rentes épreuves. II y avait eu 42 nations ins-
crites. Deus seulement, I’Uruguay et la Lithua-
nie. turent forfaits. Mais chacune d’elles n’avait
qu’un engagé. Il y eut donc 40 nations effective-
ment participantes aux Jeux Athlétiques Olym-
piques.

Celles qui eurent le plus de représentants furent,
dans l’ordre: les Etats-Unis 95. la France 70, la
Grande-Bretagne 63, la Finlande 51, l’Italie 38 et
la Suéde 32.

L’épreuve particulière qui réunit le plus de par-
ticipants fut le 100 mètres, l’épreuve-reine, avec
82, représentant 34 nations. Celle qui en eut le
moins fut le concours du marteau avec 15, et le
moins de nations représentées, le 3.000 métres
avec 7.

Les Jeux Athlétiques de i924 furent donc un
succès sans précédent au point de vue numérique.
Au point de vue strictement sportif, ils dépassèrent
également tous les résultats qui avaient été obtenus
au cours des précédentes olympiades, même à
Stockholm en 1912. En effet, i3 records olympi-
ques furent battus et 2 égalés, et 6 records du
monde passérent également de vie à trépas. Cer-
tains même furent battus plusieurs fois au cours
de la même épreuve. C’est ainsi que dans le
400 métres plat, le record olympique fut abaissé
trois fois successivement par IMBACH, FITCH
et LIDDELL, celui-ci démolissant du même coup
le record du monde. Mieux encore, dans le 400
métres relais, les records olympiques et du monde
furent descendus à sis reprises successives par
l’équipe des Etats-Unis pour se fixer successive-
ment à 41 secondes.

Un des faits les plus remarquables fut qu’au
cours du Pentathlon. le record du monde d’une
des cinq épreuves, le saut en longueur, fut battu
par LEGENDRE avec le saut formidable de 7 mé-
tres 765. Et LEGENDRE ne faisait pas partie de
l’équipe de saut en longueur des Etats-Unis.

Les nouveaux records du monde établis furent
les suivants: 400 métres plat, 47”” 3/5, par LID-
DELL (Grande-Bretagne); 10.000 métres plat, 30’
23” i/5, par RITOLA (Finlande); 400 métres
haies, 52” ” 3/5, par TAYLOR (Etats-Unis): le saut
en longueur, 7 m. 765, par LEGENDRE (Etats-
Unis); le 1.600 métres relais, 3’ 16” par l’équipe
des Etats-Unis. et le 400 métres relais: 41” par

I’équipe des Etats-Unis
Les records olympiques battus, en dehors natu-

rellement des sis précédents, furent les suivants:
le 1.500 métres plat, 3’ 53” 3!5, par NURMI (Fin-
lande); le 3.000 métres steeple, 9’ 33” 3/5, par
RITOLA (Finlande); le saut en hauteur, i m. 98.
par OSBORNE (Etats-Unis); le saut à la perche,
3 m. 95, par BARNES et GRAHAM (Etats-Unis):
le disque, 46 m. i55. par HOUSER (Etats-Unis. et
le 3.000 métres plat, équipes: 8’ 32”, par NURMI
(Finlande).

Les records olympiques égalés furent ceux du
100 métres, 10” 3/5 temps réussi trois fois par

M. J. Edström,
Président de la Fédération Internationale

Athlétique d’Amateurs.

ABRAHAMS (Grande-Bretagne) et du  métres,
 ” ⁄, par SCHOLZ (Etats-Unis).

La semaine des Jeux athlétiques bénéficia égale-
ment d’un temps trés chaud. La pluie n’alourdit
la piste ou les terrrains que pour le  métres
haies, le saut en longueur et le lancement du
disque. Cette chaleur contribua  largement à l’amé-
lioration des performances. Elle ne fut excessive
et ne fit du tort qu'à l'épreuve de cross-country.
sport, on le sait, qu’on ne pratique pas en éte.

Elle eut pu être dangereuse également pour le
Marathon, si on n'avait pris la précaution de

retarder l’heure du départ, ce qui permit à la
course de se dérouler sans inconvénient.

Par les performances qui furent réalisées. les
records qui furent égalés ou battus, on est obligé
de reconnaître que piste et terrains olympiques,
ainsi que le matériel sportif, offraient le maximum
de qualités. Ce fut l’avis unanime de tous les
concurrents, ainsi que de toutes les compétences
venues à Paris à l’occasion des Jeux. La piste
de Colombes, notamment, a été reconnue comme
la plus vite du monde.

Comme on s’y attendait, les Etats-Unis firent
montre de la même supériorité déjà affirmée lors
des précédents Jeux. Elle bat d’assez loin, au
classement général, la Finlande. Pourtant, la lutte
entre ces deux nations fut beaucoup plus serrée
que l’écart de points ne l’indique, et longtemps
elle demeura incertaine. Il fallut la faiblesse inat-
tendue de la Finlande dans les concours pour
qu’elle se dessina aussi nettement en faveur des
Etats-Unis. Ceux-ci, faibles en épreuves de demi-
fond et de fond, se rachetérent dans celles de
vitesse et dans les concours, réussissant souvent
à placer leurs quatre représentants dans la finale.
Reconnaissons, pourtant, que la Grande-Bretagne
réussit un exploit magnifique en enlevant aux Etats-
Unis, qui les ambitionnaient tout particulièrement.
trois des courses les plus cotées du meeting:
le 100, le 400 et le 800 métres plats. avec ABRA-
HAMS, LIDDELL, et LOWE. La Suéde fut moins
brillante qu'à Anvers et surtout qu’à Stockholm.
La France figura honorablement, sans pouvoir
arriver à enlever, comme à Anvers, une victoire
olympique. Une mention spéciale doit être faite
à la Suisse, qui sortit. en la personne d’IMBACH.
de MARTIN et de SCHAERER, trois athlétes de
tout premier plan.

Sur les 40 nations participantes, 18 réussirent
21 inscrire leur nom au palmarés, depuis Ier Etats-
Unis. qui totalisèrent 56 places et 255 points i/2,
jusqu’au Chili et au Japon qui marquérent un
point.

Individuellement, le roi des Jeux athlétiques fut
incontestablement le Finlandais Paavo NURMI.
Déjà vainqueur du 10.000 et du cross à Anvers,
il a fait mieux à Colombes, enlevant le 1.500,
le 5.000, le 3.000 métres par équipes et le cross,
exploit encore inégalé. Et on eut l’impression
que, s’il avait voulu s’aligner dans le 800 et dans
le 10.000 mètres,
victoire.

il eut également remporté la
Toujours. il resta en dedans de ses limi-

tes, même quand il battit records olympiques et
records mondiaux.

Aprés, RITOLA, HOUSER et OSBORSE sont
les seuls à avoir cueilli plusieurs lauriers olym-
piques, deus chacun: RITOLA le 10.000 et le
3.000 métres steeple. HOUSER le poids et le
disque et OSBORNE le sant en hauteur et le
Décathlon.

Tels sont les principaux enseignements généraux
qu’on peut tirer des Jeux athlétiques qui donnérent.
à Colombes, un  spectacle inoubliable et encore 
inégalé.

Les membres de la Commission Technique d’athlétisme et du Commissariat Sportif
du Comité Olympique Français visitant le Stade Olympique de Colombes. De
gauche  à  dro i te :  Capita ine  B e a u p u i s ,  D r  C a s a l i s ,  J .  R O U S S E L ,  J .  G E N E T ,  A .  A V E ,

Frantz-Reichel,  P.  Mericamp, A.  Joureau, E.  Lucas.
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Les Pouvoirs Sportifs

Fédération Internationale Athlétique d’Amateurs

Président : M. J. Edström.

Secrétaire général honoraire : M. Hilding-Kjellman.

Fédération Française d’Athlétisme

Président : M. J. Genet.

Secrétaire général : M. P. Méricamp.

Commission Technique d’Athlétisme
du Comité Olympique Français

MM. J.  Genet.
P. Méricamp.
G. Jurgenson.

JURY D’APPEL

MM. J . -S .  E d s t r ö m ,  Président.
H. Kjellman, Vice-Président et Secrétaire honoraire.
H.-J.  Barclay.
J.-J .  Genet.
J .  M e r r i c k .
F . -W.  Rubien .
S.  Stankovits.

OFFICIELS
Juge-arbitre : M. Paul Méricamp (France).

Assistants : MM. G. DEFORGE (France); A. RISING (Suède).
Chef de Terrain : M. Gaston Jurgenson (France).
Assistants :  MM. Léo Tisseau (France)  ;  Paul  Finch

(France).
Starters : Ch. Poulenard (France); Dr Edw. Moir (Grande-

Bretagne); John Mc Hugh (Etats-Unis).
Juges à l’arrivée : MM. W. Proutt (Etats-Unis) président ;

Auguste Audriac (France) vice-président ; V. Nin (Belgique) ;
Emile Giat (France) ; Gord. C. Innes (Grande-Bretagne) ;
F. Zuber (Hongrie) ; Dr Franco Giongo (Italie); T. Friman
(Suède).

Commissaires aux virages : Fr. Wydemans (Belgique) prési-
dent ; Henri Berthereau (France) vice-président ; T. Plichta
(Tchéco-Slovaquie); A. Ek (Finlande); Geo Dallas (Grande-
Bretagne); J.-W. Meijer (Hollande); Le Dr Rowlette (Irlande);
V. Znajdowsky (Pologne); I. Iguaran (Espagne); Le Dr N.-J.
Fitte (Argentine); A. Harsfelt (Danemark).

Chronométreurs : MM. Jacques Lemonnier (France) prési-
dent; C.-J. Pratt (Grande-Bretagne) vice-président; Le Dr A.-S.
Lamb (Canada) ; Joseph Costa (France); A. Fattorini (Grande-
Bretagne) ; E. STAFF (Norvége) ; E.-M. Karisson (Suède) ;
R. Steiner (Suisse); A. Geiger (Etats-Unis); W.-F. Humfhrey
(Etats-Unis) ; Goury (France) ; Martonffy (Hongrie).

Chronométreurs pour le Marathon : MM. Fernand Meiers
(France); F. Zappino (Espagne); J.-E. Fowler-Dixon (Grande-
Bretagne).

Compositeur des séries : M. W.-M. Barnard (Grande-Bre-
tagne).

Juges de concours (lancers) : MM. Stenberg (Finlande)
président; Silv. Coen (Italie) vice-président; P.-T. Mulqueen
(Canada); le Dr J. Gruss (Tchéco-Slovaquie); N. Kauba (Es-
thonie) : Henri Masson (France), Van Leeuwen (Hollande) ;
V. Vadas (Hongrie) ; M. Halpin (Etats-Unis) ; I. Sawada
(Japon); Prip (Danemark).

Juges de concours (sauts) : MM. L. Englund (Suède) pré-
sident; Henri JARDIN (France) vice-président; B.-J. Parkinson
(Australie); H. Wraschtil (Autriche); O. Merlin (Finlande);
Van Leeuwen (Hollande) ; Fr. Carturan (Italie) ; F. Endresen
(Norvège); J.-B. Gibbins (Afrique du Sud); E. Schaefer (Etats-
Unis) ; M. Dobrin (Yougo-Slavie); H. Newbould (Grande-
Bretagne).

Juges de Marche : MM. Max Spitzer (France) ; H.-G.
Brockman (Grande-Bretagne); E. Lunghi (Italie); H.-C. Lomax
(Grande-Bretagne); H. Obertubbesing (Etats-Unis).

Speaker : L.-R. Riviere et K. Robert (France); J. Holla-
han (Etats-Unis).

Délégué aux Coureurs : Capitaine Beaupuis (France) ; E.
Testewuide (France).

Service Médical : Le Dr René Casalis (France); Dr Mar-
sault (France).

Délégué à la Presse : P. Delbée.

Pointeur : Albert Joureau (France).
Arpenteur : O. Jenner (France).
Commissaires sportifs : Albert Chardin (France); François

Vergnes (France) ; G. Vandel (France).

A LA DISPOSITION DU JUGE-ARBITRE
MM. J. Bogaerts (Belgique).

B.-G.-D. Rudd (Afrique du Sud).
Fr. Briggs (Etats-Unis).
A. Brundage (Etats-Unis).
Dr. Moldovanzi (Hongrie).
Judge T.-A. Jackson (Canada).
C.-E. Lyall (Grande-Bretagne).

LA PISTE DU STADE DE COLOMBES MESURE EXACTEMENT 500 04 DE LONGUEUR

Photographie du plan dressé par l’Ingénieur Géométre M. Pierre LAROUSSE.
annexé au procés-verbal de réception

—  —



Les Recettes et les Spectateurs de l’Athlétisme au Stade de Colombes

TABLEAU RÉCAPITULATIF PAR RÉUNIONS

TABLEAU RÉCAPITULATIF PAR CATÉGORIES DE PLACES

  —  —
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P R O G R A M M E
DES

REUNIONS D 'ATHLETISME
H o r a i r e  d e s  E p r e u v e s


re Journée. — Dimanche 6 juillet. — Réunion n° 

NOS DES.
EPREVUES DÉSIGNATION PHASE

 heures   m. haies. . . . . Elim.
 Saut en hauteur..     Elim.
 Lancement du Ja-

velot . . . . . . . . . Elim. et fin.
 h.    in. plat. . . .  . . Elim.
 h.    m. plat. . . . . . Elim.
 heures   m. plat. . . . . . ⁄ fin.
 h.     m. haies. . . . . ⁄ fin
 heures   m. plat. . . . . . »

e journée. — Lundi 7 juillet. — Réunion n° 

 heures   m. plat. . . . . ⁄ fin.
 Pentathlon (Saut

e n  l o n g u e r ) . . . .  »
 h.   Pentathlon (Lan-

cement du Jave-
lot) . . . . . . . . . »

 heures

 h. 
 h. 

 h. 
 h. 

 heures
, h. 


e journée.

 heures

 h. 
 heures

 h. 
 h. 
 heures
 heures


e Journée.

 heures

 h. 

 h. 
 h. 
 heures
 h. 

  m. haies. . . . . Fin.
 Saut en hauteur.. Fin.
  m. plat. . . . . . ⁄ fin.

 Pentathlon (200
m. plat) . .  .  .  .  .»

  m. (steeple).. Elim.
 Pentathlon (Lan-

cement du dis-
que) . . . . . . .

  m. plat. . . . . . Fin.
 Pentathalon    (.

m. plat) . . . . . . »

— Mardi 8 juillet. — Réunion n° 

  m. haies . . . . . Elim.
 Saut en longueur   Elim. et fin.
  m. plat. . . . .  Elim.

 Lancement du
poids . . . . . . . . . . . Elim. et fin.

  m. plat . . . . . .  Fin.
     m. haies . . ⁄ fin.

  m. plat . . . . . . Elim.
  m. plat. . . . .  fin.

— Mercredi 8 juillet. — Réunion n° 

  m. plat . . . . . .  fin.
 Saut à la perche.. Elim.
  m. haies. . . . . Fin.
  m. marche... Elim. ie sér.
  m. plat. . . . . Fin.
  m. plat. . . . . . Elim.
  m. steeple.... Fin.

5e journée. — Jeudi 10 juillet. — Réunion n° s

 heures

 h. 
 h. 
 h. 
 heures


e journée. —

 heures

 h. 

 h. 
 heures

 h. 

 h. 
 h. 

  m. plat. . . . . . Elim.
 Lancement du mar-

teau . . . . . . . . Elim. et fin.
 Saut à la perche.. Fin.


 m. plat. . . . . . Fin.
 m. plat. . . . . Fin.

  m. plat. . . . . ⁄ fin.

 Vendredi 11 Juillet. — Réunion n° 

 Décathlon ( m.
plat). . . . . . . . .

  m. plat . . . . . . . ⁄ fin
 Décathlon (Saut

en longueur). . . .
  m. par équipe Elim.

Elim. e sér.  m. marche...
 Décathlon (Lance-

ment du poids.. »
 Décathlon (Saut en         »

hauteur) .. . . . . .
  m. plat. . . . . . . Fin:

 Décathlon ( m.
plat) . . . . . . . . . . »


e journée. — Samedi 12 juillet. — Réunion n° 

 heures  Décathlon ( m.
haies) . . . . . . . . »

 Triple saut. . . . . Elim. et fin.
 h.   et  . m. (Cross-

country indiv. et
équipes) . . . . . . »

 Décathlon (Lance-
ment du disque      »

 h.    m. relais.. Elim.
 h.   Décathlon (Saut  à

la perche) . . . . .
 heures   m. relais.. Elim. et fin.
 h.   Décathlon (Lance-

ment du Javelot) »
 h.   Décathlon (.

m. plat). . . . . . . »

8e journée. — Dimanche 13 juillet. — Réunion n° 

 heures   m. marche.. Fi,,.
 Lancement du dis.-

que . . . . . . . Elim. et fïn.
 h.    m. relais. . . . Elim. et fin.
 h.    m. équipes. . .   Fin.
 heures  Marathon (départ)
 h.    m. relais. . . . Fin.

 Arrivée du Mara-
thon . . . . . »

ETAT DES ENGAGÉS

ET PARTICIPANTS
PAR NATIONS

A L’ATHLÉTISME

NATIONS
Afrique du Sud . . . . . . . . . . . .
Argentine . . . . . . . . . . . . . . . . .
Australie . . . . . . . . . . . . . . . . .
Autriche . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Belgique . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Brésil . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Bulgarie . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Canada . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Chili . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Danemark . . . . . . . . . . . . . . . .
Egypte . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Equateur . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Espagne . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Esthonie . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Etats-Unis . . . . . . . . . . . . . . . .
Finlande . . . . . . . . . . . . . . . . . .
France . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Grande-Bretagne . . . . . . . . . .
Gréce . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Haïti . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Hollande . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Hongrie . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Indes . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Irlande . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Italie . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Japon . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Lettonie . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Lithuanie . . . . . . . . . . . . . . . . .
Luxembourg . . . . . . . . . . . . . .
Mexique . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Monaco . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Norvège . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Nouvelle-Zélande . . . . . . . . . .
Philippines . . . . . . . . . . . . . . . .
Pologne . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Portugal . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Suède . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Suisse . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Tchécoslovaquie . . . . . . . . . . .
Turquie . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Uruguay . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Yougoslavie . . . . . . . . . . . . . . .

T o t a u x

ENGAGÉS PARTICIPANTS
 
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  
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
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 
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 





 
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 

 

 
 



 

 


 

 



 


 



 





 



 

 

 





  

NUMÉROTAGE

1
2
3
4
5
6
7
8
9

 Mètres Plat
 Mètres Plat
 Mètres Plat
 Mètres Plat
 Mètres Plat
 Mètres Plat
, Mètres Plat
Marathon ()
 Mètres, Steeple

10
11
12
13
14
15
16
17
18

DES ÉPREUVES

 Mètres Haies
 Mètres Haies
, Mètres, Marche
Saut en Hauteur
Saut en Longueur
Triple Saut
Saut à la Perche
Lancement du Javelot
Lancement du Disque

D'ATHLÉTISME

19
20
21
22
23
24
25
26
27

Lancement du Poids
Lancement du Marteau
Pentathlon
Décathlon
Cross-Country, Indiv.
Cross-Country, Equip.
 Mètres Plat, Relais
 Mètres Plat, Relais
 Mètres Plat, Equip.

—  —



EPREUVE N° 1

100 MÈTRES PLAT

ier H.-M. ABRAHAMS
Grande-Bretagne

2e J.-V. SCHOLZ
Etats-Unis

3e A.-E. PORRITT
Nouvelle-Zélande

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
Parce que la vitesse est, comme l’a dit un grand

journaliste français disparu, Georges PRADE
l’aristocratie du mouvement, parce que la course
de 100 métres est jugée comme le critérium supé-
rieur de tout I’athlétism, l’épreuve Olympique de
cette distance est considéré à  juste raison comme
l'epreuve-reine, et son vainqueur comme le cham
pion olympique par excellence.

Disputés sur la ligne droite de la piste, olym-
pique, toutes les épreuves du 100 métres, séries
élimiatoires, quarts de finales, demi-finales et
finales, le furent sur un sol et dans des conditions
climatériques, beau temps et absence de vent, abso-
lument parfaits. Elles turent aussi des plus régu-
liéres. Les faux départs furent très rares, et I’envo-
lée des finalistes, au premier coup de pistolet du
starter, fut notamment au point de vue simulta-
néite, un modéle du genre.

La clôture des inscriptions pour le 100 métres
s’était faite sur le chiffre de 101 concurrents, repré-
sentant 35 nations. Au départ des séries élimina-
toires, il n’y en avait plus que 82, représentant
34 nations, les deux engagés de la Yougo-Slavie
ne s’étant pas présentés. Sur les 19 forfaits, deux
seulement furent déclarés avant la composition des
séries éliminatoires. et les 17 autres aprés.

On composa donc les séries éliminatoires sur le
chiffre de 99 et l’on fit ainsi 17 series, 11 de 6
hommes et 3 de 5. Chaque skie qualifiant deux
hommes, il ne restait plus en présence que 34
concurrents pour les six séries de quarts de finales.
Seize nations seulement demeuraient en ligne: les
Etats-Unis, la Grande-Bretagne et la France avec
leur 4 représentants ; l’Italie, la Hollande, le
Canada et ta Hongrie avec 3; la Lettonie avec 2;
la Finlande, le Luxembourg, la Nouvelle-Zklande.
la Suisse, l’Espagne, l’Afrique du Sud, l’Australie
et la Belgique avec I.

A raison de 2 qualifiés encore par séries quarts
de finales, 12 concurrents seulement demeuraient
pour les demi-finales, et il n’y avait plus cette
fois que 7 nations en ligne: les Etats-Unis avec
toujours 4 représentants; ta Grande-Bretagne et le
Canada avec 2; l’Italie, la Nouvelle-Zélande, la
France et l’Australie avec I.

Enfin les trois premiers des deux-demi finales
étant Seuls Conservés pour la grande finale, celle-ci
réunit 6 concurrents représentant trois nations
seulement : les Etats-Unis 4, la Grande-Bretagne
et la Nouvelle-Zélande chacune un.

Te] fut le mécanisme de la compétition du 100
métres olympique.

Dans les séries éliminatoires, les meilleurs temps
furent faits par MURCHISON et SCHOLZ:
10 sec 4/5;  dix vainqueurs firent II secondes,
trois II sec. I/5 et deux II sec. 2/5,

Dans les quarts de finales, le niveau des perfor-
mances monta immédiatement. Cinq des vainqueurs
firent 10 sec. 4/5 et ABRAHAMS réussit pour la
première fois 10 sec. 3/5. égalant le record olym-
pique.

Les deux demi-finales furent enlevées
SCHOLZ en 4/5 sec.  4/5 et  par ABRAHAMS
réalisant pour la deusiéme fois son 10 sec. 3/5.

Enfin, la
ABRAHAMS.

finale revint,  comme on sait ,  à

LA course à laquelle donna lieu cette finale fut
d’ailleurs. l’une des plus belles et des plus passion-
nante% qu’au dire des compétence les plus répu-

tées. ont ait jamais. vue sur une piste. Elle réuni.-
sait un Britannique. ABRAHAMS. un Néo-Zélan-
dais. PORRlTT et les. quatre représentants. des
Etats-Unis PADOOCK. SCHOLZ. MURCHISON
et BOWMAN qui avaient réussi tous quatre á
doubler victorieusement le cap des éliminatoires.
quarts de finales et demi-finales, Partis bien
ensemble, ainsi que nous l‘avons dit, tes six
hommes demeurérent presque Sur la même ligne
jusqu’aux 50 métres. Lá, ABRAHAMS produisait
son effort, allongeait sa foulée sans en diminuer
te rythme et aux 70 métres avait une avance de
50 centimètres qu’il augmentait plutôt jusqu’à
I‘arrivée, malgré la détente rageuse Sur le fil, de
SCHOLZ second. les quatre autres concurrents
très prés, PORRITT soufflant d’un rien, sur la
tin. ta 3e place à BOWMAN devant PADDOCK
et MURCHISON dans l’ordre.

Pour la troisiéme fois consécutive, en deux jours
ABRAHAMS réunissait le temps de IO sec. 3/5
Cet exploit unique de régularité prouve que le
vainqueur Olympique était bien le meilleur homme
du lot pourtant exceptionnellement relevé de ses.
concurrents.

Détail  curieux à noter : le Néo-Zélandais
PORRITT qui finit 3e de la finale, ne fgure pas
parmi les vainqueurs ni des éliminatoires, ni des
quarts de finales, ni des demi-finales, dont certain
dans les éliminatoires. ne firent que II see 2 /5
seulement. II est vrai qu’il termina second en eli-

H.-M. ABRAHAMS

minatoires derrière MURCHISOS en 10 sec. 4/5.
second encore derrière BOWMAN, toujours en
10 sec. 4/5 et succomba dans sa demi-finale contre
SCHOLZ avec ce même temps de IO sec. 4/5.

Soulignons encore les concurrents de ciasse éli-
mines: le Finlandais HARO, dés les éliminatoires;
le Finlandais HALME, les Français René et André
MOURLOS, le Hongrois GERO, l’Anglais ROYLE
et le Belge BROCHART dans les quarts de fina-
les; enfin, l’Anglais KICHOL, les Canadiens
HESTER et COAFFEE, le Français DEGRELLE
et l’Italien FRASGIPANE dans les demi-finales.

 * * *

Quelques mots enfin sur le vainqueur. H.-M.
ABRAHAMS avait 24 ans au moment des Jeux.
Inscrit au barreau de Londres. il avait quitté, un
an auparavant. I’Université de Cambridge oú il
termina ses études. De haute taille. I m. 84 et
pesant 79 kilogs, c’est le protutype du sprinter
utilisant au mieux la longeur de sa foullée et son
poids. Sa pratique de I’athlétisme remonte à 1'âge
de 16 ans, mais c’est à partir de 1920, done à
20 ans, qu’il connait sa pleine fourme. Depuis cette
date, il est quatre fois vainqueur du zoo yards. au
match Oxford-Cambridge, truis fois du saut en
longueur, une fois du 440 yards. Victorieux éga-
lement du 220 yards en 21 sec. 3/5. Ses meilleures
performances, avant celtes des Jeux furent son
100 yards du Championnat d’Angleterre en
9 sec. 3/5, record non homologue en raison du
vent, et son saut en longueur, le même jour,
de 7 m. 38.

Au résumé, magnifique type d’athlète que ses
qualité naturelles, jointes à la sévérité de la
préparation á laquelle il sut s’astreindre, rendaient
digne de figurer au palmarès de 1’épreuve la plus
enviée des Jeux Athlétiques.

L I S T E  D E  E N G A G É S

Engagés Participants

Nations.. . . . . . . . . . . . . . 35 34
Individuels. . . . . . . . . . . . . . 101 82

Afrique du Sud. � L.  BETTS,  Y .  Par t . ;
G. DUSTAN. 24 ans. Elim. 6e Sér.: 2e; 1/4 Fin.
5e  Sér. :  N.  C1. —H. KINSMAN, N. Part.  �
(C-L. STEYN, N. Part.

Argentine. � A.-M. ENRICO, 21 ans, Elim.
8e Sér. : N. Cl. � A.-F. ESCOBAR, 23 ans. Elim.
IIe Sér. : N. Cl. � C. RIVAS, 26 ans, Elim
Iere

Sér-. : N. Cl.

Australie. � E.W. CARR. Elim. 14e Sér.: 2e;
1/4 Fin. 6e Sér.: 2e; 2e 1/2 Fin.: N. Cl.

Autriche. � F. KAINDT. Y. Part. � R.
RAUCH, N. Part. � F. SCMEDT. 22 ans, Elim
4e Sér-.: N. Cl.

Belgique. P. BROCHART. Elim. IO
e Sér.:

2e: 1/4 Fin. 6e Sér.: N. Cl. � H. COCKUYT.
N. Part E. MOEDBECK, Elim. 12e Sér: u. Cl

Brésil. � N. COSTA, N. Part. � A. RlBEIRO,
20 ans, Elim. 14e Sér: N. Cl.

Canada. — L.-S. ARMSTRONG, Elim. 10e Sér:
N. C1. C.-H. COAFFEE. 27 ans. Elim. 2e Sér-.:
Ier : 1/4 Fin. 3e Sér: Ier 2e 1/2 Fin.: N. CL. �
G-B. HESTER. 22 ans. Elim. 12e Sér: I

er; 1/4
Fin. 4e Sér-. : 2e ; Ire, 1/2 Fin.: S. Cl. � A.-J.
VINCE  22 ans, Elim. l6e Sér.: 2e; 1/4 Fin.
Iere, Sér.: N. C1.

Danemark. � J. BROCK, N. Part. � M.
FRUELSEN, 23 ans. Elim. 2e Sér.: N. Cl. �
L. JORGENSEN. N. Part. � P. SCHIANG.
20 ans, Elim. 6e Sér.: N. CI.

Equateur. � A. JURADO-GOSZALES, 22 ans,
Elim. Iere Sér.: N. Cl.

Espagne. � J. JUNQUERAS, 23 ans, Elim. 7e

Sér.: S. CI. � C. LARRABEITE, Elim. 6e Sér:
N. C1. � F. MENDIZABAL, Elim. 16e Sér.: Ier;
1/4 Fin. 4e Sér.: S. Cl. � D. ORDONEZ-
AREAUZ, 21 ans, Elim. 8e Sér.: K. Cl. .

Esthonie. � R. KESKULL, 24 ans, Elim. 13e

Sér. : N. CI. � H. KUTTIM, N. Part.

Etats-Unis. � C. BOWMAS, Elim. IIe Sér:
1er; 1/4 Fin. 2e Sér.: I

er; 2e 1/2 Fin.: 3e; Fin.:
40. � L. MURCHISOS, Elim. Ie r e  Sér. :  Ier;
1/4 Fin. Iere Sér.: Ier; Iere

 I/2 Fin.: 3e; Fin.: 6e. �
C.-W. PADDOCK, 24 ans,  Elim. 3e Sér. :  I e r ;
1/4 Fin. 5e Sér.: Ier; 2e 1/2 Fin.: 2e; Fin.: 5e. �
J . -V .  SCHOLZ,  27  ans .  E l im .  I 3 e  S é r . :  I e r ;
114 Fin. 6e Sér.: ler; 1ere 112 Fin.: Ier; Fin.: 2e.

Finlande. � V. ESKOLA. 25 ans, Elim. 17e Sér :
N. Cl. � R.-E HALME, 25 ans, Elim. 4e Sér.:
2e; 1/4 Fin. Iere Sér: N. CI. � L.-J. HARO,
25 ans. Elim. 9e Sér.: N. CI. � A. HUSGAFVEL.
24 ans, Elim. 14e Sér.: N. CI.

France. � M. DEGRELLE. Elim. 4e Sér: ler;
l/4 Fin. 5e Sér. : 2e; Iere 1/2 Fin. : N. CI. —
A. HEISE. Elim. 9e Sér.: Ier; 1/4 Fin. 4e Sér:
N. Cl. � R. MOURLON, Elim. 17e Sér.: 2e:
1/4 Fin. 2e Sér.: S. CI. � A. MOURLON, Elim.
15e Sér. : I

er; I/4 Fin. 3e Sér.: N. Cl.

Grande-Bretagne. � H.-M. ABRAHAMS, 24 ans,
Ellim. 14e Sér.: ler; I/4 Fin. 4e Sér.: Ier; 2e

I/2 Fin.: 1er: Fin.:
10e Sir.

Ier. � W.-P. NICHOL, Elim
; Ier ; 1/4 Fin. 3e Sér. : 20 ; I

ere 1/2 Fin. :
N. C1. � W. RASGELEY. Elim. 8e Sér.: Ier; 1/4,
Fin. 2e Sér.: N. CI. � L.-C. ROYLE 26 ans,
Elim. 7e Sér.: I

er; I/4 Fin. 6e Sér.: N. CI.

Grèce. � C. PAUDELIDIS, 23 ans, Elim. 10e

Sér.: N. C1 � A. PAPAFINGOS. 23 ans, Elim
9e Sér: N. CI.

Haïti. � V. THEARD, 19 ans, Elim. 76 Sér.:
N. Cl.

Hollande. � H.-A. BROOS, 26 ans, Elim. 6e

Sér.: Ier; 1/4 Fin. Iere Sér.: S. Cl. �F.-J. LAMP.
BERGE 24 ans Elim. 8e  Sér. :  2e  1/4 Fin. 3e

Sér.: N. CI. � J.-H. VAN KAMPEN, 25 ans,
Elim. 12e Sér.: 2e; 1/4 Fin. 5e Sér.: N. Cl.

—  —



Deuxième Série. —I C.-H. COAFFEE. Cana.:Hongrie. — F. GERO, 24 ans, Elim. 17e Sér :
ter; 1/4 Fin. 4e Sér.: N. CI. � L. KURUNCZY.
28 ans, Elim. 5e Sér.: Ier; 1/4 Fin. 2e Sér. :
K. Cl. � L. MUSKAT, 23 ans, Elim. 12e Sér. :
N. Cl. � G. ROZSAHEGYL, 23 ans. Elim. 9e Sér.:
2e; 1/4 Fin. 5e Sér.: N. CI.

Indes. —  I.-S. HALL. 22 ans, Elim. II
e Sér.:

N. Cl. � W.-E. HILDRETH, N. Part. � T.-K.
PITT. 21 ans. Elim. 13e Sér.: S. Cl.

Irlande. — H. COSWAY, X. Part. — W.-J.
LOWE, Elim. I2e Sir.: N. Cl. — R-K. WOODS.
s. Part.

Italie. — E. BONAClNA. 22 ans. Elim. 28 Sér. :
2e; 1/4 Fin. 4e Sér.: N. Cl. — G. FRANGIPANE.
22 ans, Elim. 7e Sér. : 2e; 1/4 Fin. lere Sér.: 2e;
2e 2e Fin.: N. CL. — E. TORRE, 23 ans. Elim
15e Sér.: 2e; I/4 Fin. 28 Sér.: N. Cl. — V. ZUCCA
33 ans, Elim. 16e Sér.: N. Cl.

Japon. — S. TANI, 30 ans, Elim. 14e Sér : N. CI.

Lettonie. — A. GEDVILLO. 20 ans. Elim. 16e

Sér: N. Cl. — G. JEKALS, 20 ans, Elim. l0e Sér:
N. Cl. — J. OJA, 20 ans. Elim. 5e Sér.: 2e:
1/4 Fin. 3e Sér: N. CI. — O. SEVISKO. 32 ans.
Elim. 3e Sér.: 2e; 1/4 Fin. 6e Sér.: S. Cl.

Luxembourg. — P. HAMMER, 28 ans. Elim.
138 Sér.: 2e 1/4 Fin. Iere Sér.: N. Cl. — J. HIL-
GER. 21 ans, Elim. 15e Sér: N. Cl.

Méxique. — M.-I. AGUILAR, 21 ans. Elim. Iere

Sér.: N. Cl. — H. AHUMADA, 25 ans, Elim. 11e

Sér.: N. CI.

Nouvelle-Zélande. — A.-E. PORRITT, 24 ans.
Elim. 1ere Sér.: 2e; 1/4 Fin. 2e Sér.: 2e; Iere 1/2
Fin. : 28; Fin. 3e.

Philippines. — F.-O. CATALON, N. Part.
D. NEPOMUCENO. Elim. 6e Sér.: S. Cl.

Pologne. — W. DOBROWOLSKI, 27 ans, Elim.
4e Sér.: N. CI. — S. SOSNICKI. 27 ans, Elim.
16e Sér. : N. CI. — A. SZENAJCH. 20 ans, Elim.
17e Sér.: N. Cl. — Z. WEISS. Elim. 7e Sér.: N. Cl

Portugal. — C.-J. DOS SANTOS, 24 ans, Elim.
2e Sér-.: N. Cl. — K. POTT, 20 ans, Elim. 8e Sér.
N. Cl.

Suede. — T. OSTERDAHL, Elim. II
e Sér.:

N. Cl. — K. RUSSEL, 22 ans. Elim. 13e Sér.: N.
Cl. — C. WIBERG, 21 ans, Elim. 9e Sér:. N. Cl.

Suisse. — K. BORNER, 26 ans, Elim. 12e Sér.:
N. Cl. — V. MORIAUD, 21 ans, Elim. 8e Sér.:
N. Cl. — W. STREBI, 21 ans, Elim. IIe Sér.:
2e ; 1/4 Fin. 3e Sér. : N. CI.

Tchéco-Slovaquie. —B. FLEISCHER, N. Part. —
A. LINKA, 24 ans, Elim. 2e Sér.: N. CI. — A.
SVOBODA, Elim. 6e Sér.: N. Cl. — J. VYKOU-
PIL, 25 ans, N. Part.

Turquie. — I.-E. CHEKIB. 22 ans, Elim. 14e

Sér.: N. Cl. -- M. RAOUF, 23 ans, Elim. 4e Sér.:
N. CI. — RI. SAID, N. Part.

Yougo-Slavie. — S. PERPAR, N. Part. —
A. SPAHIC, N. Part.

RÉSULTATS

ELIMINATOIRES

Dimanche 6 Juillet — Réunion  N° 44

Nombre de Séries: 17. — Qualifiés par série: 2,
soit 34 concurrents admissibles aux 1/4 de Finales.

Premiére Série. — I L. MURCHISON, E.-U.;
2 A. PORRITT. N.-ZI. Temps: 10 s. 4/5. —
N. CI.: C. RIVAS, Arg.; M. AGUILAR, Mexi.;
A. JURANDO-GONZALES, Equa. — N. Part.:
H. KUTTIM, Esth.

2 E. BONANCINA Ital. Tem s: II s. — N. Cl. :
M. FRUELSES, DAN; G.-J. DOS SANTOS, Port.;
A. LINKA T. Slo.

Troisiéme Série. — I, C-W. PADDOCK, E.-U. ;
2 O. SEVISKO, Lett. Temps: II s. 1/5. —
N. Part.: F. KAINDT, Autr.; L. JORGENSEN.
Dan.; F. CATALON, Phil.; B. FLEISCHER,
T. Slo.

Quatrième Série. — I M. DEGRELLE, Fran.;
2 R.-E. HALME, Finl. Temps: II s. — N. Cl.:
F.-L LAMP, Holl.: F. SCHEDT. Autr.; W. DO-
BROWOLSKI, Polog. ; M RAOUF, Turq.

Ciniquiéme Série. — L. KURUNCZY Hong. ;
2 J, OJA. Lett. Temps: II s. 2/5 — N. Part.:
II. COCKUYT. Belg.; W.-E. HILDRETH, Inde.;
L. BETTS, Af.-S.; S. PERPAR, Y. Sla.

Sixtéme Série. — I H.-.A. BROOS, Holl ;
2 G. DUSTAN, Af.-S. Temps: II s. — S. Cl.:
A. SVOBODA, T. Slo.; P. SCHIANG, Dane. ;
C LARRABEITE. Espa. ; D. SEPOMUSENO,
Phil.

Septiéme  Série. — L.-C. ROYLE, G.-B-. ;
2 G. FRANGIPANE. Ital. Temps: II s. — N. CI.:
V. A. THEARD, Haïti; J. JUNQUERAS. Espa.;
Z. WEISS, Polog. ; N. Part : H. KINSMAN, Af.-S.

Huitiéme Série. — I W. RANGELEY, G.-Br :
2 M. VAN DES BERGE. Holl. Temps: II s. —
U. CI.: D. ORDONEZ-AREAUZ. Espa.: V. MO-
RIAUD. Suis.; K. POTT. Port.; M.-A. ENRICO,
Arg.

Neuviéme Série.   —   A.  HEISE. Fran  :
2 G. ROZSAHEGYL, Hong. Temps : II s.1/5. —
N. Cl. : L.-J. HARO, Finl. ; C. WIBERG. Suéde ;
A. PAPAFINGOS, Gréce. — N. Part.: R. RAUCH,
Autr.

Dixiéme Série. — I W.-P. NICHOL, G.-Br.:
2 P. BROCHART. Belg. Temps: II s. — N. Cl.:
L.-S. ARMSTRONG, Cana. ; C. PANDELIDIS.
Gréce ; G. JEKALS, Lett. — N. Part.: J VYKOU-
PIL, T.-Slo.

Onziéme Série. — I C. BOWMAS. E.-U.;
2 W. STREBI. Suis. Temps: 11 s. — N. Cl.:
J.-S. HALL, Indes. — T. OSTERDAHL, Suéde ;
F.-A. ESCOBAR. Arc.; H. AHUMADA. Mexi.

Douziéme Série — G.-B. HESTER. Cana.:
2 J.-H. VAN KAMPEN. Holl. Temps: II s. 1/5 —
S. C1. : K. BORNER, Suis.; W.-l. LOWE, Irl ;
L. MUSKAT. Hong.; E. MOEDBECK, Belg.

Treiziéme Série. — I J.-V. SCHOLZ. E-U :
2 P. HAMMER, Lux. Temps: IO s. 1/5. — N. CI.:
T.-K. PITT, Indes ; K. RUSSEL, Suéde : R.
KESKULL, Esth. — N. Part.: N. COSTA. Brés.

Quatorziéme Série. — I. H.-M. ABRAHAMS,
G.-Br.; *2 E.-W. CARR, Austr. Temps: II s. —
S. Cl.: S. TANI. Jap.; A. HUSGAFVEL, Finl.;
A. RIBEIRO, Brés.; I.-E. CHEKIB, Turq.

Quinziéme Série —I. A. MOURLON, Fran.;
2 E. TORRE, Ital. Temps: II s. — N. Cl
J. HILGER, Lus — N. Part.: M. SAID, Turq.
J. BROCK, Dane.

Seiziéme Série. — I F. MENDIZABAL, Espa.;
2 A.-J. VISCE. Cana. Temps: II s. 2/5. —
N. Cl. : V. ZUCCA, Ital. ; S. SOSNICKI, Polog ;
A. GEDVILLO. Lett.

Dix-Septiéme Série. — I F. GERO, HOng;
L R. MOURLOX, Fran. Temps : II s. — N. Cl. :
V. ESKOLA, FiIll. ; A. SZENAJCH, Polog. —
S. Part.: C.-L. STEYN, Af.-S.; A. SPAHIC. Y.-SI

MEILLEUR TEMPS DES SERIES
DES ELIMINATOIRES

L. MURCHISON, E.-U., dans 1ERE Série et
J.-V. SCHOLZ, E.-U., dans 13e Série, 10 s. 415.

QUARTS DE FINALES

Dimanche Juillet — Réunion N° 44

Nombre de Séries: 6. — Qualifiés par Skie: 2,
soit 12 concurrents admissibles aux I/2 Finales.

Prenière Série, — I L. MURCHISON, E.-U.;
2 G. PRASGIPANE, Ital. Temps: IO s. 4/5. —
N. Cl.: H.-A. BROOS. Holl.; R.-E. HALME,
Finl.; P. HAMMER. Lus.; A.-J. VISCE, Cana.

Deuxième Série. — I C. BOWMAN, E.-C. ;
L A.-E. PORRITT, N.-ZI. Temps: 10 s. 415. —
S. Cl.: W. RANGELEY. G.-Br.; R. MOURLON,
Fran.; L. KURUNCZY, Hong.; E. TORRE, Ital

Troisième  Série. — I C.-H. COAFFEE, Cana.;
2 W.-P. NICHOL, G.-Br. Temps: 10 s. 4/5. —
S. CI.: A. MOURLON, Fran.; M. VAN DEN
BERGE, Holl.; J. OJA, Lett.; W. STREBI, Suis

Quatriéme Série. — I H.-M. ABRAHAMS,
G.-Br. ; 2 G.-B. HESTER. Cana. Temps: 10 s.
3/5. — S. Cl.: F. GERO, Hong.; A. HEISE,
Fran.; F. MENDIZABAL, Espa.; E. BONA.
CINA. Ital.

Cinquième Série— I C.-W. PADDOCK, E.-U.;
2 M. DEGRELLE, Fran. Temps: 10 s. 4/5. —
N. Cl.: J.-H. VIN KAMPEN, Holl.; G. DUSTAN.
Af.-S. ; G. ROZSAHEGYL, Hong.

Sixiéme Série. — J.-V. SCHOLZ, E.-U.; 2 E.-W.
CARR, Aust. Temps: 10 s. 4/5. — N. Cl.: L.-C
ROYLE, G.-Br.; P. BROCHART, Belg.; O. SE-
VISKO, Lett.

MEILLEUR TEMPS DES SERIES
DES QUARTS DE FISALES

H.-M. ABRAHAM Grande-Bretagne, dans
4e Série . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  10 s. 3/5

DEMI-FINALES

Lundi 7 Juillet — Réunion N° 45

Nombre de I/2 Finales: 2. — Qualifiés par 1/2
Finales : 3, soit 6 concurrents admissibles á la
Finale.

Prmiére Demi-Finale. — I J. -V SCHOLZ.
E.-U.; 2 A.-E. PORRITT. N.-ZI.; 3 L. MUR-
CHISON, E.-U. Temps: 10 s. 415. Non Cl.:
W.P. NICHOL, G.-Br.; M. DEGRELLE, Fran.;
G.-B. HESTER, Cana.

Deuxiéme Demi-Finale. — H.-M. ABRAHAMS.
G.-BR.; 2 C.-W. PADDOCK, E.-U.; 3 C. BOW-
MAS. E.-U. Temps: 10 s. 3/5. — N. Cl.: E.-W.
CARR, Aust.; C.-H. COAFFEE, Cana.; G. FRAN-
GIPASE. Ital.

MEILLEUR TEMPS DES DEMI-FINALES

H.-M. ABRAHAMS Grande-Bretagne, dans la
2e 1/2 Finale.. . . . . . . . . . . . . . . . . 10 s. 3/5

FINALE

Lundi 7 Juillet — Réunion N° 45

1 H.,M. ABRAHAMS, G.-Br., (Champion Olym-
pique). Temps: 10 s. 3/5; 2 J.-V. SCHOLZ, E.-U. ;
3 A.-E. PORRITT, N.-ZI.; 4 C. BOWMCIAN, E.-U.;
5 C.-W. PADDOCK, E.-U.; 6 L. MURCHISON,
E.-U.

CLASSEMENT DES NATIONS

I
ere ETATS-UNIS : 11 Points (2e J.-V. SCHOLZ:

5 p. ; 4e C. BOWMAN : 3 p. ; 5e C.-W. PADDOCK :
2 p.; 68 L. MURCHISON: I p.).

2e GRANDE-BRETAGNE: 10 Points (Ier H.-M.
ABRAHAMS: 10 p.)

—  —



LE 100 MÉTRES PLAT
LES DEMI-FINALES. — PREMIERE DEMI-FINALE

Le Départ. — De gauche à droite : M. Degrelle, G. B.
H e s t e r ,  J .  V .  S c h o l z ,  A.  E  P o r r i t t ,  L.  M u r c i n s o n ,

L'Arrivée. — De gauche à droite : M. Degrelle, J. V.
Scholz, G. B. Hester,

W. P. Nichol.
A. E. Porritt,  L. Murchinson,

W. P. Nichol.

DEUXIEME  DEMI-FINALE

L e  D é p a r t .
— De gauche à
d r o i t e  :  C .
Bowman, C. W.

Paddock, E. W.
C a r r ,  H .  M .
Abrahams, C.
H.  C o a f f e e ,

G. Frangipane.

L'Arrivée.
— De gauche à
d r o i t e  :  C .
Bowman, C. W.

Paddock, E. W.
C a r r ,  H .  M .
Abrahams,  C.
H.  C o a f f e e ,
G. Frangipane.

LA FINALE. — En Médaillon : Le Départ. -- De gauche à droite : A. E. PORRITT, C. Bowman, H. M. Abrahams, L. Murchinson, J. V.
Scholz,  C. W. Paddock.

En bas : L’Arrivée. — De gauche à droite : H. M. Abrahams ⁽
er), A. E. Porritt (

e), J. V. Scholz (
e), masquant C. Bowman (

e), L.
Murchinson (6e), C. W. Paddock (

e ) .

—  —



3e NOUVELLE-ZELANDE:  Points (3 e A.-E:
PORRITT:  p.).

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES
 Athénes, T.-E. BURKE. E-.U. . .  s.
 Paris, F.W. JARVIS. E.-U. . . . . . .  s. ⁄
 St-Louis, A. HAHN, E.-U. . . . .  s.
 Londres, R. E. WALKER, Af.-S.  s. ⁄
 Stochkholm, R.-C. CRAIG, E.-U...  s. ⁄
 N’a pas eu lieu.
 Anvers, C.-W. PADDOCK, E.-U:.  s. ⁄
 Paris, H.-M. ABRAHAMS, G.-Br.  s. 4/5

RECORD OLYMPIQUE

D.-F. LIPPINCOTT, E.-U., Stockholm, 
(Eliminatories) et H.-M. ABRAHAMS, G.-Br.,
Paris,  (⁄ Fin., ⁄ Fin. et Fin.)..  s. ⁄

RECORD DU MONDE

C.-W. PADDOCK, E.-U., Redlands (Cali-
fornie)  . . . . . . . . . . . .  s. ⁄

ÉPREUVE N° 2

200 MÈTRES PLAT

 
er J. V. SCHOLZ

Etats-Unis


e C. W. PADDOCK

Etats-Unis


e E. H. LIDDELL
Grande-Bretagne

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
L’épreuve a été disputée à Colombes, sur une

piste en excellent état et dans des conditions cli-
matériques très favorables, les séries éliminatoires
et quarts de finale le mardi  juillet, les demi-
finales et la finale le lendemain  juillet. Suivant
les réglements de la Fédération Internationale
d’Athlétisme, toutes les courses furent disputée
« en couloirs », le départ étant donné en échelons
à l’entrée du virage précédant l’arrivée.

Tous les départs furent réguliers, et le nombre
de faux départs peu élevé. Pas d’incidents de
course. A noter toutefois le claquage dont fut
victime, dans les toutes deriéres foulées de la
finale, PADDOCK qui tomba d’ailleurs après
l’arrivée.

88 concurrents avaient été réguliérement ins-
crits, représentant  nations. Il y eut  forfaits
avant la composition des séries dont le nombre
fut fixé à  chacune de  concurrents. Mais les
forfaits lurent assez nombreux au départ, ,
réduisant le nombre des participants à , ne
représentant plus que  nations, les deux engagés
de la Turquie ne s’étant pas présentés. Dans la
finale il ne restait plus que drus nations aux pri-
ses: les Etats-Unis avec leurs quatre représentants
qui prenaient les 

re, 
e,  e e t 

e places et la
Grande-Bretagne, dont les deus hommes se clas-
saient respectivement 

e et 
e. L’âge moyen des

concurrents variait entre  et  ans. Deux seu-
lement avaient moins de  ans, un seul plus de

 : le Canadien L. S. Armstrong,  ans, éliminé
en quart de finale.

Le premier tour éliminatoire comprenait 
séries qualifiant chacune  concurrents, soit au
total  pour le e tour des quarts de finale. En
général, le lot comportait les mêmes hommes que
le  métres. Toutefois, en plus de SCHOLZ et
PADDOCK, l‘équipe des Etats-Unis comportait
deux nouveaux  HILL et NORTON. Tous les favo-
ris passérent aisément ce premier tour. Le meil-
leur    temps  sec. 4/5 avait été fait par le Sud
African H. KINSMAN et l'Américan NORTON.
Notons toutefois l’élimination du Finlandais
HARO et du Français PARRAIN.

Les  séries quarts de finales, à  raison de  par
série, qualifiérent  hommes pour les deux demi-
finales les  représentants des Etats-Unis,  Bri-
tanniques,  Australien,  Canadien,  Néo-Zélan-
dais,  Français et  Africain du Sud. Au total
 nations restaient en ligne. Trois concurrents
avaient réalisé  sec. ⁄: l’Australien CARR, et
les Américains SCHOLZ et HILL. Parmi les
éliminés de marque : le Français DEGRELLE,
l 'Anglais MATTHEWMAN et le  Belge BRO-
CHART. Les deus demi-finales revinrent respec-
tivement à SCHOLZ et à PADDOCK, tous deux
en   sec.   ⁄ .  Avec eux HILL, ABRAHAMS,
pour la premiére demi-finale, LIDDELL et NOR-
TON pour la seconde complétaient le lot des
finalistes, soit  Américains et  Anglais.

Pour la finale, le tirage au sort des lignes donne
l’ordre suivant: à la corde, NORTON, 2e ligne:

J. V. SCHOLZ

ABRAHAMS, 
e ligne: HILL, 

e ligne: SCHOLZ,
5e ligne: LIDDELL, 

e ligne: PADDOCK.
Bon départ, sauf pour ABRAHAMS qui perd

du terrain. Trés vite en action, malgré le désa-
vantage de la ligne extérieure PADDOCK aborde
en téte la ligne droite. A  métres de l’arrivée,
il précède SCHOLZ de  cents. suivi à  mètre
de HILL et LIDDELL ensemble. On croit à la
victoire de PADDOCK, mais SCHOLZ revient
et tandis que PADDOCK se claque à l’avant
dernière foulée avant son bond final habituel,
SCHOLZ le bat sur le fil d’une poitrine. Derrière
eux, dans les derniers métres, LIDDELL réussit
à battre HILL de justesse. NORTON est 

e et
ABRAHAMS, qui a faibli dans la deuxième moitié
du parcours, mauvais sixième. Le temps du vain-
queur  sec. ⁄ égale le record Olympique établi
par HAHN à Stockholm en . Il reste nette-
ment en-dessous du record du monde, propriété
de PADDOCK avec  s. ⁄.

PADDOCK eut peut-être pu gagner, mais la
victoire de SCHOLZ n’en reste pas moins trés
méritée. Sans égaler celle d’ABRAHAMS dans le
 métres. ce fut lui qui montra la plus grande
régularité dans l‘ensemble de l’épreuve, réalisant
deux fois, en quart de finale et en ⁄ finale
 sec. ⁄ et une fois  sec. ⁄ dans la finale.

D’apparence frêle, mais possédant un torse
puissant. J. V. SCHOLZ est né à St-Louis en
. Comme la plupart des athlètes Américains,
sa carrière sportive commença à l’Université, il
lut dés  lauréat des grands meetings univer-
sitaires Américains, gagnant notamment les 
yards du Meeting de la Conférence. Au sortir de
l’Université, il entre au New-York Athlétic Club.
Il participa déjà aux Jeux d’ANVERS et finit


e du  mètres plat. Aux éliminatoires améri-

caines olympiques il s’était classé 
e du  mètres

et  
er aux . exactement son classement des

Jeux. SCHOLZ a un style donnant une impres-
sion d’aisance. Il court la poitrine effacée, une
épaule en avant, s’aidant d’un mouvement très
efficace des bras, style très opposé à celui de
PADDOCK, comme à celui d’ABRAHAMS.

LISTE DES ENGAGÉS
Engagés Partants

Nations. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Individuels. . . . . . . . . . . . . . . . .

— —

 

 

Afrique du Sud. — L. BETTS,  ans, N. Part.
— G. DUSTAN,  ans, Elim. 

e Sér. : 
e; ⁄ Fin.


re Sér.: N. Cl. — H. KINSMAN,  ans, Elim.


re Sér.: 

er; ⁄ Fin. 
e Sér. : 

e; 
e

⁄ Fin. :
N. Cl. — C. L. STEYN,  ans, N. Part.

Argentine. — E. E. CASANOVAS,  ans.
N. Part. — F. A. ESCOBAR,  ans, Elim. 

e

Sér. : 
e; ⁄ Fin. 

e Sér.: N. Cl.

Australie. — E. W. CARR,  ans, Elim. 
e

Sér.: 
er; ⁄ Fin. 

e Sér.: 
er; 

re
⁄ Fin.:

N. Cl. — R. NORMAN, Elim. 
e Sér.: 

e; ⁄
Fin. 

e Sér.: N. Cl.

Autriche. — F. BURGER,  ans, N. Part. —
R. RAUCH,  ans, Elim. 

e Sér.: 
e; ⁄ Fin.


re Sér. N. Cl. — J. RITTER, N. Part.

Belgique. — P. BROCHART,  ans, Elim.

re Sér.: 

er
⁄ Fin. 

e Sér.: N. Cl. — H.
COCKUYT, N. Part.

Brésil. — N. COSTA,  ans, N. Part. — A
RIBEIRO,  ans, Elim. 

e Sér. : N. Cl.

Canada. — L. S. ARMSTRONG,  ans. Elim.


e Sér.:  ⁄ Fin. 
e Sér.: N. Cl. — C. H.e;

COAFFEE,  ans Elim.  
e Sér.: 

e
⁄ Fin.


e Sér.: 

e; 
e

⁄ Fin.: N. Cl. — G. B. HESTER
 ans, Elim.  

e Sér.: 
e; ⁄ Fin. : 

e Sér. : N. Cl:
— J.  M. MAC KECHENNEAY,    ans,  Elim.


e Sér.: 
er; ⁄ Fin.  Sér.: N. Cl.

Danemark. — J. BROCK,  ans, N. Part. —
M. FRUELSEN,  ans, Elim. 

e Sér. : N. Cl. —
L. JURGENSEN,  ans, N. Part. — P.
SCHLANG,  ans, N. Part.

Espagne. — J. JUNQUERAS,  ans, Elim
 Sér. : 

e; ⁄ Fin. 
e Sér.: N. Cl. — C.e

LARRABEITE, Elim, 
re Sér.: N. Cl. — F.

MENDIZABAL,  E l im .  
e Sér. N. Cl. — D.

ORDONEZ-AREAUZ, , ans, N. part.

Esthonie. — R. KESKUL,  ans, Elim. 
e

Sér.: N. Cl. — H. KUTTIM,  ans, N. Part.

Etats-Unis. — G. L. HILL,  ans, Elim. 
e

Sér.: 
e r ;   ⁄  Fin. 

e Sér.:  
e r


re

⁄ Fin. : 
e;

F i n . :  
e. — B. W. NORTON,  ans. Elim. 

e

Sér. :  I e r ;   ⁄  Fin. 4e  Sér. :  
e; 

e
⁄ Fin.: 

e;
Fin.: 

e. — C. W. PADDOCK,  ans, Elim.
 

e Sér.: 
e ;   ⁄   Fin .  

re Sér.: 
e

⁄ Fin.:


er; Fin. 
e. — J. V. SCHOLZ,  ans, Elim.


e Sér.: 

er; ⁄ Fin. 
e Sér.: 

er; ⁄ Fin.:

er; Fin.: 

e r .

Finlande. — H. DRISIN,  ans, N. Part.
R. E. HALME,  ans, N. Part. — L. J. HARO,
 ans. Elim. 

e Sér.: N. Cl. — E. V. VILEN,
 ans, N. part.

France. — M. DEGRELLE,  ans, Elim. e
Sér.: 

er
⁄ Fin. 

e Sér.: N. Cl. — J. J. JACK-
SON,  ans, Elim. 

e Sér.: 
er; ⁄ Fin. 

e Sér.:
N. Cl. — A. MOURLON,  ans, Elim. 

re Sér.:


e; ⁄ Fin. 
e Sér.: 

e; 
e

⁄ Fin.: N. Cl. —
D. PARRAIN  ans, Elim. 

e Sér.: N. Cl.
Grande-Bretagne. — H. M. ABRAHAMS, 

ans, Elim. 
e Sér.: 

er; ⁄ Fin. 
e Sér.: 

e r ;

re

⁄ Fin.: 
e; Fin.: 

e. — E. H. LIDDELL,
 ans. Elim. 

e Sér.: 
er; ⁄ Fin. 

e Sér.: 
e;


e

⁄ Fin.: 
e; Fin. 

e. — T. MATTHEWMAN, 
ans, Elim. 

e Sér.: 
e; ⁄ Fin. 

e Sér.: N. Cl. —
W. P. NICHOL,  ans Elim. 

e Sér.: 
er; ⁄

Fin. 
re Sér.: 

e; 
re

⁄ Fin.: N. Cl.

Grèce. — C. PANDELIDIS,  ans, Elim. 
e

Sér. :  
e:  ⁄   Fin .  

e Sér.: N. Cl. — A. PAPA-
FINGOS,  ans. Elim. 

e Sér.: N. Cl.
Haïti.

Sér.: 
er

⁄ Fin. 
e Sér.: N. Cl.

— V. A.  THEARD,   ans,  Elim. 
e

Hollande. — H. A. BROOS,  ans, Elim. 
e

Sér.: 
er; ⁄ Fin. 

e Sér.: N. Cl. — J. C. DE
VRIES,  ans, Elim. 

e Sér.: N. Cl. — M. VAN
DEN BERGE,  ans, Elim. e Sér.: 

e; ⁄ Fin.


e Sér.: N. Cl. — J. H. VAS KAMPEN,  ans,
Elim. 

e Sér.: N. Cl.

—   —



LE 200 MÈTRES PLAT

L'Arrivée de la premiére Demi-Finale— De gauche á droite : G. L. Hill ,
J. V. Scholz, H. H. M. Abrahams A. E. Porritt, W. P. Nichol, E. W.
Carr.

L’Arrivée de la Deuxiéme Demi-Finale. — De gauche á droite : E. H. Liddell, C. H.
Coaffee, B. W. Norton, C. W. Paddock K. Kinsman A. Mourlon.

La Finale: Scholz  coupant le fil d’arrivée
devant Paddock.

Au deuxiéme plan, l’estrade des chronomé-
treurs.

L’Arrivée de la Finale. � De gauche á droite : C. W. P (2e ), J. V. Scholz (Ier), E. H. Liddell, (3e) G. L. Hill (4e). H. M. Abrahams
(6e), B. W. Nortron (5e).

—  —



Hongrie. — F. GER(), 22 ans, Elim. 9e Sér.:
2é; I/4 Fin. 4e Sér.: N. Cl. —. L. KURUSCZY,
28 ans, Elim. ,12e Sér. : I/4; Fin 5e Sér.: N. CL

Indes. — J. S. HALL, 22 ans, Elim. Ire Sér.:
S. C1. — W. E. HILDRETH, 28 ans, N. Part.
— T. K. PITT, 21 ans, Elim. 6e Sér.: N. CL

Irlande. — J. LAVAS, 26 ans, Elim. 6e Sér.:
Ier; 1/4 Fin. 2e Sér. N. Cl. — W. J. LOWE, 23
ans. Elim. 7e Sér.: 2e; 1/4 Fin. 5e Ser.: N. CL
— R. K. WODDS, 22 ans, N. part.

Italie. — P. PASTORINO, 14 ans, Elim. ,Ire

Sér.: N. C1.

Japon.— S. TANI. 30, ans, Elim. 12e Sér.: 2e;
I/4 Fill. 3e Sér: N. CL

Lettonie. — A. GEDVILLO, 20 ans, N. Part.
— G. JEKALS, 20 ans, Elim. 12e Sér. N. CL—
J. OJA, 20 ans, Elim. 17e Sér.: 2e; 1/4 Fin. Ire

Sér: N. Cl.— O. SEVISKO, 32 ans, Elim. 5e

Sér. : N. CL

Luxembourg. — P. HAMMER, 28 ans, Elim.
5e Sér. : S. CI. — J. HILGER, 21, ans, Elim. 3e

Sér: N. Cl.

Mexique.— M. L. AGUILAR. 21, ans, Elim.
13e Sér.: N. CL — II. AHUMADA, 25 ans, Elim.
3e: Sér: N. CI. — C. A. GARCES, 24 ans, Elim.
2e Sér.: N. CL — J. S. MARTINEZ 23 ans,
Elim. 9e: Sér.: N. CL

Nouvelle-Zélande. — A. E. PORRITT, 24 ans,
Elim. 46 Sér.: Ier; 1/4 l’in. 5e Sér.: Ier; Ire 1/2
Fin.: N. CL

Philippines. — F. CATALON, N. Part. — D.
NEPOMUCENO, Elim. 15e Sér.: N. CL

Pologne. — A. SZENAJCH, 20 ans, Elim. 13e

Sér: N. CI. Z. WEISS, Elim. 14e Sér.: N. CL

Portugal. — K. POTT, 20 ans, N. Part. —
G. J. DOS SANTOS, 2, ans, Elim. 10e sér.:
N. CL

Suisse. —K. BORNER, 26 ans, Elim. 4e Sér.:
N. CL W. STREBI, 21, ans, N. Part.

Tohéco-Slovaquie. — B. FLEISCHER, 22 ans,
S. Part. — A. LISKA, 25 ans, Elim. 8e Sér.:
N. CI. — A. SVOBODA, 24 ans, N. part. —
J. VYKOUPIL, 25 ans, N. Part.

Turquie. — M. A. BURHAN, 21, ans, N. Part.
— M. RAOUF, 73 ans, N. part.

Yougo-Slavie.
IIe Sér.: N. C1.

— S. PERPAR, 25 ans, Elim

RÉSULTATS

ELlMlNATOIRES
Mardi 8 Juillet

Nombre de Séries : 17— Qualifiés par séries : 2,
soit 34 concurrents classés pour les 1/4 de Finales.

Prenière Série. — I. H. KINSMAN, Af. S.;
2 A. MOURLON. Fr. Temps: 21, s. 4/5, — N. Cl.:
P. PASTORINO. Ital.; J. S. HALL, Ind.; G
LARRAABEITE: Esp.

Deuxième Série — I. B:. M. NORTON, E. U. ;
C. H. COAFFE, Can. Temps: 21, S. 4/5 —
N. C1. : C. A. GARCES, Mes. ; 1;. MENDlZA-
BAL , Esp. — N. Part.: F. BURGER, Autr.

Ttoisième Série — L. E. II. LIDELL, G. Br.;
2. R. RAUCH Autr. Temps: 22 s. 1/5 — S. Cl.:
J: HILGER, Lux; II. AHUMADA, Mex. — N.
Part.: 1:. CASASNOVAS, Arg,

Quatrième Série. — I. A. E. PORRITT, N. ZI.;
2. L .S. ARMSTRONG. Can. Temps: 22 s. 2/5.
— N. Cl. : K. BORNER. Suis.; L. J. HARO.
Finl. — S. Part.: A. GEDVILLO, Lett.

Cinquième Série . — I. Il. A. BROOS, HoII.;
2 G. DUSTAN, Af. S. Temps: 22 s. 3/5 — N.
CI.: P. HAMMER, Lux; M. FRUELSÈN, Dan.;
O. SEVISKO, Lett.

—   —

S i x i é m e  S é e r i e . I. J. V. SCHOLZ, E. U.; 2.
G. B. HESTER, Can.. Temps: 22 s. 2/5. — N.
Cl.: T. K. PITT, Inde; D. PARRAIN, Fr. —
N. Part.: R. E. HALME, Finl.

Septiéme Série. — E. W. CARR, Aust.; 2.
W. J. LOWE. Irl. Temps: 22 s. 3/5. — N. CI.:
J. C:. DE VRIES, Holl. — S. Part. A. SVOBODA,
T. SI.; H. KUTIM, Esth.

Huitiéme Sérle. — I. J. M. MAC KECHEN-
NEAY. Can. ; 2. R. NORMAN. Aust. ‘Temps: 23 s.
1/5— S. CI.: A. PAPAFINGOS, Gréc.; A.
LINKA, T. SI. — N. Part.: W. E. HILDRETH,
Indes.

Neuviéme Série. — I. W. P. NICHOL, G. Br. ;
2 F. GERO, Hong. Temps: 22 s. 3/5. — N. Cl. :
J. N. MARTINEZ, Mex. — N. . Part.: C. L.
STEYN, Af. S.; M. RAOUF, Turq.

Dixiéme Série — I. H. M. ABRAHAMS, G.
Br.; L. C. W. PADDOCK, E. U. Temps: 22 s. 1/5.

N. C1.: G. J. DOS SANTOS, Port.; J. H.
VAN KAMPEN, Holl. — N. Part.: D. ORDO-
NEZ-AREAUZ, Esp.

Onziéme Série. — I. P. BROCHART, Belfi.; 2.
C. PANDELIDIS, Gréce. Temps: 23 s. — N. C1. :
S. PERPAR. Y. SI. — S. Pal-t.: L. JORGES-
SEN, Dan.; W. STREBI, Suis.

Douzième  Série.- I. L. KURUNCZY, Hong.;
2 S. TANI, Jap. Temps: 22 S. 3/5. — N. Cl.: G.
JEKALS, Lett. — N. Part.: P. SCHLANG, Dan.;
II. DRISIN, Finl.

Treizième Série. — ,. G. 1.. HILL, E. U.; 2.
T. MATHEWMAN, G. Br. Temps: 21 s. —
S. C1.: A. RIBEIRO, Brés.; A. SZENAJCH, Pol.;
M. I. AGUILAR, Mex.

Quatorzième Série. — ,. J. J. JACKSON, Fr.;
2. F. A. ESCOBAR, Arg. Temps: 22 s. l/5. —
S. CI.: Z. WEISS, Pol. — N. Part: E. V. VIL-
LES, Finl.; B. FLEISCHER, T. SI.

Quinzième Série. — ,. M. DEGRELLE, Fr.; 2.
M. VAN DEN BERGE, HoIl. Temps: 22 S. 3/5.
— S. CI.: D. NEPOMUCENO, Phil. — N. Part.:
L. BEETS, Ar. S. ; H. COCKUYT, Belg.

Seizième Série. — I. J. LAVAN, Irl.; 2. J. JUN-
QUERAS, Esp. Temps: 23 s. I/5. — N. Cl.: R.
KESKUL, Esth. — N. Part.: N. COSTA, Brés.;
K. POTT, Port.

Dix-Septième Série — I. V. A. THEARD, Haiti;
L. J. OJA, Lett. Temps: 23 s. 3/5. — N. Part.:
J. BROCK Dan.; M. A. BURHAM, Turq.; F
CATALON, Phil.

MElLLEUR TEMPS DES SERIES
DES ELIMINATOIRES

Il. KINSMAN, Af. s. dans Ire Série et B. M
NORTON, E. U. dans 20 Série: 2, s. 4/5.

QUARTS DE FINALES

Mardi 8  Juillet

Nombre de Séries: 6. Qualifiés par série: 2,
suit 12 concurrents classés pour les 1/2 Finales.

Preniére Série — I. C. W. PADDOCK, E.U;
J. W. P. S NICHOL. G. Br.: Temps: 12 s. I/5. —
N. Cl.; G. DUSTAN, Af. S.; J. OJA, Lett.-; R.
RAUCH, Aut.

Deuxiéme Série. — I. E. W. CARR, Aust.; 2.
E. H. LIDDELL,. G. Br.; Temps: 21, s. 4/5, —
N. CI.: J. J. JAKSON, Fr.; J. LAVAN, Irl.; J.
M. MAC KECKENNAY, Can.; J. JUSQUERAS,

Troisième Série. — I. J. V. SCHOLZ, E. E-U;
2. C. H. COAFFEE, Can.. Temps: 21 s. 4/5 —
N. C1.: S. TANI. Jap.; V. A. THEARD, Haït.;
R. NORMAN, Aust. ; C. PANDELIDIS, Grèce.

Quatriéme Série — I. H. M. ABRAHAMS
G. Br.; 2. B. M. NORTON, E. U. Temps: 22 s.
— S. CI.: F. X. GERO, Hong.; M. DEGRELLE.
Fr.; L. S. ARMSTROSG, Can.; F. A. ESCO-
BAR, Arg.

CIinquiéme Série. — I. A. E. PORRITT, N.-Z.;
2. A. MOURLOS, Fr. Temps: 22 s. — N. Cl.:
L. KURUNCZY HoIl. ; T. MATTHEWMAN,
G. Br.; W. J. LOWE, Irl.; M. VAN DEN BER-
GE, Holl.

Sixiéme Série. — I. G. L. HILL, E. U.; 2. H.
KINSMAS, Af. S. Temps: z, s. 4/5. — N. Cl.:
P. BROCHART, belg.; G. B. HESTER, Can.;
Il. A. BROOS, Holl.

MEILLEUR TEMPS DES SERIES
DES QUARTS DE FINALES

E. W. CARR, Austr. dans 2e Série ; J. V.
SCHOLZ, E. U. dans 3e série; G. L. HILL, E. U.
dans 6e série: 21, sec. 4/5.

DEMI-FINALES

Mercredi, 9 Juillet,

Nombre de I /2 finales : 2. Qualifiés par 1/2
finales: 3; soit 6 concurrents classés pour la
finale.

Premiére Série— I. J. V. SCHOLZ. E. U.;
G. L. HILL, E. U.; 3. Il. M. ABRAHAMS,
G. Br. Temps: 21 s. 4/5. N. C1. E. W. CARR.
Aust. ; W. P. S NICHOL, Gr. Br.; A. E. PORRIIT,
A. Zl.

Deuxiéme Série. — I. C. W. PADDOCK. E. U.;
2. E. H. LIDDELL, G. Br.; 3. B. M. NORTON,
E. U. Temps: 21, s. 4/5. — S. CI.: A MOUR-
LON. Fr.; H. KINSMAN, Af. s.; C. 11. COAF;-
F E E .  C a n .

Les deux 1/2 Finales ont été courues dans le
même temps: 21, sec. 4/5.

FINALE

Mercredi 9 Juillet

I. J. V. SCHOLZ, E. U. (Champion Olympi-
que). Temps: 21, sec. 3/5. 2. C. W. PADDOCK, E.
U. 3. E. H. LIDDELL, G. Br. 4. G. L. HILL,
E. U. 5. B. M. NORTON, E. U. 6. H. M. ABRA-
HAMS, G. Br.

CLASSEMENT DES NATIONS
I. ETATS-UNIS, 20 points Ier J. V. SCHOLZ:

10 p.; 2e C. W. PADDOCK: 5 p.; 4e G. L.
HILL., 3 p.; 5e B. M. NORTON: 2 p.).

L. GRANDE-BRETAGNE, 5 points (3e E. H.
LIDDELL: 4 p.; 6e H. M. ABRAHAMS: , p.).

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES
1896 ATHENES (pas disputée).

1900 PARIS, J. W. TEWKESBURY
E. U. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

1904 St-LOUIS, A. HAHN, E. U. . . . . . . . . .
1908 LONDRES, R. KEER. Can.. . . .
1912 STOCKHOLM, K. C. CRAIG

E. U. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
1916 (n’a pas eu lieu).

1920 ANVERS, A. WOODRING,
E. U. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

1924 PARlS, J. V. SCHOLZ, E. U...

RECORD OLYMPIQUE

A. HAHN (E. U.) Stockholm 1912 . . . .
J. V. SCHOLZ (E. U.) Paris 1924..

RECORD DG MONDE

C. W. PADDOCK (E. U.) Rerdlands
(Calilfornia) . . . . . . . . . . . . . . . . . 

RECORD DU MONDE des 220
(201 m. 164)

C. W. PADDOCK (E. U.) Bekerley
1921 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

22 S. I/5

21 s. 3/5
22 s. 2/5

21 s. 7/10

22 s.

21 s. 3/5

21 s. 3/5
21 s. 3/5

21 s. I/5

Yards

20 s. 4/5



LE 400 MÈTRES PLAT

Arrivée de la Première Demi-Finale. — De gauche à droite: Johnson, G. Butler,
L. Betts, A. Paulen, H. Fitch, N. Engdahl.

En Course : Un Virage ( 2e Demi-finale).

J. Imbach H. Fitch
Temps : 48 S. Temps:

47s. 4/5

L’Arrivée de la Finale. � De gauche à droite : E. H. Liddell (Ier) Temps : 47 s. 3/5, (Record du monde). H. Fitch (2e), J. Taylor (5e),
G. Butler (3e), D. Johnson (4e).

Au-dessus : L’Arrivée de la Deuxième Demi-Finale. � De gauche à droite : J. Taylor, J. Imbach, S. Svensson, E. H. Liddell, C. Hoff,
C. Oldfield.
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EPREUVE N 3
400 MÈTRES PLAT

Ier E. H. LIDDELL
Grande-Bretagne

2e If. M. FITCH 3e G. M. BUTLER
Etats-Unis Grande-Bretagne

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
Le fait qu’au Cours des deux journées Consa-

crées á l'épreuve de 400 métres plat. le record
du monde lut battu á trois reprises. démontre
suabondamment que l’état de la piste et les Con,,-
ditons climatérique étaient excellents. Notons
truetefois que le jour de la finale, le vent soulflait
debout assez violent dans la ligne opposée, mais,
par compensation, les concurrents l’avaient dans
le dos dans la ligne d’arrivée. Comme le 200 mé-
tres, l’épreuve. se disputait '' en couloirs ". le
départ étant donné en échelons á I’extrémité de
la linge droite opposée. U‘n seul virage par Consé-
quent. Le. parcours se décomposait donc en 156 m.
557 ligne droite (ligne Opposité, 123 m. 443 de
virage et 120 ,métres ligne droite (ligne d’arrive).
Au point de vue régularité, un seul accident: dans-
son quart de finale, l’Anglais TOMS toucha un
piquet et tomba, alors qu’il avait une belle chance
d’aller jusqu’a la finale.

87 concurrents avaient été inscrits réguliétre-
ment, répartis en 17 séries: 15 de 5 et 2 de 6.
et représentant 30, nations. les forfaits réduisi-
rent le nombre des partants á 60 et celui des
nations participantes á 27, I’AUTRICHE, I’ESPA-
GNE et In GRECE étant défaillantes. Les 33
qualifies du 2e tour ne représentérent plus que
18 nations. les ,12 des demi-finales 9 seulement, et
IeS 6 finalistes 3: les Etat-Unis (2). la Grande-
Bretagne (2). le Canada (I) et 13 Suisse (I). Un
Français avait été éliminé au premier tour et les
trois autrec au second.

Au premier tour, tous les hommes de classe Se
qualifiérent. le meilleur temps étant fait par-
ENGDAHLL. en 49 sec. 1/5. Dans aucune série.
les leaders n’urent á pousser.

Le 2e tour (quarts de finale) lut plus mouve-
menté. II fut marqué tout d’abord par le bel
exploit d‘lMBACH qui, dans sa lutte magnifique
avec le Suédois ENGDALL. réalisa le temps de
48 secondes, battant le record olympique et le
record du monde qui avaient été établis par I’Amé-
ricain REIDPATH aux Jeux de Stockholm en
1912 avec 48 sec. 1/5.

Ce tour vit aussi l’accident relaté plus haut de
l’Anglais TOMS et l’élimination des trois Fran-
çais survivants: FRITZ, FAVODON et FERRY,
du Finlxndais VILEN et des Américain ROBERT-
SOS et WILSON. Temps beaucoup meilleurs
qu'au premier tour. En dehors du 48 secondes
d‘IMBACH, FITCH, BETTS, PAULEN et OLD-
FIELD réalisaient 49 secondes juste.

La deuxiéme journée devait être encore plus
brillante au point de vue performances. En effet,
dés la premiere demi-finale, le vainqueur, l’Ame-
ricain FITCH, battait le record. vieux d’un jour,
d’IMBACH  et le descendait á 47 sec. 4/5, et dans
la seconde LIDDELL. faisait 48 sec. 1/5, battant
nettement IMBACH églant l'ancien record de
REIDPATH. Les éliminés étaient : les Suédois
ENGDALL. et SVENSSON. les, Sud-Africains
BETTS et OLDFIELD, le, Norvégien, HOFF; et le
Hollandais PAULEN.

Les six survivant  étaient : les deur Américains
FITCH  et TAYLOR, les deux Britanniques LID
DELL et BUTTLER, le Canadien JOHNSON et le
Suisse IMBACH.

Avec ces six hommes. on devait logiquement
espérer une finale magnifique. où cinq au moins
des six concurrents avaient leur chance. Elle le
lut  en effet, au de lá de Ce qu’on pouvait espérer,
puisqu’une troisiéme fois les records furent bat-
tus, bien qu’une indisposition, une mauvaise diges-
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tion. ait mis, le brillant coureur suisse IMBACH
hors de course.

Le tirage au sort p1aça les coureurs dans. l'or-
dre suivant: á la corde. JOHNSON; 2e

BUTLER ; 3e
ligne

ligne IMBACH : 4e ligne, TAYLOR N. C1.
5e ligne FITCH, 6e ligne, LIDDELL.

Bon départ. IMBACH, LIDDELL et FITCH
partent trés vite, mais tandis que le Suisse, indis-
posé, fléchit rapidement LIDDELL distance tout
de suite tous ses adversaires. A I’entrée du virage,
il a nettrment augmenté le jour que I’échelon-
nage réglementaire du départ mettait entre eux
et lui. et á l’entrée de la ligne d’arrivée, il se
présente avec 6 á 8 métres d’avance sur FITCH,
BUTLER et JOHNSTON viennent ensuite. IM-
BACH n’est plus en course. LIDDELL poursuit
son, effort sans se désunir, et, malgré un bot,
retour de FITCH dans les 50 derniers métres,
triomphe netement par 3 bons métres. Le temps
de 47 sec. 3/5 bat pour la toisiéme tais les
records olympique et du monde.

Derrière les deux leaders bien detachés, lutte
magnifique pour les places d’honneur entre BU-
TLER. JOHNSTON et TAYLOR qui terminent
dans cet ordre, ce dernier, épuisé, tombant á 5
métres du but, mais parvenant á se relever néan-
moins pour passer la ligne.

Le vainqueur. I’Ecossais H. If. LIDDELL,
ágé de 22 ans.

est

terre sur 100,
Lauréat du Championnat d’Angle-

220 et 440 yards. il est aussi un
trois quart de rubgy fameux. international de
l’équipe d’ Ecosse. Ayant termine: ses, études de

E. H. LIDDELL

théologie, il est pasteur- anglican. et fit même, au
lendemain de sa victoire Olympique. un sermon
au temple anglican de Paris. II devait incessam-
ment partir pour I’Extrême-Orient. mais comptait
bien n’abandonner ni la pratique du rugby, ni
celle de I’athétisme. II devait prendre part au 100
métres, où il avait une chance égale á celle
d’ABRAHAMS et où il eut. en tous cas, amélioré
le cIassement de la Grande-Bretagne. II q’abstint,
par- pure conviction religieuse. l’une des deux jour-
nées consacrées á la competition du 100 métres
étant un dimanche.

LISTE DES ENGAGÉS
Engagés Partants

�                         �
Nations, . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 30 27
Individuels . . . . . . . . . . . . . . . . 87 60

Afrique du Sud. — L. BETTS, 20 ans, Elim.
8e Sér.: Ier: 1/4 Fin. 2e Sér.: Ier; 2e 1/2 Fin.: N.
C1. — G. DUSTAN, N. Part — H. KINSMAN.
N. Part. — C. OLDFIELD, 25 ans, Elim. 10e

Sér. : Ier.
N . C 1 .  

I/4 Fin.: 5e Sér.: Ier; 2e 1/2 Fin.:

Argentine. — F. BREWSTER. I8 ans. EIim.  13e

Sér.: 2e; 3e Sér.: N. Cl.  — E. CASANOVAS.
I9, ans. Elim. 10e Sér. : S. Cl. — F. DOVA, 21,
ans. Elim. IIe Sér.: N. C1.
ans. Elim. 12e Sér.: N. C1.

F. ESCOBAR, 23

Australie. — E. CARR, S. Part. — R. HON-
NER. 27 ans, Elim. 3e Sér. : S. Cl. — C. LANE,
19 ans, Elim. 9e Sér. : N. CI. — K. SOKMAN,
Elim. 4e Sér.: 2e; I/4 Fin. 5e Sér. : N. Cl.

Autriche. — O. BENEDEK N. Part. — K.
SCHENNER, N. Part. — K. SWATONEK, N.
Part.

Belgique. — J. MIGEOT. 26 ans, Elim. 2e Sér.:
N. C1.

Bresil.    —    N. COSTA,  20 ans, Elim. l6 e Sér. :
S. C1. — A. RIBEIRO, S. Part.

Bulgarie. —
3e Sér.: s. Cl.

K. PETRONNOFF—. 24 ans, Elim.

Canada. — H. AYLWIM, 22 ans, Elim. Ire Sér.:
Ier 1/4 Fin. 6e Sér.: N. CI. — A. CHRISTIE,
19 ans, Elim. 12e Sér.: 2e; 1/4 Fin. Ire Sér: N.
C1. — J. FULLER, 20 ans. Elim. 4e Ser.: N. Cl.

D. JOHNSON. 22 ans. Elim. 6e Ier.: Ier; 1/4
Fin. 5e Sér: 2e; Ire 1/2 Fin: 3e; Fin.: 4e.

Danemark. — J. BROCK. N. Part. — K. JEN-
SES,
N. C1.

27 ans, Elim 2e Sér.: 2e; 1/4 Fin. 3e Sér.:

Espagne. — M. ARISTEGUI, S. Part. — M.
GARCIA—ONSALO, S. Part. — F. LABOUR-
DETTE. S. Part .— J. LARRANAGA, N. Part.

Esthonie. — R. KESKULL, 24 ans, Elim. 2e

Sér: N. C1. — H. KUTTIM, N. Part.

Etats-Unis. — If. FITCH, 24 ans, Elim. 15 e

Sér.: Ier; 1/4 I/4. Ire Sér.: Ier; Ire 1/2 Fin.: Ier;
Fin. : 2e. — R. ROBERTSON, 23 ans; Elim. 2e

Sér.: Ier; 1/4 Fin.: 4e Sér.: S. Cl. — J. TAYLOR,
23 ans, Elim. 7e Sér.: ver; 1/4 Fin. 3e Sér.: 2e;
2e 1/2 Fin.: 3e; Fin.: 5e. — E. WILSON, 24
ins, Elim. 4e Sér Ier; 1/4 Fin. 6a Sér. : N. Cl.

Finlande.
Sér. :

— E. ASTROM, 21 ans, Elim. 15e

2e; I/4 Fin. 2e Sér.: N. CI.; H. DRISIN,
S. Part. — A. HUSGAFVEL, S. Part: — E.
VILEN, 26 ans. Elim. Ire Sér.: 2e; 1/4 Fin. 5e

GI—.: N. C1.

France. — B. FAVODON, 26 ans, Elim. 17e

Sér. : ler; 1/4 Fin. 3e Sér.: S. CI. — G. FERY,
24 ans, Elim. 16e Sér: 2e 1/4 Fin. 2e Sér. : S. Cl.
— R. FRITZ, 20 ans, Elim. 9e Sér.: 2e 1/4 Fin.
4e Sér.: S. Cl. — R. JAMOIS, 23 ans, Elim.
12e Sér.: N. Cl.

Grande-Bretagne. — G. HITLER, 25 ans, Elim.
16e Sér: Ier 1/4 Fin. 3e Sér.: Ier; Ire I/2 Fin.:
Iér, :Fin ;1/4
Sér.: Fin. 4eSér.: 2e; 2e 1/2 Fin.: Ier;

E. LIDDELL, 22 ans, Elim. 14e

Fin:  Ie r  —. G. RENWICK. 23 ans,  Elim. II e

Sér: 2e; I/4 Fin. 5e Sér.: N. Cl. — E. TOMS,
25 ans. Elim. 10e Sér.: 2e; 1/4 Fin. Ire Sér.:
N. Cl.

Gréce. — C. PANDELIDIS, N. Part. — A.
PAPAFINGOS, N. Part.

Haïti. — E. ARMAND, 34 ans, Elim 4e Sér.:
N. C1. — V. THEARD, N. Part.

Hollande. — W. BOLTEN, 23 ans, Elim. 7e

Sér. : N. C1. — W. KAT, 20 ans, Elim. 8e Sér. : N.
C1. — J. MENSO, 21, ans, Elim. 9e Sér.: N. Cl.
— A. PAULEN. 22 ans, Elim. 17e Sér.: 2e; 1/4
Fin. 4e Sér: Ier; Ire 1/2 Fin: N. Cl.

Hongrie. — L. FIXL. N. Part. — L. KURUN-
CZY. 28 :III—, Elim. 3e 1/4 Fin. Ire Sér.: 2e; 
N.C1.

Indes. — J. J. HALL, N. Part. — W. E. HIL-
DRETH. S. l’art. — T. K. PITT, 21, ans, Elim.
12e Sér.: 1/4; Fin. 3e SI&—.: S. CI.

Irlande. — J. LAVAS, 26 ans, Elim. 8e Sér.: 2e;
4 I/4 Fin. 6e Sér. : S. Ci.

Italie. — L. FACELLI, 24 ans, Elim. 13e Sér.:
Ier 1/4; Fin. 4e Sér.: N. CI. — A. GARGIULLO,
18 ans. Elim. 14e Sér.: 2e; 1/4 Fin. 5e Sér.: N.
C1. — E. MAFFIOLINI , 23 ans. Elim. 16e Sér.:
N. C1. — P. PUCCI, N. Part.

Japon. — T.. SOTO, 22 ans, Elim. 7e Sér. : 2e;
1/4 Fin. 6e Sér.: N. C1.

Luxembourg. — P. HAMMER, 28 ans. Elim.
17e Sér.: N. Cl. — J. HILGER, N. Part. — C.
MIRGAIN. 22 ans. Elim. 2e Sér.: N. Cl.

Mexique.
Sér.: V.

— G. AMPARAN, 19 ans, Elim. 8e

Cl. — J. ESCUTIA, Elim. 9e Sér: N.
Cl. — C. GARCES, 24 ans, Elim. 10e Sér: N. Cl.
— J. S. MARTINEZ, 23 ans, Elim. IIe Sér.:
N. CI.



Norvège. — C. HOFF, 22M ans, Elim. 6e Sér.:
2e; 1/4 Fin 2e Sér.: 2e; 2e 1/2 Fin.: N. Cl.

Pologne. — A. CEJZIK, S. Part. —S. OLDAK.
20 ans, Elim. 13e Sér.: S. CI. — S. SWIETO-
CHOWSKI, 25 ans, Elim. 14e Sér.: S. CI. -
z. W’EISS, N. Part.

Suède. — E. BYLEIN, 26 ans Elim. 14e Sér.:
N. CI. — S. ENGDAHL, 26 ans. Elim. IIe Sér.:
Ier; 1/4 Fin. 6e Sér.: 2e; Ire 1/2 Fin.: N. CI. —
S. SVENSON, 23 ans, Elim. 9e Sér.: Ier; I/4
Fin. I

re Sér.: 2e; 2e
 I/2 Fin. N. CI. — G. WEJ-

NARTH: 22 ans, Elim. 3e Sér.: Ier; 1/4 Fin. 2e

Sér. : N. CI.

Suisse. — J. IMBACH, 30 ans, Elim. 5e Sér.:
Ier; 1/4 Fin. 6e Sér.: Ier; 2e 1/2 Fin.: 2e; Fin. :
6e. — C. SIMMEN, 26 ans, Elim. 16e Sér.: S. Cl.

Tchéco-Slovaquie. — B. FLEISCHER, N. Part.
— K. PRIBYL, 25 ans. Elim. 12e Sér.: N. C1. —
J. REISZMAN, N. Part.

RÉSULTATS

ELIMINATOIRES

Jeudi 10 Juillet

Nombre de Séries: 17. Qualifiés par séries: 2,
soit 34 concurrents Classé pour les 1/4 de finales.

Premiére Série. — I. H. G. AYLWIN, Can.;
2. E. V. VILEN, Finl. Temps: 54 s. — N. Part.:
E. W. CARR, Aust.; J. BROCK, Dan. J. HIL-
GER, Lux.

Deuxiéme Série. — I. R. A. ROBERTSON, E.
U.; 2. K. JENSEN, Dan. Temps: 50 S. I/5 -
N. Cl.: J. F. MIGEOT, Belg; R. KESKULL.
Esth.; C. MIRGAIN, LuX.

Troisiéme Série . — I. G. WEJNARTH, Suède;
2. L. KURUNCZY, Hong. Temps: 50 S. 1/5 -
N. CI.: R. J. HONNER, Aust.; K. PETRON-
NOFF, Bulg. — N. Part.: K. KUTTIM, Esth.

Quatriéme Série. — I. E. C. WILSON, E.—U.;
2. R. NORMAN, Aust. Temps: 49 s. 3/5. — N.
Cl.: J. W. FULLER, Can.; E. B. ARMAND,
Hait. — S. Part.: H. HUSGAFVEL, Finl.

Cinquiéme Série, — I. J. IMBACH, Suis.
Temps: 51, S. 4/5. S. Part.: M. A. ARISTEGUI,
Esp.; H. DRISIN, Finl, ; C. PANDELIDIS,
Gréce; V. A. THEARD, Haïti.

Sixiéme  Série. — I. D. JOHNSON, Can.; 2.
C. HOFF, Norv. Temps: 51, s. 4/5. — N. Part.:
M. GARCIA-OSSALO, Esp.; A. PAPAFINGOS,
Gréce.; L. FIXL, Hong.

Septiéme Série. — I. J.—C. TAYLOR, E.—C.;
2 T .NOTO, Japon. Temps: 50 s. 4/5. — N. CI. :
W. V. BOLTEN, Holl. — S. Part. : G. DUSTAN,
Af. S.; F. LABOURDETTE, Esp.

Huitiéme Série — L. BETTS, Af. S.; 2. J.
LAVAN. Irl. Temps: 49 s. 4/5. — s. Cl. : w. II.
KAT, Holl.; G. AMPARAN. Mex. — S. Part.:
H, LARRANAGA Esp.

SEUVIÉME SÉRIE. — I. A. SVENSSON, Suéde; 2.
R.—E. FRITZ, Fr. Temps: 50 S. —N. CI.: C.
LANE Aust.; J, MESSO, Holl, J. ESCUTIA,
Mexique.

DIXIÉME  SÉRlE. — I. C. W. OLDFIELD. Af. S.;
2. E. J. TOMS. G. Br. Temps 49 s. 3/5. — N.
C1. : C. A. GARCES. Mex. ; E. E. CASANOVAS,
Arg, — N. Part.. J. S. HALL. Inde.

Onziéme Série. — N. ESGDAHL, Suéde; 2.
C. K. RENWICK, G. Br. Temps 49 s. 1/5. — S.
C1. F. DOVA, Arg.; J. N. MARTINEZ, Mes. —
S. Part.. W. E. HILDRETH. Inde.

Douziéme Série. — I. T. K. PITT, Inde; I.
A. T. CHRISTIE, Can. Temps: 49 s. 4/5. — S.
Cl. E. A. ESCOBAR. Arg; R. JAMOIS, Fr.; K.
PRIBYL, T. SI. — S. Part.: A. CEJZIK, Pol

Treiziéme Série. — I. L. FACELLI. Ital.; 2.
F. BREWSTER, Arg. Temps: 51, s. — S. Cl.:
S. OLDAK Pol. — S. Part.: II. KINSMAN,
AI. S.; O. BENEDEK;, Autr

Quatorziéme Série. — I. E. H. LIDDELL, G.
Br.: 2. A. GARGIULLO, Ital. Temps: 50 s. 1/5.
— N. Cl.: E. BYLEHN, Suède.; S. SWIETO-
CHOWSKI, Pol. — N. Part.: C. SCHENNER,
Autr.; J. REISZMAN. T. SI.

Quinziéme Série — I. H. M. FITCH, E. U.; 2.
E. J. ASTROM, Finl. — S. Part.: C. SWATO-
NEK . Autr.; P. PUCCI, Ital.; Z. WEISS, Pol.

Seiziéme Série. — I. G. M. BUTLER. G. Br.:
2. G. FERRY. Fr. Temps: 50 s. 1/5, s. C1.: s. N. V.
COSTA, Brés: E. MAFFIOLINI, Ital.; C. SIM-
MEN, Suisse.

Dix-Septiéme Série. — I, B. FAVODON. Fr.;
2. A. PAULEN, Hol. Temps: 51, S. — N. C1.:
P. HAMMER, Lux. — N. Part. A. RIBEIRO,
Brés; B: T. FLEISCHER, T. SI.

MEILLEUR TEMPS DES SERIES
DES ELIMINATOIRES

S. ENGDAHL, Suéde, dans Série 49 s. 49 s. 1/5.

QUARTS DE FINALES

Jeudi 10 Juillet

Nombre de Séries: 6. Qualifiés par séries: 2,
soit 12 concurrents classés pour les 1/2 Finales.

Premiére Série. — . If. M. FITCH, E. u.; 2.
A. SVENSSON, Suéde, Temps: 49 s. — N. Cl. :
A. T. CHRISTIE, Cal.; E. J. TOMS, G. Br. —
s. Part.: L. KURUNCZY, Hong.

Deuxième Série— I. L. BETTS, Af. S.; 2.
C. HOFF. Norv. Temps: 49 s. — N. CI :
WEJNARTH, Suède; G. FERY, Fr. — N. Part.
E. J. ASTROM, Finl.

Troisieme Série —I.  G. M. BUTLER, G. Br.;
2. J. C. TAYLOR, E. U. Temps: 49 s. 4/5. —
S. Cl.: B. FAVODON, Fr.; T. Ii. PITT, Inde;
K. JENSES, Dan., F. BREWSTER, Arg.

Quatrième Série. — I. A. PAULEN, Holl. ; E.
H. LIDDELL G. Br. Temps 49 s. — N. CI. :
R. A: ROBERTSON. E. U; L. PACELLI, Ital.
— N. Part. : R. fi. FRITZ. Fr.

Cinqutième  Série. — I. C. W. OLDFIELD, Af
S.; 2. D. JOHNSON. Can. Temps: 49 s. — N.
CI. : E. V. VILES, Finl.; R. NORMAN. Aust. —
S. Part.: G. RENWICK, G. Br.; A. GARGUILL
LO, Italien.

Sixième Série. — I. J. IMBACH, Suis. : 2. N.
ENGDAHL. Suéd. Temps: 48 s. — S. C1. E. C.
WILSOS. E. U.; J, LAVAS, tri.; T. NOTO.
Jap. — S. Part. H. G. AYLWIN. Can.

MEILLEUR TEMPS DES SERIES
DES QUARTS DE FINALES

J. IMBACH, Suisse, dans 6e skie: 48 s.

DEMI-FINALES

Vendredi ii Juillet

Nombre de I/2 Finales : 2. Qualifies par 1/2
Finale : 3, soit 6 concurrents claséss; pour la
Finale.

Première Demi-Finale. — I. M. FITCH E.
U.; 2. G. M. BUTLER, Gr. Br.; 3. D. JOHN-
SON, Can.. Temps: 47 s. 4/5 — N. Cl. : A. PAU-
LES, Holl.; L. BETTS, Af.-S.; N. ENGDAHL.
Suède.

Deuxième Demi-Finale. — E. H. LIDDELL.
G. Br.; 2. J. IMBACH. Suis.; 3. J. C. TAYLOR.
E. U. Temps: 48 s. 1/5. — s. C1. : C. HOFF.
Norv.; C. W. OLDFIELD. Af. S.; A. SVENS-
SOS, Suéde.

MEILLEUR TEMPS DES DEMI-FINALES

H. M. FITCH, E. U., dans la 1re I/2 Finale:
47 s. 4/5.

FINALE

Vendredi ii Juillet

I. E. H. LIDDELL, G. Br., (Champion Olym-
pique). Temps:  47  S. 3/5; 2. H. M. FITCH, E. U.;
3 G. M. BUTLER, G. Br.; 4. D. JOHNSON, Can.;
5. J. C. TAYLOR, E. SEPPALA.; 6. J. IMBACH., Suis.
(tombé).

CLASSEMENT    DES     NATIONS

Ire  GRANDE-BRETAGNE, 14 Points (Ier E. H. 
LIDDELL: 10 p.; 3e G. M. BUTLER: 4 p.).
2e ETATS-UNIS, 7 points ( 2e,H .  M  F I T C H :   
5p. : 5e J. C TAYLOR: 2 P.),

3e CANADA, 3 points (4e D. JOHNSON: 3 p.),

LES    VAINQUEURS    OLYMPIQUES
1896  Athènes, T. E. BURKE, E. U... 54s. 2/5
1900 Paris, M. W. LONG, E. U.....  49 s. 2/5
1994 St-Louis HILLMAN, E.U... 49 s. 2/5
1908 Londers, W. HALSWELLE, G.-B. 5o S.

1912  Stockholm,
E. U.

C. D. REIDPATII,
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 48 S. 1/5

1916 N’a pas eu lieu.
1920 Anvers, B.G.D. RUDD, Af. S... 49 S. 3/5
1924 Paris, E. H. LIDDELL, G. Br... 47 S

. 3/5

RECORD OLYMPIQUE

E. H. LIDDELL, G. Br. Paris 1924: 47 S. 3/5.

RECORD DU MONDE

E. H. LIDDELL, G. Br. Paris 1924: 47 S. 3/5.

Record du Monde des 440 Yards (402 m.‘328)

J. E. MEREDITH, E. U., Cambridge 1916:
47 S. 2/5.

ÉPREUVE N° 4

800 MÈTRES PLAT

Ier D. G. LOWE
Grande-Bretagne

2e P. MARTIN 3e S. ENCK
Suisse Etats-Unis

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
L`épreuve fut disputée dans d’excellentes condi-

tions de terrainet de température. Elle présenta
toutes garanties de régularité, mais comme, dans
I’ échelle des courses de plat, c’était la premiére
courue avec départ en ligne, il s’ensuivit quelques
tassages inévitables dans ta lutte pour les places,
mais qui ne parurent pas avoir eu une influence
sur1 les résultats.

Il y avait 70 concurrents inscrits. Un forfait
avant la composition des séries en réduisit le nom-
bre à 69, répartis en 8 séries éliminatoires, 5 de

2 —  —



9 et 3 de 8. 29 nations se trouvaient représentées.
II n'y en eut plus que 21 au départ, avec seule-
ment 41 compétiteurs, l’Argentine, 1’Autriche, la
Bulgarie, l’Espagne, l’ Esthonie. Haiti, la Hongrie
et la Turquie ayant déclaré forfait.

13 nations restaient en ligne pour les demi-fina-
les et 4 pour la finale: les Etats-Unis avec leurs
4 représentants, la Grande-Bretagne avec 3, la
Suisse et la Norvège chacune avec I.  A noter par-
mi les abstentions au départ, celle qui causa quel-
que déception, du Filandais NURMI.

L`áge moyen des concurrents était compris entre
22 et 25 ans. Aucun ne dépassait 28 ans.

La compétition ne comportait que trois tours:
9 séries éliminatoires, les trois premiers quali-
fiés; 3 demi-finales qualifiant également les trois
premiers, et la finale. Le tour éliminatoire
donna lieu à lieu aucune surprise. Pas de temps  sen-
sationnel  non plus, les  concurents se réservant
visiblement. et LOWE et MARTlN. qui devaient
fournir les deux premiers de la finale gagnant leur
série respectivement en I m. 58 et 2 m. o s. 1/5.
Le meilleur temps lut lait par STALLARD et
JOHANSSON :  1m 57 s. 3/5. Restaient quali-
fiés pour les trois demi-finales 24 concurrents
représentant 13 nations: Etats-Unis et Grande-
Bretagne : 4; France : 3; Suéde, Canada et Dane-
mark: 2; Finlande, Afrique du Sud, Suisse, Hol-
land. Belgique, Irlande et Norvége: I.

Dans les trois demi-finales, les performances
furent beaucoup meilleures, les hommes étant plus
poussés. Les meilleurs temps furent faits par
STALLARD:  1 m. 54 s.1/ 5 et LOWE 1 m. 56 s.
4 / 5 Des  spécialistes de grande valeur. comme les
Suédois LUNDGREN et JOHANSSON, le Hol-
landais PAULEN, le Finlandais JANSSON. dis-
paraissent, ainsi que les trois Français: BARA-
TON, WIRIATH et PHILIPPS.

Restaient qualifiés pour la finale: les quatre
Américains: RICHARDSON, ENCK, DODGE et
WATTERS. les trois Britanniques: STALLARD.
IOWE et HOUGTON, le Suisse MARTIN et le
Norvégien HOFF. STALLARD était favori, et
l’on pensait beaucoup plus à RICHARSON pour
lui disputer la première place qu’à LOWE ou à
MARTIN. Ce furent pourtant ces deus derniers
qui l’emportèrent, mais la lutte entre ces quatre
“athlétes fit de cette finale la course la plus belle
et la plus émouvante de tous les Jeux de Paris.

Sous voudrions pouvoir citer toutes les admi-
rables pages dans lesquelles, dans sons (( 0rgue
du Stade )) André OBEY décrit cette finale’ en
général, et la course de MARTINS en particulier.

La place nous faisant malheureusement défaut,
nous n’en reproduirons que la fin.

Aprés trois faux départs, les neufs concurrents,
tous en maillots blancs . s’envolent au coup de pis-
tolet de POULENARD. Le plus vite, LOWE s’as-
sure la corde, mais celui-ci cède rapidement sa
place à STALLARD, qui s’en va de sa longue
et puissance foulée et mènera toute la course.
LOWE, RICHARSON et ENCK le suivent, puis
MARTIN. STALLARD passe aux 4oo métres en
54 secondes, aux 500 en 1 m. 6 S. 4/5, et aux 6oo
en I m. 21 S. 2/5. AU 2e tour, dans la ligne oppo-
sée, MARTIN, qui s’est rapproché, tente de pas-
ser RICHARDSON, mais celui-ci résiste et fait
voyager le Suisse. Dans le virage, il réussit à
le passer, puis ENCK, et le voici à droite de
LOWE qui, à la corde, suit STALLARD dans
sa foulée.

Laissons maintenant la parole à André OBEY’:
« Virage fini. La ligne droite s’ouvre d’un coup,

« part d’un jet vertigineux, file jusqu’au but en
« rayon de phare. MARTIN se penche et fonce.
« Pouvoir aspirateur de cette droite vide! Il s’y
« lance comme en luge, sur une glissade qui doit,
« d’un trait, le porter au but.

« Il attaque STALLARD~ largement, le déborde
« sur la droite, à trois métres, au moins, de la
« corde. Il ne veut pas lui donner le stimulant de
« la lotte coude à coude, stimulant de I’arivée
« qui profite toujours - c’est connu - au coureur
« à la corde. Il passe au large de STALLARD, par
« prudence et par chic, et chic d’un athlète qui est
« au-dessus de sa tâche.

« Alors soudain”, LOWE surgit entre STAL-
« LARD et lui, LOWE qu’il oubliait et qui lui
« prend un métre; MARTIN hésite, abruti, comme
« Sonné d’un coup de poing, il se répèt:

—  « Que fait STALLARD? Que fait STAL-
« LARD?

« Mais rien du tout! II ne fait rien que courir,
« sur sa lancée, les cinquante derniers métres.
« Incapable de faire plus, il est vanné, vidé.
« STALLARD est mort! MARTIN se jette
« trousses de LOWE. Il a du regret plein la bou-
« che.

—  —

— « Quelle gaffe! pleure-t-il en lui-même. Dire
« que je l’avais, que je le tenais, que je le bou-
c, clais!...

« Il se donne corps et âme. Il vomit sa fin de
« course, à coups de tête, à coups d’épaules, re-
« prend vingt. trente, cinquante centimètres, et
« rejoint LOWE juste au moment où la victo-
« rieuse poitrine anglaise arrache le fil.

Et c’est vrai! MAKTIN mérite d’être associé
à LOWE dans son triomphe. Sans sa faute de
tactique. il pouvait gagner.

Aucun record n'était battu. Mais le temps de 3e;
1 m.  52 s. 1/5 est le meilleur  qui ait été réalisé
aux Jeux olympiques après celui réalisé par le
prestigieux MEREDITH en 1912, à Stockholm,
1 m. 51 s. 9/10 qui constitue encore aujourd’hui.
non seulement le record olympique. mais encore
le record du monde de la distance.

LISTE DES ENGAGÉS
Engagés Partants

Nations . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 29 21
Individuels . . . . . . . . . . . . . 70 41

Afriqúe du Sud. — C. E. DAVIS, 25 ans, Elim.
Ire Sér.: N. Cl.

Argentine. — F. BREWSTER, N. Part. — F
DOVA, N. Part.

D. G. LOWE

Australie. — M. BOYD, 28  ans, Elim. 3e Sér.:
N. Cl. — J. H. NEWMAN. N. Part. — K. NOR-
MAN, Elim. 4e Sér.: N. CI.

Autriche. — L. DECKARDC, N. Part. — F.
FRIEBE, N. Part. — K. MAHR, N. Part.

Belgique. — F. MORREN, 25 ans, Elim. 5e Sér.:
2e; 2e ½ Fin.: N. CI.

Brésil. — N. COSTA, 20 ans, Elim. 4e Sér.: N.
Cl. — A. GOMES, N. Part.

Bulgarie. — L. KARASSTOYANOFF, N. Part.
— K. PETRONNOFF, N. Part.

Canada. — F. HARRIS, 22 ans, Elim. 3e Sér.:
3e; 3e ½ Fin.: N. Cl. — T. MAC KAY, 24 ans,
Elim. 4e Sér.: 3e; Ire 1/24 Fin.: N. Cl. — H.
PHILLIPS, 25 ans, Elim. 5e Sér.: N. Cl.

Danemark. — K. JENSEN, 25 ans, Elim. 6e

Sér.: Ier; Ire 1/2 Fin.: N. Cl.

Espagne. — V. ABAD, N. Part. — R. DE LA
CERDA, N. Part.

Esthonie. — J. VILLEMSON, N. Part.

Etats-Unis. — E. R. DODGE, 24 ans, Elim. 6e

Sér.: 3e; 3e 1/2 Fin.: Ier; Fin.:  6e. — S. ENCK,
24 ans, Elim. 2e Sér.: 3e; 3e ½ Fin.: 2e; Fin.: 3e.
— W. H. RICHARDSON, 21 ans, Elim. Ire Sér.:
2e; Ire  ½ Fin.: 2e: Fin.: 5e. — J. N. WATTERS,
21 ans, Elim. 4e Sér.: 2e; 2e ½ Fin.: 3e; Fin.:
N. Cl.

Finlande. — G. JANSSON,  21 ans, Elim.: Ire

Sér.: 3e; 3e ½ Fin.: N. Cl. — J. LUOMA, N.
Part. — P. NURMI, N. Part. — A. PEUSSA,
N. Part.

France. — G. L. Baraton, 20 ans, Elim. 8e Sér.:
2e; Ire ½ i”.: N Cl. — M. C. GROSCLAUDE,
24 ans, Elim. 2e Sér.: N. CI. — L. PHILIPPS,
20 ans, Elim. 7e Sér.: 2e; 3e ½ Fin.: N. Cl. —
R. WIRIATH, 25 ans, Elim. Ire Sér.: Ier; 2e½
Fin.: N. Cl.

Grande-Bretagne. — H. HOUGTON, 23 ans,
Elim. 2e Sér. : 2e; 2e ½ Fin. : Ier; D. G. LOWE,
22 ans, Elim. : 6e  Sér. : Ier; 2e ½ Fin.: Ier; Fin.:
I
er; E. D. MOUNTAIN, 23 ans, Elim. 5e Sér. :

3e; 3e ½ Fin.: N. Cl. — G. N. STALLARD, 24
ans, Elim. 7e Sér.: Ier; Ire ½ Fin. : 4e.

Haïti. —  E.  B.  ARMAND,  N. Part.

Hollande. .— W. V. BOLTEN, N. Part. — J.
MENSO, 21 ans, Elim. 6e Sér .: N. Cl.; A. PAU-
LEN, 22 ans, Elim. 4e Sér.: Ier; 3e ½ Fin.:
N. Cl.

Hongrie. — J. BENSEDEK, N. Part. — M
FONYO, N. Part.

Irlande. — J. P. CLARKE, N. Part. — N. MAC
EACHEREN, 25 ans, Elim. 6e Sér.: 2e; 2e ½
Fin.: N. Cl.

Italie. — G. BONINI, 29 ans, Elim. 2e Sér.:
N. Cl. — F. BRUNI, 25 ans, Elim. 5e Sér.: N.
Cl. — G. COMINOTTO, N. Part. — P. PUCCI,
20 ans, Elirn. 4e Sér: N. Cl.

Japon. —
N. Cl.

T. NOTO, 22 ans, Elim. Sér.:

Luxembourg.
Sér. : N. Cl.

— C. MIRGAIN, 22 ans, Elim. 6e

Mexique. — C. AMPARAN. 19 ans, Elim. 8e

Sér. : N. Cl. — F. CUEVOS. N. Part. — J.
ESCUTIA, N. Part.

Hongrie. — C. HOFF, 22 ans, Elim. 8e Sér.:
3e; 3e½ Fin.: 3e; Fin.: N. Cl.

Pologne.  —  J. JAWORSKI, N. Part. — S
KOSTRZEWSKI, 22 ans, Elim. 6e Sér.: N. Cl.
— S. OLDAK, 20 ans, Elim. Sér.: N. Cl. —
S. SWIETOCHOWSKI, N. Part.

Suéde. — E. BYLEHM, 26 ans, Elim. 7e Sér.:
N.
Ier;

Cl. — R. JOHANSSON, 25 ans, Elim. 5e Sér.:
Ire ½ Fin.: N. Cl. — S. LUNDGREN. 28

ans, Elim. 3e Sér.: 2e; 2e½ Fin.: N. Cl.

Suisse. — P. MAKTIN, 23 ans, Elim. 3e Sér.:
ler; Ire ½ Fi”.: 3e; Fin.: 2e.

Tchéco-Slovaquie. — J. MUCHA, N. Part. —
K. PRIBYL, 25 ans, Elim. 8e Sér.: N. Cl. — E.
RIEDL, N. Part. — V. SINDLER, S. Part.

Turquie. — A. BESSIM, S. Part.

RÉSULTATS

ELIMINATOIRES

Dimanche 6 Juillet

Nombre de Séries: 8. Qualifiés par séries: 3
soit: 24 concurrents classés pour les ½ Finales.

Premiére Séries. — 1. R. WIRIATH, Fr.; 2.
W. H. RICHARDSON, E. U.; 3. G. JANSSON.
Finl. Temps: 1 m. 59 s. — N. CI. : C. E. DAVIS,
Af. S. — N. Part.: L. DECKARDC, Aut.; E. B.
ARMAND. Haiti; F. CUEVOS. Mex.: V. SIND-
LER. T. Sl.; K. PETRONSOFF, Bulg.

Deuxième Série.  —  1. C. W. OLDFIELD, Af.
S.; 2. H. HOUGHTON, G. Br.; 3. S. ENCK,
E. U. Temps: 1 m. 5/8 s. — N. Cl.: M.C. GROS-
CLAUDE, Fr.; G. BONINI, Ital. — N. Part.:
J. LUOMA. Finl.: F. FRIEBE, Autr.; J. ESCU-
TIA, Mex.; E. RIELD, T. Sl.

S.
Troisième Série. — I. P. MARTIN, Suis.; 2.

LUNDGREN, Suéd.; 3. F. J. HARRIS, Ca”.
Temps: 2 m. 0 s. 1/5 - N. Cl. : M. V. BOYD,
Aust. — N. Part.: P. NURMI, Finl.; K. MAHR,
Autr. ; J. BENEDECK, Hong.; S. SWIETO-
CHOWSKI. Pol.; G. COMINOTTO, Ital.

—     —



LE 800 MÈTRES PLAT
LES DEMI-FINALES

 L’Arrivée de la Première Demi -Finale L’Arrivée de la SeconeDemi-Finale
G. H. Stallard (1re)

L’Arrivée de la Troisième Demi-Finale
D. H. Lowe (Ier) R E. Dodge (Ier)

LA FINALE

Le Dernier Virage. — Stallard mène devant Lowe et Martin   

L 'Arrivée .   — De gauche à droite :  P.  Martin (2e)  D. G. Lowe (Ier), S. Enck (3e), W. R. Richardson (5e), G. N. Stallard (4e ), E. R.

Un Passage. — Stallard mène devant Houghton, Enck, Watters,
Martin  masquant  Lowe, Dodge et Richardson.

—   —



Quatriéme Série.— L. A. PAULEN. Holl.; 2.
J. N. WATTERS, E. U. ; 3. T. MAC KAY, Can.
Temps : I m. 59 s. 1/5. — N. Cl.: P. PUCCL
Ital.; R NORMAN, Aust.: N. COSTA. Brés.:
N. Part.: A. PEUSSA. Finl.; M. FONYO, Hong.;
J. JARWORSKI, Pol.

Cinquiéme Série.  — I. R. JOHANSSON, Suéd. :
2 F. MORREN. Belg.; 3. E. D. MOUNTAIN.
G. Br. Temps : I m. 57  s. 3/5. — N. Cl. : F. BRU-
NI, Ital.; H. PHILLIPS, Can.; S. OLDAK, Pol.
N. Part.: W. V. BOLTEN, Holl.; A. GOMES.
Brés.; J. P. CLARKE, Irl.

Sixiéme Série. — I. K. JENSEN, Dan.; 2. N. J.
MAC EACHERN, Irl.; 3. R. E. DODGE. E. U.
— Temps: I m. 58 s. 2/5.  — N. Cl. : S. KOS
TRZEWSKI, Pol.; K. MENSO, Hull.; C. MIR-
GAIN. Lux.: N. Part.; J. H. NEWMAN. Aust.
V. ABAD. Esp.

Septiéme Série. — I. G. H. STALLARD G.
Br.; 2. L. PHILLIPS, Fr.: 3. A. LARSEN. Dan.
Temp: I m. 57 s. 3/5 N. Cl.: T. NOTO. Jao.
E. BYLENE, Suéde — S. Part.: F. BREWSTER.
Arg.; R. DE LA CERDA, Esp.: A. BESSIM.
Turquie.

Huitiéme Série. — I. D. G. LOWE, G Br.:
BARATON, Fr.: 3. C. HOFF.2. G. L. Norv.

Temps: I m. 58 s. — N. Cl. K. PRIBYL. T. Sl.;
G. AMPARAN, Mex. N. Part.: J. WILLEM-
SOS. Esth.; F. DOVA, Arg.; L. KARASSTOYA-
NOFF, Bulg.

MEILLEUR TEMPS DES SERIES
DES ELIMINATOIRES

R. JOHANSSON, Suède, dans 5e Série, G. H.
STALLARD, Gr. Br. dans 7e Sér.: I m. 57 s. 3/5.

ÉPREUVE N° 5
DEMI-FINALES

Nombre de 1/2 Finales: 3. Qualifiés par 1/2
Finale: 3, soit 9  concurrents classés pour la
finale.

1500 MÈTRES PLAT
Première Série. � I. G. H. STALLARD, G.

Br.; 2. W. H. RICHARDSON, E. U.: 3. P.
MARTIN, Suis. Temps: I m. 54 s. 1/5. — N. Cl.:
R. JOHANSSON, Suéde; K. JENSEN, Dan.; C.
W. OLDFIELD; Af. S.; T. MAC KAY, Can.;
G. L. BARATON, Fr.

Deuxiéme Série — I. D. G. LOWE, G. Br.: 2.
H. HOUGHTON, G. Br.; 3. J. N. WATTERS.
E. U. Temps: I m. 56 s. 4/5. — S. Cl.: S. LUND-
GRES, Suéd.; N. J, MAC EACHEREN, Irl.; F.
MORREN, Belg.; R. WIRIATH, Fr.; A. LAR-
SES, Dan.

Troisiéme Série. — I. K. E. DODGE, E. U. :
2. S. ENCK, E. U.: 3. G. HOFF, Norv. Temps:
1 m. 57 s. — N. Cl.: A. PAULEN, Holl.: G.
JANSSON, Finl.; F. J. HARRIS, Can.: E. D.
MOUNTAIN, G. Br.; L. PHILIPPS, Fr.

Ier P. NURMI
Finlande

2e W. SCHARER 3e H. B. STALLARD
Suisse Grande-Bretagne

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES

MEILLEUR TEMPS DES DEMI-FINALES

G. H. STALLARD, G. Br. dans Ire 1/2 Finale :
I m. 54 s. 1/5.

FINALE

Mardi 8 Juillet

I. D. G. LOWE, G. Br. (champion Olympique).
Temps:  I m. 52 s. 2
s. ENCK,

/5: 2. P. MARTIN, Suis.: 3
E. U.: G. H. STALLARD. G. Br.: 5.

W. H. RICHARDSON, E. U.; 6. R. E. DODGE.
E. U. — N. CI.: J. N. WATTERS, E. U.: C.
HOFF, Norv.; H. HOUGHTON. G. Br.

CLASSEMENT DES NATIONS

I. GRANDE-BRETAGNE, 13 points (Ier D. G
LOWE, 10 p.; 4e G. H. STALLARD, 3 p.).

2. ETATS-UNIS, 7 points (3e S. ENCK, 4 p.;
5e W. H. RICHARDSON, 2 p.; 6e R. E. DOD-
GE. 1 p.).

3. SUISSE, 5 points (2e. MARTIN, 5 p.).

—  — 

LE; VAINQUEURS OLYMPIQUES

1896 Athénes, E.H. FLACK, G. Br. 2 m. 11 s.
1900  Paris, A.E. TYSOE. G. Br. 2 m. I s. 2/5
1904 St-Loius, J. D. LIGHTBODY

E. U . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . I m. 56 s.
1908  Londres, M. W. SHEPPARD

E. U. . . . . . . . . . . . . . . . . I m. 52 s. 4/5
1912 Stockholm, J. E. MEREDITH

E. U. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . I m. 51 s. 9/10
1916 N’a pas eu lieu.
1920 Anvers, A. G. Hill, G. Br. I m. 53 s. 2/5
1924 Paris, D. G. LOWE, G. Br. I m. 52 s.  

RECORD OLYMPIQUE

J. E. MEREDITH, E. U. Stockholm 1912,
I m. 51 s. 9/10.

RECORD DU MONDE

J. E. MEREDITH, E. U. Stockholm 1912,
I m. 51 s. 9/10.

Record du monde des 880 Yards (804 m. 656)

J. E. MEREDITH, E. U. 1916, I m. 52 s. 1/5.

Avec le 1500 mètres, NURMI faisait ses débuts
dans le meeting olympique et comme il devait
disputer au cours de la même journée le 5000
méters, l‘attraction était double. On l’attendait
à  l‘œuvre dans ce double effort si rapproché, sur-
tout qu’il allait avoir à lutter dans le 1.500 avec
des  hommes comme le champion Olympique du
800, l’Anglais LOWE et son camarade STAL-
LARD et dans le 5000 avec son compatriote
RITOLA, déjà victorieux du 10,000 méters.

Conditions climatériques et terrain excellents.
L‘épreuve se courait sur 3 tours complets de

piste, avec départ en ligne, par conséquent sur
la ligne même d’arrivée. Rien à dire sur la régu-
larité de I’épreuve. la victoire de NURMI ayant
été trop nette pour prêter au moindre soupçon
de discussion. Il y avait 63 inscrits. Deus forfaits
avant la composition des séries en réduisrnt le
nombre à 61. répartis en 6 séries, I de 11 et 5
de 10, représentant 29 nations. Au départ, il n’y
avait plus que 40 concurrents et 22 nations en
ligne, les forfaits étant ceux du Brésil, du Chili.
de I’Espagne, d’Haiti. de l’Irlande, du Japon et
de la Suéde. Les 12 finalistes n’en représenteront
plus que 5: la Finlande (4), les Etats-Unis et la
Grande-Bretagne (3), la Suise et la France (1).

L’âge mayen des concurrents est un peu plus
élevé que pour le 100, le 200, le 400 et le 800. Un
assez grand nombre de concurrents ont plus de
25 ans, NURMI en a 27.

L‘épreuve ne comportrait qu‘un seul tour élimi-
natoire avant la finale. Ce premier tour démontra
tout de suite la supériorité de NURMI, l’homme
chronométre. Grosse impression fournie aussi par
le Suisse SCHARER  qui fit d’ailleurs le meilleur
temps des six séries éliminatoires: 4 m. 6 si. 3/5.
STALLARD et LOWE ne poussérent pas. Seul
des Français, WIRIATH se qualifie pour la
finale gagnant d’ailleurs sa série. Parmi les élimi-
nés de marque, notons l’Américain SPENCER,
le Danois LARSEN, les Italiens FERRARIO et
DAVOLI et le Français PHILIPPS. A souligner
l’absence au départ du Suédois WlDE.

La finale mit en présence: les Finlandais NUR-
MI, LUOMA, PEUSSA et LIEWENDAHL; les,
Britanniques STALLARD, LOWE et SPENCER ;
les Américains BUKER. HAHN et WATSON, le
Français WIRIAH et le Suisse SCHARER.

Aprés un faux départ occasioné par LOWE. les
12 hommes partent bien au second coup de pis-
tolet, le Suisse SCHARER à la corde avec im-
médiatement à sa droite NURMI, WIRIATH
tout à fait à l’extérieur. LOWE file en tête, mais
NURMI le passe dans le virage et à la sortie.
aprés un coup d'œil à son chrono, il accélére et
seul LOWE peut le suivre. A 300 métres du
départ, ils sont tous deux détachés. Le reste du
lut suit avec SCHARER, WIRIATH, STALLARD
et WATSON au comandement. NURMI couvre
le premier tour (500 métres) en I m. 13 s. 1/5. Le
2e tour n’apporte aucun changement à, la situa-
tion. NURMI couvre’ les 1.000 mètres en 2 m. 32 s.,
vérifiés naturellement à sa propre montre, ce qui
donne pour les deuxièmes 500 mètres I m. 18 s.
4/5. La cloche: NURMI d  émarre et aussitôt il n’a
plus personne derrière lui, et au 300 mètres, c’est.
à-dire à l’entrée du dernier virage, il a pris
métres à LOWE que suivent SCHARER, WI-
RIATH et STALLARD. Celui-ci  produit alors son
effort. Un peu tard. II passe sans difficulté WI-
RIATH. rattrape SCHARER qui a lui-même
rejoint LOWE. Ce dernier faiblit aussitôt et voici
les deux autres lancés à In poursuite de NURMI
en se livrant un duel farouche, qui se terminera
en faveur du Suisse, STALLARD s’écroulant
épeuisé sur la ligne. Mais NURMI a déjà brisé le
fil bien avant eux, couvrant, sans avoir poussé,
les 1,500 mètres en 3 m. 53 s. 3/5. Ce temps bat
de loin le record Olympique, établi par JACKSON
à Stockholm en 1912 en 3 m. 56 s. 4/5. Il laisse
debout toutelois, le record du monde, propriété de
NURMI depuis 1923 avec 3 m. 52 s. 3/5. Mais
il n’est pas douteux que s‘il avait voulu, le prodi-
gieux Finlandais pouvait le battre et l'abaisser au
moins à 3 m. 52 s. Sans  doute préféra-t-il se réser-
ver en vue du 5.000  métres qu’il devait disputer
une heure plus tard et où l’attendaient RITOLA
et WIDE.

LISTE DES ENGAGÉS

Engagés Partants

Nations . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 29 22
Individuels . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 63 40

Afrique du Sud.
2e Sér. : N. Cl.

— C. E. DAVIS, 25 ans, Elim.

Australie. — V. M. BOYD, 28 ans. Elim. 6e

Sér.: N. Cl. — J. II. NEWMAN, 21 ans, Elim.
4e Sér.: N. CI.

Autriche. — F. FRIEBE, 28 ans, Elim. Ire Sér. :
N. Cl. — P. GASSER. N. Part. — R. HAIDEG-
GER, N. Part.

Belgique. — L. M. FOURNEAU, 24 ans. Elim.
2e Sér.: N. Cl. — A. VANACHTEN, s. Part. —.
J. VAN DER WEE, 22 ans, Elim. 4e Sér.: N. Cl.

Brésil. — A. GOMES, N. Part.

Bulgarie. — L. KARASSTOYANOFF, 20 ans.
Elim. 5e Sér. : N. Cl.

Chili. — M. PLAZA REYES, N. Part.

Canada. — R. W. BARNES, 20 ans, Elim. 5e

Sér.: s. Cl.

Danemark. —
Sér.: N. CI.

A. LARSEN. 25 ans, Elim. 3e

Egypte. — M. SAYED, 19 ans, Elim. Ire Sér.:
s. CI.



LE 1500 MÈTRES PLAT
LA FINALE

Le DÉPART. — De
g a u c h e  à  d r o i t e  :
S. A. SPENCER, R. B.
WATSON, P. NURMI,
R. WIRIATH,  D.  G.
LOWE, R. B. BUKER,
J. LOOMA, A. PEUSSA,
L .  H A H N ,  H .  B .
STALLARD, F. LIEWEN-
DAHL, W. SCHARER.

LE PELOTON AU PRE-
MIER TOUR. — LOWE
mène devant.  SCHA-
RER, HAHN, WIRIATH,
W A T S O N  m a s q u a n t
NURMI, LIEWENDAHL,
S T A L L A R D ,  L U O M A
B U K E R .

LE DERNIER VIRAGE.
— NURMI en tête,
suivi  de WATSON,
SCHARER, WIRIATH,
B U K E R .

L'ARRIVÉE. — P.

NURMI gagne l 'é -
preuve.  Derrière lui,
luttant pour la 2e

place, W. SCHARER à
la corde et  H.  B.
STALLARD qui arrive-
ront dans l'ordre.

—  —



Espagne. — J. MIQUEL CASAS, N. Part. —
M. PALAU CLAVERAS, N. Part.

Esthonie. — A. ANTSON, 25 ans, Elim. 3e Sér.:
N. Cl. — J. VILLEMSON, N. Part.

Etats-Unis. — R. B. BUKER, 25 ans. Elim.
5e Sér.: 2e; Fi”.: 5e. — L. HAIN. 26 ans, Elim.
6e Sér.: Ier; Fin.: 6e. — W. O. SPENCER, 24
ans, Elim. 2e Sér.: N. Cl. — R. fi. WATSON, 26
ans, Elim. 4e Sér.: 2e; Fin.: N. CI.

Finlande. — F. LIEWENDAILL , 22 ans, Elim.
6e Sér.: 2e: Fin.: N. Cl. — L. LUOMA 26 ans,.
Elim. Ire Sér.: 2e; l’in.: N. Cl.P. NURMI,
27 ans, Elim 3e Sér Ier; Fin.: Ier — A. PEUS-
SA. 23 ans. Elim. 4e Sér.: Ier; l’in.: N. CI.

France. — R. CHOTTIN, 24 ans, Elim. 6e Sér.:
N. Cl. — K. JUBEAU, 19 ans, Elim. 3e Sér.: N.
Cl.— L. PHILIPPES, 20 ans, Elim. 5e Sér.: N.
Cl. — R. WIRIATH, 25 ans, Elim. Ire Sér.: I<>I—;
Fin. N. Cl.

Grande-Bretagne. — C. ELLIS. Elim. 6e Sér.:
N. Cl. — D. G. LOWE, 22 ans, Elim. 2e Sér. 2e;
Fin. 4e. — S. A. SPENCER, Elim. 3e Sér.: 2e;
Fin. : N. Cl. — H. B. STALLARD, 24 ans. Elim.
5e Sér.: Ier; Fin.: 3e.

Haïti. — E. B. ARMAND, S. Part.

Hollande. — J. ZEEGERS, 22 ans, Elim. 4e

Sér.: N. CI.

Hongrie. — L. BEJCZY, N. Part. — J. BENE-
DEK, Y. Part. — E. GROSS, 27 ans, Elim. Ire

Sér.: N. Cl.

Indes. — P. SINGH, 22 ans, Elim. 2e Sér.: S.
Cl. — V. N. VENKATARAMANSWAMY, N
Part.

Irlande. — J. P. CLARKE, N. Part. — J. N.
PEATT, N. l’art.

Italie. — F. BRUNI, 25 ans. Elim. 3e Ser. :
N. Cl. A. DAVOLI, 28 ans. Elim. 5e Sér.: N.
Cl. — D. FERRARIO,26 ans, Elim. 4e Sér.: N.
Cl. — G. GARAVENTA, 24 ans, Elim. 6e Sér.:
N. Cl.

Japon. — K. OKAZAKI, N. Part

Mexique. — G. J. AMPARAN, N. Part. — P.
CURIEL, N. Part. — J. ESCUTTA, N. L’art. —
J. M. ESLAWA, 22 ans, Elim.: 3e Sér.: N. Cl.

Pologne. — J. JAWORSKI. 26 ans, Elim. 3e

Sér.: N. Cl. - S. KOSTREZEWSKI, 22 ans,
Elim. 4e Sér.: N. Cl. — S. OLDAK, N. Part.

Suéde — E. WIDE, N. Part.

Suisse. — W. SCHARER, 21 ans, Elim. 2e Sér.:
Ier; Fin.: 2e.

Tchéco-Slovaquie. — J. NEDOBITY, S. l’art.
E. RIEDL, N. Part. — V. SINDLER, 21 ans.
Elim. 6e Sér.: N. Cl. — V. VOHRALIK, N. Part.

Turquie.
N.Cl.

 — A. BESSIM, 23 ans, Elim. 6e Sér.:

ELIMINATOIRES

RÉSULTATS

CLASSEMENT DES NATIONS

Merceredi 9 Juillet

Nombre de séries: 6. Qualifiés par séries: 2.
soit 12 concurrents classés pour la finale.

Premiére Série. I. R. WIRIATH, Fr.; 2.
J. LUOMA, Finl. Temps: 4 m. 13 s. 4/5 — N.
Cl.: F. FRIEBE:. Autr.; M. SAYED. Egyp. E.
GROSS, Hong. — N. Part.: P. GASSER, Autr.;
E. B. ARMAND, Hait.: P. CURIEL, Mex.; V.
VOHRALIK, T. Sl. ; E. WIDE, Suède; V. N.
VENKATARAMANASWAMY, Inde.

Deuxieme Série. — I. W. SCHARER, Suis.: 2.
D. G. LOWE, G. Br. Temp: 4 m. 6 s. 3/5. — N.
Cl.: W. O. SPENCER, E. U.; L. M. FOUR-
NEAU, Bel.; C. E. DAVlS, Af. S.; P. SINGH,

Ind. — N. Part.: R. HAIDEGGER, Autr.; J.
VILLEMSON, Esth. K. OKAZAKI, Jap.; J. ES-
CUTIA, Mex.

Troisiéme Série. — I. P. NURMI, Finl.; 2.
S. A. SPENCER, G. Br. Temps: 4 m. 7 s. 3/5.
— S. CI. A. LARSEN, Dan.; R. JUBEAU, Fr.;
A. ANTSON, Esth.; F. BRUNI. ltal.; P. M.
ESLAVA, Mex.; J. JAWORSKI, Pol. — N. Part.:
A. GOMES, Brés. ; A. VAN ACHTEN. Belg.

Quatriéme Séries. — I. A. PEUSSA, Finl.; 2.
R. B. WATSON E. U. Temps: 4 m. 17 s. 2/5.
— N. CL.: D. FERRARIO, Ital.; J. ZEEGERS,
Holl.; J. H. NEWMAN, Austr.: J. VAN DER
WEE, BeIg.; S. KOSTREZEWSKI, Pol. — N.
Part.: J. MIGUEL CASAS, Esp.: G. J. AMPA-
RAN, Mex.; J. NEDOBITY, T. SI.

Cinquiéme Série. — I. H. B. STALLARD, G.
Br.: 2. R. B BUKER, E. U. Temps: 4 m. 11 s.
4/5. — N. Cl. : W. R. BARNES, Can.; L. PHI-
LIPPS Fr.: L KARASSTOYANOFF, Bulg.; A.
DAVOLI, Ital. — N. Part.: M. PALAU CLAVE-
RAS, Esp. ; L. BEJCZY, Hong.; S. OLDAK,
Pol.; E. RIEDL, T. Sl.

Cinquiéme Série — I. L. HAIN, E. U.; 2.
F. LIEWENDHAL, Finl. Temps: 4 m. 10 s. 4/5.
— N. Cl.: C. ELLIS, G. Br.; R. COTTlN, Fr.;
M. V. BOYD, Austr.; G. GARAVENTA, Ital.;
V. SINDLER, T. Sl.; A. BESSIM. Turq. — N.
Part. : M. PLAZA REYES, Chil.; J. BENEDEK.
Hong

P. NURMI

MEILLEUR TEMPS DES SERIES
DES ELIMINATOIRES

W. SCHARER, Suisse, dans la 2e série: 4 m.
6 s. 3/5.

FINALE

Jeudi 10 Juillet

I. P. NURMI. Finl. (Champion Olympique).
Temps: 3 m. 53 s. 3/5; 2. W. SCHARER. Suis.;
3. H. B. STALLARD, G. Br.; 4. D. G. LOWE,
G. Br.; 5. R. B. BUKER, E. U.; 6. L. HAHN,
E. U. — N. Cl.: R. B. WATSON. E. U.; F.
LIEWENDAHL, Finl.; A. PEUSSA, Finl.: K.
WIRIATH, Fr.; S. A. SPENCER, G. Br.; J.
LUOMA, Finl.

I. FINLANDE, 1O points (ler NURMI 10 p.),
2 GRANDE-BRETAGNE, 7 points (3e H. B.

STALLARD, 4 p.; 4e D. G. LOWE: 3 p.),
3. SUISSE, 5 points (2e W. SCHARER: 5 p.).
4. ETATS-UNIS, 3 prints (5e R. B. BUKER:

2 p.; 6e L. HAHN: 1 p.).

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES
1890 Athénes, E.H. FLACK, G.Br. 4m. 33 s. 1/5
1900 Paris, C. BENNETT. G.Br. 4 m. (6 s.
1904 St-Louis, J.D. LIGHTBODY
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                               E. U. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 4 m. 5 s. 2/5

1908 Londres, M.W. SHEPPARD,
E. U. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 4 m. 3 s. 2/5

1912 Stockholm, A. N. JACKSON,
Gr. B. . . .  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 3 m. 56 s. 4/5

1916 N’a pas eu lieu.
1920 Anvers, A. G. HILL, G. Br. 4 m. I s. 4/5
1924 Paris, P. NURMI, Finl . . . . . . . 3 m. 53 s. 3/5

RECORD OLYMPIQUE

P. NURMI, Finl. Paris 1924, 3 m. 53 s. 3/5

RECORD DU MONDE

P. NURMI, Finl. Helsingfors 1923, 3 m. 52 s. 3/5

ÉPREUVE N° 6

5.000 MÈTRES PLAT

Ier P. NURMI
Finlande

2e V. RITOLA 3e E. WIDE
Finlande Suéde

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
Disputée par temps et sur terrain trés favo-

rables, Tépreuve fut disputée dans les conditions
les plus absolues de régularité. La supériorité du
vainqueur, NURMI, ne saurait faire aucun, doute,
quelle que soit la valeur ses adversaires, RITO-
LA et WIDE, d’autant qu’il venait, moins d’une
heure auparavant, d’enlever la finale du 1.500
métres, battant le record olympique, et appro-
chant, sans avoir poussé à fond. le record du
monde. Tout au plus peut-on souligner que le
Français DOLQUES, tassé dans sa série le mardi,
fut assez sérieusement blessé à la jambe, et mal-
gré deus jours de soins. de fit pas sa course
dans la finale le jeudi. Mais de toute façon, il
ne pouvait espérer inquiéter les trois premiers.

Sur les 50 insetrits repésentant 27 nations, 39
seulement prirent le départ, réduisant le nombre
des nations participantes à 22. la Bulgarie, le
Chili, l‘Equateur. l’Irlande et l’Italie ayant dé-
claré forait pour leurs coureurs.

Age moven aux environs de 25 ans. Si DOL-
QUES n’en a que 19. par contre NURMI et
SEPPALA en ent 27, RITOLA 28 et RASTAS 30.

Le mécanisme de l’épreuve ne comportait que
deux tours: 3 séries éliminatoires qualifiant 4 hom-
mes pour la finale de 12. 10 tours de piste, avec,
naturellement, départ en ligne.

Aprés les éliminatoires. 6 nations seulement
demeurérent en ligne : la Finlande avec ses 4 re-
présentants, la Suéde. la France et la Grande-
Bretagne avec 2, les Etats-Unis et le Japon avec
1. Dans les séries éliminatoires. le meilleur temps
fut fait par l’Américain ROMIG: 15 m. 14 s. 3/5
et le moins bon par NURMI: 15 m. 28 s. 3/5.
Aucun coureur de marque parmi les éliminés, sauf
peut-être le français DUQUESNE que beaucoup
pensaient voir aller à la finale.

Celle-ri réumit donc: NURMI, RITOLA, SEP-
PALA et RASTAS (Finlande) ; DOLQUES et
MASCAUX (France) ; WIDE et ERIKSON (Su+-
de) ; CLIBBON et SANDERS (Grande-Breta-
gne), OKAZAKI (Japon) et ROMIG (Etats-Unis).

Au départ, NURMI est à In corde et DOL-
QUES il l’extérieur. WIDE prend le commsnde-
ment suivi de RITOLA et ils passent dans cet
ordre au premier tour en I m. 19 s. 4/5 prérè-
dant de 5 métres le peloton emmené par DOL-
QUES. Celui-ci tente de rejoindre les deux lea-
ders, NURMl le suit, le passe et, tandis que
DOLQUES reste en arriére, NURMI reprend con-



LE 5000 MÉTRES PLAT
LA FINALE

LE DÉPART. — De gauche à droite : L. DOI.QUES, E. SEPPALA, V. RITOLA, E. RASTAS, L. MASCAUX,
A. ERIKSSON, E. WIDE, J. L. ROMIG, P. NURMI.

K. OKASAKI, C. T. CLIBBON, F. C. SAUNDERS,

UN PASSAGE. — En tête WIDE, suivi de
RITOLA, DOLQUES, SAUNDERS, CLIBBON,
NURMI, ROMIG, SEPPALA.

WIDE en tête, suivi
de RITTOLA et de
N U R M I .

RITTOLA prend le
commandement suivi
de Nurmi et de 
WIDE.

L�ARRIVÉE. � P. NURMI gagne l�épreuve devant son compatriote V. RITTOLA.
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tact avec RITOLA et WIDE. Le trio, WIDE en
tête, passe aux 1.000 mètres en 2 m. 46 s. 2/5.
DOLQUES suit à 15 métres. SANNDERS, RO-
MIG et SEPPALA à 50. Wide est toujours pre-
mier aux 1.500 métres en 4 m. 14 s. DOLQUES
perd du terrain sur la triplette de tête et est
menacé par celle qui suit. Le trio scandinave
augmente son avance sur les suivants. Les 2000
mètres sont couverts en 5 m. 43 s. 3/5 et les
2500 en 7 m. 14 s. 3/5. A ce moment, aprés un
coup d’œil à son chronométre, NURMI prend la
tête et force l’allure. Wide est lâché. Et NURMI
passe aux 3.000 métres en 8 m. 42 s. 3/5 avec le
seul RITOLA dans sa foulée. Derriére, SEPPALA
a passé DOLQUES et sera bientôt imité par
SANDERS et ROMIG. Les 4.000 métres par
NURMI qui a lâche de quelques métres RITOLA,
en 11 m. 38 s. 4/5. WIDE est maintenant à 100
métres. Cependant, dans l’avant-dernier tour,
RITOLLA fait lait un effort et recolle à NURMI. La
cloche! Coude à coude émouvant pendant 400 mè-
tres. A l’entrée de la ligne droite, RITOLA atta-
que NURMI, mais celui-ci répond, prend 3 mè-
tres, et, tout en surveillant son advesaire qui
résiste vaillamment, gagne nettement. WIDE est
à un demi-tour et ROMIG 100 mètres plus loin.
Le temps, 14 m. 31 s. 1/5 bat nettement le

record olympique établi en 1912 à Stockholm par
Hans KOHLEMAISEN, dans son duel farneux
avec Jean Bouin.  Le record du monde. 14 m. 28 s.
propriété de NURMI depuis peiu restait debout.
Mais il n’est pas doutreux que sans l’effort précé-
dent du 1.500 métres. le prestigieux Finlandais,
pouvait l’abaisser.

LISTE DES ENGAGÉS
Engagés Partants

Nations . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 27 22
Individuels . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 50 39

Australie. — M. V. MALCOLM, 28 ans, 3e Sér.:
N. Cl.

Autriete. — R. HAIDEGGER, N Part. — K.
KANTOR, 21 ans, 3e Sér.: N. Cl.

Belgique.
Sér.: N. Cl.

— C. VANDEVELDE, 21,  ans,  I r e

Brésil. — A. GOMES, 25 ans. Ire Sér.: N. Cl.

Bulgarie. — V. VENKOFF, N. Part.

Canada. — D. E. MAC GILL, 23 ans, 2e Sér.:
N. Cl.

Chili. — M. PLAZA REYES, N. Part.

Egypte. — M. SAYED, 19 ans, Ire Sér.: N. CI.

Equateur. — A. JARRIN, N. Part.

Espagne. — J. DIEGUEZ, N .Part. — J. MI-
QUEL CASAS, 21 ans, Ire Sér.: N. CL. — M.
PALAU CLAVERAS, 23 ans, 3e Sér.: S. Cl.

Etats-Unis. — E.  R .  DOOLITTLE,  24  ans ,
Ire Sér.: N. Cl. — G. W. LERMOND, 20, ans,
3e Sér. : S. Cl. — E. R. PHELPS, 21 ans, 2e

Sir. : N. Cl. — J. L. ROMIG, 26 ans, 3e Sér. :
Ier: Fin.: 4e.

Finlande. — P. NURMI. 27 ans, 2e Sér.:
Fin. : Ier,

Ier;
— E. RASTAS. 30 ans. Ire Sér.: Ier;

Fin. : N. Cl. — V. RITOLA, 28 ans, 3e Sér.: 3e;
Fin. : 2e.
Fin. : 5e.

— E. SEPPALA, 27 ans. 2e Sér.: 3e;

France. — L. L. DOLQUES. 19 ans, 2e Sér.:

Sér.: N. Cl — J
2e; Fin.: N. CI. — L. DUQUESNE, 24 ans, 3e

MASCAUD, 24 ans, Ire Sér.:
4e; Fin. N. Cl. — M.
s. CI.

NORLAND. 23 ans, 2e Sér.:

Grande-Bretagne. — C. T. CLIBBON, 29 ans.
3e Sér.: 4e; Fin.: 6e. — C. H. JOHNSTONE, 22
ans, Ire Sér.: N. Cl. — E. C. SAUNDERS
Sér.: 4e; Fin. : N. Cl. — R. S. STARR, Ire Sér:
N. Cl.

Gréce. — A. KRANIS, 27 ans, 3e Sér.: N. Cl.

Hollande.
N. Cl.

— J.  ZEEGERS, 22 ans,  3e  Sér. :

Hongrie. E. GROSS, N. Part. — E. KUL-
CSAR. 24 ans, 2e Sér.: N. Cl.

Indes. — P. SINGH. 22 ans. 2e Sér.: N. Cl. —
N. J. VENKATARAMANASWAMY, N. Part.

Irlande. — J. J.  RYAN, N. Part.

Italie. — E. GARLASCHELLI, N. Part.

Japon. — K. OKAZAKl, 25 ans, Ire Sér.: 2e;
Fin.: N. Cl. — K. TASHIRO. N. Part.

Lettonie. — V. CIMMERMANS, 28 ans, Ire Sér. :
N. Cl.  — A. MOTMILLERS, 30 ans,  3e  Sér. :
N. Cl.

Mexique. — P. CURIEL, 22 ans. 3e Sér.: N.
Cl. — J. M. ESLAVA, 22 ans. Ire Sér. : N. Cl.

Pologne. — S. SZELESTOWSKI, 24 ans,  2e

Sér.: N. Cl. S.  ZIFFER, 21 ans.  I r e  Sér. :
N. Cl.

P. NURMI
regarde son chronométre en terminant un Tour

Suede. — A. ERIKSSON, 21 ans, Ire Sér.: 3e:
Fin.: N. Cl — F. WIDE, 28 ans, 3e Sér.: 2e;
Fin. : 3e.

Suisse. — W. MARTHE, 30 ans, 28 Sér.: N. Cl.

Tchéco-Slovaquie. — J. NEDOBITY. 19 ans. 2e

Sér.: N. Cl. — V. SONDLER. S. Part

RÉSULTATS

ELIMINATOIRES

Mardi 8 Juillet

Nombre de Séries:3. — Qualifiés par série: 4,
soit 12 concurrents classés pour la finale.

Première Serie. — E. RASTAS, Finl. ; K. OKA-
ZAKI, Jap. ; A.  ERIKSSON, Suéd. ;  L.  MAS-
CAUX, Fr. Temps: 15 m. 22 s. 1/5. — S. CI. :
C. H. JOHNSTONE, G. Br.; R. S. STARR, G.
Br. ;  R.  E.  DOOLITTLE, E.  U.;  C.  VANDE-
VELDE, Belg.; A. GOMES, Brés.; M. SAYED,
Egyp.: J. MIQUEL CASAS, Esp.; V. CIMMER-
MANS Let.: J. M. ESLAVA, Mes.; S. ZIFFER,
Pol. — N. Part. : A. JARRIN, Eq.; J. J. RYAN,
 Irlande.

Deuxème Série .  — P. NURMI, Finl. ;  L.  L.
DOLQUES, Fr. ;  E.  SEPPALA. Finl. ;  F.  C.
SAUNDERS, G. Br. Temps: 15 m. 28 s. 3/5. —
N. Cl. :  M. NORLAND, Fr. ;  H. R. PHELPS.
E. U.; D. E. MAC GILL, Can.; E. KULCSAR,
Hong. ; P.  SINGH, Ind; S.  SZELESTOWSKI,
Pol.: W MARTHE. Suis. : L NEDOBITY. T. SI.
— N. Part. : M. PLAZA REYES, Chine; K TAS
HIRO. Jap.; R. HAIDEGGER, Autr.: J. DIE-
GUEZ, Esp. ; E. GARLASCHELLI. Ital.

Troisème Série. — J. L. ROMIG, E. U.; E.
WIDE, E. U.; V. RITOLA, Fini.; C. T. CLIB-
BON, G. Br. Temps: 15 m. 14 s. 3/5. — N. Cl.:
DUQUESNE, Fr. ;  A.  KRANIS, Gréc. :  G.  W.
LERMOND, E. U.; J. ZEEGERS, Holl.; M. V.
BOYD, Aust.; K. KANTOR, Autr. ; M. PALAU
CLAVEKAS, Esp.; P. CURIEL, Mex.; A. MOT-

MILLERS, Lett. N. Part.: E. GROSS, Hong.;
V. VENKOFF. Bulg.; N. VENKATARAMANAS-
WAMY, Ind.;  V.  SINDLER, T. Sl .

MEILLEUR TEMPS DES SERIES
DES ELIMINATOIRES

J. L. ROMIG, E. U. dans 3e série:
14 s. 3/5

15 m.

FINALE

Jeudi 10 Juillet

I. P. NURMI J, Finl. (Champion Olympique),
14 m. 31 s. 1/5; 2. V. RlTOLA, Finl.; 3. E.
WIDE, Suéd. ;  4.  J.  L.  ROMIG. E.  U.;  5.  E.
SEPPALA, Finl.; 6. C. T. CLIBBON, G. Br. —
N. Cl.: L. DOLQUIS. Fr.; A. ERIKSSON, Suéd.
L. MASCAUX. Fr.; F. C. SAUNDERS. G. Br.;
E. RASTAS, Finl. ; K. OKAZAKI, Jap.

CLASSEMENT DES NATIONS
1. FINLANDE, 17 points (Ier NURMI, 10 p.;

2e V. RITTOLA, 5 p.; 5e E. SEPPALA,
2. SUEDE. 4 points (3e E. WIDE, 4 p.).

2 p.

3 .  ETATS-UNIS ,
3 points).

3 points (4e J. L. ROMIG,

4.  GRANDE-BRETAGNE, I  point (6e  C. T.
CLIBBON, I p.).

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES
1896 Athènes, pas disputé.
1900 Paris, »
1 9 0 4  S t - L o u i s ,  »
1908 Lodres.
1912 Stockholm, H. KOLEHMAI-

NEN, Finl. . . . . . . . . . . . . . .
1916 N’a pas eu lieu.

14 m. 36 s. 3/5

1920 Anvers, J. GUILLEMOT,
Fr. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 14 m. 55 s. 3/5

1924 Paris, P. NURMI, Finl . . . . 14 m. 31 s. 1/5

RECORD OLYMPIQUE

P. NURMI, Finl., Paris 1924, 14 m. 31 s. 1/5.

RECORD DU MONDE

P. NURMI, Finl., Finlande 1924 14 m. 28 s

ÉPREUVE N° 7

10.000 MÈTRES PLAT

Ire V. RITOLA
Finlande

2e E. WIDE 3e E. E. BERG
Suéde Finlande

CONSIDERATIONS GÉNÉRALES

L‘épreuve fut disputée dans les meilleures con-
dition? de temps, de terrain et de régularité. Mal-
gré le forfait de NURMI. laissant à RITOLA le
soin de défendre les couleurs de son pays. cette
premiére grande finale du meeting fut l’une des
plus intéressantes des Jeux, car elle nous montra
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LE 10,000 MÈTRES PLAT

Le Départ. — De gauche á droite : E. Harpen, R. G. Johnson, J. E. Webster H. Britton, C. T. Clibbon, J. Gray, E. Wide, V. H. Booth,
G. Heuet, J. J. Ryan, V. J. Sipila, V. Ritola.

Le Peloton après le départ. — De gauche à droite : Britton, Harper, Van de Velde, Ryan, Booth, Speroni, Wide, Motmillers, Venkoff,
Svetanoff

Un Virage. — Wide en tête masquant Van de Velde, puis derrière Booth, Ryan, Cimmerens

Wide en tête mène devant Ritola L’Arrivée.  � V.  Ritola gagne l�èpreuve
et  double, e n  p a s s a n t  l e  p o t e a u ,  s o n
compatriote Sipila.

Ritola en tête a passeé Wide.

�  —



un  RITOLA au-dessus de la réputitation qui l’avait
précédé.

Sur 50 inscrits représentant 24 nations. 43 pri-
rent le depart. le nombre des nations se trouvant
réduit á 17 par suite des forfaits de l'Autrique du
Sud, de I’Australie. de I’Autriche. du Chili. du
Japon de la Pologne. et de la Tchécoslovaquie.
Des forfaits individuels, seul celui de NURMI est
á regreter, mais il s’explique. puisqu’il est engagé
par ailleurs dans le 800. le 1500 et le 5000 Métres
plat, le 3000 par équipes et le Cross Country.

L’âge moyen des concurrents est nettement supé-
rieur á 25 ans, WIDE et RITOLA en ont 28,
HUET en a 32, BRITTON 35. I’Hindou II HINGIE
36 et même le Bulgare STEVANOFF 44.

l’as d’éliminatoires. Une seule finale sur 20,
tours de piste, avec départ en ligne.

Dés le coup de pistolet. les hommes de classe
se détachent du gror du peloton et WIDE prend
la tête menant trés vite. RITOLA le suit avec
sur ses talons RYAN et BOOTH. Le premier
Kilométre en 2 m. 47 s. 4/5. WIDE accentue Pal-
Iure, si bien qu’au 2e kilométre en 5 m. 45 s. I/5.
il est détaché avec RITOLA. Les 3.000 métres en
8 m. 47 s. 4/5. RYAN est á 100 métres. RITOLA
remplace WIDE nu commandement et les deus
hommes passent au 4.000 m. en II m. 52 S. 3/5 et
aux 5.000 m. en 15 ni. o s. I/5. RYAN a encore
perdu du terrain. BERG et SIPILA sont á 20,
métres derrière; les 6 kilométres en 18 m. 3 s. 3/5.
KYAN a éte rejoint. Peu aprés, RITOLA produit
son effort, WIDE s’accroche pendant 300 métres.
puis baisse de pied et aux 7 kilométres en 21 m.
5 s .  3 / 5 RITOLA est seul en tête. précédant
WIDE de 50 métres. Dés lors, RITOLA a garné
et augmente progressivement son avance, cnu-
vrant les 8 kms en 24 m. 14 s. 1/5 et les 9 kms
en 27 m. 19 s. 3/5; il termine sans pousser pré-
cédant de plus d’une demi minute le Suédois
WIDE. Le temps de 30 m. 23 s. 1/5 bat non seu-
lement le record Olympique de Kohlemainen 31 m.
20 S. 4/5 (Stockholm 1912) mais encore le record
du monde étaboli peu de temps aparavant par
RITOLA avec 30 m. 35 s. 2/5. A noter que WIDE
avec son temps de 30 m. 55 s. 1/5 bat également
le record Olympique.

Encore RITOLA n’a-t-il pas donné I’impression
de fournir sa mesure. Nul doute qu’avec NURMI
en course. l’un ou l’autre eut approaché les 30 m.
pour les IO kilométres et peut-être descendu au-
dessous.

LISTE DES ENGAGÉS

Engagés Partants
� —

Nations . . . . . . . . . . . . . . ... 24 17
Individuels  . . . . . . . . . . . . . . . . . 55 43

Afrique du Sud. — L. RICHARDSON, N. Part.

Australie. — M. Y. BOYD, S. Part

Autriche. — K. CASTOR, N. Part,

Bélgique. — M. ALAVOINE, 23 ans, N. Cl. —
C. VAN DE VELDE, 21 ans, N. Cl.

Bulgarie. — A. SVETANOFF, 44 ans, N. C1. —
V. VENKOFF, 21, ans, N. CI.

Canada. — J. J. CUTHBERT. 30 ans, S. Cl.
— D. E. MAC GILL, S. l’art.

Chill. — M. PLAZA REYES, N. Part.

Equateur. — A. JARRIN, 23 ans, N. Cl.

Espagne. — J. DIEGUEZ, N. CL. — F. MEN-
DIZABAL. N. Cl. — M. PENA, 27 ans, S. Cl.

Etats-Unis. — V. II. BOOTH. 16 ans. s. CL —
J. GRAY, 30 ans, N. CL. — K. E. JHONSON.
33 ans. S. Cl. — W. JOHSSON, 22 ans. S. C1.

E.
Finlande. — E. E. BERG, 26 ans; Fin.: 30. —

RASTAS. 30 ans. N. Cl. — W. RlTOLA. 28
ans; Fin. I Ier. — V. J. SIPlLA 27 ans, Fin.: 4e

France. — G. HUET, 32 ans. N. Cl. — H.
LAUVAUX, 24 ans, S. CI. — K. H. MARCHAL ,
23 ans, S. Cl. — C; TELL, 22 ans, S. Cl.
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Grande-Bretagne. — H. BRITTON, 35 ans,
Fin. : 6e. — C. T. CLIBBON, 29 ans: s. CI. —.
E HARPER. 22 ans
TER 22 ans N.  C1

Fin. : 5e. - J. E. WEBS-

Gréce. B. ASSANASLADES. 21 ans, N. C1.
— A. KRANIS. 27 ans. N. C1.

Hongrie. — P. KIRALY, 28 ans. S. Cl. — E.
KULOSAR. 24 ans S. Part.

Indes. — M. HINGE. 36 ans,; S. Cl. — P.
SlNGH, 26 ans, N. Cl.

Irlande. —. J. P. CLARKE, S. CI. — J- J-
RYAN . 31 ans. N. CI.

Italie. — M. MANGASIA, 24 ans, N. CI. —
C. MARTINENGHI, 29 ans, S. Cl. — T. RED-
DA, 23 ans, S. CI. — C. SPERONI, 29 ans.
s. C1.

Japon. — Y. MIURA. S. Part. — K. OKASAKI.
N. l’art. — K. TASHIRO, S. Part.

Lettonie. — V. CIMMERMANS. 28 ans, s. Cl.
— A. MOTMILLERS. 30, ans. N. C1.

Mexique — F. CUEVAS. S. Part. — P. CU-
RIEL. 22 ans. N. C1.

Pologne. — S. SZELESTOWSKI, N. Part.

V. RITOLA

Suéde. — G. BERGSTROM, 21 ans, S. CI. —
S. EDELING, 24 ans, S. Cl. — S. TURESSON,
24 ans. N. Cl. — E. WIDE, 24 ans. Fin.: 2e.

Tchéco-Slovaquie. — K. NEDOBITY, S. Part.

DETAIL DES TEMPS PAR KILOMETRES

RÉSULTATS

Dimanche 6 Juillet

I. V. RITOLA, FinI. ((Champion)) Olympique.
Temps : 30 m. 23 S. l/5 2. E. WIDE. Suéde; 3-
E. E. BERG. FinI.: 4. V. J. SIRILA. FinI.; 5.
13. HARPER, G. Br. ; 6. H. BRRITTON. G. Br.
— N. Cl. : V. H. BOOTH, E. U. : K. E. JOHN-
SOS, E. U; R. MARCHAL, Fr.: M. ALAVOI-
NE, Belg. ; C. VAN DE VELDE, Belg. ; A. SVE-
TANOFF, Bulg. ; V. VENKOFF. Bulg. ; J. 1.
CUTHBERT, Can. A. JARRIN, Equa.; J. DIE—

GUEZ. Esp, : MENDIZABAL, Esp. ; M. PENA,
Esp; J. GRAY. E. U.: W. JOHNSON. E. U.

CLASSEMENT DES NATIONS
1. FINLANDE, 17 Points (Ier V. RITOLA, 10

P. ; 3e E. E:. BERG;. 4 p.; V. J. SIRILA, 3 p.)
2. SUEDE, 5 points (2e E. WIDE, 5 p.).
3. GRANDE-BRETAGNE. 3 points (5e E. HAR-

PER, 2 p.; 6e G. BRI’TTON. I p).

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES
1896 Athènes, pas disputé.
1900 Paris, »
1904 St-Louis »
1908 Londres. »
1912 Stockholm, 11. KOLEHMAI-

NEN, Finlande . . . . . . . . . 31 m. 20 s. 4/5
1916 N’a pas eu lieu.
1920 Anvers. R. NURMI, Finl...  31 m. 15 s. 4/5
1914 Paris, V. RITOI,A, Finl. . . . 30 m. 23 s. I/5

RECORD OLYMPlQUE

v . RITOLA (Finlande) , Paris 1924 30 m.
23 s. 1/5.

RECORD DU MONDE

V. RlTOLA (Finlande), Paris 1924: 30, m.
23; s. 1/5.

ÉPREUVE N o
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M A R A T H O N

A,

Ier A. STENROOS
Finlande

2e K. BERTINI 3e c. Il. DE MAR
Italie Etats-Unis

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
L'epreuve s’est disputée le dimanche 13 juillet

sur le parcours Stade de Colombes—Pontoise et
retour, la distance totale étant de 42 kilométres
195. En raison de l’expérience du cross country, où
le soleil fit de nombreuses victimes, il fut décidé
de ne donner le départ qu’á 17 heures du soir.
c’est—h-dire quand la grosse chaleur serait tom-
bée. Partant de la ligne d’arrivée, les concurrents
effectuaient un demi—tour de piste, sortaient par
la porte de Marathon, Percée au milieu de la tri—
bune de la ligne opposée, rejoignaient le pont d’Ar-
genteuil et suivaient l’itinéraire suivant:

Val Notre-Dame: 4 kms 600, Cormeilles-en-Pa-
risis, 7 kms 750, Patte d’Oie d’Herblay, II kms
550, Pierrelaye 14 kms 850, St-Ouen-I’Aumône,
19 kms 250, Pontoise au lieu dit (( Le Chou )),
21 kms 300 où avait lieu le virage. Le retour se
faisait par le même itinéraire, et rentrant par la
porte de Marathon. les concurrents bouclaient le
tour de piste complet dont ils avaient fait la pre-
miére moitié au départ. La route était gardée par
d’importantes forces policiérés et entiérement fer-
mées á la circulation. Seules purent suivre la
course. les voitures des officiels commissaires, cel-
les des photographes officiels, celle de la T. S. F.
et les deus cars de la presse. La plus grande par-
tie du parcours était faite d’excellente route ma-
cadmisée, souvent ombragée de grands arbres. Des
contôlles de ravitaillement avaient été organisés.
Grâce á toutes ces précautions et á celle de retar-
der le départ, IA course tut d’une régularité abso-
lue et il n’y eul aucun incident ni accident á enre-
gistrer.



LA COURSE DE MARATHON

Le Départ sur la Piste s u r  l a  r o u t e  a p r é s  l e
du Stade Val Notre-Dame

A. Kranis en tête jusqu'á la Patte d'Oie
d' Herblay.

Le peloton de tête avant Pierrelay G. Verger en tête á St-Ouen l’.Aumône,
on distingue dans le fond Stenroos
qui se rapproche. A droite, l’auto-car
de la Presse.

A. Sternoos de passer Verger Le Virage du Chou A. Stenroos passe á Cormeilles en
 sur les Bords de L'((Oise.)). A. STENROOS, désormais premier,  reprend le Parisis

Chemin du Stade

A. Stenroos rentre dans le Stade A. Stenroos coupe le fil d'arrivée. R. Bertini finit second

—  —



Ajoutons qu’au point de vue renseignements au
public, l’organisation avait été particulièrement
soignée. Pour la premiére fois, dans une épreuve
sportive, une voiture militaire de téléphonie sans
fi1 suivit la course de bout en bout et permit ainsi
au public de Colombes d’être tenu au courant au
fur et á mesure par l’intermédiaire du haut par-
leur et du tableau d’affichage, des moindres péri-
péties et des passages -aux différents contrôles.

II y avait 71 coureurs inscrits repésentant 22
nations. II y eut 58 partants et 2 nations seule-
ment déclarérent forfait, l’Autriche et la Norvége.
seule la Finlande eut deus représentants dans les
six premiers. L’Italie, les Etats-Unis, la Grande-
Bretagne et le Chili chacun un.

Age moyen des concurrents trés élevé, aux envi-
rons de 30 ans. Beaucoup ont plus de cet âge,
quelques-uns de 35 et même un plus de 40. L’âge
des six premiers est le suivant: STENROOS, 35
ans; BERTINI, 35 ans; DE MAR, 36 ans; HA-
LOSEY, 30 ans; FERRIS, 28 ans; et PLAZZA-
REYES, 22 ans.

Avant le depart, on commentait beaucoup les
chances des concurrents. HANS KOHLEMAI-
NEN, I’Esthonien LOOSMANN; les deux pre-
miers du Marathon d’Anvers sont parmi les con-
currents. On leur préfiére toutefois les Finlandais
KUROSES et HALONEN, 1’Américain ZUNA.
l’Italien BLASI. On parle beaucoup moins de
STEENROS qui fournira cependant le vainqueur.

Le départ, fixé á 5 heures, est encore retardé et
n’est donné qu'a 5 h. 23.

Le peloton reste d’abord trés compact. puis
dans la côte qui suit le Pont d’Argenteuil, le Grec
KRANIS prend In tête et au Val Notre-Dame.
4 kms 600, il méne avec 4o métres d’avance sur
un groupe d’une douzaine de coureurs. KOHLE.
MAINEN a déja 2 minutes de retard á Cormeilles
(7 kms 750 en 29 m. 18 s. 4/5). KRANIS est tou-
jours détaché d’une cinquantaine de métres. Va-t-il
renouveler I’exploit du berger grec LOUYS? A la
Patte d’Oie d’Herblay (II kms 550), KRANIS est
encore au commandement, mais peu aprés il est
rejoint et passé par le Français VERGER, et au
contrôle de PIERRELAYE, (14 kms 850) VERGER
est seul en tête. précédant DE MAR de 15 sec
KRANIS de 25; s., MELLOR de 32. MOULIES
de 34, ALAVOISE de 43, BLASI de 45. STEN-
ROS de 54 et LOSMAN de I m. 15 sec. KOLEH-
MAINEN est á 3 m. 43 s. du leader.

A St-OUEN-I’AUMONE (19 kms 250 en I h.
12 m. 8 s.). VERGER passe encore premier, Mais
STEENROS a refait un terrain considérable. Il
est second et n’est plus qu’a 4 sec. de VERGER.
Viennent ensuite DE MAR á 17 sec. puis BER-
TINI PLAIS et MANHES á 24 sec. EL OUAFI
ALAVOINE, MELLOR et LOOSMAN á I m. 8 s.

Deux cents métres plus loin, VERGER est passé
par STENROOS qui vire premier á POSTOINE
Le Chou (21 kms 300) en I h. 20 m. 6 s. VER-
GER est á 30 s. ,  de MAR á 58,  BERTINI á
I m. 4; BLASI, HALONEN et MANHES á I m;
7 secondes.

STEENROS active l’allure et il ne cessera des
lors d’augmenter son avance sur son suivant im-
médiat. A St-Ouen-I’Aumône (23 kms 250, I h.
27 m. 40 s.) elle est de 40 sec.; á Pierrélaye (27
kms 750. elle est delenue de 2 m. 50 s.; derrière
lui, tandis que BLASI et VERGER abandonnent,
BERTINI passe de MAR. et reprend du terrain
Sur STESROOS. A la Patte d’Oie (21 kms 050)
son retard n’est plus que de I m. 59 s.; mais á,
Comeilles (34 kms 850) il est de nouveau de 2 m.
23 S. et au VAL Notre-Dame de 4 m. 16 s. Il sera
plus grand encore á I’arrivée oú STENROOS ter-
mine, trés frais, sous les acclamations. Viennent
ensuite, BERTINI. DE MAR. HALONEN, l‘An-
glais FERRIS. qui a fait une fin de course splen-
dide. le Chilien PLAZA REYES, que bien peu,
s’attendaient á voir en si bonne place. Le Fran-
çais EL OUAFI est 7e, I’Esthonien LOSSRMAN.
aprés avoir donné l’impression de revenir entre.
le 25e et le 35e kilométres n’est que le 10e et
termine fatigué. L’Américain ZUNA, un des favo-
ris est 18e. 30 concurrents terminent le parcours.
Parmi les coureurs notoires qui ont abandonné au
30e kilométre, KANIS le leader du début et
KYRONEN, considéré comme le meilleur des
Finlandais; entre le 30e et le 35e, VERGER
mena du 15e au 20e kilométre.  KOHLEMAINEN
qui fut un moment 44e et jamais mieux que 20e

et l’Anglais MlLLS. réputé comme le meilleur de.
son équipe.

La victoire de STENROOS, pous l’avons dit.
fut aussi aisée que réguliére. Son temps est le,
melleur qui ait été fait aux Jeox aprés ceux de
KOHLEHMAINEN à ANVERS et de MAC AR-
THUR é Stockholm. Mais on sait que les temps
ne sont pas comparables dans une épreuve comme
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le Marathon, oú ni le profil, ni le sol du parcours.
ni même la distance ne peuvent être exactement
les mêmes et ne peuvent donc donner matière á
records.

LISTE DES ENGAGÉS
Engagés Partants

Nations . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 22 20
Individuels . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 71 58

Afrique du Sud. � II. PHILLIPS, 38 ans, N. C1.

Autriche. � J. FRANZ, N. Part. � F. KUH-
NET, N. Part. � R. URL, N. Part.

Belgique. � M. ALAVOISE, 25 ans. N. Cl. —
A. BROOS, 30 ans, N. Cl. � G. LECLERCQ.
S. Cl.  — J.  POLSPOEL dit STASDAERT. N.
Part. — G. STEHRS, 23 ans, S. Cl. — F. VAN
DE PUTTE, 26 ans, N. Cl.

Canada. — J. J. CUTTBERT, 30 ans, N. CI. —
M. Mac AULEY, 35 ans, N. CI.

Chili. — 12. PLAZA REYES, 22 ans, 6e.

Danemark. — S. M. BRECKWOLDT, S. Part.
A. JENSEN, 25; ans.

Part.
N. Cl. — S. ROSE, N.

A. STENROOS

Equateur. — B. VILLACIS, 25 ans, N. Cl.

Espagne. — J. ANDIA AGUILAR, S. Part. —
D. CARRERAS-SALVADOR, 34 ans, S. Cl.

Esthonie. — J. LOSSMAN, 33 ans, N. Cl. —
E. KEIMASS, 31 ans, K. CI.

Etats-Unis, — W. J. CHURCHILL, 38 ans, N.
Cl. — C. If. DE MAR, 36 ans, 3e. — C. L. MEL-
LOR, 31 ans, N. CI. — F. E. WESDLING, 27
ans, S. CI. — R. A. WILLIAMS, 24 ans, N. Cl.
— F. T. ZUNA, 30 ans, N. Cl.

Finlande. — L. A. HALOSEN, 30 ans, 4e. —
V. H. HIETEKARI, 30 ans, N. Cl. — H. KOLEH—
MAINEN, 35 ans, N. Cl. V. KYRONEN, 32 an;
S. CI. A. STENROOS, 35 ans, Ier. — G. RUOT—
SALAINEN, 31 ans, N. Cl.

France. — A. B. EL OUAFI, 26 ans, S. Cl. —
M. GHERMATI dit KADER, 26 ans, N. Cl. —
J. L. MANHES, 27 ans, N. Cl. — G. VERGER.
28 ans, s. CI.

Grande-Bretagne. — A. FARRIMOND, 31 ans
N. C1. — S. FERRIS. 5e. — J. MAC KENNA.
S. CI. — E. E:. LETHERLAND, 30 ans, N. CI. —
D. MAC LEOD WRIGHT, N. C1.— A. R.
MILLS, 28 ans, n—. Cl.

Grèce. B. ATHANASSLADES. 24 ans. N. C1.
A. KRANIS, 27 ani.  S.  CI.  II .  SAKELARO—
POULOS, N. CI.

Hollande. c. L. BROUWER, 24 ans, N. Cl.
— T. SPRONG, 35 ans, S. CI.

Hongrie. J. BESE, S. Part —J.
H R E N I O V S K Y ,  N .  P a r t .  A. KADAR. N.
Part. P. KIRALI, 28 ans., N. C1. A. LO-
NAS. 42 ans. C1.

Indes. — M. R. HINGE, 36 ans, N. Cl.

Italie. — E. ALCIATI, 20 ans, S. Cl. — R.
BERTINI, 35 ans, 2e. — T. BISCUOLA, 24 ans,

N. Cl. — E. BLASI, 34 ans, S. CI. — P. CAVA—
LERO, 22 ans,  S.  Cl.  — A. MALVICINI,  22
ans, S. Cl.

Japon. — S. KASAKURI, 33 ans, S. Cl. — Y.
MIURA. 29 ans, S. Cl. — K. TASHIRO, 28 ans.
N. C1.

Norvège. — T. TANGEN, S. Part

Suède. — W. CARLSOS, 24 ans, N. C1. — G;.
KISS, 20 ans, N. Cl.

Tchéco-Slovaquie. — J. EBERLE. 23 ans., N.
C1—. B. HONKATKO. 49 ans. s. Cl. — J.
KALOUS. 22 ans, S. CI. — B. ZAPEITAL S.
Part. — J. ZYKA, S. Pal—t.

RÉSULTATS DE L’ÉPREUVE
Dimanche 13 Juillet

I. A. STENROOS. Finl. (Champion Olympique).
Temps, 2 h. 41 m. 22 s. 3/5; R. BERTINI,
Ital., 2 h. 47 m. 19 s. 3/5; 3. C. H. DE MAR,
E. U.. 2 h. 48 m. 14 s.; L. A. HALONEN.
Finl., 2 h. 49 m. 47 S. 2/5; 5. S. FERRIS. G. Br.,
2 h. 52 m. 26 s.; 6. M. PLAZA REYES, Chil.,
2 h. 52 m. 54 S.

Son Classés: A. B. EL OUAFI. Fr.. 2 h. 54 m.
19 S. 3/5; G. KINN, Suède, 2 h. 54 m. 33 S. 2/5;
D. CARRERAS-SALVADOR. ESp.. 2 h. 57 m.
18 s 2/5 J. LOSSMAN, Esth., ; h. 47 m. 54 s.
3/5 A. JENSEN, Dane., 2 h. 58 m. 44 S. 4/5;
J. B. MANHES, Fr.; 3 h. o m. 34 s.; J. J. CUTH-
BERT, Cana., 3 h. o m. 44 s. 3/5; V. MAC AU-
LEY, Cana., 3 h. 2 m. 5 s. 2/5 M. ALAVOINE,
Belg., 3 h. 3 m. 2o E; E. WENDLING, E. U.,
3 h. 5 m. 9 s. 4/5; A. FARRIMOND, G. Br.,
3 h. 5 m. 15 s.; F. 1. ZUNA, E. Cl., 3 h. 5 m.
52 s. 1/5; H. PHILIPPS, Af. s.. 3 h. ; m. 13 s.;
A. BROOS, Belg., 3 h. 14 m. 3 s.; W. CARLSON,
Suéd., 3 h. 14 m. 21 s. 2/5; T. BISCUOLA,
Ital. 3 h. ,(I m. 5 s.; W. J. CHURCHILL E. U.,
3 h. 19 “1. 18 S. ; 12. GHERMATI dit KADER,
Fr., 3 h. 20 m. 27 s.; C. 1,. MELLOR, E. U.,
3 h. 24 m. 7 s.; G. LECLERCQ, Belg, 3 h.
27 m. 54 s.: J. MAC KENNA, G. Br.. 3 h. 30 m.
40 s.; A LOVAS, Hong.., 3 h. 35 m. 34 s.; M.
HINGE, Inde, 3 h. 37 m. 36 s.; L. REIMANS,
Esth., 3 h. 40 m. 52 s.

Ont abandonné. — G. STEURS. Belg.; F. VAS
DE PUTTE, Belg.: B. VILLACIS, Equat.; R. A.
WILLIAMS, E. U.: V. H. HIETAKARI, Finl.;
II. KOLEHMAINEN. FInl. ; V. KYRONEN,
Finl.; G. RUOTSALANIEN. Finl.; G. VERGER,
Fr . ;  E  .E .  LETHERLAND,  G .  Br . ;  D .  MAC
LEOD WRIGHT. G. Br.; A. K. MILLS. G. Br.;
fi. ATHANASSIADES. Grèc.: A. KRANIS. Gréc.;
II. SAKELAROPOULOS, Grèc.; C. 1. BROU-
WER, Holl . ;  T.  SPRONG, Holl . ;  P.  KIRALY,
Hong.; E. ALLCIATI Ital.; E. BLASSI, Ital.; P.
CAVALLERO, Ital . ;  A.  MALVICINI,  Ital . ;  S.
KANAKURI, Jap. ; Y.. MINRA, Jap.; K. TAS-
HIRO, Jap; J. EBERLE. T. S1.; B. HOSZAT-
KO, T. SI.; J. KALONS, T. S1.

CLASSEMENT DES NATIONS
I. FINLANDE, 13 points Ier A. STESROOS,

10 p ; 4e L. A. HALONEN, 3 p.).
2. ITALIE. 5; points (2e R. BERTINI, 5 p.).

3. ETATS-UNIS, 4 points (3e C. II. DE MAR,
4 points).

4. GRANDE-BRETAGNE, 2 points (5e. S. FER-
KIS. 2 p.).

5. CHILI. I point (6e M. PLAZA REYES, I p.),

LES VAINQUEUR OLYMPIQUES
1896 Athènes, s. LOUYS,

Grece, . . . . . . . . . . 2 n. 55 m. 20 s.
1900 Paris, M. THEATO, Fr. 2 h. 59 m. 45 s.

ST-LOUIS, T.H. HICKS.1904
E.-U. . . . . . . . . .

1908 Londres, J. J. HAYES.
3 h 28 m. 53 s.

E-U. . . . . . . . . . . .
1912 Stocholm, K. K. MAC

2 h 55 m. 18 s. 2/5

ARTHUR. Af. S . . . . . . . 2 h. 36 m. 54 s. 4/5
1910 S’a pas eu lieu.
1920 Anvers, H. KOLEHMAN

NEN. Finl. . . . . . . . . .
1924 Paris. A. STENROOS

2 h. 32 m. 35 s. 3/5

Finl. . . . . . . . . . . .
Ni record olympique.

2 h. 41 m. 22 s. 3/5

Ni record du monde.
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ÉPREUVE N o8. — MARATHON

TABLEAU DES RESULTATS
DIMANCHE 13 JUILLET. — Réunion no 51

NON PARTANTS. � J. Franz, Autr. ; F. Kuhnet, Autr. ; R. Uri, Autr. ; J. Polspoel dit Standaert, Belg. ; S.-M. Brecwoldt,
Dane. ; S. Rose, Dane ; J. Andia-Aguilar, Espa ; J, Bese, Hong. ; J. Hrenyovrzky, Hong. ; A Kadar, Hong. ; T. Tancen Norv ;
B. Zapeital, T. Slo. ; J. Zyka, T. Slo.
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LE 3.000 MÈTRES STEEPLE
LA CLAIE

E. A. Montague, (419) et P. Bontemps (352) ont        E. M. Rick saute devant V. Ritola (3e Série)
frachi l'obstacle  (I ere Série)

LA RIVIÈRE

E. A. Montague, dans la riviére, mène devant P. Bontemps(352) V. Ritola (329) au milieu du peloton (Finale).
et G. LECLERC (392) franchissant la Haie (I ere Série).

DEUX  ARRIVÉES

V. Ritola enléve l'épreuve E. Katz, second de la finale, gagne la I ere Série.
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3,000 MÈTRES

STEEPLE-CHASE

Ier V. RITOLA
Finlande

2 e  E .  K A T Z 3e P. BONTEMPS

Finlande France

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
Si tes éliminatoires bénéficièrent d’un temps

favorable, par contre, le jour de la finale, il avait
plu et te terrain s’est trouvé de ce lait un peu
alourdi et glissant. La piste était tracée, sur ta
pelouse. á l’intérieur de ta piste en cendrée et
mesurait 450 métres. Elle comportait 7 obsta-
cles, barriéres ou haies, d’une hauteur ne dépas-
sant  pas  0  m.  915 et une riviére précédée d’une
haie. La fosse avait 3 m. 76 au carré. La pro-
tondeur d’eau élait de o m. 76 au pied de ta
haie et te fond allait en plan incliné ascendant
jusqu’á rejoindre te niveau de la piste. L’Épreuve
fut des plus régutiéres. II y eut bien des chutes
qui handicapérent quelques concurrents. mais ce
sont lá des incidents propres aux épreuves de
streple.

33 concurrents et 14 nations étaient inscrits. Il
n’y eut que 22 partants représentant 10 nations, le
Brésil. la t Hollande, te Mexique et la Tchécoslo-
vaquie ayant déctaré forfait. WIDE, engagé, n’est
pas parti et a été remplace.

nations seulement demeurent
dans ta finale: ta Finlande (3).

représentées
ta France. tes

Etats-Unis et ta Grande-Bretagne (2).
Age moyen supérieur á 25 ans. Les 9 finalis-

tes sont: DEVANEY. 33 ans; RITOLA et EBB,
28 ISOLA. 26; NEWEY, 25; MONTAGUE, 24;
KATZ, 23; VONTEMPS et RICK, 22.

L'epreuve cumportait 3 séries éliminatoires, qua-
lifiant chacune trois hommes pour la finale. Elles
turent gagnées respectivement par KATZ, ISOLA
et RITOLA. te meilleur temps étant fait par
KATZ: 9 in. 43 s. 4/5. A signaler, parmi tes
éliminés, I’talien AMBROSINI, en qui beaucoup
voyaient un finaliste certain et un rival dangereux,
même pour RITOLA.

La victoire de RITOLA dans ta finale ne fut
jamais en cause. Quoique sauteur trés défec-
lueux, notamment dans te saut de ta riviére, il
gagna grâce á la supériorité de son train. pre-
nant entre chaque obstacle une avance sans cesse
grandissante. Il prit la tete dés te debut et avait
bientôt 25 métres d’avance sur MONTAGUE que
suivaient BONTEMPS et KATZ. MONTAGUE Se
ctaque au saut d’une barriére et bien que conti-
nuant, perd la deuxieme place que se disputent
BONTEMPS et KATZ. Au 2e kilométre, RITOLA
a 50 métres d’avance. Une chute de KATZ a une
barriére permet á BONTEMPS de lui prendre
20 métres, mais dans te dernier tour, alors que
RITOLA file au poteau sans étre inquiéte, KATZ
relait lout son retard sur BOSTEMPS et le
passe méme un peu avant l’arrivée. L‘américain
RICK est 48 á une cinquantaine de métres, précé-
dant EBB et MONTAGNE-

RITOLA, nous t’avons dit, gagna grâce á sa
vitesse supérieure. Le meilleur sauteur parue être
BONTEMPS. Sans son claquage, l’Anglais MOS-
TAGUE eut pu être dangereux, non pour RITOLA
mais pour ses suivants immédiats. En steeple, il
ne peut être question de records, ta piste et tes
obstacles ne pouvant être tes mêmes partout.
Notons toutefois que le temps de RITOLA, 9 m.
33 s. 3/5 et même ceux de KATZ et de BON-
TEMPS battent celui du vainqueur d’Anvers :
10 m. 0 s. 4/5.

LISTE DES ENGAGÉS
Engagés Partants

— —

Nations . . . . . .. . . . . . . . . . . . . 14 9
Individuels . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 33 2 1

Afrique du Sud. — C. E. DAVIS. N. Part. — L.

RICHARDSON, 42 ans, 28 Sér.: S. Cl.

Brésil. — A. GOMES, N. Part.

Esthonie. — A. ANTSON, N. Part.

Etats-Unis. — Y. A. DEVANEY, 33 ans, 2e

Sér.: 28; Fin.: N. Cl. — B. IRWIN, N. Part. —
C. R. PAYNE, 22 ans, Ire Sér.: N. CI. — E. M.
RICK, 22 ans, 3e Sér: 2e; Fin.: 4e.

Finlande. — K. EBB, 28 ans, 2e Sér.: 38; Fin.:
3e. — S. JARVELA, 31 ans, Sér.; N. CI. —
E. KATZ, 23 ans, Ire Sér.: Ier; Fin.: 2e. — V.
RITOLA, 28 ans, 3e Sér.: Ier; Fin.: Ier.

France. — P. BONTEMPS, 22 ans, Ire Sér.: 2e;
Fin. : 38 ; M. DE CONINCK, 27 ans, 3e Sér.: S.
Cl. — A. ISOLA, 26 ans, 28 Sér.: Ier; Fin. N.
Cl.; G. LECLERC. 20 ans. Ire Sér. N. CI.

V. RITOLA

Grande-Bretagne. — P. CUMMINGS, 28 Sér. :
S. Cl. — J. T. CUSHING, 2e Sér.: N. CI. — E.
A.. MONTAGUE, 24 ans, Ire Sér.: 30; Fin.: 6e. —
S. A. NEWEY, 3e Sér: 3e Fin.: N. CI.

Hollande. — J. ZEEGERS, N. Part.

Irlande. — J. KELLY, 24 ans, 2e Sér. : S. CI. —
J. J. RYAN, N. Part.

Italie. — E. AMBROSINI, 30 ans, 28 Sér.: N.
Cl. — A. NEGRI, 29 ans, Ire Sér.: N. Cl.

Méxique. — F. CUEVOS, N. Part. — P. CU—
Ht EL, N. Part. — J. ESCUTIA, N. Part. — D.
ESLAVA, N. Part.

Pologne. — S. ZIFFER, 21 ans, 38 Sér : N. CI.

Suéde. — H. SKOGSTROM, 21 ans, 3e Sér.:
N. CI. — E. WIDE, N. Part.

Tcheco-Slovaquie. — J. HEJRET, N Part.

RÉSULTATS

Deuxième Série. — I. A. ISOLA, Fr.; 2. M. A.
DEVANEY, E.  U. ;  3 .  K.  EBB. Finl .  Temps:
9 m. 57 s. 4/5. — N. Cl.: E. AMBROSINI. Ital.;
P. CUMMINGS, G. Br.; L. RICHARDSON, AI.
S.; J. KELLY, Irl.; J. T. CUSHING, G. Br. —
N. Part.: D. ESLAVA, Mex.; J. ZEEGERS, Hol.

Trois ième Série .  — V. RITOLA, Finl .  ;  2 .
E. M. RICK, E. U.; 3. S. A. KEWEY, G. Br.
Temps: 9 m. 59 s. — N. CL.: M. DE CONONCK,
Fr.; S. ZIFFER, Put. — N. Part. : C. E. DAVIS.
AL. S. ; J. J. RYAN, Irl.: F. CUEVOS. Mes.;
A. COMES, Ht—Es.; E. WIDE, Suéde; B. IRWIN,
E. U.

MELLEUR TEMPS DES SERIES
DES ELIMlNATOIRES

E. KATZ, Finl. dans Ire Sér.: 9 m. 43 s. 4/5

FINA LE
Mercredi 9  Juillet

I .  V . RITOLA. Finl. (champion olympique),
9 m. 33 s. 3/5; 2. E. KATZ, Finl. ; 3. P. BON—
TEMPS, Fr.; 4. E. M. RICK, E. U.; 5. K. EBB,
Finl. ; 6. E. A. MONTAGUE, G. Br. — N. CI.:
M. A DEVASEY, E U.; A. ISOLA, Fr.; S. A.
S E W E Y ,  G .  Br .

CLASSEMENT DES NATIONS

I. FINLANDE, 17 points (Ier V. RITOLA: 10
p. ; 28 E. KATZ: 5 p. ; 58 K. EBB: 2 p.).

2 .  FRANCE. 4 points (3e P. BONTEMPS: 4
points).

3; ETATS-UNIS, 3 points (4e E. M. RICK: 3
points\.

4. GRANDE-BRETAGNE, I point (6e E. A.
MONTAGUE: I p.).

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES
Le 3.000 métres steeple est inscrit au program-

me des Jeux Olympiques depuis 1920.
1920 ANVERS, P. HODGE, G. Br. 10 m. 0 s. 4/5
1924 PARIS, V .RITOLA, Finl., 9 m. 33 s. 3/5

RECORD OLYMPIQUE
V. RITOLA, Paris 1924: 9 m. 33 s. 315.

ÉPREUVE No
10

11O MÈTRES HAIES

Ier D. C. KINSEY
Etats-Unis

2e S. ATKINSON 30 PETTERSSON
Afrique du Sud Suéde

ELIMINATOIRES

Lundi 7 Juillet

Nombre de Séries: 3. — Qualifiée par série: 3,
soit 9 concurrents cIassés pour ta finale.

Première Série.  — I. E. KATZ, Finl.; 2. P.
BONTEMPS, Fr.; 3. E. A. MONTAGUE, G. Br.
Temps: 9 m. 43 s. 4/5 — N. CI. : N. JARVELA,
Finl.; C. R. PAYNE, E. U.; G. LECLERCQ, Fr.;
A. NEGRI, Ital. — N. Part.: A. ANTSON, Esth.;
RET,  Mex . ;  J .  ESCUTIA,  Mex .  ;  J .  HEJ-

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
L’épreuve lut disputée dans des condition cli-

matériques assez défavorables en ce qui concerne
ta finale. II avait plu et ta piste était assez lourde.
C’est sans doute á cela qu’il faut attribuer le nom-
bre considérable de haies renversées par les con—
currents. D’autre part, te départ ne fut peut-être
pas des meilleurs et défavorisa notamment AT—
KINSON et tes deux Suédois.

Il y avait 46 inscrits, mais deux ayant déclaré
forfait avant ta composition des séries éliminatoi-
res qui furent donc constituées ainsi: 8 sdéries,
dont 4 de 6 et 4 de 5.

—  —



LE 110 METRES HAIES
LES DEMI-FINALES

Iere DEMI-FINALE. � De gauche á droite : 2 e DEMI-FINALE. � De gauche á droite :
D. C. Kinsly, I

er ; O. VAX Rappad ; S.   O. Jandera ; C. A. Christernsson, I er  ;
Petterson, 2 e ; F. P. JOHNSSON. G. K. W. ANDERSON, 2 e ; W. MOSER ; F. R.
ALLART est masqué par 0. VAY RAPPARD. Gaby.

3e DEMI-FINALE, � De gauche S droite :
S. ATKINSON, 2 e ; derriére ATKINSON, H.
THORSEN masqué ; G. SEMPE ; E. G.
HARRISSON ; G. P. GUTHRIE, I

er.

LA FINALE

En Course. � De gauche á droite : D. C.
Kinsey ; S. Atkinson ; S. Petterson ; G.
P. Guthrie; K. W. Anderson, tombé ; C.

EN MÉILLDN. � Aprés la finale : ATKINSON á
droite félicite son vainaueur KINSEY à

L’Arrivée. � De gauche á droite : D. C. Kinsey (242) I er  ; S. Atkinson, 2e ; C. A. CHKISTIERNSSON (715), 4 e  ; G. P. GUTHRIE (223) 6ee; S. PET-
terson,  3e  est masqué par KINSEY ; K. W. ANDERSON, 5e est masqué par Gurthie.

�  �



24 nations étaient représentées. mais, au départ,
Il n’y en avait plus que 14 le nombre des com-
pétiteors ayant été réduit á 26. Les forfaits étaient
ceux de l’Argentine, l’Autriche, la Belgique, I’Es-
pagne, la Finlande, les Indes, l’Irlande, l’Italie
et le Mexique.

C’est une des épreuves où, par rapport au “om-
bre d’inscrits, il y eut le PluS de défections au dé-
part. 9 nations restaient en ligne pour les demi-
finales et 3 seulement pour la finale: Etats-Unis
(3). Suéde (2). et Afrique du Sud (1). A noter,
parmi les forfaits notoires, celui du Français GéO
André et du Belge POWELL

Les 8 séies éliminatoires eurent lieu le 8 juil-
let. Les quatre Améicains se qualifiérent, mais la
plus grosse impression fut produite par le Sud-
Africain ATKINSON qui fit d’ailleurs le meilleur
temps: 15 s. 1/5. Les deux Français SEMPE et
BERNARD s’étaient présenté relevant à peine de
maladie, et seul SEMPE réussit 21 se qualifier.

Le même jour eurent lieu les trois demi-finales
qualifiant chacune deus hommes pour la finale.
Elles furent g a g n é s  p a r  K I N S E Y ,  C H R I S -
TIERNSSON et GUTHRIE, ce dernier faisant le
meilleur temps, 15 s. 1/5, mais ATKINSON ter-
minant très près. Parmi les éliminés: le quatriéme
Américain JOHNSON, l ’Anglais GABY et le
Français SEMPE.

Le lendemain, pour la finale, le terrain, comme
nous l’avons dit, était assez lourd. Les partants
étaient : KINSEY, ANDERSON et GUTHRIE
(Etats-Unis), CHRISTIERSSSON et PETERS-
SON (Suede), ATKINSON (Afrique du Sud).

Au coup de pistolet, ATKINSON et les deux
Suédois perdent du terrain, mais tandis que ceux-
ci restent distancés, le Sud Africain revient trés
vite, et, à mi-parcours, il a rejoint KIYSEY et
se détache avec lui, devant GUTHRIE et AN-
DERSON. La lutte est superbe entre les deux
hommes, et ce n’est que Sur le fil que KINSEY
parvient á prendre le meilleur d’extrême justesse
Sur ATKINSON, GUTHRIE est 3e, mais ayant
fait tomber trois haies, il est ensuite déclassé.
ANDERSON, á la derniére haie, tombe, se reléve,
mais ne peut empêcher les deux Suédois de ter-
miner avant lui.

Mardi 8 Juillet

A souligner le massacre de haies fait par les
concurrents.  GUTHRIE en a 3 á son actif ,
CHRISTIERNSSON et PETTERSSON cha-
cun 2, ATKINSON, KINSEY et ANDERSON
chacun une. La piste lourde en fut sans doute res-
pensable en partie. Le temps de 15 s. est bon.
mais il ne bat pas le record, ni olympique, ni mon-
dial qui reste la propriéte du Canadien THOM-
SON, champion olympique á Anvers, en 1920,
en 14 s. 4/5.

LISTE DES ENGAGÉS

Engagés Partants
� �

Nations . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Individuels

24 15
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . 46 27

Afrique du Sud. — S. ATKINSON, 23 ans, Elim.
8e Sér.: Ier; 38 1/2 Fin.: 2e; Fi”.: 2e.

Mercredi 9 Juillet

Argentine. — G. NEWBERY, N. Part.

Autriche. — A. WEILHINN, S. Part.

Belgique. — JOANNES dit POWEL, S. Part.;
J. RUTH, N. Part.

Brésil. — A.  BYINTON,  N .  Par t . : E .  D E
FREITAS, N. Part. A. TRAVAGLIA, 20 ans, 38
Sér.: N. Cl.

CLASSEMENT DES NATIONS

Canada. — P. MAC DONALD, N. Part. —
W. J. MONTABOXE, 21 ans, 3e Sér.: N. CI. —
S. D. PIERCE, 23 ans, 58 Sér.: N. Cl.

Chili. — A. UGARTE, 2I ans, 28 Sér.: N. Cl.

Danemark. — L. LUNDGREEN, 23 ans,  60
Sér.: N. CI. — H. THORSEN, 3, ans, 40 Sér.:
Ier; 3e 1/2 Fin.: N. CI.

Espagne. — J. M. PENA SOLAEGUI, N. Part.

Etats-Unis. — K. W. ANDERSON, 24 ans, 80
Sér.: 2e; 2e 1/2 Fin.: 2E; Fin.: 5e. — G. P. GU-
THRIE, 20 ans, 1re Sér.: Ier; 3e

 I/2 Fin.: ter;
Fin.: N. Cl. — F. P. JOHNSON, 23 ans, 7e Sér.:
ver; Fin.: A’. CI. — F. P. JOHNSON, 23 ans, 7e

Sér.: ier; Ire 1/2 Fin.: N. Cl. — D. C. KINSEY,
22 ans, 5e Sér.: Ier; I

re
 I/2 Fin.: Ier; Fin.: Ier.

Finlande. — G. RUOTSALAINEN, N. Part.

France. — G. ALLART, 22 ans, 6e Sér.: 2e;
2e Sér.: 2e; 3e 1/2 Fin.: N. Cl. — L.-F. PAR-
H. BERKARD. 24, ans, 4e Sér.: N. Cl. — G.
SEMPE, 23 ans 5e Sér.: 2e; 3e

 I/2 Fin.: N. CI.

Grande-Bretagne, — LORD BURGHLEY, 8e

Sér.: N. CI. — F. R. GARY, 29 ans, 3e Sér.: Ier;
2e 1/2 Fin.: N. Cl. — E. G. HARRISON. 31 ans,
2e Sér. : 28; 3e Fin.: N. Cl. — L. F. PAR-
TRIDGE, 23 ans, Ire Sér.: N. Cl.

Qréce. — J. TALLANOS, 23 ans, 5e Sér.: N.
Classé.

Hollande. — L. SPEL, N. Part.  — O. VAN
RAPPARD. 28 ans, 3e Sér.: 20; Ire 1/2 Fin.: S.
Classé.

Hongrie. — L. MUSKAT, N. Part. — T. PUS-
POKI, 24 ans, I

re Sér.: N. Cl.

Indes. — J. C. HEATHCOTE. S. Part. — C.
K. LAKSHMANAN, S. Part.

Italie. — D. COLBACHINI,  N. Part.  — A.
TRAVAGLIA, N. Part.

Irlande. — H. CONWAT, N. Part.

Mexique. — F. J. CONTRERAS, N. Part.

D. C. KINSEY

Norvége. — G. LARSEN, 26 ans, 4e Sér.: S.
Classé

Suède. — C. A. CHRISTIERNSSON, 26 ans,
6e Sér.: Ier; 2e

 I/2 Fin: I
er; Fin.: 4e. — S. PET-

TERSON, 22 ans, 2e Sér.: Ier; Ier 1/2 1/2 Fin.: 2e;
Fin.: 3e.

Suisse. — V. MORIAUD, 21 ans, 3e Sér.: N.
Cl. — W. MOSER, 30 ans, 4e Ser.: 2e; 2e 1/2
Fin.: N. CI.

Tchéco-Slovaquie. — O. JASDERA, 26 ans. I
re

Sér. 2e; 2e
 I/2 Fin. N. Cl. — A. LIPCIK, N. Part.

RÉSULTATS

ELIMINATOIRES

Mardi 8 Juillet

Sombre de Séries: 8. Qualifïés par série: L,
soit 16 concurrents classés pour les I/2 finales

Première Série. — I. G. P. GUTHRIE, E. U.
2. O. JANDERA, T. SI. Temps: 15 s. 4/5. — N.
Cl.: L .F. PARTRIDGE, G. Br.; T. PUSPOKI,
Hong. — N. Part.: L. SPEL, Holl.; A. BYIN-
TON, Brés.

Deuxième Série. — I. S. PETTERSSON, Suéde;
2. E. G. HARRISSON, G. Br. Temps: 15 s. 3/5.
— N. CI.: A. UGARTE, Chil. — N. Part.: E. DE
FREITAS, Brés. ;
CIK, T. SI.

G. NEWBERY, Arg.; A. LIP—

Troisième Série. — 1. F. R. GABY, G. Br.; 2.
O. VAN RAPPARD, Holl. Temps: 15 s. 4/5. —

N. CI. :  V.  MORIAUD, Suis. ;  W. J.  MONTA-
BONE, Can. — N. Part.: JOANNES dit POWEL,
Belg. ; A. TRAVAGLIA, Brés.

Quatrième Série. — I. H. THORSES, Dan.:
2. W. MOSER, Suis. Temps: 16 s. — S. CI.: H.
BERNARD, Fr. — N. Part.: J. M. PESA SO-
LAEGUI. Esp. ; J. RUTH, Belg; J. C:. HEATH-
COTE, Inde; G. LARSEN, Norv.

Cinquième Série. — I. D. C.  KINSEY. E.  U;
2. G. SEMPE, Fr. Temps: 15 s. 2/5. — S. CI.:
S. D. PIERCE, Can.; J. TALLIANOS. Gréc. ;
C. K. LAKSHMANAN, Inde.

Sixième Série. — I. C. A. CHRISTIERNSSON,
Suéd.; 2. G. ALLART, Fr. Temps: 15 s. 3/5—
N. Cl.: L. LUNDGREEN. — N. Part.: P. MAC
DONALD, Can. ; D. COLBACHINI. Ital.

Septième Série. — I. F. P. JOHNSOS. E. Ii.
Temps: 16 s. 3/5. — N. Part.: A. WEILHINN,
Autr. ; G. ASNDRE, Fr.; A. TRAVAGLIA, Ital.

Huitième Série. — I. S. ATKINSON, Af. S.; 2.
K. W. ANDERSON, E. U. Temps: 15 s. 1/5, —
N. Cl. :  LORD BURGHLEY, G. Br. ;  L.  MUS-
KAT, Hong. ; F. J. CONTRERAS, Mes.

MEILLEUR TEMPS DES SERIES
DES ELIMINATOIRES

S. ATKINSON, Af. S. dans 8e Sér.: 15 s. 1/5.

DEMI-FINALES

Nombre de I/2 Fin.: 3. Qualifiés par 1/2 Fin.:
2, soit 6 concurrents classés pour la finale.

Première Série. — I. D. C. KINSEY, E. U.; 2.
S.  PETTERSSON, Suéd. Tems 15 s.  2/5.  —
N. CI.: F. P. JOHNSON, E. U.; O VAS RAP—
PARD, Holl.; G. ALLART, Fr.

Deuxième Série. — I. C. A. CHRISTIERNS-
SOS, Suéde; L. K .  W .  A N D E R S O N  E .  U .
Temps: 15 s. 2/5. — N. Cl.: F. R. GABY, G. Br—. ;
O. JANDERA, T. SI.; W. MOSER, Suis.

Troisième Série. — I. G. P. GUTHRIE, E. II.;
2. S. ATKINSON, Af. S. Temps: 15 s. 1/5. S.
CI. : E. G. HARRISSON, G. I:I—.; H. THORSEN,
Dan; G. SEMPE, Fr.

MEILLEUR TEMPS DES DEMI-FINALES

G. P. GUTHRIE, E. C., dans 3e
 I/2 Finale:

15 S. 1/5.

FINALE

I. D. C. KISSEY, E. U. (champion olympique).
Temps : 15 s;  2.  S.  ATKINSON. Af.  s . ;  3,  s .
PETTERSSON, Suéde; 4. C. A. CHRISTIERNS-
SOS, Suéd.; 5. K. W. ANDERSON, E. U.; G. P.
GUTHRIE, E. U. (déclassé).

1. ETATS-UNIS. 12 Points Ier D. C. KINSEY,
10 p.; 5e K. W. ANDERSON, 2 p,).

2. SUEDE 7 points (3e  S.  PETTERSON 4
p. 4e C. A. CHRISTIERNSSON, 3 p.).

3. AFRIQUE DU SUD, 5 points (2e S. ATKIN-
SOS, S P.).

—  —

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES
1896 Athènes, T.P. CURTIS. E.U. ... 17 s. 3/5
1900 Paris, A.C. KRAENZLEIN, E.U. 15 S. I/5
1904 St-Louis, F. W. SCHULE, E.U. 16 s.
1908 Londres, F.C. SMITHSON, E.U. 15 S.
1912 Stockholm F.W. KELLY, E.U. 15 s. I/I0
1916 N’a pas eu lieu.
1920 Anvers, E. J. THOMSON, Can. 14, s. 4/5
1924 Paris, D. C. KINSEY, E. U . . . . 15 s.



LE 400 MÈTRES HAIES
LES DEMI-FINALES

Première Demi-Finale. — De gauche à droite : C. R. Brookins         Deuxième Demi-Finale. — De gauche á droite : I. H. Riley ⁽⁾
( 198)  Ie r ;  L .  Facelli  ;  F .M.  Taylor (278)  2e ;  R .  Viel  ;  I e r ;  H.  Lara Munoz ;  M.  Jukola (31 1)  ;  C .  F .  Coulter ;
E. V. Vilen (340) 3e. F. J. Blackett (422) 3e ; G. Andre (345) 2e.

LA FINALE

En Course. — De guache à droite : F.-J.. Blackett (422);
E . - V .  V i l e n  ( 3 4 0 )  ;  I . - H .  R i l e y  ( 2 7 0 )  ;  G .  A n d r é  ;  C . - R .
Brookins. Le vainqueur F.-M. Taylor, qui a coura sur la 

ligne située à la corde, est passé.

L'Arrivée. — De gauche à droite : E. V. Vilen
(340) 2e ; I. H. riley (270) 3e ; F. J. Bla-
ckett, déclassé ; C. R. Brookins (198( dé-
classé ; F. M. Taylor 9278) Ier

G. Andre, classé 4e, est masqué par Brookins
et Taylor.

E. V. Vilen classé deuxième
F. M. Taylor classé premier

I. H. Riley classé troisième
G. Andre classé quatrième

�  �



RECORD OLYMPIQUE

E. J. THOMSON, Car,. Anvers :   . ⁄.

RECORD DU MONDE

E.  J. THOMSON, Can.  Anvers :  . ⁄.

  yards haies ⁽ m. ⁾

 .
E. J. THOMSON, Can.,

⁄.

ÉPREUVE

Philadelphie  :

No 11

cet ordre, VILES, dans une fin de course très
énergique, battant RILEY sur le poteau. BROO-
KINS ayant franchi la 5e haie une jambe en
dehors était ensuite délassé, ainsi que I’Anglais
BLACKETT pour avoir renversé 3 haies.

Le temps fantastique du gagnant, 52 s. 3/5, bat-
tait de loin les records olympique et du monde.
établis par LOOMIS à Anvers avec 54 sec. Ils ne
pourront être homologués, selon les règlements
de la Fédération Internationale, TAYLOR ayant
fait tomber une haie.

E L I M I N A T O I R E S

Dimanche 6 Juillet

Réunion No 44

400 MÈTRES HAIES

Australie. � R. St J. HONNER, 27 ans, Elim.
5e Sér.: N. CL.

Belgique. — J. F. MIGEOT, 26 ans, Elim. 6 e

Sér. : N. Cl.

1er F. M. TAYLOR
Etats-Unis

2e E. V. VILEN
Finlande

3e I. H. RILEY
Etats-Unis

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
Le 400 metres haies fut disputé dans les meil-

leures conditions de temps et de terrain et donna
lieu à une compétition magnifique d’où les records
olympique et du monde devaient sortir battus. En
fait, l’épreuve fut aussi des plus régulières. A
noter toutefois que l’Américain COULTER fit une
chute qui l’élimina dans sa demi-finale, alors qu’il
pouvait espérer faire brillante figure dans la finale
et que, dans celle-ci, il y eut deux déclassements,
celui de l’Américain BROOKINS, arrivé 2e, pour
avoir franchi irrégulièrement une haie et de l’An-
glais BLACKETT, pour en avoir lait tomber trois.
Mais TAYLOR, le vainqueur, avait nettement do-
miné BROOKINS et BLACKETT ne fut jamais
dans la course, si bien que la régularité des résul-
tats demeure entière. A souligner aussi que cette
victoire de TAYLOR fut la première qui fit mon-
ter le  drapeau américain au mât olympique.
C’était la l’inauguration d’une belle série.

Il y avait, tenu compte de deux forfaits avant
la composition des skies, 31 concurrents et 18
nations engagés régulièrement.

23 concurrents prirent le départ, représentant 12
nation, la Hongrie, les Indes, la Norvège, la
Suède et l'Afrique du Sud s'étant abstenues. A
noter le forfait du sud-Africain ATKINSON qui
devait figurer si brillamment dans le 110 mètres
haies. Age moyen inférieur à 25 ans. Le doyen de
l'épreuve était le Français Géo ANDRE qui, mal-
gré ses 35 ans, réussit néanmoins à se classer 4e

en finale.
Les concurrents avaient été répartis en 6 sé-

ries éliminatoires, qualifiant chacune 2 concurrents.
Les quatre Américains se qualifièrent, faisant la
plus grosse impression, ainsi que les deux Fran-
çais Géo ANDRE et VILEN. Le meilleur temps,
54 s. 4/5 avait été réussi par BROOKINS. Les au-
tres qualifiés étaient : 2 Finlandais, 1 Chilien, 1
Danois, 1 Anglais et 1 Italien.

Chili. — H. LARA MUNOZ, 24 ans, Elim. 1re

Sér. : 2e ; 2e 1/2 Fin.: N. CL.

Danemark. — L. LUNDGREEN, 23 ans, Elim.
2e Sér.: N. CL. — H. THORSEN, 31 ans, Elim.
3e Sér.: 2e 1/2 Fin. N. CL.

Etats-Unis. — C. R. BROOKINS, 25 ans, Elim.
1re Sér.: 1er ; 1re 1/2 Fin.: 1er; Fin.: N. Cl. —
C. F. COULTER, 23 ans, Elim. 2e Sér.: 1er; 2e

1/2 Fin.: N. CL. — I. H. RILEY, 24 ans, Elim.
6e Sér.: 1er; 2e 1/2 Fin.: 1er; Fin.: 3e. — F. M.
TAYLOR, 22 ans, Elim. 5e Sér. 1er; 1er 1/2 Fin.:
2e; Fin.: 1er

Finlande. — M. JUKOLA, 24 ans. Elim. 4e Sér. :
2e; 2e 1/2 Fin. : N. CL. — E.V. VILEN, 26 ans,
Elim. 2e Sér. ; 1re 1/2 Fin. : 3e; Fin. : 2e

France. — G. ANDRE, 35 ans, Elim. 3e Sér. :
1er; 2e 1/2 Fin.: 2e; Fin. : 4e. — P. ARNAUDIN,
28 ans, Elim. 2e Sér. : N. CL. — A. FOUSSARD,
25 ans, Elim. 5e Sér. : N. Cl. — R. Viel, 22 ans,
Elim. 4e Sér. : 1er; 1re 1/2 Fin.: N. Cl.

Grande-Bretagne. — F. J. BLACKETT, Elim.
5e Sér. : 2e; 3e 1/2 Fin.: 3e; Fin.: N. Cl. — D 
M. C. BONE, N. Part. — J. EVANS, N. Part. —
W. TATHAM, 26 ans, Elim. 4e Sér. : N. Cl.

Grèce. — J. TALIANOS, 23 ans, Elim. 3e Sér. : N. Cl.
N. Cl.

C .  R .  B R O O K I N S ,  E .  U .  d a n s  1 r e  s é r i e  :

54 s. 4/5

DEMI-FINALES

Dimanche 6 Juillet

Réunion No 44

Nombre de 1/2 Finales: 2. Qualifiées par 1/2 fin. :
3, soit 6 concurrents admissibles à la finale.

Des deux demi-finales qualifiant chacun 3 hom-
mes, la première fut enlevée par BROOKINS qui
battait son compatriote TAYLOR et VILEN, et
améliorait encore le temps de sa série: 54 s. 3/5.
La seconde revint à RILEY, devant Géo ANDRE
et BLACKETT. C’est dans celle-ci que COUL-
TER perdait toute chance en culbutant à la pre-
mière haie.

MEILLEUR TEMPS DES DEMI-FINALES

C. R. BROOKINS, E. U. dans la 1re 1/2 Fin. :
54 s. 3/5.

FINALE

Lundi 7 Juillet

Réunion No 45Restaient donc en présence pour la finale: 3
Américains à qui la finale ne pouvait guère échap-
per, 1 Finlandais, 1 Français et 1 Britannique.
Sur un très bon départ, Géo ANDRE qui avait la
3e ligne, prenait l ’ avance  s ur  TAY LOR à  l a
corde. Mais au milieu du virage, le Français fai-
blissait et TAYLOR passait irrésistiblement et
tandis qu’il filait au poteau pour gagner trés net-
tement, BROOKINS, VILEN et RILEY dépas-
saient à leur tour le Français et  f inissaient dans

LISTE DES ENGAGÉS
Engagés Partants

Nations . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 18 13

Individuels . . . . . . . . . . . . . . 33 23

Afrique du Sud. � S. ATKINSON, N. Part.

Argentine. � E. R. THOMPSON, 26 ans, Elim.
5e Sér.: N. CI.

Canada. — P. MAC DONALD, 20 ans, Elim. 1er

Sér.: N. CL. — W. J. MONTABONE, 21, ans,
Elim. 6e Sér.: N. CL.

F. M. TAYLOR

Hollande. � O. VAN RAPPARD, 28 ans, Elim.
6e Sér.: N. CI.

Hongrie. � E. SOMFAY, N. Part.

Indes. � J. C. HEATHCOTE, N. Part. � W.
E. HILDRETH, N. Part. � C. K. LAKSHMA-
NAN, N. Part.

Italie. � M. CAVALLERI, N. Part. � L. FA-
CELLI, 24 ans, Elim. 6e Sér.: 2e; 1re 1/2 Fin.:
N. Cl.

Norvège. � O. GULLI, N. Part.

Suède. � E. KJELLSTROM, N. Part.

RÉSULTATS

Nombre de séries: 6. Qualifiés par série: 2, soit
12 concurrents admissibles aux demi-finales.

Première Série. � 1. C. R. BROOKINS, E. U.;
2. H. LARA MUNOZ. Chil. Temps: 54 s. 4/5. �
N. CI. :  P.  MAC DONALD, Can. � N. Part. :
S .  ATKlNSON,  A f . -S . ;  J .  C .  HEATHCOTE,
Indes.

Deuxième Série. — 1. C. F. COULTER, E. U.;
2. E. V. VILEN, Finl. Temps: 55 s. � N. CI. :
L. LUNDGREEN, Dan.; P. ARNAUDIN, Fr. �
N. Part.: W. E. HILDRETH, Indes.

Troisième Série. — 1. G. ANDRE, Fr.; 2. H.
THORSEN, Dan. Temps: 56 s. � N. CL: J.
THALIANOS, Grèc. � N. Part. :  E.  SOMFAY,
Hong.; C. K. LAKSMANAN, Indes.

Quatrième Série. — 1. R .VIEL, Fr. ; 2e M.
JUKOLA, Finl. Temps: 57 s. 1/5. � N. Cl.: W.
TATHAM, G. Br. � N .Part.: M. CAVALLERI,
Ital.; O. GULLI, Norv.

Cinquième Série. — 1. F. M. TAYLOR, E. U.;
2. F. J. BLACKETT, G. Br. Temps: 55 s. 4/5. �
N. Cl.: E. R. THOMPSON, Arg.; R. St J. HON-
NER, Aust.; A. FOUSSARD, Fr.

Sixième Série .  — 1. I. H. RILEY, E. U.; 2.
L. FACELLI, Ital. Temps: 55 s. 2/5. � N. CL:
J.-F. MIGEOT, Belg. ; W. J. MONTABONE,
Can.; O. VAN RAPPARD, Holl. � N. Part.: E.
KJELLSTROM, Suède.

MEILLEUR TEMPS I)ES SERIES
DES ELIMINATOIRES

Première demi-finale. � 1. C. R. BROOKINS,
E. U.: 2e F. M. TAYLOR, E. U.: 3e E. V. VI-
LEN, Finl. Temps: 54 s. 3/5. Non  classés: L.
FACHELLI, Ital; R. VIEL. Fr . :  H .  THORSEN,
Danemark.

Deuxième-finale. 1. I. H. RILEY, E.U.;
2e G. ANDRE, Fr.; F. J. BLACKETT, G. Br.
Temps: 56 s. 3/5. — N. Cl. : C. F. COULTER, 
E.U.;  M. JUKOLA, Finl. ;  H. LARA MUNOZ,
Chili.

1. F. M. TAYLOR, E. U. (Champion olympi-
que). Temps: 52 s. 3/5. ; 2. E. V. VILEN, Finl. ; 
3. I. H. RILEY, E. U.; 4. G. ANDRE, Fr.

Déclassés:
C. R. BROOKINS, E. U. (faute au passage de

la haie).
F. J. BLACKETT, G. Br. (3 haies tombées).
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LE 10,000 MÈTRES MARCHE

La Première Série. — E. E. Aus-
ten à la corde mène devant G.
R.  Goodwin ,  qui  remportera
cette épreuve. E. Freeman, H.
R. Hinkle (231) et L. Bosatha.

Le Départ de la Finale. — D. Pa-
vesi mène devant G. R. Goodwin
U. Frigerio, C. C Mac Master,
H. R. Hinkle, L. Bosatra, M.

Fradegrada et H. Clermont.

L'Arrivée de la Finale.— U. Frigerio s'assure facilement la               La phase décisive de la Finale.— Peu aprés les 4000 métres, U.
victoire. Frigerio va lâcher G. R. Goodwin.

En Médaillon: Le grupe de tête dans la Finale aprés 1500 métres de course. V. Frigerio mène devant G. R. Goodwin, D. Pavesi et A. Schwab.

—  —



CLASSEMENT DES NATONS
I. ETATS-UNIS, 15 points 1/2 (Ier F. M. TAY- 

LOR, IO p.; 3. l. H. KILEY, 4 p.; C. R. BROO-
KINS. , p. I/2).

2. FINLANDE, 5 points (2. E. V. VILES: 5 p.).
3. FRANCE, 3 points ((G. ANDRE 3 p.).
4. GRANDE-BRETAGNE ,I point 1/2 (F. J.

BLACKETT, 1 p. 1/2).

LES VAINQEURS OLYMPIQUES
1896 Athènes, Pas disputé.
1900 Paris, J. W. TEWESBURY, E.U. 57 s. 3/5
1904 St-Louis (I) H.L. HILMAN, E-U. 53 s.
1908 Londres, C.J. BACON, E.U. . . . 55 S.
1912 Stockholm l’as disputé.
1916 N‘a pas eu lieu.
1920 Anvers, F.J. LOOMIS, E. U... 54 s.
1924 Paris, F. M. TAYLOR, E. U...  52 s. 3/5

(1) Haies de o m. 75.

RECORD OLYMPlQUE
F. M. TAYLOR, E. U.. Paris; 1924: 52. s. 3/5

RECORD DU MONDE
F. J. LOOMIS. E. U., Anvers. 1920 54 s.
Le temps accompli aux Jeux de Paris 1924 est

meilleur que celui du Record du Monde. mais ne
peut étre homologué, le vainqueur : F. M. TAY-
LOK (Etats-Unis) ayant renversé; 2 haies.

ÉPREUVE No
12

10.000 MÈTRES

MARCHE

Ier U. FRIGERIO
Italie

2e G. R. GOODWIN 3e C. C. MAC MASTER
Grande-Bretagne Afrique du Sud

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
La compétition olympique de marche fut disputée

sur une piste en excellent ètat, mais au point de
vue régularité. ce I’ut certainement, de toutes les
épreuves Jeux, celle qui occasionna le plus d’inci-
dents, de réclamations et de discussions. Les régles
de la marche sportive étant assez complexes, leur
appication est trés délicate. Aussi, certaines déci-
sions de juges provoquérent-elles des protestations.
C’est ainsi que dans la Ire série, un des juges
ayant disqualifié l’Autrichien
nait ‘á

KUHNET qui me-
ce moment par une centaine de métres.

le jury d’appel révoqua cette decision et admit
KUINET á participer á la 2e série. Mais tous
les juges se solidarisérent avec leur collégue, si
bien que la 2e série fut renvoyée au Vendredi I I
avec de nouveaux juges, en place de la finale qui
fut reporte au dimanche 13. II y eut en outre
de nombreuses autres disqualifications qui mécon-
térent les concurrents et surtout le public qui,
d’ailleurs, ne parut pas apprécier comme specta-
cle les épreuves de marche.

II y avait 32 engagés, I forfait avant la com-
position des séries et 23 partants. Sur 18 nations
engagées, 13 seulement restérent en ligne au
départ, le Chili, l‘Espagne, la Pologne, la Tchéco-
Slovaquie et la Yougoslavie s’étant abstenus. Dans

—  —

la finale qui réunissait 10 concurrents, [‘Italie
avait 4 représentants, la Grande-Bretagne 2,
I’Afrique du Sud, la Suisse, les Etats-Unis et la
France 1. Age moyen des concurrents trés élevé,
nettement supérieur a 25 ans. FRIGERIO n’a que
23 ans, mais GOODWIS a 29 ans, PAVESI en
a 36 et même DECROMBECQUE en a 40.

Les concurrents avaient été répartis en 2 séries.
La premiére qui donna lieu aux incidents relatés
plus haut, 5 marcheurs sur II ayant été disquali-
fiés, dont l’autrichien KUHNET. Le champion
olympique d’Anvers, FRIGERIO, gagna la secon-
de. mais le meilleur temps Fut fait par le gagnant
de la Ire avec 49 m. 04 S.

La finale revint aisément á FRIGERIO qui
prit le commandement aprés le 2e tour, pour
gagner sans étre inquiété. Mais son temps, 47 m.
49 s. reste nettement en-dessous du record du
monde et même du record olympique établi par
GOULDING á Stockholm. avec 46 m. 28 s. 2/5.

LISTE DES ENGAGÉS
Engagés Partants

 — —
Nations . . . . . . . . . . . . . . . . .   18
Individuels

13
. . . . . . . . . . . . . . . . . 32 23

Afrique du Sud. — C. C. MAC MASTER, 26
uns. Elim. 2e Sér.: 2e; Fin.: 3e,

U. FRIGERIO

Australie. — E. E. AUSTEN, 33 ans, Elim. 1re

Sér. : N. CI.

Autriche. — K. KUHNET 25 ans Elim. 2e

Sér: N. Cl.

Canada. — E. FREEMAN. 32 ans, Elim. Ire

Sér.: N. C1. — P. GRANVlLLE, 30 ans, Elim.
2e Sér. : N. Cl.

Chill. — L. G. FLORES MARTINEZ. S. Part.

Espagne. — L. SOLER, S. Part.

Etats-Unis — C. H. FOSTER, 31 ans, Elim.
2e Sér.: S. CL — El. R. HINKLE. 20 ans, Elim.
1re Sér.: 3e Fin.: N. .CI.

France. — II. CLERMONT, 21 ans. Elim. Ire

Sér. : 5e; Fin. : S. C1. — F. DECROMBECQE.
40 ans. Elim.: 2e Sér. : N. CI.

Grande-Bretagne. — F. E. CLARKE, Elim. 2e

Sér : 58; Fin. : 6e. — (G. R. GOODWIS, 29 ans,
Elim. Ire Sér.: Ier; Fin.: 2e. — T. L. JOHN-
SON, N. Part. — G. H. WALLS, 31 ans, Elim.
20 Sér. : S. Cl.

Hollande. — II. KEEMINK, 22 ans, Elim. Ire

Sér.: S. CI.

Hongrie. — M. FEKETE. 28 ans. Elim. 2e Sér.:
N. Cl.

Italie. — L. BOSATRA, 19 ans, Elim. Ire Sér.:
40; Fin. : S. CI. — M. FRADEGRADA. 23 ans.
Elim. 2e Sér.: 4e; Fin. : N. CI. — U. FRIGERIO.
23 ans, Elim. 28 Sér.: 1er; Fin. : I

er. — D. PAVE-
SI, 36 ans, Elim. lre Sér.: 2e; Fin.: 4e.

Lettonie. — A, KALNINS 30 ans, Elim. 2e Sér. :
N. CI. — A. KIBILDS, 29 ans, Elim. lre Sér.:
N. Cl. — A. RURS, 34 ans, Elim. Ire Sér.: N. CI.

Mexique. — J. M. ESLAVA, 22 ans, Elim. Ire

Sér.: N. Cl.

Pologne. — S. SZELESTOWSKI, N. Part.

Suiesse — A. SCHWAB, 28 ans, Elim. 2e Sér.:
3e; Fin. : 58.

Tcheco-Slovaquie. — F. HAVELKA, S. Part.
— J. PLICHTA. N. Part. — J. SLEHOFER, S.
Part. — F. STELINA, N. Part.

Yougo-Slavie. — A. TERKOVlC, S. Part.

RÉSULTATS

ELIMINATOIRES
Mercredi 9 Juillet: 1re Série

(Réunion No 47)

Vendredi 11 Juillet: 2e série

(Réunion No 49)

Nombre de séries :2. Qualifiés par série: 5. soit
I0 concurrents admissibles á la finale.

Première Série.  .- Ier G. K. GOODWIN, Ii.
Br. : 2e D. PAVESI, Ital. ; 30 II. R. HINKLE, E.
U. ; 4e BOSATRA, Ital.., 58 II. (CLERMONT. Fr.
Temps: 49 m. 4 s. — Non classés: E. FREE-
MAN, Can. ;
MOS K,

E. E. AUSTEN, Aust.; H. KEE-

Lett. ;
Hull.; A. KIBILDS, Lett. ; A. RUKS,

D. ESLAVA, Mes.  — Non partants: F.
HAVELKA. T. SI.; J. SLEHOFER. T. SI.: A.
TERKIVIC. Y. SI.; L. G. FLORES MARTI-
NEZ, Chili.

Deuxième Série.  — Ier U. FRIGERIO, Ital.;
2e C:. C:. MAC MASTER. Al. S. ; 3e A. SCHWAB.
Suis.; 40 F.
49 m. 15 s.

E. CLARKE, G. Br. — Temps :
3/5 — Son classés: F. DECROM-

BECQUE. Fran. ; A. KALMINS, Lett. : K. KUH-
NET, Autr. ; P. GRANVlLI.E, Can.. ; C. H. FOS-
TER, E. U.; C. H. WATTS, G. Br.; M. FEKE-
TE, Hong. — Non partants: L. SOLER. Esp:
J. PLICHTA, T. SL. ; F. STETINA, T. SL. ; s.
SZELESTOWSKI, Polog.

MEILLEUR TEMPS DES SERIES
DES ELIMINATOIRES

R. G. GOODWIN G. Br., dans Ire Sér.:
49 m. 4 s.

TEMPS INTERMÉDIAIRES



LE SAUT EN HAUTEUR AVEC ÉLAN

La décomposition du saut de H. M. Osborn

L. T. Brown classé second P. Lewden classé troisième

P. Lewden saute I m. 92 T. W. Poor, classé quatriéme, saute I m. 88

En Médaillon. � Une tentative contre le Record du Monde : H. M. Osborn franchit 2 métres 02, mais fait tomber la barre.
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FINALE

Dimanche 13 Juillet

(Réunion No 51)

Ier U. FRIGERIO, Ital, (champion Olympique.)
Temps: 47 m. 49 s.; 2e G. R. GOODWIN, G. Br.;
3e C. C. MAC MASTER, Af. S.; 4e D. PAVESI,
Ital.; 5e A. SCHWAB. Suis; 6e F. E. CLARKE,
G. Br. — Non classé: M. FRADEGRADA, Ital. ;
L. BOSATRA, Ital.; H. R. HINKLE, E. U. ;
H. CLERMONT, Fran.

CLASSEMENT DES NATIONS
I. ITALIE, 13 points (Ier U. FRIGERIO. 10 p.;

4e D. PAVESI, 3 points).
2. GRANDE-BRETAGNE, 6 points (2e G. R.

GOODWIN, 5 p.; 6e F. E. CLARKE, I p.).
3.  AFRIQUE DC SUD, 4 points (3 e  C.  C.

MAC MASTER, 4 p.).
4. SUISSE, 2 points (5e A. SCHWAB, 2 p.)

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES
1896 Athènes, pas disputé.
1900 Paris, —
1904 St-Louis, —
1908 Londres,
1912 Stockholm G .  H .  G O U L -

DING, Can. . . . . . . . . . . . . .
1916 S’a pas eu lieu.

46 m. 28 s. 2/5

1920 Anvers, U. W. FRIGERIO,
Ital. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  4 8  m .  6  S .  I / 5

1924 Paris  U. W. FRIGERIO,
. . . . . . . . . . . . . . . . . 47 m. 49 s.

RECORD OLYMPIQUE

G. H. GOULDING (Canada). Stockholm 1912,
46 m. 28 S. 2/5.

RECORD DU MONDE
C. RASMUSSEN (Danemark), Danemark 1918.

45 m. 26 s. 2/5.

ÉPREUVE No
13

SAUT EN HAUTEUR

Ier H. M. OSBORN
Etats-Unis

2e L. T. BROWN 3e P. LEWDEN
Etats-Unis France

Lundi 7 Juillet

Reunion N  45oONSIDÉRATIONS   GÉNÉRALES
L‘épreuve a été disputée dans d’excellentes con-

ditions de temps et les résultats obtenus ont prou-
vé l’excellence des sautoirs olympiques. On a beau-
coup discuté aprés, sur la régularité du saut
d’OSBORN qui fut le brillant vainqueur de la
compétition. Discussion absolument vaine, puisque
Ier juges, estimérent les sauts du champion con-
lormes aux régles de la Fédération Internationale
Athlétique d’Amateurs.

Sur 47 engagés, 43 demeurérent inscrits avant
la composition des séries, représentant 23 nations.
Au départ, il n'y avait plus que 21 concurrents et
15 natinos. Les nations défaillantes étaient les sui-
vantes : Autriche, Brésil, Espagne, Esthonie, Fin-
lande, Lithuanie, Indes, et Mexique. Age moyen
nettement inférieur á 25 ans, le concurrent le plus
âgé, le Hongrois GASPAR avait 28 ans.

Les concurrents étaient répartis en quatre séries,

qualifiant tous les sauteurs franchissant I m. 83.
II y en rut 9: 4 dans la 3e série, 3 dans la 2e et
un dans la Ire et In 4e. Les Etats-unis conser-
vaient 3 représentants, la France 2, la Honrgie,
la Suéde, I’Afrique du Sud et la Sorvége chacune
un.

Dans la finale, les Etats-Unis se taillérent en-
core la part du lion, enlevant les lre, 2e et 4e places
avec OSBORS. BROWN et POOR. OSBORN
gagna superbement, passant toutes les hauteur?
jusqu‘a I m. 98 inclus, chaque fois au premier
essai. II luttait le record olympique établi par
LANDON á ANVERS avec I m. 94.  BROWN
franchit I m. 95 battant également le record
olympique et le Français LEWDEN échoua de
justese á cette hauteur.

LISTE DES ENGAGÉS
Engagés Participants

Nations . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
lndividuels

23    15
. . . . . . . . . . . . . . . . . . 47             21

Afrique du Sud. — L. ROBERTS, 22 ans,
Elim. 2e Sér: qual.; Fin.: N. Cl. — E. G. SU-
THERLAND, s. Part.

H. M. OSBORN

Autriche. — R. HASELSTEMER, S. Part. —
K. VETTERMANN N, Part.

Belgique. — J. HENAULT, 26 ans. Elixn. 4e

Sér.: N. CI.

Brésil. — E. DE FREITAS, S. Part.

Canada. — A. J. MILLER, 25 ans, Elim. 2e

Sér.: N. CI.

Espagne. — J. L. ELOSEGUI, N. Part. — P.
TRIGOYEN CASTILLO, N. Part.

Esthonie. — V. EVER, N. Part.

Etats-Unis. — L T. BROWS, 22 ans, Elim. 4e

Sér.: qual.; Fin.: 2e. — R. L. JUDAY, N. Part.
— H. M. OSBORN, 25 ans, Elim. 2e Sér., qual.;
Fin.: Ier. — T. W. POOR, 22 ans, Elim. Ière Sér.:
quai. ; Fin. : 4e.

Finlande. — U. KEKKONEN. S. Part.. — B.
KRAMER. S.  Part.  — A. I .  VAHLSTEDT N.
Part. — I. I. H. YRJOLA, N. Part.

France. — E. J. R. BARBAZAN, 22 ans. Elim.
4e Sér.: S. CI. — E. C. J. DUPIRE, 20 ans,
Elim. 1re Sér.: S. CI. — P. GUILLOUX, 23 ans,
Elim. 2e Sér. : quai.; Fin.: N. CI. — P. LEWDEN,
23 ans, Elim. 3e Sér. : qual. ; Fin. : 3e.

Grande-Bretagne. — K. J. DICKISSON, 23
ans, Elim. 4e Sér. : S. Cl. G. C. KERR, S. Part.
— J. T. PROBERT, S. Part. — A. G. WILLS,
N. Part.

Grèce. — A. CARIOFYLLIS, 20 ans. Elim. 4e

Sér: Y. CI.

Haïti. — S. M. CATOR, 24 ans, Elim. 4e Sér.:
s. CI.

Hongrie. — E. GASPAR ,28 ans. Elim. 3e Sér.:
qual.; Fin. : 5e. — L. MAGYAR, N. Part. — E.
SERF, N. Part.

Indes. — J. C. HEATHCOTE, S. Part — C.
K. LAKSHMANAN. N. Part.

Irlande. — L. STANLEY. 28 ans. Elim. 2e Sér.:
s.  Cl.

Italie. — G. BARETTONI, S. Part. — G. PAL-
MlERI, 22 ans, Elim. 2e Sér.: S. CI.

Japon. — M. ODA, 19 ans, Elim. 2e Sér.: S. Cl.

Lithuanie. — S. GARBAKAUSKAS, s. Part.

Mexique. — A. STOOPEN. N. part.

Norvége. — S. HANSSES, S. Part. — S. HEL-
GESEN, 21 ans, Elim. 3e Sér.: qual.; Fin.: S.
Clássé.

Suède. II. JASSSON, 19 ans, Elim. 3e Sér. :
qual.; Fin.: 6e. — K. OSTERBERG, N. Part. —
L. SAILIN, 19 ans, Elim. 4e Sér. : N. Cl.

Tchéco-Slovaquie. — M. KUTSCHERA, S.
Part. — A. MACHAN, 22 ans, Elim. 2e Sér.: S.
C1. — S. STANISLAY, N. Part.

RÉSULTATS

ELIMINATOIRES
Dimanche 6 Juillet

Réunion No 44

Sombre de séries: 4. Qualifiés pour la finale:
Tous les concurrents franchissant la barre à
I m. 83.

Première Série .  — Sautoir A. Qualifié pour
In finale.: J. W. POOK. E. U. — Son classé: E.
C. DUPIRE. Fran. — Son partants: E. SERF,
Hong.; A. G. WILLIS, G. Br.; V. EVER, Esth.;
K. KUTSCHERA, T. Sl.; B. KRAEMER, Finl.;
K. HASELSTEMER, Autr.; G. K. LAKSHMA-
NAN, Indes; A. STOOPEN, Mes.

Deuxième Série. — Sautoir B. Qualifiés pour
la finale: L. ROBERTS, Af. S.; H. M. OSBORN,
II. U.; P. GUILLOUX, Fran. — Non classés:
M.  CDA,  Jap . :  I  m .  80 ;  L .  STANLEY,  I r l . :
I m. 80 ; A. MACHAN, T. SI. I m. 75 ; G. PAL-
MIERI, Ital .  I  m. 70; A. J.  MILLER, Can.:
I m. 65. — Non partants:: J. L. ELOSEGUI,
Esp. ; 12. MAGYAR, Hong. ; K. OSTERBERG,
Suéde.

Troisième Série. — Sautoir C. Qualifié pour
la f inale:  P.  LEWDEN, Fran.;  E.  GASPAR,
Hong. ; s. HELGESEN, Norv. ; H. JANSSON,
Suédr. — Non partants: K. L. JUDAY, E. U.;
G. C. AERR, G. Br. ;  S.  STANISLAY, T.  SI. ;
E .  G .  SUT H ERLAND ,  A f .  S . ;  K .  VETTER-
MANN, Autr. ;  G.  BARETTONI, Ital . ;  E.  DE
FREITAS, BréS.

Quatrièe Série. — Sautoir D. Qualifiés Pour
la finale: L. T. BROWN, E. U. — Son classé:
J. HESANAULT, Belg.: I m. 80; E. BARBAZAN.
Fran.: I m. 80: I. SAHLIM, Suéde: , m. 80; R.
J. DICKINSOS, G. Br.: I m. 75; S. M. CATOR,
Haiti: I m. 75; A. CARIOFYLIS, Gréce: I m.
70. — Son partants: I. H. YKJOLA, Finl.; P.
IRIGOYEN CASTILLO,
Norv. ; J. C HEATHCOTE, Indes.

S. HANSEN,

FINALE

L’Épreuve finale s’est disputée au sautoir A
Ier II. M. OSBORN, E. U., (Champion Olym-

pique) I m. 98; 2e L. T. BROWN, E. U. : I m. 95;
3e P. LEWDEN, Fran.: I m. 92; 4e T. W. POOR,
E .  u . : I m. 88 (I) ; 58 E. GASPAR, Hong.:
I m. 88 (I) ; 6e H. JANSSON, Suède: I m. 85 (2).

Son Classés: P. GUILLOUS, Fran.: I m. 85
(2) ; L. ROBERTS Af. S.: I m 83; S. HELGE-
SES, Sorv.: 1 m. 83.

(1) Les 4e et 5e places ont éte attribues respec-
tivement à J. W. POOR (E. U.) et à E. GAS-
PAR (Hong.) après barrage entre ces deux con-
currents.

(2) La 6e place a été attribuée a H. JANSSON
(Suède) aprés barrage avec P. GUILLOUX (Fr.).

—  —



LE SAUT EN LONGUEUR AVEC ÉLAN

E. D. Goourdin saute 7 métres 275 et se classe deuxième S. Hansen classé troisième franchit 7 métres 26

De Hart-Hubbard, champion olympique, avec un bond de 7 metres 445
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CLASSEMENTS DES NATIONS
I. ETATS-UNlS, 18 points (Ier H. M. OSBORN.

10 p.; 2e L,. T. BROWN, 5 p.; 4e T. W. POOR,
3 points).

2. FRANCE. 4 points (3e P. LEWDEN. 4 P.).
3. HONGRIE, 2 points (5e E. GASAPAR, 2 P.).
4. SUEDE, I point (6e II. JANSSON, I p.).

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES
1896 Athènes, E. H. CLARK, E. U . . . I m. 81
1900 Paris, I. BAXTER, E. U . . . . . . . I m. 90
1904 St-Louis, S.S. JONES, E.  U . . . . I.m. 80
1908 Londres, H. F. PORTER, E. U. I m. 905
1912 Stockholm, A. W. RICHARDS,

E. U. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . I m. 935
1916 S’a pas eu lieu.
1920 Anvers ,R. LANDON, E. U. . . . . . I m. 94
1924 Paris, H  M. OSBORN, E. U . . . . . . I m. 98

RECORD OLYMPIQUE
H. M. OSBORN (Etats-Unis), Paris 1924 :

I m. 98

RECORD DU MONDE
E. BEESON (Etats-Unis), Bertseley 1914 :

2 m. 014.

ÉPREUVE No
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SAUT EN LONGUEUR

Ier DE HART-HUBBARD
Etats-Unis

2e E. D. GOURDIN 3e S. HASSEN
Etats-Unis Nurvége

dois ABRAHAMSSON qui avaient des chances de
se bien classer: HOFF et ABRAHAMS surtout
Age moyen des concurrents aux environs de J.
ans. Le vainqueur n’en a que 21, mais GOURDIN
en a 27 et TUULOS 29.

Les concurrents avaient été répartis en 4 séries.
le nombre des qualifies devant étre fixé par le
juge arbitre d’aprés les performances. Il en dési-
gna 7, le meilleur saut des qualifiés ayant été
réussi par le Norvégien HANSEN avec 7 m. 26 et
le mains bon par TOMASI et Mac KINTOSH.
6 m. 88 A noter I’élimination de I’Américain COO-
MINS un des favoris qui se claqua au premier
essal.

La finale réunit deux Américains, d e  H A R T
HUBBARD et GOURDIN, le Norvégien HAN-
SEN, le Finlandais TUULOS, le Français WIL-
HEM, l'Anglais MACKINTOSH et l‘Italien TO-
MASl améliorérent leur saut par rapport á leur
série: de HART HUBBARD, 7 m. 445 au lieu
de 5 m. 12, GOURDIN, 7 m. 275 au lieu de
7 m. 19, MAC KINTOSH, 6 m. 92 au lieu de
6 m. 8 et TOMASI, 6 m. 9 au lieu de 6 m. 88,
HANSEN, TUULOS et WILHEM en restérent
á la meilleure performance de leur éliminatoire,
respectivement 7 m. 2, 7 m. 07 et 6 m. 99.

Avec les deux premiéres places, les Etats-Unis
étaient nettement premiers au classement par na-
tions, malgré l’elimination de COOMINS et de
ROSE et malgré la faute commise de n’avoir pas
désigné LEGENDRE comme son représentant dans
cette épreuve.

DE HART-HUBBARD

Ni le record du mande, ni le record olympique,
ce dernier appartenant à GUTTERSON (Stoc-
kholm 1912) avec 7 m. 60, n’ont été battus.

CONSIDÉRATIONS GENÉRALES
Pour Pé-preuve du saut en longueur disputée en

entier dans  la même journée, les circonstances at-
mosphériques Curent trés favorables. Quant á la
qualités des pistes d’élan des sautoirs, elle ne
saurait être mise en doute, puisque sur I’un d’eux.
LEGENDRE avait, la veille, battu le record du
monde. Pourtant, les finalistes restérent en dedans
de leurs performances habituelles. C’est ainsi que
de HAR HUBBARD qui saute couramment plus
de 7 m. 60, ne put faire mieux que 7 m. 445 et
GOURDIN fit encore moins bien. Il convient de
dire toutefois. en ce qui concerne le premier. que
dans son saut victorieux, il retomba en arriére,
sans quoi il eut approché et peut-être même dé-
passé le nouveau record de LEGENDRE, sa chute
lui ayant fait perdre certainement une vingtaine
de centimètres.

En ce qui concerne la régularité de l’èpreuve,
il semble qu’on ait eu tort de disposer tes pistes
d’élan des deux sautoirs en sens opposé. Le vent,
si faible soit-il, favorise les concurrents sur l’une
d’elle, tandis qu’il défavorise ceux qui concourent
sur l’autre. Or les séries furent disputées sur les
deux sautoirs. II est vrai que, d’une part, le vent
était nul ou presque et que d’autre part les fina-
listes disputaient tous leur chance sur le mêne
sautoir.

Retirés les 3 Forfaits d’avant la composition
des séries il y avait 61 concurrents inscrits et 33
nations. Il s’en aligna respectivement 34 et 21,
les pays suivants s’étant abstenus: Afrique du
Sud, Argentine, Autriche, Brésil, Espagne, Hon-
grie, Irlande, Portugal, Suéde, Turquie et Yougo-
slavie. A souIigner parmi les forfaits individuels,
ceux du Sud Africain ATKINSON, de l’Anglais
ABRAHAMS, du Norvégien HOFF et du Sué-

—  —

LISTE DES ENGAGÉS
Engagés Participants

— —
Nations . . . . . . . . . . . . . . . 33 21
Individuels  . . . . . . . . . . . . . . . 64 34

Afrique du Sud. — S. ATKINSON, S. Part. —
E. G. SUTHERLAND, N. Part.

Argentine. — L. BRUNETO, N, Part. — 0.
DIESCH. S. Part.

Austalie. — R. St.- J HONNER, 27 ans, Elim.
Ire Sér. N. .Cl. — A. WINTER, N. Part.

Autriche. — J. POLESC, N. Part. — K. WElL-
HEIM, N. Part.

Brésil. — A. RIBEIRO, S. Part.

Bulgarie. — K. PETROUNOFF, 24 ans, Elim
Ire Sér.: S. Cl. — P. MACDONALD, N. Part.
— K. S. SHEPPARD, N. Part.

Equateur — A. JURADO GONZALEZ, 22 ans,
Elim. 2e Sér.: N. Cl.

Espagne. — F. ARTIACH-TITREMMEL, N.
Part. — J. M. YERMO SOLAEGUI, N. Part.

Esthonie — V. EVER, 22 ans, Elim. Ire Sér.:
N. Cl.

Etats-Unis. — W. A. COMINS, 23 ans, 39 Sér.:
N. Cl. — E. O. GOURDIN, 27 ans, 48 Sér.: qual.
Fin.: 2e. — D. H. HUBBARD, 21 ans, Elim.
Ire Sér. : quai. ; Fin. : Ier. — A. E. ROSE, 23 ans,
Elim. 28 Sér.: N. CI.

Finlande. — E. R. LEHTONEN, N. Part. —
V. RAINIO. 20 ans. Elim. 3e Sér. : N. CI. — P.
J. SADSTROM. 25 ans. Elim. I

er Sér.: N. Cl. —
TUULOS V. 29 ans. Eli. 2e Sér. : qual.; Fin.: 4e

France. — L. ALBINET. 26 ans. Elim. Ire Sér.:
N. CL. — P. GOULLAUD. 31 ans. Elim. 2e Sér.:
S. C1. — M. GUILLOUET, 26 ans, Elim. 4e Sér.:
N. CI. — L. WlLHELME, 24 ans. Elim. 3e Sér.:
qual ; Fin. : 5e.

Grande-Bretagne. — H. M. ABRAHAMS N.
Part. — C. F. BROCKINGTON, N. Part. — W.
II. CHILDS, N. Part. — C. E. MACKINTOSH,
21 ans, Elim. 2e Sér. : qual.; Fin. : 6e.

Gréce. — C. PANDELlDIS, 23 ans, Elim. Ire

Sér.: N. C1.

Haiti. — E. B. ARMAND, S. Part. — S. XI.
CATOR. 24 ans, Elim. 4e Sér. : S. Cl.

Hollande. — J. BOOT. 31 ans, Elim. 3e Sér. :
S. CL. — H. DE BOER, 25 ans, Elim. 48 Sér. :
N. C1.

Hongrie. — J. HALUSKA. N. Part. — F. MOL-
NAR, N. Part. — E. SOMFAY, S. Part.

Indes — J. C. HEATHCOTE. N. Part. — C.
K. LAKSMANAN, N. Part. — D. SINH. 26 ans.
Elim. Ire Sér.: N. Cl.

Irlande. — H. CONWAY, S. Part.

Italie. — V. TOMMAS1, 19 ans, Elim. 4e Sér.:
qual. ; Fin. : S. CI.

Japon. — M. ODA, 19 ans. Elim. 3e Sér.: N. Cl.

Luxembourg. — P. HAMMER, 28 ans. Elim. 4e

Sér. : S. CI. — J. HILGER. 21 ans. Elim. 3e Sér. :
s .  Cl .

Mexique. — F. J. CONTRERAS. 20 ans. Elim.
Ire Sér. : S. Cl. — A. STOOPEN, Elim. 2e Sér. :
N. CI.

Monaco. — G. MEDECIN, 23 ans, Elim. Ire

Sér.: N. Cl.

Norvége.  — F.. AASTAD, Elim. 3e Sér.: N. Cl
S. HANSEN. Elim. 28 Sér.: qual.; Fin.: 3e.—
C. T. HOFF, N. Part.

Pologne. — S. SOSNICKI, 27 ans, Elim. Ire

Sér. : N. Cl

Portugal. — A. NUNES, N. Part.

Suede. — E. ABRAHAMSSON, N. Part.

Suisse. — A. MEIER, 22 ans, Elim. 3e Sér.:
N. Cl.

Tchéco—Slovequie. — M. JlRDA, S. Part. — A.
LINKA, N. Part. — J, MACHAS, 19 ans. Elim.
2e Sér. : N. C1. — A. SOBOTKA, 27 ans, Elim.
Ire Sér.: N. C1.

Turquie. — A. VILDANE, S. Part.

Yougoslavie. — A. SPAHlC, S. Part.

RÉSULTATS

ELIMINA TOIRES
Mardi 8 Juillet

(Réunion No 46)

Nombre de séries: 4. — Les concurrents quali-
fiés pour la finale ont été désignés par le juge
arbitre.

Première Série.  — Qualifié pour la finale.
HUBBARD DE HART, E. U.: 7 m. 12. — Non
classés: P. J. SADSTROM, Finl. : 6 m. 83; R. St.
J. HONNER, Austr.: 6 m. 635; D. SINH, Indes.
6 m. 635 ; A. SOBOTKA, T. Sl. : 6 m. 59; V.
EVER, Esth.: 6 m. 585; L. ALBINET, Fran.:
6 m. 55; G. MEDECIN, Mon.: 6 m. 51; K.
PETROUNOFF, Bulg. : 6 m.; G. PANDELIDIS,
Gréce:  5  m.  94;  F.  J .  CONTRERAS, Mex.  ;
5 m. 735; S. SOSNICKI, Polog.: 5 m. 67. —
Non partants: J. M. YERMO SOLAEGUI, Esp;
J. POLESC, Autr.; E. B. ARMAND, Haïti.



Deuxième Série. — Qualifiés pour la finale: S.
HANSEN, Norv.: , m. 26; V. TUULOS, Finl.:
7 m. 07 C. E. MACKINTOSH, G. Br.: 6 m. 88.

Non classés: A. C. ROSE, E. U.: 6 m. 855;
P. GOUILLAUD, Fran.: 6 m. 22; J. MACHAN,
T. SI.: 6 m. 09; A. JURADO GONZALEZ, Equa.:
5 m. 68; A. STOOPEN, Mes.: 5 m. 48. — Non
Partants: A. W. WISTER, Austr.; F. ARTIACH-
TITREMMEL, ESp.; A.  RIBEIRO, Brés. ;  E.
WEILHEIM, Autr.; F. MOLNAR, Hong.; J. C.
HEATHCOTE, Indes; E. ABRAHAMSSON, Sué-
de; A. SPAHIC, Y. SI.

Troisième Série. — Qualifié pour la finale: L.
WILHELME, Fran.: 6 m. 99. — Non classés: J.
BOOT, Holl. : 6 m. 86; M. ODA. Jap. : 6 m. 83 ;
E. AASTAD, Norv. : 6 m. 72; A. MEIER. Suis. :
6 m. 61 V. RAINIS, Finl.: 6 m. 54; J. HILGER,
Lus.: 5 m. 68; W. A. COMINS E. U. sans per-
formance. — Son partants: M. JIRDA. T. SL ;
E:. G. SUTHERLAND, Af.-S. ; P. MACDOANLD,
Can.;  O. DIESCH, Arg. ;  H. M. ABRAHAMS,
G. Br.; E. SOWFAY, Hong.; A. VILDANE, Turq.

France — A. CLAYEUX, 27 ans, Elim. Ire Sér.:
N. C1. — L. WILHELME, 24 ans, Elim. 2e Sér.:
N. C1.

Quatrième Série. — Qualifiés pour la finale:
E. O. GOURDIS, E. U.: 7 m. 19; V. TOMMA-
Si, Ital.: 6 m. 88. — Son classés: S. M. CATOR,
Haiti: 6 m. 81; M. GUILLOUET, Fran.: 6 m. 62;
P .  HAMMER,  Lux :  6  m .  24 ;  H .  DE BOER.
Holl. : sans performance. — Non partants: E. R.
LEHTONEN, Finl.; K .S. SHEPPARD. Can. A.
LINKA, T.  SI. ;  Dr J.  HANUSKA, Hong. ;  A.
NUNES, Port.; C. K. LAKSMANAS, Indes, C.
T .  HOFF,  Norv . ;  S .  ATKISSON,  A f . -S . ;  I
BRUXETO, Arg,

MEILLEUR SAUT
DES SERIES ELIMINATOIRES

S. HASSEN, Norv. dans 28 Sér.: , m. 26

FINALE

Mardi 8 Juillet

Ier DE HART HUBBARD, E. U. (Champion
olympique:) , 7 m. 445; 2e E. D. GOURDIN, E. U.:
7 m. 275; 3e S. HANSSEN, Norv.: , m. 26.; 4e

V. TUULOS, Fin.: 7 m. 07; 5e L. WILHELME,
Fran. : 6 m. 99; 6e C. E. MACKINTOSH, G.-Br.:
6 m. 92. — Non classé: TOMMASI, Ital. 6 m. 89.

CLASSEMENT DES NATIONS
Ire ETATS-UNIS, 15 points (Ier H. DE HUB-

BARD: 10 p.; 2e E. O. GOURDIN: 5 p.).
2e NORVEGE, 4 points (3e S. HANSEN : 4 p.).

3e FINLANDE, 3 points (4e TUULOS V.: 3 p.):
4e FRANCE, 2 points (5e L. WLHELME: 2 p.)

5e GRANDE-BRETAGNE, I point (6e C. F.
MACKINTOSH: I p.).

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES
1896 Athènes. E. II. CLARK, E. U. ... 6 m. 33

1900 Paris, A.C. KRAENSKLEIN, E.U. 7 m. 185
1904 St-Louis, M. PRINSTEIN, E.U. 7 m. 35

1908 Londres, F. C. IRONS, E. U . . . . ; m. 48

1912 Stockholm, A. L. GUTTERSON,
E. U. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 7 m.60

1916 N'a pas eu lieu.
1920 Anvers, W. PETTERSON, Suéd. 7 m. 15

1924 Paris, DE H. HUBBARD, E. U. 7 m. 445

RECORD OLYMPIQUE

A. L. GUTTERSON, E.-U., Stockholm, 1912 :
7 m. 60.

RECORD DU MONDE

LE GENDRE, E.-U., Paris 1924: 7 m. 765

ÉPREUVE No
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TRIPLE SAUT

Ier A. W. WINTER
Australie

L. BRUNETO 3e V. TUULOS
Argentine Finlande

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
L’épreuve lut disputée en entier le même jour.

dans de bonnes conditions. 37 concurrents demeu-
rérent inscrits sur 39 engagis. De 19, le nombre
des nations représentées tomba á 12, sept ayant
déclaré forfait : l’Espagne In Gréce ,la Hongrie,
l’Italie, la Nrvége, la Tchécoslovaquie et la Tur-

A. W. WINTER

quie. Cinq restérent en finale: la Finlande: 2,
l’Australie, l’Argentine, la Suéde et le Japon: I.
C‘est une des rares finales où les Etats-Unis soient
absents.

Moyenne d’âge assez éleVée. Si le second, BRU-
NETO, n'a que 23 ans, par contre, le gagnant,
WALTER, en a 30, le Finlandais TUULOS (3e) et
KAINIO (4e) 29 et 28, le Suédois JANSSON 27,
le Japonais ODA n’en a que 19.

Deux séries furent disputées, les six meilleurs
sauts qualifiant pour la finale. Chacune en four-
nit 3, le meilleur étant celui de l’Argentin BRU-
NET0 avec 15 m. 425, battant le record olympi-
que et le moins bon celui du Japonais ODA avec
14 m. 36. La finale fut trés disputée, tous les con-
currents améliorant leurs sauts sauf BRUNETO
qui demeura avec ses 15 m. 425 et qui ne fut
battu qu’au tout dernier essai par l’Australien
WINTER, lequel, avec un saut de 15 m. 525 lui
ravit du même coup la premiére place et le record
olympique, en démolissant aussi le record du mon-
de, propriété de 1’Americain AHEARN avec
15 m. 519.

LISTE DES ENGAGÉS
Engagé Partants

— —

Nations . . . . . . . . . . . . . 19 12
Individuels . . . . . . . . . . . . . . . . . 39 20

Argentine. — L. BRUNETO, 23 ans, Elim. Ire

Sér. : qual. ; Fin. : 28.

Australie. — R. St. J. HONNER, S. Part. —
A. W. WINTER, 30 ans, Elim. 2e Sér.: qual.;
Fin. : Ier.

Bulgarie. — K. PETROUNOFF, 24 ans, Elim.
Ire Sér.: N. Cf.

Canada. — P. MACDONALD. 20 ans, Elim. Ire

Sér.: S. CI. — R. S. SHEPPARD, 36 ans, Elim.
2e Sér.: N. Cl.

Espagne. — F. ARTIACH-TITREMMEL, N.
Part. — J. YERMO SOLAEGUI, Y. Part.

Etats-Unis. — M. B. GRAHAM. 21 ans. Elim.
2e Sér.: N. Cl. — De II. HUBBARD, 21 ans.
Elim. Ire Sér. : s. Cl. — M. C. KEEBLE, N.
Part. — R. E. WILSON, 23 ans, Elim. Ire Sér. :
N. C1.

Finlande. — E. JARVINES, S. Part. — V. J.
RAINIO. 28 ans, Elim. Ire Sér. : qual.; Fin.: 4e.
— V. TUULOS. 29 ans, Elim. 2e Sér. qual.; Fin.:
3 e  V .  V A I N O .  N .  P ' a r t .

Grande-Bretagne. J. HIGGINSON. 33 ans,
Elim. 2e Sér.: N. CI. — H. A. LANGLEY, Elim.
I

re Sér.: S. C1. — C. E. LIVELY. N. Part. —
J. ODDIE, 25 ans. Elim. 2e Sér.: N. Cl.

Grèce. — G. ZAHOROPOULOS, N. Part.

Hollande. — W. PETERS, 21 ans, Elim. I r e

Sér: N. CI.

Hongrie. — L. MAGYAR. S. Part. — F. MOL-
NAR, N. Part. — E. SOMFAY, s. Part.

Irlande. — J. CONNOR, 31 ans, Elim. 28 Sér.
N. CI.

Italie. — A. PIGHI, S. Part. — L. TRABUC.
CO, S. Part.

Japon. — M. ODA, 19 ans. Elim. Sér.: qual. ;
Fin. : 6e.

Norvège. — K. BACHE. S. Part. — S. HEL.
GESEN, S. Part. — A. RANDMAEL, S. Pal—t.

Suède. — F. JANSSON, 27 ans, Elim. 28 Sér.:
qual; Fin.: 5e. — I. SAHLIN, 29 ans, Elim. Ire

Sir.: s. CI.

Tchéco-Slovaquie. — J. BETES, S. Part. — B.
SCHMlDT, s.  Part.

Turquie. — S. MAZHAR, S. Part.

RÉSULTATS

ELIMINATOIRES
Samrdi 12 Juillet

Réunion No 50

Nombre de Séries: 2. — Les concurrents quali-
fiés pour la finale ont été désignés par le Juge
Arbitre.

Première Série — Qualifiés pour la finale : L.
BRUNETO. Arg. :  15 m. 425;  V.  J,  RAINIO,
Finl. : 14 m. 94; M. ODA, Jap.: 14 m. 35. -.
Son classés: R. E. WILSON. E. U: 14 m. 235,;
I. SAHLIN, Suéde: 14 m. 16; W. PETERS Holl.:
13 m. 86; P. MACDONALD, Can.: 13 m. 33; Il.
A. I.ASGLEY, G. Br.: 12 m. 74: K. PETROU-
N O F F  B u l g .  1 2  m .  0 1 5 ;  D e  H .  H U B B A R D ,
E. U.,: sans performance; A. CLAYEUS, Fran. :
Sans performance. — Non partants: F. ARTIACH-
TITREMMEL, Esp. ; B. SCHMIDT. T. SI.; A.
PIGHI. Ital.; S. HELGESEN, Norv.; R. St. J.
HONNER, Austr.; E. SOMFAY, Hong.; K. BA-
CHE. Norv,.

Deuxième Série. — Qualifiés pour la finale: A.
W. WINTER. Aust. :  15 m. 18;  F.  JANSSON,
Suédé: 14 m. 07; V. TUULOS. Finl.: 14 m. 84.
— Non classés: M. B. GRAHAM, E. U.: 14 m.;
J. CONNOR, Irl.: 13 m. 99; J. ODDE, G. Br.:
13; m. 40; J. HlGGINSON, G. Br.: 13 m. 34; R.
S. SHEPPARD, Can.: 12 m. 72; L. WILHELME,
Fran.: 12 m. 66. — Non partants: L. TRABUC-
CO.  i ta l . ;  J .  YERMO SOLAEGUI ,  E Sp . ;  L .
MAGYAR. Hong.; F. MOLNAR, Hong.; J. BE-
SES, T. SI.: E. JARVINEN, Finl.; N. MAZHAR,
Turq. ;  M. C.  KEBBLE, E.  U.;  G.  ZAHARO-
POULOS, Gréce; A. RANDMAEL, Norv.

MEILLEUR SAUT

DES SERIES ELIMINATOIRES

L. BRUNETO, Arg. dans Ire Sér.: 15 m. 425.
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FINALE
Samedi 12 Juillet

Réunion No 50

Ier A. W. WINTER, Aust. (Champion olympi-
que) 15 m. 225; 28 L. BRUNETO, Arg, 15 m. 425;
36 V. TUULOS, Finl., 15 m. 37; 40 V. J. RAI-
N 1 0 ,  F i n l . ,  1 5  m .  O I ; 5 e J A N S S O N  S u é d e ,
14 m. 97; 6e M. ODA, Jap., 14 m. 35.

CLASSEMENT DES NATIONS
Ire AUSTRALIE, 10 points (Ier A. W. WIS-

TER, IO p.).
28 FINLANDE, 7 points (3e V. TUULOS, 4 p.;

48 V. J. RAINIO, 3 p.).
30 ARGENTINE, 5 points (2e L. BRUNETO.

5 P.).
4e SUEDE, 2 points (5e F. JASSSON, 2 p.)
5e JAPON, I point (6e M. ODA, I p.).

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES
1896 Athènes, J.B. CONNOLLY, E.U. 13 m. 71
1900 Paris. M. PRINSTEIN. E.U . . . . . 14 m. 47
1904 St-Louis. M. PRINSTEIN, E.U. 14 m. 325
1908 Londres. T.J. AHEARNE, G.Br. 14 m. 915
1912 Stockholm, G. LINDBLOM, Sué. 14 m. 76
1916 N’a pas eu lieu.
1920 Anvers, V. TUULOS, FinI . . . . . . 14 m. 505
1924 Paris, A. W. WISTER, Aust. . . . 15 m. 525

RECORD OLYMPIQUE
A. W. WlNTER, Aust, Paris I924: 15 m. 525

RECORD DU MONDE
A. W. WINTER, Aust., Paris 1924: 15 m. 525.

ÉPREUVE No
16

SAUT A LA PERCHE

Ier L. S. BARNES
Etats-Unis

2e G. GRAHAM 3a J. K. BROCKER
Etats-Unis Etats-Unis

CONSIDÉRATIONS GÉNERALES
Epreuve disputée dans d’excellentes conditions

de temps et de terrain, et résultats des plus régu-
liers. En l’absence du recordman du monde, Char-
les HOFF, les Etats-Unis amenérent leurs qua-
tre représentants á la finale, prenant les 3 pre-
miéres places et les deux premiers BARNES et
GRAHAM. battant le record olympique avec
3 m. 95.

Sur 39 engagés, 5 déclarérent forfait avant la
composition des séries. Sur ces 34 inscrits, repré-
sentant 19 nations, 20 seulement se présentérent
13 nations restant en ligne: l’Autriche, la Bul-
garie, Haïti, la Hongrie, l’Italie, et la Norvége
ayant retiré leurs sauteurs. Les 7 qualifiés pour
la finale ne représentaient plus que 4 nations: les
Etats-Unis (4) le Danemark, le Canada et la Bel-
gique (I) Age moyen des concurrents inféieur
& 25 ans, le vainqueur BARYES, 18 ans, étant le
Benjamin du lot.

Les éliminatoires furent disputés en deux séries,
tous les concurrents passant 3 m. 66 étant quali-
fiés pour la finale. Sept demeurérent, trois de la
premiére serie et quatre de la seconde. Les der-
niers éliminés, ayant franchi 3 m. 55, furent: les
Français DUFAURET et VAUTIER et le Cana-
dien ‘FRANCIS.

La finale fut trés serrée et il fallut un barrage

en dessous pour départager BARNES et GRA-
HAM qui avaient battu tous deux le record Olym-
pique avec 3 m. 95, ainsi que pour les 3e et 4e

places et BROOKER et PETERSEN, qui iran-
chirent tous deux 3 m. 90.

LISTE DES ENGAGÉS
Engagés Partants

� �
Nations  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 19 13
Individuels  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 39 20

Autriche. — R. HASELSTEMER, S. Part. —
F. HELD, N. Part.

Belgique. — M. HENRIJEAN, 21 ans. Elim. 2e

Sér.: qual.; Fin.: N. CI. — R. JOANNES dit
POWELL, N. Part.

Brésil. — E. DE FREITAS, 24 ans, Elim. Ire

Sér. : N. CI.

Bulgarie. — Y. MILDEFF, N. Part.

Canada. — E. I. FRANCIS, 22 ans, Elim. 28
Sér.: N. Cl. — V. W. PICKARCT, 21 ans, Elim.
Ire Sér. : N. Cl.; Fin.: 5e.

L. S. BARNES

Danemarck. — L. JORGENSEN, N. Part. —
H. PETERSEN, 24 ans, Elim. 2e Sér. : qual.;
Fin.: 4e.

Esthonie. — V. EVER, 22 ans, Elim. 2e Sér.:
N. Cl.

Etats-Unis. — L. S. BARNES, 18 ans, Elim. Ire

Sér. qual.; Fin.: Ier.— J. K. BROOKER, 22
ans, Elim. I

er Ser. : qual.; Fin. : 3e. — G. GRA-
HAM, 20 ans, Elim. 2e Sér. qual.; Fin.: 2e.—  A. K.
SPEAROW, 29 ans, Elim. 2e Sér. : qual. ; Fin. : 6e.

Finlande. — Y. HELANDER, 28 ans, Elim. 2e

Sér.: N. Cl. — K. KORPI, N. Part. — I. NI-
KANDER, N. Part. — A. I. VAHISTEDT, N.
Part.

France. — P. DUFAURET, 21 ans, Elim. I
re

Sér.: K. Cl. — R. DUTHIL, 25 ans, Elim. Ire

Sér. : N. Cl. — M. MUZARD, 30 ans, Elim. 2e

Sér.: N. CI. — M. VAUTIER, 23 ans, Elim. 2e

Sér. : s .  Cl .

Gronde-Bretagne. — J. S. BIRKETT, N. Part.
— J. H. CAMPBELL, 23 ans, Elim. I

re Sér.: N.
Cl. — H. KENT, N. Part. — S. MOORE, N
Part.

Gréce. — A. (YARAYANKIS, 20 ans, Elim. Ire

Sér. : N. Cl.

Haiti. — L. DEJOIE, N. Part.

Hollande. — H. De KEIZER, 24 ans, Elim. 2e

Sér.: N. CI.

Hongrie. — Ch. BRAUSZ, N. Part. — J. KAR-
LOVITS, N. Part.

Italie. — C. BUTTI, N. Part. — G. LAMBIASI,
N. Part. E. PAGGETTI, N. Part.

Norvége. — C. T. HOFF, N. Part.

Pologne. — S. ADAMCZAK, 32 ans, Elim. 2e

Sér.: N. Cl.

Tcheco-Slovaquie. — F. FUHRHERR, 21 ans,
Elim. Ire Sér.: N. Cl. — J. JIRSAK, N. Part.

RÉSULTATS

ELIMINATOIRES

Mercredi 9 Juillet

Réunion No 47

Nombre de séries: 2. Sautoirs A. B. Tous les
concurrents passant 3 m. 66 ont été qualifiés pour
la finale.

Première Série. — Qualifiés pour la finale: L.
S. BARNES, E. U.; J. K. BROOKER, E. U.;
V. W. PICKARCT, Can. — Non classés: P. DU-
FAURET, Fran.: 3 m. 55; R. DUTHIL, Fran.:
3 m. 40; E. DE FRElTAS, Brés.: 3 m. 40; F.
FUHRHERR, T.  SI . :  3  m.  20;  J .  H.  CAMP-
BELL, G. Br.: 3 m. 20; A. (CARAYANNIS, Gré-
ce : 3 m. 20. — Non partants: R. HASELSTE-
MER, Autr. ; K. KORPI, Finl.; J. KARLOVITS,
Hong. ; R. JOANNES dit POWELL, Belg.; L.
JORGENSEN, Dan. ; C. BUTTI, Ital.; E. PAG-
GETTI. Ital. ; Y. MILDEFF, Bulg.

Deuxième Série. — Qualifiés pour la finale: G.
GRAHAM, E. U. ; A. R. SPEAROW. E.U.; M.
HENRIJEAN, Belg.; H.  PETERSES, Dan.  —
Non cIasés: M. VAUTIER, Fran. : 3 m. 55; 1.
E. FRANCIS, Can. : 3 m. 55; M. MUZARD. Fran.:
3 m. 40; H. DE KEIZER, Holl.: 3 m. 40; Y.
HELANDER, Finl.: 3 m. 20; V. EVER, Esth.:
3 m. 70; S. ADAMCZAK, Pol. : 3 m. 20. — Non
partants: F. HELD, Austr. ; .C. BRAUSZ. Hong.;
G. LAMBIASI, Ital.; J. JIRSAK, T. SI.; L. DE—
JOIE, Haïti; C. T. HOFF, Norv.

FINALE

Jeudi 10 Juillet

Réunion No 48

Ier L. S. BARNES, E. U. (champion olympi-
que), 3 m. 95 (1); 2e G. GRAHAM. E. U. : 3 m. 95
(1) : 38 J. K. BROOKER, E. U. : 3 m. 90 (2) ;
4e H. PETERSEN, Dan.: 3 m. 90 (2) : 5e V. W.’
PICKARCT, Can:. 3 m. 80; 6e A. R. SPEAROW,
E. U.: 3 m. 70.

Non classé : Y. HENRIJEAN, Belg.: 3 m. 66.

CLASSEMENT DES NATIONS
1re ETATS-UNIS, 20 points (I e r L. S. BAR-

NES, IO p.; 2e GRAHAM, 5 p. ; 38 J. K. BROC)-
RER, 4 p.; 60 A. R. SPEAROW. I p.).

2e DANEMARK, 3 points (4e H. PETERSEN,
3 points).

3e CANADA, 2 points (5e V. W. PICKARCT,
2 points).

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES
1896 Athènes, W. W. HOYT. E.U... 3 m. 30
1900 Paris, J. K. BAXTER, E. U.. . . . 3 m. 30
1904 St-Louis, C. E. DVORAK, E. U. 3 m. 505
1908 Londres E. U. GILBERT et E. T.

COOKE  E.U.        . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 3 m. 708
1912 Stockholm, H.S. BARCOCK, E.C. 3 m. 95
1916 N’a pas eu lieu.
1920 Anvers, J. K. FOSS, E. U.. . . . . . 3m. 80
1924 Paris, L. S. EARNES, E. U.. . . . 3 m. 95

RECORD OLYMPIQUE

H. S. BABCOCK, Etats-Unis, Stockholm 1912,
3 m. 95.
L. S. BARNES et G. GRAHAM, Etats-Unis.
Paris 1924, 3 m. 95.

RECORD DU MONDE

C. T.  HOFF,  Norvége,  Copenhague 1923,
4 m. 21.

(1) La Ire et la 28 places ont été attribuées res-
pectivement B L. S. BARNES (Etats-Unis) et á G.
GRAHAM (Etats-Unis) aprés barrage entre ces
deux concurrents.

(2) La 3e et la 4e places ont été attributés res
pectivement á J. K. BROOKER (Etats-Unis) et
a H. PETERSEN (Danemark) aprés barrage en-
tre ces deux concurrents.
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LE SAUT A LA PERCHE

J. K. Brooker, classé troisième, tente H. Petersen, classé quatriéme franchit
3 métres 95 3 métres 90.

L.  S B arnes le  vainqueur aprés barrage avec  G.  Graham, G. Graham classé second aprés barrage tente vainement de
franchit 3 métres 95. sauter 4 métres

En Médaillon. — L. S. Barnes prend son élan
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LANCEMENT

DU JAVELOT

1er J. MYYRA
Finlande

2e G. LINDSTROM
Suéde

38 F. G. OBERST
Etats-Unis

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
Cette épreuve fut disputée Ie premier jour du

tournoi olympique proprement dit, aucune compé-
tition n’ayant eu lieu au cours de la premiére
journée, uniquement réservée au défilé des athlé-
tes et á la cérémonie protocolaire de l’ouverture
des Jeux et du Serment olympique. Ce fut aussi
la Premiere finale et, grâce á la victoire de Myr-
rha, ce fut le pavillon Finlandais qui eut l’honneur
de monter le premier au pavillon olympique.

Le sol était détrempé et gras et le vent défa-
vorble. Aussi les concurrents ne purent-ils réa-
l i s e r  l e u r s  p e r f o r m a n c e s  m a x i m a .

43 concurrents et 18 nations étaient engagées.
29 concurrents et 15 nations seulement se présen-
térent au départ. L’Autriche, l’Espagne et la Nor-
vége avaient déclaré forfait. La finale ne devait
plus laisser en présence que 3 nations, la Fin-
lande, les Etats-Unis et la Suède, représentée
chacune par deus concurrents. Ce lut donc la
place de premier qui décida du classement par
nations.

Age moyen inférieur á 25 ans, sauf pour les
Finlandais et les Suédois. MYRRHA a 32 ans et
LINDSTROM 28.

On avait lait deux séries. La premiére qualifie
4 hommes: le Suédois LINDSTROM, 60 m. 81
(meilleur jet des séries), le Finlandais MYRRIIA.
55, ni. 30. l’Américain OBERST. 57 m. 98 et un
second Finlandais EKGVIST. 56 m. 15. La deu-
xiéme n’en qualifia que deus: l’Américain NEU-
FELD 56 m. 96 et le Suédois BLOMQUIST,
56 m. 15. Au total 16 concurrents dépassant 50
mPtres. Tous les finalistes, sauf NEUFELD, dé-
passérent dans leurs derniers essais leurs perfor-
mances des éliminatoires. Le Finlandais MYRRHA,
déjá vainqueur á ANVERS, et reordman olym-
pique et du monde, l’emporta avec 62 m. 96 par
plus de 2 mètres sur le Suédois LINDSTROM,
60 m. 92.

Les deux records olympique et du monde (65
m. 78 et 66 m. 10 restaient debout, mais nous
l’avons dit, les conditions atmosphériques et de
terrain n’étaient pas favorables.

LISTE DES ENGAGÉS
Engagés Partants

— —

Nations . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 18 15
Individuels . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 43 29

Autriche. — C. SIMOTTA, N. Part. — K. UM-
FAHRER, N. Part.

Brésil. — W. R. SEEWARD, 24 ans, Elim.
Ire Sér.: N. Cl.

Canada. — V. W. PICKARCT, 21 ans, Elim.
2e Sér.: N. Cl.

Espagne. — J. BILBAO MINTEGUI, N. Part.

Esthonie. — A. KLUMBERG, 25 ans, Elim. 2e

Sér.: N. Cl.

—  —

Etats-Unis. — W. NEUFELD. 23 ans, Elim. 2e

Sér.: qual.; Fin.: 5e — E. G. OBERST, 23 ans,
Elim. Ire Sér.: qual.; Fin. 3e — L. B. PRIES-
TER, 21 ans, Elim. 1re Sér.: N. Cl. — H. WHEL-
CHEL, 25 ans, Elim. 2e Sér. : N. CI.

Finlande. — Y. R. EKGVIST, 2 ans, Elim. 1re

Sér. : qual. ; Fin. : 4e. — P. JOHANSSON, 31 ans,
Elim. 2e Sér. : N. CI. — J. MYYRA, 32 ans. Elim.
I

re Sér.: qual.; Fin. 1er. — U. P. PELTONEN,
31 ans, Elim. 2e Sér.: N. CI.

France. — E. DEGLAND, 24 ans, Elim. 2e

Sér.: N. CI. — C. SAMBA, 26 ans, Elim. 1re Sér. :
N. CI. — N. TAGA. 28 ans, Elim. 20 Sér.: N. Cl.
— N. TAKI, 28 ans, Elim. Ire Sér.: N. Cl.

Grande-Bretagne. — J. DALRYMPLE, 32 ans,
Elim. Ire Sér.: N. Cl. — H. DAUBAN, 21 ans,
Elim. 29 Sér.: S. Cl. — C. E. SAYERS, N. Part.
— W. J. WARD, N. Part.

Gréce. — G. ZAHAROPOULOS. 27 ans, Elim.
Ire Sér.: N. Cl.

Hongrie. — L. CSEJTHEY, 27 ans, Elim. I
re

Sér.: N. Cl. — L. GYURKO, N. Part.

Italie. — O. BOTTURA, N. Part. — C. CLE-
MENTE 28 ans, Elim. 28 Sér.: N. CI. — K.
LANGHI, N. Part. — G. PALMIERI, N. Part.

J. MYYRA

Lettonie. — A. KIBILDS. 29 ans. 2e Sér.:
N. Cl.

Norvége. — O. SUNDE, S. Part. — E. TORP.
S. Part.

Pologne. — A. CEJZIK, N .Part. — Z. SZYD-
LOWSKI, 28(ans, I

re Sér. : S. Cl.

Suéde. — E. BLOMQVIST, 28 ans, Elim. 20
Sér.: qual. ; Fin.: 6e. — H. LILLIER, 30 ans,
Elim. Ire Sér.: N. Cl.; G. LINDSTROM, 28 ans,
Elim. 1re Sér. : qual.; Fin. : 20,

Suisse. — W. MOSER, 30 ans, Elim. Ire Sér.:
N. Cl. — II. WIPF, 22 ans, Elim. 28 Sér. : N. Cl.

Tachéco-Slovaquie. — V. CHMELIK, N. Part.
— M. KOCZAN, 46 ans, Elim. 2e Sér.: N. Cl. —
P. SPIC, N. Part. — J. SVOBODA, 19 ans, Elim.
Ire Sér.: N. Cl.

RÉSULTATS

ELIMINA TOIRES

Dimanche 6 Juillet

Réunion No 44

Sombre de séries: 2. Les concurrents quaIifiés
pour la finale ont été désignés par le juge arbitre.

Première Série. — Qualifiés pour la finale: G.
LINDSTROM, Suède, 60 m. 81; J. MYYRA,
Finl. : 59 m. 30 ; E. G. OBERST, E. U. : 57 m. 98 ;
Y. R. EKGVIST, Finl.: 56 m. 15. — Non classés:
A. CEJZIK. Pol.: 54 m. 86; L. B. PRIESTEK,
E. U.: 54 m. 51 ; H. LILLIEK, Suède: 51 m. 95;
G. ZAHAROPOULOS, Gréce: 51 m. 17; W. R.
SEEWARD, Brés.: 49 m. 39; N. TAKI, Fran.:
48 m. 92; C. SAMBA, Fran. : 48 m. 65; J. DAL-
KYMPLE, G. Br.: 46 m. 92; W. MOSEK, Suis.:
46 m. 80; J. SZYDLOWSKI, Pol.: 46 m.; J.
SVOBODA, T. SI.: sans performance. — Non,
partants: K. UMFAHRER. Autr. ; 0. BOTTURA,
Ital.; K. LAGHl, Ital.; V. CIIMELIK, T. SI.;
A. CEJZIK, Pol.

Deuxième Série — Qualifiés pour la finale: W.
NEUFELD, E. U.: 56 m. 96; E. BLOMQVIST,
Suéde : 56 m. 15. — Non classés: U. P. PETTO-
SES, Finl. : 55 m. 67; P. JOHANSSOS, Fini.:
55 m. 10; N. G. TAGA, Fran. : 54 m. 65; H. WHEL-
CHEL, E. U.: 52 m. 98; C. CLEMENTE, Ital.:
52 m. 75; A. KIBILDS, Lett.: 50 m. 15; A.
KLUMBERG, Esth. 4g m. 61; H. WIPF, Suis. :
48 m. 57; E. DEGLAND, Fran. : 48 m. 57; M.
KOCZAN, T. SI. : 48 m. 39; H. DAUBAN, G. Br. :
44 m. 70; V. W. PICKARCT, Can.: 44 m. 69. —
Non partants: C. SIMOTTA. Autr.; J. BILBAO
MINTEGUI. Esp. ; G .  PALMIERI ,  I ta l . ;  L .
GYURKO, Hong.; P. SPIC, T. SI.

MEILLEUR LANCER

DES SERIES ELIMINATOIRES

G LISDSTROM, Suède, dans le ler: 60 m. 81.

FINALE

Dimanche 6 Juillet

Réunion No 41

Ier J. MYYRA Finl. (champion olympique),
62 m. 96; 2e G. LISDSTROM, Suéde: 60 m. 92;
3 e  E . G. OBERST, E. U. : 58 m. 35; 4e Y. R.
EKGVIST. Finl.: 57 m. 56; 5e W. SEUFELD,
E. 17.: 56 m. 96; 6e E. ELOMQVIST, Suéde:
56 m. 85.

CLASSEMENT DES NATIONS

1re FINLANDE, 15; points (Ier J. MYYRA. 10 p.;
4e Y. K. EKGVIST, 3 p.).

2e ex-æquo SUEDE, 6 points (2e LISDSTROM,
5 p. ; 6e E. BLOMQVlST, I p.).

3e ex-æquo ETATS-UNIS, 6 points (3e E. G.
OBERST, 4 p. ) ;  5 e  w.  NEUFELD, 2p.) .

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES

1896 Athènes, Pas disputé.

I900 Paris, Pas disputé

1904 St-Louis, Pas disputé

1908 Londres, E. V. LEMMING, Suéd. 54 m. 825

19l2 Stockholm, E.V. LEMMING, )) 60 m. 64

1916 N’a pas eu lieu.

I920 Anvers, J. MYYRA, Finlande...  65 m. 78

1924 Paris, J. MYYRA, Finlande.... 62 m. 96

RECORD OLYMPIQUE

J. MYYRA. Finlande, Anvers 1920, 65 m. 78.

RECORD DU MONDE

J. MYYRA, Finlande, Suéde I9I9, 66 m. 10.



LE LANCEMENT DU JAVELOT ET LE LANCEMENT DU DISQUE

J. Myyra champion olympique lance le javelot á 62 métres 96

C. Houser champion olympique du lance-
ment du disque prenant son élan pour

effectuer un jet de 46 métres 155.

G. Lindstrom, classé second, lançant le javelot á 60 métres 92.

—  —
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Esthonie. — G. KALKUN, 26 ans, 2e Sér. : N.
Classé. RÉSULTATS

LANCEMENT
DU DISQUE

Ier G. HOUSER
Etats-Unis

2 e  V.  A.  NITTYMAA 3e T. J. LIEB
Finlande Etas-Unis

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
L‘épreuve Tut disputée par terrain et temps trés

secs, donc dans d’excellentes conditions. Aussi ne
laut-il pas s’étonner que les performances aient
été excellentes. et le record olympique battu.

Sur 53 concurrents et’ 26 nations inscrits, 32 et
II seulement s’alignérent. Les nations défaillan-
tes étaient la Bulgarie, le Canada, la Grande-Bre-
tagne, le Mexique, la Suéde, la Turquie, l’Autri-
che et l’Uruguay. Trois nations seulement demeu-
rérent en finale: les Etats-Unis avec leurs quatr-
représentants, la Finlande et la Norvége chacune
avec un. Cette brillante représentation des Etats-
Unis, le déclin de la Finlande, et l’abstention de
la Suéde et de la Grande-Bretagne sont á souli-
gner.

L’age moyen des concurrents était d’environ 25
ans, sauf pour les Finlandais NITTYMAA a 28
ans, TAIPALE et NIKLANDER, 34.

Des trois Séries. la prémiére ne qualifia qu’un
homme l’Américain LIEB, 44 m. 83, la deuxiéme
2 ,  les  Américains POPE, 44 m.  42 et  HAR-
TRANFT 42 m. 49 et la troisiéme enfin trois:
l’Américain C. HOUSER, 46 m. 155, le Finlan-
dais NIITTYMAA, 44 m. 95 et le Norvégien
ASKILDT, 43 m. 405. A noter que les deux Fin-
landais NIKLANDER, champion olympique á An-
vers et TAI PALE, champion oIympique á Stoc-
kholm, furent éliminés avec des jets respectifs de
42 m. 09 et de 40 m. 215.

Dans In finale, aucun des finalistes ne peut amé-
liorer 53 meilleure performance accomplie en sé-
ries, le classement se faisant donc d’aprés les résul-
tats des éliminatoires. L‘Américain HOUSER était
premier avec 46 m. 155, battant le record olympi-
que de TAIPALE á Anvers: 45 m. 21. Le record
du monde restait debout, mais HOUSER devait
se l’approprier depuis.

Au classement par nations, les Etats-Unis
triomphaient de loin avec 18 points devant la Fin-
lande 5 et la N‘orvége a.

LISTE DES ENGAGÉS
Engagés Partants

— —
Nations . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 26 18

Individuels . . . . . . . . . . . . . . . . .. 53 32

Autriche. — E. KLAMBAUER, N. Part. — F.
SCHWARZINGER, N. Part.

Brésil. — J. GALIMBERTI. 27 ans, Elim. 2e

Sér. : N. Cl. — O. ZANI, 22 ans. Elim. Ire Sér. :
N. Cl.

Bulgarie. — Y. MILDEFF, N. Part.

Canada. — J. MURDOCH, N. Part.

Danemark. — C. JENSEN, 26 ans, Elim. Ire

Sr. : N. Cl.

Espagne. — G. LIZARKA Y LIZARZA, 35 ans,
Elim. : 2 e S é r . :  N .  C l .

—  —

Etats-Unis. — G. HARTRANFT, 23 ans, Elim.
3e Sér.: qual.; Fin.: 6e. — C. HOUSER. 23 ans,
Elim 3e Sér.: qual.; Fin. : Ire. — T. J. LIEB,
26 ans, Elim. Ire Sér.: qual.; Fin.: 3e. — A. R.
POPE, 26 ans, Elim. 2e Sér. : qual.; Fin.: 4e

Finlande. — CI. MALMAVTSTA, Elim. Ire Sér.:
N. Cl. — V. A. NIITTYMAA, 28 ans, Elim. 38
Sér.: qual.; Fin,: 28. — K. E. NTKLANDER, 34
ans. Elim. 28 Sér.: S. Cl. — A. R. TAIPALE,
34 ans, Elim. Ire Sér. : N. Cl.

France. — P. BERANGER, 32 ans, Elim. Ire

Sér.: N. Cl. ; D. PIERRE, 32 ans, Elim. 3e Sér.:
N.  Cl .

Grande-Bretagne. — C. P. BEST, N. Part. —
G, T. MITCHELL, N. Part. — M. C. NOKES,

N. Part. — D. ROSS, N. Part.

Gréce. — D. CARABATIS, Elim. 1re Sér.: N.
Cl. — C. VRETTOS, N Part. — G. ZAHARO-
POULOS, 27 ans, Elim.: 28 Sér.: N. Cl.

Hongrie. — L. CSEJTHEY, N. Part. — C.
MARVALITS, 25 ans, Elim. 28 Sér.: N. CI. —
A. MOLNAR, N:. Part. — A. TOLDY, 31 ans,
Elim. I

re Sér.: N. CI.

Irlande. — P. J. DERMINGHAM, 31 ans, Elim.
38 Sér. : N. CI.

C. HOUSER

Italie. — A. LENZI. S. Part. — A. PIGHI, 21
ans, Elim. 2e Sér. : S. CI. — A. POGGIOLI, 36
uns, Elim. 3e Sér: N. C1. — G. ZEMI, 26 ans,
Elim. Ire Sér. : —S. CI.

Lettonie. — A. KIBILDS, 29 ans. Elim. 38 Sér.:
K. CI. — T. SUKATNIEKS, 30 ans. Elim. Ire
Sér. : N. CI.

Mexique. — J. AGUIRRE DELCADO, N. Part.

Norvége. — K. ASKILDT, Elim. 3e Sér. : qual. ;
Fin.: 58.

Pologne — A. CEJZIK, N. Part, — Z. SZYD-
LOWSKI, 28 ans, Elim. 3e Sér.: N. Cl.

Portugal. — A. DA SILVA, 32 ans, Elim. Ire

Si—r. : N. CI.

Suéde — B. LUNING, N. Part. — A. ERIKS-
SON, N. Part.

Suisse. — C. BUCHER, N. Part. — O. GAR-
NUS, 28 ans, Elim. Ire Sér.: N. CI. — W.
NUESCH, 20 ans, Elim. 2e Sér.: N. Cl.

Tchéco-Slovaquie. — JANDA-SUK, 44 ans, Elim.
2e Sér. : N. Cl. — O. PRIDAL. N. Part.

Turquie. — F. UNVAN, N. Part.

Uruguay. — D. ESTEVEZ-MARTIN, N. Part.

Yougoslavie. — K. AMBROZY, N. Part. — V.
NARANCIC, 26 ans, Elim. I

re Sér. : N. Cl.

ELIMINATOIRES

Dimanche 13 Juillet

Réunion No 51

Nombre de séries: 3. Les concurrents qualifiés
pour la finale ont été désignes par le Juge arbitre.

Première Série. — Qualifié pour la finale: T.
J. LlEB, E. U., 44 m. 83. — Non classés: H.
MALMAVISTA, Finl.: 41 m. 16; A. TOLDY,
Hong. 41 m. 09; A. R. TAIPALE, Finl.: 40 m.
215; C. JENSEN, Dan. : 39 m. 78; P. BERANGER
Fran.; 38 m. 93 ; C. ZEMI, Ital. : 37 m. 465 ; V
NARANCIC, Y. SI.: 37 m: 33; T. SUKATNTEKS,

Lett. : 35 m. 985 ; O. ZANI, Brés. : 35 m. 72 ; 0.
GARNUS, Suis.: 33 m. 16; A. DA SILVA, Port.:
32 m. 40; D. CARABATTS, Gréce: Sans perfor-
mance. — Non partants: A. LESZI, Ital. ; D.
ESTEVEZ-MARTIS, U r u g . ;  L . CSEJTHEY,
Hong.; Y. MILDEFF. Bulg.

Deuxième Série — Qualifiés pour la finale: A.
R. POPE, E. U. : 44 m. 42; G. HARTRANFT,
E. U.: 42 m. 49. — Non classes: K. E. NIK-
LANDER, Finl.: 42 m .09; C. MARVALITS.
Hong. : 40 m. 82; G. KALKUN, Esth. : 38 m. 46:
W. NUESCH, Suis.: 38 m. 205; J. GALIMBER-
Tl, Brés. : 36 m. 52; A. PIGHT, Ital.: 34 m. 985
G. LIZARZA Y LlZARZA, ESp.: 34 m. 20; JAN-
DA-SUK, T. SI.: 34 m. 08; G. ZAHAROPOU-
LOS, Gréce: 34 m. 02. — Non partants : A. CEJ-
ZIK, Pol,; E. KLAMBAUER, Autr.; J. AGUTR.
RE DELGADO. Mex.; B. LUSING, Suéde.; K
AMBROZY, Y. Sl.

Troisième Série — Qualifiés pour la finale: C.
HOUSER, E. U.: 46 m. 155; V. A. NIITTYMAA
Finl.: 44 m. 95; K. ASKILDT, Norv.: 43 m. 405.
— Non classés:  P.  J .  BERMINGHAM, Irl .  :
40 m. 42; D. PIERRE, Fran.: 37 m. 015; A. KI-
BILDS, Lett.: 35 m. 79; Z. SZYDLOWSKI, Pol.:
35 m. 71; A. POGGIOLI, Ital.: 35 m. 29. — Non
partants: F. SCHWARZINGER, Autr.; O. PRI-
DAL, T. SI.; C. BUCHER, Suis.; C. VRETTOS,
Gréce; A. MOLNAR, Hong. ; F. UNVA‘I, Turq. ;
1 MURDOCH, Can.: A. ERIKSSON, Suéde.

MEILLEUR LANCER
DES SERIES ELIMINATOIRES

C. HOUSER, E. U., dans 38 Sér.: 46 m. 155.

FINALE

Dimanche 13 Juillet

Réunion No 51

1er C. HOUSER, E. U. (Champion olympique)
46 m. 155; 20 V. A. NITTTYMAA, Finl. : 44 m. 95;
38 T. J. LIEB, E. U.: 44 m. 83; 4e A. R. POPE,
E. U. : 44 m. 42; 5e K. ASKILDT, Norv. : 43 m.
405; 6e G. HARTRANFT, E. U.: 42 m. 49.

CLASSEMENT DES NATIONS
Ire ETATS-UNIS, 18 points (1er C. HOUSER,

10 p.; 3e T. J. LIEB, 4 p. ; 4e A. R. POPE, 3 p.;
68 G. HARTRANFT, T p.).

28 FINLANDE, 5 points (2e V. A. NIITTYMAA:
5 P.).

3e NORVEGE, 2 points (5e K. ASKTLDT, 2 p.).

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES
1896 Athènes, R.F. GARRETT, E.U. 29 m. 15
1900 Paris, R. BAUER, Hong.. . . . . . . 36 m. 04
1904 St-Louis, M.J. SHERIDAN, E.U. 39 m. 28
1908 Londres, M.J. SHERIDAN, E.U. 37 m. 997
1912 Stockholm. A.R. TAIPALE, Finl. 45 m. 21
1916 N‘a pas eu lieu.
1920 Anvers, C. NICKLANDER, Finl. 44 m. 685
1924 Paris, C. HOUSER, E. U. . . . . . .46 m. 155

RECORD OLYMPIQUE
C. HOUSER, Etats-Unis, Paris 1924, 46 m. 155.

RECORD DU MONDE
J. DUNCAN, Etats-Unis, New-York 1912,

47 m. 582.



LE LANCEMENT DU POIDS ET LE LANCEMENT DUMARTEAU

La position initiale de C. Houser champion
olympique de lancement du poids.

C. Houser lance le poids á 14 métres 995.

6

M. J. Mac Grath classe second lançant
le marteau á 50 mélres 84.

F. D. Tootell champion olympique du
lancement du marteau avec un jet de
53 métres 295.

M. C. Nokes classé troisiéme lançant
le marteau á 48 mitres 875

—  —



ÉPRUVE No
19 Finlande. — K. E. NIKTLANDER, 34 ans, Elim

2e Sér.: qual. ; Fin.: 60. — V.  PORHOLA, 26
ans, Elim. 1re Sér.: S. CI. — A. TAKALA, Elim.
 3e Sér. : S. Cl. — K. J. TORPO, 23; ans, Elim. :
2e: Sér. : quad. ; Fin. : 4e.

France. — M. BOUSSELAIRE, 23 ans, Elim.
3e Sér. : S. CI. — R. PAOLI, 36 ans, Elim. 2e sér.
S. CI. — Cl. PIERRE, 32 ans, Elim. Ire Sér.:
K. Cl.

E. U. 14 m. 505. — Non clasés V. PORHOLA,
Finl. ; 14 m  10; JANSSON, Suéde: 13 m. 76:
H. TAMMIER. Esth.: 13 m. 28; K. ASKILDT.
Norv. : 13; m. 09; D. PIERRE. Fran.: 13 m. 07 ;
J. O. (GRADY). Irl.: II m. 75; A. KIBILDS, Lett.;
12 m. 53 J. AGUIRRE DELGADO. Mex. :
9 m. 47. — Non partants: Y. MILDEFF, Bulg.;
A. TOLDY, Hong; C:. ZEMI, Ital.; J. POGA
NYI. T. SI.

LANCEMENT
DU POIDS

Deuxième Série. — Qualifies pour la finale :
K. J. TORPO, Finl. : 14 m. 45; G. HARTRANFT.
E. U.: 14 m. 405; K. E. NIKLANDER, Finl. :
14 ni. 265. — Non cIasés: R. PAOLI, Fran :
13' m. 535; S. SUNDTROM, Suéde: 13 m. 53:
V. NARANCIC:, Y. SI.: 13 m. 215; C. E. BEC-
KWITH. G. Br. : 12 m. 48; O. GARNUS, Suis.:
I2 m. 12; J. GALIMBERTI, Brés. II m. 30; D.
CARABATIS. (Gréce 10 m. 955. — Non partants:
E. JANUSCH. Autr. ; A. FORBATH, Hongr. ;
C.  BUTTI.  Ital . :  J .  PAUL, T.  SI. ;  J .  MUR-
DOCH, Can.

Grande-Bretagne. — C. E. BECKWITH, 23 ans,
Elim. 2e Sér. : S. Cl. — E. REED, N. Part. —
A. P. SPARK, 30 ans, S. Part. — R. S. WOODS,
33 ans, Elim. 3e Sér. : N. Cl.

Gréce. — D. CARABATIS, Elim. 2e Sér.: N.
Cl. — C. VKETTOS, 30 ans, Elim. 3e Sér. :
N. CI.

I
er C. HOUSER

Etats-Unis

2e G. HARTRANFT 3e R. G. HILLS
Etats-Unis Etats-Unis

Hongrie. — P. BEDO, 28 ans, Elim. 38 Sér.:
N. Cl. — A. FORBATH, N. Part. — A. TOLDY.
N. Part.

Troisième Série. — Qualifié pouf la finale :
S. ANDERSON, E. U.: 14 m. 29. — Son classés:
A. TAKALA. Finl.: 13 m. 315; C. VRETTOS,
(Gréce: 13 m. 125; P. BEDO), Hong. : 12 m. 66;
W. NUESCH. Suis. : 12 m. 45; M. BOUSSE-
LAIRE. Fran. 12 m. 265; R. S. WOODS, G. Br. :
11 m. 77; 0. ZANI, Brés.: sans performance. Son
partants : E. FRIEDMANN, Autr. : A. LENZl,
Itnl.; E. NILSSOS, Suéde; T. EKREM, Turq.;
J. PRIDAL, T. SI.; K. AMBROZY, Y. SI.

Irlande. — J. O’GRADY, 33 ans, Elim. Ire Sér.:
N. Cl.

Italie. — C. BUTTI, N. Part. — A. LESZI.
N. Part. — C. ZEMI, N. Part.

Lettonie. — A. KIBILDS, 29 ans, Elim.: Ire

Sér. : N. Cl.

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
Disputé dans de trés bonnes conditions, le lan-

cement du poids vit s’affirmer la grosse supério-
rité des Etats-Unis qui. classant leurs quatre
représentants en finale, prirent les trois premiéres
places.

Sur 22 nations et 46 concurrents inscrits, 15 et
28 respectivement s’alignérent au départ de
I’épreuve. La Bulgarie, le Canada, l’Italie, la
Pologne, la Tchéco-Slovaquie, la Turquie et l’Au-
triche avaient retiré tous leurs représentants. Deus
nations seulement demeurérent en finale, les Etats-
Unis avec leurs quatre lanceurs et la Finlande
avec deux.

Moyenne d’áge des concurrents peu élevée. Des
sis finalistes, les 4 Américains et TORPO ont 23
ans ou moins. Seul NlCKLANDER en a 34.

Les concurrents étaient répartis en 3 séries. La
premiére en qualifia deus : HOUSER, 14 m. 995
et HILLS, 14 m. 505; la deuxiéme 3 : TORPO,
14 m. 45. HARTRANFT, 14 m. 405 et NICKLAN-
DER 14 m. 265; la troisiéme, enfin I : ANDER-
SON, avec 14 m. 29. A noter l’élimination, avec
14 m. IO de PORHOLA, champion olympique á
Anvers.

Dans la finale, seuls HARTRANFT et HILLS
améliorérent leurs lancers, prenant ainsi les 2e

et 3e places, derriére HOUSER qui conservait la
premiére avec son jet de 14 m. 995 exécuté dans
sa série.

Sans battre le record olympique appartenant á
MAC DONALD avec 15 m. 34 (Stockholm 1912)
et le record du monde qui reste toujours la pro-
priété, avec 15 m. 544 de l’athléte phénoménal
qu’était Ralph ROSE, les 14 m. 995 de HOUSER
constituent tout de même la meilleure perfor-
mance accomplie aux Jeux, á part celle de MAC
DONALD.

MEILLEUR LANCER

DES SERIES ELIMINATOIRES

C. HOUSER, E. U. dans Ire Sér: 14 m. 995.

FI NA LE

Mardi 8 Juillet

Réunion No 46

Ier C. HOUSER, E. U. : (Champion olympique),
14 m. 995 ; 2e G. HARTRANF., E. U: 14 m. 895;
3e R. G. HILLS, E. U.: 14 m. 64; 4e K. J. TOR-
PO. FinI.: 14 m. 45; 5e N. ANDERSON, E. U:
14 m. 29; 6e K. E. NIKLANDER, Finl. 14 m. 265

C. HOUSER

Mexique. — J. AGUIRRE DELGADO, 22 ans.
Elim. Ire Sér.: S. Cl. CLASSEMENT DES NATIONS

Norvége — K. ASKlLDT, Elim. Ire Sér. : S. CI.

Pologne. — A. CEJZIK, 24 ans, S. Part.

Suéde — B. JANSSON, 26 ans, Elim. Ire Sér.:
S. CI. — E. NILSSON. S. Part. — S. SUNDS-
TROM, 26 ans, Elim. 29 Sér.: S. CI.

Suisse. — O. GARNUS, 28 ans, Elim. 28 Sér.:
S. Cl. — W. NUESCH, 20 ans, Elim. 3e Sér.:
s. Cl.

Ire ETATS-UNIS, 21 points (Ier C. HOUSER.
10 p; 2e G. HARTRANFT. 5 p.; 3e R. G. HILLS.
4 p.; N. ANDERSOS, 2 p.).

2e FINLANDE  4 points (4e K. J. TORPO, 3
P . :  6 e  E .  NIKLANDER,  I  p . ) .

LISTE DES ENGAGÉS LES VAINQUEURS OLYMPIQUES
Engagés Partants

— —

Nations . . .... ..... . . . . . . . . 22 15
Individuels . . . . . . . . . . . . . . . . 46 28

Autriche — E. FRIEDMANN, S. Part. — E.
JANAUSCH, N. Part.

Brésil. — J. GALIMBERTI, 27 ans, Elim. 2e

Sér. : N. Cl. — O. ZANI, 22 ans, Elim. 3e Sér.:
Son Classé.

Tcheco-Slovaquie. — J. PAUL, N. Part. — J.
POGANYI, N. Part. — J. PRIDAL, N. Part.

Turquie. — T. EKREM, N. Part.

Yogo-Slavie. — K. AMBROZY, 21. Part. —
V. NARANCIC, 26 ans, Elim. 28 Sér.: N. CI.

1896 Athènes, R. F. GARRETT. E. U. 11 m. 22

1900 Paris, R. SHELDON, E. U.. . . . 14 m. 10

1904 St-Louis R. W. ROSE, E. U... 14 m. 807

1908 Londres, K. W. ROSE, E. U... 14 m. 211

1912 Stockholm, P.-J. MAC DONALD
E. U . . . . ... . . . . . . . . 15 m. 34

1916 S’a pas eu lieu.

1920 Anvers, V. PORHOLA, Finl. . . . . 14 m. 81

1924 Paris. C. HOUSER, E. U . . . . . 14 m. 995

RÉSULTATS
Bulgarie. — Y. MILDEFF, N. Part.

Canada. — J. MURDOCH, N:. Part.

Esthonie. — H. TAMMER, 25 ans, Elim. Ire

Sér.: N. Cl.

Etats-Unis. — N. ANDERSOS, 22 ans, Elim.
3e Sér.: qual.; Fin.: 5e — G. HARTRANFT, 23
ans, Elim. 2e Sér. : qual. ; Fin.: 2e. — R. G.
HlLLS, 22 ans, Elim. Ire Sér.: qual.; Fin. : 3e. —
C. HOUSER, 23 ans, Elim. Ire Sér.: qual.; Fin. :
1 er.

ELIMINATOIRES
RECORD OLYMPIQUE

Mardi 8 Juillet

Réunion No 46

Nombre de séries: 3. Les concurrents qualifiés
pur la finale ont été désignés par le juge arbitre.

Première Série. — Qualifiés pour la finale :
C. HOUSER, E. U.: 14 m. 995; R. G. HILLS,

P. J. MAC DONALD, Etats-Unis, Stockholm
1912: 15 m. 34.

RECORD DU MONDE

R. W. ROSE, Etats-Unis San Francisco, 1909:
15 m. 544.

—  —
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LANCEMENT ELIMINATOIRES PENTATHLON
DU MARTEAU Jeudi 10 Juillet

Réunion No 48

Nombre de série: 1. Les concurrents qualifiés
pour la finale ont été désignés par le juge arbitre.

Qualifiés pour la finale: F. D. TOOTELL. E.U. :
50 m. 60; M. C. NOKES, G. Br. : 48 m. 875; E.
ERIKSSON, Finl.: 47 m. 975; M. J. Mac GRATH,
E. U. : 47 m. 055; O. SKOLD, Suéde: 45 m. 075; Ier E. R. LEHTONEN

J. M. Mac EACHERN, E. U. : 44 m. 935. - Non
C. J. LlND Suéde 44 m 78, J MUR-

Finlande
classés :

Ire F. D. TOOTELL DOCH, Can: 42 m. 48 ; J. :MERCHANT, U. :
2e E. SOMFAY 3e R. L. LE GENDRE

Etats-Unis 41 m. 45;; R. SAINT PE, Fran.: 36 m. 27: C. Hongrie Etats-Unis

2e M. J. MAC GRATH 3 e  M.  C .  NOKES
PENSEN, Dan.: 36 m. 265; P. ZAIDIN, Fran.:
36 m. 155; C. ZEMI, Ital.: 35 m.; O. ZANI, Brés. :

Etats-Unis Grande-Bretagne 33 m. 89; ; H. KAMERBEEK. Holl. : sans perfor- CONSIDÉRATlONS GÉNÉRALES
mance. — Son partants: J. GALlMBERTI, Brés.;
K. PRIDAL. T. SI.; W. HAGEMEISTER, Dan.; Il convient, avant tout, d’indiquer sommaire-

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES T. NICOLSON, G. Br. ment le mécanisme du Pentathlon.
Il comporte 5 épreuves, se disputant dans l’or-

Les spécialistes de ce sport étant rares, cette
dre suivant: Saut en longueur, lancement du jave-
lot. 200 métres, lancement du disque et 1,500épreuve fut celle qui réunit le moins de concur-

II—lits.Par contre, ce fut aussi celle où. propor- métres. Les 3 premiéres sont éliminatoires et dis-

tionnellement, il v eut le moins de forfaits. Sur
putées par tous les concurrents. Quand elles sont

II nations, une: seule déclara furfait, la Tchéco-
terminées, on additionne les points (chaque place

Slovaquie et sur 24 inscrits, 15 se présenterent.
comple pour I’équivalent en points: Ier: 1, 2E: 2.

Quatre nations demeurèrent en finale : les Etats- 30: 3. etc...), et on ne conserve que les 12 pre-

U’nis. avec trois représentants, la Grande-Breta- miers pour l’épreuve du disque. On refait alors

gne, la Finlande et la Suéde avec un. Age moyen
le classement, et seuls les 6 premiers sont con-

supérieur á 25 ans, le doyen des concurrents étant
servés pour le 1500 métres qui constitue ainsi

Mac GRATH avec ses 43 ans.
I’épreuve finale.

On ne fit qu’une seule série qui qualifia: TOO-
La compétition qui. étant peu espectaculaire, se

TELL: 50 m. 60, NOKES: 48 m. 875, ERIKS- disputa au milieu de l’indifférence générale. fut

SONN: 47 m; 975, MAC GRATH : 47 m. 055
des plus régulières. Notons toutelois un incident,

SKOLD: 45 m. 075 et Mac EACHERL:
qui, sans la haute sportivité des dirigeants sué-

44 m. 785.
dois, eut pu l'entacher d’irrégularité En effet,

Sauf NOKES, tous les concurrents augmenté-
UNGER, aprés le lancement du disque., se trouva

rent dans la finale leurs performances, surtout les
6e ex-æquo avec LATIHNEN avec le même total

Américains TOOTELL. et Mac GRATH qui pri-
de points. 11 courut donc le 1.500 métres et même

rent les deux premiéres places dans l’ordre avec F. D. TOOTELL
le gagna. Or. dans le décompte des points, il

des jets de 53 m. 295 et de 50 m. 84-
avait été credité pour le 200 métres de 22 s. 4/5

II est á noter que Mac GRATH lut champion
au lieu de 23 S. 4/5 et classé 1er au lieu de 8e.

olympique avec un jet de 54 m. 74 qui demeure FINALE
Ce furent les dirigeants suédois qui s’aperçurent

encore le record Olympique. Le record du mondt
de cette erreur et en avisérent le jury et ce geste,

57 m. 792, par RYANS demeure également debout. Jeudi 10 Juillet
tout á leur honneur, fit naturellement déclasser
leur représentant.

Réunion No 48 Fait extraordinaire dans une compétition á

LISTE DES ENGAGÉS
épreuves multiples. un record du monde fut battu

Ier F. D. TOOTELL., E. U. (champion olympi- dans l’une d’elles, le saut en longueur. où LEGEN-
que), 53 m. 295; 2e M. J. Mac GRATH, E. L. ; DRE réussit le bond magnifique de 7 m. 765.

Engagé Partants 50 m. 84; M. C. NOKES, G. Br. : 48 m. 875; D&tail plus remarquable encore, LEGENDRE
— — 4e E. ERIKSSON, Finl. : 48 m. 74; 5e O. SKOLD n’avait pas été désigne comme représentant des

Nations 11 10 Suéde: 45 m. 285; 6e J. M. Mac EACHERN, E-U. : Etats-Unis dans le saut en Iongeur.. . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Individuels . . . . . . . . . . . . . . . . . . 24 15

45 m. 225. En tenant compte d’un forfait avant la compo-
sition des séries. 39 concurrents et 19 nations res-

Brésil. — J. GALlMBERTI, S. Part. — O.
taient inscrits. Il y en eut respectivement 30 et

ZANI, 22 ans, Elim.: S. Cl. CLASSEMENT DES NATIONS
17 en ligne. Les deux forfaits lurent ceux de 1’Au-
triche et de Haiti. Age moyen supérieur á 25 ans:

Canada. — J. MURDOCI I, 39 ans, Elim. : N-CI. LEHTONEN, LEGENDRE et SOMFAY ont 26
Ire ETATS-UNIS, 16 points (Ier F. D. TOO- ans. LATHINEN 33, LEINO 24 et KAER 22.

Danemark. — W. HAGEMEISTER, N. Part. TELL, 10 p.; 2e —MM. J. Mac GRATH, 5 p.; 6e

J. M. Mac EACHERN, I p.).
Pour le saut en longueur, premiére épreuve. les

— C. JENSEN. 26 ans, Elim.: S. CI.
2e GRANDE-BRETAGNE, 4 points (3e M. C.

concurrents furent répartis en 2 séries. Les meil-
leurs sauts furent ceux de LEGENDRE. 7 m. 765,

Etats-Unis. — J. Mac EACHERN. Elim.: qual.; NOKES. 4 p.).
Fin. : 6e. — M. J. Mac GRATH. 45 ans, Elim.: Ie FINLANDE. 3 points (4e E. ERIKSSON,

3 P . ) .

battant le record du monde dans la Ire série, et
de KAER, I

er de la 2e série, et 2e du classement
qual.; Fin. : 2e. — J. W. MERCHANT, 25 ans, général avec 6 m. 96.
Elim. S. CI. — Ii. D. TOOTELL, 21 ans, Elim.: 4e SUEDE, 2 points (5e O. SKOLD, 2 p.). Deux séries également dans le lancement de
qual. ; Fin. : I

er. Javelot. Les meilleurs jets furent faits par LEI-
NO. Ier dans la 20 série avec 54 m. I2 et par

Finlande. — E. ERIKSSON. 27 ans. Elim. :
LES VAINQUEURS OLYMPIQUES

SOMFAY, Ier dans la premiére série avec 52 m.
qual. : Fin.: 4e. — Y. LUMIO. S. Part. — II. (07. Sis concurrents dépassèrent les 50 métres. La
MALMIVIRTA. S. Part. — J. SAARISTO, N. 3e et derniére épreuve éliminatoire, le 200 mètres
Part. 1896 Athènes, pas disputé.

Paris, J.J. PLANAGAN, E.U.. . . . 49 m. 73
fut disputée en IO séries de 3 hommes. Au cIas-

1900 
France. — K. SAINT PE. 25 ans, Elim. : N. St-Louis, J.J. FLANAGAN E.U. 51 m. 23

sement par temps, KAER fut Ier avec 23 sec.
1904 avec LEITONEN, LEGENDRE et  LEINO.

Cl. — P. ZAIDIN, 31 ans Elim.: N. C1. 1908 Londres, J.J. FLANAGAN. E. U. 51 m. 923 Douze concurrents firent moins de 24 secondes. 

Grande-Bretagne. J. JACKSON, S. Part. —
19I2 Stockholm, M. J. Mac GRATH, A la suite de quoi, 12 athlètes seulement lurent

E.U. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
T. NICHOLSON, Si. Part. M. C. NOKES,

54 m. 74 conservés pour le disque. Ils représentaient 6 na-
27

ans. Elim.: qual.; Fin.: 3e. — A. P. SPARK
1916 N 'a pas eu lieu. tions : Les Etats-Unis (4), la Finlande (3), la

Parl.
1920 Anvers, P. J. RYAN, E. U. . . . 52 m. 875 Suède (2), la Hongrie, la Norvége et I’Austra-
1924 Paris, F. D. TOOTELL., E. U. 53 m. 295 lie (1).

Hollande. — H. KAMERBEEK, 31 ans, Elim. : RECORD   OLYMPIQUE
LEHTONEN fut Ier avec 40 m. 44 et SOM-

N. Cl.
FAY 28 avec 37 m. 76. L’Américain ARGUE,

M. J. Mac GRATH, Etats-Unis, Stockholm quoique qualifié ne s’était pas aligné.
Italie. — C. ZEMI, 26 ans, Elim.: N. Cl. 1912:  54 m.  74. Pour l’épreuve finale du 1500 métres, 7 concur-

rents restaient en ligne, en tenant compte d’UN-
Suéde. — C. J. LIND, 41 ans, Elim.: N. Cl. — GER qui par la suite fut déclassé ainsi que nous

O. SKOLD, 32 ans, Elim. : qual.; Fin.: 5e.
RECORD DU MONDE l’avons dit. Sans lui. il n’y avait plus que 3 nations

P. J. RYAN, Etats-Unis, New-York 1913 : aux prises : la Finlande avec 3 représentants. les
Tchéco-Slovaquie. — R. PRIDAL, N. Part. 57 m. 772. Etats-Unis avec 2 et la Hongrie avec I. LEHTO-
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NEN fit le meilleur temps, 4 m. 47 sec. Au clas-
sement géneral, LEHTONEN l’emportait avec 14
points devant SOMFAY 16 et LEGESDRE 18.
Ses performances avaient été les suivantes: saut
en longueur: 6 m. 68, Javelot: 50 m. 93, 200 mé-
tres: 23 s. ; disque: 40 m. 44 et 1500 m. : 4 m. 47 s.

Dans le classement par nations, la Finlande
triomphait nettement avec 14 points contre 6 aux
Etats-Unis et 5 á la Hongrie.

LISTE DES ENGAGÉS
Engagés Participants

� �

Nations . . . . . . . . . . . . . . . . . 19 17
Individuels . . . . . . . . . . . . . 40 30

Ausrtralie. — D. V. DUIGAN, 22 ans;, N. Cl.
(St en long. : 9e; javelot: 16e; 200 m. : 8e; disque:
IIe.

Autriche. — J. POLESC, N. Part, — E, WEIL-
HEIM, N. Part. — H. WOLKMAR, S. Part.

Belgique. — J. RUTH, 28 ans, N. Cl. (St en
long. : 14e; javelot: 26e; 200 m. : 150. — F. ZlN-
SER, 21 ans, N. Cl. (st en long.: 26e; javelot:
22e; 200 m. : 24e).

Etats-Unis. — J. C. ARGUE, 23 ans, N. Cl.
(st en long. : II

e; javelot: 20e; 200 m. : 5e). — B.
HAMILTON, 24 ans, N. Cl. (St en long.: 4e;
javelot : 8e; 20 0  m . : 18e; disque: 39e. — M.
KAER, 22 ans, classement général: 5e (st en
long. : 20; javelot: 6e; 200 m. : Ier; disque: 100;
IOO m.: 6e). — R. L. LE GENDRE, 26 ans, clas-
sement général: 3e (st en long. : Ier; javelot: II

e;
200 m. : ler; disque: 4e: IOO m. 3e).

Finlande. — H. LAHTINEN, 33 ans, classe-
ment général: 6e (St en long. : 3e; javelot: 9e;
200 m.: 7e; disque: 5e; 1500 m.: 5e). — E. R.
LEHTONEN, 26 ans, champion olympique (st en
long. : 7e; javelot: 5e; 200 m. : Ier; disque: Ier). —
L. O. LEINO, 24 ans. classement général: 4e (st

en long: 6e; javelot: Ier; 200 m.: 4e; disque: 8e;
1500 m. 4e). I. YKJOLA, 25 ans, N. CI. (St en
long: 18e; javelot: 3e).

France. — L. COURTEJAIRE, 23 ans, N. Cl.
(st en long.: 16e; javelot: 13e; 200 m.: 20e) — 
K. VIEL, 22 ans, N. Cl. (st en long. : 25e; jave-
lot: 19e; 200 m. : 8e).

Grande-Bretagne. — D. G. SLACK, 25 ans, S.
CI. (st en long.: 12e; javelot: 28e; 200 m.: 8e). —
A. P. SPARK, 30 ans, N. CI. (st en long. : 30e;
javelot: 21e; 200 m.  :  289.

Gréce. — S. BENARDIS, 17 ans, N. CII.
(st en long. : 29e; javelot : 27e; 200 m. : 27e). —
D. CARABATIS, N. Part. — G. ZAHAROPOU-
LOS, 27 ans, N. Cl. (st en long.: 27e; javelot: 7e)

Haiti. — S. M. CATOR, N. Part.

Hollanda. — H. de KEIZER, 24 ans, N. Cl. (st

en long. : 20e; javelot : 17e; 200 m. : 15e).

Hongrie. — E. SOMFAY, 26 ans, classement
général: 2e (st en long. : 5e; javelot: 2e; 200 m.
5e; disque: 2e; 1500 m. : 2e).

Italie. — C. BUTTI, N. Part. — A. CONTOLL
25 ans, N. Cl (st en long.: 23e; javelot: 18e; 200
m.:  8e ) .  — G. PALMIERI, N. Part. — A. Pl-
GHI, 21 ans, N. CI. (st en long.: 17e; javelot:
23e ; 200 m.: 21e).

Japon. — S. UYEDA, 25 ans, N. Cl. (st en
long. : 22e; javelot: 15e; 200 m. : 258).

Monaco. — G. E. MEDECIN, 23 ans, N. CI.
(st en long. : 10e; javelot: 29e; 200 m.: 13e).

Norvége. — O. GULLI, N. Part. — M. MOLS-
TER, 24 ans, N. Cl. (sT en long.: 19e; javelot:
12e ; 200 m. : 15e; disque: 7e).

Suéde. — B. FASTES, 24 ans, N. CI. (st en
long. : 24e; javelot : 13e; 200 m. : 26e). — E. NILS-
SOS, 30 ans, N. Cl (st en long.: 13e; javelnt :
4e ; 200 m. : 21e; disque: 9E). — G. UNGER, 25
ans, N. Cl. (st en long. : 8e; javelnt : 10e; 200 m.:
8e; disque: 6e).

Suisse. — C. BUCHER, 25 ans, N. Cl. (st en
long.: 21e; javelot: 24e; 200 m. : 18e).
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 Tchéco-Slovaquie. — F. FUHRHERR, N. Part.
— J. SVOBODA, N. Part. — A. SVOBODA. 26
ans, N. Cl. (st en long. : 28e; javelot : 25e ; 200 m. :
1 3 e

Yougo-Slavie. — A. SPAHIC, 26 ans, N. Cl.
( s t  e n  l o n g . :  l 5 e ;  j a v e l o t :  3 0 e ;  200  m . :  21 e ) .

RÉSULTATS

CLASSEMENT PARTICULIER
A CHAQUE EPREUVE

SAUT ES LONGUEUR (Première des 5 épreuves)

Lundi  Juillet7
Réunion No 45 .

Nombre de séries: 2
1. R. L. LE GENDRE, E. U. 7 m. 76 1/2 (Ire S.).
2. M. KAER, E. U., 6 m. 96 (2e Sér.).
3. H. LAHTINEN, Finl., 6 m. 89 1/2 (2e Sér.)
4. B. HAMILTON, E. U., 6 m. 83 (Ire Sér.).
5. E. SOMFAY, Hong., 6 m. 77 (Ire Sér).
6. L. O. LEINO, Finl., 6 m . (2e Sér.).72,
7. E. R. LEHTONEN, Finl., 6 m. 68 (Ire Sér.).
8. G. UNGER. Suéde, 6 m. 56, (2e Sér.).
9. D. V. DUIGAN, Austr. 6 m. 54 1/2 (Ire Sér.).

10. G. E. MEDECIN Mona. 6 m. 49 (Ire Sér.).
II. J. C. ARGUE, E. U., 6 m. 46 (2e Sér.).
12. D. G. SLACK, G. Br.. 6 m. 43 (2e Sér).
13. E. NILSON, Suéde, 6 m. 40 (Ire Sér.).
14. J. RUTH, Belg. 6 m. 38 (2e Sér.).
I5. A. SPAHIC, Y. SI. 6 m. 32 (2e Sér.).
18. L. COURTEJAIRE, Fran. 6 m. 29 (2e Sér.).
15. A. PIGHI, Ital. 6 m. 26 (28 Sér.).
18. I. TRIOLA, Finl. 6 m. 25 (Ire Sér.).

E. R. LEHTONEN

19. M.
20. H.
21. c .
22. s.
23. A.
24. B .
25. K.
26. F .
27. G.

—
MOLSTER, Norv. 6 m. 20, (2e Sér.).
de KEIZER, Hall., 6 m. 19 (2e Sér.).
BUCHER, Suis., 6 m. 17 (Ire Sér.).
UYEDA, Jap., 6 m. 05 (2e Sér.).
CONTOLl, Ital., 5 m. 99 (2e Sér.).
FASTEN, Suéde, 5 m. 98 (2e Sér.).
VIEL. Fran., 5 m. 92 (Ire Sér.).
ZINNER, Belg. 5 m. 88 (Ire Sér.).
ZAHAROPOULOS, Gréce, 5 m. 48 1/2

(Ire Sér.).
28. A. SVOBODA, T. SL, 5 m. 37, (2e Sér.).
29. S. BERNARDIS, Gréce, 5 m. 34 1/2 (2e Sér.)
30. A. P. SPARK, G. Br., 5 m. 29 (I

re Sér.).

CLASSEMENT PARTICULIER
A CHAQUE EPREUVE:

LANCEMENT DU JAVELOT (2e des 5 épreuves)

L u n d i  J u i l l e t7

Réunion No 45

Nombre de séries: 2

1. L. O. LEINO. Finl., 54 m. 12 (2e Sér.).
1. E. SOMFAY, Hong., 52 m. 07 (Ire Sér.).
3. I. YRJOLA, Finl., 51 m. 72 (Ire Sér.).
4. E. NILSSON, Suéde, 51 m. 17 (Ire Sér.) -
5. E. R. LEHTONEN, Finl., 50 m. 93 (Ire Sér.).
6. M. KAER, E. U., 50 m. 20 (2e Sér.).
7. G. ZAHAROPOULOS. Gréce, 49 m., (Ire Sér.)
8. B. HAMlLTON, E. U., 48 m. 96 (Ire Sér.).
9. H. LAHTINEN, Finl., 48 m. 76 (2e Sér.).

10. G. UNGER, Suéde, 48 m. 45 (2e Sér.).
II. R. L. LE GENDRE, E. U., 48 m. 04 (Ire Sér.)

12. M. MOLSTER, Norv., 47 m. 91, (2e Sér.).
13. B. FASTEN, Suéde, 47; m. 58 (2e Sér.).
14. L. COURTEJAlRE, Fran., 47 m. 58 (2e Sér.).
15. S. UYEDA, Jap., 47 m. 47, (2e Sér.).
l6. D. V. DUIGAN, Aust., 45 m. 60, (Ire Sér.).
17. H. de KEIZER, Holl., 44 m. 07 (2e Sér.).
18. A. CONTOLI. Ital., m. 98 (2e Sir.).
19. R. VIEL. Fran. 42 m. 58 (Ire Sér.).
20. J. C. ARGUE. E. U.. 41 m. 84 (2e Sér.).
21. A.
22. F.
23. A.
24. C.
25. A,
24. J.
27. S .
28. D.
29. G.
30. A.

P. SPARK, G. Br., 41 m: 19, (Ire Sér.).
ZINNER, Belg., 40 m. 15. (Ire Sér.).
PIGHI. Ital., 39 m. 82, (2e Sér.).
BUCHER. Suis. 38 m. 95 (Ire Sér.).
SVOBODA, T. SI.. 37 m. 88 (2e Sér.).
RUTH, Belg. 36 m. 78. (2e Sér.).
BENARDIS, Gréce. 35 m. 58, (2e Sér.).
G. SLACK, G. Br., 34 m. 18 (2e Sér.).
E. MEDECIN, Mona., 32 m. 43 (Ire Sér.).
SPAHIC. Y. SI.. 31 m. (2e Sér.).

200

CLASSEMENT PARTICULIER
A CHAQUE EPREUVE

METRES PLAT (3e des cinq épreuves)

Lundi 7 Juillet

Réunion No 45

Nombre de séries: 10
      R. L. LE GENDRE, E. U., 23 s. (8e Sér.).

I.     E. R. LEHTONEN, Finl., 23 s. (4e Sér.).
      M. KAER, E. U., 23 s. (2e Sér.),

4.     L. O. LEINO, Finl., 23 s. I/5 (10e Sér.).
5.     J. C. ARGUE. E. U., 23 s. 2/5 (Ire Sér.).
     E. SOMFAY, Hong., 23 s. 2/5 (6e Sér.).

7     H. LAHTINEN, Finl., 23 s. 3/5 (8e Sér.).
A. CONTOLI, Ital., 23 s. 4/5 (5e Sér.).
R. VIEL, Fran., 23 s. 4/5 (Ire Sér.).
D. V. DUIGAN, Aust., 23 s. 4/5 (2e Sér.).

8.    D. G. SLACK. G. Br., 23 s. 4/5 (4e Sér.).
UNGER, Suéde, 23 s. 4/5, (5e Sér.).

13.   A.  SVOBODA. T.  SI . .  24 s .  (6 e  Sér.) .

20e

28.      

E. MEDECIN, Mona.: 24 s, (10e Sér.).
J. RUTH, Belg., 24 s. I/5 (7e Sér.).

15.    M. MOLSTER, Norv.. 24 s. 1/5 (9e Sér.).
H. de KEIZER, Holl., 24 s. I/5 (6e Sér.).

18.    B. HAMILTON, E. U., 24 s. 2/5 (3e Sér.).
C. BUCHER, Suis., 24 s. 2/5 (4e Sér.).
L. COURTEJAIRE, Fran. 24 s. 3/5 (8e Sér.).
A. SPAHIC, Y. SI., 25 s. (3e Sér.).

21.    E. NILSSON, Suède, 25 s., (Ire Sér.).
A. PLGHI. Ital., 25 s. (10e Sér.).

24.   F. ZINNER, Belg., 25 S. I/5 (2e Sér).
25.    S. UYEDA, Jap.. 25 s. 2/5 (7e Sér.).
26.    B. FASTEN, Suéde. 25 s. 4/5 (9e Sér.).
27.     S. BENARDIS. Grince, 26 s. 1/5 (9e Sér.).

A. P. SPARK, G. Br., 27 s. (5e Sér.).
G. ZAHAROPOULOS, Gréce, N. part. (3e S.).
I. YRJOLA, Finl. N. Part. (7e Sér.).

CLASSEMENT PARTICULIER
A (CHAQUE EPREUVE

LANCEMENT DU DISQUE (4e des 5 épreuves)

Lundi 7 Juillet

Réunion No 45

1. E. R. LEHTONEN, Finl., 40 m. 44.
2. E. SOMFAY, Hong., 37 m. 76.
3. B. MAMILTON, E., U. 37 m. 7O.
4. R. L. LE GENDRE, E. U., 36 m. 76.
5. H. LAHTINEN, Finl., 36 m. 08.
6. G. UNGER. Suéde. 35 m. 11.
7. M. MOLSTER, Norv., 34 m. 69.
8. L. O. LEINO, Finl.. 33 m. 62.
9. E. NlLSSON. Suéde.  33 m. 45.

10. M. KAER. E. U., 32 m. 70.
II. D. V. DUIGAN, Aust., 27 m. 26.

J. C. ARGUE, E. U., N. Part.

CLASSEMENT PARTICULIER
A CHAQUE EPREUVE

1500 METRES PLAT (5e et derniére épreuve)

Lundi 7 Juillet

Réunion No 45

1. R. LEHTONEN, Finl.. 4 m. 47 s.
2. E. SOMFAY, Hong., 4 m. 48 s. 2/5.
3. R. L. LE GENDRE, E. U., 4 m. 52 s. 3/5-
4. L. O. LEINO, Finl., 4 m. 55 S. 2/5.
5. H. LAHTINEN, Finl., 4 m. 55 s. :3/5
6. M. KAER, E. U., 5 m. 38 s. 3/5.

Par suite d’une erreur dans la transmission des
résultats du 200 métres, G. UNGER (Suéde) lut
crédité d’un temps de 22 s. 4/5 (au lieu de 23 s. 4/5.



LE PENTATHLON ET LE DÉCATHLON

R. L.  Le  Gendre  recordman du
monde de saut en longueur

R. L. Le Gendre classé 3e E. R. Lehtonen vainqueur  
du Pentathlon étblit du Pentathlon franchit
avec 7 Métres 765 le 6 métres 68 dans le-
record du monde de p r e u v e  d u  s a u t  e n
saut en longueur longueur.

La 8e série de 100 métres dans le Decathlon. H. M. Osborn le La II
e série du 100 métres dans le Decathlon, E. C. Norton

vainqueur, bat H. G. Frieda (218) et A. Cejzip (257), classé second bat A. Huusari (301) et S. Bernardis.

En Médaillon : La premiére série du 110 mètres haies dans le Decathlon. De gauche á droite : D. V., Duigan, H. M. Osborn, G. Jekais et G.
Sempé.
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4/5) et classé Ier du 200 métres tandis qu’il eut
dù être classé 8e.

Cette difference de 7 points qui mettait Lahti-
nen II (Finlande) et G. UNGER (Suède) deah
heat pour la 7e place. après I’épreuve du Lance-
ment du disque, avec un total de 23 ponts fit ad-
mettre UNGER dans l’épreuve de l500 m. où il se
classa Ier Ire 4 m. 46 S. I/5.

Grâce aux indications fournies par le Comité
olympique suédois, C. UNGER (Suéde) disparut
du classement du 1500 m., épreuve pour laquelle
il avait été qualifié á tort.

CLASSEMENT DES NATIONS
Ire FINLANDE, 14 points. (Ier E. R. LEHTO-

SES, 10 p. ; 4e L. O. LEINO, 3 p,; 6e H. LAH-
TINEN, I p.).

2e ETATS-UNIS, 6 points (3E R. L. LE GEN-
DIS, 4 p.; 5e M. KAER, 2 p.).

3e HONGRIE. 5 points (2e E. SOMFAY, 5 p.).
Dans le Décathlon, les points sont accordés

de HEIZER, 34 m. 41 (741 pte 60).

par épreuve suivant une table, qui a pour base
KLUMRERG 3e, réussissait 36 m. 795 ; OSBORN
7e, 34 m. 51 et NORTON 10e 33 m. II. Cinq

LES VAlNQUEURS OLYMPIQUES la meilleure performance réalisée dans cette même
épreuve aux Jeux Olympiques jusqu’en 1912. Cette

concurrents seulement lançaient á plus de 35 mé-

1896 ATHENES, pas créée.
performance étant Cotée 1.000 points, toutes les

tres et 8 á plus de 30, OSBORN restait donc
toujours premier avec 5.666 ple 50, NORTON

1900 PARIS, pas créée.
autres inférieures ou supérieures obtiennent une
cotation degressive ou progressive suivant la ta-

était second avec 5.559 pte 12,4.

1904 ST-LOUIS pas Créée. ble établie. Le gagnant du DECATHLON est
Le saut á la perche (8e épreuve disputée en 2

séries) voit un magnifique retour de NORTON

1908 LONDRES, pas créée. qui, premier avec le joli saut de 3 m. 80, totalise

1912  STOCKHOLM, F.-R. BIE, Norv.. . . . . . . . . 21 p.
919 pts, OSBORN est bien second, mais il n’a

1916 S’a pas eu lieu.
sauté que 3 m. 50. Quatorze concurrents au total
ont sauté plus de 3 mètres. Du coup NORTON

1920 ANVERS, E. LEHTONEN, Finl.. . . . . 25 p. reprend la première place du classement général

1924 PARIS, E. L. LEHTONEN, Finl.,. . . . . 14 p.
avec 6.478 pts 12, OSBORN n’ayant que 6.423
pts 50.

Pas de record KLUMBERG est premier du lancement du ja-
velot. dispute en 2 séries, avec 57 m. 70 et 909
pts 25. Cinq concurrents seulement ont lancé á

ÉPREUVE No
22

plus de 50 mètres ; neuf á plus de 45 et seize
á plus de 40. OSBORN. 8e avec 46 m. 69, précède
d’assez loin NORTON, 14e avec 42 m. 09 et
repasse, de ce lait, au commandement du clas-

DÉCATHLON
sement général avec 7.029 pts 975 devant NORTON
6.958 pts 095 et KLUMBERG qui a refait beau-
coup de points : 6.804 pts 56.

Le 1500 mètres, 10e et derniére épreuve çourue
en 5 séries, voit triompher l’Argentin E. R.
THOMSON en 4 m. 32 s. 2/5 (786 pts 40). II

Ier H. M. OSBORN
Etats-Unis

2e E. C. NORTON 3e A. KLUMBERG
Etats-Unis Esthonie

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
Disputé sur le terrain et la piste de Colombes

le Décathlon s’est déroulé en deux journées parti-
culiérement favorisées au point de vue tempéra-
ture. La chaleur n’a pu qu’aider á I’amélioration
des performances et I’épreuve nous l’avons dit,
fut des plus réguliéres; le vainqueur OSBORN
s’est montré, nous le verrons, nettement le
meilleur du lot. II y avait 50 athlétes représentant
20 nations engagé. Au départ il n’y avait plus
en ligne que 36 athlétes et 22 nations. Les pays
ayant déclaré forfait étaient : l’Autriche, la Nor-
vége, les Philippines et la Tchéco-Slovaquie. Parmi
les forfaits individuels les plus regrettables furent
ceux du Tchécoslovaque SWOBODA, du Belge
POWELL, et surtout du Norvégien Charles HOFF

qui, en bonne condition, était seul capable d’in-
quiéter et peut-être de battre OSBORN. De par
ses performances connues, il ne lui était, en
effet, notoirement inférieur que dans le saut en
hauteur et par contre il lui était supérieur dans
le saut á la perche, le 400, le 1500 et le IIO mé-
tres haies et au moins son égal dans les cinq
autres épreuves. Mais HOFF, souffrant toujours
de sa cheville, ne pût même pas, on le sait, s’ali-
gner dans le championnat olympique de sa grande
spécialité : le saut á la perche.

Notons aussi que parmi les concurrents qui pri-
rent le départ, certains ne s’alignérent que dans
des conditions physiquees tout á fait insuffisantes,
ce fut le cas du Français SEMPE, á peine relevé

de maladie, qui, malgré tout Son courage, ne put
se montrer que bien en dessous de sa grande
qualité connue et dut abandonner aprés In 8e

épreuve.
La moyenne d’âge des concurrents élait aux en-

virons de 25 ans. Le vainqueur OSBORS. était
parmi les plus âgés : 29 ans. Le second, NOR-
TON, avait 24 ans, et le 38 KLUMBERG, vain-
queur aux Jeux d’Anvers, 25 ans.

Sur les 36 partants, 23 terminèrent les Ire épreu-
ves.  I I  abandonnèrent :
épreuve

I après la premiére

la
; I aprés la 3e ; I aprés la 40 ; 3 aprés

5e ; c’est-á-dire aprés la première journée ;
4 aprés la 6e ; I aprés la 7e et I aprés la 8e.

Le Décathlon comprend 10 épreuves, cinq par
chacune des deus journées. Intercalées au mi-
lieu d’autres épreuves olympiques ou disputées
concurremment avec elles, an conçoit que leur
intérêt au point de vue spectacle soit discuté. Le
public, malgré les progrès réalisés par le Haut
Parleur et perfectionnement du tableau d’affichage,
avait du mal á suivre Ies performances des con-
currents et
points.

encore plus leur classement par

H. M. OSBORN

celui qui, á Ia fin des 10 épreuves, a totalisé
le plus de points.

La premiére journée comprenait, 5 épreuves se
disputant dans l’ordre suivant: 100 mètres, saut en
longueur, lancement du poids, saut en hauteur et
400 mètres et la deuxième journée: IIO mètres haies,
lancement du disque, saut á la perche, lancement
du javelot et 1500 mètres.

Voyons succinctement, ce qui s’est passé dans
chaque épreuve.

Dans le 100 métres, disputé en 12 séries,
OSBORN fit le meilleur temps : II sec. 115 avec
857 pts 20. Six firent II sec. 2/5 et douze II sec.
3/5. Sept seulement firent 12 sec. ou plus.

Dans le saut en longueur en deux séries KLUM-
BERG se classa premier avec 6 m. 96. et conser-
vait ainsi nettement la première place pour l’en-
semble des deux premières épreuves. NORTON
sautait également 6 m. 92. Six concurrents fran-
chissaient 6 m. 50 et au-delà et vingt-neuf attei-
gnaient ou dépassaient 6 m. Pour l’ensemble des
deux premiéres épreuves, OSBORN totalisait
1.690 pts 60 devant KLUMBERG 1.605 pts 20 et
NORTON 1.595 pts 40.

Le lancement du poids, disputé sur deux séries,
voyait triompher les deux. Finlandais P. et G.
YRJOLA, avec 13 m. 28 (794 pts) et 13 m. 08
(774 pt s ; NORTON, avec 13 m. 04, précédait
KLUMBERG 12 m. 27 et OSBORN II m. 435.
Trois concurrents lançaient á plus de 13 m., six
á plus de ta m., douze á plus de II et vingt-
cinq à plus de 10. NORTON prenait la première
place du classement général avec 2.365 pts 40
devant OSBORN 2.300 pts 10 et KLUMBERG
2.298 pts 20.

Le saut en hauteur, disputé en deux séries,
voyait la victoire prévue d’OSBORN avec I m. 97
et 1.056 pts battant le record de I’epreuve qui
était de I m. 93. NORTON était second avec

Trois concurrents Sautèrent
: m. 80 ou plus et deux autres dont KLUMBERG
I m. 75. Huit franchirent I A. 70. OSBORN re-
prenait le commandement pour les quatre pre-

mières épreuves avec 3.356 pts 10 devant NORTON
3-351 pts 40 et KLUMBERG 3.046 pts 20.

Enfin, dans le 400 mètres disputé en 12 séries
qui terminaient la premère journée, le Japonais
NOTO étatit premier en 51 s. 2/5 (879 pts 68). Le
temps de NORTON, 5e, était de 53 s., celui
d'OSBORN de 53 s. I/5 et celui de KLUMBERG
de 54 s. 2/5. Quatorze concurrents firent 54 s. ou
moins.

A la fin de cette épreuve terminant la première
journée NORTON était premier avec 4.170 pts 92
précédant de trés peu OSBORN 4.170 pts 92
plus loin KLUMBERG 3.813 pts 08.

Dans la 6e épreuve qui commençait la 2e journée
le 110 mètres haies, disputé en 8 séries. revint à
OSBORN en 16 s. (905 pts) devant V. HINSARI,
NORTON et SUTHERLAND 16 . 3/5. Neuf con-
currents au total Firent 17 secondes au moins.
Au classement général OSBORN reprenait la tête
avec 5.073 pts 10, devant NORTON 5.018 pts 92
seulement . KLUMBERG perdait encore du ter-
rain 4.566 pts o8.

Le disque en 2 séries. était gagné par le Hol-
landais

concurrents seulement réussissent moins de 5 mi-
nutes. L’Épreuve est décisive entre OSBORN et
NORTON. Elle est fatale à NORTON qui termine
24e et dernier en 5 m. 38 s., tandis que OSBORN
9e réussit en 4 m. 50 s.

Celui-ci termine donc beau premier avec 7.710
pts 775 devant NORTON, 7.350 pts 895 qui ne pré-
cède plus que de très peu KLUMBERG 7,329
pts 36.

Les Etats-Unis qui classent deux de leurs repré-
sentants premier et second, prennent facilement la
première place du classement général. L’Esthonie,
la Finlande. l’Afrique du Sud et la Suisse pren-
nent dans l’ordre les quatre autres places d’hon-
neu r avec KLUMBERG, HUNSARI, SUTHER-
LAND) et GERSPACH.

*
* *

Le vainqueur l’Américain H.M. OSBORN est le
même qui remporta par ailleurs le championnat
olympique de saut en hauteur. Magnifique type
d’athlète complet, sa victoire ne fut jamais mise
en cause. 11 gagna nettement battant le record du
monde qui appartenait à I’Esthonien KLUMBERG.
d’ailleurs concurrent de cette même épreuve, avec
7.481 pts 69.

11 est à noter que le record du monde se trou-
vait et se trouve encore aprés les Jeux de Co-
lombes inférieur au record Olympique qui appar-
tient au Suédois H. WIESLANDER qui totalisa
à Stockholm. en 1912. 7.724 pts 495. Mais ce re-
cord ne fut pas homologue comme record mon-
dial, parce que WIESLANDER n’avait été déclare
champion Olympique que par suite du déclas-
sement   postérieur l’épreuve du fameux
THORPE, qui avait réussi le total formidable,
jamais battu depuis, de 8.412 pts

Athléte plutôt souple et vite que puissant, OS-
BORN fit ses moins bonnes performances dans les
lancements ; poids, disque et javelot, et aussi
dans le 1500 métres. Voici d’ailleurs son classe-
ment et sa performance dans chacune des to
épreuves : 100 métres
en longueur

: Ier et II sec. 1/5 ; saut
: 29 et 6 m. 92 ; lancement du poids :

8e et 11 m. 435 ; saut en hauteur : Ier
 I m. 97 ;
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400mètres : 8e et 53 sec. 1/5 ; 110 mètres haies :
I e r et  16 sec. ; lancement du disque : 7e et
34 m. 51 ; saut à la perche : 2e et 3 m. 50 ; lan-
cement du javelot : 8e et 46 m. 69 ; 1500 mètres :
9e et 4 min. 50 sec.

LISTE DES ENGAGÉS
Engagés Participants

— —

Nations . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 20 2 1
Individuels . . . . . . . . . . . . . . . 50 36

Afrique du Sud. — E. G. SUTHERLAND, 30
ans, classement général : 5e.

Argentine. — C. NEWBERY, 26 ans, N. Part.
— E. R. THOMPSON, 26 ans. N. Cl.

Australie, — D. V. DUIGAN, 22 ans S. C1.

Autriche. — J. POLESC, 28 ans, N. P’art. —
H. WOLKMAR, N. Part.

Belgique. — R. JOHANNES dit POWELL, 28
ans, N. Part. — J. RUTH, 28 ans, S. C1.

Esthonie. — V. EVER, 22 ans. N. C1. — A.
KLUMBERG. 23 ans, classement général : 3e. �
E. NEUMANN, 21 ans, N. CI. — E. RAHN, 20
ans, N. CI.

Etats-Unis. — O. ANDERSON, 23 ans. N. C1
— H.G. FRIEDA, 23 ans, N. Cl. — E. C. NOR-
TOS, 24 ans, classement généra1 : 2e. — H. M.
OSBORN, 29 ans, champion olympique.

Finlande. — A. HUUSARI, 26 ans. classement
général : 4e. — K. KORPI, 28 ans, S. Part. —
I. Il. YKJOLA, 25 ans, N. Cl. — P. I. YRJOLA,
22 ans. N. Cl.

France. — G. SEMPE, 23 ans, S. Cl.
Grande-Bretagne. — D. G. SLACK, 25 ans, N.

Cl. — A. P. SPARK, 30 ans, N. CI.
Gréce. — S. BENARDIS, 17 ans, S. Cl.

Haiti. — E. B. ARMAND, 34 ans, N. Cl. —
L. DEJOIE, 28 ans, S. Part.

Hollande. — II. DE KEIZER, 24 ans, N. Cl.
Hongrie. — E. SOMFAY, 26 ans, N. CI.
Irlande. — W. P. SHANAHAN, N. Cl.
Italie. — L. BINDA, 29 ans, S. Part. — C.

BUTTI, 33 ans. N. Part. — A. CONTOLI, 25
ans, N. CI. — G. PALMIERI, 22 ans, N. Part.

Japon. — T. SOTO, 22 ans, N. Cl. — M. ODA.
19 ans. S. Part. — S. UYEDA, 25 ans, N. Part.

Lettonie. — G. JEKALS, 20 ans, S. Cl.
Monaco. — G. E.L.M. MEDECIN, 23 ans, N.

Cl.
Norvége. — C. T. HOFF, 22 ans, N. Part.
Phillippines. — J. K. TADURAN, S. l’art.
Pologne. — A. CEJZIK, 24 ans, N. CI.
Suède. — B. FASTEN, 24 ans, S. CI. — II.

JANSSON, 19 ans. S. CI. — E. NILSSON, 30
ans, N. CI.

Suisse. — C. BUCHER, 25 ans, N. Cl. — E.
GERSPACH. 27 ans. classement général : 6e. —
A. MEIER, 22 ans, N. CI.

Tchéco-Slovequie. — J. SVOBADA, 19 ans, N.
Part.

Yougo-Slavie. — P. FERKOVIC, 21 ans, S.
Cl. — D. GASPAR. 24 ans, N. C1.

RÉSULTATS

CLASSEMENT PARTICULIER
A CHAQUE EPREUVE

100 MÈTRES PLAT
(Premiére des dix épreuves)

Vendredi ii Juillet

Réunion No 49

Nombre de séries : 12

I. H. M. OSBORN, E. U., II s. 1/5, 857 P., 20.
(8e Sér.).

2. E. GERSPACH, Suis., II s. 2/5, 809 P., 60,
(2e Sér.).

G. JEKALS. Lett., II s. 2/5. 809 F., 60.
(7e Sér.).

H. DE KEIZER, Holl.. II s. 2/5, 8O9 P., 60,
(9e Sér.).

C. BUCHER, Suis., II s 2/5, 809 P., 60,
(10e Sér.) .

G. SEMPE, Fran. II s. 2/5, 809 P., 60, (IOe

Sér .
E. R. THOMPSON, Arg., II s. 2/5, 809 P., 60,

(10e: Sér.).
8. E. SOMFAY, Hong.. II s. 3/5, 762 P., (Ire

Sér. ) .
A. MEIER, Suis., II 5. 3/5, 762 P., (3e Sér.).
A. CONTOLI, Ital., II s. 3/5, 762 P., (4e

Sér.).
E. G. SUTHERLAND, M.—S., II s. 3/5, 762

P., (5e Sér.).
D. G. SLACK, G.-Br., 11 s. 3/5, 762 P., (6e

Sér.).
E. C. NORTON, E. U., II s. 3/5, 762 P.

(II
e Sér.).

G. MEDECIN, Mona., II s. 3/5, 762 P., (12e

Sér.).
II. JANSSON, Suéde, II s. 3/5, 762 P., (Ire

T. NOTO J. p II s 3/5 762 s. (7e Sér.).

Sér.).
E. B. ARMAND, Haiti, II s. 3/5, 762 P.. (6e

Sér.).

H. FRIEDA E.U.. II s. 3/5. 762 P, (8e Sér).
A. KLUMBERG, Esth., II S. 3/5. 762 P., (9e

Sér.).
20. E. RAHN, Esth., II s. 4/5 714 P., 40, (2e

Sér.).
V. EVER, Esth., II s. 415. 714 P., 40, (3e

Sér) .
J. RUTH, Delg., II s. 4/5. 714 P., 49. (4e

Sé r. .
D. V. DUIGAN, Aust., II s. 4/5, 714 P.. 40,

(12e Sér.).
P. FERKOVIC, Y.-Sla., II s. 4/5, 714 P., 40,

(Ire Sér.) .
P. YRJOLA. Finl., II s. 4/5, 714 P., 40,

(2e Sér.).
W. SHANAHAN, Irl., II s. 4/5, 714 P., 40.

(3e Sér.).
O. ANDERSON, E. U., II s. 4/5, 714 P., 40,

(6e Sér.).
E. NEUMANN, Esth., II s. 4/5, P., 714 P., 40,

(7e Sér.).
A. CEJZIK, Polog, II s. 4/5, 714 P.,  40,

Sér.).
30. J. YRJOLA, Finl., 12 s., 666 P., 80, (5e Sér.).

A. HUUSARI,  Finl . ,  12  666 F. ,  80,  ( I I
es.,

Sér.).
B. FASTEN, Suéde, 12 666 P., 80, (9e Sér.).

33. E. NILSSON, Suéde, 12 s. 1/5, 619 P., 20,
(5e Sér.).

S. BENARDIS, Gréce, 12 s. 1/5, 619 P., 20,
(110 Sér.).

35. D. GASPAR, Y.-Sla.. 12 s. 3/5. 524 P., (4e

Sér.).
36. A. P. SPARK, Gr.-Br., 12 s. 4/5. 476 P., 40,

(12e: Sér.).

CLASSEMENT PARTICULIER
A CHAQUE EPREUVE

SAUT EN LONGUEUR
(2e des dix épreuves)

Vendredi II Juillet

Réunion No 49

Nombre de Séries : 2

I. A. KLUMBERG, Esth., 6 m. 96, 843 P., 20,
(2e Sér.).

2. II. M. OSBORN, E. U., 6 m. 92, 833 P., 40,
(2e Sér.).

E. C. NORTON, E. U., 6 m. 833 P., 40,
(2e Sér.).

4. E. G. SUTHERLAND, Af.-S., 6 m. 67, 772 P.,
15 ( Ire Sér.) .

5. G. MEDECIN, Mona., 6 m. 52, 735 P., 40,
(Ire Sér.).

6. I. II. YKJOLA, Finl., 6 m. 50, 730 50,
(2e Sér.).

7. E. NEUMANN, Esth., 6 m. 49, 728 P., 05,
(2e Sér.).

8. G. JEKALS, Lett., 6 m.  P., 60,725
(2e Sér.).

9. E. GERSPACH, Suis., 6 m. 46, 720 P., 70,
(2e Sér.).

10. V. EVER, Esth., 6 m. 45, 718 P., 25. (IRE Sér.).
II. T. SOTO, Jap., 6 m. 42, 710 P.. 90, (2e Sér.).
12. E. SOMFAY, Hong., 6 m. 40, 706 P., ( I

re

Sér.) .

13. E. B. ARMAND, Haiti, 6 m. 385, 702 P.,
325, (Ire Sér.).

14 A. CONTOLI, Ital., 6 m. 37, 698 P., 65, (Ire

Sér.).
15. H. JANSSON. Suède, 6 m. 32, 686 P., 40, (Ire

Sér.).
16. P. YRJOLA, Finl., 6 m.  683 P.,31, 95,

(2e Sér.).
RUTH, Belg., 6 m. 3I, 683 P., 95, (2e Sér.) .

18. E. RAIN, Esth., 6 m. 27, 674 P. 15, (Ire

Sér.).
19. E. NILSSON Suéde, 6 m. 20, 657 P.. (2e

Sér.).
IV. F. SHANAHAN, Irl., 6 m. 20, 657 P., (2e

Sér.).
21. B. FASTEN, Suéde, 6 m. 18, 652 P., 10

(2e Sér.).
11. A. MEIER. Suis., 6 m. 175, 650 P., 875

( I r e  S é r ) .
23. P. FERKOVIC, Y. -Sla., 6 in. 17, 649 P, 65,

(2e Sér.).
14. A. HUUSARI, Finl., 6 m. 16, 647 P., 20, (Ire

Sér.).
25. C. NUCHER, Suis., 6 m. II, 637 P., 40, (1re

Sér.).
A . E. R. THOMPSON, Arg., 6 m. 632 P., 50,

(2e Sér.).
27. G. SEMPE. Fran. 6 m. 08, 627 P., 60, (I

re

Sér.),
28. D. V. DUIGAN, Aust., 6 m. 03, 615 P.. 35,

(2e Sér.).
21. H. DE KEIZER, Holl., 6 m.. 609 P., I r e

Sér) .
30. D. G,, SLACK, Gr.-Br., 5 m. 98. 603 P., 10,

(Ire Sér.) .
31. H . G. FRIEDA, E. U.. 5 m. 94, 593 P..

(Ire Sér.).
30,

32. S. BENARDIS, Gréce, 5 m. 70, 534 P..
(2e Sér.).

50.

33. A. CEJZIK, Pulog., 5 m. 68, 529 P., 60. (Ire

Sér.).
34. D. GASPAR, Y.-Sla., 5 m., 305, 437 P., 725.

(Ire Sér.).
35 A. P. SPARK. C.-Dr. 5 m. 17, 404 P., 65,

(2e Sér.).
O. ANDERSON, E. U., sans performance, (1re

Sér.) .

CLASSEMENT PARTICULIER
A CHAQUE EPREUVE

LANCEMENT DU POIDS
(30 des dix épreuves)

Vendredi 11 Juillet

Réunion No 49

Nombre de Séries : 2

I. P. YKJOLA, Finl.. 13 m. 28. 794 P., (2e Sér.).
2. 1. H. YRJOLA, Finl., 13 m. 08, 774 p.. (2e

Sér.).
3. E. C. NORTON, E. U., 13 m. 07, 770 P., (2e

SI—r.),
4 A. KLUMBERG, Esth., 12 m. 27, 693 P., (2e

Sér.).
5. H. JANSSON, Suéde, II m. 22, 688 P., (I

re

C;h—)-
6. A. HUUSARI, FinI.. 12 m. 028, 668. P. 50.

Ire Sér).
7. A. CYEJZIK, Polog, II m. 875, 633 P., 50,

(Ire Sér.).
8. H. M. OSBORN. E. U. II m. 435, 609

P., 50, (2e Sér.).
9. B. FASTEN, Suéde, II m. 415, 607 P., 50

(2e Sér.).
10. II. DE REIZER, Holl., II m. 31, 597 P., (Ire

Sér.) .
II. G. MÉDECIN, Mona., II m. 295, 595 P.,

50. (Ire Sér.).
12. II. G. FRIEDA, E. U., II m. OI. 567 P., (I

re

Sér.).
13. D. GASPAR, Y.-Sla., 10 m. 95, 561 P., (Ire

Sér.).
14. V. EVER. Esth.. IO m. 90, 556 P., (Ire Sér.).
15. E. G. SUTHERLAND, Af.-S., 10 m. 86 1/2

552 P., 50. (Ire Sér.).
16 A. P. SPARK, G.-Br., 10 m. 86, 552 P., (2e

Sér.).
17. P. FERKOVIC, Y.-Sla., IO m. 56, 522 P., (2e

Sér.).
18. E. SOMFAY, Hong., IO m. P.,

Ire Sér.).
555, 521 50,

19. A. CONTOLI, Ital., 10 m. 54, 520 P., (Ire

Sér.).
20. G. JEKALS, Lett., IO m. 41, 507 P., (20 Sér.).
21. E. GERSPACH, Suis., 10 m. 355, 501 P..

50, (2e Sér.).
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. E. R. THOMPSON, Arg. ,  10 m. 345, 500

. G. SEMPÉ:, Fran., 10 m. 335, 449 P., 50,

. E. NILSSON, Suède, 10 m. 095, 475 P., 50

  . A. MEIER, Suis., 10 m., 466 P., (1re Sér.).
. S. BENARDIS, Grèce, 9 m. 895, 455 P., 50,

 . D. V. DUIGAN, Aust., 9 m. 735, 439 P., 50,

 . C. BUCHER, Suis., 9 m. 71, 437 P., (1re Sér.).
 . E. NEUMANN, Esth., 9 m. 63, 429 P., (2e

. W. F. SHANAHAN, Irl., 9 m., 615, 427 P.,

  . T. NOTO, Jap.. 9 m. 555. 421 P., 50, (2e

 . E. RAHN, Esth., 9 m. 525, 418 P., 50,

 . D. G. SLACK, G.-Br., 8 m. 765, 342 P., 50,

 . J. RUTH, Belg., 8 m. 74, 340, P., (2e Sér.).
  . E. B. ARMAND, Haïti, 8 m. 65, 331 P., (1re

(1re Sér.1.

Sér.).

(1re Sér.).

Sér.).

50, (2e Sér.).

Sér.).

(2e Sér.).

(2e Sér.).

P., 50,  (2e Sér.).

(1re Sér.).

(2e Sér.).

Nombre de Séries : 12

Vendredi 11 Juillet

Réunion N° 49

CLASSEMENT PARTICULIER
A CHAQUE EPREUVE

S A U T  E N  H A U T E U R
(4e des dis épreuves)

Nombre de Séries : 2

W. F., SHANAHAN, Irl., 1 m. 70, 678 P., (2e

Samedi 12 Juillet

Réunion N° 50

7

D. V. DUIGAN, Aust., 1 m. 75, 748, P., (2e

Sér.).
 . A. HUUSARI, Finl., 1 m. 70, 678 P., (1re

Sér.).

. H. M. OSBORN, E. U., 1 m. 97, 1.056 P. (1re

. E. C. NORTON, E. U., 1 m. 92, 986 P., (2e
Sér.).

Sér. ).
 . H. JANSSON, Suède, 1 m. 83, 860 P., (1re

Sér.).
. E. G. SUTHERLAND, Af-S., 1 m. 80, 818 P.,

(1re Sér.).
I.  YRJOLA, Finl., 1 m. 80, 818 P., (2e Sér.).

. A. KLUMBERG, Esth., 1 m. 75. 748 P., (2e

Sér.).

Sér.).

Sér.).

Sér.).

Sér.).
A. MEIER, Suis., sans performance, (1re Sér.).
E. NILSSON. Suède, sans performance, (2e

Sér.).

Sér.).

A. CEJZIK, Polog., 1 m. 70, 678 P., (1re

Sér.).
V. EVER. Esth., 1 m. 70, 678 P., (1re Sér.).
G. JEKALS, Lett., 1 m. 70, 678 P., (2e Sér.).
E. K. THOMPSON, Arg., 1 m. 70, 678 P., (2e

Sér. )

Sér.).
J. RUTH. Belg., 1 m. 70, 678 P., (2e Sér.).
E. GERSPACH, Suis., 1 m. 70, 678 P., (2e

. D. G. SLACK, Gr.-Br., 1 m. 65, 608 P., (1re

G. SEMPE, Fran., 1 m. 65, 608 P., (1re Sér.).
A. CONTOLI, Ital., 1 m. 65, 608 P., (1re

E. SEUMANN, Esth., 1 m. 65, 608 P., (2e

B. FASTEN, Suède, 1 m. 65, 608 P., (2e

 .  c. BUCHER, Suis., 1 m. 60, 538 P., (1re

G. MÉDECIN, Mona., 1 m. 60, 538 P., (1re

D. GASPAR, Y.-Sla., 1 m. 60, 538 P., (1re

E. B. ARMAND. Haïti, 1 m. 60, 538 P., (1re

H. G. FRIEDA, E. U., 1 m. 60, 538 P., (1re

E. SOMFAY, Hong., 1 m. 60, 538 P., (1re

H. DE KEIZER, Hull., 1 m. 60, 538 P., (1re

E. RAHN, Esth., 1 m. 60, 538 P., (1re Sér.).
S. BENARDIS, Grèce, 1 m. 60, 538 P., (2e

P. YRJOLA, Finl., 1 m. 60, 538 P., (2e Sér.).
. T. NOTO, Jap., 1 m. 50, 398 P., (2e Sér.).

P. FERKOVIC, Y.-Sla., 1 m. 50, 398 P., (2e

. A. P. SPARK, Gr.-Br., 1 m. 40, 258 P., (2e

Sér.).

Sér.).

Sér.).

Sér.).

Sér.).

Sér.).

Sér.).

Sér.)

Sér.).

Sér.).

CLASSEMENT PARTICULIER
A CHAQUE EPREUVE

4 0 0  M È T R E S  P L A T
(Cinquième des dix épreuves)

Vendredi 11 Juillet

Réunion N° 49

Sér. )

. T. NOTO, Jap., 51 s. 2/5, 879 P., 68, (2e Sér.). 
J. RUTH, Belg., 51 s. 4/5, 864 P., 64, (10e.

. D. V. DUIGAN, Aust., 52 s., 857 P., 12, (5e

E. R. THOMPSON, Arg., 52 s., 857 P., 12,

. G. MEDECIN, Mona., 53 s. 819 P., 52 (1re

E. B. ARMAND, Haiti, 53 s., 819 P., 52, (6e

E. C. NORTON, E. U., 53 s., 819 P., 52, (8e

. H. M. OSBORN, E. U., 53 S. 1/5, 812 P., (11e

. A. HUUSARI, Finl., 53 s. 2/5, 804 P., 48,

E. GERSPACH, Suis., 53 s. 2/5 804 P., 48, 

. E. RAHN, Esth., 53 s. 3/5, 796 P., 96, (8e

. 1. H. YRJOLA, Finl., 54 s., 781 P., 92, (3e

C. BUCHER. Suis., 54 s., 781 P., 92, (5e Sér.).
H. G. FRIEDA, E. U., 54 s., 781 P., 92, (6e

. H. JANSSON, Suède, 54 s. 1/5, 774 P., 4o,

G. JEKALS, Lett., 54 s. 1/5, 774 P., 40, (10e

. A. KLUMBEKG, Esth., 54 s. 2/5, 766 P., 88,

. B. FASTEN, Suède, 54 s. 3/5, 759 P., 36,

H. DE KEIZER, Holl., 54 s. 3/5, 759 P., 36,

P. YRJOLA, Finl., 54 s. 3/5, 759 P., 36, (4e

. P. FERKOVIC, Y.-Sla., 55 s., 744 P., 32,

Sér.).

Sér. )

(12e Sér.).

Sér.).

Sér.).

Sér.).

Sér.) .

(4e Sér.).

(9e Sér.).

Sér.).

Sér.).

Sér) .

(9e Sér.).

Sér.).

(5e Sér.).

(1r eSér. ) .

(11e Sér.).

(4e Sér.).

Sér.).

. A MEIER, Suis., 55 s. 1/5, 736 P., 80. (7e

D. G. SLACK, Gr.-Br., 55 s. 1/5, 736 P., 80,
(2e Sér.).

. A. CEJZIK, Polog, 55 s. 2/5, 729 P., 28, (2e

Sér.).
E. NEUMANN, Esth., 55 S. 2/5, 729 P., 28,

(6e Sér.).
W. F. SHANAHAN, Irl., 55 s. 2/5, 729 P.,

28, (9e Sér.).
. V. EVER, Esth., 55 s. 4/5 714 P., 24, (3e

Sér.).
A. CONTOLI, Ital., 55 s. 4/5, 714 P., 24, (3e

Sér.).
. E. G. SUTHERLAND, Af.-S., 56 s., 706 P.,

72, (7e Sér.).
. G. SEMPE, Fran. 56 s. 4/5, 676 P., 64, (1re

Sér.).
. S. BENARDIS, Grèce. 57 s. 3/5, 646 P., 56,

. A. P. SPARK, Gr.--Br., 59 s., 593 P., 92, (11e

Sér.).
. D. GASPAR, Y.-Sla 1 m. 2 s. 1/5, 473 P.,

60. (7e Sér.).

(12e Sér.).

CLASSEMENT PARTICULIER
A CHAQUE EPREUVE

1 1 0  M È T R E S  H A I E S
(Sixième des dix épreuves)

Nombre de séries : 8

. H. M. OSBORN, E. U., 16 s., 905 P., (1re

Sér.) .
. A. HUUSARI, Finl., 16 s. 3/5, 848 P., (2e

Sér.).
E. C. NORTON, E. U., 16 s. 3/5. 848 P.,

(3e Sér.).
E. G. SUTHERLAND, Af. S., 16 s. 3/5, 848

P., (5e Sér.).
. W. F. SHANAHAN, IrI., 16 s. 4/5, 829 P.,

(4e Sér.).

. P. FERKOVIC, Y.-Sla., 20 s. 2/5, 487 P., (7e

Sér.).

A. CEJZIK, Polog., 17 s. 4/5, 734 P., (6e Sér.).
. G. MÉDECIN, Mona., 18 s., 715 P., (2e Sér.).
. E. RAHN, Esth., 18 s. 2/5, 677 P., (4e Sér.).

C. BUCHER, Suis., 18 s. 2/5, 677 P., (5e Sér.).
.  P. YRJOLA, Finl., 18 s. 4/5, 639 P., (6e Sér.).
.  E. B. ARMAND, Haïti, 19 s., 620 P., (3e Sér.).

H. DE KEIZER, Holl., 19 s., 620 P., (4e Sér.).
H. G. FRIEDA, E. U., 19 s., 620 P., (8e Sér.).

. S. BENARDIS, Grèce, 19 s., 1/5. 601 P., (7e

Sér.).

E. R. THOMPSON, Arg., 17 s. 4/5, 734 P.,
(5e Sér.).

JEKALS, Lett., 17 s. 4/5, 734 P., (1re Sér.).
H. JANSSSON, Suède, 17 s. 4/5, 734 P., (3e

Sér.).

Sér.).

. D. G. SLACK, Gr.-Br., 17 s. 3/5, 753 P., (4e

A. KLUMBERG, Esth., 17 s. 3/5, 753 P., (8e
Sér.).

Sér.).

J. RUTH, Belg., 16 s. 4/5, 829 P., (5e Sér.).
. E. NEUMANN, Esth., 17 s., 810, P., (2e Sér.).

A. MEIER, Suis., 17 s., 810 P., (3e Sér.).
. T. NOTO, Jap., 17 s. 1/5, 791 P., (8e Sér.).

G. SEMPÉ, Fran., 17 s. 1/5, 791 P., (1re Sér.).
. A. CONTOLI, Ital., 17 s. 2/5, 772 P., (7e

Sér.).
E. GERSPACH, Suis., 16 s. 4/5, 829 P., (6e

.

Déclassés : D. V. DUIGAN, Aust.
B. FASTEN, Suède.
A. P. SPARK, Gr.-Br.
I. H. YRJOLA, Finl.

CLASSEMENT PARTICULIER
A CHAQUE EPREUVE

L A N C E M E N T  D U  D I S Q U E

. H. DE KEIZER, Holl.. 38 m. 41, 741 P., 60,

. P. YRJOLA, Finl., 38 m. 14, 731 P., 34,

. A. CEJZIK, Polog, 37 m. 385, 702 P., 65,

. A. KLUMBERG, Esth., 36 m. 795. 680 P.,

. H. G. FRIEDA, E. U., 35 m. 095, 615 P., 63.

. C. BUCHER, Suis., 34 m. 78, 603 P., 66,

. H. M. OSBORN, E. U., 34 m., 51, 593 P., 40,

. E. GERSPACH, Suis., 33 m. 91, 570 P., 60,

. A. HUUSARI, Finl., 33 m. 15, 541 P., 72,

. E. C. NORTON, E. U., 33 m. 11, 540 P., 20,

. A. A. SPARK, Gr.-Br., 33 m. 085. 539 P., 25,

. A. CONTOLI, Ital., 32 m. 92, 532 P., 98,

. G. JEKALS, Lett., 32 m. 25, 507 P., 52,

. H. JANSSON, Suède, 32 m. 08, 501, P., 06,

. G. SEMPE, Fran., 32 m. 04, 499 P., 54,

. E. R. THOMPSON, Arg., 30 m. 895, 456

. E. G. SUTHERLAND, Af.-S., 30 m. 83, 453

. S. BENARDIS, Grèce, 30 m. 56, 443 P., 30,

. E. NEUMANN, Esth., 28 m. 46, 363 P., 50,

. G. MÉDECIN, Mona, 27 m. 65, 332 P., 72,

. P. FERKOVIC, Y.-Sla., 25 m. 895, 266 P.,

. W. F. SHANAHAN, Irl., 25 m. 06, 234 P., 30,

. D. G. SLACK, Gr.-Br., 24 m. 32, 206 P., 18,

(1re Sér.).

(2e Sér.).

(1re Sér.).

23, (2e Sér.).

(1re Sér.).

(1ere Sér.).

(2e Sér.).

(1re Sér.)

(2e Sér.).

(2e Sér.).

(2e Sér.).

(1re Sér.).

(2e Sér.).

(1re  Sér.).

(1re   Sér.).

P., 03, (2e Sér.).

P., 56, (1re Sér.).

(2e Sér.).

( 2 e S é r )

(1re Sér.).

03, (2e Sér.).

(2e Sér.).

(1re Sér.).
. J.   RUTH, Belg., 23 m. 87, 189 P., 08, (2e Sér.).
. T. NOTO, Jap., 23 m. 61, 179 P., 20, (2e

Sér.).
. E. B. ARMAND, Haïti, 21 m. 885, 113 P.,

65, (1re Sér.).
E. RAHN, Esth., sans performance.

(7e des dix épreuves)

Samedi 12 Juillet

Réunion N° 50

Nombre de séries : 2.

—    —



ÉPREUVE N° 22. — DÉCATHLON

T A B L E A U  D E S  R É S U L T A T S
CLASSEMENT GÉNÉRAL

NON PARTANTS. — G. Newbery, Arg. ; J. Polesc, Autr. ; H. Wolkmar, Autr. ; R. Johannes dit Powell, Belg. ; K. Korpi, Finl. ; L. Dejoie, Haïti ; L. Binda, Ital. ;

C. Butti, Ital. ; G. Palmieri, Ital ; M. Oda. Jap. ; S. Uyeda, Jap. : C.-T. Hoff, Norv. ; J.-K. Taduran, Phil. ; J. Svoboda, T.-Slo.

—  —



CLASSEMENT PARTICULIER
A CHAQUE EPREUVE

SAUT A LA PERCHE
(Huitième des dis épreuves)

Samedi 12 Juillet

Réunion N° 50

Nombre de séries : 2

. E. C. NORTON, E. U., 3 m. 80, 919 P., (2e

Sér.).
. H. DE KEIZER, Holl., 3 m. 50, 757 P., (1re

Sér.).
H. M. OSBORN, E. U., 3 m. 50, 757 P., 2e

Sér.).
. H. G. FRIEDA, E. U., 3 m. 40, 703 P., (1re

Sér.).
E. GERSPACH, Suis., 3 m. 40, 703 P., (2e

Sér.).
. E. G. SUTHERLAND, Af.-S., 3 m. 30, 649 P.,

(1re Sér.).
A. KLUMBERG, Esth., 3 m. 30, 649 P., (2e

Sér.).
E. NEUMANN, Esth., 3 m. 30, 649 P., (2e

Sér.).
P. FERKOVIC, Y.-Sla., 3 m. 30, 649 P., (2e

Sér.).
. A. HUUSARl,  Finl. ,  3 m. 20,  595 P.,  (1 r e

Sér.).
E. B. ARMAND, Haiti, m. 20, 595 P., (1re

Sér.).
J. RUTH, Belg., 3 m. 20, 595 P., (2e Sér.).

. A. CONTOLI, Ital., 3 m. 10, 541 P., (1re Sér.).
H. JANSSON, Suède, 3 m. 10, 541 P., (1re

Sér.).
. S. BENARDS, Grèce, 2 m. 92, 443 P., 80,

(2e Sér.).
. A. CEJZlK, Polog., 2 m. 90, 433 P., (1re Sér.).

C. BUCHER, Suis., 2 m. 90, 433 P., (1re Sér.).
. W. F. SHANAHAN, Irl., 2 m. 82, 389 P., 80,

(2e Sér.).
. G. SEMPÉ, Fran., 2 m. 80, 379 P., (1re Sér.).

E. RAHN, Esth., 2 m. 8o, 379 P., (1re Sér.).
. P. YRJOLA, Finl., 2 m. 73, 341 P., 20, (2e

Sér.).
E. R. THOMPSON, Arg., 2 m. 73, 341 P., 20,

(2e Sér.).
. D. G. SLACK, Gr.-Br., 2 m. 60, 271 P., (1re

Sér.).
. G. JEKALS, Lett., 2 m. 53, 233 P., 20, (2e

Sér.).
. T. NOTO, Jap., 2 m. 30, 109 P., (2e Sér.).

G. MÉDECIN, Mona, sans performance.

CLASSEMENT PARTICULIER
A CHAQUE EPPREUVE

LANCEMENT DU JAVELOT

. A. KLUMBERG, Esth., 57 m. 70, 909 P., 25,

. H. G. FRIEDA, E. U., 54 m. 90, 832 P., 25,

. A. HUUSARI, Finl., 53 m. 65, 797 P., 875,

 . P. YRJOLA, Finl., 52 m. 93, 778 P., 075, (2e

. E. G. SUTHERLAND, Af.-S., 51 m. 015, 725

. H. JANSSON, Suède, 47 m. 20, 620 P., 50,

Nombre de séries : 2.

(2e Sér.).

(1re Sér.).

(1re Sér.).

Sér.).

P., 4125, (1re Sér.).

(1re Sér.).
. A. CONTOLI, Ital., 46 m. 935, 613 P., 2125,

. H. M. OSBORN, E. U., 46 m. 69, 606 P., 475,

. A. CEJZIK, Polog., 46 m. 23, 593 P., 825,

. E. GERSPACH, Suis., 44 m. 82, 555 P., 05,

. H. DE KEIZER, Holl., 44 m. 66, 550 P., 65,

(1ere Sér.).

(2e Sér.).

(1re Sér.).

(2e Sér.).

(1re Sér.).
. E. R. THOMPSON, Arg., 43 m. 37, 515 P.,

. G. JEKALS, Lett., 43 m. 02, 505 P., 55, (2e

. E. C. NORTON, E. U., 42 m. 09, 479 P., 975,

. E. NEUMANN, Esth., 40 m. 69, 441 P., 475,

175, (2e Sér.).

Sér.).

(2e Sér.).

(2e Sér.).

(9e des dix épreuves)

Samedi 12 Juillet

Réunion N° 50

. S. BRNARDIS, Grèce, 40 m. 64, 440 P., 10,
(2e Sér.).

. C. BUCHER, Suis., 39 m. 415, 406 P., 4125,
(1re Sér.).

. W. F. SHANAHAN, Irl., 39 m., 395 P., (2e

Sér.).
. E. RAHN, Esth., 38 m. 38, 377 P., 95, (1re

Sér.).
. P. FERKOVIC, Y-Sla., 36 m. 59, 328 P., 725,

(2e Sér.).
. D. G. SLACK, Gr.-Br., 36 m. 11, 315 P., 525,

(1re Sér.).
. T. NOTO. Jap., 35 m. 22, 291 P., 05, (2e Sér.).
. J. RUHT, Belg, 32 m. 28, 210 P., 20, (2e Sér.).
. G. MÉDECIN, Mona., 30 m. 68, 166 P., 20,

E. B. ARMAND, Haiti, 11 m. 64, 166 P., 20,
(1re Sér.).

(1re Sér.).

. E. R. THOMPSON, Arg., 4 m. 32 s. 2/5, 786

. J. RUTH, Belg., 4 m. 36 s. 2/5, 762 P., 40,

. P. FERKOVlC, Y.-Sla., 4 m. 37 s., 758 P.,

 . A. HUUSARI, Finl., 4 m. 37 s. 1/5, 757 P.,

. E. B. ARMAND, Haiti, 4 m. 42 s. 2/5, 726

. E. RAHN, Esth., 4 m. 44 s., 716 P., 80, (2e

. T. NOTO, Jap., 4 m. 45 s. 4/5, 706 P., (3e

. G. MÉDECIN, Mona., 4 m. 49 s. 3/5, 683 P.,

 . H. M. OSBORN, E. U., 4 m. 50 s., 680 P., 80,

. A. CONTOLI, Ital., 4 m. 56 s., 644 P., 80,
(5e Sér.).

  . C. BUCHER, Suis., 4 m. 57 s. 1/5, 637 P., 60,

. H. G. FRIEDA, E. U., 5 m. 2 S. 3/5, 605 P.,

. E. GERSPACH, Suis., 5 m. 8 s. 1/5, 571 P.,

. P. YRJOLA, Finl., 5 m. 8 s. 3/5, 569 P., 20,

Nombre de séries : 5

P,. 40, (2e Sér.).

(5e Sér.).

80, (5e Sér.).

60, (5e Sér.).

P., 40, (1re Sér.).

Sér.).

Sér.).

20, (3e Sér.).

(1re Sér.).

(2e Sér.).

20, (5e Sér.).

60, (4e Sér.).

(4e Sér.).

CLASSEMENT PARTlCULIER
A CHAQUE EPREUVE

1.500 METRES PLAT
(Dernière des dix épreuves)

Samedi 12 Juillet

Réunion N° 50

. A. CEJZIK, Polog., 5 m. 11 s. 3/5, 551 P., 20,
(2e Sér.).

. D. G. SLACK, Gr.-Br., 5 m. 11 s. 4/5, 550 P.,
(4e Sér.).

. H. DE KElZER, Holl., 5 m. s. 2/5, 528
P., 40, (3e Sér.).

(1re Sér.).
. A. KLUMBERG, Esth., 5 m. 16 s., P., 80,

. G. JEKALS; Lett., 5 m. 19 s., 506 P., 80,

E. G. SUTHERLAND, Af.-S., 5 m. 19 s., 506

. H. JANSSON, Suède, 5 m. 22 s., 488 P., 80,

. S. BENARDES, Grèce, 5 m. 25 s. 3/5, 467 P.,

. E. NEUMANN, Esth., 5 m. 32 s. 2/5, 426 P.,

. E. C. NORTON, E. U., 5 m. 38 s., 392 P., 80,

(3e Sér.).

P., 80, (4e Sér.).

(1re Sér.).

20, (3e Sér.).

40, (4e Sér.).

. W. F. SHANAHAN, Irl., 5 m. 41 s. 2/5, 372
P., 40, (1re Sér.).

(2e Sér.).

RECORD OLYMPIQUE

H .  W I E S L A N D E R  ( S u è d e ) ,  S t o -
ckholm, 1912 . . . . . . . . . . . . . . . . 7724 P. 495

RECORD DU MONDE

H. M. OSBORN, (Etats-Unis), Paris
1924 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 7710 P. 775

La performance de H. WIESLANDER (Suède).
ne fut pas reconnue comme record du Monde,
H. WIESLANDER n’ayant été déclaré vainqueur
du Decathlon aux jeux de 1912 qu’après déclasse-
ment de THORPE (Etats-Unis).

CLASSEMENT DES NATIONS

1° ETATS-UNIS, 15 points (1° H. M. OSBORN,
10 p. ; 2° E. C. NORTON, 5 p.).

2° ESTHONIE, 4 points (3° A. KLUMBERG,
4 p.).

3° FINLANDE, 3 points (4° A. HUUSARI, 3 p.).
4° AFRlQUE DU SUD, 2 points (5° E. G. SU-

THERLAND, 2 p.).
5° SUISSE, I point (6° E. GERSPACH, 1 p.).

ÉPREUVE N° 23

CROSS-COUNTRY
(ÉPREUVE INDIVIDUELLE)

1er P. NURMI
Finlande

2e V. RlTOLA 3e R. JOHNSON

Finlande Etats-Unis

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
L’épreuve se disputa par une chaleur véritable-

ment caniculaire : 45° au soleil, et cela entraîna
des accidents qui Fussent pu se terminer de façon
tragique. Le parcours, entièrement plat et d’une
distance totale de 10 kms. 650, était presque uni-
quement composé de prairies (10 kms), les 650 mè-
tres restants de cendrée. Ce parcours, aux envi-
rons du Stade, se repartissait ainsi : une première
boucle de départ de 1 km. 860 tracée sur le ter-
rain d’entraînement attenant au Stade, une ligne
droite de 675 mètres rejoignant une seconde bou-
cle en bordure de la Seine de 3 kms 420 à cou-
vrir deux fois ; à nouveau la ligne droite de 675
mètres ; puis les concurrents gagnaient la Porte
de Marathon (300 mètres) et accomplissaient 300
mètres sur la piste jusqu’à la ligne.

Parcours entièrement sans ombre et nous l’a-
vons dit sous un soleil de 45°. Même un chemin
creux que les concurrents avaient à emprunter le
long de la ligne de la Seine, constituait une vé-
ritable étuve où l’air surchauffé avait une tempé-
rature d’au moins 60°. Ce passage fut fatal à
nombre de coureurs. Sur 38 partants, 23 aban-
donnèrent et quelques-uns, notamment le Suédois
TURESSON, furent victimes d’insolations sérieuses.

La liste des inscrits comportait 14 nations et 55
coureurs. Au départ, 38 coureurs et 10 nations
seulement se présentèrent : la Belgique, l’Equateur,
le Luxembourg, et le Mexique ayant déclaré for-
fait. Parmi les individuels notoires non partants,
citons le champion anglais COTTERELL et les
Belges VAS DEN BROELLE et VAN CAMPE-
NHOUT.

Age moyen des concurrents très nettement su-
périeur à 25 ans NURMI en a 27, RITOLA et
WIDE 28, JOHSNON et FAGER 33, HEUET 32

LES  VAINQUEURS OLYMPIQUES
 Athènes, pas créée.
 Paris, pas créée.
 St-Louis, pas créée.
 Londres, pas créée.
    Stockholm, H. WIESLANDER,

Suéde, . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 7724 P. 495
  (n’a pas eu lieu).
 Anvers, El. LOVLAND, Nor-

vège . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 6804 P. 35
 Paris, H. M. OSBORN, Etats-

Unis, . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 7710 P. 775

—  —



LE CROSS - COUNTRY

Le peloton de tête à 800 mètres du départ (Sortie du Stade) :
E. Wide (746) mène devant P. Nurmi (323), J. E. Webster (486)
J. C. Benham, V. Ritola et E. Harper.

Le saut d'un mur après 2300 mètres. P Nurmi (323) mène devant
E. Wide (746), J. C. Benham tandis que V. Ritola franchit
l'obstacle.

LÉGENDE
ABC Boucle  de départ 1 k 860 m.. . . . . . . . . . .
CD 675 m.. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
DEF 3 k 420 m.. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
FGH 3 k 420 m.. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
H I 675 m.. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
I J 300 m.. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
JK (Arrivée Tour de piste sur le stade) 300 m.. . . .

10 k 650 m.Nature  du  terrain
Parcours en cendrée . . . . . . . . . . . . . . . 650 m.
Parcours en prairie . . . . . . . . . . . . . .10 k 000 m.

Nota: Parcours entièrement plat. . . . . . 10 k 650 m.

—  — 

Le peloton des concurrents dans le chemin creux et l'escalade d'un talus après 3000 mètres de course.
Au Milieu : Le plan du tracé de cross-country.



LE CROSS-COUNTRY

Après 10.000 mètres de
course P. Nurmi mène très
détaché.

Le deuxième peloton après 4000 mètres de course, R.
Johnson (237) précède E. Harper et S. Ebeling.

P. Nurmi fait son entrée sur
la piste du Stade.

L'équipe des Etats- Unis deuxième du classement.
De gauche à droite : A. Strodenroth  (6e), A.
Fager (8e), V. Booth (ab.), R. Johnson (3e), J.
Gray (ab.), J. Henigan (11e).

L'équipe de France troisième de classement. De
gauche à droite : M. Norland (15e), R. Mar-
chal (ab.), H. Lauvaux (5e), G. Heuet (10e)
A. Lauseig (ab.), L. Dolques (ab.)

L'arrivée de V. Ritola classé deuxième L'arrivée de P. Nurmi le vainqueur L'arrivée de R. Johnson classé troisième

—  —



ÉPREUVE N° . — CROSS-COUNTRY
(EPREUVE INDIVIDUELLE)

TABLEAU DES RÉSULTATS
SAMEDI 12 JUILLET — Réunion N° 50

CLASSEMENT INDIVIDUEL ET SITUATION DES CONCURRENTS A CHAQUE CONTROLE

NON PARTANTS — G. Bertrand, Belg. ; L. Cattelain, Belg. ; L. de Grande, Belg. ; J.-F. Van Campenhout, Belg. ;

G. Van den Broele, Belg. ; C. Van de Velde, Belg. ; A. Jarrin. Equa ; B. Villacis, Equa. ; W.-M. Cotterell, G-Br. ;

M. Mangascia,  Ital.  ;  T. Redda, Ital.  ;  M. Hoffmann, Lux ;  F. Cuevos,  Mexi.  ;  P. Curiel,  Mexi.  ;  J. Escutia,  Mexi.  ;

D. Esclava, Mexi. ; H. Skogström, Suède.

—  —



et le Sud Africain RICHARDSON, vétéran de
l’épreuve, qui finit 9e, 42 ans.

Et voici le récit de la course. Des le départ, WI-
DE, NURMI et RITOLA prennent la tête et ne
tardent pas à lâcher leurs adversaires. Au premier
contrôle (2 kms 700) ils sont déjà bien déchachés.
BENHAM, BERGSTROM, HARPER et JOHNS-
TON suivent. Après le parcours de la première
grande boucle NURMI s'échappe et au 3e contrôle
(5 kms. 900), il a plus de 100 mètres d’avance sur
RITOLA que suit WIDE à 50 mètres. Dès lors,
c’est fini, et NURMI augmentera progressivement
son avance, pour franchir victorieusement très
frais, la ligne d’arrivée, alors que RITOLA n’est
pas encore apparu à la Porte de Marathon.
RITOLA a donc plus de 300 mètres de retard.
Puis arrivent JOHNSON et HARPER. Mais der-
rière eux, c’est le drame ! Wide 3e encore à 2
kilomètres de l’arrivée, tombe vers le 9e kilomètre.
L’Espagnol ANDIAAGUILAR pénètre 5e sur la
piste et s’effondre la porte de Marathon à peine
franchie. Le Français Marchal entre 10e et à 30
mètres du but s’écroule. Et parmi les autres aban-
dons figurent ceux de BENHAM et TURESSON,
longtemps parmi les hommes de tête, de l’Irlan-
dais RYAN, des Finlandais SYPILA et RASTAS,
du Suédois BERGSTROM, de Anglais WEBS-
TER, du Français DOLQUES.

Telle fut cette course, dont le public ne put sui-
vre les phases autreme nt que par le haut-parleur,
qui, grâce à des postes de T.S.F. installés sur le
parcours le renseignait sur les passages aux diffé-
rents contrôles. Mais par le spectacle presque tra-
gique auquel il assista sur la piste même à l’ar-
rivée, il put se faire une idée du caractère émou-
vant de cette course qui mit à l’épreuve comme
jamais sans doute aucune autre, le courage et la
volonté des concurrents.

Au classement par nations, la Finlande, grâce à
NURMI et RITOLA, triomphait aisément avec 15
points.  Les Etats-Unis en comptaient 5,  la
Grande Bretagne 3 et la France 2.

LISTE DES ENGAGÉS

Engagés Participants

Nations . . . . . . 14 10
Individuels . . . . . . 55 38

Afrique du Sud. — L. RICHARDSON, 42 ans,
N. CI.

Belgique. — G. BERTRAND, N. Part. — L.
CATTELAIN, N. Part. — L. DE GRANDE, N.
Part. — J. F. VAN CAMPENHOUT. N. Part. —
G. VAN DEN BROELE, N. Part. — C. VAN’
DE VELDE, N. Part

Brésil. — A. GOMES, 25 ans, Aband.

Equateur. — A. JARRIN, N. Part. —  B. VIL-
LACIS, N. Part.

Espagne. — J. ANDIA AGUILAR, 26 ans,
Aband. — J. DIEGUEZ, Aband. — M. PALAU-
CLAVERAS, Aband. — A. PALMA-ITURRASPE,
Aband. — M. PENA—MERAL, 27, ans, N. Cl. —
F. VELASCO-CUELLO, 22 ans, N. Cl.

Etats-Unis. — V. BOOTH, 26 ans, Aband. —
J. GRAY, 30 ans, Aband. — J. HENIGAN, 32
ans, N. Cl. — A. FAGER. 33 ans, N. Cl. —
R. JOHNSON, 33 ans, 3e — A. STUDENROTH,
25 ans, 6e.

Finlande. — E. BERG, 26 ans, Aband. — H.
LIIMATAINEN, 30 ans, N. Cf. — P. NURMI, 27,
ans, 1er. —
RITOLA, 28 ans, 2e. — V. J. SIPILA, 27 ans,

E. RASTAS, 30 ans, Aband. — V.

Aband.

France. — L. DOLQUES, 19 ans, Aband. — G.
HEUET, 22 ans, N. CI. — A. LANSEIG, 24 ans,
Aband .  — H.  LAUVAUX,  24  ans ,  5 e .  — R .
MARCHAL, 23 ans, Aband. — M. NORLAND,
23 ans, N. Cl

Grande—Bretagne. — J. C. BENHAM, 24 ans,

Aband. — W. M. COTTERELL, N’. Part. — E.
HARPER, 22 ans, 4e. — A. N. SEWELL, 21 ans.
Aband. — J. E. WEBSTER, 22 ans, Aband. —
J. E. WILLIAMS, 27 ans, Aband.

Irlande. — J, J. RYAN, 31 ans Aband.

Italie.  — M. MANGASCIA, N. Part.  — C.
MARTINENGHI, 29 ans, N. Cl. — T. REDDA,
N. Part. — C. SPERONI, 29 ans, Aband.

Luxembourg. — M. HOFFMAN, N. Part.

Mexique. — F. CUEVOS, N. Part. — P. CU—
RIEI., N. Part. — J. ESCUTIA, N. Part. ——
D. ESLAVA, N. Part.

Suède. — G. BERGSTROM, 21 ans, Aband. —
S. EBELING, 24 ans, Aband. — M. SKOGS—
TROM, N. Part.  — S. TURESSON, 24 ans,
Aband. — E. WIDE, 28 ans, Aband.

CLASSEMENT DES NATIONS

1ere FINLANDE. 15 points (1er P. NURMI :
10 pts; 2e V. RIT0LA: 5 pts).

P. NURMI

regagne son vestiaire après avoir remporté la
victoire dans le cross—country.

2e ETATS—UNIS, 5 points (3e R. JOHNSON:
4 pts; 6e A. STUDENROTH: 1 p.).

3e GRANDE—BRETAGNE, 3 points (4e E. HAR-
PER: 3 pts).

4e FRANCE, 2 points (5e FI. LAUVAUX: 2 pts).

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES

1896 ATHÈNES, pas créée.

1900 PARIS, d°

1904 ST-LOUIS, d°
1 9 0 8 LONDRES, d°

1 9 1 2 STOCKHOLM, H. KOLEHMAINEN, Finl.
45 m. 11 s. 3/5 (8 kms environ).

1916 (N’a pas eu lieu.
1920 ANVERS, P. NURMI, Finl., 27m. 15 s. (9

kms environ).
1924 PARIS, P. NURMI, Finl., 32 m. 54 s. 4/5

(10 k. 650 environ).

Aucun record.

ÉPREUVE N° 24

CROSS-COUNTRY
(ÉPREUVE PAR ÉQUIPES)

1ere FINLANDE
2e ETATS—UNIS 3e FRANCE

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
Le cross-country par équipe n’a pas donné lieu

à une épreuve supplémentaire et son classement
fut établi d’après les résultats de l’épreuve indivi-
duelle.

Le nombre maximum des engagements était de
6 par pays, 3 comptant pour le classement de
chaque équipe.

L’Article 53 du Règlement sportif de la Fédéra-
tion Internationale Athlétique d’Amateurs définit
comme suit la forme de classement des courses
par équipes :

(( Sera gagnante l’équipe qui aura totalisé le
(( minimum de points, en additionnant les places
(( obtenues par les concurrents intervenant dans le
(( classement. Les points obtenus par les équi-
(( piers n’intervenant pas dans le classement d’une
(( équipe et les points obtenus par une équipe
(( ne terminant pas l’épreuve ave le nombre d’é-
(( quipiers prévu dans le classement seront décomp-
(( tés )).

La liste des engagements et les résultats du
Cross-Countrv Individuel éstablissent que sur les
quatorze nations engages, neuf étaient en mesure
de prendre part au Cross-Country par équipes :
Belgique. Espagne, Etats-Unis, Finlande, France,
Grande-Bretagne, Italie, Mexique et Suède. Sept y
participèrent, mais trois seulement ont vu leurs
trois équipiers terminer fa course.

LISTE DES ENGAGÉS
Engages Participants

— —

Nations . . . . . . . . . . . . . . . . . . 9 7
Individuels . . . . . . . . . . . . . . . 49 35

Belgique. — G. BERTRAND, N. Part. — L.
CATTELAIN, N. Part. — L. DE GRANDE, N.
Part. — J. F. VAN CAMPENHOUT, N. Part —
G. VAN DEN BROELE, N. Part. — C. VAN DE
VELDE, N. Part.

Espagne. — J. ANDIA AGUILAR, 26 ans,
Aband. — J. DIEGUEZ, Aband. — M. PALAU-
CLAVERAS, 23 ans. Aband. — A. PALMA-ITUR-
RASPE, 22 ans Aband. — M. PENA-MERAL, 27,
ans, N. Cl. — F. VELASCO-CUELLO, 22 ans,
N. CL.

Etats-Unis. — V. BOOTH, 26 ans, Aband. —
A. FAGER, 33 ans, 6e. — J. GRAY, 30 ans, Aband.
— J. HENIGAN, 32 ans, N. Cl. — R. JOHN-
SON, 33 ans, 3e. — A. STUDENROTH, 25
ans, 5e.

Finlande. — E. BERG, 26 ans, Aband. — H.
LIIMATAINEN, 30 ans, 8e. — P. NURMI, 27
ans, 1er. — E. RASTAS, 30 ans, Aband. — V.
RITOLA, 28 ans, 2e. — V. J. SIPILA, 27 ans,
Aband.

France. — L. DOLQUES, 19 ans, Aband. —
G. HEUET, 32 ans, 7e. — A. LAUSEIG, 24 ans,
Aband. — H. LAUVAUX, 24 ans, 4e. — R. MAR-
CHAL, 23 ans,  Aband. — M. NORLAND, 23
ans, 9e.

Grande-Bretagne. — J. C. BENHAM, 24 ans,
Aband. — W. N. COTTERELL, N. Part. — E.

—  —



HARPER, 22 ans, N. Cl. — A. N. SEWEl.L, 21
ans, Aband. — J. E. WEBSTER, 22 ans, Aband.
— J, E. WILLIAMS, 27 ans, Aband.

celle-ci étant victime de la façon tout à fait dé-
fectueuse dont ses hommes prirent et reçurent le
témoin.

Sur 23 nations et 144 coureurs inscrits, 15 équi-
pes avec 60 concurrents prirent le départ.  Les na-
tions défaillantes étaient : l'Autriche, la Belgique,
les Indes, la Lettonie, le Mexique, la Pologne,
la Tchécoslovaquie et la Turquie.  L'âge moyen des
concurrents était le même que pour le 100 mètres
i n d i v i d u e l s ,  c ' e s t - à - d i r e  i n f é r i e u r  à  2 5  a n s .

Les 15 équipes furent reparties en 6 séries les
deux premières étant qualifiées pour les 3 demi-
finales. Dès la première série, la Grande-Bretagne
réussissait le temps de 42 s. battant les records
Olympique et du Monde (42 s. 1/5). Cette perfor-
mance était égalée dans la 3e série par la Hol-
lande. La Suisse, dans la 4e égalait les anciens
records avec 42 s. 1/5 et comme bouquet final,
dans la 6e et dernière série, l’équipe des Etats-
Unis avec 41 s.  1/5 démolissait  le  record que
venait d‘établir l’équipe Britannique. L’Espagne,
la Finlande et l’Argentine étaient éliminées. Dans
les trois demi-finales, le Canada, la Grèce, l’Italie,
le Danemark, la Suède et 1‘Afrique du Sud, dis-
parurent à leur tour. Dans la première, l’équipe
Americaine triomphait nettement de la Suisse et
descendait du même coup son propre record à 41
secondes juste. La Grande-Bretagne victorieuse
de la Hongrie dans la seconde, améliorait égale-
ment son temps de la vei l le  en réuissant 41
s. 4/5.

Enfin,  la Hollande,  en 42 s.  1/5 battait  la
France.

Le 400 mètres relais (4 fois 100) fut disputé, les
deux jours sous une température extrêmement
chaude et sur une piste trés sèche, conditions tou-
tes deux favorables pour une épreuve de vitesse
Ceci explique peut-être, en dehors de la qualité des
concurrents, l'hécatombe de records qui eut lieu.
les records Olympique et du monde qui apparte-
naient aux Etats-Unis (Anvers 1920) avec 42 s. 1/5

Italie.  — M MANGASCIA N. PART. — C.
MARTINENGHI, 29 ans, N. Cl. — T. REDDA,
N. Part. — C. SPERONI, 29 ans, Aband.

Mexique. — F. CUEVOS, N. Part. — P. CU-
RIEL, N. Part.  — J.  ESCUTIA, N. Part.  —
D. ESLAVA, N. Part.

Suède. — G. BERGSTROM, 21 ans, Aband. —
S. EBELING. 24 ans,  Aband. — H. SKOGS-
TROM, N. Part. — S. TURESSON, 24 ans,
Aband. — E. WIDE, 28 ans, Aband.

RÉSULTATS DE L’ÉPREUVE

Samedi 12 Juillet

Non partantes. — BELGI-
QUE ;  MEXIQUE.

CLASSEMENT

DES NATIONS

1re FINLANDE : 10 points ;
2e  ETATS-UNIS :  5 points ;
3e France : 4 points.

ÉPREUVE N° 25

400 MÈTRES RELAIS

Réunion N° 50

1er P. NURMI, Finl. ; 2e V. RITOLA, Finl. ;
3e  R.  JOHNSON, E.  U. ;  4e  H. LAUVAUX,
Fran. ; 5e A. STUDENROTH, E. U. ; 6e A.
FAGER, E. U. ; 7e G. HEUET, Fran. ; 8e H.
LIIMATAINEN, Finl. ; 9e M. NORLAND, Fran.

Non classés. — E. HARPER,
Gr.-Br. ; C. MARTINENGHI,
Ital. ; J. HENIGAN, E. U. ;
F. VELASCO-CUELLO, Espa ;
M. PENA-MERAL, Espa.

CLASSEMENT

PAR ÉQUIPES
1ere FINLANDE :

1 + 2 + 8 = 11 points
2e ETATS-UNIS :

3 + 5 + 6 = 14 points
3e FRANCE :

4 + 7 + 9 = 20 points

Non classés. — GRANDE-
BRETAGNE, 1 arrivant ; ITA-
LIE, 1 arrivant ; ESPAGNE, 2
arrivants.

A abandonné. — SUEDE.

1 e r e E T A T S - U N I SE T A T S - U N I S

2e GRANDE-BRETAGNE 3e HOLLANDE

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES

L'EQUIPE DE FINLANDE

De gauche à droite : V. J. Sipila, E. E. Berg, V. Ritola et P. Nurmi

Manque H. Liimatainen ( 3e équipier classé 8e)

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES

1912 Stockholm, SUÈDE . . . . . 10 points
(2e H. ANDERSSON ; 3e J. EKE ; 5e J.
TERNSTROM).

1896 Athènes,  pas créée
1900 Paris, d °

1904 St-Louis, d °

1908 Londres, d °

1916 (N’a pas eu lieu).
1920 Anvers, FINLANDE  . . . . . . . 10 points

(1er P. NURMI ; 3e H. LIIMATAINEN ;
6e KOSKENNIEMI).

1 9 2 4 Paris, FINLANDE . . . . . . . . . . . 11 points
1er P. NURMI ; 2e V. RITOLA ; 8e H.
LIIMATAINEN).

furent battus 6 fois au cours des 10 épreuves
que comportaient séries, demi-finales et finales et
égalés 2 fois ! Et pourtant ces records avaient
été établis par la fameuse équipe PADDOCK,
MURCHISON, SCHOLZ et KINSKEY ! II est
juste de dire que la température était plus favora-
ble à Colombes qu’à Anvers et la piste plus vite
aussi, d’ autant qu’à Anvers, le parcours comportait
deus virages au lieu d’un seul à Colombes. II est
à peine besoin d’ajouter que la victoire des Etats-
Unis fut des plus régulières. Elle fit 41 s. 1/5
dans sa série et 41 s. dans sa demi-finale et dans
la finale. Pourtant elle ne comptait qu’un seul
des 4 représentants Américains dans le 100 mè-
tres olylnpique individuel. Les 3 autres étaient
des hommes frais, peut-être moins vites que
BOWMANN, SCHOLZ et PADDOCK, mais pos-
sédant une admirable technique du relai. Aussi
vites ou presque, les représentants Britanniques
furent battus précisément par l’infériorité de leur
technique. Celle de la Hollande était parfaite et
c’est ce qui lui valut, à la surprise quasi-générale,
de prendre la 2e place. La Suisse termina 4e,
mais fut déclassée pour un relai pris hors de la
limite. Et la Hongrie battit la France de justesse,

Dans la finale, les Etats-Unis,
avec CLARK, prirent la tête dés
le début, et gagnèrent nettement
sur la Grande-Bretagne par 5
mètres: bien que Murchison son
dernier équipier ait faibli sur la
fin, le temps de 41 sec. était une
2e fois réussi. La Hollande était
3e et la Suisse arrivée 4e était
d é c l a s s é e ,  l a  H o n g r i e  e t  l a
France prenant ainsi les 4e et 5e

places.

LISTE

DES ENGAGÉS
Engagés Participants

— —

Nations . . 23
Individuels 144

15
60

Afrique du Sud. — Equipe non
classée. — Elim. 2e Sér. : 1ere ;
3e 1/2 Fin. : N. Cl. : L. BETTS,
20 ans, Part. — G. DUSTAN,
24 ans, Part. — H. KINSMAN,
24 ans, Part. — C. L. STEYN,
25 ans, Part.

Argentine. — Equipe non clas-
sée. — Elim. ; 4e Sér. : N. Cl. :
A. O. DE NEGRI, N. Part. —
O. DIESCH, 28 ans, Part. —
F. A. ESCOBAR, 23 ans, Part.
— M. A. ENRICO, N. Part. —
G. NEWBERY, 26 ans, Part. —
C. RIVAS, 26 ans, Part.

Autriche. — Equipe non partante : F. BUR-
GER ; V. JANDL ; F. KAINDT ; R. RAUCH ;
F. SCHEDT.

Belgique. — Equipe non partante : J. AEL-
BRECHT ;  P.  BROCHART ;  H. COCKUYT ;
R. FRAEYS ;  P.  JANSSENS ;  E.  LANGEN-
RAEDT ; E. MOEDBECK ; F. ZINNER.

Canada. — Equipe non classée. — Elim. 2e Sér. :
2e ; 1ere 1/2 Fin. : Non classée : L. ARMS-

TRONG, Part. — C. H. COAFFEE, Part. — G.
B. HESTER, Part. — J. M. MAC KECHENNEAY,
N. Part. — A. J. VINCE, 22 ans, Part.

Danemark. — Equipe non classée. — Elim. 5e

Sér. : 2e ; 2e 1/2 Fin. : Non classée : K. JEN-
SEN, 27; ans, Part. — P. SCHIANG, 20 ans, Part.
— H. THORSEN, 31, ans, Part. — M. TRUEL-
SEN, 23 ans, Part.

Espagne. — Equipe non classée. — Elim. 2e

Sér. : N. Clasée : E. BECERRIL, 24 ans, Part.
— J. JUNQUERAS, 23 ans, Part. — F. MENDI-
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LES COURSES DE RELAIS DE 400 ET DE 1,600 MÈTRES
QUELQUES PHASES DU 400 METRES

La prise du 3e relais dans la 5e

série. Le Danemark en tête va
se faire remonter par la Suède

L’arrivée de la 3e demi-finale. La Hollande
devance la France, la Suède et l’Afrique
du Sud.

La prise du 2e relais dans la 6e sé-
rie. Le Français M. Degrelle
passe le témoin à A. Heise

qui bénéficie de l'avantage de la
corde.

tandis que l’Américain L. Clarke
relaie F. Hussey.

L’arrivée de la finale du 400 mètres relais

Les Etats-Unis remportent la victoire avec J. A. Leconey devant la Grande-Bretagne, la Suisse (déclassée), la Hollande (à la corde), la Hongrie
et la France.

La prise du deuxième relais dans la Finale du 1.600 mètres relais
Les Etats-Unis mènent devant l'Angleterre et la Suède tandis que le Canada, la France et l'Italie sont déjà distances et que leurs coureurs

attendent leurs co-équipiers.
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ZABAL, Part. — D. ORDONEZ-AREAUZ, 21 ans,
Part.

Etats-Unis. — Equipe champion olympique. —
Elim. : 6e Sér. : 1ere ; 1ere 1/2 Fin. : 1ere ;
Fin. : 1ere : C. BOWOMAN, N. Part. — L.
CLARKE, 23 ans, Part. — G. HILL, N. Part. —
F. HUSSEY, 19 ans, Part. — J. A. LECONEY, 23
ans, Part. — E. LOVEJOY, N. Part. — L. MUR-
CHISON, 26 ans, Part. — J. SCHOLZ, N. Part.

Finlande. — Equipe non classée. — Elim. 3e

Sér. : Non classée : E. ASTROM, N. Part. —
H. DRISlN, N. Part. — V. ESKOLA, 25 ans,
Part. — L. J. HARO, 25 ans, Part. — R. E.
HALME, 25 ans. Part. — A. HUSGAFVEL, 24
ans, Part. — R. LETHONEN, N. Part. — E. V.
VILEN, N. Part.

D E M I - F I N A L E S

Samedi 12 Juillet. — Réunion N° 50

Nombre de demi-finales : 3. — Equipes quali-
fiées par 1/2 finales : 2, soit 6 équipes admissi-
bles à la finale.France. — Equipe classée 5e. — Elim. 6e Sér. :

2e ; 3e 1/2 Fin. : 5e : A. CERBON-
NEY, N. Part. — A. CRESTOIS N. Part. — M.
DEGRELLE, 23 ans, Part. — R. GAVOlS, N.
Part. — A. HEISE, 25 ans, Part. — A. MOUR-
LON, 21 ans. Part. — R. MOURLON, 31 ans,
Part. — M. ROUSSEAUX, N. Part.

ELIMINATOIRES

Samedi 12 Juillet. — Réunion N° 50

Grande-Bretagne. — Equipe classée 2e. — Elim.
1ere Sér. : 1ere ; 2e 1/2 Fin. : 1ere ; Fin. : 2e. :
H. ABRAHAMS, 25 ans. Part. — D. G. CROW-
LEY, N. Part. — E. G. HARRISSON, N. Part.
— T. MATTHEWMAN, N. Part. — W. P. NI-
COL, 23 ans, Part. — F. W. NOR-
RIS, N. Part.  — W. RANGELEY,
Part. — C. L. ROYLE, 26 ans, Part.

Grèce. — Equipe non classée. —
Elim. 1ere Sér. : 2e ; 1ere 1/2 Fin. :
Non classée :  S.  BENARDIS, N.
Part. — A. CARYOFILLIS, N. Part.
— A. KARAYANNIS, 20 ans, Part.
— C. PANDELIDIS, 23 ans, Part. —
A. PAPAFINGOS, 22 ans, Part. —
J. TALIANOS, 23 ans, Part. — G.
ZAHAROPOULOS, N. Part.  — G.
ZERVINIS, N. Part.

Hollande. — Equipe classée 3e —
Elim. 3e Sér. : 1ere ; 3e 1/2 Fin. :
lere : Fin. : 3e : J. BOOT, 21 ans,
Part. — H. A. BROOS, 26 ans,
Part. — J. C. DE VRIES, 28 ans,
Part. — F. J. LAMP, N. Part. — M.
VAN DEN BERGE, 24 ans, Part. —
J. H. VAN KAMPEN, N. Part.

Hongrie. — Equipe Classée 4e. —
Elim. 3e Sér. : 2e ; 2e 1/2 Fin. : 2e ;
Fin. : 4e : E. BALAZS, N. Part. —
F. GERO, 24 ans, 2e. — M. GERO,
N. Part. — L. KURUNCZY, 28 ans,
Part. — L. MUSKAT, 23 ans, Part.
— G. ROZSAHEGYI, 23 ans. Part.
— E. SOMFAI, N. Part. — C. OT-
TOVAY, N. Part.

1ere : 2e 1/2 Fin. : 2e ; Fin. : Déclassée : K. BOR-
NER, 26 ans, Part. — H. HEMMI, 25 ans, Part.
— J. IMBACH, 30 ans, Part. — V. MORIAUD,
21 ans Part. — W. STREBI, N. Part.

Tchéco-Slovaquie. — Equipe non partante. —
B. FLEISCHER ;  O.  JANDERA ;  B.  KUTS-
CHERA ; A. LINKA ; K. PRIBYL ; A. SO-
BOTKA ; A. SVOBODA ; J. VYKOUPIL.

Turquie. — Equipe non partante. — A. BES-
SIM ; M. A. BURHAN ; I. E. CHEKIB ; M.
RAOUF ; M. SAID ; R. H. TALAAT ; H. TA-
RIK ; K. NEJAD.

RÉSULTATS

Nombre de séries : 6. — Equipes qualifiées par
séries : 2, soit 12 équipes admissibles aux demi-
finales.

Première Série. — 1ere GRANDE-BRETAGNE :
(H. M. ABRAHAMS, W. P. NICOL, W. RANGE-
LEY, L. C. ROYLE). — 2e GRECE : (A. KA-

Sixième Série. — 1ere ETATS-UNIS : (L. A.
CLARKE, F. HUSSEY, J.  A.  LECONEY, L.
MURCHISON). — 2e FRANCE : (M. DEGREL-
LE, A. HEISE, A. MOURLON, R. MOURLON).
Temps : 41 s. 1/5. — Non partante : LETTONlE.

MEILLEUR TEMPS
DES SERIES ELIMINATOIRES

ETATS-UNIS : (L. CLARKE, F. HUSSEY, J. A.
LECONEY, L. MURCHISON) dans 6e Série :
41 s. 1/5.

Première Série — 1ere ETATS-UNIS : (L.
CLARKE, F. HUSSEY, J.  A.  LECONEY. L.
MURCHISON). — 2e SUISSE : (K. BORNER,
H. HEMMI, J. IMBACH, V. MORIAUD). Temps :
41 s. — Non classées : CANADA (L. S. ARMS-
TRONG, C. H. COAFFEE, G. B. HESTER, A.
J. VINCE). — GRECE : (A. KARAYANNIS, C.
PANDELIDIS, A. PAPAFINGOS, J. TALIANOS).

Deuxième Série. — 1ere GRANDE-BRETAGNE :
(H. M. ABRAHAMS. W. P. NICOL,
W. RANGELEY, L. C. ROYLE). —
2e HONGRIE : (F. GERO, L. KU-
R U N C Z Y ,  L .  M U S K A T ,  G .  R O Z -
SAHEGYI).  Temps :  41 s.  4/5.  —
Non classées : ITALIE : (E. BONA-
CINA, G. FRANGIPANE, P. JENSEN,
P .  SCHIANG,  H .  THORSEN,  M.

L'EQUIPE DES ETATS-UNIS

De gauche à droite : F. Hussey, L. Clarke, L. Murchison, A. Leconey. F I N A L E

Samedi 12 Juillet. — Réunion N° 50
Indes. — Equipe non partante : J, A. HALL :

W. E. HILDRETH ;  C.  K. LAKSHMANAN :
J. K. PITT.

Italie. — Equipe non classée. — Elim. 4e Sér. :
2e ; 2e 1/2 Fin. : Non classée : E. BONACINA,
22 ans, Part. — G. FRANGIPANE, 22 ans, Part.
— E. GRIMOLDI, N. Part. — R. MEREGATTl,
N. Part. — C. MEREU, N. Part. — P. PAS-
TORINO, 24 ans, Part — E. TORRE, 23 ans,
Part. — V. ZUCCA, N. Part.

Lettonie. — Equipe non partante : A. GED-
VILLO ; G. JEKALS ; J. OJA ; L. RAMINS ;
O. SEVISKO.

Mexique. — Equipe non partante : M. AGUI-
LAR ;  H. AHUMADA ;  F.  CONTRERAS ;  C.
GARCES ; J. MARTINEZ.

Pologne. — Equipe non partante : W. DO-
B R O W O L S K I  ;  S .  S O S N I C K I  ;  A .  S Z E N A -
JACH ; Z. WEISS.

Suéde. — Equipe non classée. — Elim. 5e Sér. :
1ere : 3e 1/2 Fin. : non classée : C. BRANTING,
24 ans, Part. — N. ENGDAHL, 26 ans, Part. —
T. OSTERDAHL, 24 ans, Part. — S. PETERS-
SON, N. Part. — K. RUSSELL, N. Part. — G.
WEJNARTH, 22 ans. Part. — C. WIBERG, N.
Part.

Suisse. — Equipe classée 6e. — Elim. 4e Sér. :

RAYANNIS, C. PANDELIDIS, A. PAPAFINGOS,
J. TALIANOS). Temps : 42 s. — Non partantes :
AUTRICHE, BELGIQUE.

Deuxième Série. — 1ere Afrique du Sud : (L.
BETTS,  G .  DUSTAN,  H .  KINSMAN,  C .  L .
STEYN). — 2e CANADA : (L. S. ARMSTRONG,
C. H. COAFFEE, G. B. HESTER, A. J. VINCE).
— Temps : 42 s. 4/5. — Non Classée : ESPAGNE
E. BECERRIL, J, JUNQUERAS, F. MENDIZA-
BAL, D. ORDONEZ-AREAUZ. — Non partan-
te : TCHECO-SLOVAQUIE.

Troisième Série.  — 1e r e  HOLLANDE :  (J.
BOOT, H. A. BROOS, J. C. DE VRIES, M. VAN
DEN BERGE). — 2e HONGRIE : (J. GERO, L.
KURUNCZY, L. MUSKAT, G. ROZSAHEGYI).
Temps : 42 s. — Non classée : FINLANDE (V.
ESKOLA, R. E. HALME, L. J. HARO, A. HUS-
GAFVEL). Non partante : INDES.

Quatrième Série. — 1ere SUISSE : (K. BOR-
NER, H. HEMMI, J, IMBACH, V. MORIAUD).
— 2e ITALIE : (E. BONACINA, G. FRANGl-
PANE, P. PASTORINO, E. TORRE). Temps :
42 s. 1/5. — Non classée : ARGENTINE : (O.
DIESCH, F. A. ESCOBAR, G. NEWBERY, C.
RIVAS). Non partante : TURQUIE.

Cinquième Série. — 1ere SUEDE : (C. BRAN-
T I N G ,  N .  E N G D A H L ,  T .  O S T E R D A H L ,  G .
WEJNARTH). — 2e DANEMARK: (K. JENSEN,
P. SCHIAG, H. THORSEN, M. TRUELSEN).
Temps : 43 s. 4/5. — Non partantes : MEXIQUE,
POLOGNE.

PASTORINO, E. TORRE). — DANE-
MARK : (K. JENSEN. P. SCHIANG,
H. THORSEN, M. TRUELSEN.

Troisième Série.  — 1ere HOLLAN-
DE : (J. BOOT, H. A. BROOS, J. C.
DE VRIES, M. VAN DEN BERGE)
— 2e FRANCE : (M. DEGRELLE, A.
HEISE, A. MOURLON, R. MOUR-
LON). Temps :  42 s.  1/5.  —  Non
classées : SUEDE : (C. BRANTING,
N. ENGDAHL, T. OSTERDAHL, G.
W E J N A R T H ) .  —  A F R I Q U E  D U
SUD : (L. BETTS, G. DUSTAN, H,
KINSMAN, C. L. STEYN).

MEILLEUR TEMPS

DES DEMI-FINALES

ETATS-UNIS :  (L.  CLARKE, L.
HUSSEY, J. A. LECONEY, L. MUR-
CHISON), dans 1ere 1/2 Fin. : 41 s.

1ere ETATS-UNIS : (L. CLARKE, F. HUSSEY,
J. A. LECONEY, L. MURCHISON), Champion
olympique. Temps : .41 s. — 2e GRANDE-BRETA-
GNE : (H. M. ABRAHAMS, W. P. NICOL, W.
RANGELEY, L.  C.  ROYLE).  — 3e  HOLLAN-
DE : (J. BOOT, H. A. BROOS, J. C. DE VRIES,
M. VAN DEN BERGE). — 4e HONGRIE : (F.
GERO. L. KURUNCZY, L. MUSKAT, G. ROZ-
SAHEGYl). — 5e France : (M. DEGRELLE, A.
HEISE, A. MOURLON, R. MOURLON).

DECLASSEE POUR PRISE DE RELAIS EN
DEHORS DES LIMITES. — SUISSE : (K. BOR-
NER, H. HEMMI, J. IMBACH, V. MORIAUD.

CLASSEMENT DES NATIONS
1ere ETATS-UNIS, 10 points : (L. CLARKE,

F. HUSSEY, J. A. LECONEY, L. MURCHISON).
— 2e GRANDE-BRETAGNE, 5 points : (H. M.
ABRAHAMS, W. P.  NICOL, W. RANGELEY.
L. C. ROYLE. — 3e HOLLANDE, 4 points : (J.
BOOT, H. A.  BROOS, J.  C.  DE VRIES, M.
VAN DEN BERGE). — 4e HONGRIE, 3 points :
(F.  GERO, L.  KURUNCZY, L.  MUSKAT, G.
ROZSAHEGYI). — 5e France, 2 points : (M. DE-
GRELLE, A. HEISE, A. MOURLON, R. MOUR-
LON). — 6e SUlSSE, déclassée, 1 point : (K.
BORNER, H. HEMMI, J.  lMBACH, V. MO-
RIAUD).
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LES VAINQUEURS OLYMPIQUES
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Athènes, pas créée.
Paris, d °
St-Louis,  d°
L o n d r e s ,  d °
Stockholm, GRANDE - BRETA-

GNE : (D. H. JACOBS, H.
M. MACINTOSH, V. H. A.
D ' A R C Y ,  W .  R .  A P P L E
GARTH) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 42 s. 2/5

(N’a pas eu lieu).
Anvers, ETATS-,UNlS: C.-W.

PADDOCK, J. V. SCHOLZ,
L .  M U R C H I S O N ,  M .  M .
KlRKSEY) . . . . . . . . . . . . . . . . . . 42 s. l/5

Paris. ETATS - UNIS : (L.
CLARKE P. HUSSEY, J. A.
LECONEY, L. MURCHI-
SOS . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 41 s.

RECORD OLYMPIQUE

ETATS-UNIS : (O. CLARKE,
F. HUSSEY, J. A.
LECONEY, L. MUR-
CHISON . . . . . . . . . . . . Paris 1924 41 s.

RECORD DU MONDE

ETATS-UNIS : (L. CLARKE,
F .  HUSSEY,  J .  A .
LECONEY, L. MUR-
CHISON) . . . . . . . . . . Paris 1924 41 s.

inscrits, il n’y en eut respectivement que 7 et 28
au départ. Donc, 13 nations défaillantes : l’Au-
triche, l’Espagne, la Hollande, la Hongrie, les
Indes, le Japon, le Mexique, la Pologne, la Suisse,
l’Irlande, l’Afrique du Sud, l’Argentine et l’Aus-
tralie. Age moyen des concurrents inférieur à 25
ans.

Les 7 équipes furent réparties en 3 séries qui
devaient en qualifier 6 pour la finale. II n’y en eut
donc qu’une d’éliminée : celle de la Finlande. Le
meilleur temps lut fait dans la 2e série par la
Grande-Bretagne avec le temps de 3 m. 22 s. La
finale réunissait : les Etats-Unis, la Suéde, la
Grande-Bretagne, le Canada, la France et l’Ita-
lie. Sauf dans le premier relai, où BUTLER tint
tête au premier représentant des Etats-Unis, ceux-
ci gagnèrent sans lutte, ne poussant qu’en vue du
record. Derrière, bataille magnifique pour la se-
conde place entre la Suède et la Grande-Bretagne,
representées dans le dernier relai par ENGDAHL.
et TOMS, le premier l’emportant grâce à sa fa-
rouche énergie. De même, mais assez loin des
équipes précédentes, le Canada et la France se
disputèrent la 4e place qui revint finalement au
Canada, FERY n’insistant pas dans les derniers
mètres. L'Italie, sixième, loin.

LISTE DES ENGAGÉS

Engagés Participants
� �

Nations . . . . . . . . . . . . . . . . . . 20 7
Individuels . . . . . . . . . . . . . . . . 128 28

ÉPREUVE N° 26

1.600 MÈTRES RELAIS

Afrique du Sud. — Equipe non partante : L.
BETTS, G. DUSTAN, H. KINSMAN, C. W. OLD-
FIELD, C. L. STEYN.

Argentine. — Equipe non partante : F. BREWS-
TER, E. E.  CASASNOVAS, F.  DOVA, F.  A.
ESCOBAR, E. THOMPSON.

Australie. — Equipe non partante : E. W. CARR,
D. V. DUIGAN, R. ST-J. HONNER, C. J. LANE,
R. NORMAN.

1ere ETATS-UNIS

2ere SUEDE 3ere GRANDE-BRETAGNE

ELIMINATOIRES
CONSIDÉRATIONS GENÉRALES

Le 1.600 mètres relais (4 fois 400) bénéficia des
mêmes conditions favorables de température et
de terrain que le 4 fois 100, ayant eu lieu les
mêmes jours.

Aussi, mêmes résultats, les records du monde et
olympique furent mis à mal. Ils appartenaient
pourtant, avec 3 m. 16 s. 3/5 à la fameuse équipe
américaines des Jeux de Stockholm qui compre-
nait MÉREDlTH, LINDBERG, SHEPPARD et
REIDPATH. Et l’on sait que la piste de Sto-
ckholm est réputée comme l’une des plus vites du
monde, ce qui met singulièrement en valeur la
qualité de celle de Colombes.

L’équipe américaine, victorieuse en 1924, réus-
sit en finale le temps de 3 m. 16 s. Elle était
composée de COCHRANE, HELFFRICH, MAC-
DONALD et STEPHENSON, c’est-h-dire que n’y
entrait, cette fois, aucun des représentants des
Etats-Unis dans l’épreuve individuelle du 400 mè-
tres. Mais ces hommes étaient tous frais, n’ayant
disputé aucune épreuve du tournoi olympique et
possédaient un entraînement merveilleux dans la
prise des relais.

Les résultats sont des plus réguliers, non seule-
ment pour la place de premier, mais aussi pour la
seconde que la Suède enleva, grâce à ENGDAHL ,
de justesse à la Grande-Bretagne. II est vrai que
si LIDDELL, avait été la, le résultat eût pu être
inverse. Mais la finale se courait un dimanche
et on sait que le pasteur britannique se refuse à
faire du sport le jour du Seigneur.

Ce fut une des épreuves olympiques où il y eut
le plus de déchet. Sur 20 nations et 128 individuels

Autriche. — Equipe non partante : O. BENE-
DEK, K. SCHENNER, O. SCHONTHAL, K.
SWATONEK.

Canada. — Equipe classée 4e. — Elim. 3e Sér. :
2e ; Finale : 4e : H. AYLWIN, 22 ans, Part. —
A. T. CHRISTIE, 19 ans, Part. — F. J. HAR-
RIS, N. Part. — D. M. JOHNSON, 22 ans, Part.
— T. P. MAC RAY, N. Part. — W. J. MAYNES,
22 ans, Part. — H. PHILLIPS, N. Part. — J.
W. TULLER, N. Part.

Espagne. — Equipe non partante : M. AGUIR-
RE-AURRE, M. ARISTEGUI. — C. ECHEVER-
RIA-UZAOLA, M. GARCIA ONSALO, F.  LA-
BOURDETTE, C. LARRABEITI,  J.  LARRA-
NAGA, J. M. PUYO Y GOTI.

Etats-Unis. — Equipe champion olympique. —
Elim. 3e Sér. : 1ere ; Fin. : 1ere : C. BROOKINS,
N. Part. — L. BROWN, N. Part. — J. BURGESS,
N. Part. — C. COCHRANE, 22 ans. Part. — A.
HELFRICH, 24 ans,  Part.  — J.  O. MACDO-
NALD, 20 ans, Part. — W. STEPHENSON, Part.
— F. TAYLOR, N. Part.

Finlande. — Equipe non classée. — Elim. 2e
Sér. : Non classée : E. J. ASTROM, 22 ans, Part.
— H. DRISIN, 22 ans, Part. — L. J. HARO, S.
Part. — A. HUSGAFVEL, N. Part. — G. JANS-
SON. N. Part. — M. JUKOLA. N. Part. — R.
LETHONEN, 26 ans, Part. — E. V. VILEN, 26
ails. l’art.

France. — Equipe classée 5e. — Elim. Iere Sér. :
Iere ; Fin. : 5e : M. DELVART. N. Part. — B.
FAVODON, 26 ans, Part. — G. FERY, 24 ans,
Part. — R. FRITZ, 26 ans, Part. — F. GALTIER,
17 ans, Part.  — R. JAMOIS. N. Part.  — P.
JOUSSE, S. Part. — J. TAINTURIER, N. Part.

Grande-Bretagne. — Equipe classée 3e. — Elim.
2e Sér. : Ire; Fin. : 3e: G. M. BUTLER, 25 ans,
Part. — J. T. CUSHING, N. Part. — H. HOUGH-

TON, N. l’art. — A. S. MARSHALL, N. Part. —
E. D. MOUNTAIN, N. Part. — G. R. KENWICK,
23 ans, Part. — R. S. KIPLEY, 23 ans, Part.
— E. J. TOMS, 25 ans, Part.

Hollande. — Equipe non partante : W. V. BOL-
TEN, H. A. BROOS, W. H. KAT, M. J. MENSO,
A. PAULEN, M. VAN DES BERGE.

Hongrie. — Equipe non partante : J. BENE-
DEK, L. FIXL. F. GERO, L. KURUNCZY, L.
MUSKAT. E. SOMFAY.

Indes. — Equipe non partante : J. S. HALL,
J. C. HEATHCOTE, W. E. HILDRETH. C. K.
LAKSHMANAN. F.  K. PITT, P.  SINGH, D.
SINGH, N. V. VENKATARAMANASWANY.

Irlande. — Equipe non partante : J. PEATT, II.
CONWAY, M. GREGAN. R. WOODS, T. GOFF.
W. LOWE:, B. LAVAN. N. MAC EACHERN.

Italie — Equipe classée 6e. — Elim. 2e Sér. :
2e ; Fin. : 6e : G. BONINI, N. Part. —- G. CO-
MiNOTTO, 20 ans,  Part.  — L. FACELLI, 2 4

ans. Part. — A. GARGIULLO, 18 ans, Part. —
C. GRASSI, S. Part. — E. MAFFIOLINI, 23 ans,
Part. — A. MAGNANI, S. Part. — P. PUCCI.
S. l’art.

Japon. — Equipe non partante : T. NOTO, M.
ODA, K. OKAZAKI, S. TANI, S. UYEDA.

Mexique. — Equipe non partante : H. AHUMA-
DA, G. AMPARAN J. ESCUTIA, C. GARCES,
J. MARTlNEZ.

Pologne. — Equipe non partante : J. JA-
WORSKI. S.  KOSTRZEWSKI, S.  OLDAK, Z.
WEISS.

Suéde. — Equipe classée 2e. — Elim. Iere Sér. :
2e ; Fin. : 2e : C. BRANTING, S. Part. — E.
BYLEHN, 26 ans, Part. — S. ENGDAHL, 26
ans. Part. — T. OSTERDAHL. N. Part. — A.
SVENSSON. 23 ans, Part. — G. WEJNARTH,
22 ans. Part.

Suisse. — Equipe non partante : J. IMBACH,
P. MARTIN, W. SCHARER, C. SIMMEN, W.
STREBI.

RÉSULTATS
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Sombre de séries : 3. — Equipes qualifiées par
si-ries : 2, soit 6 équipes admissibles à la finale.

P R E M I É R E  S É R I E .  — Iere FRANCE (B. FAVO-
DON, G. FERY, R. FRITZ. F. GALTIER). — 2e
SUEDE (E. BYLEHN. S. ENGDAHL, A. SVENS-
SOS. G. WEJNARTH). Temps : 3 m. 30 s. —
Son partantes : AUTRICHE. HONGRIE, INDES,
SUISSE.

DEUXIÉME SÉRIE. — Iere GRANDE-BRETAGNE :
(G. M. BUTLER, G. R. RENWICK, R. N. RI-
PLEY. E. J. TOMS). — 2e ITALIE : (G. COMI-
NOTTO. L. FACELLI, A.  GARGIULLO, E.
MAFFIOLINI). Temps : 3 m. 22 s. — Non clas-
s é e s : FINLANDE : (E. J. ASTROM, H. DRI-
SIS,  R.  LETHONEN. E. V.  VILEN).  — Son
partantes : ARGENTINE, AUSTRALIE, JAPON.

TROISIÉME SÉRIE. — Ier ETATS-UNIS : (C. CO-
CHRANE. A. HELFFRICH. J. O. MACDONALD,
W. STEPHENSON).  — 2e CANADA :  (H. G.
AYLWIN, A.-T. CHRISTIE, D.-M. JOHNSON.

W. J. MAYNES). Temps : 3 m. 27 s. — Non
partantes : AFRIQUE Dl ’  SUD, ESPAGNE.
HOLLANDE, MEXIQUE, POLOGNE.

MEILLEUR TEMPS DE SERIE
ELIMINATOIRE

GRANDE-BRETAGNE : (G. M. BUTLER, G.
R. RENWICK, R. N. RIPLEY, E. J.  TOMS),
dans 2e Sér. : 3 m. 22 s.

  — —



ÉPREUVE N°  par RITIOLA.  Aux  kilomètres, RAY épuisé lâ-
chait pied, était absorbé par le peloton et NURMI
s'en allait seul, se détachait avec une aisance
extraordinaire, gagnant par  mètres devant RI-
TOLA, tandis que KATZ, qui avait voulu suivre
RITOLA, se faisait passer dans la ligne  droite
par les Anglais MAC DONALD et JOHNSON.  Le
premier Américain KIRBY, était 6e et le premier
Français BONTEMPS, 9e Joe RAY, dont on at-
tendait beaucoup mieux mais que s’était épuisé a
vouloir lutter contre NURMI n’était que 18e.  Au
classement par équipes, la Finlande gagnait nette-
ment par  points, devant la Grande-Bretagne .

Le temps de NURMI,  m  s., battait le re-
cord Olympique détenu par HANS KOHLEMAI-
N E N  ( S t o c k h o l m      ⁾ ,  e n    m.     s   ⁄   .  Si
l'on tient compte que NURMI couvrit ses seconds
 mètres plus vite que les premiers,  m.  s.
 ⁄  au l ieu de   m.   s.  ⁄ ,  bien qu' i l  n 'ait
pas pousse sur la fin, il ne fait aucun doute qu'il
aurait pu battre, s'il l'avait voulu, le record du
monde d'ailleurs sa propriété avec  m.  s. ⁄-

CLASSEMENT DES NATIONS

Iere ETATS-UNIS :  points. — 2e SUEDE :
 points. — 3e GRANDE BRETAGNE :  points.
— 4e  CANADA :    points.  — 5e  FRANCE :  

points. — 6e ITALIE :  point.
Engagés Participants

Nations . . . . . . .   

Individuels . . . . . . .    

Espagne. — Equipe non classée. —
Elim. 2e Sér. : Non classée : J. AN-
DIA-AGUILAR,  ans, Elim. 13e. —
J. DIEGUEZ, Elim. 12e .  — J.  MI-
QUEL CASAS,  ans, Elim. 18e. —
M. PALAU CLAVERAS, N. PART. —
M. PENA MORAL.  ans, Elim. 17e

— F. VELASCO-CUELLO,    ans,
Elim. 15e .

Etats-Unis. — Equipe classée 3e

— Elim. 2e  Sér :  I e r e  ;  Fin.  :  3e  :
J.  CONNOLLY,    ans,  Elim. 8e  :
F in .  :  N .  C l .  — W.  COX,     ans ,
E l im .  2 e  :  F in  :  8 e .  — E .  KIRBY,
   a n s ,  E l i m .  3 e  :  F i n  :  6 e  —  L .
LARRIVEE, Elim. 20e  :  Fin.  :  17e .
— J. RAY,  ans, Elim. 11e : Fin :
18e. — W. TIBBETTS, 21 ans, Elim.
4 e  :  F in  :  12 e .

Finlande. — Equipe champion olym-
pique :  Elim. I e r e  Sér :  I e r e  :  Fin :
I e r e  :  E .  K A T Z     ans .  E l im.  13 e  :
F in .  :  5 e  — F .  LIEWENDAHL,   
ans, Elim. 12e  :  Fin :  N. Cl.  — P.
N U R M I ,     ans ,  E l im .  I e r  :  F in .  :

I e r  — V. RITOLA,   ANS, Elim. 2e  :  Fin :  2e

— E .  SEPPALA,     ans ,  E l im .  :  N .  C l .  — S .

FINALE

Dimanche  Juillet. — Réunion N° 

Iere ETATS-UNIS (C. COCHRANE, A. HELF-
FRICH, J. O. MACDONALD, W. STEPHEN-
SON), champion olympique.  Temps : 3m. 16 s.
— 2e SUEDE : (E. BYLEHN, N. ENGDAHL, A.
SVENSSON, G. WEJNARTH). — 3e GRANDE-
BRETAGNE : (G. M. BUTLER, G. R. REN-
WICK, R. N. RIPLEY, E. J. TOMS). — 4e CA-
NADA : (H. G. AYLWIN, A. T. CHRISTIE, D.
M. JOHNSON, W. J. MAYNES). — 5e FRANCE :
(B. FAVODON, G. FERY, R. FRITZ, F. GAL-
TIER) — 6e ITALIE : (G. COMINOTTO, L.
FACELLI, A. GARGIULLO, E. MAFFIOLINI).

Dix nations avaient inscrit  concurrents. Le
Mexique ayant déclaré forfait, il n'y eut que 

nations et  coureurs au départ.  Les équipes fu-

LES VAINQUEURS
OLYMPIQUES

  Athens,  pas créée.
    Paris,             d°

     Saint-Louis ,  d°
  Londres,   ETATS-UNIS

  m .     s .   ⁄ 

     Stockholm,  ETATS-UNIS (M.
W. SHEPPARD, E. F. LIND-
BERG,  J .  E .  MEREDITH,
C .  D .  REIDPATH  :

  m .     s .   ⁄ 

 (N'a pas eu lieu).
 Anvers, GRANDE-BRETAGNE:

( R .  A .  L I N D S A Y ,  G .  M .
BULLER, J. C. AINSWORTH,
DAVIES ,  C .  GRIFFITHS)  :

  m .     s .   ⁄ 

 Paris. ETATS-UNIS  (C. CO-
CHRANE, A. HELFRICH,

 O .  M A C D O N A L D ,  W .
STEPHENSON)   m.   

 .     MÈTRES PLAT
(ÉQUIPES)

Iere FINLANDE
2e GRANDE-BRETAGNE 3e ETATS-UNIS

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES

L'EQUIPE DES ETATS-UNIS
De gauche à droite : C. COCHRANE, W. STEPHENSON, J. O. MACDONALD

A.  B .  HELFRICH.

RECORD OLYMPIQUE

Paris   m.  s.

TALA,  ans, Elim. 3e : Fin. : 13e.

France. — Equipe classée 4e. — Elim. 2e Sér. :
2e : Fin. : 4e : C. BARBAUD,  ans, Elim. 7e ; 
Fin. : 19e. —P. BONTEMPS,  ans, Elim. 5e ;
Fin.  :  9e .  — A. BURTIN,   ans, Elim. 10e  ;
Fin. : 11e — L. DUQUESNE,  ans, Elim. 6e ;
Fin. : N. Cl. — J. KELLER,  ans, Elim. 16e ;
Fin.  :  N. Cl.  — L. MASCAUX,    ANS, Elim.
1 4 e  :  F i n  :  1 5 e .

RECORD DU MONDE

ETATS-UNIS :  C. CO-
CHRANE, A. HELF-
FRICH. J. O. MAC-
DONALD,  W.  ST E-
PHENSON) . . . . . . .

LISTE DES ENGAGÉS

ETATS-UNIS : (C. CO-
CHRANE, A. HELF-
FRICH, J. O. MAC-
DONALD,  W.  ST E-
PHENSON) . . . . . . . .

Paris 1924 3 m. 16 s.

rent divisées en  séries éliminatoires l’une de 

et l’autre de .

La première comprenait : la Finlande, la
Grande-Bretagne, la Norvège, l’Italie et la Polo-
gne. Il n’y eut pas de lutte pour les deux qua-
lifications, la Finlande se classant facilement Iere

avec les trois premières places, soit  points et la
Grande- Bretagne seconde avec les  suivantes, soit
 points.  Avec AMBROSINI et  DAVOLI com-
me chefs de file, on attendait beaucoup mieux de
l'Italie que ne se classa que 4e a et  points der-
rière la Norvège  points. Sans pousser NURMI
et RITOLA s’étaient contentes de faire une course
d’équipe.  NURMI réalisant le temps de  m. 
s .  4 /5 .

Dans la seconde-que réunissait les Etats-Unis, la
France, la Suède et l'Espagne, le premier WIDE fit
un meilleur temps :  m  s., mais il fit une
course toute individuelle, délaissant ses camarades
de l’équipe Suédoise.  Les Etats-Unis prirent les
2e, 3e et 4e places soit  points et la France les
5e, 6e et 7e places soit  points.  La Suède to-
talisait  points et l'Espagne .

La finale réunissait donc la Finlande, les Etats-
Unis, la Grande-Bretagne et la France.  La vic-
toire de la Finlande ne pouvait faire de doute.
Pourtant NURMI et RITOLA avaient couru la
veille la si pénible épreuve du Cross-Country. Mais
si le second part s'en ressentir quelque peu. le
phénoménal NURMI n'est pas l'air d'en avoir
souffert le moins du monde.

CLARK mena d'abord détaché pendant le pre-
mier tour mais le peloton le rejoignait après les
. mètres couverts en  m.  s. ⁄ et NURMI
prenait le commandement suivi du seul RAY.; le
peloton venant a une vingtaine de mètres emmené

Grande-Bretagne. — Equipe classée 2e. — Elim.
Iere Sér. : 2e ; Fin. : 2e : A. CLARK, Fin. : 14e.
— H. A. JOHNSTON,  ans, Elim. : 5e ; Fin. :
4e. — B. MACDONALD, Elim. 6e ; Fin. : 3e. —
W. H. PORTER, Elim. :  4e  ;  Fin :  10e .  — W.
R. SEAGROVE, Elim., 9e ; Fin. : 16e. — C. J.
WEBBER, Fin. : 7e.

Italie. Equipe non classée. — Elim. Iere Sér. :
Non classée.  — E. AMBROSINI,     ans — P.
BREGA, N. Part — F. BRUNI,  ans, 14e. —
A .  D A V O L I ,     ans ,  E l im.  7 e .  —  G .  G A R A -
VENT A,     ans ,  E l im.  17 e  —  A .  N E G R I ,  N .
Part.

Mexique. — Equipe non partante : F. CUE-
VAS, P. CURIEL, J. ESCUTIA, D. ESLAVA.

Norvège. — Equipe non classée. — Elim. Iere
Série :  non classée :  N.  ANDERSEN,    ans,
Elim. 10e. — J. BADENDYCK,  ans, Elim. 15e.
— C. BRUUSGAARD, N. Part.  — H. GUND-

—  —



LE 3.000 MÈTRES PAR ÉQUIPES

Le départ de la première Série La deuxième À 600 mètres du départ 
H. Gundhus mène devant H. Jansen, G. GaRAventa, W.-H. Porter E. Wide qui terminera vainqueur mène devant l. Duquesne, J-W.

et P. Nurmi qui remportera cette épreuve. RAY, P. Bontemps, E.-B. kirby  et W-J. cox.

Le premier tour dans la Finale La finale après 1.200 mètres.
A. Clark s'échappe devant J.-J. Connolly, W.-J Cox, L.,-E. Lar- W.-R. SEAGROVE pris la tête devant P. Numri, J.-W. Ray,

RIVEE, P. Bontemps, J.-W. Ray et P. Nurmi E. Katz, W-J COx, A. ClARK et C.-J. Webber.

Au cours du 4e tour de la finale P. Nurmi lâche définitivement
J. W. RAY qui s’est lancé à sa poursuite.

L' arrivée de la Finale
P.  Nurmi  s'assure facilement la victoire devant V.  Ritola.

—      —



HUS, 24 ans, Elim. 8e. — H. JANSEN, 24 ans,

Elim. 11e.

Pologne. — Equipe non classée. — Elim. Iere
Série ; Non classée. — J. JAWORSKI, N. part.
— S. KOSTRZEWSKI, N. Part. — J. LUKAS-
ZEWICZ, 20 ans, Elim. 19e. — S. OLDAK, S.
Part. — S. SZELESTOWSKI, 24 ans, Elim. 18e.
— S. ZIFFER, 21 ans, Elim. 16e.

Suéde. — Equipe non classée. — Elim. 2e Série :
Non classée. — A. ERIKSSON. 21 ans, Elim. 9e,
S. LUNDGREN, 28 ans, Elim. 19e. — S. REU-
TERSWARD. S. Part. — H. SKOGSTROM. S.
Part. — S. TURESSON. 24 ans, Elim. 21e, —
E. WIDE. 28 ans. Elim. 1er.

RÉSULTATS

Nota. — Les noms en gras sont ceux des con-
currents n'intervenant pas dans le classement des
équipes.

Les chiffres entre 
dans le classement

parenthéses
par équipes.

indiquent la place

V. RITOLA (2e)

ELIMINATOIRES
VENDREDI 11 JUILLET. — RÉUNION No 49

Nombre de séries : 2. — Equipes qualifiées par
séries : 2, soit 4 Equipes admissibles à la finale.

PREMIÉRE SÉRIE. — Ier (Ier) P. NURMI, Finl.,
Temps : 8 m. 47 s. 4/5 ; 2e (2e) V. RITOLA,
Finl. ; 3e (3e) S. TALA, Finl. ; 4e (4e) W. H.
PORTER, Gr.-Br.  ;  5e  (5e )  H.  A.  JOHNSON,
Gr.-Br. ; 6e (6e) B. MACDONALD, Gr.-Br. ; 7e

(7e) A. DAVOLI, Ital. ; 8e (8e) H. GUNDHUS,
Norv. ; 9e W. R. SEAGROVE, Gr.-Br. ; 10e (9e)
N: ANDERSEN Norv. 11e (10e) JANSEN,
Norv. ; 12e F.  LIEWENDAHL, Finl. ; 13e E.
KATZ, Finl. ; 14e (11e) F. BRUNI, Ital. ; 15e

J. BADENDYCK, Norv. ; 16e (12e) S. ZIFFER,
Polog. ; 17e (13e) G. GARAVENTA, Ital. ; 18e

(14e) S. SZELESTOWSKI, Polog. ; 19e (15e) J.
LUKASZEWICZ, Polog.

Non c lassés .  — E . SEPPALA,  F in l .  ;  A .
CLARK, Gr.-Br. ; C. J. WEBBER, Gr.-Br. ; E.
AMBROSINI, ltal.

Non partants. — G. BRUUSGAARD, Norv: ;
P. BREGA, ltal. ; A. NEGRI, ltal. : J. JA-
WORSKI, Polog.
S. OLDAK, Polog.

; S. KOSTRZEWSKI, Polog. ;

CLASSEMENT PAR ÉQUIPES

1ere FINLANDE . . . . . . . .

2e GRANDE-BRETAGNE 

Non classées :

NORVEGE . . . . . . . .

ITALIE . . . . . . . . . .

POLOGNE . . . . . . . .

—      —

DEUXIÉME SÉRIE.  — 1er (1er) E. WIDE, Suéde,
Termps : 8 m. 45 s. — 2e (2e) W. COX, E. U. ;
3e (3e) E. KIRBY, E. U. ; 4e (4e) W. TIBBETTS.
E .  U .  ; 5e (5e) P.
L. DOQUESNE.

BONTEMPS, Fran. ; 6e (6e)
Fran. ; 7e (7e) C. BARBAUD,

Fran. ; 8e J. CONNOLLY, E. U. : 9e (8e) A.
ERIKSSON, Suéde ; 10e A. BURTIN, Fran. ;
11e J. RAY, E.-U.; 12e (9e) J. DIEGUEZ, Espa.;
13e (10e) J. ANDIA-AGUILAR, Espa. : 14e L.
MASCAUX. Fran. ; 15e (11e) F. VELASCO-CUEL-
LO, Espa. : 16e J. KELLER, Fran. ; 17e M.
PENA-MORAL, Espa. : 18e J MIQUEL, CASAS.
Espa. ; 19e (12e) S. LUNDGREN. Suède ; 20e L.
LARRIVEE, E. U ; 21e S. TURESSON, SUéde.

Non partants. — S. REUTERSWARD. Suéde ;
H. SKOGSTROM, Suéde: ; M. PALAU-CLAVE-
RAS, Espa. ; F. CUEVAS, Mexi. ; P. CURIEL,
Mexi. ; J. ESCUTIA. Mexi. ; D. ESLAVA, Mexi.

L’EQUIPE DE FINLANDE

P. NURMI (1er)

CLASSEMENT PAR ÉQUIPES
1ere: ETATS-UNIS . . . .

2e FRANCE . . . . . . .

Son classées :

SUEDE . . . . . . . . 

ESPAGNE . . . . . . 

Non partante : .

MEXIQUE

MEILLEUR TEMPS

DES SERIES ELIMINATOIRES

E. WIDE, Suéde, dans 2e série : 8 m. 45 s.

FINALE
Demanche 13 Juillet. — Réunion N° 51

1er (1er) P. NURMI, Finl. Temps : 8 m. 32 s. ;
2e (2e) V. RITOLA, Finl. ; 3e (3e) B. MACDO-
NALD, Gr.-Br. ; 4e (4e) H. A. JOHNSTON, Gr.-
Br. ; 5e (5e) E. KATZ, Finl. ; 6e (6e) E. KIRBY,
E. U. ; 7e (7e) C. J. WEBBER, Gr.-Br. ; 8e (8e)
w. COX, E. U. : 9e (9e) P. BONTEMPS. Fran. ;
10e W. H. PORTER, Gr.-Br. ; 11e (10e) A. BUR-
TIN, Fran. ; 12e (11e) W. TIBBETTS. E. U. ;
13e S. TALA, Finl. ; 14e A. CLARK, Gr.-Br. ; 15e

(12e) L. MASCAZUX, Fran. ; 16e W. R. SEAGRO-
VE, Gr.-Br. ; 17e L. LARRIVEE, E. U. ; 18e

J. RAY, E. U. ; 19e C. BARBAUD, Fran.

Non classés :  F.  LIEWENDAHL, Finl.  ;  J.
CONNOLLY, E. U. ;  J.  KELLER, Fran. ;  L.
DUQUESNE, Fran.

Non parlant : E. SEPPALA. Finl.

CLASSEMENT PAR ÉQUIPES

1 e r e F I N L A N D E
2e

GDE-BRETAGNE ;

3e ETATS-UNIS

4e FRANCE

DÉTAIL DES TEMPS PAR TOUR
DE PISTE

(500 MÉTRES)

CLASSEMENT DES NATIONS
1ere FINLANDE: : 10 points ; 2e GRANDE-

BRETAGNE : 5 points : 3e ETATS-UNIS : 4
points ; 4e FRANCE : 3 points.

E. KATZ (5e)

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES

1896 Athénes, pas créée.

1900 Paris. d°

1904 Saint-Louis, d°

1908 Londres.  d°

1912 Stockholm, ETATS-UNIS (1er T.
S. BERNA ; 3e N. S. TA-
BER ; 5e G. V. BONHAG) . . 9 Points

1er T.-S. BERNA. E.-U. Temps : 8 m. 44 s.
3/5.

1916 N'a pas eu lieu.

1920 Anvers, ETATS - UNIS (Ier
BROWN ; 2e SCHARDT ; 6e
DRESSER . . . . . . . . . . . . . . . . . . 10 Points

1er BROWN, E. U., Temps : 8 m. 45 s. 2/5.

1924 Paris, FINLANDE, 1er P.
NURMI ; 2e V. RITOLA ; 5e

E. KATZ). . . . . . . . . . . . . . . . . . . 8 Points

1er P. NURMI, Finl. Temps : 8 m. 32 s.

RECORD OLYMPIQUE

P.  NURMI,  Fin l .  Par i s  1924  8  m.  32  s .

RECORD DU MONDE

P.  NURMI,  Fin l .  Abo .  1922  8  m.  28  s .  3 /5



Du Dimanche 13 au

Jeudi 17 Juillet 1924

A V I R O N

2 . S U I S S E 3. GDE BRETAGNE

1. ETATS-UNIS

7 Epreuves

Nos 28 à 34 

CLASSEMENT GÉNÉRAL DES NATIONS

—      —



CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES point de vue records, entre les temps réalisés
à Argenteuil et ceux accomplis lors des précédentes
compétitions olympiques, cela en raison des diffé-
rences de bassin, de vent et de courant. On peut

Disputé dans le bassin d’Argenteui1, spéciale-
ment aménagé à cet effet, et dont nous parlons
par ailleurs, le Meeting Olympique d’Aviron n’a
peut-être pas obtenu le succès de public qu’on
pouvait escompter. II eut à souffrir à ce point
de vue de la concurrence d’autres compétitions
olympiques.

Ce fut aussi une des compétitions qui réunit
le plus faible contingent de participants et aussi
le plus de forfaits. Sur un total de 317 engage-
ments individuels dans les sept épreuves du mee-
ting, il n’y eut en effet en tout que 95 partici-
pants. Cela tient, d’une part, à ce que l’Aviron

  est beaucoup moins pratiqué que certains autres
sports et aussi aux frais élevés du matériel et
du transport de celui-ci.

On avait prévu, pour toutes les épreuves, des
séries éliminatoires et un repêchage. Dans plu-
sieurs, le repêhage fut inutile, et dans certaines,

M. Eugène BAUD

Président de la
Fédération lnternationale des Saciétés d’Aviron

M. Georges BRUN
Président

de la Commission technique d’Aviron

comme le pair-oar et le quatre sans barreur, les
séries éliminatoires elles-mêmes n’eussent pas été
nécessaires.

La qualité, heureusement,  remplaça la quantité.
II est impossible d’étabir une comparaison, au

affirmer néanmoins qu’on a vu, à Argenteuil, de
grands rameurs et de grandes équipes.

Le meeting s’est déroulé avec la plus parfaite
régularité Un seul incident s’est porduit, dont
nous parlons par ailleurs et qui amena le déclas
sement de la France dans la premiére série du
huit de pointe. Les conditions climatériques furent
trés favorables les premiers jours. Elles le furent
mains le jour des repêchages et surtout celui des
finales. Le vent debout gêna les rameurs, et occa-
sionna d’assez fort remous, C’est ce qui explique
que tous les temps des finales furent moins bons
que ceux des séries él iminatoires.  Ce chan-
gement de conditions put avoir aussi une influence
sur les résultats mêmes. C’est ainsi que BERES-
FORD dut sans doute sa victoire dans le skiff
au fait d’avoir pu, en prenant la tête, conserver
la ligne d’eau de la berge, alors que GILMORE,
pour Ie passer au large, dut se débattre dans les
remous.

Dix nations au total participèrent effectivement

au meeting. Elles f urent toutes en ligne dans le
Huit de pointe et le Quatre avec barreur. 11 y
en eut huit  dans le  skif f ,  c inq dans le  double-
scull et le deux avec barreur, quatre dans le
Quatre sans barreur, et trois dans le Pair-Oar.

Age moyen des rameurs: entre 25 et 30 ans.
Plusieurs atteignaiet ou même dépassaient la
quarantaine.

Au classement général, les Etas-Unis rempor-
tèrent une nouvelle victoire, mais suivis à un
point par la Suisse. Les premières places, dans les
sept épreuves, furent prises par les Etas-Unis,
la Grande-Bretagne et la Suisse, chacune deux, et
par la Hollande, une. Les Etats-Unis totalisérent,
en outre, une deuxiéme et deux troisièmes places,
la Suisse trois troisièmes places, la Grande-
Bretagne une quatrieme place et la France trois
deuxièmes et deux quatrièmes places. L’Italie n’eut
qu’une deuxibme, une troisieme et une quatrième
places, le Canada deux deuxiemes places et I’Aus-
tralie seulement une quatrième place. On attendait
mieux. de ces trois derniers pays oh I’Aviron est
fort en honneur, tandis qu’au contraire la perfor-
mance de la France dépassa les prévisions et eut

M. Octave BOUTTEMY

Adjoint au Commissariat Sportif

pu être meilleure encore, sans I’incident du huit.
et  si  CONSTANT et TALLEUX, favoris dans
les (( Deux sans barreur )), n’avaient dû couril
la finale presque immédiatement après celle du
(( Quatre )).

VUE PANORAMIQUE DU BASSIN D’ARGENTEUIL — 2.000 MÉTRES EN LIGNE DROlTE
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Les Pouvoirs Sportifs

Fédération lnternationale des Sociétés d’Aviron. Starter : M. V. de  BI

Président : M. E. BEAU. Starter-Adjoint : M.. R. FI

Sécrétaire général honornire : M. MANUEL. Juge à l’arrive’e : M. A. M

Union des Fédérations des Sociétés Françaises d’Aviron.
Juge-Adjoint à l’arrive’e : M. L. MARGARIT.

Présidenf : M. A. Glandez
Secrétaire général : M., DORN.

Commission Technique d’Aviron du Comité Olympique

Président :  M .  G E O R G E  B run

Secrétaire : M. Maurice Cadiot
Membres : MM. Delchambre ; ;

Paul FLOUEST ;
Mahut  ;
Maréchal  ;
Patry. .

Adjoint au Commissariat Sportif : M. BOUTTEMY. 

Juges-Arbitres . � Courses Impaires : M, DUCHATEAU
Courses Paires : M. P.-F: SCHMID.

Juges-Arbitres suppléants. — Courses impaires : Dr

� Courses Paire : M. B

Français

LE  GL ISSEUR DU JUGE-ARBITRE

L’idée dominante du Comite Olympique Français
etait, on le sait, de profiter des Jeux Olympiques
pour Edifier des installations sportives d’un carac-
tère durable afin qu’il en restât quelque chose pour
la jeunesse. Ainsi en a-t-il été de la cite olym-
pique, ainsi devait-il en être, dans I’esprit du
C. O. F., du bassin d’aviron. Mais là, la difficulté
se doublait du fait qu’il s’agissait, en même temps
que de trouver un parcours de 2 kilomètres en
ligne droite dans les nombreux méandres de la
Seine que ce parcours mesurât de IOO a 120 mètres
de largeur non encombrée et qu’il fut enfin à prosi-
mite de Colombes.

C’est à la Commission Technique d’Aviron com-
posée de membres de l'Union des Federations des
Sociéte Françaises d’aviron que fut confie le soin
de trouver le bassin idéal. La tâche n’était evi-
demment pas facile. Pourtant, après avoir par-
couru la Seine en tous sens et explore nombre de
bassins déja connus : ceux de Suresnes, de Billan-
court, d’Auteui1, de la Pie, de Bercy, de Choisy-le-
Roi; elle fixa son choix sur la partie du fleuve

comprise entre la pointe de 1’lle Saint-Denis et le
Pont du chemin de fer de I’Etat à Argenteuil,
c’est-à-dire à quelques minutes du Stade Olym-
piques de Colombes.

Mais, quand ce choix fut arrêté une première
difficulté survint: les Services Techniques de la
Navigation firent savoir que le territoire sur
lequel le Comité Olympique Français revait de
construire ètait comprise dans le projet d’aména-
gement du Port de Paris d’où non seulement
impossibilité mais interdiction de construire une
installation definitive à I’avance condamnee par la
pioche des démolisseurs. Un autre plan fut alors
arrête et qui était celui-ci : faire disputer les
régates olympiqucs dans le bassin choisi à Argen-
teuil à cause de sa belle ligne droite et de sa
proximité de Colombes et chercher une autre par-
tie de la Seine pour aménager un bassin perma-
nent qui benéficierait par la suite des installations
du bassin olympique.

Ainsi fut-il décidé.
L’opération fut au surplus grandement facilitée

Le  Bassin d’Argenteuil

par le Conseil Général du Département de la
Seine qui, à I’occasion des Jeux Olympiques, avait
convenu d’apporter son contours, lui aussi, sous
la. forme d’installations qui resteraient propriete
du Département ; à cet effet, il avait charge
I’administration des Ponts et Chaussées, au mois
de mars 1923, d’étudier l’installation d’un bassin
jusqu’a concurrence d’une somme de 500.000 frs.
Sur ce crédit, le Comité Olympique Francais obte-
nait que 250.000 francs fussent affectés à l’amé-
nagement du bassin olympique étant entendu que
les tribunes, tableaux d’affichage et materiel
flottant seraient, aprées les Jeux, transportés pour
être remontés au bassin permanent, qui entre
temps avait été fixé à Choisi-le-Roi en accord avec
le Service de la Navigation fluviale. Ainsi en union
avec les représentants de l’Union des Fédérations
des Sociétés Françaises d’Aviron, le Comité Olym-
pique Franqais realisait cette autre partie de son
plan général d’organisatiuns durables.

LES GARAGES 8 LES VESTIAIRES L E  P O N T O N  D E  M I S E  A  C E A U  D E S  E M B A R C A T I O N S
(Devant les Garages)

22
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LE TABLEAU D’AFFICHAGE, EN LIAISON TÉLÉPHONIQUE AVEC LES DIFFÉRENTS POINTS DU PARCOURS

Amènagement du Bassin Olympique 
vestiaires que de nations avec salle de douches,
de massage, ect...

Les lignes téléphoniques couraient le long des deux berges
deux berges

Sur la rive droite le départ était relié avec les 
vetiaires et l'arrivée 

Les obstacles naturels qui délimitaient le bassin
présentaient cet immense avantage d’isoler com-
plétement les deus berges ce qui est rarement
réalisable en matiére d’organisation d’épreuves
nautiques. En effet, la berge d’Argenteuil était
limitée dans sa plus grande étendue par la ligne
de chemin de fer de la Grande Ceinture; celle de
Gennevilliers par la digue. Néanmoins, pour obte-
nir une totale délimitation, il fut planté 3 kilo-
métres de treillage que vinrent encore renforcer
les gardes à cheval et la gendarmerie.

L’organisation technique et matérielle comportait
l'aménagement des berges, des lignes de départ et
d’arrivée, des liaisons téléphoniques de la signa-
lisation et du tableau d’affichage.

Le départ était fixé à  2.100 métres en amont du
Pont d’.Argenteuil. On verra plus loin quelle Etait
sa liaison avec les vestiaires et l’arrivée.

L’arrivée était à 100 métres en amont du Pont
du chemin de fer. Des tribunes pour 2.000 per-
sonnes étaient installées sur la pente du talus de
la berge, reposant par le sommet sur le haut de ce
talus et par la base sur des pieux enfoncés dans
l’eau. Huit postes téléphoniques et une ligne télé-
graphique réservés à la presse étaient montés
derriére ces tribunes.

A 800 mètres du départ étaient installés 5 grands
hangars Bessonneau. Quatre étaient aménagés en
garages et le cinquiéme était divisé en autant de

Reproduction de l’Arrêté Préfectoral
réglant la circulation fluviale

Sur la rive gauche le poste de signalisation du
départ était relié directement au tableau d’affi-
chage; les postes de signalisation des 500, 1.000 et
1.500 métres étaient reliés individuellement et direc-
tement au tableau d’affichage sans communiquer
entre eus. Ils permettaient aux opérateurs du ta-
bleau de renseigner le public sur toutes les phases
de la course. Ce tablau mesurait une hauteur de
6 métres et 22 m. 50 de largeur. Il était formé de
7 éléments composés chacun de 7 panneaux. Cha-
que élément mesurait 4 m. 75 de haut et 2 m. 50
de large. L’élément principal était surmonté du titre
de la course. Des hauts-parleurs complétaient, pour
les spectateurs é]oignés, le service des renseigne-
ments au public.

Enfin. autre innovation, un bateau hydro-glisseur
permettait aux juges de suivre les concurrents et
d’évoluer sans occasionner les désagréables remous
causés par les ordinaires bateaux-suiveurs auto-
mubiles.

Ajoutons enfin pour compléter cette description
que le service de la navigation avait relevé de
quelques centimétres le niveau du fleuve, que ce
niveau avait éré maintenu du 13 au 17 juillet et
que, par arrêté préfectoral, la navigation était
suspendue chaque jour 30  minutes avant le com-
mencement des courses.

PLAN DU BASSIN D’ARGENTEUIL & DES INSTALLATIONS OLYMPIQUES
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Les Recettes et les Spectateurs de l’Aviron, à Argenteuil

TABLEAU RÉCAPITULATIF PAR RÉUNIONS

TABLEAU RÉCAPITULATIF PAR CATÉGORIES DE PLACES
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TABLEAU DES ENGAGEMENTS DE L'AVIRON, PAR ÉPREUVES

NOTA. — Les chiffres qui figurent sur ce tableau indiquent le nombre de bulletins d'engagements par épreuve. Il est à remarquer qu'un athléte peut étre engagé dans plusieurs épreuves.

TABLEAU DES CONCURRENTS A L'AVIRON, PAR ÉPREUVES

NOTA. — Les chiffres qui figurent sur ce tableau indiquent le nombre d'engagements qui ont été effectivement remplis. Il est à remarquer qu'un athléte peut participer àplusieurs épreuves.



32

33

34

Quatre rameurs de pointe _
sans barreur . . . . . . . . . Fin.

Quatre rameurs de pointe
avec barreur . . . . . . . . . . . . . . Fin.

Huit rameurs de pointe avec
avec barreur . . . . . . . . . . . . . . Fin.

Canoë canadien . . . . . . . . . . . Démons.

PROGRAMME DES RÉUNlONS
D’AVIRON

NUMÉROTAGE DES ÉPREUVES

D’AVIRON

Ire journée. — Dimanche 13 julllet. — Réunion NO 215

29 Pair oar . . . . . . .. . . . . . .. Elim.

33 Quatre rameurs de pointe
avec barreur  . . . . . . . . . . . Elim.

Canoë canadien . . . . . . . . . . . . Démons.
2e journée. — Lundi 14 juillet. — Réunion nO 216

2 8 Un rameur (Skiff)..  . . . . . . . . Elim.

3 1 Deux rameurs di pointe avec
barreur . . . . . . . . . . . . . . . . . Elim.

32 Quatre rameurs de pointe
sans barreur . . . . . . . . . Elim.

Canoë canadien . . . . . . . . . . . . Démons.
3e journée. � Mardi 15 juillet. � Réunion nO 217

30 Double Scull. . . . . . . . . . . . . . . Elim.

34 Huit rameurs de pointe avec
barreur . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Elim.

Canoe canadien . . . . . . . . . Démons.

4e journée. � Mercredi 18 Juillet, � Réunion no 218
Canoë canadien . . . . . . . . . . . . Démons.

5e journée. � Jaudi 17 juillet. — Réunion no 219
2 8 Un rameur (Skiff). . . . . . . . . . . Fin.

29 Pair-oar . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Fin.

30 Double Scull.. . . . . . . . . . . . . . Fin

31 Deux rameurs de pointe avec
barreur . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Fin.

28 Un Rameur (Skiff)
ÉTAT DES ENGAGÉS &

DÉS PARTICIPANTS A L’AVIRON
PAR NATIONS

29 Pair Oar

30 Double Scull
Engagés Participants

� �

12 9
13 10

19 15
3 2

17 14
26 2 0

14 10

31 23
27 21

21 17

15 7

2 0 17

31 Deux Rameurs de pointe
avec barreur

Australie . . . . . . . . . . . . . . . .
Argentine . . . . . . . . . . . . . . . .
Belgique . . . . . . . . . . . . . . . .
Brésil . . . . . . . . . . . . . . . .
Canada . . . . . . . . . . . . . . . .
Etats-Unis . . . . . . . . . . . . . . . .
Espagne . . . . . . . . . . . . . . . .
France . . . . . . . . . . . . . . . .
Grande-Bretagne . . . . . . .
Hollande . . . . . . . . . . . . . . . .
Hongrie . . . . . . . . . . . . . . . .
Italie . . . . . . . . . . . . . . . .
Norvége . . . . . . . . . . . . . . . .
Pologne . . . . . . . . . . . . . . . .
Suisse . . . . . . . . . . . . . . . .
Tshécoslovaquie . . . . . . .

9 6
21 I f

17
�

275 182Total . . . . . . . . . . . . .

32 Quatre Rameurs de pointe
sans barreur

33 Quatre Rameurs de pointe
avec barreur

34 Huit Rameurs de pointe
avec barreur

COMPTE-RENDU DES ÉPREUVES D’AVIRON

EPREUVE No 28 On avait prévu trois séries, deux de trois et une
de deux. Elles qualifiérent 1’Australien A. BULL,
le Suisse J. SCHNEIDER et 1’Américain W. GIL-
MORE le meilleur temps, tout à fait remarquable,
étant fait par ce dernier qui avait éliminé BERES-
FORD en 7 m. 3 s. I/5. Le repêchage qualifia

p l u s  B E R E S F O R D  d a n s  l e  t e m p s  d e
8m. 0 s. 215.

La finale alignait done les représentants de 1’Aus-
tralie, la Suisse, les Etats-Unis et la Grande-Bre-

J. BERESFORD est d’une famille de rameurs.
Son père, qui du reste l’assista dans son entraî-
nement et dans sa course, est lui-même un rameur
de classe qui eut son heure de célébrité en Angle-
terre. Favori aux Jeux d’Anvers, BERESFORD
avait été battu par 1’Américain KELLY. Sa vic-
toire sur le colosse américain GILMORE, aux jeux
de 1924, fut une surprise pour tous, étant donné
que le champion britannique avait été éliminé dans
sa série et n’avait dil qu’au repêchage de se qua-
lifier pour la finale. Sa victoire fut le triomphe de
la tactique et de la volonté.

UN RAMEUR (SKIFF)

LISTE DES ENGAGÉS

Engagés Participants

Nations . . . . . . . . . ..... I I s
Individuels . . . . . . . . . . . . 17 8

Australie. � A. BULL, 26 ans, Elim, Iere Sér. :
Ier; Fin.: N. Cl.

Canada. — M. BELYEA, 36 ans, Elim. 2e Sér. :
N. Cl.

Ier J. BERESFORD
Grande-Bretagne

2e W. GILMORE 3e J. SCHNEIDER
Etas-Unis Suisse

Etats-Unis. � P. COSTELLO, N. Part. � W.
GILMORE, 29 ans, Elim. 3e Sér.: Ier; Fin. : 29.

France. � H. BARGAS, N. Part. � M.-P.
DETTON, 23 ans, Elim. Iere Sér. : 20; Repêchage :
N. Cl. � P. GROBERT, N. Part. � P.-A. ROBI-
NEAU, N. Part.

Grande-Bretagne. � J. BERESFORD, 25 ans,
Elim. : 3e Sér.: 20; Repêchage: Ier; Fin. : Ier.

Hollande. — C. PIETERSE, 27 ans, Elim.: 2e

Sér. : 2e; Repêchage: N. Cl.

Hongrie. — B. SZENDEY N. Part.
Italie. — V. COLOMBO, N. Part.

Pologne. — A. OSIECIMSKI-CZAPSKI, 24 ans.
Elim. : Iere Sér. : N. Cl. � S. WROBEL, N. Part.

Suisse. � R. BOSSHARD, N. Part. � J.
SCHNEIDER, Elim.: 2e Sér.: Ier; Fin.: 3e

Tcheco-Slovaquie. — G. ZINKE. N. Part.

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES J. BERESFORD

La course s’est disputée sur un parcours de
6.000 mètres en ligne droite, Les séries élimina-
toires furent disputées le 14 juillet, par une eau
trés calme, le repechage le 16, dans une eau agitée,
et la finale le 17 par un vent debout assez violent
qui causa des remous assez forts à certaine dis-
tance de la berge. C’est ce qui explique la diffé-
rence existant entre les temps des séries élimi-
natoires et celui de la finale.

II y avait 17 engagés représentant II nations.
II y eut seulement 8 partants, tenants de 8 nations:
I’Australie, la France, la Pologne, la Suisse. le
Canada, la Hollande, les Etats-Unis et la Grande-
Bretagne.

La Hongrie, I’Italie et la Tchéco-Slovaquie
avaient déclaré forfait. Age moyen des concurrents,
entre 25 et 30 ans.

tagne et, étant donnée l’impression laissée par les
éliminatoires, la victoire de I’Américain GILMORE,
véritable colosse ramant tout en force, ne parais-
sait pas douteuse. II en fut tout autrement. Lais-
sant partir en tête ses deux adversaires, BERES-
FORD ne s’inquiéta que de GILMORE, prit le
commandement avant les 1.000 mètres en s’aran-
geant pour prendre la berge où il était à l’abri,
et dès lors, tous les efforts de l’Américain luttant
pour remonter dans les remous du fleuve furent
inutiles. BERESFORD gagna nettement, par plus
de deux longueurs devant l’Améicain qui finit
complètement épuisé. SCHNEIDER troisième,
loin, 1’Australien BULL ayant abandonné 300 mè-
tres avant 1’arrivée.

—  —



R É S U L T A T S

ELIMINATOIRES
LUNDI 14 JUILLET — RÉUNION No 216

Sombre de séries: 3, plus une série de repêchage
parmi les seconds. — Qualifiés par série 1, soit
4 concurrents admissibles à la Finale.

PREMIÉRE SÉRIE. — 1. A. BULL, Aust.; 2. M.-P.
DETTON, Fra.; Temps: 7 m. 19 s. — Non classés:
A OSIECIMSKI-CZAPSKI, Polog.

DEUXIÉME SÉRIE. — 1. J. SCHNEIDER, Suis.;
2 C. PIETERSE, Holl.; Temps: , m. 15 s. 3/5.
— Non classés: M. BELYEA, Cana.

TROISIÉME SÉRIE. — 1. W. GILMORE, E.-U.;
2 J. BERESFORD, G.-Br.; Temps: 7 m. 3 s. 1/5.
— Son partant: B. SZENDEY, Holl.

SÉRIE REPÊCHAGE. — 1. J. BERESFORD, G.-Br.;
Temps: 8 m. 2/5. — Non clasés: M. DETTON,
Fran.; C. PIETERSE, Holl.

MEILLEUR TEMPS DES SERIES

DES ELIMINATOIRES

W. GILMORE, E.-U., dans 3e Sér., 7 m. 3 s. 1/5

FINALE
JEUDI 17 JUILLET — RÉUNION No 219

1. J. BERESFORD, G.-Br. (champion olympique)
Temps: 7 m. 49 s. 1/5. — 2. W. GILMORE, E.-U.
— 3. J.  SCHNEIDER, Suis.  — 4.  A. BULL,
Aust.

CLASSEMENT DES NATIONS
Ire GRANDE-BRETAGNE, 10 Points (Ier J, BE-

RESFORD.)
2e ETATS-UNIS, 5 Points (2e W. GILMORE.)
3e SUISSE, 4 Points (3e J. SCHNEIDER.)
4e AUSTRALIE, 3 Points (4e A. BULL.)

2e FRANCE

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES
1908 LONDRES, h.-T. BLACKSTAFFE (Grande-

Bretagne).
1912 STOCKHOLM, W.-D. KINNEAR (Grande-Breta-

gne). temps: 7 m. 47 s. 3/5.
1916 N'a pas eu lieu
1920 ANVERS, J.-B. KELLY (Etats-Unis) temps:

7  m .  3 5  s .

1924 PARIS, J. BERESFORD (Grande-Bretagne)
temps: 7 m. 49 s. 1/5

Hollande. — Elim.; 2e Sér.: Row-Over; Fin.:
i e r ;  A .  BEYNEN,  25  ans .  — W.  ROSINGH

ÉPREUVE No 29

PAIR OAR ELIMINATOIRES
DIMANCHE 13 JUILLET — RÉUNION No 215

Nombre de Séries: 2, plus une Série de Repê-
chage parmi les seconds Qualifiés par Série: 1
soit 3 nations admissibles à la Finale.

Ire HOLLANDE
(A.  BEYNEN — W. ROSSINGH)

2e FRANCE

( M. BOUTON — C. PIOT )

3e GRANDE-BRETAGNE
(C KILLIG — C. SOUTHGATE )

sentent leurs équipes. la Belgique et l'Italie sont
forfaits.

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
Epreuve ramée dans le bassin d’Argenteuil, sur

2.000 métres en ligne droite. Pas d’incidents.
Sur cinq nations engagées, trois seulement se

présentent au départ: la Hollande, la France et la

—  —

Grande-Bretagne, les Etats-Unis et la Suisse ayant
déclaré forfait. Même moyenne d’âge que pour
les rameurs en skiff.

Deux séries ont été prévues, plus un repêchage.
Mais celui-ci devient inutile. et la France et la
Hollande, qui ont gagné leurs séries, se trouvent
qualifiées pour la finale, avec la Grande-Bretagne.
Meilleur temps des deux séries: France: (BOU-
TON-PIOT) 9 m. 42 s. 1/5.

L’Angleterre ne se présentant pas dans la finale,
celle-ci se réduisit à un match à deux entre la

W .  R O S I N G H

A. BEYNEN

Hollande et la France Vent assez violent, de trois
quart. Les Français en sont victimes et aux 1.000
métres ont plus d’une longueur de retard, mais
cet effort leur coùte la victoire, car dans le rusch
final, ils sont battus de 50 centimétres. Temps
des vainqueurs 8 m. 19 s. 2/5.

LISTE DES ENGAGÉS

Engagés Participant3
—

Nations . . . . . . 5 3
Individuels . . . . . 13 6

Etats-Unis. — Non Partants: 1’. COSTELLO.
— W. HAPGOOD. — J. KELLY.

France. — Elim.: Iere Sér.: Ier; Fin.: 2e. —
M. BOUTON, 32 ans. — G. PIOT, 28 ans. —
C. SCHULTZ, N. Part.

Grande-Bretagne. — Elim.: Iere Sér.: 2e; Fin.:
N. Part. — C. KILLICK, 25 ans. — C. SOUTH-
GATE, 29 ans.

24 ans.

Suisse. Non Partants: R. BOSSHARD.
K. SCHOECLIN. — H. THOMA.

R É S U L T A T S

PREMIÉRE SÉRIE. — 1. FRANCE (M. BOUTON
et G. PIOT), Temps: 9 m. 42 s. 1/5; 2e GRAN-
DE-BRETAGNE (C.  KILLICK et S.  SOUTH-
GATE).

DEUXIÉME SÉRIE. — HOLLANDE (A BEYNEN
et W. ROSINGH), Row-over.

SÉRIE REPÊCHAGE. — GRANDE-BRETAGNE (C.
KILLICK et C. SOUTHGATE). — Seule nation
qualifiée admise à la finale.

MEILLEUR TEMPS DES SERIES

DES ELIMINATOIRES
FRANCE, dans Iere Sér.: 9 m. 42 s. 1/5

FINALE
JEUDI 17 JUILLET — RÉUNION No 219

1. HOLLANDE: A. BEYNEN et W. ROSINGH
(champion olympique). Temps: 8 m. 19 s. 2/5.

2. FRANCE: M. BOUTON et G. PIOT.
Non partante: GRANDE-BRETAGNE (équipe

incompléte).

CLASSEMENT DES NATIONS

Ire HOLLANDE, 10 Points.
2e FRANCE, 5 Points.
3e GRANDE-BRETAGNE, 4 Points.

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES

1908 LONDRES, GRANDE-BRETAGNE: (J.-R.-K.
FENNING, G.-L. THOMSON).

1912 STOCKHOLM, Ne figure pas au programme.
1916 N’a pas eu lieu.

1920 ANVERS, ITALIE: (E. OLGENI, G. SCATTU-
RIN). Temps : 7 m. 56 s. (avec barreur).

1924 PARIS, HOLLANDE: (A. BEYNEN, W. RO-
SINGH). Temps: 8 m. 19 s. 2/5.

EPREUVE No 30

D O U B L E - S C U L L

Ier ETATS-UNIS
(P. COSTELLO — J.-B. KELLY)

(M DETTON — J. STOCK)

3e SUISSE
(B. BOSSHARD — H. THOMAS)

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
Bassin d’ARgenteuil, 2.000 métres en ligne droite.

Courant léger, et vent faible le jour des élimi-
natoires. Vent debout et eau egitée le jour de la
finale.

Sur sept nations inscrites, cinq seulement I”i.-

J.-B. KELLY

Deux séries sout prévues, une de trois, une de
deux, les deux premiers de chaque série qualifiés
pour la finale. Pas de repêchage.

Dans la premiére série, les Etats-Unis battent
la France et la Hongrie, réalisant le meilleur
temps, 6 m. 34 s. La seconde voit la victoire de la
Suisse, en 6 m. 55 s. devant le Brésil.

La finale réunit donc les Etats-Unis, la France.
la Suisse et le Brésil. L’équipe américaine, P.
COSTELLO — J.-B. KELLY, déjà champion olym-
pique en 1920, à Anvers, gagne en 6 m. 34 s.,



U N  R A M E U R  S K I F F

La premiére série, à 200 métres de l'arrivée. — M. P. DETTON méne devant A. BULL qui va le remonter et lui ravir la victoire

La deuxiéme série
à 200 métres de l'arrivée

J. SCHNEIDER méne devant
C. E. PIETERSE et se détache

pour s'assurer la victoire

L’Arrivée de la Finale. — J. BERESFORD s’assure la victoire sur W. E. G. GILMORE.

(Dans l’ovale) W. E. G. GILMORE, classé deuxiéme de la Finale

—  —



malgré une belle réstance de I’équipe francaise
STOCK-DETTON, qui, aprés avoir mené jusqu’aux
1.500 métres, n’est battue que de peu à la fin. La
Suisse, troisième et le Bresil quatriéme.

LISTE DES ENGAGÉS

Engagés Participants

Nations . . . . . . . . . . . . . . . . .
Individuels . . . . . . . . . . . .

5

IO

Belgique.  — Non Partants:  V.  ROBERT. �
F. TAYMANS. � R. VAN VOLCKSOM.

Bresil. � Elim. : 29 Sér. : 20; Fin. : 48: C. CAS-

P .  COSTELLO

TELLO-BRANCO, 26 ans. � E. CASTELLO-
BRANCO

Etats-Unis. � Elim. : Iere Sér, : I
er; Fin. : I

er:
P. COSTELLO, 30 ans. � W.-R. HAPGOOD, N.
Part. � J.-B. KELLY, 35 ans.

France. � Elim. : Iere Sér.: 29; Fin.: 2e: M.
M. DETTON, 23 ans.  — A. PLE, N Part.  —
J.-P. STOCK, 24 ans.

Hongrie. � Elim.: Iere Sér.: N. Ct. — E. MO-
RICH, 27 ans. � B. SZENDEY, 25 ans.

Italie. — Non Partante: E. ANDENA. — A.
MERCANTI.

Suisse. — Elim. : 29 Sér.; Fin. : 3e R. BOSS-
HARD. � K. SCHOECHLIN; N. Part. H. THO-
MA.

R É S U L T A T S

ELIMINATOIRES
MARDI 15 JUILLET — RÉUNION No 217

Nombre de Séies: 2, qualifiés par Série: 2,
soit 4 nations admissibles a la Finale

PREMIERE SÉRIE.—I. ETATS-UNIS (P.COS-
TELLO et J.-B. KELLY), Temps: 6 m. 34 s.—
2 e FRANCE (M.  DETTON e t  J .  STOCK.  �
Non classée : HONGRIE (E. MORICH, B.
SZENDEY).

DEUXIÉME SÉRIE. � SUISSE (R. BOSSHARD
et H. THOMA), Temps: 6 m. 55 s. � 28 BRESIL
(C. CASTELLO-BRANCO et E.  CASTELLO-
BRASCO).

MEILLEUR TEMPS DES SERIES

D E S  E L I M I N A T O I R E S  

ETATS-UNIS, dans 1ere Sér.: 6 m. 34 s.

FINALE
JEUDI 17 JUILLET — RÉUNION No 219

I.  ETATS-UNIS. � P. COSTELLO et J.-B.
KELLY, (champion olympique) Temps 6 m. 34 s.

2. FRANCE. � M. DETTON et STOCK.
3. SUISSE. � B. BOSSHARD et H. THOMA,
4. BRESIL. � C. CASTELLO-BRANCO et E.

CASTELLO-BRANCO.

CLASSEMENT DES NATIONS
Ier ETATS-UNIS, 10 Points
2e FRANCE, 5 Points.

3e SUISSE, 4 Points.

4e  BRESIL, 3 Po ints .

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES
Cette épreuve ne figure pas au programme des

Jeux antérieurs à 1920.
1920 ANVERS, ETATS-UNIS (J.-B.  KELLY. �

P.-V. COSTELLO) Temps: 7 m. 9 s.
1924 PARIS, ETATS-UNIS (P.-V. COSTELLO- —

J.-B. KELLY) Temps: 6 m. 34 s.

EPREUVE NO
31

2 RAMEURS DE POINTE
AVEC BARREUR

Iere SUISSE
E. CANDEVEAU

A. FELBER

2e  ITALIE 3e ETATS-UNIS
E. OLGENI C. BUTLER

G. SCATTURIN H. WILSON

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES ELIMINATOIRES
Bassin d’Argenteui1, 2.000 mètres en ligne droite.

Conditions climatériques favorables. Pas d’incidents,
mais le fait que les Français venaient de disputer la
finale du quatre avant celle du deux les fit pré-

lifiés pour la finale. Pas de repêchage. A noter-
I’âge élevé de l’un des concurrents: 1’Italien OL
GENI 41 ans. Pour les autres: 23 et 30 ans.

La première série fut gagnée facilement par
la France, battant les Etats-Unis et la Belgique,
dans le meilleur temps de la journée: 7 m. 36 s. 3/5.
La Suisse enlevait la 28, devant l’Italie en 7 m.
49 s. 3/5.

La finale, où les Français partaient grands favo-
ris, causa une surprise. Les Français menérent
d’abord, puis fatigués par leur effort de la finale
du quatre, se laissérent passer par leurs trois
adversaires. La Suisse mena alors, et conserva
le commandement jusqu’au bout, malgré un bel
enlevage final des Italiens.

LISTE DES ENGAGÉ

Engagés Participants

Nations . . . . . . . . . . . . . . . 6 5
Individuels . . . . . . . . . . . . 19 I5

Belgique. - Elim.: Iere Sér.: 3e: A. DEWETTE,
22 ans. � E. GABRIELS, 29 ans. � M. WAU-
TERS (barreur).

Brésil. — Non Partants: C. CASTELLO-BRAN-
CO. � E. CASTELLO-BRANCO. � H. CARUSO.

Etats-Unis. — Elim. : Iere Ser. : 2e; Fin, : 30:
L BUTLER, 32 ans. � E. JENNINGS, 26 ans
(barreur). � H. WILSON, 21 ans.

France. — Elim. : Iere Sér. : Ier Fin. : 4e: E.
CONSTANT, 23 ans. � LEPAN, (barreur). � J.
RUFFIER DES AIMES, N. Part.  � R. TAL-
LEUX, 23 ans.

Italie. � Elim.: 28 Sér. : 2e; Fin.: 2e: E. OL-
GENI, 41 ans, C. SCATTURIN, 31 ans, G. SO-
PRACORDEVOLE, 20 ans, (barreur).

Suisse. � Elim. Ire Sér.: Ire; Fin. : Ire E. CAN-
DEVEALI. � A. FELBER. � E. LACHAPELLE
(barreur).

R É S U L T A T S

LUNDI 14 JUILLET � RÉUNION No 216

Nombre de Séries: 2 Qualifiés par Série
soit 4 nations admissibtes ?t la Finale.

L’EQUlPE SUISSE

senter dans un état de fatigue telle qu’ils perdirent
une course oh, d’aprés le résultat des élminatoires.
ils avaient la meilleure chance,

Sur six nations engagées, un seul forfait, celui
du Brésil. Deux skies prévues, une de trois et une
de deux, les deux premiers de chaque série qua-

PREMIÉRE SÉRIE. � J. FRANCE. — E. COSS-
TANT. � R. TALLEUX. � LEPAN (barreur)
Temps: 7 m. 36 s. 3/5. � 2e ETATS-UNIS. —
L. BUTLER. � H. WILSON. � E. JENNINGS
(barreur). � Non classés: BELGIQUE. � A. DE-

�  �



LE PAIR OAR & LE DEUX RAMEURS DE POINTE AVEC BARREUR

L'arrivée de la Finale

du Pair Oar
La Hollande

s'assure la victoire sur la France

L'arrivée de la premiére série du deux rameurs de pointe avec barreur

La France s'assure la premiére place et la qualification pour la finale devant les Etats-Unis et la Belgique

(Dans l’ovale L’équipe de France M. BOUTON - G. PIOT, classée seconde du Pair-Oar

—  —23



W E T T E  �  E .  G A B R I E L S .  �  M .  W A U T E R S
(barreur).

DEUXIÉME SÉR I E .  � 1 .  SUISSE.  � E.  CANDE-
V E A U .  �  A .  F E L B E R .  �  E .  L A C H A P E L L E
(barreur). Temps: 7 m. 49 s. 3/5. � 2e ITALIE.
� E. OLGENI.  � G.  SCATTURIN. � G.  SO-
PRACORDEVOLE (barreur).

M E I L L E U R  T E M P S  D E S  S E R I E S
DES ELIMINATOIRES

FRANCE, dans Iere Sér.: 7 m. 36 s. 3/5.

FINALE
JEUDI 17 JUILLET � RÉUNION No 219

1 .  S U I S S E .  �  E .  C A N D E V E A U .  �  A .  F E L -
BER.  � E.  LACHAPELLE (barreur)  (champion
olympique). Temps: 8 m. 39 s.

a .  I T A L I E .  �  E .  O L G E N I .  �  G .  S C A T T U -
RIN. � G.  SOPRACORDEVOLE (barreur) .

3 .  ETATS-UNIS.  � L.  BUTLER.  � H.  WIL-
SON. � E. JENNINGS (barreur).

4 .  F R A N C E .  �  E .  C O N S T A N T .  �  R .  T A I . -
LEUX. � LEPAN (barreur).

CLASSEMENT DES NATIONS

Ire SUISSE, 10 Points.
2e ITALIE, 5 Points.
3e ETATS-UNIS, 4 Points.
4e FRANCE, 3 Points.

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES
Cette épreuve ne figure pas au programme des

Jeux antérieurs à 1924.
1924 PARIS, SUISSE (E. CANDEVEAU. � A. FEL-

B E R .  �  E .  L A C H A P E L L E  ( b a r r e u r ) .
Temps: 8 m. 39 s.

ÉPREUVE No 32
4 RAMEURS DE POINTE

SANS BARREUR

Iere GRANDE-BRETAGNE

2e CANADA 3e SUISSE

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
Bassin d�Argenteuil, 2.000 métres ligne droite.

Temps et bassin plus favorables aux éiminatoires
que le jour de la finale.

Les quatre nations engagées, Canada, France,
Grande-Bretagne et Suisse se présentent au départ.
Deux séries éliminatoires sans repêchage; quatre
équipes en finale. Les séries furent gagnées par
la  Grande-Bretagne et  le  Canada,  le  meil leur
temps étant fait par le Canada: 6 m. 31 s.

La finale fut gagnée par l�équipe britannique qui
mena de bout en bout. Les Canadiens firent un
rapproché dangereux à mi-parcours, mais les Bri-
tanniques se détachérent à nouveau très nettement
dans les derniers 500 mètres.

LISTE DES ENGAGÉS
Engagés Participants

� �
Nations . .  . . . . . . . . . . . . 4 4
Individuels . . . . . . . . . . . 1 9 1 6

Canada. � Elim.:  2e Sér. :  Ier ;  Fin. :  2e:  A.
BLACK, 40 ans. � C. FINLAYSON, N. Part. �
G. MAC KAY, 24 ans. � A. MARIACHER, 36 ans.
� W. WOOD, 25 ans.

France. � Elim. : Iere Sér. : 2e; Fin. : 4e: H.
BOCAHUT, N.  Part .  � A.  BONZANO, 19 ans.
�  H .  B O N Z A N O ,  2 1  a n s .  �  J .  C A M U S E T ,
31 ans. � T. CREMNITZ, 35 ans. � J. DEMA-
RE, N. Part .

Grande-Bretagne. � Elim.: Iere Sér.: ier; Fin.:
Ier: C. ELEY, 22 ans. � J. MACNAB, 23 ans. �
MORRISSON, 22 ans.  � T.  SANDERS,  23 ans.

Su isse .  � Elim.:  2e Sér . :  2e :  Fin. :  3e:  E.  AL-
BRECHT, 27 ans.  � S.  PROBST,  30 ans.  � E.
SIGG, 26 ans. � H. WALTER, 3; ans

R É S U L T A T S

ELIMINATOIRES

LUNDI l4 JUILLET � RÉUNION No 216

Nombre de Séries:  2  Qualif ies  par Série :  2 ,
soit 4 nations admissibles à la Finale.

PREMIÉRE SÉRIE. � 1. GRANDE-BRETAGNE.
� C. ELEY. � J. MACNAB, � R. MORRISSON.
�  T .  S A N D E R S .  �  T e m p s :  6  m .  4 3  s .  �  2 .
FRANCE. � A.  BONZANO. � H. BONZANO-
J. CAMUSET. � T. CREMNITZ.

DEUXIÉME SÉRIE. � 1. CANADA. � A. BLACK.
�  G .  M A C  K A Y .  �  A .  M A R I A C H E R .  �  W .
WOOD. � Temps:  6  m.  31 s .  � 2.  SUISSE.  �
E.  ALBRECHT. � S.  PROBST.  � E.  SIGA. �
H. WALTER.

M E I L L E U R  T E M P S  D E S  S E R I E S
DES ELIMINATOIRES

CANADA, dans 2e Sér.: 6 m. 31 s.

L � É Q U I P E :  D E  L A  G R A N D E - B R E T A G N E

FINALE

JEUDI 17 JUILLET � RÉUNION No 219

1 .  G R A N D E - B R E T A G N E .  �  C .  E L E Y .  �  J .
MACNAB. � R.  MORISSON. � T.  SANDERS
(champion olympique). Temps: 7 m. 8 s. 3/5.

2. CANADA. � A. BLACK. � G. MAC-KAY. �
A. MARIACHER. � W. WOOD

3.  SUISSE.  � E.  ALBRECHT. � S.  PROBST.
� E.  SIGG. � H. WALTER.

4 .  F R A N C E .  �  A .  B O S Z A N O .  �  H .  B O N -
ZANO. � J. CAMUSET. � T. CRKMNITZ.

CLASSEMENT DES NATIONS
Iere GRANDE-BRETAGNE, 10 Points.
2e CANADA, 5 Points.
3e SUISSE,  4  Points .
4e FRANCE, 3  Points .

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES
1908 LONDRES, G R A N D E - B R E T A G N E  ( M A G D A -

LEN COLLEGE B.-C.  � OXFORD).
1912 STOCKHOLM, Ne figure pas au programme
1916 N�a pas eu lieu.
1920 ANVERS, Ne figure pas au programme.
1924 PARIS, GRANDE-BRETAGNE (C. ELEY. �

J .  M A C N A B .  �  R .  M O R R I S S O N .  �  T .
SANDERS) Temps: 7 m. 8 s. 3/5.

ÉPREUVE No 33

4 RAMEURS DE POINTE

AVEC BARREUR

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
Bassin d�Argenteuil, 2.000 mitres en ligne droite.

Conditions de temps et de bassin plus favorables
le jour des éliminatoires que celui de la Finale.

Douze nations étaient engagées. Dix équipes seu-
lement se présentérent au départ, la Norvége et
la Tchéco-Slovaquie ayant déclaré forfait.

On avait prévu quatre séries éliminatoires, trois
de trois et une de deus et un repêchage de qua-
tre, entre les seconds de chaque skie, ce qui don-
nait cinq partants pour la finale.

Les séries furent gagnées respectivement par les
Etats-Unis, la France, l�Italie et la Hollande, le
meilleur temps étant fait par la Hollande: 7 m. 8 s.
Le repêchage revint à la Suisse.

La finale donna lieu à une course de toute beauté.
Les Hollandais menérent d�abord trés vite jusqu�à
mi-course, où ils faiblirent. Les Suisses prirent
alors la tête, les Français dans un bel effort les
remontérent sur la fin, mais sans pouvoir com-
bler complétement leur retard, terminant à une
demi-longueur devant les Etats-Unis et l�Italie.
Les Hollandais, épuisés, avaient abandonné aux
1.700 métres.

  — —



L E  Q U A T R E  R A M E U R S  D E  P O I N T E  S A N S  B A R R E U R

&  L E  Q U A T R E  R A M E U R S  D E  P O I N T E  A V E C  B A R R E U R

L ' a r r i v é e  d u  q u a t r e  r a m e u r s  d e  p o i n t e  s a n s  b a r r e u r .  —  L a  G r a n d e - B r e t a g n e  s ' a s s u r e  l e  m e i l l e u r  d e v a n t  l e  C a n a d a  e t  l a  S u i s s e

Le d�epart de la Finale du quatre rameurs de pointe avec barreur

La finale du quatre rameurs de pointe avec barreur, à 400 mètres de l�arrivée. La Suisse méne devant l�ltalie, la France, les Etats-Unis et la Hollande

L�arrivée de la finale du quatre rameurs de pointe avec barreur. La Suisse devance la France qui s�assure la deuxiéme place devant les Etats-Unis et l�Italie

�  �



LISTE DES ENGAGÉS

Engagés Participants
� �

Nations. . . . . . . . . . . . . 12 10
Individuels . . . . . . . . . . . 74 50

Belgique. � Elim. : Iere Sér.: 2e; Repêchage: 4e:
L.  BROUHA, 25 ans .  � V.  DENIS,  24 ans.  �
J GEORGES, 21 ans. � M. ROMAN, 24 ans. �
C. VAS DES DRIESSCHE, N.  Part .  � J .  VAN
SILFOUT, 25 ans, (barreur).

Espagne. � Elim: Ire Sér.: 3e: J. BARCELLS,
19 ans, (barreur). � L. COLL, 29 ans. � J. GI-
RAL, 22 ans. � R. MASANA, 25 ans. � L.
OMEDES, 27 ans.

Etats-Unis.  � Elim.:  Ire Sér. :  Ier ;  Fin. :  3e:
R. GERHARDT, 21 ans. � S. JELINEK, 25 ans.
� J .  KENNEDY, 24 ans.  (barreur) .  � E.  MIT-
CHELL,  23 ans.  � C.  STOKES,  N.  Part .  � H.
WELSFORD, 24 ans.

France. � Elim.: 2e Sér.: ier; Fin. 2e: E. BAR-
BEROLLE, (barreur) .  � M. BOUTON, N.  Part .
� E.  CONSTANT, 23 ans.  � L.-A.  GRESSlER,
27 ans .  � G.  LECOINTE,  27  ans .  � G.  PIOT,
N. Part. � R. TALLEUS, 23 ans.

Grande-Bretagne. � Elim.: 2e Sér. : 2e. Repê-
chage:  2e:  H.  ALVEY, N.  Part .  � H. BARNS-
LEY,  19 ans,  (barreur) .  � V.  BOVEINGTON,
21 ans. � C. CROUCHER, 23 ans. � E. HAAN,
N. Part. � T. MONK, 20 ans. � J. TOWNEND,
21 ans.

Hollande. � Elim. : 4e Sér.: Ier; Fin.: abandonne

R E S U L T A T S

ELIMINATOIRES

DIMANCHE 13 JUILLET � RÉUNION  No  215

Nombre de séries: 4, plus 1 Série de repêchage
parmi les seconds. Qualifés par Skie: 1, soit 5 na-
tions admissibles à la finale.

PREMIÉRE SÉRIE. � 1. ETATS-UNIS. � R. GER-
HARDT. � S.  JELINEK. � J .  KENNEDY (bar-
reur).  � E .  M I T C H E L L .  �  H .  W E L S F O R D .
� Temps:  7  m.  19 s .  � Non classée:  BELGI-
QUE. � (Qualifiée pour la Série de repêchage)
L.  BROUHA. � V.  DENIS.  � J .  GEORGES.  �
M. ROMAN. � J. VAN SILFHOUT (barreur). �
E S P A G N E .  �  J .  B A L C E L L S  ( b a r r e u r ) .  �  L .
COLL. � J. GIRAL. � R. MASANA. � L. OME-
DES.

DEUXIÉME SÉRIE. � FRANCE. � E. BARBE-
ROLLE, (barreur) .  � E.  CONSTANT. � L.-A.
GRESSIER.  � G.  LECOINTE.  � R.  TALLEUX.
� Temps: 7 m. 10 s. � Non classée: GRANDE-
BRETAGNE. � (Qualifiée pour la Série de repê-
chage) H. BARNSLEY (barreur). � V. BOVEING-
T O N .  �  C .  C R O U G H E R .  �  T .  M O N K .  �  J .
TOWNEND. � POLOGNE. -A.  BRZOZOWSKI
(barreur). � H. FRONCZAK. � E. KOWALEC.
� Z.  MAYZNER. � W. NADRATOWSKI.

TROISIÉME SÉRIE. � 1. ITALIE. � M. BAL-
LESTRERO, (barreur) .  � R.  BERNINZONE. �
M. CASANOVA. � G.  CERATO. � J .  CIPOL-
LINA. � Temps: 7 m. 13 s. � Non classée: HON-
GRIE (qualifiée pour la Série de repêchage) A.
HAUTZINGER. � C.  KOCH, (barreur) .  � E.
S Z E N D E F F Y .  �  D r .  Z .  T O R O K .  �  L .  W I C K .

L�ÉQUIPE

J.-A. BRANDSMA, 24 ANS. � J. BRANDSMA, 26
ans.  � L .  D E K K E R ,  3 0  a n s ,  ( b a r r e u r ) .  �  D .
FORTUIN, 2 3  a n s .  �  J . - B .  V A N  S I L F H O U T ,
22 ans.

Hongrie. � Elim. : 3e Sér. : 2e; Repêchage: 3e:
L.  BARTOK, N.  Part .  � B.  BLUM, N.  Part .  �
A. HAUTZINGER, 38 ans. � C. KOCH, 39 ans,
(barreur) .  � E.  SZENDEFFY, 25 ans.  � Z Dr.
TOROK, 25 ans. � L. WICK, 32 ans.

Italie. � Elim.: 3e Sér.: Ier; Fin.: 4e: M. BAL-
LESTRERO, 23 ans, (barreur) .  � R.  BERNIN-
ZONE, 21 ans. � M. CASANOVA, 23 ans. � G.
CERATO, 24 ans. � J. CIPOLLINA, 21 ans.

Norvége. � Elim.: 3e Sér.: Non Partants: E.
ANTONSEN. �K. BROTMET. � A.  ECKELL.
�  E .  F R I D T J O U S E N .  �  F .  J O H I N S E N .  �  F .
OLSEN. � B.-E. PETERSEN.

Pologne. � Elim.: 2e Sér.: 3e: A. BRZOZOW-
SKI, 23 ans (barreur). -- H. FRONCZAK, 24 ans.
T.  GALIK,  N.  Part .  � E.  KOWALEC, 23 ans.
� Z. MAYZSER. 23 ans. � W. NADRATOW-
SKI,  28 ans.  � J .  SZAWARA, N.  Part .

Suisse. � Elim. : 4e Sér.: 2e; Repêchage: Ier;
Fin.: Ier: E. ALBRECHT. � E. LOSSLI, 23 ans,
( b a r r e u r ) .  �  A .  P R O B S T .  �  E .  S I G G .  �  H .
WALTHER.

Tchéco-Slovaquie. � Forfait: S. BOUSKA. �
J .  J A B O R .  �  K .  K N O P .  �  L .  K N O P .  �  V .
LANGER. � E. Dr. ORDNUNG. � I. SCHWEI-
ZER.

  

SUISSE

� Non Partante:  NORVEGE. - -  Cette  nat ion a
déclaré forfait au départ.

QUATRIÉME SÉRIE. � 1. HOLLANDE. � J.-A.
B R A N D S M A .  �  J .  B R A N D S M A .  �  L .  D E K -
KER, (barreur) .  � D.  FORTUIN. � J . -B.  VAN
SILFHOUT. � Temps: 7 m. 8 s. � Non Classée:
SUISSE (qualif iée pour la Série de repêchage)
E.  ALBKECHT. � E.  LOSSLI,  (barreur) .  � A.
P R O B S T .  �  E .  S I G G .  �  H .  W A L T H E R

SÉRIE REPÊCHAGE. � 1. SUISSE. � E. AL-
B R E C H T .  �  E .  L O S S L I ,  ( b a r r e u r ) .  �  A .
P R O B S T  �  E .  S I G G .  �  H .  W A L T H E R .  �
Temps: 7 m. 27 S. 1/5 � Non clasées: GRANDE-
B R E T A G N E .  �  H .  B A R N S L E Y ,  ( b a r r e u r ) .
V .  B O V E I N G T O N .  �  C .  C R O U C H E R .  �  T .
M O N K .  �  J .  T O W N E N D .  �  H O N G R I E .  �
A  H A U T Z I N G E R .  �  C .  K O C H ,  ( b a r r e u r ) .  �
E. SZENDEFFY. � Dr. Z. TOROK. � L.
W I C K .  �  B E L G I Q U E .  �  L .  B R O U H A .  �  V .
DENIS.  � J .  GEORGES. � M. ROMAN. � J .
VAN SILFHOUT (barreur).

MEILLEUR TEMPS DES SERIES
DES ELIMINATOIRES

HOLLANDE, dans 4e Sér . :  7  m.  8  s .

FINALE
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1 .  S U I S S E .  �  E .  A L B R E C H T .  �  E .  L O S -
SLI,  (barreur) .  � A.  PROBST.  � E.  SIGG. �

11. WALTHER. � (Champion olympique) Temps:
7 m. 18 s. 2/5.

2 .  FRANCE. � E.  BARBEROLLE,  (barreur) .
�  E .  C O N S T A N T .  �  L . - A .  G R E S S I E R .  �  G .
LECOINTE.  � R.  TALLEUX.

3 .  E T A T S - U N I S .  � R .  G E R H A R D T .  �  S .
J E L I N E K .  �  J .  K E N N E D Y ,  ( b a r r e u r ) .  �  E .
M I T C H E L .  �  H .  W E L S F O R D .

4.  ITALIE.  � M. BALLESTRERO, (barreur) .
�  R .  B E R N I N Z O N E .  �  M .  C A S A N O V A .  �
G. CERATO. � J .  CIPOLLINA.

HOLLANDE. � (Abandonnée) J.�A. BRANDS-
M A .  �  J .  B R A N D S M A .  �  L .  D E K K E R ,  ( b a r -
reur). � D .  F O R T U I N .  �  J . - B .  V A S  S I L F -
HOUT.

CLASSEMENT DES NATIONS

Ire SUISSE. 10 Points.
2e FRANCE, 5  Points .
3e ETATS-UNIS, 4 Points.
4e  ITALIE,  3  Points .
5e HOLLANDE, 2 Points.

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES
1908 LONDRES, Se figure pas au programme.

1912 STOCKHOLM, ALLEMAGNE. � Ludwigshafen
Ruder-Ges (A.  ARNHEITER.  � O.  FIC-
K E I S E N .  �  R .  F I C K E I S E N .  �  R .
L E I S T E R ,  ( b a r r e u r ) .  �  H .  W I L K E R ) .
Temps: 6 m. 59 s. 2/5.

1916 N�a pas eu lieu.
1920 ANVERS, SUISSE (W. BRUDERLIN. � H.

R U D O L F .  �  P . - E .  R U D O L F .  �  H .
WALTHER). Temps: 6 m. 54 s.

1924 PARIS, SUISSE (E. ALBRECHT. � E. LOS-
S L I .  ( b a r r e u r ) .  �  A .  P R O B S T .  �  E .
S I G G .  �  H .  W A L T H E R ) .  T e m p s :  7  m .
18 s. 2/5.

EPREUVE No 34

8 RAMEURS DE POINTE

AVEC BARREUR

Iere ETATS-UNIS

2e CANADA 3 e  I T A L I E

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
Bassin d�Argenteuil, 2.000 métres ligne droite.

Conditions de temps et de bassin moins favorables
pour la finale que pour les éliminatoires, ainsi
que le prouvent les temps réalisés.

Sur 13 nations engagées, 10 présentèrent leurs
équipes, la Hongrie, la Suisse et la Tchéco-Slova-
quie ayant déclaré forfait.

Trois séries avaient été prévues, une de quatre
et deus de deus, le premier étant qualifié pour la
finale, avec le vainqueur d�une série de repêchage
à disputer entre les  seconds de chaque série,
plus le troisiéme de la premiére série.

La premiére série fut enlevée nettement par le
huit  britannique du THAMES qui prit  le  com-
mandement aux 1.000 mètres. La France, qui avait
mené jusqu�à mi-course fut passée à cette distance
par la Grande-Bretagne et l�Argentine dans l�ordre.
Elle revint ensuite magnifiquement, passa l�Argen-
tine et lui prit une longueur, mais dans la lutte
bord à bord avec les Argentins, elle gêna ceux-ci

� �



L E  H U I T  R A M E U R S  D E  P O I N T E  A V E C  B A R R E U R

L'arrivée de la premiére série
La Grande-Bretagne se qualifie en devançant l'Argentine, la Belgique, qui s'assurera dans les derniers métres la seconde place, tandis que la France sera déclasée

L'arrivée de la Finale du huit rameurs.— Les Etats-Unis s'assurent la victoire devant le Canada, l'Italie et la Grande-Bretagne

L'équipe du Canada, classée deuxiéme
du huit rameurs de pointe avec barreur.

L'équipe d'Italie, classée troisiéme
du huit rameurs de pointe avec barreur

  ��



visiblement et fut disqualifiée, ce qui lui enleva
même le droit de participer au repêchage, où elle
avait les meilleures chances de se classer.

Les Etats-Unis, gagnérent la 2e série, dans le
temps merveilleux de 5 m. 51 s. 1/5, le meilleur
de la course, devant le Canada et la Hollande. Le
huit américain, qui fit une impression énorme,
prit la tête aprés les 1.000 mètres, devant le Canada
qui avait mené jusque là, pour gagner sans être
inquiété. La Hollande, loin.

La troisième série revint facilement à l’Italie
qui mena de bout en bout, augmentant progres-
sivement son avance sur l'Australie dont on atten-
dait beaucoup mieux. L'Espagne troisiéme, trés
loin.

Dans le repêchage, victoire trés nette du canada,
l'Argentine prenant sur la fin la 2e place à l'Aus-
tralie. La Belgique quatriéme.

La finale, disputée dans de mauvaises conditions
de vent, donna lieu à une trés belle course, mais
démontra la trés nette supériorité` des Americains.
Partis lentement, ils restérent 4e position pres-
que jusqu’à mi-parcours. A ce moment. ils remon-
térent avec une dérisoire facilité le lot de leurs
adversaires, y compris le huit britannique qui avait
mené jusque là, et faiblit au point de se laisser
passer également par le Canada et l�Italie qui ter-
minèrent dans cet ordre. Le temps, 6 m. 33 s. 2/5,
était beaucoup moins bon que celui de la série

DENIS,  N.  Part .  � R.  GEINGER. 2 5  ans.  � J .
G EORGES,  N.  Part .  � F.  LIPPENS.  21 ans.  �
M. ROMAN, N.  Part .  � H. SCHOUPPE. � R.
SWARTELLE,  24 ans.  � C.  VAN DEN DRIES-
SCHE, S. Part. � J. VAN SILFHOUT, 25 ans. �
M. WAUTERS, (barreur).

Canada. � Elim.: 2e Sér.: 2e; Repêchage: Ier;
Fin.: 2e: A. BELL, 25 ans. � I. CAMPBELL, 26
ans. (barreur). � K .  H U N T E R .  2 1  a n s .  �  W .
LANGFORD, 28 ans. � 11. LITTLE, 31 ans. �
J. SMITH. 25 ans. � W. SNYDER, 21 ans.  �
N TAYLOR, 25 ans. � W. THOMPSON. N. Part.
�  W .  T U R N E R , N .  P a r t .  �  W .  W A L L A C E ,
23 ans.

Espagne. � Elim. : 3e Sér :  3e.  F .  BERDUGO.
N. Part. � J. CAMPS. N. Part. � A. CANALS,
N. Part. L. COLL, 29 ans. � J. GIRAL, 22 ans.
�  J .  L A S P L A Z A S ,  2 7  a n s .  �  J .  M A R T I N E Z ,
29 ans. (barreur) � R. MASANA, 25 ans. � E.
MORALES,  26 ans.  � A. NATER. N.  Part .  �
L.  OMEDES.  27 ans.  � E.  PEREZ,  28 ans.  �
J. RIBA, 24 ans.

ELIMINATOIRES
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Etats-Unis.  � Elim.:  2e Sér.  :  Ier ;  Fin. :  Ier :
R. BARNARD, N. Part. � L. CARPENTIER. �
W. GOODWIN, N. Part .  � H. KINGSBURY. �
A LINDLEY. � J .  MILLER.  � A.  PETERSON,
N. Part. � A. QUARRIER. N. Part. � J. ROC-
KEFELLER. � F. SHEFFIELD. � B. SPOCK. �

L E  H U I T  D E S  É T A T S - U N I S

à cause du vent et des remous, mais il v avait
près de 16 secondes d�écart entre le premier et le
second, ce qui démontre la très grande classe du
huit vainqueur. La course de l�équipe britannique,
celle du THAMES Q. C. causa une grosse décep-
tion.

LISTE DES ENGAGÉS
Engagés Participants

� �

Nations .  .  .  .  .  .  .  .  . . . . 13 10

Individuels . . . . . 157 90
Argentine. � Elim.: Ire Sér. : 3e; Repêchage:

2e: J. ALLES, 24 ans. � A. ANDERSON, 24 ans.
� F. BORGONOVO, 22 ans. � T. CERRUTI, 24
ans. � F. LECOT, 33 ans. � M. MADERO, 28 ans
(barreur) .  � D.  NOLTING, 20 ans.  � C.  PEL-
L E J E R O ,  N .  P a r t .  �  C .  S E R A N T E S - S A A V E -
D R A ,  1 9  a n s .  �  R .  S E R R A ,  2 8  a n s ,  N .  P a r t .
H TEDIN-URIBURU, N.  Part .  � A.  TRABUC-
CO, 22 ans.

Australie. � Elim. : 3e Sér. : 2; Repêchage: 3e:
F.-M. CUMMING, 32 ans. � R.-A. CUMMING,
N. Part. � H. GRAETZ, 31 ans. � W. JARVIS,
30 ans. � W. PFEIFFER, 32 ans. � A. SCOTT,
36 ans. � W. SLADDEN, 42 ans. � A. TAEU-
BER, 37 ans. � E. THOMAS, 37 ans. � G. TUC-
KER, N. Part. � F. WENT, 30 ans, (barreur). �
C. WEST,  N.  Part .

Belgique. � Elim. Iere Sér.: 2; Repêchage; 4e:
A  D � A N V E R S  2 6  a n s .  �  G .  D E G E Z E L L E ,  2 1
ans.  � R .  D E  L A N D T S H E E R E ,  2 3  a n s .  �  V .
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L STODDARD, (barreur) .  � A. WILSON.
France. � Elim. : Ier  Sér. :  Non classée:  M.

BAUDECHON , 34 ans. � BETOUT, (barreur). �
L. CARLIER, 22 ans. � M. FOURNY, 24 ans. �
P. GABET, N. Part. � H. GATINEAU, 27 ans. �
A. LANCELOT,  24  ans .  � H.  LAUBOEUF,  N.
Part .  � M MAZET, N.  Part .  � H. MENARD,
22 ans. � A.-E. ORIOL, 22 ans. � F.-E. ORIOL,
24 ans.  � J .  RUFFIER DES AIMES,  N.  Part .

Grande-Bretagne. � Elim.: Iere Sér.: Ier; Fin.:
4e: R. BARE. 24 ans. � C. CHANDLER, 22 ans.
� E.  DEANE, S.  Part .  � H. DEBENHAM, 21
ans.  � H.  DULLEY,  21 ans.  � .S  FAIRBAIRN,
28 ans. � G. GODDARD, S.  Part .  � J .  GOD-
W I N ,  ( b a r r e u r ) .  �  S .  H E A P ,  S .  P a r t .  �  A .
LONG, 24 ans.  � H.  MORPHY, 22 ans.  � C.
REW, 27 ans. � C. SOUTHGGATE, N. Part.

Hollande.  � Elim.:  2e Sér. :  3e:  N.  BESSEM,
N. Part. � S. BON, 20 ans. � J. CREMER,
22 ans.  (barreur) .  � C.  EECEN, 26 ans.  � A.
FENNEMA, 22 ans. � R. HOMMEMA. 20 ans. �
P MAASLAND, 21 ans. � R. MEURER, N. Part.
J .  REINEKE, N.  Part .  � H. RYNDERS,  20 ans.
� G. TROMP, 23 ans. � B. VAN OGTROP, N.
Part. � E. WALLER, 23 ans.

Hongrie. � F o r f a i t .  �  L .  B A R T O K .  �  B .
BLUM. � E. BUJTOR. � A. HAUTZINGER. �
C .  J E S Z E .  �  F .  D r .  K I R C H E N O P F .  �  C .
KOCH. � L.  SEBESTYEN. � E.  SZESDEFFY.

Z.  Dr.  TOROK. � D. WAWRA. � T.  WA-
WRA. � L. WICK.

Italie. � Elim.: 3e Sér.: Ier; Fin.: 3e: A. CAT-
TALINICH, 29 ans. � F. CATTALINICH, 33 ans.
S .  C A T T A L I N I C H ,  3 5  a n s .  �  G .  C R I V E L L I ,
24  ans .  � L.  GALLASSO,  26  ans .  � V.  GLIU-

BICH, 22 ans, (barreur). � P. IVANOV, 30 ans.
� B. SORICH, 20 ans. � C. TONIATTI, 32 ans.

Suisse. � Forfait. �  J .  C O M T E S S E .  �  H .
H A U S E R .  �  H .  H A U S E R .  �  P .  K A E S E R .  �
H. MULLER. � A. REYMOND. � H. SCHOE-
CHLIN. � K.  SCHOECHLIN. � W. STUDER.
� H. WENDLING.

Tchéco-Slovaquie. � Forfait. � J. BAUCH. �
J.  BOHACEK. � S.  BOUSKA. � J .  BUCHTEL.
� B.  KALLMUNZER. � J .  KALLMUNZER. �
K. KNOP. � L.  NOVOTNY. � E.  ORDNUNG.
� A. SCHNABEL. � J. SIRE. � W. � SIRE.

R E S U L T A T S

Nombre de Séries: 3, plus 1 de repêchage parmi
les seconds, ainsi que le 3e de la Iere Série.

Qualifiés par Série: 1, soit 4 nations admissibles
dans la Finale.

PREMIÉRE SÉRIE. � 1. GRANDE-BRETAGNE. �
P  B A R E .  �  C .  C H A N D L E R .  �  H .  D E B E N -
H A M .  �  H .  D U L L E Y .  �  S .  F A I R B A I R N .  �
J. GODWIN (barreur). � A. LONG. � H. MOR-
PHY. � C.  REW. � Temps:  6  m.  4  s .  � Non
cassée:  BELGIQUE. � (Qualif iés  pour la  série
de repéchage) A. D�ANVERS. � G. DEGEZELLE.

R. L>E LANDTSHEERE. � R. GEINGER. �
F FIPPPENS.  � H.  SCHOUPPE.  � R.  SWAR-
TELE. � J. VAN SILFHOUT. � M. WAUTERS
(barreur). � ARGENTINE. � (Qualifiée pour la
Série de Repéchage) A. ALLES. � A. ANDER-
SON. � F.  BORGONOVO. � T.  CERRUTI.  �
F .  L E C O T .  �  M .  M A D E R O ,  ( b a r r e u r ) .  �  D
NOLTING. � C.  SERAS-TES.  � SAAVEDRA.
� A. TRABUCCO. � FRANCE. � M. BAUDE-
CHON. � BETOUT. (barreur). � L. CARLIER.
M. FOURNY. � II .  GATINEAU. � A LANCE-
LOT. � H. MENARD. � A.-E. ORIOL. � F.-E.
ORIOL.

DEUXIÉME SÉRIE. � Ier ETATS-UNIS. � L. CAR-
PENTIER.  � H. KISGSBURY. � A. LINDLEY.
�  J .  M I L L E R .  �  J .  R O C K E F E L L E R .  �  F .
SHEFFIELD. � B.  SPOCK. � L.  STODDARD.
(barreur). � A. WILSON. � Temps: 5 m. 51 s.
� Non classée: CANADA (Qualifié pour la série
de Repéchage) A. BELL. � 1. CAMPBELL. (bar-
r e u r ) .  �  R .  H U N T E R .  �  W .  L A N G F O R D .  �
H .  L I T T L E .  �  J .  S M I T H .  �  W .  S N Y D E R .  �
N. TAYLOR. � W. WALLACE. � HOLLANDE.
� J .  CREMER (barreur) .  � C.  EECEN. � A.
F E N N E M A .  �  R .  H O M M E M A .  �  P .  M A S S -
LAND. � H. RYNDERS. � G. TROMP. � E.
WALLER.

TROISIÉME SÉRIE. � Ire ITALIE. � A. CATTA-
LINICH. � F. CATTALINICH. � S. CATTALI-
NICH. � G. CRIVELLI. � L. GALLASSO. � V.
GLIUBICH (barreur). � P. IVANOV. � B. SO-
RICH. � C. TONIATTI. � Temps: 6 m. 6 s. �
Son classée: AUSTRALIE. � (Qualifi&e pour la sé-
r i e  d e  r e p ê c h a g e )  F . - M .  C U M M I N G S .  �  H .
GRAETZ. � W. JARVIS.  � W. PFEIFFER. �
A. SCOTT. � W. SLANDDEN. � A. TAEUBER.
� E. THOMAS. � F. WENT (barreur). � ESPA-
GNE. � L. COLL. � J. GIRAL. � J. LASPLA-
ZAS. � J. MARTINEZ (barreur). � R. MASANA.
� E. MORALES. � L. OMEDES. � E. PEREZ.
�  J .  R I B A .

SÉRIE REPÉCHAGE. � 1. CANADA. � A. BELL.
� I. CAMPBELL, (barreur). � R. HUNTER. �
W .  L A N G F O R D .  �  H .  L I T T L E .  �  J .  S M I T H .
� W. SNYDER. � N. TAYLOR. � W. WALLA-
C E .  �  T e m p s :  6  m .  3 7  S .  �  N o n  c l a s s é e s :  A R -
GENTINE. � I .  ALLES.  � A.  ASDERSON. �
F .  B O R G O N O V O .  �  T .  C E R R U T I .  �  F .  L E -
COT. � M. MADERO, (barreur) .  � D. NOL-
TING. � C.  SERANTES.  � SAAVEDRA. � A.
T R A B U C C O .  �  A U S T R A L I E .  �  F . - M .  C U M -
MINGS. � H. GRAETZ. � W. JARVIS.  � W.
PFEIFFER.  � A.  SCOTT.  � W. SLADDEN. �
A. TAEUBER. � E. THOMAS. � F. WENT. (bar-
reur). � BELGIQUE. � A. D�ANVERS. � G. DE
G E Z E L L E S .  �  R .  D E  L A N D T S H E E R E .  �  R .
GEINGER. � F. LIPPENS. � H. SCHOUPPE. �
R .  S W A R T E L E .  �  J .  V A S  S I L F H O U T .  �  M .
WAUTERS, (barreur).

M E I L L E U R  T E M P S  D E S  S E R I E S
DES ELIMINATOIRES

ETATS-UNIS . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 5 m. 51 s

��
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Ier  ETATS-UNIS,  �  L .  C A R P E N T I E R .  �

C I .  K I N G S B U R Y .  �  A .  L I N D L E Y .  �  J .  M I L -
LER.  � J .  ROCKEFELLER. � F.  SHEFFIELD.
� B.  SPOCK. � L.  STODDARD (barreur) .  �
A WILSON (Champion Olympique) .  � Temps:
6 m. 33 s. 2/5.

2e  CANADA. � A.  BELL.  � 1.  CAMPBELL
(barreur). � R. HUNTER. � W. LANGFORD. �
H .  L I T T L E .  �  J .  S M I T H .  �  W .  S N Y D E R .  �
N. TAYLOR. � W. WALLACE.

3e ITALIE. � A. CATTALINICH. � F. CAT-
T A L I N I C H  �  S .  C A T T A L I N I C H .  �  G .  C R I -
V E L L I .  �  L .  G A L L A S S O .  �  V .  G L I U B I C H
(barreur). � P .  I V A N O V .  �  B .  S O R I C H .  �
C TONIATTI.

4e GRANDE-BRETAGNE. � R.  BARE.  � C

C H A N D L E R .  �  H .  D E B E N H A M .  �  H .  D U L -
L E Y .  �  S .  F A I R B A I R N .  �  J .  G O D W I N  ( b a r -
r e u r ) .  �  A .  L O N G .  �  H .  M O R P H Y .  �  C .
REW.

CLASSEMENT DES NATIONS

Ier ETATS-UNIS, 10 Points.
2e CANADA, 5 Points.
3e ITALIE, 4 Points.

4e GRANDE-BRETAGNE, 3 Points.

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES

1908 LONDRES, GRANDE-BRETAGNE (LEANDER.
CLUB).

1912 STOCKHOLM, GRANDE-BRETAGNE (  E. -R.
BURGEES. � P. FLEMING. � A.-S. GAR-
TON. � J . -A.  GILLAN. � E.-D.  HORS-
F A L L .  �  S . - E .  S W A N N .  �  H .  B e n s l e y
WELLS, (barreur). � L.-G. WORMALD).
Temps: 6 m. 15 s.

1916 N�a pas eu lieu.
1920 ANVERS, ETATS-UNIS (S.-R. CLARK, (bar-

reur).  � V . - J .  G A L L A C H E R .  �  E . - D .
G R A V E S .  �  V .  J A C O M I N I .  �  P . - H .
JHONSTON. � W.-C. JORDAN. � C.-W.
KING. � E.-P.  MOORE. � A.-R.  SAN-
BORN).

1924 PARIS, ETATS-UNIS (L. CARPENTIER. �
H .  K I N G S B U R Y .  �  A .  L I N D L E Y .  �  J .
M I L L E R .  �  J .  R O C K E F E L L E R .  �  F .
SHEFFIELD. � B.  SPOCK. � L.  STOD-
DARD, (barreur). � A. WILSON). Temps:
6 m. 33 s. 2/5.

L E  H U I T  D E  L A  G R A N D E - B R E T A G N E
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B O X E
Du Mardi 15 au

Dimanche 20 Juillet 1924

2.  GDE BRETAGNE

1 l ETATS-UNIS

8  E p r e u v e s

N o s  3 5  à  4 2

3 .  D A N E M A R K

C L A S S E M E N T  G É N É R A L  D E S  N A T T O N S
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CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES

HISTORIQUE.

Le pugilat, appellation primitive de la boxe, figu-
rait aux Jeux Olympiques en Grèce, depuis le
VIII

e siècle avant notre ère. Il composait un des
jeux du (( Pentathle )) qui comprenait aussi la
course, le saut, le disque et la lutte. Des lois
en codifiaient la pratique et des règlements d’ordre
technique étaient en vigueur. La durée des combats
n’était pas limitée, puisque le pugiliste n’obtenait
la victoire que lorsque son adversaire s’avouait
vaincu ou fuyait, mais des repos étaient autorisés.
Les Grecs combattaient le corps nu, frotté d’huile,
et, plus tard, revêtus d’une culotte longue, les
mains gantées de lanières ou (( cestes )). Tous les
coups port& avec le poing étaient valables; cepen-
dant, les corps à corps étaient interdits.

De ce pugilat, oh la force et la brutalité repré-
sentaient les éléments essentiels, l’Angleterre créa
le (( noble art of self defense )). Néanmoins, du
IX

e au XVIII
e siècle, la boxe garda encore son

caractère primitif de combat où les prises de lutte
se mêlaient aux coups de poing portés la main nue.
Ce n’est qu’au milieu du XVIII

e siécle que les
premières règles de la boxe moderne furent for-
mulées et que la base, qui constitue toute la valeur
éducative de ce sport fut: l’adresse et l’endurance.
Ces deux qualités athlétiques et scientifiques for-
mant le but final vers lequel doivent tendre les
vrais amateurs de l’escrime du poing.

EXTRAIT DES REGLES INTERNATIONALES.

Les Reprises. — Le nombre des reprises, dans
tous les matches, est de trois. La durée de
chacune des deux premières reprises est de trois
minutes et la troisième de’ quatre minutes, avec
intervale d’une minute entre deux reprises succes-
sives.

Les Juges et Arbitres. — Les juges et arbitres
sont propos& par les Associations respectives, affi-
liées à la Fédération Internationale de Boxe Ama-
teur, et choisis par le Comité Exécutif deux mois
avant les Jeux Olympiques.

La Décision. — La décision est donnée par deux
juges et un arbitre, lesquels doivent inscrire sur
un bulletin le nom du vainqueur avec l’indication
du nombre de points attribués à chacun des
boxeurs, à chaque reprise; le nombre maximum
de points qui peut être accordé à chaque adver-
saire et à chaque reprise est de 20.

Les Facteurs de la Décision. — La décision est
donnée au boxeur qui a compté le plus grand
nombre de points: Iº d’attaque; 2° de défense.
Lorsque les concurrents sont à égalité, le plus
grand nombre de points doit être porté à celui
qui a attaqué le plus souvent et qui a fait montre
du meilleur style.

La dernière reprise, fort longue, de quatre mi-
nutes, constitue le critérium de l’endurance du
boxeur et permet aux juges et à l’arbitre, dans
la plupart des cas, de départager les deux adver-
saires dont la première qualité pugilistique, c’est-

à-dire l’adresse, peut être équivalente chez l’un
et l’autre.

MECANISME DES EPREUVES.
Dans les épreuves réunissant plus de quatre

concurrents, on tire au sort dans le premier tour
un nombre suffisant d’exempts, de manière à
réduire à 4, 8, 16 ou 32, suivant le cas, le nombre
des boxeurs restants; les exempts ainsi désignés
doivent boxer au deuxième tour avant ceux qui
ont déjà rencontré un adversaire.

Pour le cas où de nouveaux exempts sont à,
désigner, ceux-ci sont tenus de boxer trois reprises
avec un adversaire désigné par les juges et l’arbitre.

Dans toutes les rencontres, la désignation de
l’adversaire se fait par voie de tirage au sort.

LES ENGAGES ET LES PARTICIPANTS.
Le nombre des engagés aux Jeux de 1924 a

atteint le chiffre de 260, représentant 28 nations.

J. DOUGLAS
Président de la Fédération

Internationale de Boxe Amateur

Après l’Athlétisme, qui réunit 42 nations, le boxe
occupe le second rang. De ce nombre, 217 seule-
ment pouvaient concourir, puisque chaque catégorie
de poids ne comportait que deux participants par
nation. Au total, 182 boxeurs furent pesés et, des
28 nations engagées, une seule, la Finlande, dé-
clara forfait.

Il faut remarquer que la catégorie la plus char-
gée fut celle des poids légers, ce qui semble
indiquer que le  type du boxeur mondial  est
de 61 kgs environ, alors qu’en 1920, aux Jeux
d’Anvers, le poids était de 57 kgs environ.

Trois nations purent amener des équipes com-
plètes avec 34 boxeurs: les Etats-Unis, la France

et la Grande-Bretagne. Quatre pays présentèrent
le maximum de participants: les Etats-Unis, la
France, la Grande-Bretagne et l’Italie. Derrière
elles, l’Argentine et la Belgique eurent 10 repré-
sentants.

Les Rencontres. — Le tournoi donna lieu à
179 matches se décomposant comme suit: poids
mouches, 18 matches; poids coqs, 20 matches;
poids plumes, 23 matches; poids légers, 29 mat-
ches; poids mi-moyens, 22 matches; poids mi-
lourds, 20 matches; poids lourds, 15 matches et
4 matches de classement pour la troisième place.

Les résultats. -- Sur 179 matches disputés, 140
furent gagnés aux points et 39 seulement avant la
limite pour les causes suivantes: 14 par hors-
combat (knock-out); 9 par arrêt de l’arbitre; 6
par disqualification; 6 par forfait et 4 par abandon.

11 ressort de ces résultats que la qualité des
concurrents de 1924 était d’une moyenne très supé-
rieure à celle des précédents Jeux et les victoires,
en général, furent acquises de justesse.

Les champions olympiques furent tous des
boxeurs scientifiques, il y a lieu d’insister sur ce
point, et leur endurance fut soumise à une rude
épreuve devant le nombre des rencontres qu’ils
eurent à soutenir. Leur ardeur inlassable et leur
combativité leur permirent de sortir victorieux
d’un lot d’adversaires bien préparés.
CONCLUSION.

Le Tournoi Olympique de Boxe fut tout à fait
remarquable dans son ensemble, tant par la qua-
lité athlétique des participants que par leur
science de l’escrime pugilistique. Plusieurs écoles
se détachèrent très nettement et permirent aux
éducateurs d’en tirer un enseignement bienfaisant.

Tout d’abord, le style anglais représenté dans
sa belle tradition par la Grande-Bretagne, où le
direct du gauche reste toujours l’arme offensive et
défensive, avec un jeu de jambes sobre, permettant,
par des déplacements légers mais suffisants, de
harceler constamment l’adversaire.

A ce style peut se rattacher la Belgique, avec
un jeu peut-être moins souple, où la puissence
se marie à l’endurance. Les Dominions, les Pays
Scandinaves et la Hollande procédent de la même
école dans un style où la vitesse ne joue pas le
premier rôle.

Le style américain se caractérise par le mordant
dans l’attaque dont les crochets des deux poings,
portés avec une détente élastique de tout le buste,
surprennent l’adversaire s’avançant sur une fausse
retraite. C’est donc une méthode faite de temps,
où le cerveau doit fonctionner à point grâce à
une éducation poussée des reflexes.

La France s’efforce de réunir les qualités essen-
tielles de ces deux méthodes en formant un style
intermédiaire.

Les nations plus jeunes dans le sport de la
boxe, comme celles de l’Amérique du Sud, l’ltalie
et l’Espagne, apportent leur tempérament original
dans une conception plus nouvelle dont l’avenir
très proche démontrera probablement la valeur
réelle.

D’autres pays qui figurérent fort honorable-
ment, du reste, semblent encore chercher leur voie
et ils recueilleront certainement les fruits d’une
expérience qui ne s’acquiert que par la pratique.

Cliché Henri Manuel.

Un groupe de congressistes de la F. I. B. A. au Sporting Club de France.
Au centre du groupe : (1) M. Maurice COLLARD, Vice-Président du Jury d’Appel. (2) M. Paul ROUSSEAU, Vice-Président du Jury d’Appel.

(3) M. VAL-BARKER, Secrétaire général honoraire de la F. I. B. A.
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Les Pouvoirs Sportifs

Fédération Internationale de Boxe Amateur
Président : M. Douglas.

Secrétaire général honoraire : M. Val-Barker.

Fédération Française de Boxe
Président : M. Paul Rousseau.

Secrétaire général : M. Frantz-Reichel.

M. Albert Bourdariat
Président de la Commission technique du C. O. F.

COMMISSION TECHNIQUE DE BOXE
DU COMITÉ OLYMPIQUE FRANÇAIS

Président : M. A. Bourdariat.

Vice-Président : M. A. Legendre.

Secrétaire International : M. Max Abbat.

Membres : MM. C. Morard.
G.  Schiff .
M .  M i c h e l .
R. Noguès.

Boxe Française : M. Charigot.

J U R Y  D ’ A P P E L

Président : M. J.-H. Douglas.
Vice-Présidents : MM. Collard, Paul Rousseau, F.-W. Ru-

bien,  J . -G.  Merrick.

A R B I T R E S  e t  J U G E S

Grande-Bretagne. — MM. T. -G.  Wal ker,  C o l q ho n n ,  B . - J .
Angle, Fowler, Williams, Dewen, R.-C. Warnes, Chandley.

France. — MM. Bourdariat, Legendre, Morard, Schiff,
Michel, Dr Sebenq.

Suisse . — M. F.  Devernaz.
Norvège. — MM. Ragnvald Gullaksen, B.-A. Fjeldvig.
Hollande. — MM. F.-J. Muldor, J.-H.-W. Crono, J.-B.-H.

Coonen.
Suède. — MM. Robort Hallajo, Soderland.
Italie. — MM. Avv. Carlo Volpi, Cav. Rag. Arturo Beles-

triori, Mario Teodori, Carlo Lomazzi.
Belgique. — MM. Bia, Hertogs, Platteau, Van’t’Hof.
Etats-Unis . — M M .  J .  R i l e y ,  B e n  L o v i n o ,  C . - J .  M a b b u t ,

Dr Obbertubbesing, John Souza, Ch. Ruffalo, Cuddy.
Canada. — MM. J. Long.
Afrique du Sud. — MM. T. St. John Dean, E.-J. Weston.
Danemark . — MM. Carl  Weber.
Espagne. — M. Juan Casanovasj.
Luxembourg. — M. Henri Babig.

C H R O N O M E T R E U R S

Grande-Bretagne. — MM. Seaton, Fowler, Brown.
France. — MM. Marcus, Masson, Jim Pratt.

S E R V I C E  M E D I C A L

Président : Dr Saupher ; Secrétaire : Dr Mouquin ; Mem-
bres : Docteurs Devraigne, Sandoz, Sebenq, Taubmann, Jais,
Mathieu.

C O M M I S S A I R E S  de  R E U N I O N S

Maîtres de Cérémonie . — M M .  H u r d m a n n  L u c a s ,  M a x
Abbat, Schiff, Michel.

Vérification des Bandages. — MM. les Docteurs de service.
Auprès des Nations concurrentes. — M. de Cassagnac.
Auprès des concurrents. — MM.. Sée, Roth, Friedman, Tru-

chement.
Secrétaires des Juges et Arbitres. — MM. Schmitt, Massit.
Commissaires à Disposition. — MM. Charigot, Abbat,

Rouyer, Decraene, Schaetzlé, Jacquemin, Vidal.

Plan du Vélodrome d’Hiver aménagé par le C. O. F., en vue de l’organisation de la Boxe
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Les Recettes et les Spectateurs de la Boxe, au Vélodrome d’Hiver

TABLEAU RÉCAPITULATIF PAR RÉUNIONS

TABLEAU RÉCAPITULATIF PAR CATÉGORIES DE PLACES
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TABLEAU DES ENGAGEMENTS DE LA BOXE, PAR EPREUVES

Nota. — Les chiffres qui figurent sur ce tableau indiquent le nombre de bulletins d'engagements par nation. Il est à remarquer qu'un athlète peut
être engagé dans plusieurs épreuves.

TABLEAU DES CONCURRENTS DE LA BOXE, PAR ÉPREUVES

Nota. � Les chiffres qui
qu’un athlète peut participer

figurent sur ce tableau indiquent le nombre d’engagements qui ont été effectivement remplis. Il est à remarquer
à plusieurs épreuves.



ÉTAT DES ENGAGÉS
& DES PARTICIPANTS A LA BOXE

PAR NATIONS

Engagés Participants
— —

Afrique du Sud.. . . . . . . . . . . 6 4
Argentine . . . . . . . . . . . . . . . . . 10 10
Australie . . . . . . . . . . . . . . . . . 3
Autriche  . . . . . . . . . . . . . . . . . . 6

3
3

Belgique . . . . . . . . . . . . . . . . . . 15 10
Canada . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 12 9
Chili . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 4 4
Danemark . . . . . . . . . . . . . . . . 9 8
Egypte . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 1 1
Espagne . . . . . . . . . . . . . . . . . . 10
Esthonie

7
. . . . . . . . . . . . . . . . . . 2

24
1

Etats-Unis . . . . . . . . . . . . . . . . 16
Finlande . . . . . . . . . . . . . . . . . . 1
France . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Grande-Bretagne

24 16
. . . . . . . . . . 24 16

Grèce . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 1 1
Hollande . . . . . . . . . . . . . . . . . . 18
Hongrie

9
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . 1

Irlande
7

. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 9
Italie . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 22

7
16

Lettonie . . . . . . . . . . . . . . . . . . 2 2
Luxembourg . . . . . . . . . . . . . . 11 6
Norvège . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Nouvelle-Zélande

14 9
. . . . . . . . . . 1 1

Pologne . . . . . . . . . . . . . . . . . . 5 5
Suède . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Suisse 5 5

. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Uruguay

7 7
. . . . . . . . . . . . . . . . . . -5 5

Tota l . . . . . . . . . . 258 182

PROGRAMME DES RÉUNIONS

D E  B O X E

1
re journee. — Mardi 15 juillet.

Matin, après-midi. — Réunions nos 168 et 169
N o s  D E S

DÉSIGNATION PHASE
ÉPREUVES

35 Poids mouches . . . . . . . . . . . . . . . Elim.
36 Poids coqs . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Elim.

37 Poids plumes . . . . . . . . . . . . . . . . Elim.
39 Poids mi-moyens . . . . . . . . . . . . . Elim.
40 Poids moyens . . . . . . . . . . . . . . . . Elim.

2e journée. — Mercredi 16 Juillet.
Après-midi. — Réunion n° 170

37 Poids plumes.. . . . . . . . . . . . . . . 1/8 fin.
38 Poids légers . . . . . . . . . . . . . . . . . Elim.

Soir. — Réunion no 171

35 Poids mouches . . . . . . . . . . . . . . . 1/8 fin.
36 Poids coqs . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 1/8 fin.
41 Poids mi-lourds . . . . . . . . . . . . . . Elim.
42 Poids lourds . . . . . . . . . . . . . . . . . 1/8 fin.

3e journée. — Jeudi 17 juillet.
Après-midi. — Réunion no 172

38 Poids légers . . . . . . . . . . . . . . . . . 1/8 fin.
39 Poids mi-moyens . . . . . . . . . . . . . 1/8 fin

Soir. — Réunion n° 173

40 Poids moyens . . . . . . . . . . . . . . . . 1/8 fin.
41 Poids mi-lourds . . . . . . . . . . . . . . 1/8 fin.

4e journée. — Vendredi 18 Juillet.
Après-midi. — Réunion no 174

35
Poids mouches . . . . . . . . . . . . . . .
Poids coqs

1/4 fin.
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . 1/4 fin.

37 Poids plumes . . . . . . . . . . . . . . . .
38 Poids légers

1/4 fin.
. . . . . . . . . . . . . . . . . 1/4 fin.

Soir. — Réunion n° 175

39 Poids mi-moyens . . . . . . . . . . . . .
Poids

1/4 fin.
40 moyens . . . . . . . . . . . . . . . . 1/4 fin.
41 Poids mi-lourds . . . . . . . . . . . . . .
42 Poids lourds

1/4 fin.
. . . . . . . . . . . . . . . . . 1/4 fin.

5e journée. — Samedi 19 juillet.
Après-midi. — Réunion n° 176

35 Poids mouches . . . . . . . . . . . . . . .
36 Poids

1/2 fin.
coqs.. . . . . . . . . . . . . . . . . .

Poids plumes
1/2 fin.

37 . . . . . . . . . . . . . . . .
38 Poids

1/2 fin.
légers.. . . . . . . . . . . . . . . . 1/2 fin.

Soir. — Réunion no 177

39 Poids mi-moyens . . . . . . . . . . . . .
40 Poids

1/2 fin.
moyens . . . . . . . . . . . . . . . .

41 Poids
1/2 fin.

mi-lourds . . . . . . . . . . . . . .
42 Poids

1/2 fin.
lourds.. . . . . . . . . . . . . . . . 1/2 fin.

6e journée. — Dimanche 20 Juillet.
Soir. — Réunion n° 178

35 Poids mouches . . . . . . . . . . . . . . . Fin.

36
37
38
39
40
41
42

Poids coqs . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Fin
Poids plumes . . . . . . . . . . . . . . . . . Fin
Poids légers . . . . . . . . . . . . . . . . . . Fin
Poids mi-moyens . . . . . . . . . . . . . Fin
Poids moyens . . . . . . . . . . . . . . . . Fin
Poids mi-lourds . . . . . . . . . . . . . . Fin.
Poids lourds . . . . . . . . . . . . . . . . . Fin.

NUMÉROTAGE DES ÉPREUVES

DE BOXE

35. Poids mouches

36. Poids coqs

37. Poids plumes

38. Poids légers

39. Poids mi-moyens

40. Poids moyens

41. Poids mi-lourds

42. P o i d s  l o u r d s

COMPTE-RENDU DES ÉPREUVES DE BOXE

ÉPREUVE N° 35

POIDS MOUCHES
(JUSQU’A 50 K. 802)

1er F. LABARBARA
Etats-Unis

2e J. MAC KENZIE 3e R. FEE
Grande-Bretagne Etats-Unis

C O N S I D É R A T I O N S  G É N É R A L E S

Tournoi dispute au Vélodrome d’Hiver en six
séances; les 15, 18 et 19 juillet en matinée. les
15, 16 et 20 juillet en soirée.

Sur 16 nations engagées, 13 prirent part au tour-

noi avec 19 représentants au lieu de 29 inscrits.
Les nations défaillantes furent l’Autriche, la Hon-
grie et le Luxembourg.

Age moyen des concurrents inférieur à 20 ans. Le
plus âgé avait 22 ans et il était seul de cet âge;

F. LA BARBARA

le plus jeune, l’Espagnol VITRIA BARRERA, 16
ans.

On avait prévu des éliminatoires, huitiémes,
quarts de finale, demi-finales et finales, soit cinq
tours. En raison du nombre des Présents. il n’y
eut besoin que de trois matches. Dés ce tour. deux
nations, l’Uruguay et la Belgique disparurent de la
compétition.

A noter, dès ce premier choc, 1’élimination du
boxeur britannique WARWICH, en qui beaucoup
voyaient un favori et qui eut la malchance de tom-
ber pour son premier match sur celui qui devait
fournir le vainqueur de la catégorie, l’Américain
LA BARBARA.

Aux huitièmes de finale, cinq nations dispa-
raissent encore, la France avec son champion TRE-
VE, battu par le Suédois BERGSTROM par k. o.
au 1er round, l’Irlande, la Suisse, l’Argentine et la
Hollande.

Restaient qualifiés deux hommes pour les Etats-
Unis et le Canada, un pour l’Italie, l’Espagne, la
Suède et la Grande-Bretagne.

Les quarts de finale éliminèrent encore l’Espa-
gne, le Canada avec ses deux représentants et la
Suède. Restaient 2 Américains, un dans chaque
demi-finale, l’un LA BARBARA qui battit dans la
première l’Italien CASTELLANGHI, l’autre, G.
FEE qui succomba dans la seconde devant le
Britannique Marc KENZIE. Dans la finale LA
BARBARA gagna nettement aux points.

A noter que sur les 18 combats disputés dans la
catégorie, 15 donnèrent lieu à des victoires aux
points, 2 à des victoires par k. o. au 1er et au 3e

round et un fut arrêté par l’arbitre au 2e round.

Le vainqueur, l’Américain F. LA BARBARA, rem-
porta, aux points, le titre sur l’Anglais Mac KEN-
ZIE dans un style tout de puissance et d’allant, les
crochets des deux poings constituant sa carac-
téristique.

—      —



LISTE DES ENGAGÉS
Engagés Participants

Nations . . . . . . . . . . . . . . . . .

Individuels . . . . . . . . . . . . . .

— —

16 13

29 19

Espagne
3 R. BIETE BERDES . . . . . . . .

17  L. VITRIA BARRERA . . . . . 16

Etats-Unis
14 R. FEE . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 20

9 F. LA BARBARA . . . . . . . . . . 19
J. Mc DERMOTT.. . . . . . . . .

France
2 G.  GOUDRY . . . . . . . . . . . . . . 19

Progression C. PETTI . . . . . . . . . . . . . . . . . .
11 R. TREVE . . . . . . . . . . . . . . . . . 2 2

Noms des Engagés dans le Grande-Bretagne
18 J. MAC KENZIE . . . . . . . . . . . 2 1

J. MAC MLLAN . . . . . . . . . . . .
10 E. WARWICK . . . . . . . . . . . 20

Hollande

Tournoi

Argentine
16 V. CATADA . . . . . . . . . . . . . . . . 21 1/8e Fin.

Autriche
A. VOGL . . . . . . . . . . . . . . . . . . . N. Part.

Belgique
12 L. DEBLEYSER . . . . . . . . . . . 20 Elim.

J. VAN LAERE . . . . . . . . . . . . N. Part.
Canada

16 J. MAC GREGOR . . . . . . . . . . 20
5 S. RENNIE . . . . . . . . . . . . . . . .

1/4 Fin.
2 1 1/4 Fin.

Fin.
N. Part.
Elim.

19 L. TURKSMA . . . . . . . . . . . . . 19
H. VAN DER ZEE . . . . . . . .

Hongrie
S. SAS . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Irlande

1/8e Fin.
N. Part.

N. Part.

4 M. MAC DONAGH . . . . . . . . . . 1 9
Italie

1/8e Fin.

1 R. CASTELLENGHI  . . . . . . . . . 1 8 1/2 Fin.
7  G. LANZI . . . . . . . . . . . . . . . . 1 9 1/8e Fin.

G. SILI. . . . . . . . . . . . . . . . . . N. Part.

1/4 Fin.

1/2 Fin.
Ch. Olym
N. Part

1/8e Fin.
N. Part.
1/8e Fin.

Luxembourg
A. HUBERTY . . . . . . . . . . . . N. Part.
J. KIEFFER . . . . . . . . . . . . . . N. Part.

Suède
13 O. BERGSTROM . . . . . . . . . . 21 1/4 Fin.

Suisse
6 R. NYFFELER . . . . . . . . . . . . 21 1/8e Fin.

Uruguay
8 A. RECALDE-MIGUEZ . . . . 20

CLASSEMENT DES NATIONS
1er ETATS-UNIS, 14 Points (1er F. LABARBA-

RA, 10 p.; 3e R. FEE, 4 p.)

2e GRANDE-BRETAGNE, 5 Points (2e J. MAC
KENZIE).

3e ITALIE, 3 Points (4e R. CASTELLENGHI).

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES
Cette épreuve ne figure pas au programme des

Jeux antérieurs à 1920.

1920 Anvers, F. DE GENERO, E.-U.

1924 Paris, F. LABARBARA, E.-U.

TABLEAU SYNOPTIQUE des RÉSULTATS de l’ÉPREUVE POIDS MOUCHES

Voir la légende des abréviations insérées dans ce tableau, à la page 190.

—      —
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LES POIDS MOUCHES & LES POIDS COQS

Le match final du tournoi des poids coqs. — W. SMITH s'assure le meilleur sur S. TRIPOLI

(Dans l'ovale de gauche)
J. CES (Dans l'ovale de droite)

classé troisième des poids coqs S. TRIPOLI
classé deuxième des poids coqs

—  —

Le match final du turnoi des poids mouches.

F. LA BARBARA contre J. MAC KENZIE



EPREUVE N° 36

POIDS COQS
( D E  5 0  K .  8 0 2  A  5 3  K .  5 2 5 )

1er W. SMITH
Afrique du Sud

2e S. TRIPOLI 36 J. CES
Etats-Unis France

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
Disputée au Vélodrome d’Hiver les 15, 16, 18, 19

juillet en matinée les 15, 16 et 20 juillet en

soirée, chaleur très lourde la plupart du temps.
Quinze nations sur dix-sept engagées se présentè-

rent avec 21 représentants sur 32 inscrits. Le Cana-

TABLEAU SYNOPTIQUE des RESULTATS de l'ÉPREUVE POIDS COQS

W. SMITH

da et la Norvège avaient déclaré forfait. Age
moyen 20 ans. Les plus jeunes ont 18 et le plus
âgé le Suédois ANDREN 25 ans. Le champion W.
SMITH en a 19.

Les éliminatoires ne nécessitèrent que cinq mat-
ches faisant disparaître quatre nations: l’Italie,
l’Autriche, l’Uruguay et le Chili. A noter la défaite
à ce premier tour de l’Italien BERNASCONI qui
devait devenir par fa suite champion professionnel
de son pays. Après les huitièmes de la finale ne
restent plus en présence que sept pays, la France
avec, deux représentants. l’Afrique du Sud, la Suè-
de, l’Espagne, la Grande-Bretagne, les Etats-Unis
et l’Argentine chacun avec un. La Hollande, la Bel-
gique, la Suisse et l’Irlande ont été éliminées.
Quatre nations restent aux prises en quarts de
finale, l’Afrique du Sud, la France, la Suède et les
Etats-Unis. Enfin la finale oppose l’Américain
TRIPOLI et le Sud-Africain W. SMITH, qui
enlève le titre olympique. Sur les 20 combats dis-
putés, 19 se terminent par des victoires aux points,
un seul est arrêté au 2e round, par disqualification
d’un des adversaires.

Le Champion, W. SMITH, représentant de l’Afri-
que du Sud, renouvela l’exploit de son compa-
triote WALKER, en 1920, à Anvers, en triom-
phant de l’Américain TRIPOLI. C’est un boxeur
au jeu sobre mais effectif.

Le Français CES, l’Italien BERNASCONI et le
Suédois ANDREN se firent particulièrement re-
marquer.

—  —
Voir la légende des abréviations insérées dans ce tableau, à la page 190.



LISTE DES ENGAGÉS EPREUVE N° 37 LISTE DES ENGAGÉS
Engagés Participants

— —

Nations . . . . . . . . . . . . . . . . 17 15
Individuels . . . . . . . . . . . . . 32 21

Progression

Noms des Engagés dans le

Tournoi

Afrique du Sud
1 W. SMITH . . . . . . . . . . . . . . . 19 Ch. Olym.

Argentine
17 B. PERTUZZO . . . . . . . . . . . 19 1/4 Fin.

Autriche
10 F. BARTA . . . . . . . . . . . . 22 Elim.

Belgique
J. CHARPENTIER . . . . . . . . N. Part.

9 J. SYBILLE . . . . . . . . . . . . 18 1/8e Fin.
Canada

J. JOHNSTON . . . . . . . . . . N. Part.

Chili
20 C. USAVEAGA . . . . . . . . . . . . . Elim.

Espagne
J.-I.-S. LOPEZ . . . . . . . . . . . . N. Part.

4 J.  PASTOR CATALAN.. . . 18   1/8e Fin.
11 A. SANCHEZ-DIETZ . . . . . 19   1/4 Fin.

Etats -Unis  
13 J. LAZARUS . . . . . . . . . . . . . . 21 18 Fin.

H. MARCUS . . . . . . . . . . . . . . N. Part.
19 S. TRIPOLI . . . . . . . . . . . . . . . 20 Fin.

France
7 J. CES . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 18 1/2 Fin.

F. FERRAND . . . . . . . . . . . . . . N. Part.
3  J. LEMOUTON 21 1/4 Fin.. . . . . . . . . . . .

Grande-Bretagne
5 A. BARBER . . . . . . . . . . . . . . . 22

A. GOOM
1/4 Fin.

. . . . . . . . . . . . . . . . . . N. Part.
21 T. TARRANT . . . . . . . . . . . . . . 21 1/8e Fin.

Hollande
A. ADELAAR . . . . . . . . . . . . . . N. Part.

6  J .  SMITH . . . . . . . . . . . . . . . . 18 1/8 Fin.

Irlande
D. FLAHERTY . . . . . . . . . . . . N. Part.

16 R. HILLIARD . . . . . . . . . . . . . 20 1/8e Fin.

Italie
8 D. BERNASCONI . . . . . . . . . 22 Elim.

M. GALEAZZI . . . . . . . . . . N. Part.
18 A. RICCIARDI . . . . . . . . . . . . . 19 Elim.

Norvège
F. ANDERSEN . . . . . . . . . . N. Part.
H. PEDERSEN . . . . . . . . . . . . N. Part.

Suède
14 O. ANDREN . . . . . . . . . . . . .   25 1/2 Fin.
2 H. WOLFF . . . . . . . . . . . . . . 19   1/8    Fin.

Suisse
12 J.  WEIDEL . . . . . . . . . . . . . . 20 1/8e Fin.

Uruguay
15 M. GONZALEZ . . . . . . . . . . . . 23 Elim.

CLASSEMENT DES NATIONS
1re AFRIQUE DU SUD, 10 Points (W. SMITH).
2e ETATS-UNIS, 5 Points (S. TRIPOLI).
3e FRANCE, 4 Points (J. CES).
4e SUEDE, 3 Points (0. ANDREN).

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES
1908 Londres, H. THOMAS G.-Br.
1912 Stockholm, Ne figure pas au programme.
1916 N’a pas eu lieu.
1920 Anvers, WALKER, Af-S.
1924 Paris, W. SMITH, Af.-S.

25

POIDS PLUMES
(DE 53 K. 525 A 57 K. 152)

Afrique du Sud
12 E. EUSTICE . . . . . . . . . . . . . . . 20 Elim.

Argentine
1er J. FIELDS 7   P.  QUARTUCCI . . . . . . . . . . 19     1/2 Fin.

Etats-Unis Belgique

2e J. SALAS 3e P. QUARTUCCI
Etats-Unis Argentine

16   R DEVERGNIES . . . . . . . . . . 17    1/2 Fin.
1 5  G  T U N S . . . . . . . . . . . . . . . . . 1 8   1 / 8  F i n .    

Canada
21 A. BURLIE . . . . . . . . . . . . . . . . 18 Elim.

E. CLAY . . . . . . . . . . . . . . . . . . N. Part.
19 M. MAC GOWAN . . . . . . . . . . 23 Elim.CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES

Disputée au Vélodrome d’Hiver, les 15, 16, 18 et
19 juillet en matin&, les 15 et 20 juillet en soirée.
Température très lourde.

Dix-sept nations sur 18 engagées Participèrent à
la compétition, avec 24 représentants sur 31 ins-
crits. Seule la Hongrie a déclaré forfait. L’âge

J. FIELDS

moyen semblable à celui des catégories antérieures.
Il reste aux environs de 20 ans. Trois concurrents
ont 17 ans, le plus âgé en a 26.

Huit matches éliminatoires sont nécessaires,
rayant de la compétition la Suède, l’Irlande, le
Luxembourg, l’Afrique du Sud, le Canada. Dans
les 8es de finale, la Norvège, l’Espagne, l’Uruguay,
la Hollande et la Suisse. Aux quarts de finale
c’est le tour du Chili, de la Grande-Bretagne, de
la France et de l’Italie. Deux Américains, un Belge
et un Argentin restent seuls aux prises en 1/2 finales
et la finale se passera entre les deux représentants
de la bannière étoilée. FIELDS y triomphe sans
mal de son compatriote SALAS. 23 combats, 20
victoires aux points, une gagnée par k. o. au 3°
round, une autre par arrêt de l’arbitre et une
troisième par disqualification au 2e round.

C’est dans cette catégorie que nous trouvons la
plus belle production du Tournoi. L’Américain
FIELDS peut être considéré comme le prototype du
boxeur amateur: vite, adroit, souple, sachant frap-
per sous tous les angles, possédant la gamme
des coups la plus complète; aucune brutalité dans
son jeu, il pratique en virtuose la plus intelligente
escrime du poing.

Parmi ses adversaires, citons son compatriote
SALAS, l’Argentin QUARTUCCI et le Belge DE-
VERGNIES.

Engagés Participants
— —

Nations . . . . . . . . . . . . . . . . 18 17
Individuels . . . . . . . . . . . . . 31 24

Progression

Noms des Engagés dans le

Tournoi

Chili
5 C. ABARCA GONZALEZ . . 24 1/4 Fin.

Espagne
4 E. BAUTISTA CACHAZA . . 26 1 / 8 Fin.

17 L. BRU PEREZ . . . . . . . . . . . 17 Elim.
Etats-Unis

2 J. FIELDS . . . . . . . . . . . . . . . . 16
20 J. SALAS. . . . . . . . . . . . . . . . . . 19

Ch. Olym.
Fin.

H. WALLAC H . . . . . . . . . . . . N. Part.
France

11 M. DEPONT . . . . . . . . . . . . . .
M. PERIER

23 1/4 Fin.
. . . . . . . . . . . . . . . N. Part.

8 H. STUCKMANN . . . . . . . . . 18 Elim.
Grande-Bretagne

9 A. BEAVIS . . . . . . . . . . . . . . . .
14 H. DINGLEY

19 1 / 8 Fin.
. . . . . . . . . . . . . . 21

P. DONALDSON
1/4 Fin.

. . . . . . . . . . N. Part.
Hollande

J. DE METZ . . . . . . . . . . . . . N. Part.
22 H. LEVIE.. . . . . . . . . . . . . . . . . 20 1/8e Fin.

J. VELDT . . . . . . . . . . . . . . . . N. Part.
Hongrie

P. VOROS . . . . . . . . . . . . . . . . N. Part.
 Irlande

3  M.  DOYLE . . . . . . . . . . . . . . . 21 Elim.
Italie

18 L. FRANCESCHINI . . . . . .
23 B. PETRARCA

19 1/8 Fin.
. . . . . . . . . . . 18 1/4 Fin.

Luxembourg
10 J. FLAMMANG . . . . . . . . . . 19 Elim.

Norvège
1 O. HANSEN . . . . . . . . . . . . . . 17 1/8 Fin.

Suède
6 G. BERGMAN . . . . . . . . . . . . Elim.

Suisse
24 J.  SAUTHIER . . . . . . . . . . . 19 1/8 Fin.

Uruguay
13 M. SMORIS . . . . . . . . . . . . . . 17 1/8 Fin.

CLASSEMENT DES NATIONS
1er ETATS-UNIS, 15 Points (1er J. FIELDS,

10 p.; 2e J. SALAS, 5 p.).
2e ARGENTINE, 4 Points (3e P. QUARTUCCI).

3e BELGIQUE, 3 Points (4e R. DEVERGNIES).

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES
1908 Londres, R.-K. GUNN, G.-Br.
1912 Stockholm, Ne figure pas au programme.
1916 N’a pas eu lieu.
1920 Anvers, FRITSCH, Fran.

1924 Paris, J. FIELDS, E.-U,

—  —
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TABLEAU SYNOPTIQUE des RESULTATS de l'ÉPREUVE POIDS PLUMES

L É G E N D E  D E S  A B R É V I A T I O N S

insérées dans les tableaux synoptiques des résultats de boxe (pages 186, 188, 190, 193, 194, 197, 198, 201)

Ex. Exempt

G.P. Gagnant aux points

G.K.O. Gagnant par hors combat (knock-out)

G. arr. Gagnant par arrêt de l’arbitre

G. ab. Gagnant par abandon

G. disq. Gagnant sur faute
G. acc. Gagnant par accident
G. f. Gagnant par forfait
1re R. Première reprise
2me R. Deuxième reprise
3me R. Troisième reprise

—  —



LES POIDS PLUMES & LES POIDS LÉGERS

J. SALAS Lc match final du tournoi des poids plumes.
classé deuxième des poids plumes J. FIELDS contre J, SALAS

P.-E. QUARTUCCI
classé troisième des poids plumes

A. COPELLO
classé deuxième des poids légers

Un corps-à-corps pendant la finale du tournoi des poids légers

H.-J. NIELSEN contre A, COPELLO
J. BOYLSTEIN

classé troisième des poids légers

—  �



ÉPREUVE N° 38 LISTE. DES ENGAGÉS LES VAINQUEURS OLYMPIQUES
1908 LONDRES, F. GRACE, G.-Br.
1912 STOCKHOLM, Ne figure pas au programme.
1916 N’a pas eu lieu.
1920 ANVERS, S. MOSBERG, E.-U.
1924 PARIS, H. NIELSEN, Dan.

Engagés Participants
— —

POIDS LÉGERS
Nations . . . . . . . . . . . . . . . . . 22
Individuels . . . . . . . . . . . . . . 41

22
30

(DE 57 K. 152 A 61 K. 235)

ÉPREUVE N° 39
Progression

Noms des Engages dans le

Tournoi

POIDS MI-MOYENS
(DE 61 K. 235 A 66 K. 678)

Afrique du Sud
19  R. BELAND . . . . . . . . . . . . . . . 27

Argentine
23  A. COPELLO . . . . . . . . . . . . . . 21
22  M. REILLY . . . . . . . . . . . . . . . . 19

Australie

1/4 Fin.

Fin.
Elim.

1er H. NIELSEN 13 C. SINCLAIR . . . . . . . . . . . . . . . 34 1/8e Fin.
Autriche

A. EICHHOLZER . . . . . . . . . .
Belgique

L. DEMEESMACKER . . . . .
D. GENON . . . . . . . . . . . . . . . . .

21 Elim.

N. Part.
21 1/4 Fin.

24 1/8e Fin

Danemark

2e A. CAPELLO 38 F., BOYLSTEIN
Argentine Etats-Unis

6

11
Canada

29 C. GRAHAM . . . . . . . . . . . . . .
Chili

2.  Z.  RODRIGUEZ-RODRI-
GUEZ . . . . . . . . . . . . . . . .

Danemark
22 Elim.

A. HOLDT . . . . . . . . . . . . . . . N. Part.
1 H. NIELSEN . . . . . . . . . . . . . . 25 Ch.Olym
7 C. PETERSEN . . . . . . . . . . . . 22 1/8e Fin.

CONSIDÉRATIONS GÉNERALES
1er J. DELARGE

Belgique

2e H. MENDEZ 3e H. LEWIS
Argentine Canada

Disputée au Vélodrome d’Hiver, les 16, 17, 18 et
19 juillet en matinée, le 2” en soirée.

Température très lourde, surtout l’après-midi.
Aucun forfait des 22 nations engagées et 3” con-

currents sur 41 inscrits.
L’âge moyen s’élève au-dessus de celui des caté-

gories précédentes. Il reste néanmoins peu au-des-
sus de 20 ans. S’il y a un boxeur de 34 ans, il y en
a un de 17. Le Champion NIELSEN en a 25.

Les éliminatoires qui nécessitent 14 combats
voient disparaître g nations: le Chili; l’Autriche,
le Luxembourg, la Hongrie, la Hollande, la Nou-
velle-Zélande, la Lettonie, l’Egypte et l’Irlande.
Les huit combats du deuxième tour font encore
6 victimes la Grande-Bretagne, l’Australie l'Uru-

Egypte
26 M. HADDAD . . . . . . . . . . . . . . 21 Elim.

Espagne
D. NADAL BRUALLA . . . . . N. Part.

21 V. VALDERO-CERDAN . . . 19 1/8 Fin.

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
Disputée au Vélodrome d’Hiver, par’ température

très lourde, les 15 et 17 juillet en matinée. les
15, 18, 19 et 20 juillet en soirée.

Dix-huit nations présentes sur 21 engagées, l’Es-
pagne la Hongrie et le Luxembourg ayant déclaré

Etats-Unis
9 F. BOYLSTEIN. . . . . . . . . . . 21 1/2 Fin,

R. COFFMAN . . . . . . . . . . . . N. Part.
27 B. ROTHWELL . . . . . . . . . 22 1/4 Fin.

France
C. DE POORTER . . . . . . . . . N. Part.

3
15

10
24

14

R. SAVIGNAC . . . . . . . . . . . . .
J. THOLEY . . . . . . . . . . . . . .

Grande-Bretagne
G. GOGAY . . . . . . . . . . . . . . . .
G. SHORTER . . . . . . . . . . . .
W . W H I T E . . . . . . . . . . . . . . . .

Hollande
H. HUIZENAAR.. . . . . . . . . .
J. MATHYSE . . . . . . . . . . . . . .
J. SCHEFFERS . . . . . . . . . . .

Hongrie
B. LOVIK . . . . . . . . . . . . . . . . .
J. TUZOLTO . . . . . . . . . . . . . .

Irlande
28 J. KELLEHER . . . . . . . . . . . . . .

19
22

1/8e
Fin.

1/2 Fin.

N. Part.
1/8e Fin.
Elim.

Elim.
N. Part.
N. Part

Elim.
N. Part.

30
20

18

22

22

20
20

Italie
F. DE PETRILLO . . . . . . . . .
F. HARFURT . . . . . . . . . . . . .
C. VACCARI . . . . . . . . . . . . . .

Elim.

Elim.
1/8e Fin.
N. Part.

J. DELARGE4
25

H. NIELSEN Lettonie
18 E. GUTMANS . . . . . . . . . . . 23 Elim.

forfait. 29 concurrents sur 45 inscrits. Age moyen,
comme pour le poids légers, un peu supérieur à
20 ans. Le plus âgé à 29 ans et les plus jeunes, dont
le champion DELARGE 18.

Dés le premier tour, qui comporte 13 combats, la
France perd ses deux représentants dont DOUS-
SOT, sur qui l’on comptait beaucoup. Quatre au-
tres nations disparaissent également la Suède, l’Au-
triche, l’Esthonie et la Grèce. Les huitièmes
de finale éliminent à leur tour, la Grande-Bretagne,
la Hollande, l’Italie, la Pologne, le Danemark et
la Norvège. Les quarts de finale fond comme vic-
times l’Afrique du Sud, les Etats-Unis, et la Suisse.
Parmi les éliminés de ce tour, l’Américain MELLO
avait pourtant fait grosse impression, Dans les
demi-finales le Belge DELARGE bat le Canadien
LEWIS, et l’Argentin MENDEZ défait l’Irlandais
DWYER. La finale donna lieu à une décision
très discutée. DELARGE ayant faibli nettement sur
la fin. Mais il avait suffisamment eu l’avantage
dans les deux premiers rounds et au commencement
du 3e pour mériter la victoire.

Le nombre de victoires avant la limite fut plus
grand que dans les catégories précédentes. Il y en
eut 10, sur 28 combats disputes dont 4 par k. o.
trois par arrêt de l’arbitre un par abandon et deux
par disqualification.

Luxembourg
8 G. LAURENT . . . . . . . . . . . . . 18 Elim.

E. SCHAEFFER . . . . . . . . N. Part.
Norvège

5
20

H. HANSEN . . . . . . . . . . . . . . 17 1/4 Fin.
K. NILSEN 23 Elim.

Nouvelle-Zélande
16 C. PURDY . . . . . . . . . . . . . . . . 18 Elim.

Uruguay
30 L. CORNEY.. . . . . . . . . . . . . . 19 Elim.
17 J. NICOLARES . . . . . . . . . . 21 1/8e Fin

guay, l’Espagne, l’Italie et le Canada C’est ce
tour qui voit l’éliminatoire d’un des favoris de la
catégorie, le Français SAVIGNAC qui, pour son
deuxième combat tombe sur celui qui devait four-
nir le champion. Dans les demi-finales, il ne resta
plus que quatre nations: un Danois NIELSEN,
un Américain BOYLSTEIN, un Français THO-
LEY et un Argentin COPELLO.

La finale se passera entre NIELSEN et COPEL-
LO et revienda au premier nommé.

Sur les 29 combats‘ disputés, deux seulement se
terminent avant la limite par k. o. l’un au 1er

et l’autre au 2° round.
RÉSULTATS

Voir tableau synoptique, page 193
Le Danois NIELSEN est un athlète d’une endu-

rance qui lui permit de triompher d’adversaires
souvent d’une science équivalente. CLASSEMENT DES NATIONS

L’Argentin COPELLO et le Français THO- 1er DANEMARK, 10 Points (1
er H. NIELSEN).

LEY, après des rencontres fort disputées, allè- 2 e ARGENTINE, 5 Points (2e A. COPELLO).
rent respectivement jusqu’aux finale et demi-finale 3e ETATS-UNIS, 4 Points (3e F. BOYLSTEIN).
où la qualité des concurrents était des plus relevées. 4e FRANCE, 3 Points (4e J. THOLEY).
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TABLEAU SYNOPTIQUE des RÉSULTATS de l’ÉPREUVE POIDS LÉGERS

Voir la légende des abréviations insérées dans ce tableau, à la page 190.

—  —



TABLEAU SYNOPTIQUE des RÉSULTATS de l’ÉPREUVE POIDS MI-MOYENS

Voir la légende des abréviations insérées dans ce tableau, à la page 190.

—  —



LES POIDS MI-MOYENS & LES POIDS MOYENS

A droite et à gauche, deux phases de la finale du tournoi des poids moyens — J.-J. MALLIN contre J. ELLIOTT

Au milieu. J. ELLIOTT, classé deuxième des poids moyens

—  —

Pendant le match final du tournoi des
poids mi-moyens

H.-J. MENDEZ contre J. DELARGE



Pologne
14 J. ERTMANSKI . . . . . . . . . . . 23 1/8e Fin.
13 M. SWITEK . . . . . . . . . . . . . . 25 Elim.

Suède
9 E. HULTGREN . . . . . . . . . . 20 Elim.

Suisse

se passa ainsi entre les deux boxeurs britanni-
ques, MALLIN gagnant aux points, renouvelant
ainsi sa victoire des Jeux Olympiques d’Anvers.

Sur 22 matches disputés, 7 se terminèrent au-
trement qu’aux points: 4 par k. o., 2 par abandon
et un par disqualification.

Grâce à une remarquable gauche, de la facture
la plus classique, le Belge Jean DELARGE rem-
porta la décision sur le redoutable Argentin
MENDEZ, dont les changements de garde fort
habiles, déconcertèrent la plupart de ses adver-
saires. 2 L.  SAUTHIER . . . . . . . . . . . . . 22 Elim.

19 T. STAUFFER . . . . . . . . . . . . . 23 1/4 Fin.
LISTE DES ENGAGÉS

L’Américain MELLO, en garde à droite,  et
le Canadien Doug LEWIS, ne furent éliminés
qu’après une défense acharnée.

RÉSULTATS
Engagés Participants

— —

LISTE DES ENGAGÉS

— —
21 18

45 29

Voir tableau synoptique, page 194 Nations . . . . . . . . . . . . . . . . . 16 14
Individuels . . . . . . . . . . . . 32 23

CLASSEMENT DES NATIONS
1r e BELIQUE, 10 Points (1er J. DELARGE).

Progression

2e  ARGENTINE, 5 Points (2e  H.  MENDEZ). Noms des Engagés dans le

3e CANADA, 4 Points (3e D. LEWIS). Tournoi
4e  IRLANDE, 3 Points (4e  P.  DWYER).

Engagés Participants

Nations . . . . . . . . . . . . . . . . .
Individuels . . . . . . . . . . . . . .

Progression

Noms des Engagés dans le

Tournoi
Afrique du Sud

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES T. PICKUP . . . . . . . . . . . . . . N. Part.
Argentine

Cette épreuve ne figure pas au programme des
Jeux antérieurs à 1920.

2 M. GALLARDO . . . . . . . . . 24 1/8e Fin.

1920 ANVERS, SCHNEIDER (Cana).
Australie

1924 PARIS, J. DELARGE (Belg.).
7 R. JONES . . . . . . . . . . . . . . . 21 Elim.

ÉPREUVE N° 40

POIDS MOYENS
(DE 66 K. 678 A 72 K. 574)

Afrique du Sud
5 R. INGRAM . . . . . . . . . . . . . . 24 1/4

Argentine
22 H. MENDEZ . . . . . . . . . . . . . 26 Fin.
21 A. SANTORO . . . . . . . . . . . . 18 1/8e

Autriche

Fin.

Fin.

A. ACHATZ . . . . . . . . . . . . . . . N. Part.
20 A. DECKER . . . . . . . . . . . . . . . . 20 Elim.

E. WITTKOWITZ . . . . . . . . N. Part.
Belgique

1 J. DELARGE . . . . . . . . . . . . . 18 Ch.
J. GUERLACHE

Olymp
. . . . . . . . . . N. Part.

6 J. REMY . . . . . . . . . . . . . . . . . . 21 Elim.

Canada
8  D .  LEWIS . . . . . . . . . . . . . . . . 24

Danemark
H. HOLDT . . . . . . . . . . . . . . .

11 H. NIELSEN . . . . . . . . . . . . . . 22
24 A. PEDERSEN . . . . . . . . . . . . 23

Espagne
S. REIG MARTINEZ . . . . . .

Esthonie
H. GREENBAUM . . . . . . . . . .

23 W. PALM . . . . . . . . . . . . . . . . . . 19

Etats-Unis
12 H. HAGGERTY . . . . . . . . . . . 19
26 A. MELLO . . . . . . . . . . . . . . . . 18

J. RINI . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

France
27 G. DOUSSOT . . . . . . . . . . . . . . 23

4 R.  DUBOIS
. . . . . . . . . . . . . . . . . 

18
M. LANGLET

Grande-Bretagne
16 J. BASHAM . . . . . . . . . . . . . . 21

H. COX . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
3 P. O’HANRAHAN . . . . . . . . . 29

Grèce
25 M. GNEFTOS . . . . . . . . . . . . . 20

Hollande

1/2 Fin.

N. Part.
Elim.
1/8 Fin.

1er H. MALLIN

N. Part.

N. Part.
Elim.

1/4 Fin
1/4 Fin.
N. Part

Grande-Bretagne H. MALLIN

2 e  J .  ELLIOT
Grande-Bretagne

3e J. BEECKEN
Belgique

Belgique

8 J. BEECKEN. . . . . . . . . . . . . 20 1/2 Fin
9 G. VANHAELEN . . . . . . . . . 25 FinElim.

Elim.
N. Part. CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES Canada

12 L. BLACK . . . . . . . . . . . . . . . 24
20 T. HENNING . . . . . . . . . . . . 24

Etats -Unis   

1/2 Fin
1/4 Fin.Disputée au Vélodrome d’Hiver dans les mêmes

conditions que les autres catégories; 14 nations
présentes sur 16 engagées.

23 concurrents sur 32 inscrits. L’Afrique du Sud
et la Hongrie ont déclaré forfait.

L’âge moyen des concurrents s’élève. Il est de
22 à 23 ans. Le champion olympique, l’Anglais
MALLIN, déjà vainqueur à Anvers en 1920, est
le doyen avec ses 32 ans. Deux seuls compétiteurs
ont moins de 20 ans.

6 B. FUNK.. . . . . . . . . . . . . . . . . 22
J. GROMBACH . . . . . . . . . . . .

14 A. LEFKOWITZ . . . . . . . . . 22

Fin.
N. Part
1/8e Fin.

France

Les 7 matches éliminatoires ne sont fatals
qu’à 4 nations: l’Australie, l’Italie, le Luxembourg
et la Hollande. Les huitièmes de finale font plus
do victimes. L’Argentine, la Suisse, les Etats-
Unis, la Pologne et la Norvège disparaissent et
six nations restent en présence: la France, le
Canada et la Grande-Bretagne, chacun avec 2
représentants, la Belgique et l’Irlande avec un.
C’est dans les quarts de finale que se place un
incident qui eut un certain retentissement. Dans le
match qui l’opposait à MALLIN, le Français
BROUSSE fut déclaré vainqueur aux points.
Mais après la rencontre, l’Anglais se plaignit &
un juge Suédois d’avoir été mordu. Et le lende-
main, le jury d’appel disqualifia le boxeur Fran-
çais. Or c’est MALLIN, ainsi repêché, qui devait
fournir le vainqueur de la compétition.

1 R. BROUSSE . . . . . . . . . . . . 23
10 D. DANEY . . . . . . . . . . . . . . . 19

A. FRANOT . . . . . . . . . . . . . .
Grande-Bretagne
F. CRAWLEY . . . . . . . . . . .

17 J. ELLIOTT . . . . . . . . . . . . 23
4 H. MALLIN . . . . . . . . . . . . . 32

Hollande

1/4 Fin.
1/4 Fin.
N. Part.

N. Part
Fin.
Ch. Olymp

P. KOUWENBERG . . . . . .
23 L . R O O K . . . . . . . . . . . . . . . . .

J. SCHUT. . . . . . . . . . . . . . . .
Hongrie

E. SZABO . . . . . . . . . . . . . . . . .
Irlande

N. Part.
Elim.
N Part.

N. Part

15 W. MURPHY . . . . . . . . . . . . . 20

Italie

1/4 Fin.

Il gagna, en effet, sa demi-finale sur le Belge 11 E. BONFIGLI . . . . . . . . . . . . . 22 Elim.
BEECKEN, tandis que son compatriote HELLIOTT M. CAMPI . . . . . . . . . . . . . . . . N. Part.
l’emportait sur le Canadien BLACK. La finale 21 0.  LEOPARDI . . . . . . . . . . . . 22 Elim.

Elim.
N. Part.
1/8e Fin.

Elim.

17 J. CORNELISSE . . . . . . . . . . 20 1/8 Fin.
M. DE BRONS.. . . . . . . . . . . N. Part.

7 J.  VAN DAM . . . . . . . . . . . . . . 21 Fin

Hongrie
J. ALSZEGI . . . . . . . . . . . . . . .

Irlande
15 P. DWYER . . . . . . . . . . . . . . . . 27

P. LENEHAN . . . . . . . . . . . . .

Italie
M. CANDELARI . . . . . . . . .

29 G. COLACICCO . . . . . . . . . 20
10 G. OLDANI . . . . . . . . . . . . . . . 20

Luxembourg
F. BOURONE . . . . . . . . . . . .
J. LAUER . . . . . . . . . . . . . . . .

Norvège
28 E. CHRISTENSEN. . . . . . . . 19
18 A. PEDERSEN . . . . . . . . . . . . 20

A. STEEN . . . . . . . . . . . . . . . .

N. Part.

1/2 Fin.
N. Part.

N. Part.
Elim.

Fin.

N. Part.
N. Part.

Fin.
Elim.
N. Part.

—  —
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Luxembourg
13 P. FEIDT . . . . . . . . . . . . . . . . 19 Elim.
19 J. STEICHEN . . . . . . . . . . . 22 Elim.

Norvège
W. HANSEN . . . . . . . . . . . N. Part.

22 S. JENSEN . . . . . . . . . . . . . . . 20 Fin.
5 T. STOKSTAD . . . . . . . . . . . 22 Elim.

Pologne 
16 E. NOWAK . . . . . . . .... ... 29 1/8e Fin.

Suisse
18 G. GIVEL . . . . . . . . . . . . . . 23 1/8e Fin.

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES
3 E. SIEBERT . . . . . . . . . . . . . 19 1/8e Fin.

CLASSEMENT DES NATIONS
1908 LONDRES, J. DOUGLAS (G.-Br.).

1912 STOCKHOLM, Ne figure pas au programme.

1re GRANDE-BRETAGNE, 15 Points (1er H.
MALLIN, 10 p.; 2e ELLIOTT, 5 p.)

2e BELGIQUE, 4 Points (3e J. BEECKEN).
3e CANADA, 3 Points (4e L. BLACK).

1916 N’a pas eu lieu.

1920 ANVERS, MALLIN (G.-Br.).

1924 PARIS, II. MALLIN (G.-Br).

TABLEAU SYNOPTIQUE des RÉSULTATS de l’ÉPREUVE POIDS MOYENS

Voir la légende des abréviations insérées dans ce tableau, à la page 190.
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ÉPREUVE N° 41 en a 28. Un concurrent en a 39, deux seulement
ont moins de 20 ans.

Cinq nations disparaissent dans les cinq matches
éliminatoires: la Hollande, le Chili, la Belgique.
l’Argentine et la Lettonie. Dès les huitièmes de
finale, les représentants Luxembourgeois, Irlandais,
Polonais et Canadiens sont éliminés. 11 en reste
deux pour les Etats-Unis et la Grande-Bretagne,
et un pour la France, l’Italie, le Danemark et la
Norvège. Pour les demi-finales restent seuls en
présence : l’Anglais MITCHELL, l’Italien SA-
RAUDI, le Norvégien SORSDAL, et le Danois
PETERSEN. A noter l’élimination de l’Américain
KIRBY, qui ne fut battu que de justesse par
SORSDAL. Celui-ci sera battu en demi-finale par
PETERSEN, tandis que MITCHELL a raison de
SARAUDI.

Sur 20 combats, cinq se sont terminés avant la
limite : un par disqualification, un par abandon
et les trois autres par arrêt de l’arbitre.

conditions que les autres catégories. Dans celle-ci,
tous les combats, du 16 au 20 juillet, eurent lieu
en soirée.

15 nations participantes sur 17 nations inscrites

POIDS MI-LOURDS
(DE 72 K. 574 A 79 K. 378)

1er H. MITCHELL
Grande-Bretagne

Le remarquable athlète danois Tyge PETERSEN
fut régulièrement battu par l’excellent boxeur An-
glais MITCHELL dont la science réelle était com-
plétée par une plus grande expérience.

Le Norvégien SORSDAL, l’Italien SARAUTI et
l’Américain KERBY perdirent de bien peu la dé-

T. PETERSEN 3e S. SORSDAL
Danemark Norvège

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
Disputée au Vélodrome d’Hiver dans les mêmes

H. MITCHELL

et 21 concurrents sur 30 engagés. On eut à enregis-
trer les forfaits de la Finlande et de la Hongrie.
Age moyen oscillant autour de 25 ans. Le champion cision.

TABLEAU SYNOPTIQUE des RÉSULTATS de l'ÉPREUVE POIDS MI-LOURDS

—      —
Voir la légende des abréviations insérées à ce tableau, à la page 190.



LES POIDS Ml-LOURDS & LES POIDS LOURDS

A gauche et à droite, deux phases du match final du tournoi des poids lourds. — O.-W. VON PORAT contre S.-P. PETERSEN
Au milieu, S.-P. PETERSEN, classé deuxième des poids lourds

—  —

Pendant le match final du tournoi des
poids mi-lourds

H.-J. MITCHELL contre T.-A. PETERSEN



LISTE DES ENGAGÉS
Engagés Participants

— —

Nations . . . . . . . . . . . . . . 17 15
Individuels . . . . . . . . . . . . . 30 21

Progression

Noms des Engagés dans le

Tournoi

Argentine
17 A.

15 F.
J.

21 P.

RODRIGUEZ JURADO. 17 Elim.

Belgique
DELARGE . . . . . . . . . . . . . 20 Elim.
SIVEN . . . . . . . . . . . N. Part.

Canada
BELANGER . . . . . . . . . . . 25 1/8e Fin.

Chili
5 L. CORREA MAURELIOS. 26 Elim.

E.
8 C .

16 T.

M.
11 T.
20 G.

V.

Danemark
ERIKSSON . . . . . . . . . . . . N. Part.
LINDBERG . . . . . . . . . . . . 20
PETERSEN . . . . . . . . . .

1/8e Fin.
22 Fin.

Etats-Unis
GITLITZ . . . . . . . . . . . . . . N. Part.
KIRBY . . . . . . . . . . 20 Fin.
MULHOLLAND . . . . . . . . .

1/4
20 1/4 Fin.

Finlande
SMEDS . . . . . . . . . . . . . . . . N. Part.

France

1 R.
4 G.

FORTENFANT . . . . . . . . N. Part.
FOUQUET . . . . . . . . . . . . 19 1/8 Fin.
ROSSIGNON . . . . . . . . . 24 1/4 Fin.

Grande-Bretagne
9 J. COURTIS . . . . . . . . . . . . . . 22

A. JACKSON
1/4 Fin.

. . . . . . . . . . . . . . N. Part.
2 H. MITCHELL . . . . . . . . . . . . 28 Ch Olymp

Hollande
3 K. MILJON . . . . . . . . . . . . . . . 20 Elim.

Hongrie

Irlande
13 J. KIDLEY . . . . . . . . . . . . . . . . 26 1/8e Fin.

Italie
M. BONAGLIA . . . . . . . . . . . . N. Part.

6 A.  GRILLO . . . . . . . . . . . . . . . .
7 C. SARAUDI

23 1/8e Fin.
. . . . . . . . . . . . . .  25 1/2 Fin.

Lettonie
19 V. HEINCE . . . . . . . . . . . . . . . 26 Elim.

Luxembourg
10 M. MAURER . . . . . . . . . . . . . .

J. WELTER
20 1/8e Fin.

12 . . . . . . . . . . . . . . 23 1/8e Fin

Norvège
K. ESPETVEDT . . . . . . . . . . . N. Part.

14 S. SORSDAL . . . . . . . . . . . . . . 24 1/2 Fin.

Pologne
18 J. GERBICH . . . . . . . . . . . . . . 24 1/8e Fin.

CLASSEMENT DES NATIONS
1re GRANDE-BRETAGNE, 1O Points, (1er H.

MITCHELL).
2e DANEMARK, 5 Points (2e T. PETERSEN).
3e NORVEGE, 4 Points (3e S. SORSDAL).

4e ITALIE, 3 Points (4e SARAUDI).

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES
Cette épreuve ne figure pas au programme des

Jeux antérieurs à 1920.
1920 ANVERS, E. EAGAN (E.-U.).

1924 PARIS, H. MITCHELL (G.-Br.).

—  —

ÉPREUVE N° 42 LISTE DES ENGAGÉS

POIDS LOURDS
(AU DELA DE 79 K. 378)

1er O. VON PORAT
Norvège

2e S. PETERSEN 3e A. PORZIO
Danemark Argentine

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES

Disputée au Vélodrome d’Hiver dans les mêmes
conditions que toutes les autres catégories, tous
les combats ayant eu lieu en soirée, les 16, 18,

19 et 20 juillet

O. VON PORAT

Dix nations présentes sur 12 engagées et 15
concurrents seulement sur 20 inscrits. Deux for-
faits: ceux de l’Afrique du Sud et du Canada.
Age moyen des concurrents aux environs de 25
ans. Trois ont 30 ans ou plus, dont PETERSEN,
2e du tournoi.: Le champion, lui, n’en a que 21,
tandis que trois ont moins de 20 ans.

En raison du petit nombre de concurrents, il
n’y eut pas besoin d’éliminatoires. Il n’y eut que
7 combats huitièmes de finale, l’un étant gagné
par forfait. Dès ce premier tour, la France perd
ses deux représentants et,. avec elle, l’Australie
et la Pologne disparaissent. La Grande-Bretagne,
les Etats-Unis et l'Italie sont éliminés à leur
tour. Et la finale laissera en présence le Nor-
végien VON PORAT, qui a éliminé l’Argentin
PORZIO, et le Danois PETERSEN, qui a éliminé
le Hollandais DE BEST. Ce fut VON PORAT
q u i  l ’ e m p o r t a  a u x  p o i n t s .

Il est à noter que cette victoire fut sans doute
facilitée par le forfait de l’Anglais CLIFTON qui,
après avoir élimine superbement, dès le premier
tour, l’Américain EAGAN, champion Olympique
en 1920, dut déclarer forfait au tour suivant devant
le Danois PETERSEN. Sur 13 combats disputés,
il n’y en eut que trois qui prirent fin avant la
limite : un par k. o., un par arrêt de l’arbitre
et le troisième par disqualification.

Engagés Participants
— —

Nations . . . . . . . . . . 12 10
Individuels . . . . . . . . . . . . . . 20 15

Progression

Noms des Engages dans le

Tournoi

Afrique du Sud      
V. VILJOEN . . . . . . . . . . . . . N. Part.

Argentine
5 A PORZIO . . . . . . . . . . . . . . . 24 1/2 Fin

Australie
2 C. JARDINE ............ 33 1/8e  Fin.

Canada
10 T. WILLIAMS . . . . . . . . . . . . 30 N. Part.

Danemark
11 R. LARSEN . . . . . . . . . . . . . . . 26
13 S. PETERSEN

1/4 Fin.
. . . . . . . . . . . . 30 Fin.

Etats-Unis
16 E. EAGAN . . . . . . . . . . . . . . . . 1/8e Fin.

7 E. GREATHOUSE . . . . . . . . . 1/4 Fin.
J. MADERIA . . . . . . . . . . . . . . N. Part.

France
8 G. GALINAT . . . . . . . . . . . . . . 20 1/8e Fin.
6 C.  PEGUILHAN . . . . . . . . . . 18 1/8e Fin.

M. ROUX . . . . . . . . . . . . . . . . . N. Part.

Grande-Bretagne
H. BILLINGS . . . . . . . . . . . . . . . N. Part.

15 A. CLIFTON . . . . . . . . . . . . . . 27 1/4 Fin.
4 C . O’KELLY . . . . . . . . . . . . . . . 17 1/8e Fin.

Hollande
9 H. DE BEST . . . . . . . . . . . . . . . 19 1/2 Fin.

Italie
3 R. BERTAZZOLO . . . . . . . . 21 1/4 Fin.

14 C. SCOTTI . . . . . . . . . . . . . . . . 20 1/8e Fin.

Norvège
1 O. VON PORAT.. . . . . . . . . . Ch. Olymp.

Pologne
12 A. KONARZEWSKI . . . . . . . 20 1/8e Fin.

CLASSEMENT DES NATIONS
1re NORVEGE, 10: Points (1re O. VON PORAT).
2e DANEMARK, 5 Points (2e S. PETERSEN).
3e ARGENTINE, 4 Points (3e A.. PORZIO).
4e HOLLANDE, 3 Points (4e H. DE BEST).

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES

1908 LONDRES, A.-L. OLDMAN (G.-Br.).
. .

1912 STOCKHOLM, Ne figure pas au programme.

1916 N’a pas eu lieu.
1920 ANVERS, RAWSON (G.-Er.).

1924 PARIS, O.-W. VON PORAT (Norv.).
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TABLEAU SYNOPTIQUE des RÉSULTATS de l’ÉPREUVE POIDS LOURDS

—  —

Voir la légende des abréviations insérées dans ce tableau, à la page 190.



CYCLISME
Du Mercredi 23 au

Dimanche 27 Juillet 1924

1. FRANCE

2. HOLLANDE 3 .  I T A L I E

6 Epreuves
Nos 43 à 48

CLASSEMENT GÉNÉRAL DES NATIONS

—  —



CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES à insister sur la régularité et les qualités de cette
piste, où depuis des années se dispute la plus reten-
tisante des épreuves mondiales de vitesse: Le

Le tournoi olympique de cyclisme a vu se mani-
Grand Prix de Paris.

fester une très nette suprématie de la France. Sur Le circuit choisi pour la course sur route, quoi-

les 6 épreuves qu’il comportait, elle a remporté,
en effet, quatre premières places, notamment-dans
les deux qui peuvent être considérées comme les
épreuves, types de ce sport, celle de vitesse avec
MICHARD, et celle de fond sur route avec BLAN-
CHONNET. Elle a gagné, en outre, l’épreuve de
tandems et l’épreuve sur route par équipes. Encore
convient-il d’ajouter qu’elle ne fut pas particuliè-
rement favorisée dans les deux autres, le 40,000
mètres par équipes et les 50 kilomètres sans en-
traîneurs où elle méritait, sinon de gagner, tout

Du reste, cette supériorité de la France se
au moins de beaucoup mieux figurer.

traduit par, un avantage marqué au classement
général par nations : 51 points contre 20 seulement
à la nation qui la suit immédiatement au tableau,
la Hollande.

Celle-ci avec l’Italie sont les deux seuls pays
qui ont réussi à prendre une première place dans
l’une des épreuves olympiques: l’Italie, dans le
4.000 mètres poursuite par équipes et la Hollande
dans les 50 kilomètres sans entraîneurs.

Dans les six épreuves olympiques, il y eut en
tout 252 participants. Celle qui en réunit le plus
fut la course individuelle sur route (72), celle qui
en réunit le moins, la course de tandems (10).

 Vingt-deux nations étaient représentées dans la
course sur route, dix-sept dans l’épreuve de vi-
tesse, seize dans les 50 kilomètres sans entraîneurs,
dix dans les 4.000 mètres poursuite et cinq seule-
ment dans la course de tandems.

L’âge des concurrents avoisinait d’une façon
générale 25 ans. Les plus jeunes se trouvaient soit

M. Léon BRETON

Président de l’Union Cycliste Internationale

parmi les sprinters, soit parmi les routiers, les
plus âgés parmi les pistards de fond.

Les épreuves sur piste s’étant toutes disputées
que critiqué à l’avance, était bien choisi en raison

au Vélodrome Municipal de Vincennes, il n’y a pas
de la variété qu’il offrait aussi bien au point

de vue profil qu’au point de vue nature du sol.

PROGRAMME DES RÉUNlONS
DE CYCLISME

Nos DES
ÉPREUVES DÉSIGNATION PHASE

1re journée. — Mercredi 23 juillet.

Matin et après-midi. — Réunion n° 65

47 et 48 188 km. sur route
(individuelle et
é q u i p e s ) .

2e journée. — Samedi 26 juillet.

Après-midi. — Réunion no 274

43 1.000 mètre piste. Elim. et Repêchage
des Elim.

45
46

2.000 m. tandems. Elim.

4.000 m. poursuite
(équipes). Elim. — 1/4 Fin.

3e journée. — Dimanche 27 juillet.

Après-midi. — Réunion no 279

43

44

45
46

1.000 m. piste. 1/4 Fin. — Repê-
chage 1/4 Fin. —
1/2 Fin. — Fin.

50 km. sans en-
traîneurs.

1/4 Fin.  — Repê-
chage 1/4 Fin. —
1/2 Fin. — Fin.

2.000 m. tandems. Fin.
4.000 m. poursuite

(équipes). 1/2 Fin. — Fin.

P L A N  D U  V É L O D R O M E  M U N I C I P A L  D E  V I N C E N N E S .

—   —



Les Pouvoirs Sportifs LE VÉLODROME MUNICIPAL

Union Cycliste Internationale
Président : M. Léon Breton.
Secrétaire général honoraire : M. Paul Rousseau.

Union Vélocipédique de France
Président : M. Léon Breton.
Secrétaire général : M. Ch. Lioust.

COMMISSIONS TECHNIQUES DE CYCLISME
DU COMITÉ OLYMPIQUE FRANÇAIS

Courses sur Piste : MM. C. Abadie, Ch. Pasquier, A.
Guillé, L. Degraine.

Course sur Route : MM. E. Roche, L. Pavard, P. Espeit,
Ch. Pasquiet.

M. E. ROCHE
Commission Technique du C. O. F.

J U R Y

Commissaires des Courses : MM. Colignon (Belgique),
Varetto (Italie), Marzohl (Suisse).

Juge à l’Arrivée : M. Max Burgi (Suisse).
Commissaires aux virages : MM. Toepfer (Danemark),

Meredith (Grande-Bretagne), Fokkinga (Hollande), Hoomberg
(Hollande), Palummo (Italie), Venini (Italie), Steines (Luxem-
bourg), Kaiser (Tchéco-Slovaquie), Schoeters (Belgique).

Starter : M. Auffray (France).

DE VINCENNES

U N E  V U E  D ’ E N S E M B L E ,  P R I S E  E N  A V I O N

PLAN SCHÉMATIQUE

DES EMPLACEMENTS RÉSERVÉS AUX SPECTATEURS

Les Délégués du 40me Congrès de l’Union Cycliste Internationale, tenu à Paris, le 1er Août 1924.
Au centre : (1) M. A. ADRIAN, vice-président : (2) M. Max BURGI, secrétaire-adjoint ; (3) M. Josse ROSSELS, trésorier ;

(4) M. Léon BRETON, président ; (5) M. F. COLIGNON, vice-président.

—  —



27

Les Recettes et les Spectateurs du Cyclisme, à Colombes et à Vincennes

TABLEAU RÉCAPITULATIF PAR RÉUNIONS

TABLEAU RÉCAPITULATIF PAR CATÉGORIES DE PLACES

—  —



TABLEAU DES ENGAGEMENTS DU CYCLISME, PAR EPREUVE

Nota. — Les chiffres qui figurent sur ce tableau indiquent le nombre de bulletins d'engagements par nation. Il est à remarquer qu'un athléte peut
être engagé dans plusieurs épreuves.

TABLEAU DES PARTICIPANTS AU CYCLISME, PAR ÉPREUVE

Nota. — Les chiffres qui figurent sur ce tableau indiquent le nombre d’engagements qui ont été effectivement remplis. Il est à remarquer
qu’un athléte peut participer à plusieurs épreuves.



Tableau des Engagés et Participants
par Sport

NATIONS ENGAGÉS PARTICIPANTS
—

Afrique du Sud . . . . . . . . . . . . 1 1
Argentine . . . . . . . . . . . . . . . . .
Australie

5 5
. . . . . . . . . . . . . . . . . . 4

Belgique
4

. . . . . . . . . . . . . . . . . . 12
Bulgarie

9
. . . . . . . . . . . . . . . . . .

Canada
7 7

. . . . . . . . . . . . . . . . . . . 1 1
Chili . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 4 3
Danemark . . . . . . . . . . . . . . . . 8 6
Egypte . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Etats-Unis

3 3
. . . . . . . . . . . . . . . . 7

Finlande . . . . . . . . . . . . . . . . . . 6
5

France
4

. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 11
Grande-Bretagne

15
. . . . . . . . . .

Hollande
17 12

. . . . . . . . . . . . . . . . . . 13 10
Hongrie . . . . . . . . . . . . . . . . . . 7
Italie

5
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Lettonie
15 10

. . . . . . . . . . . . . . . . . . 6
Lithuanie

4
. . . . . . . . . . . . . . . . . 3 2

Luxembourg . . . . . . . . . . . . . . 7 5
Pologne 9. . . . . . . . . . . . . . . . . . 8
Suède . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 6
Suisse

4
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 9

Tchécoslovaquie
13

. . . . . . . . . . . 10 8
Turquie . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 3
Yougoslavie . . . . . . . . . . . . . . . 6 4

Total . . . . . . . . . . . . 1 8 7 1 4 0

NUMÉROTAGE DES ÉPREUVES DE CYCLISME

43 - 1.000 Mètres, Piste.

44 - 50 Kilomètres, Piste, sans     entra ineurs.

45 - 2.000 Mètres, Piste, Tandems.

46 - 4.000 Mètres. Piste, Course poursuite par equipes.

47 - 188 Kilomètres, Route, Epreuve individuelle.

48 - 188 Kilomètres, Route, Epreuve par equipes.

COMPTE˜RENDU DES ÉPREUVES

ÉPREUVE N° 43

1.000 MÈTRES PISTE

1er L. MICHARD
France

2e MEIJER 3e CUGNOT
Hollande France

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
L’Épreuve s’est déroulée sur la piste en ciment

de 500 mètres du Vélodrome Municipal de Vin-
cennes, théâtre de tous les Grands Prix de Paris
Cyclistes. Les deux journées de course ont été
favorisées par le temps, maigré une assez forte
averse le 26. La compétition fut des plus régu-
lières et il ne viendra à l’idée de personne de
contester le résultat, le vainqueur, Lucien MI-
CHARD ayant prouvé auparavant déjà, et ayant
continue depuis, qu’il était bien le meilleur.

Il y avait 19 nations engagées, représentées
par 57 coureurs. 31 seulement prirent le départ.
Forfait général de l’Afrique du Sud et de la
Turquie. L’âge moyen des concurrents était in-
férieur à 25 ans. Très peu dépassaient cet âge et
deux ou trois seulement avaient 30 ans ou plus.
Le vainqueur, MICHARD, en avait 21.

Apres les séries éliminatoires, 12 nations seu-
lement sur 17 restaient qualifiées, l’Argentine, la
Bulgarie, le Chili, la Lettonie et le Luxembourg
ayant perdu leurs représentants. La Hollande, le
Danemark, la France, la Grande-Bretagne, l’Aus-

tralie et l’Italie en conservaient chacun deux et
la Tchécoslovaquie, la Hongrie, les Etats-Unis,
la Belgique, la Suisse, et la Pologne chacune un.

Apres les quarts de finale, les 9 coureurs restant
en présence se décomposaient ainsi: deux Fran-
çais et deux Italiens, un Hollandais, un Danois,
un Britannique, un Australien et un Suisse. Enfin,
deux nations seulement franchirent le cap des
demi-finales: la France, avec deux représentants,
et la Hollande, avec un.

Les éliminatoires comportaient 12 séries, plus
6 séries de repêchage, les vainqueurs de ces 18
séries étaient qualifies pour les quarts de finale.
Il n’y eut aucune surprise, ni aucun élimine de
marque. Le meilleur temps des derniers 200 mè-

L. MICHARD

tres fut fait par le Français CUGNOT et l’Ita-
lien Del GROSSO: 12 s. 4/5.

Les quarts de finale se disputaient en 6 séries
de trois hommes, plus 3 séries de repêchage entre
les 2e et 3e. Il y eut, cette fois, des victimes
notoires, même dans les repêchages, notamment
le Hollandais PEETERS, qui fut champion du
monde et  gagna deux fois  le  Grand Prix de
Paris, et l’Américain W. FENN, qui était compte
parmi les favoris. Le meilleurs temps des der-
niers, dans les quarts de finale, ne fut que de
13 sec. par le Français MICHARD et le Britan-
nique FULLER.

Des demi-finales, deux furent des plus régu-
lières: celles gagnées par les Français MICHARD
et CUGNOT. Dans la première, MICHARD fit
montre d’une nette supériorité, rattrapant I’Ita-
lien BOSSI qui s’était échappé et résistant en-
suite à une suprême attaque de FULLER. Dans
la troisième, CUGNOT accomplit un égal tour de
force en remontant irrésistiblement MERMILLOD
qui s ’était  échappé avec DEMPSEY dans sa
roue. Le temps des deus vainqueurs pour les
derniers 200 mètres, 12 s. 1/5 est d’ailleurs élo-
quent. Dans la 2e demi-finale, gagnée par le
Hollandais MEIJER, le résultat fut peut-être
faussé par la chute de l’Italien Del GROSSO à
10 mètres du but, alors qu’il était encore en
tète.

La finale laissait donc en présence les deux
Français CUGNOT et MICHARD et le Hollan-
dais MEIJER. Le train mené par CUGNOT, avec
MICHARD dans sa roue. empêcha toute sur-
prise. Aux 200 mètres, MICHARD partit à fond,
emmenant le Hollandais qui ne put que rester
dans sa roue, tandis que CUGNOT finissait bon
troisième. Le temps des derniers 200 mètres n’était
que de 12 s. 4/5, nettement inférieur, par consé-
quent. au temps record de l’épreuve, réalisé par
MICHARD et CUGNOT dans les demi-finales.

LISTE DES ENGAGÉS

Engages Participants

Nations . . . . . . . . . . . . . . . .
Individuels . . . . . . . . . . . . . .

— —

19 17
57 31

Afrique du Sud. -- M. KALTENBRUM, N.
Part.

Argentine. — L. DE MEYER, N. Part. — E.
GRET, 23 ans; Elim. 1re sér. : 2e; repêch. Elim.
3e sér. : N. Cl. — J. POLET, 26 ans; Elim. 2e sér. :
2e; repêch. Elim. 1re sér.: N Cl.

Australie. — R. BROADBENT, N. Part. —
W. COPPINS, 22 ans; Elim. 3e sér. : 1er; 1/4
Fin. 6e sér. : 3e; repêch. 1/4 Fin. 38 sér. : N. Cl.
— G. DEMPSEY, 19 ans;  Elim. 2 e  sér. :  1e r ;
1/4 Fin. 3e sér.: 1er; 1/2 Fin. 3e sér.: N. Cl.

—      —
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Belgique. — P. DE BRUYNE, 19 ans; Elim.
1re sér. : 1re; 1/4 Fin. 4e série. : 3e; repêch. 1/4
Fin. 2e sér.: N. Cl. — J. VERHEYEN, 28 ans;
Elim. 12e sér.: 2e; repêch. Elim. 5e sér.: N. Cl.

Bulgarie. — A. ATANASSOFF, N. Part.  —
B. DIMTSCHEFF, 25 ans;  Elim. 3e  sér. :  3e ;
repêch. Elim.: N. Part.

Chili. — R. BERMOJO—LOPEZ, 24 ans; Elim.
4e sér. : 2e; repêch. Elim. 5e sér.: N. Cl. —
F JUILLET CULAN, 26 ans;  Elim. 12e  sér. :
3e; repêch. Elim.: N. Part. — C. SALINAS ME-
NESES, N. Part.  — A. VIDAL ARELLANO,
27 ans;
part.

Elim. 5e  sér. :  2e ;  repêch.  Elim.:  N.

Danemark. — W. FALCK HANSEN, 18 ans;
Elim. 3e sér.: 2e; repêch. Elim. 1re sér.: 1er;
1/4 Fin. 1re sér.: 2e ; repêch. 1/4 Fin. 1re sér.:
N. Cl. — 0. GULDAGER, 20 ans; Elim. 6e sér.:
2e; 1/4 Fin. 3e sér.: 1er; 1/4 Fin. 2e sér. 2e;
repêch. 1/4 Fin.: 1er; 1/2 Fin. 2e sér.: N. Cl. —
E. HANSEN, N. Part.  — E. KJELDSEN, N.
Part.

Etats-Unis. — W. FENN; Elim. 4e sér. : 1er;
1/4 Fin. 4e sér.: 2e; repêch. 1/4 Fin. 3e sér.:
N. Cl. — 1. GRONKOWSKI, N. Part.

France. — L. CHOURY, N. Part. — J. CU-
GNOT, 25 ans;  Elim. 1Oe  sér. :  1e r ;  1/4 Fin.
4e sér.: 1er; 1er Fin. 3e sér.: 1er; Fin. 3e. —
1. FAUCHEUX, N. Part.  — L. MICHARD,
21 ans; Elim. 5e sér.: 1er; 1/4 Fin. 28 sér.: 1er;
1/2 Fin. 1r e  sér. :  1e r ;  Fin. 1er.

Grande-Bretagne. — H. FULLER, 22 ans;
Elim. 6e sér.: 1er; 1/4 Fin. 6e sér.: 1er; 1/2 Fin.
1re sér.: N. Cl. — F. HABBERFIELD, N. Part.
— G. OWEN, 31 ans; Elim. 10e sér.: 2e; repêch.
Elim. 6e sér.: 1er; 1/4 Fin. 2e sér.: 3e; repêch.
1/4 Fin. 2e sér. : N. Cl. — H. PRYOR, N. Part. Dimanche 27 Juillet. — Réunion N° 279

Hollande. — G. ‘BOSCH VAN DRAKESTEIN,
N. Part. — A. MAZAIRAC, N. Part. — J. MEIJER
19 ans; Elim. 9e sér.: 1er; 1/4 Fin. 1re sér.: 1er;
1/2 Fin. 2e sér.: 1er; Fin.: 2e. — M. PEETERS,
42 ans; Elim. 7e sér. : 1er; 1/4 Fin. 3e sér. : 2e;
repêch. 1/4 Fin. 1re sér.: N. CI.

Hongrie. — J. GRIMM, 30 ans; Elim. 8e sér.:
2e; repêch. Elim. 5e sér. : 1er; 1/4 Fin. 3e sér.:
3e ; repêch. 1/4 Fin. 2e sér. : N. Cl. — F.
UHERECZKY, 26 ans; Eli. 9e sér.: 3e; repêch.
Elim. 4e sér.: N. CI.

Italie. — G. BOSSI, 23 ans; Elim. 8e sér.:
1er; 1/2 Fin. 6e sér. 2e; repêch. 1/4 Fin. 1re sér. :
1er; 1/2 Fin. 1re sér.: N. Cl. — F. DEL GROSSO,
25 ans; Elim. 11e sér.: 1er; 1/4 Fin. 5e sér. : 1er;
1/2 Fin. 28 sér.: N. Cl. — A. DE MARTINI,
N. Part. — L. TASSELLI, N. Part.

Lettonie. — A. APSITS, N. Part. — V.
KEPKE, N. Part.  — R. PLUME, 27 ans ;
Elim. 11e sér. : 3e; repêch. Elim. 6e sér.: N. Cl.
— A. ZEIBERLINS, 27 ans; Elim. 10e sér.: 3e;
repêch. Elim. 3e sér.: N. Cl.

Luxembourg. — M. GILLEN, 29 ans; Elim.
4e sér.: N. cl.

Pologne. — J. LAZARSKI, 32 ans; Elim. 11e

sér.: 2e; repêch. Elim. 6e sér.: N. Cl. — W.
RYL, N. Part. — T. STANKIEWICZ, N. Part.
— F. SZYMCZYK, 32 ans; Elim. 12e sér.: 1er;
1/4 Fin. 5e sér.: 3e; repêch. 1/4 Fin.: N. Part.

Dimanche 27 Juillet. — Réunion N° 279

Suisse. — M. ADDOR, N. Part. — E. LEU-
TERT, N. Part. — E. LEY, N. Part. — L.
MERMILLOD, 30 ans; Elim. 9e sér.: 2e; repêch
Elim. 4e sér. : 1er; 1/4 Fin. 5e sér. : 2e; repêch.
1/4 Fin. 28 sér.: 1er; 1/2 Fin. 3e sér.: N. Cl.

Tchécoslovaquie. — J. BROZ, N. Part.  — O
CERVINKA, 19 ans; Elim. 8e sér. : 3e; repêch.
Elim. 4e sér.: N. Cl. — M. KNOBLOCH, 19 ans;
Elim. 2e sér. : 3e; repêch. Elim. 2e sér. : 1er;
1/4 Fin. 1er sér.: 3e; repêch. 1/4 Fin. 1re

 Sér.:
N. Cl.  — K. PECHAN, N. Part. Dimanche 27 Juillet. — Réunion N° 279

Turquie. — 1. RAIF, N. Part.

R É S U L T A T S

ELIMINATOIRES

Samedi 26 Juillet. — Réunion N° 274

Nombre de séries: 12. plus 6 séries de repê-
chage parmi les 2es et 3es. — Qualifiés par série:
1, soit 18 concurrents classés pour les 1/4 de
finales.

Série N° 1. — 1. P.  DE BRUYNE, Belg.  ;
2. E. GRET, Arg.. Temps des 200 m.: 13 s. 4/5.
— N. Part.: M. ADDOR, Suis.

Série N° 2. — 1. G. DEMPSEY, Aust; 2. J.
POLET, Arg.; 3. M. KNOBLOCH, T.-Slo. Temps
des 200 m.: 13 S. 4/5..

Série 3. — 1. W. COPPINS, Aust. ;  2.  W.
FALCK HANSEN, Dane.; 3 B. DIMTSCHEFF,
Bulg. Temps des 200 m.: 13 s. 3/5.

Série N 4. — 1. W FENN, E.-U.; 2. R. BER-
MEJO-LOPEZ, Chili. Temps des 200 m.: 13 s.
3/5. — N. Cl.: M. GILLEN, Lux., relevé.

Série N° 5. — 1. L. MICHARD, Franç.; 2. A.
VIDAL-ARELLANO, Chili. Temps des 200 m. :
13 Y. 3/5. — N. Part.: 1. RAIF, Turq.

Série N° 6. — 1. H. FULLER, G.-Br.; 2. O.
GULDAGGER, Dane. Temps des 200 m.: 13 s.
4/5.  — N. Part. :  H. KALTESBRUM, Af.  S.

Série N° 7. — 1. M. PEETERS, Holl., walk-
over. Temps des 200 m.: 17 s. — N. Part.:
J .  GRONKOWSKI,  E.-U.

Série N° 8. — 1. G. BOSSI, Ital.; 2. J. GRIMM,
Hong. ; 3. 0. CERVINKA, T.-Slov. Temps des
200 m.: 13 s. 3/5.

Série N° 9. — 1. J. MEYER, Holl.; 2. L
MERMILLOD, Suis. ; 3. F. UHERECZKY.
Hong. Temps des 200 m.: 13 s. 1/5. — N. Part.:
A. ATANASSOFF, Bulg.

S é r i e  N °  1 0 . 1. J. CUGNO’I’, Franç.; 2
GOWEN, G.-Br. : 3. A. ZEIBERLISS, Lett.
Temps, des 200 m. : 12 s. 4/5.

Série N° 11. — 1. F. DEL GROSSO, Ital. ;
2 J.  LAZARSKI, Polog. ;  3.  R.  PLUME, Lett.
Temps des 200 m. : 12 s. 4/5.

Série N° 12. —- 1. F. SZYMCZYK, Polog. ;
2. J. VERHEYEN, Belg.; 3. F. JUlLLET CU-
LAN, Chili. Temps des 200 m. ; 13 s. 3/5.

MEILLEUR TEMPS DES SERIES

DES ELIMINATOIRES

J. CUGNOT, Franç., dans 10e sér.: 12 s. 4/5.
— F .  DEL GROSSO,  I ta l . ,  dans  11 e  s é r .
11 s. 4/5.

REPECHAGE DES ELIMINATOIRES

Série N° 1. — 1. W FALCK-HANSEN, Dane.
— N. Cl.: J. POLET, Arg.

Série N° 2. — 1. M. KNOBLOCH, T.-Slov.,
walk-over.

Série N° 3. — 1. O. GULDAGER, Dane. —
N. Cl.: A. ZEIBERLINS, Lett.; E. GRET, Arg.

Série N° 4. — 1. L. MERMILLOD, Suis. —
N .  C l . :  F .  U H E R E C Z K Y ,  H o n g . ;  0 .  C E R -
VINKA, T.-Slov.

Série N° 5. — 1. J. GRIMM, Hong. — N. Cl :
R. BERMEJO-LOPEZ, Chili.; J. VERHEYEN,
Belg.

Série N° 6. — 1. G. OWEN, G.-Br. — N. Cl.:
J LAZARSKI, Polog. ;  R.  PLUME, Lett.

N. PART. — B. DIMTSCHEFF, Bulg.; JUIL-
l.ET CULAN, Chili; VIDAL-ARELLANO, Chili.

QUARTS DE FINALES

Nombre de séries: 6, plus 3 séries de repê-
chage parmi les 2es et 3es. — Qualifiés par série:
1. soit 9 concurrents classés pour les 1/2 Finales.

Série N° 1. — 1. J.  MEYER, Holl . ;  2.  W.
FALK-HANSEN, Dane.  ;  3 .  M. KNOBLOCH,
T.-Slov. Temps des 200 m. : 13 s. 1/5.

Série N° 2. — 1. L MICHARD, Franç. ;
2 0. GULDAGER, Dane.; 3. G. OWEN, G.-Br.
Temps des 200 m.: 13 s.

Série N° 3. — 1. G. DEMPSEY, Aust.; 2. M.
PEETERS, Holl.; 3. J. GRIMM, Hong. Temps
des 200 m.: 13 s. 1/5.

Série N° 4. — 1. CUGNOT, Franç.; 2. W.
FENN, E.-U.; 3. P. DE BRUYNE, Belg. Temps
des 200 m. 13 s. 1/5.

Série N° 5. — 1. F. DEL GROSSO, Ital.; 2.
L.  MERMILLOD, Suis.  ;  3.  F.  SZYMCZYK,
Polog. Temps des 200 m.: 13 s. 3/5.

Série N° 6. — 1. H. FULLER, G.-Br.; 2. G.
BOSSI,  Ital . ;  3.  W. COPPINS, Aust.  Temps
des 200 m.: 13 s.

MEILLEUR TEMPS DES SERIES

DES QUARTS DE FINALE

L. MICHARD, Franç., dans 2e série: 13 s. —
II. FULLER, G.-Br., dans 6e série: 13 s.

REPECHAGE des QUARTS de FINALE

Série N° 1. — 1. G. BOSSI, Ital. — N. Cl.:
M. PEETERS, Holl.; W FALK HANSEN, Dane.;
M. KNOBLOCH, T.-Slov.

Série N° 2 .  — L .  MERMILLOD,  Su is .  —
N .  C L :  P .  D E  B R U Y N E ,  B e l g . ;  G .  O W E N ,
G.-Br. ;  J.  GRIMM, Hong.

Série N° 3. — 1.  0.  GULDAGER, Dane.  —
N. Cl.: W FENN, E.-U.; W. COPPINS, Aust. —
N. Part. :  F.  SZYMCZYK, Polog.

DEMI-FINALES

Nombre de séries: 3. — Qualifiés par série:
L soit 3 concurrents classés pour la Finale.

Série N° 1. — 1. L. MICHARD, Franç. Temps
des 200 m.: 12 s. 1/5. — N. Cl.: H. FULLER,
G.-Br.; G. BOSSI, Ital.

Série N° 2. — 1.  J.  MEYER, Hong. Temps
des 200 m.: 12 s. 4/5. — N. Cl.: 0. GULDAGER,
Dane. ; F. DEL GROSSO, Ital.

Série N° 3. — 1. J. CUGNOT, Franç. Temps
des 200 m.: 12 s. 1/5. — N. CI.: G. DEMPSEY,
Aust.; L. MERMILLOD, Suis.

MEILLEUR TEMPS DES SERIES

DES DEMI-FINALES

L. MICHARD, Franç. ,  dans la 1r e  série :
12 s. 1/5. —- J. CUGNOT, Franç., dans la 3 série:
12 s. 1/5.

F I N A L E

1. 1.. MICHARD, Franç. (Champion Olympi-
que. Temps des 200 m.: 12 s. 4/5; 2. J. MEYER,
Holl.; 3. J. CUGNOT, Franç.

C L A S S E M E N T  D E S  N A T I O N S

1r e FRANCE, 14 points (1e r  L.  MICHARD,
10 p.; 3e J. CUGNOT, 4 p.).

2e HOLLANDE, 5 points (2e J. MEYER, 5 p.).

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES

1896 Athénes : MASSON (France).
1900 Paris : TAILLANDIER (France).

1904 Saint-Louis :
1908 Londres : Annulée.
1992 Stockholm: Non disputée.

1916 N’a pas eu lieu.
1920 Anvers: M. PEETERS (Hollande).

1924 Paris: L. MICHARD (France).

—  —



LES 1.000 METRES’ SUR PISTE

L'arrivée de la première L'arrivée de la troisième
demi-finale. demi-finale.

L. MICHARD s'assure le J. CUGNOT triomphe de
meilleur sur H. FULLER et G. DEMPSEY et de

G. BOSSI. L MERMILLOD.

L’arrivée de la deuxième demi-finale
J. MEIJER devance O. GULDAGER. tandis que F. DEL GROSSO tombe.

Pendant la Finale. — A l'avant-dernier tour, L'arrivée de la Finale.

J. CUGNOT mène devant L. MICHARD et J MEIJER. L. MICHARD devant J. MEIJER et J. CUGNOT.

—  —



ÉPREUVE N° 44

50 KILOMÈTRES PISTE
SANS ENTRAINEURS

1er J. WILLEMS
Hollande

2e C. ALDEN 3e  F. WYLD
Grande-Bretagne Grande-Bretagne

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES

L’épreuve s’est disputée en une seule série par
très beau temps, et sur la piste en excellent état
du Vélodrome Municipal de Vincennes.

Il n’y eut pas d’incidents ni d’accidents, mais le
règlement ne prévoyant rien pour les cas de
crevaison, ceux qui en furent victimes ne purent
disputer leurs chances avec le maximum de régu-
larité

21 nations avaient inscrit 62 coureurs. Il n’y.
eut que 36 coureurs et 16 nations au départ, la
Hongrie, la Lettonie, le Luxembourg, la Suisse
et la Turquie étant forfaits. De ces abstentions,
seule celle de la Suisse, qui possédait des coureurs
de valeur, put être considérée comme regrettable
au point de vue sportif.

L’âge moyen était, d’une façon générale, un
peu plus élevé que celui des coureurs de vitesse.
Le vainqueur avait 24 ans, mais le second, le
Britannique C. ALDEN, en avait 40.

La course, se disputant en une seule série en
ligne, il n’y a qu’à la décrire.

Elle comportait 100 tours de piste. Au 15e tour,
premiere crevaison. C’est le Français CHOURY,
l’un des grands favoris, qui en est victime. Ses
concurrents en profitent pour activer l’allure et
CHOURY est doublé. L’Australien COPPINS et
l’Italien DIBALE crèveront à leur tour, mais ce
dernier pourra rejoindre.

Du 15e au 25e kilomètre, la course est animée
par une échappée du Polonais LANGE, qui, durant
tout ce temps, restera seul en tête. Les Français
CHOURY et MEUNIER et l ’Anglais ALDEN
parviennent à rejoindre le fugitif, mais ils sont à
leur tour rattrapés par le gros du peloton avant
le 30e kilomètre. Après le 40e kilomètre, CHOURY
est éliminé définitivement par une nouvelle cre-
vaison, si bien que cinq tours avant la fin, moment
où, d’après le règlement, tous les concurrents
doublés doivent quitter la piste, 14 hommes-seule-
ment restent en présence pour le sprint final. Dans
le dernier tour, le Danois HANSEN démarre, mais
il sera remonté par l’Anglais ALDEN à qui WIL-
LEMS viendra ravir la première place tout à la
fin. La Grande-Bretagne prend
l’Italie les 4e et 6e, la Pologne la 5e, la France

les 2e et 3e places,

la 7e avec MEUNIER.
Temps de la course: 1 h. 18’ 25”. — Temps

intermédiaires: 10 kil., 15’ 41” ; 20 kil., 30’ 54” 2/5;
30 kil., 46’ 21” 1/5; 40 kil., 1 h. 2’ 3”. — Dans
l'heure: 38 kil. 650.

LES REGLES DE L’EPREUVE

La course se disputait en une seule série, sur
50 kilomètres, soit 100 tours de piste. Chaque
nation avait droit à 2 concurrents.

Pas de terrain rendu pour les crevaisons ou
accidents de machine. Cinq tours avant la fin, tous
les’ concurrents doublés devaient quitter la pista.

LISTE DES ENGAGÉS RÉSULTATS

Engagés Participants

Nations . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Individuels . . . . . . . . . . . . . .

— —

21 16

62 36

Afrique du Sud. — H. KALTENBRUM, 27 ans,
N. Cl.

Argentine. — L. DE MEYER, 21 ans, N. Cl. —
E. GRET, 23 ans, N. Cl. — J. POLET, 26 ans,
N. Cl. — C. SAAVEDRA, 23 ans, N. Cl.

Australie. — R. BROADBENT, 20 ans, N. Cl.
— W COPPINS, 22 ans, N. Cl. — G. DEMPSEY,
19 ans, N. Cl.

Belgique. — J. BOON, 27 ans, N. Cl. — C.
CADRON, 35 ans, N. Cl. — L. DAGHELINCKA,
24 ans, N. Cl. — J. VERHEYEN, 28 ans, N. Cl.

Bulgarie. — P. GEORGIEFF, 20 ans, N. Cl. —
B. STOYANOFF, 20 ans, N. Cl.

Canada. — J. LAPORTE, 17 ans, N. Cl.

Chili. — R. BERMEJO-LOPEZ, 24 ans, N. Cl.
— F. JUILLET-CULAN, 26 ans, N. Cl. — G.
SALINAS-MENESES, N. Part — A. VIDAL-
ARELLANO, 27 ans, N. Cl.

Danemark. — W. FALCK-HANSEN, 18 ans,
N. Cl. — E. HANSEN, 24 ans, N. Cl.

Egypte. — M. ALK-MAHMOUD, N. Cl. — M.
MADKOUR, N. Cl. —A. SALEM-HASSAN, N. Cl.

J. WILLEMS

Etats-Unis. — W FENN, N. Cl. — I. GRON-
KOWSKI, N. Cl.

France. — L. CHOURY, 26 ans, N. Cl. —
E. MEUNIER, 30 ans, N. Cl. — N. RENAUD,
N. Part. — G. SAUX, N. Part.

Grande-Bretagne. — C. ALDEN, 40 ans, 2e. —
T. HAARVEY, N. Part. — H. PRYOR, N. Part.
— F. WYLD, 24 ans, 3e.

Hollande. — G. BOSCH VAN DRAKESTEIN,
N. Part. — S. VAN POELGEEST, N. Part. —
F. WATERREUS, N. Part.  — J. WILLEMS,
24 ans, 1er.

Hongrie. — R. BOUSKA, N. Part.

Italie. — F. DEL GROSSO, N. Cl. — A. DE
MARTINI, 27 ans, 4e. — A. DINALE, 24 ans, 6e.
— A. POLITI, N. Part.

Lettonie. — A. APSITS, N. Part. — R. PLUME,
N. Part. — F. UKSTINS, N. Part.

Luxembourg. — M. GILLEN, N. Part.

Pologne. — J. LANGE, 27 ans, 5e — J. LA-
ZARSKI, 32 ans, N. Cl. —T. STANKIEWICZ, N.
Part. — F. SZYMCZYK, N. Part.

Suisse. — M. ADDOR, N. Part. — G. ANTE-
NEN, N. Part. — A. BLATTMANN, N. Part. —
O.  LEHNER,  N .  Par t .

Tchéco-Slovaquie. — J. BROZ, 18 ans, N. Cl. —
O. CERVINKA, N. Part.  — M. KNOBLOCH,
N. Part. — K. PECHAN, N. Part.

Turquie. — A. DJAVID, N. Part. — R. FAHRY,
N. Part. — 1. RAIF, N. Part.

Dimanche 27 Juillet. — Réunion N° 279

1. J. WILLEMS, Holl. (Champion Olympique).
Temps : 1 h. 18 m. 24 s. — 2. C. ALDEN, G.-Br.
— 3. F. WYLD, G.-Br. — 4. A. DE MARTINI,
Ital. —‘5. J. LANGE, Polog. — 6. A. DINALE,
Ital.

NON CLASSES

Afrique du Sud. — M. KALTENBRUM, 27 ans.
Argentine. — L. DE MEYER, 21 ans. — E.

GRET, 23 ans.  — J. POLET, 26 ans.  — C.
SAAVEDRA, 23 ans.

Australie. — R. BROADBENT, 20 ans. — W .
COPPINS, 22 ans. — G. DEMPSEY, 19 ans.

Belgique. — J. BOON, 27 ans. — C. CADRON,
35 ans. .— L. DAGHELINCKA, 24 ans.  — J.
VERHEYEN, 28 ans.

Bulgarie. — P. GEORGIEFF, 20 ans. — B.
STOYANOFF, 20 ans.

Canada. — J. LAPORTE, 17 ans.

Chili. — R. BERMEJO-LOPEZ, 24 ans. —
F. JUILLET-CULAN, 26 ans.  — A. VIDAL-
ARELLANO, 27 ans.

Danemark. — W. FALCK-HANSEN, 18 ans. —
E. HANSEN, 24 ans.

Egypte. — M. ALY-MAHMOUD. — M. MAD-
KOUR. — A. SALEM-HASSAN.

Etats-Unis. — W. FENN. — 1. GRON-
KOWSKI.

France. — L. CHOURY, 26 ans. — E. MEU-
NIER.

Italie. — F. DEL GROSSO.

Pologne. — J. LAZARSKI, 32 ans.
Tchéco-Slovaquie. — J. BROZ, 18 ans.

NON PARTANTS

Chili. — G. SALINAS-MENESES.
France. — M. RENAUD. — G. SAUX.
Grande-Bretagne. — T. HARVEY. — H.

PRYOR.

Hollande. — G. BOSCH VAN DRAKESTEIN.
— S. VAN POELGEEST. — F. WATEREUS.

Hongrie. — R. BOUSKA.
Italie. — A. POLITI.

Lettonie. — A.  APSITS .  — R .  PLUME.  —
F. UKSTINS.

Luxembourg. — M. GILLEN.

Pologne. — T. STANKIEWICZ. — F. ZYMC-
ZYK.

Suisse. — M. ADDOR. — G. ANTENEN. — A.
BLATTMANN. — 0. LEHNER.

Tchéco-Slovaquie. —  0 .  C E R V I N K A .  —  M .
KNOBLOCH. — K. PECHAN.

Turquie. — A.  DJAVID.  — R .  FAHRY.  —
I. RAIF.

CLASSEMENT DES NATIONS

1re HOLLANDE, 10 points (1er J. WILLEMS).
2e GRANDE-BRETAGNE, 9 points (2e C. AL

DEN, 5 p. ;  3e  F.  WYLD, 4 p.) .

3e ITALIE, 4 points (4e A. DE MARTINI 3 p.;
A. DINALE, 1 p.).

4e POLOGNE, 2 points (5e J. LANGE).

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES

Cette épreuve ne figurait pas au programme des
Jeux antérieurs à 1920.
1920 Anvers, HENRY GEORGE, Belg.

1924 Paris, J. WILLEMS, Holl.
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LES 50 KILOMETRES SUR PISTE SANS ENTRAINEURS

& LES 2.000 METRES TANDEMS

Pendant l'épreuve des 50 kilomètres sur piste sans entraîneurs,

Le peloton des concurrents dans un virage.

L’arrivée des 50 kilomètres sur piste.

J. WILLEMS devance C. ALDEN et F. WYLD.

L'arrivée de la Finale du 2.000 mètres tandems.

La FRANCE (J .  CUGNOT-L.  CHOURY)  bat  l e  DANEMARK (E .  HANSEN-W.  FALK-HANSEN)  et  la  HOLLANDE (M.  PEETERS-G.  BOSCH VAN DRAKESTEIN) .

En médaillon, à gauche, le départ de la Finale des 2.000 mètres tandems. — De gauche à droite, la FRANCE, le DANEMARK et la HOLLANDE.

—  —



ÉPREUVE N° 45

2.000 MÈTRES PISTE
TANDEMS

Dimanche 27 Juillet 1924. — Réunion N° 279

1er J. CUGNOT
L. CHOURY

France

2e W. FALCK-HANSEN
E. HANSEN

Danemark

3e G. BOSCH VAN DRAKESTEIN
M. PEETERS

Hollande

CONSIDERATIONS GÉNÉRALES
Comme toutes les autres épreuves sur piste,

celle de tandems s’est disputée au Vélodrome
Municipal de Vincennes. Beau temps, bien qu’il
ait plu un peu le samedi, piste excellente les deux
jours, et régularité parfaite de l’epreuve.

7 nations étaient engagées, ayant inscrit 24 cou-
reurs, soit 12 équipes. Cinq équipes seulement

sivement et résista aux assauts des Hollandais
d’abord, puis des Danois, gagnant par 5 lon-
gueurs. La temps des derniers 200 mètres, 12" 3/5,
réalisé par CUGNOT et MICHARD le même jour,
dans les demi-finales de l’épreuve bicyclettes, dit
assez combien la victoire française fut facile.

LES REGLES DE L’EPREUVE

A disputer sur 2.000 mètres, soit 4 tours de
piste. à raison d’un tandem par nation. 3 séries
et une finale de trois.

LISTE DES ENGAGÉS

Engagés Participants
—

Nations . . . . . . . . . . . . . . . . .
Individuels

7 5
. . . . . . . . . . . . . . 24 10

Chili. — Equipe non partante: R. BERMOJO-
LOPEZ. — F. JUILLET-CULAN. — G. SALI.
NAS-MENESES. — A. VIDAL ARELLANO.

Danemark. — Equipe classée 2e. — Elim. 3e sér.:
1re; Fin.: 2e. — W. FALCK-HANSEN, 18 ans,
Part. — 0. GULDAGER, N. Part. — E. HAN-
SEN, 24 ans, Part. — E. KJELDSEN. N. Part.

Etats-Unis. — Equipe Non Partante: W. FENN.
— I. GRONKOWSKI.

France. — Equipe classée 1re. — Elim. 2e sér.:
Fin

J. CUGNOT 25 ans Part
1re. — L. CHOURY, 26 ans, Part. —

— L.
N. Part. — L. MICHARD, N. Part.

FAUCHEUX,

Grande-Bretagne. — Equipe non classée.  —
Elim. 3e sér.: N. Cl. — C. ALDEN, N. Part. —
F. HABBERFIELD, 29 ans, Part. — T. HAR-
VEY, 36 ans, Part. — H. LEE, N. Part.

Hollande. — Equipe classée: Elim. 1re sér.: 1er;
Fin. :  3e .  .— G. BOSCH VAN DRAKESTEIN,

L’Equipe de France: J. CUGNOT-L. CHOURY.

s‘alignèrent, représentant chacune une nation la
Hollande, la Hongrie, la France, le Danemark et

37 ans, Part. — A. MAZAIRAC, N. Part. — M.

la Grande-Bretagne. Les Etats-Unis et le Chili
PEETERS, 42 ans, Part. — J. WILLEMS, N. Part.

déclarèrent forfait. Hongrie. — Equipe non classée : Elim. 1re sér.:
Même âge moyen que dans l’épreuve de vitesse N. Cl. — J. GRIMM, 30 ans, Part. — F UHE-

1.000 mètres; tous les participants de l’épreuve RECZKY, Part.

tandems étant inscrits dans les deux.
Le petit nombre des équipes engagées permit

le ne faire que trois séries éliminatoires, quali- RÉSULTATS
fiant les trois gagnants pour la finale. Encore.
dans la 2e série, les Français CHOURY-CUGNOT
firent-ils walk-over, par suite du forfait des Etats-
Unis. Les deux autres séries qualifièrent la Hol- ELIMINATOIRES
lande, éliminant la Hongrie, et le Danemark éli-
minant la Grande-Bretagne. Le meilleur temps
pour les derniers 200 mètres fut réalisé par
l'équipe hollandaise VAN DRAKESTEIN-PEE-
TERS: 12” 3/5.

La finale fut gagnée très nettement et très faci-
lement par l’équipe française CHOURY-CUGNOT
qui mena toute la course, activa le train progres-

Samedi 26 Juillet 1924. — Réunion N° 274

Nombre de séries: 3. — Equipas qualifiées par
série: 1, soit 3 équipes admissibles à la Finale.

Première Série. — 1. G. BOSCH VAN DRA-
KESTEIN-M. PEETERS (Holl). Temps des 200

derniers mètres: 12” 3/5; 2. J. GRIMM.-F. UHE-
RECZKY (Hong.).

Deuxième Série. — 1. L. CHOURY-J. CUGNOT
(Fran.) Walk-over. Temps: 14 a. — N. Part. :
Equipa des Etats-Unis.

Troisième Série. — 1. W. FALCK-HANSEN-
E. HANSEN (Dan.) .  Temps: 12 s.  4/5;  a.  F.
HABBERFIELD-T.
Part. :

HARVEY (G.-Br.). — N.
Equipe du Chili.

MEILLEURS TEMPS DES SERIES

ELIMINATOIRES

G. BOSCH VAN DRAKESTEIN-M. PEETERS:
12 s. 3/5.

FINALE

1. L. CHOURY-J. CUGNOT (Fran.) Champions
Olympiques. Temps des 200 derniers mètres: 12 s.
3/5; 2.
3. G.

W. FALCK-HANSEN-E. HANSEN (Dan.).
BOSCH VAN DRAKESTEIN-M. PEE-

TERS (Holl.).

CLASSEMENT DES NATIONS

1re FRANCE, 10 points (1ers L. CHOURY et
J. CUGNOT).

2e  DANEMARK, 5 points (2e s  W. FALCK-
HANSEN et E. HANSEN).

3e HOLLANDE, 4 points (3es G. BOSCH VAN
DRAKESTEIN et M. PEETERS).

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES

Cette Épreuve ne figurait pas au programme des
Jeux antérieurs à 1908.
1908 Londres, M. SCHILLES et A. AUFFRAY

(Fran.).
1912 Stockholm, non disputée.

1916 N’a pas eu lieu.
1920 Anvers, RYAN et LANCE (G.-Br.).

1924 Paris, L. CHOURY et J. CUGNOT (Fran.).

ÉPREUVE N° 46

4.000 MÈTRES PISTE
COURSE POURSUITE PAR ÉQUIPES

1re ITALIE

2e POLOGNE 3e BELGIQUE

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
L’épreuve fut disputée au Vélodrome Municipal.

Bon temps et piste excellente, malgré une forte
averse tombée le premier jour, celui des élimina-
toirs.

Cette épreuve donne lieu à quelques incidents
le deuxième jour. C’est ainsi que la première demi-
finale fut courue deux fois, sur réclamation de
la Hollande dont un des équipiers creva avant
que ne soit terminé le premier tour, ce qui aurait
dû faire donner immédiatement faux départ. Faute

—      —



LE 4,000 MÉTRES - POURSUITE SUR PISTE PAR ÉQUIPES

L'équipe de France dans un virage
Pendant le 4.000 mètres poursuite

L’équipe de Pologne en course dans la finale

L'équipe de Belgique, classée troisiéme L'equipe de France, classee quartrieme

28 (En médaillon) — Léquipe de Pologne, classée seconde

—    —



d’avoir appliqué aussitôt le règlement, l’équipe
italienne fut obligée à un effort supplémentaire
qui eût pu lui coûter la victoire dans la finale.

Dans la seconde demi-finale, une crevaison sur-
vint également à un équipier français, mais im-
médiatement après le premier tour. Le faux départ
ne s’imposait donc pas, mais un coup de pistolet
donné à faux un tour avant la fin, alors que
l’équipe française, malgré son handicap, n’était
pas battue, jeta le désarroi et faussa peut-être le
résultat.

15 nations étaient engagées avec 81 individuels
inscrits. Dix nations seulement mirent chacune une
équipe de 4 hommes au départ: l’Argentine, l’Aus-
tralie, le Chili, les Etats-Unis et la Yougoslavie
étant forfaits.

Age moyen semblable à celui des concurrents
de l’épreuve de 50 kms sans entraîneurs, c’est-à-
dire supérieur à celui des sprinters purs.

L’épreuve se disputant par matches à deux, on
avait composé 8 matches éliminatoires, le Mexique,
sans adversaire, étant qualifié d’office et les autres
opposant: la Hollande à la Belgique, l’Italie à la
Yougoslavie, la Suisse à la Tchéco-Slovaquie,
l’Australie au Chili, l’Argentine au Danemark, la
Grande-Bretagne à la France et la Lettonie à la
Pologne.

L’Italie et le Danemark firent walk-over, la
4e série ne fut pas courue, par suite du double
forfait de l’Australie et du Chili et les autres
furent gagnées par la Belgique, la Suisse, la

Argentine. — Equipe non partante.
L. DE MEYER. — E. GRET. — J. POLET. —

C. SAAVEDRA. — J. ZAMPICCHIATTI.

Australie. — Equipe non partante.
R .  BROADBENT.  —  W.  COPPINS.  —  G .

DEMPSEY. — S. RAMSDEN.

Belgique. — Equipe classée 3e. — Elim. Ire série:
Ire; 1/4 Fin. Ire sér.: Ire; 1/2 Fin. Ire sér.:
N. Cl.; match pour les 3e et 4e places: 3e.

J. BOON, N. Part. — L. DAGUELINCKX, 24
ans.  Part.  — L. DEROOVER, N. Part.  — H.
HOEVENAERS, 23 ans, Part. ‘— F. SAIVE, 24
ans, Part. — J. VANDENBOSCH, 26 ans, Part.

Chili. — Equipe non partante.
R. BERMOJO-LOPEZ. — F. JUILLET-CULAN.

G. SALINAS-MENESES. — A. VIDAL-AREL-
LANO.

Danemark. — Equipe non classée. — Elim. 5e

sér.: Ier; 1/4 Fin.: N. Part.
W. FALCK-HANSEN, 18 ans. — O. GULDA-

GER, 20 ans.  — E. HANSEN, 24 ans.  — E.
KJELDSEN, 34 ans.

Etats-Unis. — Equipe non partante.
J.  ARMANDO. — W .  F E N N .  —  I .  G R O N -

KOWSKI. — G.  HENTSCHEL.  — V .  HOP-
KINS.

L’EQUIPE D’ITALIE

France et la Pologne, le meilleur temps étant
réalisé par la France: 5’ II” 2/5. Le match le
plus disputé fut celui opposant la Belgique à la
Hollande et qui ne fut gagné par l’équipe belge
que par 2 longueurs.

Dans les quarts de finale, disputés le même jour,
la Belgique fut opposée à l’Italie et la France à
la Pologne. Ils furent gagnés par l’Italie et la
Pologne après les incidents relatés plus haut. Meil-
leur temps par l’Italie 5’ 12”.

Enfin, la finale laissa aux prises l’Italie et la
*Pologne. Elle fut remportée aisément par l’équipe
italienne, un équipier Polonais s’étant effondré
dans les derniers tours.

Un match supplémentaire pour l’attribution de
la 3e place revint à la Belgique, l’équipe fran-
çaise ne se défendant pas et se laissant rejoindre
avant la mi-course.

Le temps de l’équipe française, dans les élimi-
natoires, 5’ II” 2/5, reste le temps-record de
l’épreuve.

LES REGLES DE L’EPREUVE
L’épreuve se disputait sur 4.000 mètres par

équipes de 4 hommes, en match à deux, chaque
équipe partant d’un côté différent de la piste, à
250 mètres l’une de l’autre.

L’équipe gagnante était celle qui, soit rejoignait
l’autre avant les 4.000 mètres, soit faisait le
meilleur temps sur les 4.000 mètres, ce temps
étant pris au passage du 3e homme de l’équipe.

Chaque nation n’avait droit qu’à une équipe
de 4 hommes.

LISTE DES ENGAGÉS

Engagés Participants
— —

Nations . . . . . . . . . . . . . . . .
Individuels . . . . . . . . . . . . . .

—  —

France. — Equipe classée 4e. — Elim. 6e sér. :
Ire ; 1 /4  F in .  2 e  s é r . :  I r e ;  1 /2  F in .  2 e  s é r .  :
N. Cl.; match pour les 3e et 4e places: 4e.

L. CHOURY, 26 ans, Part. — R. GUILLEMIN,
26 ans, Part. — R. HOURNON, 19 ans, Part —
E. MEUNIER, N. Part. — M. RENAUD, 24 ans,
Part. — G. SAUX, N. Part.

Grande-Bretagne. — Equipe non classée. — Elim.
6e sér. : N. Cl.

G. CAVANAGH, N. Part. — H. FRANKLIN,
N. Part. — F. HABBER FIELD, 29 ans, Part. —
T. HARVEY, 36 ans, Part. — H. LEE, 37 ans,
Part. — W. STEWART, 41 ans, Part.

Hollande. — Equipe non classée. — Elim. Ire

sér. : N. CL
G. BOSCH VAN DRAKESTEIN, 37 ans, Part.

— J. MAAS, 24 ans, Part, — A. MAZAIRAC, N.
Part.  — M.  PEETERS,  N .  Par t .  — S .  VAN
POELGEEST, 24 ans, Part. — F. WATERRENS,
22 ans, Part.

Italie. — Equipe classée Ire. — Elim. 2e sér. :
I r e ; 1/4 Fin. 3e sér.: Ire; 1/2 Fin. Ire sér.: Ire;
Fin. Ire.

G. ABELLONIO, N. Part. — A. DE MARTINI,
27 ans, Part. — A. DINALE, 24 ans, Part. —
A. MENEGAZZI, 24 ans, Part. — L. TASSELLI,
N. Part. — P. ZUCCHETTI, 22 ans, Part.

Lettonie. — Equipe non classée. — Elim. 7e sér.:
N. Cl.

A. APSITS, 36 ans, Part. — V. KEPKE, N.
Part. — R. PLUME, 27 ans, Part. — A. SINUA,
N. Part. — F. UKSTINS, 29 ans, Part. — A.
ZEIBERLINS, 27 ans, Part.

Pologne. — Equipe classée 2e. — Elim. 7e sér.:
Ire; 1/4 Fin.  I r e  sér. : N. Cl.  — Meilleur 2e

participe aux 1/2 Fin. — 1/2 Fin. 2e sér. : Ier;
Fin. : 2e

J. LANGE, 27 ans, Part. — J. LAZARSKI,
32 ans, Part, — W. RYL, N. Part. — T. STAN-
KIEWICZ, 22 ans, Part. — F. SZYMCZYK, 32
ans, Part.

Suisse. — Equipe non classé. — Elim. 3e sér.:
Ire; 1/4 Fin. 2e sér. : N. Cl.

G. ANTENEN, N. Part. — A. BLATTMANN,
N. Part, — E. LEUTERT, 26 ans, Part. — A.
NOTZLI, 24 ans, Part. — E. RICHLI, Part. —
G. WEILENMANN, 30 ans, Part.

Tchéco-Slovaquie. — Equipe non classée. — Elim.
3e sér.: N. Cl.

J. BROZ, 18 ans, Part. — K. CERVENKA, N.
Part. — O. CERVINKA, 19 ans,  Part.  — M.
KNOBLOCH, 19 ans, Part. — K. PECHAN, 23
ans, Part. — A. PERIC, N. Part.

Yougoslavie. — Equipe non partante.
D.  DUKANOVIC. — A. KOSMATIN. — J.

SOLAR. — K. SOSTARKO. — K. SOVIC. —
R. TRUBAN.

RÉSULTATS

ELIMINATOIRES

Samedi 26 Juillet. — Réunion No 274

Nombre de séries: 7. — Qualifiés par série: I
soit, 7 nations concurrentes classées pour les 1/4
de finale.

Série No I. — Ire BELGIQUE (L. DAGHE-
LINCKX, H. HOEVENAERS, F. SAIVE, J. VAN-
DENBOSCH). Temps: 5 m. 12 s. — N. Cl.: Hol-
lande (G. B O S C H  V A N  D R A K E S T E I N ,  J .
MAAS, S. VAN POELGEEST, F. WATERREUS).

Série No 2. — Ire ITALIE (A. DE MARTINI,
A. DINALE, A. MENEGAZZI, F. ZUCCHETTI,
walk-over. Temps : 5 m. 23 s. 1/5. — N. Part.
Yougoslavie.

Série  N o  3 .  — Ire SUISSE (E. LEUTERT, A.
NOTZ LI ,  E .  R IC HLI ,  G .  WE ILE NMA NN) .
Temps: 5 m. 23 s. — N. Cl. : Tchéco-Slovaquie
(J. BROZ, O. CERVINKA, M. KNOBLOCH, K.
PECHAN).

Série  N o  4 .  —
Chili.

Annulée. — N. Part. : Australie,

Série No 5. — Ire DANEMARK (W. FALCK-
HANSEN, O. GULDAGER E. HANSEN,,  E.
KJELDSEN walk-over). Temps: 5 m. 27 s. 3/5. —
N. Part. : Argentine.

Série  N o  6 .  — Ire FRANCE (L. CHOURY, R.
GUILLEMIN, R.  HOURNON, M. RENAUD).
Temps : 5 m. II s, 2/5. — N. Cl. Grande-Bretagne
(F. HABBER FIELD, T. HARVEY, H. LEE,
W. STEWART).

Série No 7. — Ire POLOGNE (J. LANGE, J.
LAZARSKI, T. STANKIEWICZ, F. SZYMCZYK).
Temps: 5 m. 16 s. — N. Cl.: Lettonie (A. AP-
SITS, R. PLUME, F. UKSTINS, A. ZEIBER-
LINS).

MEILLEUR TEMPS DES SERIES

ELIMINATOIRES

FRANCE (L. CHOURY, R. GUILLEMIN, R.
HOURNON, M. RENAUD) dans 6e série: 5 m.
II s. 2/5.

QUARTS DE FINALES

Samedi 26 Juillet. — Réunion No 274

Nombre de séries: 3. — Qualifiés par série: I
et repêchage du meilleur second, soit 4 nations
concurrentes classées pour les 1/2 Finales.

Série  N o  I .  — Ir e  BELGIQUE (L.  DAGHE-
LINCKX, H. HOEVENAERS, F. SAIVE, J. VAN-
DENBOSCH). Temps: 5 m. 12 s. 1/5. — N. Cl.:
Pologne (J. LANGE, J. LAZARSKI, T. STAN-
KIEWIC Z ,  F . SZYMCZYK).  Temps :  5 m.
16 s. 4/5.

S é r i e  N o  2 . — Ir e  FRANCE (L.  CHOURY,
R. GUILLEMIN, R. HOURNON, M. RENAUD).
Temps: 5 m. 14 s. /5. — N. Cl. : Suisse (E. LEU-
TERT, A. NOTZLI, E. RICHLI, G. WEILEN-
MANN). Temps: 5 m. 21 s. 3/5.

Série No 3. — Ire ITALIE (A. DE MARTINI,
A. DINALE, A. MENEGAZZI, F. ZUCCHETTI).
Walk-over. Temps: 5 m. 13 s. 4/5. — N. Part. :
Danemark.

15 10
81 40



MEILLEUR SECOND

POLOGNE, 5 m. 16 s. 4/5.

MEILLEUR TEMPS DES SERIES

DES 1/4 DE FINALES

BELGIQUE: (L. DAGHELINCKX, H. HOE-
VENAERS, F. SAIVE, J. VANDENBOSCH) ‘dans
1re série: 5. m. 12 s. 1/5.

DEMI-FINALES

Dimanche 27  Juillet. - Reunion N° 279

Nombre de séries: 2. - Qualifiés par série : I,
soit deux nations concurrentes classées pour la
finale.

Série N° i. - ire italie (A. DE MARTINI,
A. DINALE, A, MENEGAZZI, F. ZUCCHETTI).
Temps: 5 m. 12 s. - N. Cl. : Belgique (L. DA-
GHELINCKX, H. HOEVENAERS, F. SAIVE,
J. VANDENBOSCH).

Série N° 2. - ire POLOGNE (J. LANGE,
J. LAZARSKI, T. STANKIEWICZ, F. SZYMC-
ZYK). Temps: 5 m. 18 s. - N. Cl. : France (L.
CHOURY, R. GUILLEMIN, R. HOURNON, M.
RENAUD).

MEILLEUR TEMPS DES 1/2 FINALES

ITALIE (A. DE MARTINI, A. DINALE, A.
MENEGAZZI, F. ZUCCHETTI) dans ire série :
5 m. 12 s.

FINALE

DIMANCHE 27 JUILLET; - Réuion N° 279

ire ITALIE, Champion Olympique (A. DE MAR-
TINI, A. DINALE, A. MENEGAZZI, F. ZUC-
CHETTI). Temps: 5 m. 15 s.

28 POLOGNE (J. LANGE, J. LAZARSKI, T.
STANKIEWICZ, F. SZYMCZYK).

MATCH POUR les 3e et 4e PLACES

3e BELGIQUE (L. DAGHELiNCKX, H. HOE-
VENAERS, F. SAIVE, J. VANDENBOSCH).

4e FRANCE (L. CHOURY, R. GUILLEMIN,
R. HOURNON, MI RENAUD).

CLASSEMENT DES NATIONS

ire ITALIE, IO points (A. DE MARTINI, A.
DINALE, A. MENEGAZZI, F. ZUCCHETTI).

2e POLOGNE, 5 points (J. LANGE, J. LA-
ZARSKI, T. STANKIEWICZ, F. ZYMCZYCK).

3e BELGIQUE, 4 points (L. DAGHELINCKX,
H. HOEVENAERS, F. SAIVE, J. VANDEN-
BOSCH).

4e FRANCE, 3 points (L. CHOURY, R. GUIL-
LEMIN, R. HOURNON, M. RENAUD).

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES

Cette épreuve ne figurait pas au programme des
Jeux antérieurs á 1920.

1920 Anvers, ITALIE (GIORGETTI, FERRA-
RIO, CARLI, MAGNANI).

1924 PARIS, ITALIE (A. DE MARTINI, A. DI-
NALE, A. MENEGAZZI, F. ZUC

CHETTI).

ÉPREUVE   N° 47

188 KILOMÈT ROUTE
COURSE INDIVIDUELLE

1er A. BLANCHONNET
France

2e H. HOEVENAERS 3e R. HAMEL
Belgique France

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
La course, qui se faisait par départs individuels

espacés de 2 en 2 minutes contre la montre, se
disputait sur un circuit routier de 188 kilomètres,
avec départ et arrivée au Stade Olympique de
Colombes, en passant par Argenteuil, la Patte-d’Oie
d’Herblay, Saint-Ouen-l’AumBne, Pontoise, Cor-
meilles-en-Vexin, Marines, Chars, Gisors, Gournay-
en-Bray, La Feuillée, Lyons-la-Forêt, Ecoins-

A. BLANCHONNET

Richeville, Saint-Clair, Magny-en-Vexin, Le Bord,
Puseux et Pontoise, ou les concurrents retrouvaient
leur route de départ jusqu’au Stade. Ce .parcours
trés varié, comme profil et comme nature du sol,
comportait du plat et de nombreuses rampes, dont
quelques-unes assez dures, du pavé, du macadam,
et des chaussées goudronnées. Certaines portions
de la route étaient en assez mauvais état et cau-
sérent quelques crevaisons; mais, somme toute,
relativement peu dans l’ensemble. Aucune, d’ail-
leurs, ne parut avoir une influence sur le résultat,
du moins en ce qui concerne les premiéres places.

Durant toute la course, le temps demeura nua-
geux et le soleil ne parut pas. Les concurrents
eurent simplement à lutter à l’aller contre un léger
vent debout. Somme toute, circonstances atmos-
phériques plutôt satisfaisantes. Ce fut une des
épreuves oú il y eut le moins de forfaits. Vingt-
deux nations sur 23 engagées alignérent 72 repré-
sentants au départ, contre 108 inscrits. Seul le
Chili déclara forfait général. Age moyen des con-
curents: 25 ans. La proportion de ceux qui sont
au-dessous de cet âge et de ceux qui le dépassent
est á peu prés la méme. Le vainqueur, BLAN-
CHONNET, a 21 ans; le second, HOEVENAERS,
23, et HAMEL, 24. Ce dernier est d’ailleurs l'aîné
de l’équipe française gagnante, LEDUC ayant
20 ans et WAMBST 22.

La course, nous l’avons dit, était strictement
individuelle les concurrents partant seuls, de 2
en 2 minutes, ne devant recevoir aucune aide en
cours de route, ne devant méme pas rouler de
conserve avec un autre coureur quand ils en re-
joignaient un. Course trés dure par conséquent
et oh les repéres manquaient aux concurrents pour

régler leur allure. Pousser de bout en bout, il
n’y avait pas d’autre tactique. Et cela Pendant
188 kilométres. Effort formidable en vérité. Le
résultat obtenu par le gagnant BLANCHONNET
est, au reste, merveilleux. Battre le meilleur
homme aprés lui de IO minutes et réaliser sur
ce parcours difficile, en isolé, la moyenne de
30 kilométres, est un exploit vraiment excep-
tionnel.

La victoire de BLANCHONNET fut des plus
réguliéres; il eut tout le temps le meilleur, comme
temps de bout en bout. A mi-parcours, il avait déjà
le meilleur temps: 3 h. 7 m. 25 s. contre 3 h.
7 m. 42 s. à HAMEL, 3 h. 13 m. 12 s. à HOE-
VENAERS et 3 h. 16 m. 24 s. à BOHLIN. Or,
ces quatre hommes se retrouvent à l’arrivée Ier
3e 2e et 7e. C’est dire combien la course fut
réguliére.

Au classement par nations, la France triomphe
facilement avec ses deux premiers hommes classés
Ier et 3e La Belgique, avec les places 2e et 6e,
est bonne seconde. La Suéde et la Suisse viennent
ensuite aux places d’honneur.

REGLES DE L’EPREUVE

Départs individuels de 2 en 2 minutes. Tous
soins, en cours de route, interdits, les coureurs ne
devant pas au surplus, quand ils rejoignent un
autre concurrent, demeurer avec lui. Classement
individuel pan temps. Quatre coureurs autorisés par
nation. 

LISTE DES ENGAGÉS

Engagés Participants

Nations . . . . . . . . . . . . . . . . . 23 22
Individuels . . . . . . . . . . . . . . 108 72

Afrique du Sud. - H. KALTENBRUN, 27 ans,
N. Cl.

Argentine. — L. DE MEYER, 21 ans, N. Cl. -
E. GRET, N. Part. - J. POLET, 26 ans, N. Cl.
— C. SAAVEDRA, 23 ans, N. Cl. — J. ZAM-
PICCHIATTI, 24 ans, N. Cl.

Australie. - S. RAMSDEN, 23 ans, N. Cl.
Belgique. - A. DE CAT, N. Part. - H. HOE-

VENAERS, 23 ans, 2e - A. PARFONDRY, 28
ans, 6e. - H. PRUIN, N. Part. - F. SAIVE,
24 ans, N. Cl. - J. VANDENBOSCH, 26 ans,
N. Cl.

Bulgarie. - G. ABADJIEFF, 31 ans, N. Cl. -
A. ATANASOFF, 20 ans, N. Cl. - M. GEOR-
GIEFF, 20 ans, N. Cl. - M. KLAINEROFF, 20
ans, N. Cl.

Canada. - J. LAPORTE, 17 ans, N. Cl.
Chili. - R. BERMEJO-LOPEZ, N. Part. -

F. JUILLET-CULAN, N. Part. - G. SALINAS-
MENESES, N. Part. - A. VIDALARELLANO,
N. Part.

Danemark. - E. ANDERSEN, 22 ans, N. Cl.
- A. CLAUSEN, 29 ans, N. Cl. - H. HANSEN,
N. Part. - B. NIELSEN, N. Part.

Egypte. - ,M. ALY-MAHMOUD, N. Part. -
M. MADKOUR, N. Cl. - A. SALEM-HASSAN,
N. Cl.

Etats-Unis. - J. ARMANDO, N. Part. - J.
BOULICAULT, N. Cl. - R. BRAET, N. Part. -
J. GRONKOWSKI, N. Cl. - G. HENTSCHEL,
N. Cl. - V. HOPKINS, N. Cl.

Finlande. - A. COLLIN, 33 ans, N. Cl. -
E. FRANK, 25 ans, N. Cl. - R. HELLBERG,
N. Part. - T. HORKKO, 26 ans, N. Cl. -
H. MAKINEN, N. Part. - 1. VOUTELIN, 31
ans, N. Cl.

France. - A. BLANCHONNET, 21 ans, Ier  -
M. BOCHER, N. Part. - R. HAMEL, 22 ans,
3e. - A. LEDUCQ, 20 ans, N. Cl. - R. ROUS-
SEL, N. Part. - G. WAMBST, 22 ans, N. Cl.

Grande-Bretagne. - W HANSON, N. Part. -
S. HUNTER, 30 ans, N. Cl. - D. MARSH, 31
ans, N. Cl. - E. PILCHER, 31 ans, N. Cl. -
J. ROSSITER, N. Part. - A. WILSON, 22 ans,
N. Cl.

Hollande. - C. HEEREN, 24 ans, N. CI -
H. INNEMEE, 22 ans, N. Cl. - H. KRILLER,
N. Part. - J. MAAS, 24 ans, N. Cl. - J VAN-
DIJK, N. Part. - M. VLIETMAN, 24 ans,
N. Cl.

—   —



LA COURSE SUR ROUTE

Le poinçonnage des machines des concurrents:

Pendant la course
M. KLAINEROF sur les pavés de Cormeilles

Le départ de la course sur route
au Stade Olympique de Colombes

Pendant la course
N. RAUSCH à la Patte d’Oie d’Herblay

Une arrivée  sur la piste

du Stade Olympique de Colombes

Le parcours de la course sur route R. HAMEL. classé troisième,

et son profil signe au contrôle d’arrivée

—  —



LA COURSE SUR ROUTE

A. BLANCHONNET cn plein effort H. HOEVENAERS sur la route R. HAMEL à l’arrivée

A. BLANCHONNET après sa victoire

L’équipe de France, victorieuse du classement par équipes,

H. HOEVENAERS
effectue un tour d’honneur sur la piste municipale du Bois de Vincennes.

R. HAMEL

classé deuxième classé troisième

—  —



Hongrie. — J. BARTOS. N Part. -  R.
BOUSKA, 29 ans, N. Cl. — M. RUSOFSZKY,
30 ans, N. Cl. — J. SAGHI, N. Part. — F. STEI-
NER, 36 ans, N. Cl

Italie. —  A. BRESCIANI, 26 ans, N. Cl.—
N. CIACCHERI, 31 ans, N. Cl. — L. FERRA-
RIO, N. Part. — L. MAGNOTTI, 24 ans, N CI.
— A. NEGRINI, 21 ans, N. Cl. — D PIE-
MONTESI, N. Part.

Lithuanie. —I. ANUOLIKAS, 21. ans, N. Cl.
—J. VILPISAUSKAS, 25 ans, N. Cl.

Luxembourg. — E. GIRRES, N. Part. —E.
KLEIN, N. Part. — P. KUHN, 21 ans, N. Cl. — 
L. PESCH, 20 ans, N. Cl. — N. RANSCH, N.
Cl. — G. SCHILZ, 23 ans, N. Cl.

Pologne. —V. HOCKMAN, N. Cl. — F. KOS
TRZEMSKI, N. CI. — K. KRZEMINSKI, 22 ans,
N. Cl. — J. LAZARSKI, N. Part. — 0. MIL-
LER, 32 ans, N. Cl.

Suède. — E. BJURBERG, 29 ans, N Cl. —
E. BOHLIN, 27 ans, N. Cl. — K. FRIMODIG,
N. Part. — R. MALM, 31 ans, N. Cl. — G.
SKOLD, 30 ans, 40 — 0. SVENSSON, N. Part.

Suisse. —F. AELLIG, N. Part. — G. ANTE-
NEN, 21 ans, N. Cl. A. BLATTMANN, 5e. 
F. BOSSI, N. Cl. — 0 LEHNER, 24 ans,
N. Cl. — A. MUGGLI, N. Part.

Tchéco-Slovaquie. —K. CERVENKA, 24 ans,
N. Cl. — 0. CERVENKA, N. Part. — A. CHAR-
VAT, 25 ans, N. Cl. — R. JIRASEK, N. Part. 
F. KUNDERT, 33 ans, N. Cl. — A. PERIC,
28 ans, N. CI — F. ZIMA, N. Part.

Yougoslavie. —D. DUKANOVIC, 22 ans. N.
Cl. — R. TRUBAN, 20 ans, N. Cl. — A. KOS-
MATIN, 17 ans, N. Cl. — J. SOLAR, N Part.
— K. SOSTARKO, N. Part. — K. SOVIC, 25

ans, N. Cl.

RÉSULTATS

IER A. BLANCHONNET, Fran., 6 h. 20 m. 48 s. 

2e
3e
4e
5e
6e

(Champion Olympique).  
H. HOEVENAERS, Belg., 6 h. 30 m. 27 s.
R. HAMEL, Fran., 6 h. 30 m. 51 s. 3/5.
G SKOLD, Suède 6 h. 33 m. 36 s. 115.
A. BLATTMANN, Suis., 6 h. 34 m. 9 s.
A. PARFONDRY, Belg., 6 h. 35 m. 57 s.

.
NON CLASSES

E.
G.
A.
J.
H.
A.
C.
O.
A.
F.
R
N.
J.
L.
G.
A.
E.
D.
G.
H.
N.
F.

BOHLIN, Suéde. . . . . . . .    6 h. 36 m. 12 s. 2/5,
WAMBST, Fran. . . . . . . .   6 h. 38 m. 34 s. 2/5.
LEDUCQ, Fran. . . . . . . . .   6 h. 39 m. 16 s.
VANDENBOSCH, Belg.  6 h. 40 m. 31 s. 2/5.
KALTENBRUN, Af. S.    6 h. 41 m. 34 s. 2/5.
BRESCIANI, Ital.......     6 h. 41 m. 39 s. 2/5.
HEEREN., Holl.........     6 h. 41 m. 50 s. 4/5.
LEHNER, Suis.. . . . . . .    6 h. 43 m. 39 s.
NEGRINI, Ital.........      6 h. 48 m. 9 s. 4/5.
SAIVE, Belg.. . . . . . . . . . 6 h. 48 m. 46 s. 2/5.
MALM, Suéde.. . . . . . . . . 6 h. 49 m. 53 s.
CIACCHERI, Ital......   6 h. 50 m. 10 s.
MAAS, Holl............   6 h. 51 m. 5 s.
MAGNOTTI, Ital.. . . . . . 6 h. 53 m. 25 s.
ANTENEN, Suis:. . . . . .  6 h. 53 m. 27 s.
WILSON, G.-Br. . . . . . . .  6 h. 53 m. 52 s. 2/5.
PILCHER, G-Br. . . . . . .  6 h. 54 m. 2 s.
MARSH, G.-Br.. . . . . . . . 6 h. 56 m. 52 s. 2/5.
SCHILTZ, Lux. . . . . . . . .  7 h. 34 S. 2/5.
INNEMEC, Holl., . . . . . . 7 h. 4 m. 32 s.
RANSCH,Lux.. . . . . . . . . 7h. 4m. 46s.
BOSSI, Suis.. . . . . . . . . .     7 h. 5 m. 43 s. 2/5.

Mercredi 23 Juillet. — Réunion N° 65

J.
F.
F.
T.
M.
V.
K.

J.
A.
E.
M.
R.
1.
F.
J.
E.
A.
V.
A.

Egypte. — M. ALY-MAHMOUD.
Etats-Unis. — J. ARMANDO, R. BRAET.
Finlande. — R. HELLBERG, H. MAKINEN.
France. — M. ROCHER, R. ROUSSEL
Grande-Bretagne. — W. HANSON, J. ROSSI-

TER.
Hollande. — H. KRILLER, J. VAN DIJK.

Luxembourg. — E. GIRRES, E. KLEIN:
Pologne. — J. LAZARSKI.
Suède. — K. FRIMODIG, 0. SVENSSON:
Suisse. — F. AELLIG, A. MUGGLI.
Tchécoslovaquie. — 0. CERVENKA, R. JIRA-.

SEK, F ZIMA.
Yougoslavie. — K. SOSTARKO.

M. VLIETMAN, Ho11. . . . . . .  7 h. 7 m. 32 s. 2/5.
G. SAAVEDRA, Arg. . . . . . .  7 h. 9 m. 16 s. 1/5.
L. DE MEYER, Arg . . . . . . . 7 h. 14 m. 10 s. 2 / 5
A. PERIC, T.-Slo. . . . . . . . . . 7 h. 14 m. 47 s. 4/5
J. BOULICAULT, E.-U.............. 7 h. 15 m. 51 s. 3/5.
S. HUNTER, G.-Br . . . . . . . 7 h. 16 m. 35 s.
B. DUKANOVIC, Y.-Sla.. 7 h. 17 m. 23 s. 3/5

A.
S.
A.
L.
K.
K.

J.
A.
I.

KOSMATIN, Y.-Sla . . . . 7 h. 18 m. 24 s.
RAMDEN, Aust . . . . . . . . 7 h. 18 m. 23 s. 2/5.
CLAUSEN, Dane . . . . . . . 7 h. 19 m. 16 s. 2/5.
PESCH, Lux . . . . . . . . . . . 7 h. 19 m. 5 s. 2/5.
CERVENKA, T..Slo.. . . 7 h. 20 m. 20 s.
S O V I C , Y - S l a . . , . . . . .   7 h . 2 1 m . 3 5 s .
KUHN, Lux . . . . . . . . . . . . 7 h. 22 m. 12 s. 2/5.
ZAMPICCHIATTI, Arg.     7 h. 24 m. 17 s.
CHARVAT, T.-Slo . . . . . . 7 h. 26 m. 9 s.
GRONKOWSKI, E.-U......    7  h.  34 m.  41 s.  4/5.

M. MADKOUR, Egyp........ 7 h. 35 m. 38 s. 2/5.
I. VOUTELIN, Finl. . . . . . . 7 h. 41 m. 3 s. 2/5.
0. MILLER, Polog . . . . . . . . 7 h. 46 m. 56 s.
G. HENTSCHEL, E.-U . . . . 7 h. 52 m. 59 s. 3/5.
R. TRUBAN, Y.-Sla . . . . . . .  7 h. 53 m. 40 s.
M. RUSOFSKY, Hong .....  7 h. 57 m. 49 s.
E. FRANK, Fin1 . . . . . . . . . . . 8 h 4 m. 53 s.
G. ABADJIEFF, Bulg . . . . . . 8 h. 8 m. 35 s.

LAPORTE, Cana.. . . . . . 8 h. 11 m. 22 s.
KOSTRZEMBSKI,Polog. 8 h. 14 m. 53 s. 3/5.
STEINER, Hong . . . . . . . 8 h. 42 m. 14 s. 2/5.
HORKKO, Finl.. . . . . . . 8 h. 18 m.
KLAINEROFF, Bulg.. .  8 h. 23 m. 18 s.
HOPKINS, E.-U . . . . . . . 8 h. 29 m. 2 s.
KRZEMINSKI, Polog..    8 h. 40 m. 18 s. 3/5.

ONT ABANDONNE

VILPISAUSKAS, Lith............ "
COLLIN, Finl................... "
ANDERSEN, Dam................... "
GEORGIEFF, Bulg................. "
BOUSKA. Hong...................... "
ANUOLIKAS, Lith.................. "
KUNDERT, T.-Slo.................. ,,
POLET, Arg..................... "
BJURBERG, Suède.............. "
ATASASOFF, Bulg................. "
HOCKSMAN, Polog............... "
S A L E M - t l A S S A N , E g y p .  "

NON PARTANTS

Argentine. — E. GRET.
Belgique. — A. DE CAT, H. PRUIN.
Chili. — R. BERMOJO-LOPEZ, F. JUILLET-

CULAN, G. SALINAS-MENESES, A. VIDAL-
ARELLANO,

Danemark. — H. HANSEN, B. NIELSEN

La victoire de la France par équipes fut aussi
réguliére que celle remporté par BLANCHON-
NET dans l’épreuve individuelle. Elle a fait res-
sortir l’extraordinaire homogénéité de son équipe,
dont. les trois hommes et même les quatre se
tenaient de trés prés, le quatriéme, LEDUCQ.
terminant 9e derrière son camarade WAMBST 8e,
et à 42 secondes seulement de lui.

LES REGLES DE L’EPREUVE

Hongrie. — J. BARTOS, J. SAGHI

Epreuve courue en même temps et dans les
mêmes conditions que l'épreuve individuelle sur
rouie. Chaque nation a droit à quatre équipes,
les 8 premiers seulement comptant au classement

obtenu en additionnant les trois temps mis par

Italie. — L. FERRARIO, D. PIEMONTESI.
chacun d’eux pour couvrir le parcours.

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES

Cette épreuve ne figure pas au programme des
Jeux antérieurs à 1912.
1912 STOCKHOLM, R. LEWIS, Af. S.
1916 N’a pas eu lieu.
1920 Anvers, E.-H. STENQUIST, Suède.
1924 PARIS, A. BLANCHONNET, Fran.

ÉPREUVE   N° 48

188 KILOMÈT. ROUTE
COURSE PAR ÉQUIPES

Ire FRANCE

2e BELGIQUE 3e SUEDE

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
L'épreuve s’est disputée au sein même de

l’épreuve individuelle. Trois équipes seulement par
nation comptaient au classement, qui était obtenu
en additionnant les temps de ces trois hommes.
Il n’y eut, toutefois, que 16 nations, au lieu de 32
dans l'épreuve individuelle, qui purent aligner une
équipe de trois hommes et participer à ce classe.
ment. Les six abstentions forcées furent celles de
I’Afrique du Sud, de l’Australie, du Canada, du
Danemark, de l’Egypte et de la Lithuanie.

LISTE DES ENGAGÉS

Engagé Participants
-

Nations . . . . . . . . . . . . . 16 16
Individuels . . . . . . . . . . . . . . 63 63

CLASSEMENT DES NATIONS

Ier FRANCE: 14 Points (Ier A. BLANCHON-
NET: 10 p. ; 3e R. HAMEL : 4 p.).

2e BELGIQUE: 6 points (2e HOEVENAERS :
5 p.; 6e A. PARFONDRY: I p ).

3e SUEDE: 3 points (4e G. SKOLD).
4e SUISSE: a points (5e A. BLATTMANN).

J. ZAMPICCHIATTI, 24 ans, 43e.
 Belgique - Equipe classée 2e.

Argentine. - Equipe non classée.

U H. HOEVENAERS, 23 ans, 2e. - A. PAR-

1. DE MEYER, 21 ans, 31e. - J. POLET,
26 ans, 68e. - C. SAAVEDRA, 23 ans, 30e. -

FONDRY, 28 ans, 6e. - F. SAIVE, 24 ans, 16e.
- J. VANDENBOSCH, 26 ans, 10e.

Bulgarie. - Equipe non classée.
G. ABADJIEFF, 31 ans, 53e - A. ATANA-

SOFF, 20 ans, 70e - M. GEORGIEFF, 20 ans,
64e. - M. KLANEROFF, 20 ans, 57e.

—  —



Etats-Unis. — Equipe non classée.
J. BOULICAULT, 33e. — 1. GRONKOWSKI,

45e. — G. HENTSCHEL, 49e — V. OPKINS, 58e.

Finlande. — Equipe non classée.
A. COLLIN, 33 ans, 62e — E. FRANK, 25 ans,

52e — T. HORKKO, 56e. — I. VOUTELIN,
31 ans, 47e.

France. — Equipe classée Ire.
A. BLANCHONNET, 21 ans, Ier — R. HA-

MEL, 22 ans, 3e. — A. LEDUCQ, 20 ans, 9e. —
G. WAMBST, 22 ans, 8e.

Grarnde-Bretagne. — Equipe non classée.
S. HUNTER, 30 ans, 34e. — D. MARSH, 31

ans, 24e. — E. PILCHER, 31 ans, 23e. — A.
WILSON, 22 ans, 22e.

Hollande. — Equipe classée 6e.
C. HEEREN, 24 ans, 13e. — H. INNEMEE,

22 ans, 26e. — J. MAAS, 24 ans, 19e. — M.
VLIETMANN, 24 ans, 29e.

Hongrie. — Equipe non classée.
R. BOUSKA, 29 ans, 65e. — M. RUSOFSZKY,

30 ans, 51e. — F. STEINER, 36 ans, 60e.

Italie. — Equipe classée 5e.
A. BRESCIANI, 26 ans, 12e. — N. CIACCHERI,

31 ans, 18e. — L. MAGNOTTI, 24 ans, 20e. —
A. NEGRINI, 21 ans, 15e. 5e Italie

Luxembourg. — Equipe non classée.
P. KUHN, 21 ans, 42e. — L. PESCH, 20 ans,

39e. — N. RANSCH, 27e. — G. SCHILTZ, 23
ans, 25e.

Pologne. — Equipe non classée.
V. HOCKSMAN, 71e. — F. KOSTRZEMBSKI,

55e. — K. KRZEMINSKI, 22 ans, 59e. — 0.
MILLER, 32 ans, 48e

Suéde. — Equipe classée 3e.
E. BJURBERG, 29 ans, 69e. — E. BOHLIN.

27 ans, 7e. —. R. MALM, 3r ans, 17e. — G.
SKOLD, 30 ans, 4e.

8uisse. — Equipe classée 4e.
G. ANTENEN, 21 ans, 21e. — A. BLATTMANN,

20 ans, 5e. — F. BOSSI, 28e. — O. LEHNER,
24 ans, 14e.

Tchéco-Slovaquie. — Equipe non classée.
K. CERVENKA, 24 ans, 40e. — A. CHARVAT,

25 ans, 44e. — F. KUNDERT, 33 ans, 67e. —
A. PERIC, 28 ans, 32e.

Yougoslavie. — Equipa non classée.
D. DUKANOVIC, 22 ans, 35e. — R. TRUBAN,

20 ans, 50e. — A. KOSMATIN, 17 ans, 36e. —
K. SOVIC, 25 ans, 41e.

RÉSULTATS
(Classement par équipes)

MERCREDI    JUILLET.  — RÉUNION  No  .

Ire France h. m. s. h. m. s.
— —

A.  BLANCHONNET,   
R.  HAMEL,         ⁄          
G.  WAMBST,                      ⁄

2e Belgique  h. m. s. h. m. s.
— —

H.  HOEVENAERS,                 

A. PARFONDRY,                         ⁄
J.   VANDENBOSCH,        ⁄

3e Suéde h. m. s. h. m. s.
— —

G.  SKOLD,                                    ⁄

E.  BOHLIN,                                  ⁄        ⁄
R.  MALM,        

4e Suisse h. m. s. h. m. s.
— —

A.  BLATTMANN,      

G.  ANTENEN,       

h. m. s. h. m. s.
— —

A.  BRESCIANI,        ⁄

A.  NEGRINI,                                 ⁄         ⁄
N.  CIACCHERI,        

6e Hollande h. m. s. h. m. s.
— —

C.  HEEREN,                               ⁄
J.   MAAS,                                                        ⁄

H.  INNEMEE,                             

NON CLASSEES

Grande-Bretagne h. m. s. h. m. s.
— —

A.  WILSON,                                 ⁄
E.  PILCHER,                                                                  ⁄
D.  MARSH,                                            ⁄

Luxembourg h. m. s. h. m. s.
— —

G.  SCHILTZ,             ⁄
N.  RANSCH,                                         ⁄

L.  PESCH,                                       ⁄

Argentine h. m. s. h. m. s
— —

G.  SAAVEDRA,                             ⁄

L.  DE MEYER,           ⁄            ⁄
J.  ZAMPICCHIATI,                

Yougo-Slavie h. m. s. h. m. s.
—                         —

D.  DUKANOVIC,
A.  KOSMATIN,                          ⁄
K.  SOVIC,     

Tchéco-Slovaquie h. m. s. h. m. s
— —

A.  PERIC,                              ⁄
K.  CERVANKA,                                           ⁄
A.  CHARVAT,       

Etats-Unis h. m. s. h. m. s.

J.  BOULICAULT,                  ⁄ 
I.  GRONKOWSKI.
G. HESTSCHEL,       ⁄

Finlande h. m. s. h. m. s.
— —

I.   VOUTELIN,                      ⁄
E. FRANK,                                     ⁄
 T.  HORKKO,                         

Pologne h. m. s. h. m. s.
— —

O.  MILLER,                            

F.  KOSTRZEMBSKI,             ⁄            ⁄
K. KRZEMINSKI,                   ⁄

ONT ABANDONNE

Bulgarie, Hongrie.

CLASSEMENT DES NATIONS

Ire FRANCE, 10 points (A. BLANCHONNET,
R. HAMEL; G. WAMBST).

2e BELGIQUE, 5 points (H. HOEVENAERS,
A. PARFONDRY, J. VANDENBOSCH).

3e SUEDE, 4 points (G. SKOLD, E. BOHLIN,
R. MALM).

4e SUISSE, 3 points (A. BLATTMANN, O.
LEHNER, G. ANTENEN).

5e ITALIE, 2 points (A. BRESCIANI, A. NE-
GRINI, N. CIACCHERI).

6e HOLLANDE, 1 point (C. HEEREN, J.
MAAS, H. INEMEE).

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES

Cette épreuve ne figurait pas an programme des
Jeux antérieurs à 1912.
1912 STOCKHOLM: SUEDE (E. FRIBORG, R. MA-

LIN, A.-W. PERSSON, A. LONN).
1916 N’a pas eu ileu.
1920 ANVERS : FRANCE (F. CANTELOUBE, G.

DETREILLE, A. SOUCHARD, M. GQ-
BILLOT).

1924 PARIS: FRANCE (A. BLANCHONNET, R.
HAMEL, G. WAMBST).

L’EQUIPE DE FRANCE

—  —

O. LEHNER,                        



JEUX ÉQUESTRES
Du Lundi 21 au

Dimanche 27 Juillet 1924

1 .  SUÉDE

2 .  HOLLANDE 3. SUISSE

5 Epreuves
Nos 49 à 53

CLASSEMENT GÉNÉRAL DES NATIONS

(1) Nota : ex-oequo.

(2) Nota : dont 1 ex-oequo.

�  �



CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES

Les sports équestres ne figuraient pas aux pre-
miéres réunions olympiques de 1894, 1900, 1904.
L’idée premiére de les ajouter a” programme fut
suggérée avant les Jeux de Londres, en 1908, par
le Prince Carl de Suéde qui proposa alors de
prendre, comme base des épreuves, le championnat
international se courant depuis plusieurs années
en Belgique sous le nom de Military.

Cette idee, restée à l’idée de projet, ne se réalisa
qu’en 1912 à Stockholm.

Les circonstances avaient d’elles-mêmes contribué
à continuer la tradition antique qui nous apprend
que les premiéres courses de chars (quadrige) et
les premières courses de chevaux ne firent leur
apparition sur l’hippodrome d’Olympie qu’en 680
avant Jésus-Christ, c’est-à-dire prés de cent ans
aprés la premieré réunion olympique enregistrée
par l’histoire (776 avant Jésus-Christ).

En 1912, six nations répondirent à l’appel de
la Suéde: l’Allemagne, la Belgique, le Danemark,
la Grande-Bretagne, la France et la Russie.

A. — Le Championnat, comprenant trois épreu-
ves: dressage, course de fond à travers pays et
sauts d’obstacles, fut gagné par la Suéde (Cap.
NORDLANDER), qui amena un beau lot de che-
vaux du pays, parfaitement homogénes, à encolure
greffée haut, à poitrine large et profonde, bien
musclés et minutieusement préparés.

B. — Le premier prix du concours de Sauts
d’obstacles revint au capitaine J. CARIOU
(France).

C. — Un concours facultatif de dressage fit clas-
ser les Allemands devant les Suédois qui, seuls,
se mirent en ligne dans cette compéition.

D’une façon générale, l’organisation fut appré-
ciée, mais les réglements imposés, basés unique-
ment sur les règlements militaires, telle, par
exemple, l’obligation de la conduite à “ne main,
provoquérent quelques mécontentements, de même
que la composition des jurys.

De cette premiére rencontre internationale se
détacha nettement l’impression qu’A1lemands et
Suédois avaient une équitation beaucoup plus
renfermée que les Anglais, les Belges, les Français
et les Russes.

La VIIe Olympiade (1916) n’eut pas de Jeux.

En 1920 la Belgique remania le programme de
1912. Elle imposa un concours de dressage qui
permit de mettre en va-
leur la qualité des vrais
écuyers. Elle fit, dans le
Championnat, une reprise
de dressage plus simple
et codifia la maniére de
juger les dressages, afin
déviter certains erre-
ments qui s’étaient mani-
festés à Stockholm. Enfin,
sur les instances du Ba-
ron Pierre de Coubertin,
elle créa un concours de
voltige de pied ferme et
au galop.

L’organisation et l’exé-
cution du programme de
1920 ne soulevèrent au- .
cune critique de la part
des sept nations qui pri-
rent part aux Jeux Eques-
tres (Belgique, Danemark,
Etats-Unis, France, Ita-
lie, Finlande, Suède).

A. — De nouveau les
Suédois triomphérent de
leurs adversaires dans le
concours de Dressage,
affirmant le soin qu’ils
apportent à faire avec
précision et au point

termina sa trés jolie reprise par des changements
de pied a” temps, d’une correction obsolue.

La présentation de l’équipe des Etats-Unis mit
en valeur un trés bon cavalier qui se fit malheu-
reusement pénaliser pour le temps.

B. — Le Championnat revint à la Suéde, en la

M. le Baron DU TEIL
Président de la Fédération Equestre Internationale.

personne du lieutenant DE MORNER, qui se
classa premier.

C. — Le concours de Sauts d’obstacles fut
gagné par l’Italie, avec le lieutenant LEQUIO.

Le concours de Voltige ne mit en présence que
les Belges, les Français et les Suédois. Trés
applaudie par le public, cette épreuve n’eut pas
de lendemain et les Belges furent les premiers
et les derniers vainqueurs de cette compétition
éphémère.

1924 devait voir les sports équestres prendre
une extension inespérée. Dix-huit nations, amenant

produit. Les grandes nations, à l’instigation de
la France et de la Suéde, s’étaient groupées à
la suite du Congrés International Olympique, tenu
à Lausanne en mai 1921, et avaient formé la Fédé-
ration Internationale Equestre.

Dés la fin de 1921, la Fédération Internationale
établit les bases fixes du programme des futurs
jeux équestres. Elle décida que ce programme
comprendrait trois concours distincts:

A. — Un concours de dressage;

B. — Un championnat divisé en trois épreuves;
dressage, épreuve de fond, sauts d’obstacles;

C. — Un concours de sauts d’obstacles (prix
des Nations).

Elle maintint la reprise du concours de dressage
telle qu’elle était à Anvers.

Elle résolut de simplifier encore la reprise de
dressage du Championnat et d’en éliminer tout
changement de pied.

Elle réduisit à “ne journée l’épreuve de fond,
qui se déroulerait à l’avenir de bout en bout,
sans arrêt, en un laps de temps limité, sur un
parcours de 36 kilomètres. Ces 36 kilométres com-
prendraient, en cours de route, 4.000 métres de
steeple à courir sur un hippodrome; 8.000 mètres
de cross à courir à travers un pays parsemé
d’obstacles.

Enfin. elle décida que l’épreuve de sauts d’obs-
tacles du Championnat ne devrait avoir que douze
obstacles, d’une hauteur moyenne, celle du prix
des Nations seize, mais avec un minimum de
I m. 25 de hauteur et un maximum de I m. 40.

L’organisation à Paris fut en tous points remar-
quable et le parcours de l’épreuve de fond du
Championnat peut être cité comme le type parfait
du genre: terrain ondulé et mouvementé sol des
routes et sentiers varié steeple sur un des plus
beaux hippodromes connus, cross accident6 et semé
d’obstacles naturels à travers plaines et bois. Rien
n’a manqué aux cavaliers pour mettre en valeur
leur tact, leur connaissance du train et des forces
de leurs chevaux.

Les Jeux Equestres de 1924 furent un trés grand
succés sportif et, si nous nous reportons aux

premiéres réunions inter-

marqué tous les mouve-
ments prescrits. La palme
du vainqueur revint au ca-

De la tribune officielle, le Prince héritier CAROL, de Roumanie, assiste aux Jeux Equestres.

pitaine LUNDBLAT, qui se classa premier avec tacle d’art ne nous
un cheval âgé, vieux routier de ces épreuves,

cent vingt-six chevaux, répondirent à l’invitation

mais ayant des allures souples et brillantes. Il
que leur avait adressée la France. (( Quo non ascen

C’est que, depuis Anvers, un fait nouveau s’était

nationales qui eurent lieu
en dehors des Jeux Olym-
piques : Ostende, Turin,
Deauville, etc..., et même
aux premiers Jeux Olym-
piques, quels énormes
progrés ne sommes-nous
pas heureux de cons-
tater.

Les dix-huit nations qui
se sont mesurées à Paris
avaient préparé leur exhi-
bition de longue main.
Toutes, sans exception,
dans l’espoir du succès
final, ont travaillé avec
acharnement, les unes de-
puis longtemps, dans le
calme et la tranquillité;
les autres dans le trou-
ble et les suites désas-
treuses de cinq années
terribles, qui furent peut-
être la cause de leur
échec ; d’autres enfin,
peuples renaissants, dans
l’enthousiasme de leur
jeunesse.

Aujourd’hui, il y a des
revanches à prendre, des
succès à renouveler. Avec
de tels éléments d’ému-
lation, quel beau spec-

réserve pas l’avenir ?
dam. ))
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L e s  Pouvoirs Sportifs

Fédération Equestre Internationale

Président : M. le Baron du TEIL,.
Vice-Président : M. DUPUICH.
Secrétaire général : M. le Commandant HECTOR.

PLANS SCHÉMATIQUES DES EMPLACEMENTS

RÉSERVÉS AUX SPECTATEURS

AU STADE OLYMPIQUE DE COLOMBES.
M. le Commandant HECTOR

Président de la Commission Technique du C. O. F.

Fédération Nationale des Sports Equestres

Président :  M. le Baron du TEIL

Vice-Président : M. le Général de RASCAS DE CHATEAUREDON.
Secrétaire général : M. le Commandant HECTOR.

Commission Technique Equestre

du Comité Olympique Francais

MM. le Commandant HECTOR, Président ;
Pierre PORTEFIN, Baron de BOULÉMONT, Colonel DELA-
TRE, Colonel GILLOIS, Comte J. PASTRÉ, A. POLLET-
TERNYNCK . A L’HIPPODROME D’AUTEUIL

Les délégués au Congrés de la Fédération Internationale Equestre. — De gauche à droite: (1) Cap. Di PRALORMO (Italie); (2) Général BEL-
LOTTI (Italie); (3) Colonel G.-J. MARIS (Hollande) ; (4) Cap. QUARLES VAN HUFFORD (Hollande); (5) Commandant HECTOR (France): (6) Baron
de TRANNOY (Belgique); (7) Baron du TEIL (France); (8) DUPUICH (Belgique); (9) Commandant HACCIUS (Suisse); (10) M. de BARNEVILLE
(Etats-Unis); (II) Colonel KABA (Japon); (13) PORTEFIN (France).
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Les Recettes et les Spectateurs des Jeux Equestres, à Colombes et à Auteuil

TABLEAU RÉCAPITULATIF PAR RÉUNIONS

TABLEAU RÉCAPITULATIF PAR CATÉGORIES DE PLACES

(1) et (2) Ces chiffres comportent les recettes effectuées à l'Hippodrome d’Auteuil (1) Pesage et (2) Pelouse.
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T A B L E A U  D E S  E N G A G E M E N T S  D E S  J E U X  É Q U E S T R E S ,  P A R  É P R E U V E

NOTA. — Les chiffres qui figurent sur ce tableau indiquent le nombre de bulletins d’engagements par épreuve. Il est à  remarquer qu’un athléte peut être engagé dans plusieurs épreuves.

T A B L E A U  D E S  C O N C U R R E N T S  A U X  J E U X  E Q U E S T R E S ,  P A R  É P R E U V E

NOTA. — Les chiffres qui figurent sur ce tableau indiquent le nombre d'engagements qui ont été effectivement remplis. il est à remarquer qu'un athléte peut participer à plusieurs épreuves.



LE STADE OLYMPIQUE DE COLOMBES TRANSFORMÉ EN TERRAIN DE CONCOURS HIPPIQUE
POUR LES ÉPREUVES D’OBSTACLES.

Tableau des Engagés et Participants
par Sport

NATIONS                               ENGAGÉS                 PARTICIPANTS

Autriche . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  4
Belgique . . . . . . . . . . . . . . . . . .  11
Bulgarie . . . . . . . . . . . . . . . . . .  2

Danemark . . . . . . . . . . . . . . . .  2
Espagne . . . . . . . . . . . . . . . . . . 4
Etats-Unis . . . . . . . . . . . . . . . .  5
Finlande . . . . . . . . . . . . . . . . . .  2
France . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  12
Grande-Bretagne . . . . . . . . . .  7
Hollande . . . . . . . . . . . . . . . . . .  8
Italie . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 5
Norvége . . . . . . . . . . . . . . . . . .  4
Pologne . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  6
Portugal . . . . . . . . . . . . . . . . . . 4
Suéde . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  12
Suisse . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  9
Tchécoslovaquie . . . . . . . . . . .  12
Yougoslavie . . . . . . . . . . . . . . .  1

Total. . . . . . . . . 110 97

CALENDRIER DES RÉUNIONS

Ire journée. — Lundi 21 juillet.
Après-midi. — Réunion no 66

49 et 50 Championnat Equestre (individuelle
et équipes). Dressage.

2e journée. — Mardi 22 juillet.
Après-midi. — Réunion no 67

49 et 50 Championnat Equestre (individuelle et
équipes). Dressage.

3e journée. — Jeudi 24 juillet.
Matin. — Réunion no 277

49 et 50 Championnat Equestre (individuelle et
équipes). Epreuve de fond.

4e journée. — Vendredi 25 juillet.
Aprés-midi. — Réunion no 69

51 Concours individuel de dressagé.
Aprés-midi. — Réunion no 70

51 Concours individuel de dressage.

5e journée. — Samedi 26 juillet.
Après-midi. — Réunion no 71

49 et 50 Championnat Equestre (Individuelle et
équipes). Concours d’obstacles.

6e journée. — Dimanche 27 juillet.
Aprés-midi. — Réunion no 72

52 et 53 Concours d’obstacles (individuelle et
équipes).

NUMÉROTAGE DES ÉPREUVES

DES JEUX ÉQUESTRES

49 Championnat équestre

Epreuve Individuelle

50 Championnat équestre

Epreuve par équipes

51 Concours de Dressage

52 Concours sauts d’obstacles

Epreuve individuelle

53 Concours sauts d’obstacles

Epreuve par équipes

I.es (( Coulisses )) du Stade. — Dans la nuit du 20 au 21 juillet, 1-500 mètres cubes de sable furent transportés et répandus sur la pelouse du
Stade de Colombes afin de permettre l’exécution du programme des Jeux Equestres qui suivait de 24 heures celui de la Gymnastique.

A gauche. — L’éclairage de la pelouse. A droite. — Le transport du sable par wagonnets.
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L E  C O M P T E - R E N D U  D E S É P R E U V E S

ÉPREUVE  No 49

CHAMPIONNAT ÉQUESTRE
Epreuve idividuelle

Ies A.-D.-C. VAN DER VOORT VAN ZYP
Hollande

2e F. KIRKEBJERG
Danemark

3e S. DOAK
Etats-Unis

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
Le Championnat réunit quarante-sept engage-

ments représentant quatorze nations: Belgique,
Bulgarie, Danemark, Etats-Unis, Finlande, France,
Grande-Bretagne, Hollande, Italie, Norvége, Po-
logne, Suéde, Suisse, Tchécoslovaquie. Tous les
chevaux étaient, en général, d’un beau modéle
et en parfaite condition. Malgré cela l’épreuve, qui
est particuliérement sévére depuis l’introduction du
steeple et du cross au milieu de l’épreuve de fond,
ne permit pas à tous d’arriver au but.

La Hollande se classa premiére avec le lieute-
nant A.-D.-C. VAN DER VOORT VAN ZYP et
premiére dans le concours par équipes. Ce fut jus-
tice. Elle avait amené quatre splendides chevaux
achetés spécialement, depuis longtemps, en vue
du Championnat olympique, et soigneusement pré-
parés sous une direction unique, ce qui permit aux
quatre concurrents hollandais de prendre les quatre
premiéres places dans l’épreuve de dressage avec
une différence de sept points entre eux sur deus
cents.

RÈGLEMENT DU CHAMPIONNAT

DISPOSITIONS GENERALES

Tout concurrent a le droit d’engager deux che-
vaux au plus par concours, mais ne peut en monter
qu’un dans un même concours.

Dans le Championnat équestre les trois épreuves
doivent être faites avec le même cheval monté
par le même cavalier.

Toute épreuve commencée ne peut être interrom-
pue ou modifiée sous quelque prétexte que ce
soit, sans l’ordre du président ou, à son défaut,
sans l’ordre tormel d’un membre du Jury, qui
assume alors personnellement la responsabilité de
sa décision.

Aprés les épreuves de fond et de concours d’obs-
tacles du Championnat, les chevaux seront exa-
minés avec soin par une Commission internationale,
à laquelle sera adjoint, à titre consultatif, un vété-
rinaire du pays organisateur.

Tout cheval boiteux ou indiscutablement surmené
sera éliminé sans discussion.

Le Comité n’assume aucune responsabilité en
cas d’accident ou de maladie qui surviendrait à
un cheval engage.

Pour les épreuves du Championnat équestre, de
dressage, d’obstacles, les régles suivantes seront
observées :

Tenue: pour les officiers, la petite tenue. Pour
les gentlemen, la tenue d’un équipage de chasse
ou la jaquette avec culotte blanche, le haut de
forme ou la toque.

Poids: 75 kilos, sauf pour le dressage oh le
poids est libre.

Harnachements: à volonté, sauf pour l’épreuve
de dressage, où le mors de bride simple avec
gourmette et le mors de filet seront obligatoires;
les martingales et enrènements quelconques seront
proscrits dans cette même épreuve.

DISPOSITIONS SPECIALES

Le Championnat équestre, ouvert aux officiers
et gentlemen, comprend trois épreuves distinctes,
se courant en trois journées, séparées par un jour
de repos:

Ire journée: une épreuve de dressage;
2e journée : une épreuve de fond;
3e journée: une épreuve de sauts d’obstacles.

Pendant toute la durée des épreuves il est inter-
dit d’avoir recours ou d’accepter des aides de
complaisance, de franchir les obstacles en couple,
de se faire remorquer par un compagnon, de
parcourir d’avance à cheval les terrains des épreu-
ves. La fraude préméditée et dûment constatée
entraîne la disqualification.

PREMIERE PARTIE DU CHAMPIONNAT

DRESSAGE

Cette épreuve a pour but de prouver la souplesse
du cheval et sa docilité aux ‘aides du cavalier
(cheval. franc aux jambes; léger à la main).

Le travail impose doit être fait en entier par

A.-D.-C. VAN DER VOORT VAN ZYP.

chaque cavalier et les mouvements doivent se
succéder dans l’ordre indiqué.

Tout mouvement omis est pénalisé conformément
au tableau établi et, à la fin du travail, le Jury
en exigera l’exécution. Tout mouvement non exé-
cuté en fin de reprise faute de temps est compte
comme omis.

Toutefois le Jury se réserve le droit, si besoin
est, d’intervertir l’ordre des différentes phases du
travail.

Chaque concurrent disposera de huit minutes
pour faire sa reprise, les huit minutes commence-
ront à compter après le salut au Jury.

Le terrain aura, en principe, une longueur de
60 métres sur 20 de large.

La ligne du milieu et le point milieu seront
marques par des signes apparents.

Si les circonstances l’exigent, l’épreuve de dres-
sage aura lieu dans un manége.

Sous aucun prétexte, il ne pourra être fait
usage du terrain de concours avant l’épreuve

Le pointage sera fait sur 20 points multipliés
par le coefficient 10, conformément aux tableaux
établis.

En A, doubler dans la longueur,
En D, volte à droite de 3 métres de rayon,

passer au trot à la fin de la volte.
En arrivant au point milieu, galop à gauche,
En G, volte à gauche de 3 métres de rayon,

piste à main gauche,
En H, passer au pas,
En E, départ au galop à gauche,
En A, arrêt, départ au galop à gauche,
En B, arrêt, reculer, départ au galop à gauche,
En C, demi-volte et rester au galop sur le pied

gauche,
En M, au pas,
En B, départ du pas au galop à droite,
En A, arrêt. départ au galop à droite,
En E, arrêt, reculer départ au galop à droite.
A partir de M, allonger et ralentir le galop

deux fois sur un tour un quart de manége.
En A, doubler au galop face au Jury: arrêt

sur la ligne du milieu, rênes longues, salut.

DEUXIEME PARTIE DU CHAMPIONNAT

COURSE DE FOND

Cette épreuve tend à prouver l’endurance d’un
vrai bon cheval d’armes ou de chasse, quand il
est bien entraîné et amené au maximum de sa
condition.

Reprise Elémentaire du Manége

Entrée à allure libre.
Sur la ligne du milieu au point G : arrêt face au

Jury.
Salut.

Elle fait ressortir en même temps chez le cavalier
sa parfaite connaissance du train et de l’emploi
du cheval.

A) Travall eu pas.
Rompre au pas les rênes longues, piste à main

droite.

L’épreuve comprend 36 kilométres à faire en
partie sur routes ou sentiers, en partie à travers
pays, en partie sur le parcours d’un steeple-chase
d’un hippodrome, le tout en deux heures deux
minutes quarante deux secondes.

Elle se décompose, en principe, de la facon
suivante :

En A, doubler sur la ligne du milieu en rassem- A) sur routes ou sentiers, 7 kilométres environ
blant son cheval. à la vitesse de 240 métres à la minute;,

Marcher droit.
Contre-changement de main en tenant les hanches

de D à B, et de B à G.
En G, arrêt, immobilité, le cheval droit.

Terrain de le reprise du Championnat.

Se porter en avant au pas, à main droite.
En F, demi-volte (3 métres de rayon).
En M, demi-volte et marcher à main droite.
En F, départ au trop enlevé jusqu’en M.

B) Travail eu trot.
Allonger et ralentir en passant successivement du

trot ralenti au trot allonge et inversement pen-
dant un tour et demi:

de M à F, trot ordinaire (trot assis),
de F à H, trot allongé (trot enlevé),
de H à B, trot ralenti (trot assis),
de B à H, trot ordinaire (trot assis).

En arrivant à hauteur de l’entrée A, doubler
dans la longueur et contre-changement de main
en tenant les hanches: de D à E, et de E à G.

En G, arrêt, immobilité..
Se porter en avant au pas. Piste à main droite.
Prendre le trot, et à B prendre le galop à droite.

C) Travail eu galop.
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B) Steeple-chase, 4 kilométres environ à la
vitesse de 550 métres à la minute;

C) sur route, 15 kilométres environ à la vitesse
de 240 métres à la minute;

D) A travers pays avec obstacles (cross-country),
Y kilométres à la vitesse de 450 métres à
la minute;

E) Parcours libre, 2 kilométres environ, allure
‘libre, mais la vitesse de ces 2 ki1ométres ne
devra pas être inférieure à celle du galop de
333 mètres à la minute.

Ce qui donne à faire:
A+C=22 kilométres sur route en I h. 31 40”.

B= 4 kilométres de steeple-chase, 7’ 16”.
D= 8 kilométres de cross-country en 17’ 46”.
E= 2 kilométres à allure libre en 6’ au maxi-

mum.
Tout excédent de temps, dans chacune des par-

ties du parcours, sera pénalisé d’un 1/2 point
par cinq secondes perdues. Une bonification de
1/2 point est accordée, dans le steeple, par cinq
secondes gagnées.

Une bonification de 1/2 point est accordée, dans

plan indiquant le trac.4 du parcours, qui sera
jalonné par des cavaliers ou indiqué par des
fanions. Les obstacles sont à franchir entre deux
fanions.

Ils seront naturels: haies, fossés. entrés. de
fermes, brooks, ruisseaux, passages de route, etc.,
etc., et auront environ une hauteur de I m. 10
à I m. 15; une largeur maximum de 3 m. 50.

En principe. le parcours du cross sera montré
d’avance à pied aux concurrents.

TROISIEME PARTIE DU CHAMPIONNAT

CONCOURS D’OBSTACLES

Cette troisiéme partie n’est pas une épreuve
ordinaire de concours hippique. Elle est destinée
à montrer simplement que les chevaux présentés
conservent, au lendemain d’un gros effort, la
souplesse et l’énergie indispensables à tout bon
cheval d’armes ou de chasse.

Les obstacles, au nombre de 12, seront assez
espacés, sans taquet, encadrés, massifs, imposants

Chute du cheval et du cavalier 1 faute= 5 p
 Ier arrêt, refus, dérobé.. . . . . . 1 faute= 3 p.
2e — — . . . . . . . 1 faute= 6 p.
3e —                — . . . . . . . 1 faute= éliminé
Obstacle renversé, eau à la

riviàre : de l’avant-main.. . . 1 faute= 4 p
de l’arriére-main.... 1/2 faute= 2 p.

Erreur de parcours.. . . . . . . . . 1/2 faute= 2 p.
Si, en sautant, le cavalier ou le cheval renverse

le chandelier, l’oreille ou le drapeau délimitant
l’obstacle, il sera compté un dérobé (1 faute) et
le saut devra être recommencé aussitôt que l’obs-
tacle aura été remis en place.

A un obstacle double ou triple, le juge doit
marquer tous les résultats quels qu’ils soient.

Si un cheval s’arrête entre deux obstacles d’un
double ou d’un triple, il doit reprendre entre les
deux obstacles.

Dans les obstacles composés tels que doubles
barres, rivière ou fossé, précédé ou suivi d’un autre
obstacle, la faute la plus importante est seule
comptée.

Si le cheval sort de la piste, il est éliminé.

A D. C. VAN DER VOORT VAN ZYP, SUR SILVER PIECE.

le cross, par cinq secondes gagnées.
En aucun cas ces gains ne pourront être supé-

rieurs à 10 points pour le steeple et 10 points
pour le cross.

L’erreur de parcours dont le concurrent s’aper-
çoit de lui-même et qu’il répare immédiatement,
se trouve automatiquement pénalisée par le temps.

Toute erreur de parcours qui n’est pas rectifiée
par le concurrent ou qui améne l’oubli d’un obs-
tacle non repris et non franchi, entraîne la disqua-
lification.

Dans le cross et dans le steeple, la chute du
cavalier est pénalisée de 10 points, la chute du
cheval et du cavalier ‘est pénalisée de 5 points.

Un premier arrêt, refus ou dérobé est pénalisé
de 3 points.

Un deuxiéme arrêt, refus ou dérobé au même
obstacle, 6 points.

Un troisiéme arrêt, refus ou dérobé au même
obstacle, entraîne l’élimination.

Si, pour des raisons de terrain, on est obligé
d’intervertir l’ordre des différentes épreuves de
fond, les vitesses et les distances indiquées ci-
dessus n’en resteront pas moins absolues et obli-
gatoires. Chaque concurrent recevra, la veille, un

par leur forme et leur front, se rapprochant du
fixe sans l’être absolument, et rappelant autant
que faire se peut les obstacles que l’on rencontre
dans la campagne.

Ils se composeront obligatoirement de :
Un double, formant passage de route et comptant

pour deus obstacles ;

hauteur ;
Quatre obstacles ayant exactement 1 m. 15 de

Si possible, un fossé à bords francs de 3 métres
de large;

Cinq obstacles (openditch, brook, barre sur
talus, mur, oxer, clôture, banquette, etc.), au choix
des organisateurs.

Les obstacles droits auront 1 m. 10 au minimum,
et 1 m. 15 au maximum de hauteur. Ils seront
choisis parmi ceux indiqués ci-dessus.

La vitesse exigée est le galop de 375 mètres
à la minute.

Il ne sera pas tenu compte des vitesses supé-
rieures; par contre, tout excédent de temps sera
pénalisé de 1/2 point par 2 secondes perdues.

Toutes les fautes seront traduites en points
d’aprés le barême suivant:
Chute du cavalier seul.. . . . . . . 1 faute=10 p.

ATTRIBUTION DES POINTS
DANS CHACUNE DES PARTIES

DU CHAMPIONNAT

Dans chaque partie du Championnat la cote sera
calculée sur le maximum de 20. Des coefficients
seront attribués de la façon suivante:
Ire partie: dressage . . . . . . . . . . . 10 200 points
2e partie à travers pays (cross) 35 700 —

(fond) steeple . . . . . . . . . . . . . 25 500 —
sur route . . . . . . . . . . . 10 200 —

3e partie: concours d’obstacles 20 400 —
—        —
100 2000 —

Les points de bonification prévus pour le cross-
country et le steeple-chase seront ajoutés aux points
respectivement obtenus pour ces épreuves, c’est-
à-dire 5oo au maximum pour le steeple et 700 au
maximum pour le cross-country, mais ils ne comp-
teront que pour leur valeur absolue sans être multi-
pliés par le coefficient propre à I'épreuve.

Il est rappelé que ces points de bonification ne
peuvent pas dépasser 10 pour l’une ou l’autre des
dites épreuves.
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VUE GENERALE DU TERRAIN DE LA REPRISE DU CHAMPIONNAT.

LISTE DES ENGAGÉS

Engages Participants

Nations . . . . . . . . . . . . . . . .
Individuels . . . . . . . . . . . . . .

— —

14 13
47 44

Belgique. —
(Dressage :

J. BONVALET: 32 ans. N. Cl.
12e; Fond: 24e;

B. DE BRABANDERE: 30 ans, classé 6e. (Dres-
sage: 26e; Fond: 11e; Obstacles: 4e). — J.-H.-F.
FALLON: 27 ans. N. CI. (Dressage: 39e; Fond:
25e; Obstacles : 23e). — L. NOSSENT: 28 ans.
N. Cl. (Dressage: 24e; Fond: 17e; Obstacles: 32%

Bulgarie. — K.-J. LEKARSKY: 26 ans. N. Cl.
(Dressage : 13e; Fond: 36e; Obstacles: N. Cl.). —
V.-D. STOITCHEFF: 32 ans. N. Cl. (Dressage:
11e; Fond : 40e; Obstacles: 24e).

Danemark. — O. FEDDERSEN: N. Part. —
F. KIRKEBJERG: 36 ans, classé 2e. (Dressage:
9e; Fond: Ier; Obstacles: 11e).

Etats-Unis. — J.-A. BARRY: 44 ans. N. Cl.
(Dressage : 36e; Fond: 35e; Obstacles: N. Cl.). —
F.-L. CARR: 31 ans. N. Cl. (Dressage: 17e;
Fond: 5e; Obstacles: 16e). — S. DOAK: 38 ans,
classé 3e. (Dressage: 15e; Fond: 3e; Obstacles: 8e).
— V.-L. PADGETT: 30 ans. N. Cl. (Dressage:
19e; : 39e; Obstacles: N. Cl.).

Finlande. — L.-C.-A. EHRNROOTH: 27 ans.
N. Cl. (Dressage: 14e; Fond: 34e; Obstacles:
N. Cl.). — N. FORSSELL: N. Part.

France. — M. ARTOLA: 42 ans. N. Cl. (Dres-
sage: 28e; Fond: 37e; Obstacles: 18e). — C.-M.-G.
DE SARTIGES; 36 ans. N. CI. (Dressage: 9e;
Fond: 27e; Obstacles: N. Cl.). — LE VAVAS-
SEUR: 32 ans. N. Cl. (Dressage: 6e; Fond: 33e;
Obstacles: N. Cl.). — L. RIGON: 39 ans. N. Cl.
Dressage : 34e ; Fond: 9e; Obstacles: N. CI.).

Grande-Bretagne. — P. BOWDON-SMITH :
33 ans. N. Cl. (Dressage: 29e; Fond: 21e; Obs-
tacles: 31e). — B. DE FONBLANQUE: 29 ans.
Classé 6e. (Dressage: 31e; Fond: 8e; Obstacles: 9e).
— K.-W HERVEY: 26 ans. N. Cl. (Dressage:
33e; Fond: 19e; Obstacles: 17e). — F. TOD: 26
ans. N. CI. (Dressage: 35e; Fond: 22e; Obsta-
cles: 36).

Hollande. — COLENBRANDER: N. Cl. (Dres-
sage: Ier; Fond: 31e; Obstacles: 21e). — G.-P. DE
KRUYFF: 34 ans. N. CI. (Dressage: 4e; Fond:
6e; Obstacles: 29e). — C.-F. PAHUD DE MOR-
TANGES : 28 ans. Classé 4e. (Dressage: 2e; Fond:
4e; Obstacles: 10e). — A.-D.-C. VAN DER VOORT
VAN ZYP: 32 ans. Champion olympique. (Dres-
sage: 2e; Fond : 2e; Obstacles: Ier).

Italie. — A. ALVISI: 37 ans. N. Cl. (Dressage:
40e; Fond : 18e; Obstacles : 2e). — E. DI PRA-
LORMO. N. Cl. (Dressage: 31e; Fond: 20e; Obs-
tacles: 7e). — T. LEQUIO: 31 ans. N. Cl. (Dres-
sage: 37e: Fond: N. Cl. ; Obstacles: N. Cl.). —
A. LOMBARDI: 31 ans. N. Cl. (Dressage: 29e;
Fond: 14e; Obstacles : 5e).

Norvége. — W.-E. JOHANSEN: N. Part.
Pologne. — T. KOMOROWSKI: 31 ans. N. Cl.

(Dressage: 25e; Fond: 30e; Obstacles: 25e). —
K. ROMMEL: 36 ans. N. Cl. (Dressage: 21e;
Fond: 12e; Obstacles: 6e). — K. ROSTOWO-
SUSKI: 33 ans. N. Cl. (Dressage: 27e; Fond: 28e;
Obstacles: 27e). — K. SZOSLAND: 33 ans. N. Cl.
(Dressage: 38e; Fond: 32e; Obstacles: 13e).

Suéde. — C. DE KONIG: 39 ans, classé 5e.
(Dressage: 6e; Fond: 7e; Obstacles: 14e). — G.-W.
HAGELIN: 27 ans. N. Cl. (Dressage: 8e; Fond:
23e; Obstacles: 12e). — G.-W. LEWENHAUPT:
40 ans. N. Cl. (Dressage: 21e; Fond: N. Cl.;
Obstacles: N. Cl.). — C.-T.-L. SYLVAN: 29 ans.
N. Cl. (Dressage: 5e; Fond: Ioe; Obstacles: 15e).

Suisse. — E. BUHLER: 31 ans. N. Cl. (Dres-
sage: 15e; Fond: 12e; Obstacles: 22e). — DE

RIBAUPIERRE : N. Cl. Dressage : 43e; Fond :
29e; Obstacles: 26e). — W. FEHR: 39 ans. N. Cl.
(Dressage: 18e; Fond: 16e; Obstacles: 20e). —
C. STOFFEL: 31 ans. N. Cl. (Dressage: 20e:
Fond: 15e; Obstacles : 19e).

Tchécoslovaquie. — J. CHAROUS : N. Cl.
(Dressage: 44e; Fond: 41e; Obstacles: 28e). —
F. JOHN: N. Cl. (Dressage: 41e; Fond: 26e;
Obstacles: N. Cl.). — M. PECHMAN: 31 ans.
N. Cl. (Dressage: 42e; Fond: N. Cl. ; Obstacles:
N. Cl.). — F. STATECNY: 24 ans. N. Cl. (Dres-
sage: 23e; Fond: 38e; Obstacles: N. Cl.).

CLASSEMENT DES NATIONS

Ira HOLLANDE: 13 points (Ier A.-D.-C. VAN
DER VOORT VAN ZYP: 10 p.; 4e C.-F. PAHUD
DE MORTANGES: 3 p.).

2e DANEMARK: 5 points (2e F. KIRKEBJERG).
3e ETATS-UNIS: 4 points (3e S. DOAK).
4e SUEDE: 2 points (5e C. DE KONIG).
5es ex-equo. BELGIQUE: 1/2 point (6e B. DE

BRABANDERE) et GRANDE-BRETAGNE: 1/2
point (6e B. DE FONBLANQUE).

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES

Cette épreuve ne figure pas au programme des
Jeux antérieurs à 1912.
1912 STSCKHOLM, A. NORDLANDER (Suéde).
1916 N’a pas eu lieu.
1920 ANVERS, DE MORNER (Suéde).
1924 PARIS, A.-D.-C. VAN DER VOORT VAN

ZYP (Hollande).

L E  J U R Y . L’EXAMEN DES CHEVAUX.

—  —



RÉSULTATS DU DRESSAGE --- PREMIÈRE PARTIE DU CHAMPIONNAT ÉQUESTRE

STADE DE COLOMBES - Lundi 21 et Mardi. 22 Juillet - Réunions Nos  66 et 67

Tableau de Classement des Concurrents

30 —  —



 RÉSULTATS DE LA COURSE DE FOND -- DEUXIÈME PARTIE DU CHAMPIONNAT ÉQUESTRE (A SUIVRE)

HIPPODROME D’AUTEUIL

BOIS DE BOULOGNE BOIS DE FAUSSES REPOSES Jeudi 24 Juillet — Réunion No 277
PARC DE SAINT-CLOUD BOIS DE MEUDON

T A B L E A U  D E  C L A S S E M E N T  D E S  C O N C U R R E N T S





 RÉSULTATS DE’ LA COURSE DE FOND -- DEUXIÈME PARTIE DU CHAMPIONNAT ÉQUESTRE (SUITE).

HIPPODROME D’AUTEUIL

BOIS DE BOULOGNE BOIS DE FAUSSES REPOSES Jeudi 24 Juillet — Réunion No 277

PARC DE SAINT-CLOUD BOIS DE MEUDON

T A B L E A U  D E  C L A S S E M E N T  D E S  C O N C U R R E N T S





 RÉSULTATS DE LA COURSE DE FOND --- TROISIÈME PARTIE DU CHAMPIONNAT ÉQUESTRE (Suite et fin)

HIPPODROME D’AUTEUIL

BOIS DE BOULOGNE BOIS DE FAUSSES REPOSES Jeudi 24 Juillet — Réunion No 277
PARC DE SAINT-CLOUD B O I S  D E  M E U D O N .

T A B L E A U  D E  C L A S S E M E N T  D E S  C O N C U R R E N T S



Ont abandonné. — C.-J. Lewenhaupt (Suéde) et T. Lequio (Ital.). Tous deux au cours du Steeple-Chase.

Non partant. — M. Pechman (T.-Slo.).



CHAMPIONNAT ÈQUESTRE
ÈPREUVE DE FOND : 36 Km



PISTE DU, CONCOURS DE SAUTS DANS LE CHAMPIONNAT ÉQUESTRE
L o n g u e u r : 750 mètres

RÉPARTITION DES OBSTACLES AU STADE DE COLOMBES

LA RIVIÈRE A BORDS FRANCS
AU STADE DE COLOMBES.

LA PESÉE
DES CONCURRENTS.
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RÉSULTATS DU CONCOURS DE SAUTS D’OBSTACLES  - Troisième Partie du Championnat Équestre - (à Suivre)

STADE DE COLOMBES — Samedi 26 Juillet (A.M.) — Réunion N

TABLEAU DE CLASSEMENT DES CONCURRENTS





RÉSULTATS DU CONCOURS DE SAUTS D’OBSTACLES  - Troisième Partie du Championnat Équestre - (Suite et fin)

STADE DE COLOMBES — Samedi 26 Juillet (A.M.) — Réunion No 71

TABLEAU DE CLASSEMENT DES CONCURRENTS



Non classé. — F. John (T.-Slo.).
Non partants. — J.-. Barry (E.-U.); M.-G. de Sartiges (Fran.) ; L.-C.-A. Ehrnrooth (Finl.) ; K.-G. Lekarsky (Bulg.) ; J. Lequio (Ital.) ; Le Vavasseur (Fran.) ;

C.-G. Lewenhaupt (Suède),; V.-L. Padgett (E.-U.) ; M. Pechman (T.-Slo.) ; L. Rigon (Fran.) ; F. Statecny (T.-Slo.).



CLASSEMENT FINAL DU CHAMPIONNAT ÉQUESTRE

Non partants : 0. Feddersen, (Dane.) ; V. Forssell, (Finl.); W.-E. Johansen (Norv.).

—  —



É P R E U V E  N o  5 0

CHAMPIONNAT ÉQUESTRE
Epreuve par Equipes

Ire HOLLANDE

2e SUEDE 3e ITALIE

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
Le championnat équestre par équipes n’a pas

donné lieu à une épreuve supplémentaire et son

LISTE DES ENGAGÉS

Engagés Participants

Nations . . . . . . . . . . . . . . . . . 10 10

Individuels . . . . . . . . . . . . . . 40 40

Belgique. — Equipe classée 5e: J. BONVALET,
32 ans, classé 13e. — B. DE BRABANDERE,
30 ans, classé 5e. — J.-H.-F. FALLON, 27 ans,
classé 18e. — L. NOSSENT, 28 ans, N. Cl.

Etats-Unis. — Equipe non classée: J.-A. BARRY,
44 ans, a abandonné. — F.-L. CARR, 31 ans, N. Cl.
— S. DOAK, 38 ans, N. Cl. — V.-L. PADGETT,
30 ans, a abandonné.

France. — Equipe non classée: M. ARTOLA,
42 ans, N. Cl. — C.-M.-G. DE SARTIGES, 36 ans,
a abandonné. — LE VAVASSEUR, 32 ans,  a
abandonné — L. RIGON, 39 ans, a abandonné.

Grande-Bretagne. — Equipe classée 6e: P. BOW-
DON-SMITH, 33 ans,  N. Cl.  — B. DE FON-
BLANQUE, 29 ans, classé 4e, — K.-W. HERVEY,
16 ans, classé 16e. — F. TOD, 26 ans, classé 19e.

Hollande. — Equipe champion olympique : COLEN-

classé 17e. — G.-W. LEWENHAUPT, 40 ans,
a abandonné — C.-T.-L. SYLVAN, 29 ans,
classé 6e.

Suisse. — Equipe classée 4e :  E.  BUHLER,
31 ans, classé IIe. — DE RIBAUPIERRE, N. Cl.
— W. FEHR, 39 ans, classé 15e. — C. STOF-
FEL, 31 ans, classé 12e.

Tchécoslovaquie. — Equipe non classée: J. CHA-
ROUS, N. Cl. — F. JOHN, éliminé. — M. PECH-
MAS, 31 ans, a abandonné — F. STAVECNY,
24 ans, a abandonné.

Classement des Concurrents

d’après le classement individuel

de l’épreuve No 49

Ier A.-D.-C. VAN DEN VOORT
VAN ZYP (Holl.) . . . . . . . . 1976 points.

2 e  C . - F .  P A H U D  D E  M O R -
TANGES (Holl.). . . . . . . . . . 1828 points

3e C. DE KONIG (Suède) . . . . . . . 1730 points.
.

L’EQUIPE DE HOLLANDE. — De gauche à droite: A.-D.-C.-  VAN DER VOORT VAN ZYP, G.-P.  DE KRUYFF, COLENBRANDER,

C.-F. PAHUD DE MORTANGES.

classement fut établi d’après

Le nombre maximum d’engagements était

les résultats de

de
4 par pays, 3 comptant pour le classement de

l’épreuve individuelle.

chaque équipe.

28 ans, classé 2e. — A.-D.-C. VAN DER VOORT
VAN ZYP, 32 ans, classé Ier.

BRANDER, N. Cl. — G.-P. DE KRUYFF, 34 ans,
classé 10e. — C.-F. PAHUD DE MORTANGES,

La liste des engagements et les résultats du
championnat équestre individuel établissent que sur
les 14 nations engagées, 10 étaient en mesure
de prendre part au championnat par équipes:
Belgique, Etats-Unis, France, Grande-Bretagne,
Hollande, Italie, Pologne, Suède, Suisse et Tché-
coslovaquie. Ces dix nations y participèrent, mais
sept seulement ont vu leurs trois équipiers termi-
ner la course.

Italie. — Equipe classée 3e: A. ALVISI, 37 ans,
classé 9e. — E. DI PRALORMO, classé 4e. —
T. LEQUIO, 31 ans, a abandonné. — A. LOM-
BARDI, 31 ans, classé 8e.

Pologne. — Equipe non classée:  T.  KOMO-
ROWSKI, 31 ans, N. Cl. — K. ROMMEL, 36
ans, classé 7e — K. ROSTOWO-SUSKI, 33 ans,
classé 21e. — K. SZOSLAND, 33 ans, classé 20e.

5e B. de BRABANDERE (Belg.) 1728 points 1/2.

6e C.-T.-L. SYLVAN (Suède) . . . 1678 points.

7e K. ROMMEL (Polog.) . . . . . . 1648 points 1/2.

4e B. DE FONBLANQUE (G.-

8e A. LOMBARDI (Ital.) . . . . . . 1572 points.
9e A. ALVISI (Ital.). . . . . . . . . . 1536 points.

10e G.-P. DE KRUYFF (Holl.) . . . 1493 points 1/2.

Br.)

11e E. BUHLER (Suis.)

. . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

. . . . . . .

1728 points 1/2.

1477 points 1/2.
12e C. STOFFEL (Suis.) . . . . . . . 1466 points.
13e J. BONVALET (Belg.). . . . . 1428 points.

Suède. — Equipe classée 2e: C. DE KONIG,
39 ans, classé 3e. — G.-W. HAGELIN, 27 ans,

14e E. DI PRALORMO (Ital.) . . . . 1404 points 1/2.

15e W. FEHR (Suis.). . . . . . . . . . 395 points.
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LE CHAMPIONNAT ÉQUESTRE

LES DERNIERES PHASES DU CHAMPIONNAT EQUESTRE.

I. Une présentation dans l’épreuve de Dressage au Stade Olympique de Colombes. — 2. A. Saint-Cloud, pendant l’épreuve de fond. — 3. Un

passage dans le parcours du Cross-Country à Villacoublay. — 4. L’arrivée du parcours de Cross-Country. — 5. Le départ du parcours de Steeple-

Chase à Auteuil. — 6. Le saut de la rivière du huit à Auteuil. — 7. Le saut d’un fossé. suivi d’une barrière dans le parcours d’obstacles au Stade
Olympique de Colombes.

—  —



LE CHAMPIONNAT ÉQUESTRE & LE CONCOURS DE DRESSAGE

F. KIRKEB JE RG,  c l a s sé  2 e  d u
Championnat Equestre
franchissant le mur sur

METO O

A.-D.-C VAN DER VOORT VAN ZYP,
vainqueur du Championnat
Equestre, sautant la porte 

de jardin sur
SILVER-PIECE.

S. DOAK, sur PATHFINDER,
classé 3e du Championnat Equestre.

B. SANDSTROM, X. LESAGE,
classé 2e du Concours Individuel de Dressage, classé 3e du Concours Individuel de Dressage,

sur SABEL. sur PLUMEROL.

—  —



16e K.-W. HERVEY (G.-Br.). . .  1354 points.
17e G.-W. HAGELIN (Suède). . 1335 points 1/2.
18e J.-H.-F. FALLON (Belg.). . 1077 points.
19e F. TOD (G.-Br.). . . . . . . . . . . .  982 points.
20e K. SZOSLAND (Polog.). . . . 964 points 1/2.
21e K. ROSTOWO-SUSKI (Pol.) 958 points 1/2.

Non classés. — S. DOAK, E.-U. — F.-L. CARR,
E.-U. — COLENBRANDER, Holl. — T. KOMO-
ROWSKI, Polog. — L. NOSSENT, Belg. — DE
RIBAUPIERRE, Suis. — P. BOWDON-SMITH,
G.-Br. — M. ARTOLA, Fran. — J. CHAROUS,
T.-S1.

Ont abandonné. — G.-W. LEWENHAUPT,
Suède. — L. RIGON, Fran. — J.-A. BARRY,
E.-U. — F. STATECNY, T.-S1. — C.-M.-G. DE
SARTIGES, Fran. — M. PECHMAN, T.-S1. —
LE VAVASSEUR, Fran. — T. LEQUIO, ltal. —
V.-L. PADGETT, E.-U. — F. JOHN, T.-S1.

CLASSEMENT DES ÉQUIPES

1re HOLLANDE : 5297 points 1/2 (1er A.-D.-C.
VAN DER VOORT VAN ZYP: 1976 p. ; 2e C.-F.
PAHUD DE MORTANGES: 1828 p.; 10e G.-P.
DE KRUYFF: 1493 p. 1/2).

2e SUEDE : 4743 points 1/2 (3e C DE KONIG :
1730 p.; 6e C.-T.-L. SYLVAN: 1678 p.; 17e G.-W.
HAGELIN: 1335 p. 1/2).

3e ITALIE: 4512 points 1/2 (8e A. LOMBARDI :
1572 p.; 9e A. ALVISI: 1536 p.; 14e E. DI PRA-
LORMO : 1404 p. 1/2).

4e SUISSE : 4338 points 1/2 (11e E. BUHLER :
1477 p. 1/2; 12e C. STOFFEL: 1466 p. ; 15e W.
FEHR: 1395 p.).

5e BELGIQUE: 4233 points 1/2 (5e B. DE BRA-
BANDERE: 1728 p. 1/2; 13e J. BONVALET:
1428 p.; 18e J.-M.-F. FALLON : 1077 p.).

6e GRANDE-BRETAGNE: 4064 points 1/2 (4e B.
DE FONBLANQUE: 1728 p. 1/2 ; 16e K.-W HER-
VEY: 1354 p. ; 19e F. TOD: 982 p.).

Non classés. — 7e POLOGNE, 3571 p. 1/2 (7e K.
ROMMEL, 1648 p. 1/2; 20e K. SZOSLAND, 961 p.
1/2; 21e 21e ROSTOWO-SUSKI, 958 p. 1/2).

Ont abandonné, — ETATS-UNIS, FRANCE,
TCHECOSLOVAQUIE.

CLASSEMENT DES NATIONS

1re HOLLANDE: 10 points (Équipe classée 1re).
2e SUEDE: 5 points (équipe classée 2e).
3e ITALIE: 4 points (équipe classée 3e).
4e SUISSE: 3 points (équipe classée 4e).
5e BELGIQUE: 2 points (équipe classée 5e).
6e GRANDE-BRETAGNE: 1 point (équipe clas-

sée 6e).

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES

Cette épreuve ne figure pas au programme des
Jeux antérieurs à 1912.
1912 STOCKHOLM, SUEDE (NORDLANDER, AL-

DERCREUTZ, CASPARSSON).
1916 N’a pas eu lieu.
1920 ANVERS, SUEDE (DE MORNER, LUNDS-

TROM, DE BRON).
1924 PARIS, HOLLANDE (A.-D.-C. VAN DER

VOORT VAN ZYP, C.-F. PAHUD DE
MORTANGES, G.-P. DE KRUYFF).
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ÉPREUVE N o 51

CONCOURS DE DRESSAGE

1er E. DE LINDER
Suède

2e B. SANDSTROM 3e S. LESAGE
Suède France

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
Vingt-sept chevaux appartenant à neuf nations

différentes : Autriche, Belgique, Bulgarie, France,
Hollande, Suède, Suisse, Tchécoslovaquie, Yougo-
slavie, prirent part au concours de dressage et ce
fut un régal pour les amateurs d’admirer ces

formément au tableau établi et le Jury en exigera
l’exécution à la fin de la reprise. Toutefois, le
Jury se réserve le droit d’intervertir l’ordre des
différentes phases du travail.

Chaque concurrent disposera de 10 minutes pour
l’exécution de la reprise prescrite. Les 10 minutes
commencent à compter immédiatement après le
salut au Jury. Tout mouvement non exécuté en
fin de reprise faute de temps sera pénalisé comme
il est déjà indique.

Le terrain de l’épreuve aura, en principe, une
longueur de 60 mètres sur 20 mètres de large.
La ligne du milieu et le point milieu seront mar-
qués d’une façon apparente.

Si les circonstances l’exigent, l’épreuve de dres-
sage aura lieu dans un manège.

Sous aucun prétexte, il ne pourra être fait usage
du terrain du concours avant l’épreuve.

Le pointage sera fait sur 300 points et les notes
seront données conformément au tableau établi.

Si deux ou plusieurs concurrents sont classés
ex-æquo, le Jury les départagera en leur faisant
refaire un ou deux mouvements de la reprise.

Il a été décidé, au Congrès de Lausanne, que
dans cette épreuve, comme dans celle de dressage
du Championnat, le président recueillerait, après
chaque présentation, les notes des juges et qu’en
cas d’écart trop grand (3 points) il demanderait
de suite la cause motivant cette différence d’appré-
ciation.

TRAVAIL A EXECUTER

POUR L’EPREUVE DE DRESSAGE

E. DE LINDER

splendides animaux, tous d’un modèle impeccable,
et mis (( au bouton )).

Les trois premiers cavaliers classés, le Général
LINDER, Lieutenant SANDSTROM, Capitaine
LESAGE, firent une présentation irréprochable
et seule, la façon précise, rigide et automatique
de juger, qui consiste à attribuer un nombre de
points détermine d’avance pour chaque mouve-
ment, permit de les départager et de pénaliser
les petites imperfections d’exécution que l’œil
exercé de cinq juges compétents ne laissa pas
échapper.

Une fois de plus, les Suédois, très en progrès,
affirmèrent la sûreté de leur méthode qui procède
à la fois de l’Ecole de Hanovre et de l’Ecole de
Saumur.

en arrière de la main. La tête reste perpendicu-

Leurs chevaux, plus en avant qu’autrefois, sont
toujours extrêmement calmes et attentifs. Ras-
semblés, ils ne donnent plus l’impression d’être

laire au sol; il n’y a plus d’exagération dans
le pli de l’encolure. Les cavaliers ont maintenant
les jambes bien placées ; les talons sont descendus
et ne vont plus chercher les flancs du cheval,
l’assiette est en avant; le rein n’est plus creux,
mais reste droit, souple et sans raideur. Quelle
différence avec 1912!

Entrée au galop, face au Jury, arrêt, immobilité,
salut (fig. 1).

A) Travail au pas. — Rompre au pas libre.
rênes longues, à main droite.

RÈGLEMENT DU CONCOURS

Chaque cavalier devra exécuter individuellement
en entier et dans l’ordre prescrit, le travail indiqué
ci-après. Tout mouvement omis sera pénalisé con-

Fig. 1.

A l’extrémtié du manège, doubler sur la ligne
du milieu face au Jury, pas rassemblé.

Après quelques pas, faire demi-tour à droite
(fig. 11, a) sur les hanches et reprendre au pas
la ligne du milieu, marcher quelques pas, puis
demi-tour à gauche (fig. II, b) sur les hanches
et partir au trot ralenti.

B) Travail au trot. — Allonger et ralentir le
trot sur un tour et demi de manège, en passant
rapidement du trot ralenti au trot allongé et
inversement.



Fig. II. Fig. III

Prendre la ligne du milieu face au Jury et
appuyer à droite du commencement de cette ligne
au milieu du grand côté, et puis à gauche de ce
point à l’autre extréméité de cette ligne (fig. 111).

Piste à gauche. Trot enlevé sur la longueur
d’un grand côté. Reprendre la ligne du milieu
face au Jury et appuyer de part et d’autre de
cette ligne (fig. IV).

Piste à droite. Arrêt sur le petit côté, immo-
bilité, trot ralenti.

C) Travail au galop. — Tracer une piste inté-
rieure à 2 mètres du mur (1). Partir au galop al-
ternativement sur l’un et l’autre pied, du trot,
du pas, de l’arrêt, du reculer, chaque départ devant
être exécuté à hauteur du milieu du grand côté.

Décrire un grand cercle à main droite au milieu
du manège, galop sur le pied droit, changement
de main dans le cercle et galop à faux, change-
ment de pied; changement de main dans le cercle
et galop à faux, changement de pied.

Doubler vers le Jury sur la ligne du milieu,
arrêt, immobilité, reculer; départ au galop à droite
piste à droite, contre-changement de main en
appuyant, arrêt et immobilité au point de chan-
gement de direction, repartir au galop sur le
pied gauche en appuyant à gauche, passer le
coin au galop à faux (fig. v), changer de pied au
milieu du petit côté.

La serpentine au galop juste avec changement
de pied à chaque boucle (point milieu).

La serpentine au galop à faux avec changement
de pied à chaque boucle (fig. VI). Piste à droite
ou à gauche. Allonger et ralentir le galop, arrêt,
reculer, reprendre le galop allongé passer au
galop ralenti, prendre la ligne du milieu face au
Jury et appuyer de part et d’autre de cette ligne
avec changement de pied à chaque changement
d’appuyer (l’appuyer sera de six foulées, le pre-
mier et dernier de trois) — (voir fig. IV). Piste
à droite. Doubler vers le milieu du grand côté,
arrêt, immobilité, reculer, galop à gauche, piste
à gauche. Sur des lignes droites, changements de
pied aux quatre, trois, deux temps et au temps.
Passer au pas, les rênes longues. Arrêt sur la
ligne du milieu. Salut.

Les mouvements de haute école: le passage, le
piaffer, le pas espagnol, etc., ne peuvent pas
être présentés.

Fig. IV.

Le Congrès de la Fédération Internationale des
Sports Equestres, qui s’est réuni le 19 janvier 1924
à Paris, a déidé que chaque changement de pied
rapproché devra être fait sur toute la longueur
d’un grand côté:

Aux quatre temps: 2 à droite — 2 à gauche.
Aux trois temps:  3 à droite — 3 à gauche.
Aux deux temps: 4 à droite — 4 à gauche.
Au temps: 8 à droite — 8 à gauche.

Le Congrès a, en outre, décidé que le temps
accordé pour faire la reprise serait augmenté de
trente secondes, et que chaque candidat aurait
dix minutes trente secondes pour exécuter son
travail.

Fig. VI.

Fig. V.

LISTE DES ENGAGÉS

Engagés Participants
Nations . . . . . . . . . . . . . . . . . 9 9
Individuels . . . . . . . . . . . . . . . . 27 24

Autriche. — F. HIEFFER: N. Part. — A. VON
PONGRACZ: 49 ans. N. Cl. — VON SCKULLIC-
VICH: 35 ans. N. Cl.--

Belgique. -- R. DELRUE : 36 ans, N’. Cl. —
G. SERLEZ: 36 ans. N. Cl. — J.-H.-L. STEVE-
NART: 34 ans. N. Cl.

Bulgarie. — K.-G. LEKARSKY: N. Part. —
V.-D. STOITCHEFF: 32 ans. N. Cl.

France. — A. BOURCIER: 45 ans. N. Cl. —
X. LESAGE: 39 ans, classé 3e. — L. PAILLARD
SAINT-FORT: 45 ans. N. Cl. — R. WALLON:
38 ans. N. Cl.

Hollande. — J. KNEL: N. Part. — J.-H. VAN
REEDE: 46 ans. N. Cl.

Suède. — V. DE ANKARCRONA: 28 ans, classé
5e. — F.-W. DE ESSEN: 45 ans, classé 4e. —
E. DE LINDER, 56 ans: champion olympique. —
B. SANDSTROM : 37 ans, classé 2e.

Suisse. — A. CH. MERCIER: 46 ans. N. Cl. —
C.-A. SCHLUMBERGER : 31 ans, N. Cl. —
W. STUBER: 24 ans. N. CI. — H. VON DER
WEID: 31 ans. N. Cl.

Tchécoslovrquie. — F. DONDA: 34 ans. N. Cl.
— J. HANF: 36 ans. N. CI. — O. SCHONIGER:
35 ans. N. Cl. — E. THIEL: 41 ans, classé 6e.

Yougoslavie. — V. SEUNIG: 37 ans. N. Cl.

CLASSEMENT DES NATIONS

1re SUEDE: 20 points (1re E. DE LINDER:
10 p.; 2e B. SANDSTROM: 5 p.; 4e F.-W. DE
ESSEN: 3 p.; 5e V. DE ANKARCRONA: 2 p.).

2e FRANCE: 4 points (3e X. LESAGE).
3e TCHECOSLOVAQUIE : 1 point (6 e E.

THIEL).

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES

Cette épreuve ne figurait pas au programme des
Jeux antérieurs à 1920.
1920 ANVERS, LUNDBLAT (Suéde)
1924 PARIS, E. DE LINDER (Suéde).

(1) Cette distance de deux métres du mur sera conservée pendant toute la durée du travail u galop.

—  —
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ÉPREUVE  No 52

CONCOURS DE
SAUTS D’OBSTACLES

PRIX DES NATIONS

(Epreuve Individuelle)

1er GEMUSENS
Suisse

2e T. LEQUIO 3e A. KROLIKIEWICZ
Italie Pologne

CONSIDÉRATIONS   GÉNERALES

Le Prix des Nations s’ouvrit avec quinze pays
engagés : l’Autriche, la Belgique, l’Espagne, les
Etats-Unis, la Finlande, la France, la Grande-
Bretagne, la Hollande, l’Italie, la Norvége, la

Pologne, le Portugal, la Suède, la Suisse, la
Tchécoslovaquie, mettant en lice 54 concurents.

Les 16 obstacles, tous très gros et judicieusement
disséminés sur la piste, ne permirent pas un seul
parcours sans faute. Le premier classé fut le
Lieutenant GEMUSENS, de l’armée suisse, qui,
par sa victoire, assura à son pays la deuxième
place dans le classement par équipe, les Suédois
étant premiers.

Les Suisses récoltent aujourd’hui le fruit de
leurs labeurs et des stages prolongés que font
leurs instructeurs à l’école italienne de Torquinto.

RÈGLEMENT DU CONCOURS

Les obstacles, au nombre maximum de 16,
auront une hauteur minimum de 1 m. 25 et maxi-
mum de 1 m. 40. Ils auront un aspect solide; les
obstacles en largeur ne dépasseront pas 4 mètres
d’eau.

Le galop devra être franc et d’une vitesse de
400 mètres à la minute. Le chronométreur ne tien-
dra nullement compte des vitesses plus grandes;
par contre les vitesses moindres seront pénalisées
de o,25 de point par seconde excédant le temps.

Les touchés, effleurés et déplacés n’entrent pas
en ligne de compte.

Toutes les fautes seront traduites en points
d’après le barême suivant:

Chute du cavalier seul. . . . . . . . 1 faute =10 p.
Chute du cheval et du cavalier 1 faute = 5 p.

1er arrêt, refus, dérobé. . . . . . 1 faute =. 3 p
2e . . . . . . 1 faute= 6 p
3e . . . . . . 1 faute = éliminé.
Obstacle renversé, eau à la

rivière: de l’avant-main. . . . 1 faute = 4 p
de I’arrière-main. . .  1/2 faute = 2 p

Erreur de parcours.. . . . . . . . 1/2 faute = 2 p.

Si, en sautant, le cavalier ou le cheval renverse
le chandelier, l’oreille ou le drapeau délimitant
l’obstacle, il sera compté un dérobé (1 faute) et
le saut devra être recommencé aussitôt que l’obs-
tacle aura été remis en place.

A un obstacle double ou triple, le juge doit
marquer tous les résultats quels qu’ils soient.

Si un cheval s’arrête entre deux obstacles d’un
double ou d’un triple, il doit reprendre entre les
deux obstacles.

Dans les obstacles composés, tels que doubles
barres, rivière ou fossé précédé ou suivi d’un autre
obstacle, la faute la plus importante est seule
comptée

Si le cheval sort de la piste, il est éliminé.
La totalisation du nombre des arrêts, refus ou

dérobés est comptée non seulement au même obs-
tacle, mais encore sur l’ensemble du parcours.
Exemple: un premier dérobé à la barre compte
3 points; un premier refus à la rivière compte
6 points; un premier dérobé au talus entraîne
la mise hors concours.

Le barrage sur certains obstacles est obligatoire
entre les nations classées ex-æquo pour l’obtention
des prix. Il est interdit aux concurrents d’essayer
les obstacles de la piste avant le concours; toute-
fois, la participation à un précédent concours n’est
pas considérée comme essai des obstacles.

PISTE DU CONCOURS DE SAUTS D’OBSTACLES  (LONGUEUR :  1 .060 M.)

RÉPARTITION DES OBSTACLES AU STADE DE COLOMBES.

�   —
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LISTE DES ENGAGÉS

Engagés Participants
Nations . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 15 11
Individuels . . . . . . . . . . . . . . . 54 43

Autriche. — T. RITTMEISTER. N. Part.
Belgique. — J. BREULS: 25 ans. N. Cl. — N.

LEROY: 36 ans. N. Cl — G. MESMACKERS:
36 ans. N. Cl. — J. MISONNE: 32 ans. N. Cl.

Espagne. — J. ALVAREZ DE BOHORQUES:
29 ans. N. CI — E. LOPEZ DE LETONA: 32
ans. N. Cl. — N. MARTINEZ-HOMBRE: 27 ans,
N. Cl. — J. NAVARRO MORENES : 27 ans,
N. CI.

Etats-Unis. — J.-A. BARRY : 44 ans, N. Cl. —
F.-H. BONTECOU : 31 ans. N. Cl. — S. DOAK :
38 ans, N. Cl. —- V.-L. PADGETT : 30 ans, N. Cl.

Finlande. — V.-J.-R. FORSSEL, N. Part.
France. — M. BIGNON: 33 ans.  N. Cl.  —

T-A. CARBON: 29 ans. N. Cl. — P. CLAVE:
42 ans. N. Cl. — H. DE ROYER: 48 ans. N. Cl.

Grande-Bretagne. — P. BOWDEN-SMITH : 33
ans, classé 4e. — G. BROCKE, 40 ans: N. Cl. —
C. BRUNKER: 26 ans, N. Cl. — HERVEY: N. Cl.

Hollande. — A.-T. COLENBRANDER : N. Part.
— G.-P DE KRUYFF: N. Part.  — J.-M. DE
RUY :  N. Part.  — F.-J.-J.-F.-M. VAN DER
KROON: N. Part.

Italie. — A. ALVISI: 37 ans N. Cl. — E. DI
PRALORMO: 37 ans. N. Cl. (abandonné). — T.
LEQUIO ans .  C lassé  2 e .  — L .  VALLE:  39
ans.

Norvège. — K.-T. GYSLER : N. Part. — W-E.
JOHASSEN : N. Part. — P. MICHELET : N.
Part.  — A.  WETTRE:  N .  Par t .

Pologne. —- K .ROMMEL : 36 ans, N. Cl. —
Z. DZIADULSKI:  28 ans.  N.  Cl .  — A. KRO-
LIKIEWICZ: 30 ans.  Classé 3 e .  — K. SZOS-
LAND: 33 ans. N. Cl.

Portugal. — A. BORGES D’ALMIEIDA: 26 ans.
Classé 5e — L. CARDOSO DE MENEZES MAR
G A R I D E :  2 2  a n s .  N .  C l .  —  H .  D E  S O U Z A
MARTINS: 23 ans.  N. Cl.  — J.  MOUZINHO
D’ALBUQUERQUE : 38 ans. N. Cl.

Suède. — G. DE BRAUN: 38 ans. N. Cl. —
A. LUNDSTROM: 34 ans. N. Cl. — A. STAHLE:
33 ans. N. Cl. — A. THELNING: 32 ans.
Classè 6 e

Suisse. — E. BUHLER: 31 ans. N. Cl. —
GEMUSENS : champion olympique. — STUBER :
N. Cl. — II. VON DER WEID: 31 ans. N. Cl.

C R O Q U I S  D E S  O B S T A C L E S

Tchécoslovaquie. — O. BUCHAR: 33 ans N.
Cl. — R. POPLER: 25 ans. N. Cl. — E. PRAT:
N. Part. — J. RABAS: 26 ans. N. Cl.

CLASSEMENT DES NATIONS

1re SUISSE: 10 points (1 er GEMUSES).
2e ITALIE: 5 points (2 e T. LEQUIO).
3e  POLOGNE: 4 points (3 e  A.  KROLIKIE-

 WICZ).
4e GRANDE-BRETAGNE: 3 points (4e P. BOW-

DES-SMITH).
5e PORTUGAL: 2 points (5e A. BORGES D’AL-

MEIDA).
6e SUEDE: 1 point (6e A. THELNING).

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES

Cette épreuve ne figurait pas au programme des
Jeux antérieurs à 1912.
1912 STOCHOLM, J. CARIOU (France).
1916 N’a pas eu lieu.
1920 ANVERS, LEQUIO (Italie).
1924 PARIS, GEMUSENS (Suisse).
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LE CONCOURS DE SAUTS D'OBSTACLES (PRIX DES NATIONS)

A. BORGES D'ALMEIDA
classé cinçuième,

franchissant une clôture
sur REGINALD.

A. THELNING
classé sixtième, sautant le mur

sur LOKE.

Le saut du talus, par A. STAHLE,
classé septième,

sur CECIL.

(Dans le Médaillon)
GEMUSENS,

le vainqueur du Concours de Sauts d’obstacles,
franchissant la triple barre

sur LUCETTE.

P. BOWDEN-SMITH,
classé quatrième, sautant la triple barre

sur ROZZER.

—  �



C R O Q U I S  D E S  O B S T A C L E S  ( S U I T E )
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VUES DES OBSTACLES DU CONCOURS DE SAUTS

(PRIX DES NATIONS)

TALUS AVEC BARRE

Obstacle No 2

STATIONATA

Obstacle No 3

TALUS DE PAU

Obstacle No 5

DOUBLE BARRE AVEC FOSSE

Obstacle No 7

—  —



VUES DES OBSTACLES DU CONCOURS DE SAUTS

(PRIX DES NATIONS)

PASSAGE DE ROUTE

Obstacle No 8

OXER

Obstacle No 9

PORTE

Obstacle No 11

—  —



VUES DES OBSTACLES DU CONCOURS DE SAUTS

(PRIX DES NATIONS)

BROOK

Obstacle No 12

TRIPLE BARRE

Obstacle No 13

DOUBLE DE BARRES

Obstacle No 14

MUR DE SALZOMAGGIORE

Obstacle No 16

—  —



RÉSULTATS DU CONCOURS DE SAUTS D’OBSTACLES  - (PRIX DES NATIONS) Épreuve indiv. N
o 52 (à suivre)

STADE DE COLOMBES — Dimanche 27 Juillet (A. M.) — Réunion No 72

TABLEAU DE CLASSEMENT DES CONCURRENTS
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—  —



RÉSULTATS DU CONCOURS DE SAUTS D’OBSTACLES  (PRIX DES NATIONS) Épreuve indiv. N o 52 (Suite et fin)

STADE DE COLOMBES — Dimanche 27 Juillet (A.-M.) — Réunion No 72

TABLEAU D E CLASSEMENT D E S C O N C U R R E N T S
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—      — Ont abandonné. � M. Bignon (Fran.), Elim.; F.-H. Bontecou (E.-U.), Elim.; T.-A. Carbon (Fran.), Elim.; H. de Royer (Fran.), Elim. ; E. di Pralormo (Ital.),
Elim. ; Hervey (G.-Br.), Elim. ; E. Lopez de Letona (Espa.), Elim. ; V.-L. Padgett (E.-U.), Elim.; J. Rabas (T.-Slo.), Elim.

Non partants. — A.-T. Colenbrander (Holl.) ; G.-P. de Kruijff et J.-M. de Kruijff (Holl.) ; V.-J.-R. Forssel (Finl.) ; K.-T. Gysler (Norv.)
P. Michelet (Norv.) ; E. Prat (T.-Slo.) ; T. Rittmester (Autr.) ; M. Van Der Kroon (Holl.) ; A. Wettre (Norv.).

W.-E. Johansen (Norv.)



EPREUVE  No
53

CONCOURS DE
SAUT D’OBSTACLES

(Epreuve par Equipes)
RÉSULTATS

1r e SUEDE

2e SUISSE 3e PORTUGAL

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES

Le concours de sauts d’obstacles par équipes
n’a pas donné lieu à une épreuve supplémentaire
et son classement fut établi d’aprés les résultats
de l’épreuve individuelle.

Le nombre maximum. d’engagements était de
4 par pays, 3 comptant pour le classement de
chaque équipe.

La liste des engagements et les résultats du
concours individuel de sauts d’obstacles éablis-
sent que sur les 15 nations engagées, 13 étaient
en mesure de prendre part au concours par équipes :
Belgique, Espagne, Etats-Unis, France, Grande-
Bretagne, Hollande, Italie, Norvège, Pologne, Por-
tugal, Suéde, Suisse et Tchécoslovaquie. Sur ces
13 nations, 11 y participèrent, mais 8 seulement
ont vu leurs trois équipiers terminer le concours.

A. THELNING,

(classé sixiéme)

A. STAHLE,

(classé septième)

LISTE DES ENGAGÉS

Engagés Participants
— —

Nations . . . . . . . . . . . . . . . . . . 13 11

Individuels . . . . . . . . . . . . . . . 52 43

Belgique. — Equipe classée 4e. — J. BREULS:
25 ans. N. Cl. — N. LEROY: 36 ans. Classé 8 e.
— G. MESMACKERS: 36 ans.  Classé 18 e .  —
J. MISONNE: 32 ans. Classé 13 e.

Espagne. — Equipe non classée. — J. ALVAREZ
DE BOHORQUES: 29 ans. Classé 9 e. — E. LO-
PEZ DE LETONA: 32 ans. Elimitié — N. MAR-
TINEZ-HOMBRE: 27 ans.  Classé 16 e .  — J.
NAVARRO MORENES: classé 24 e

Etats-Unis. — Equipe non classée.  — J.-A.
BARRY: 44 ans. N. Cl. — F.-H. BONTECOU:
31 ans. Eliminé. — S. DOAK: 38 ans. N. Cl. —
V.-L. PADGETT: 30 ans. Eliminé.

France. — Equipe non classée. — M. BIGNON:
33 ans. Eliminé. — T.-A. CARBON: 29 ans. Eli-
miné — P. CLAVE: 42 ans. N. Cl. — H. DE
ROYER : 48 ans. Eliminé.

Grande-Bretagne. — Equipe non classée. — P.
BOWDEN-SMITH: 33 ans.  Classé 4 e .  — G.
BROCKE : classé 22e. — C. BRUNKER: 26 ans.
Classé 20e. — HERVEY. Eliminé.

Hollande. — Equipe non participante. — A.-T.
COLENBRANDER. — G.-P.  DE KRUYFF. —
J.-M.- DE KRUYFF. — F.-J.-J.F-.-M. VAN DER
KROON.

Italie. — Equipe classée 5 e .  — A. ALVISI:
37 ans. Classé 21 e. — E. DI PRALORMO: 37
ans. A abandonné — T. LEQUIO: 31 ans. Classe
2e. — L. VALLE: 39 ans. Classé 15 e.

Norvège. — Equipe non participante. — K.-T.
GYSLER. — W.-E. JOHANSEN. — P. MICHE-
LET. — A. WETTRE.

Pologne. — Equipe classée 6e. — K. ROMMEL:
36 ans. Classé 11 e. — Z. DZIADULSKI: 28 ans.
Classé 23e. — A. KROLIKIEWICZ: 30 ans. Classé
3e. — K. SZOSLAND: 33 ans. N. Cl.

Portugal. — Equipe Classée 3e. — A. BORGES
D’ALMEIDA: 26 ans. Classé 5e. — L. CARDOSO
DE MENEZES MARGARIDE: 22 ans. N. Cl. —
H. DE SOUZA MARTINS: 23 ans. Classé 12 e.
— J. MOUZINHO D’ALBUQUERQUE: 38 ans.
Classé 17e.

Suéde. — Equipe Champion olympique. — G. DE
BRAUN: 38 ans. N. Cl. — A. LUNDSTROM: 34
ans. Classé 10e. — A. STAHLE: 33 ans. Classé
7e .  — A.. THELNING: 32 ans Classé 6 e.

SUisse. — Equipe classée 2e. — IX. BUHLER :
31 ans. Classé 19 e. — GEMUSENS: champion
olympique. — STUBER: Classé 14 e. — H. VOS
DER WEID: 31 ans.  N. Cl.

Tchécoslovaquie. — Equipe non classée. — O.
BUCHAR: 33 ans.  N. Cl.  — R. POPLER: 25
ans. N. Cl. — E. PRAT: N. Part. — J. RABAS:
26 ans. Eliminé.

Classement des Concurrents
d’après le classement individuel

de l'épreuve No 52

1er GEMUSENS (Suis.). . . . . . . . . . 6 fautes 
2e T.  LEQUIO (Ital . )  .  .  . . . . . . . . . 8 fautes 3/4

3 e A. K R O L I K I E W I C Z  (Polog.) 10 fautes
4 e  P .  BOWDEN-SMITH (G.-Br) 10 fautes 1/2
5e A. BORGES D’ALMEIDA-

(Port.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 12 fautes
6e  A. THELNING (Suède) . . . . . . 12 fautes

7e A. S T A H L E  (Suède) . . . . . . . . . . 12 fautes 1/4
8e N .  LEROY  (Belg.) . . . . . . . . . . 14 fautes 3/4
9e J.  ALVAREZ DE BOHOR-

QUES (Espa.). . . . . . . . . . . 18 fautes
10e A. LUNDSTROM (Suède). . . 18 fautas

11e K. ROMMEL (Polog.). . . . . . . . 18 fautes
1 2 e  H. DE SOUZA -  MARTINS

(Port.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 19 fautes
13e  J. MISONNE (Belg.) . . . . . . . . 19 fautes 1/2

14e  STUBER (Suis.)... . . . . . . . . . . . 20 fautes

15e L. VALLE (Ital.) . . . . . . . . . . . . 20 fautes
1 6 e  N. MARTINEZ -  HOMBRE

(Espa.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 22 fautes

1 7 e J. MOUZINHO D’ALBU-
QUERQUE (Port.).. . . . . . . 22 fautes

1 8 e   G. MESMACKERS (Belg.). . . . 22 fautes 3/4

19e  E. BUHLER (Suis.) . . . . . . . . . . 24 fautes 
20e  C. BRUNKER (G.-Br.) . . . . . . 25 fautes 1/2
21e  A. ALVISI (Ital.) . . . . . . . . . . . . 28 fautes 3/4
22 e   G. BROCKE (G.-Br.). . . . . .  29 fautes 3/4

2 3 e  Z. DZIADULSKI (Polog.).... 30 fautes 1/2
2 4 e  J. NAVARRO - MORENES

(Espa.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 33 fautes 3/4

A. LUNDSTROM,

(classé dixième)

—  —



Non classés. — G. De BRAUN (Suède). — 11..
VON DER WEID (Suis.). — J. BREULS (Belg.).
— R. POPLER (T.-Slo.). — J.-A. BARRY (E.-U.).
— S. DOAK (E.-U.). — L. CARDOSO DE MENE-
ZES MARGÀRIDÉ (Port.). — K. SZOSLAND
(Polog.). — P. CLAVE (Fran.). — O. BUCHAR
(T.-Slo.

Ont  abandonné — M. BIGNON (Fran.) Elim —
F.-H. BONTECOU (E.-U.) Elim. — T.-A. CAR-
BON (Fran.) Elim. — H. DE ROYER (Fran.)
Elim. — E. DI PRALORMO (Ital.) Elim. —
HERVEY (G.-Br.) Elim. — E. LOPEZ DE LE-
TONA (Espa.) Elim. — V.-L. PADGETT (E.-U.)
Elim. — J. RABAS (T.-Slo.) Elim.

Non partants. — A.-T. COLENBRANDER
(Holl.). — G.-P. DE KRUYFF (Holl.). — J.-M.
DE KRUYFF (Holl.). — K.-T. GYSLER (Norv.).

W.-E. JOHANSEN (Norv.). — P. MICHELET
(Norv.). — E. PRAT (T.-Slo.). — M. VAN DER
KROON (Holl.). — A. WETTRE (Norv.).

CLASSEMENT DES ÉQUIPES

1re SUEDE: 42 fautes 1/4 (6e A. THELNING:
12 fautes; 7e A. STAHLE, 12 fautes 1/4; 10e

A. LUNDSTROM : 18 fautes).

2e SUISSE: 50 fautes (1er GEMUSENS: 6 fau-
tes; 14e STUBER: 20 fautes; 19e BUHLER:
24 fautes).

3e PORTUGAL : 53 fautes (5e A. BORGES
D'ALMEIDA: 12 fautes; 12e H. DE SOUZA-
MARTINS: 19 fautes; 17e J. MOUZINHO D’AL-
BUQUERQUE 22 fautes).

4e BELGIQUE: 57 fautes (8e N. LEROY: 14
fautes 3/4; 13e J. MISONNE: 19 fautes 1/2;
18e G. MESMACKERS : 22 fautes 3/4).

5e ITALIE: 57 fautes 1/2 (2e T. LEQUIO:
8 fautes 3/4; 15e L. VALLE : 20 fautes; 21e A. AL-
VISI: 28 fautes 3/4).

6e POLOGNE: 58 fautes 1/2 (3e A. KROLI-
KIEWICZ: 10 fautes; 11e K. ROMMEL: 18 fau-
tes; 23e Z. DZIADULSKI: 30 fautes 1/2).

Non classés. — Gde-BRETAGNE:  65 fautes 3/4
(4e P. BOWDEN-SMITH: 10 fautes 1/2; 20e C.
BRUNKER: 25 fautes 1/2; 22e G. BROCKE: 29
fautes 3/4).

ESPAGNE : 73 fautes 3/4 (9e F. ALVAREZ DE
BOHORQUES: 18 fautes; 16e N. MARTINEZ-
HOMBRE: 22 fautes: 24e J. NAVARRO-MORE-
NES: 33 fautes 3/4).

Ont abandonné. — Etats-Unis, France, Tchéco-
Slovaquie.

Non participantes. — Hollande, Norvège.

CLASSEMENT DES NATIONS

1re SUEDE, 10 points (équipe classée 1re).
2e SUISSE, 5 points (équipe classée 2e).
3e PORTUGAL, 4 points (équipe classée 3e).
4e BELGIQUE, 3 points (équipe classée 4e).
5e ITALIE, 2 points (équipe classée 5e).
6e POLOGNE, 1 point (équipe classée 6e).

LES  VAINQUEURS  OLYMPIQUES

Cette  épreuve ne figurait pas au programme des
Jeux antérieurs  à 1912.
1912 STOCKHOLM, SUEDE (LEWENHAUPT, KIL-

MAN, V. ROSEN).
1916 N’a pas eu lieu.
1920 ANVERS, SUEDE (LEWENHAUPT, STOC-

KENSTROM, JOHANSON).
1924, Paris, SUEDE (A. THELNING, A. STAH-

LE, A. LUNDSTROM).

—  —
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C O N S I D É R A T i o n s  g É n É r a l e s

HISTORIQUE.
L’Escrime a traversé de nombreuses phases pour

aboutir au point de perfection relative que nous
lui connaissons aujourd’hui.

Il semble que ce soit au Moyen Age que nous
devions fixer ses origines, mais elle ne consiste
alors qu’en un maniement de l’épée, arme offensi e

M. André MAGINOT,
Président

de la Fédération Internationale d’Escrime

et du bouclier, moyen de défense, sans aucune
règle. En effet, l’Escrime, que nous classons
aujourd’hui sous la rubrique des sports, ne fut,
tout d’abord, qu’un mode de combat inspiré par
la nécessité.

Elle évolue ainsi lentement, et il faut attendre
le règne de Charles IX pour pouvoir consulter
le premier ouvrage, celui de (( l’Epée seule )), de
Saint-Didier.

Le dix-huitième siècle voit apparaître la rapière,
fine et longue épée, d’un maniement savant et
compliqué, et qui marque le début de l’escrime
scientifique.

Il faut noter, alors, l’influence du maître espa-
gnol CARRANZA, qui règle les pas des combat-
tants et crée le (( jeu de jambes )), qui a apporté
tant de grâce à l’escrime. Toutefois, ce ne sont
là que des premiers essais, et il faut attendre le
siècle de Louis XIV pour enregistrer un ensemble
de règles qui ont discipliné l’escrime en créant
une technique. Le maître français LIAUCOURT
s’est particulièrement distingué à cette époque
et est considéré comme celui qui a fixé les pre-
mières règles décisives.

A ce bref résumé historique, il n’est pas inutile
d’ajouter que l’escrime, qui se développe chaque
jour, se manifeste, malgré son unité, suivant des
conditions ou, plus exactement, des écoles diffé-
rentes, dont les deux principales sont 1’école fran-
çaise et l’école italienne.

Il y a lieu également de préciser que l’on
entend par escrime indistinctement le maniement
de l’épée, du fleuret ou du sabre.

Le fleuret est une arme conventionnelle et d’édu-
cation, l’épée est une arme pratique, affranchie
de toute contrainte, et le sabre est une arme
mixte.

EXTRAIT DES REGLES INTERNATIONALES.

Dans les tournois internationaux, les épreuves
sont tirées dans l’ordre suivant: fleuret, épée, sabre,
d’abord par équipes, puis individuellement dans
chacune des trois armes.

Mécanisme des épreuves. � Les matches entre
équipes se tirent de manière que chaque tireur d’une
équipe rencontre tous les représentants de l’équipe
adverse, selon un ordre déterminé à l’avance; s’il
y a plus de deux équipes, chacune d’elle rencontre
successivement toutes les autres, l’ensemble de
ces rencontres formant ce qu’on appelle une (( poule
d’équipe )).

S’il y a plus de 6 équipes, il est permis de les
diviser en plusieurs groupes, auxquels les règles
des épreuves individuelles sont applicables.

Les épreuves individuelles se disputent dans les
trois armes par poules de 6 à 12 tireurs selon
l’arme et dont on garde 50% au minimum pour le
degré suivant.

Fleuret: les épreuves individuelles ou par équipes
se tirent en 5 touches effectives; épée: les épreu-
ves individuelles se tirent en une touche et celles
par équipe en 2 touches effectives; sabre: les
épreuves individuelles ou par équipes se tirent
en 4 coups effectifs.

Facteur de la décision. � La victoire est attri-
buée à l’équipe qui réunit le plus grand nombre
de points.

La victoire d’équipe donne 2 points, le match
nul 1 point et la défaite o.

Le classement général s’obtient en totalisant
l’ensemble des points obtenus par chaque équipe.
Dans le classement par équipes, s’il y a un nombre
égal de victoires, le match est nul.

Armes. � Les armes sont examinées et passées
au gabarit avant les épreuves. Le poids de l’arme,
la longueur de la lame et la dimension de la
garde sont rigoureusement contrôlés. L’épée, seule,
est munie d’une pointe d’arrêt à trois branches.

Reprises. � On entend par reprise la durée
effective du combat, durée chronométrée.

Pour les épreuves individuelles d’épée, la reprise
est fixée à 5 minutes, avec repos consécutif d’une
minute; pour le fleuret, l’épée et le sabre, les
épreuves en plusieurs touches se tirent en 10 mi-
nutes, sans qu’aucun repos soit accordé.

Terrain d’action. — Chaque tireur dispose, pour
avancer et pour rompre, d’une certaine longueur
de terrain, variable suivant les armes. Elle est
de 4 mètres pour les épreuves au fleuret, de
15 mètres pour celles à l’épée et au sabre, et ce,
pour chaque touche; ensuite, les deux adversaires
sont remis en garde au milieu du terrain.

Juges, Arbitras et décisions. — Les juges et
arbitres sont désignés par les Fédérations affiliées
à ta Fédération Internationale d’Escrime, et spé-
cialement pour chacune des trois armes.

Chaque assaut est dirigé par un directeur de
combat assisté de quatre assesseurs. Les jurés
doivent délibérer et voter à voix haute. Le pré-
sident vote le dernier et sa voix est prépon-
dérante.

LES ENGAGES ET PARTICIPANTS.

Le nombre des engagés aux Jeux Olympiques
de 1924 a atteint, pour les épreuves d’escrime,
le chiffre de 602, représentant 24 nations. mais
le nombre des participants n’a été que de 421,
représentant 23 nations.

Il faut noter que l’escrime est, après l’athlétisme,
le sport qui a eu le plus grand nombre d’en-
gagés.

Les délégués au Congrès de la Fédération Internationale d’Escrime.

De gauche à droite, premier rang : MM. H. LANGLOIS, PA U L ANSPACH, I V A N OSIIER,
RAOUL HEIDE, LÉON DELEVOYE, ADOLPHE LION, Docteur GEORGES KOVACS.

Deuxième rang : MM. REnÉ LACROIX, VAN DEN ABEELE, EUGÉNE HIGGINS, Mme SIMONSES.
MM. le Comte GAUTIER-VIGNAL, GEORGE VAN ROSSEM, EDGAR SELIGMAN,

Comte de PENHA-GARCIA.
Troisième rang : MM. RENZO MINOLI, ROBERT FRATER, CHARLES LAFONTAN, Docteur FEDERICO

CESARANO, LUCIEN GAUDIN, Colonel SEE, PEDRO NAZAR ANCHORENA, V ICENTE LAPIDO.
Quatrième rang : MM. RO G E R DUCRET, A D R I E N LAJOUX, Capitaine de frégate MONIER,

CHARLES BISCOE, ROBERT MONTGOMERIE, E.-A. WOLFSON, LÉ OPOLD GYTH,
A.-E.-W. DE JONG, Marquis GEORGES PALLAVICCINI.

Cinquième rang : MM. GE O R G E S VILLA, EU G É N E LEVISON, Docteur J E A N GEORGIADES,
ANDRÉ DELEAGE, EUGÉNE EMPEYTA, L OUIS BUSCARLET, JEAN LACROlX.

CONSTANTIN ANTONIADES, FRANZ WILHELM.

�  �
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CONCLUSION.
Par le nombre des nations représentées et des

engagements enregistrés, le tournoi olympique d’es-
crime a obtenu un succès qui n’a jamais été égalé
et a démontré que ce sport, qui fut pendant ces
dernières années, pratiqué surtout par les races
latines, se répand de plus en plus au sein des
Nations, qui étaient jusqu’ici restées à l’écart.
Des deux grandes écoles française et italienne, la
premiere semble avoir rassemblé le plus d’adep-
tes, mais il importe de souligner, dans chacune
d’elles, les traits qui les caractérisent.

L’escrime italienne est essentiellement athléti-
que, puissante, et en raison de ce que l’arme
est attachée au poignet, la maîtrise du fer est
plus absolue. L’escrime française, d’un doigté
plus exercé, réclame de la finesse, de l’à-propos,
et sa facture est, elle, d’une élégance qui lui vaut
peut-être ses préférences.

Toutes deux, également intéressantes à étudier,
sont bien l’expression de deux tempéraments
traînant avec eux leur patrimoine historique.

Les résultats obtenus dans toutes ces épreuves
sont la consécration que l’escrime est en grand
progrès, et il faut en exprimer toute notre satis-
faction, si l’on conçoit qu’à travers la chaîne
des temps elle nous transmet encore un peu de
cette vertu chevaleresque qui a paré le Moyen
Age.

Nous nous devons de consacrer quelques lignes
aux champions olympiques qui, par leur belle
exécution,  ont contribué à faire apprécier davan-
tage toute la grandeur de ce sport.

DELPORTE, représentant la Belgique, a con-
quis son titre à l’épée en montrant que les qualités
personnelles savent prévaloir sur les conditions
physiques; aussi, sa performance fut-elle remar-
quable.

POSTA, représentant la Hongrie, fut un sabreur
des plus réfléchis qui procéda par attaques subites
et multiplia les prises de fer. Son système de
défense est composé de parades suivies de rispostes
toujours dévisives et ce beau tireur fit grande
impression.

Nous louons Mme OSHER, danoise, qui, dans
l’épreuve de fleuret-dames, conquit son titre par
ses qualités de sang-froid. Elle procéda aux atta-
ques par trompement de fer et son à-propos fut
d’un effet décisif.

Il faut surtout signaler l’exploit remarquable
du tireur français Roger DUCRET qui, figurant
dans nos équipes victorieuses de fleuret et d’épée,
enlève le titre de champion olympique de fleuret
et la deuxième place après barrage dans les épreu-
ves individuelles à l’épée et au sabre. Ce grand
champion soutint, pendant toute la durée des
épreuves un minimum de vingt assauts par jour;
par sa tenue remarquable, son jeu précis, son en-
durance inégalable, il fut bien l’expression vivante
de l’escrime française aux Jeux de 1924.

CALENDRIER  DES RÉUNIONS

Nos DES

ÉPREUVES DÉSIGNATION PHASE

FLEURET

1re journée — Vendredi 27 juin
Matin et après-midi. — Réunion no 141

58 Fleuret par équipes.  . . Elim.

2e journée. — Samedi 28 juin.
Matin et après-midi. — Réunion no 142

58 Fleuret par équipes.... 1/4 fin.

3e journée. — Dimanche 29 juin.
Matin et après-midi. — Réunion no 143

58 Fleuret par équipes.. . . 1/2 fin.

4e journée. — Lundi 30 juin.
Matin et après-midi. — Réunion no 144

58 Fleuret par équipes.. . . Fin.

5e journée — Mardi 1er juillet.
Matin, après-midi et soir. — Réunions nos 145 et 146

54 Fleuret (messieurs). . Elim. et 1/8 fin.

6e journée. — Mercredi 2 juillet.
Matin et après-midi. — Réunion no 147
54 Fleuret (messieurs). . . . . 1/4 fin.
55 Fleuret (dames). . . . . . . . Elim.

7e journée. — Jeudi 3 juillet.
Matin et après-midi.,- Réunion no 148

54 Fleuret (messieurs). . . 1/2 fin.
55 Fleuret (dames). . . . . . . .1/2 fin.

8e journée. — Vendredi 4 juillet.
Matin, après-midi et soir. — Réunion nos 149 et 150

54 Fleuret (messieurs). . . . Fin.
55 Fleuret (dames). . . . . Fin.

EPEE

9e journée. — Dimanche 6 juillet.,
Matin et après-midi. — Réunions nos 187 et 188

59 Epée par équipes.. . . . . Elim.

10e journée. — Lundi 7 juillet.
Matin. — Réunion no 189

59 Epée par équipes.. . . . . 1/4 fin.

Les Pouvoirs Sportifs

Fédération Internationale d’Escrime

Président : M. André M AGINOT.
Secrétaire général :  M. René L ACROIX.

Fédération Nationale

pour l’Encouragement à l’Escrime Française

Président : M. André MAGINOT.

Secrétaire général :  M.  René L A C R O I X .

Commission Technique d’Escrime du Comité Olympique Français

Président :  M. René LACROIX.

Membres :  MM. Lucien GAUDIN,

Dr Ch. GUÉRIN,

Armand MASSARD,

Capitaine PERRODON.

—   —

11e journée. — Mardi 8 juillet.
Matin et après-midi. — Réunions nos 191 et 192

59 Epée par équipes.. . . . . 1/2 fin.

12e journée. — Mercredi 9 juillet.
Matin et après-midi. — Réunions  nos 193 et 194

59 Epée par équipes.. . . . . Fin.

13e journée. — Jeudi 10 juillet.
Matin et après-midi. — Réunions nos 195 et 196

56 Epée (individ.). . . . . Elim. et 1/4 fin.

14e journée. — Vendredi 11 juillet.
Matin et après-midi. — Réunions nos 197 et 198

56 (individ.). . . . . . . . . . . . . 1/2 fin. et fin.

SABRE

15e journée. — Samedi 12 juillet.
Matin et après-midi. — Réunions nos 199 et 200

60 Sabre par équipes. . . . Elim.

16e journée. — Dimanche 13 juillet.
Matin et après-midi. — Réunions nos 201 et 202

60 Sabre par équipes.. . . . . 1/4 fin.

17e journée. — Lundi 14 juillet.
Matin et aprés-midi. — Réunions nos 203 et 204

60 Sabre par équipes..... 1/2 fin.

188 journée. — Mardi 15 juillet.
Matin et après-midi. — Réunions nos et 206

60 Sabre par équipes.. . . . . Fin.

19e journée. — Mercredi 16 juillet.
Matin et après-midi. — Réunions noa 207 et 208

57 Sabre (individ.). . . . . . . . . Elim.

20e journée. — Jeudi 17 juillet.
Matin et après-midi. — Réunions nos 209 et 210

57 Sabre (individ.). . . . . . . . 1/2 fin.

21e journée. — Vendredi 18 juillet.
Matin et après-midi. — Réunions nos 211 et 212

57 Sabre (individ.). . . . . . . . Fin.

M. René LACROIX,
Président de la Commission Technique du C. O F.



Les Recettes et les Spectateurs de l’Escrime, au Vélodrome d’Hiver et au Stade de Colombes

TABLEAU RÉCAPITULATIF PAR RÉUNION
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Ces Recettes et les Spectateurs de l’Escrime, au Vélodrome d’Hiver et au Stade de Colombes

TABLEAU RÉCAPITULATIF PAR CATÉGORIES DE PLACES

R U E  N E L A T O N

PLAN DU VÉLODROME D’HIVER AMÉNAGÉ PAR LE C. O. F.

POUR LA FINALE DES ÉPREUVES DE FLEURET.
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TABLEAU DES ENGAGEMENTS DE L'ESCRIME, PAR ÉPREUVE

Nota. — Les chiffres qui figurent sur ce tableau indiquent le nombre de bulletins d’engagements par nation. Il est à remarquer qu’un athlète peut
être engagé dans plusieurs épreuves.

TABLEAU DES CONCURRENT DE L'ESCRIME, PAR ÉPREUVE

Nota. — Les chiffres qui figurent sur ce tableau indiquent le nombre d'engagements qui ont été effectivement remplis. Il est remarquer
qu’un athlète peut participer à plusieurs épreuves.

a



 Etat des Engagés et des Participants

à l’Escrime, par Nations
NUMÉROTAGE DES ÉPREUVES D’ESCRIME

Argentine ........................
Autriche ...........................

Belgique . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Chili . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Cuba . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Danemark . . . . . . . . . . . . . . . .
Egypte . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Espagne . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Etats-Unis . . . . . . . . . . . . . . . .
France . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Grande-Bretagne . . . . . . . . . .
Grèce . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Hollande . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Hongrie . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Italie . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Norvège . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Pologne . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Portugal . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Roumanie . . . . . . . . . . . . . . . . .
Suède . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Suisse . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Tchécoslovaquie ...........
Turquie . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Uruguay . . . . . . . . . . . . . . . . . .

15
12

21
2

20
12
 3
17
22
26
24
9

21
10
21
4

10
10

"
11
12
13
1

13
4

19
1
6

11
3

13
21
24
20
6

17
10

20
4
5

10

"
9

10
7
1

10 7

54 Fleuret (Messieurs), épreuve individuelle.

55 Fleuret (Dames), épreuve individuelle.

56 Epée, épreuve individuelle.

57 Sabre, épreuve individuelle.

58 Fleuret, épreuve par équipes.

59 Epée, épreuve par équipes.

60 Sabre, épreuve par équipes.

Total.. . . . . . . . . . . 306 2 4 1

COMPTE RENDU DES ÉPREUVES D'ESCRIME

ÉPREUVE No 54

FLEURET MESSIEURS
Epreuve Individuelle

1er R.-F. DUCRET
France

2e P. CATTIAU 3 e M.-E. VAN DAMME
France Belgique

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
L’épreuve s’est disputée au Vélodrome d'Hiver

Elle s’est déoulée avec la plus parlaite régularité,
à part, bien entendu, les petites discussions d’ar-
bitrage, inévitables dans tout sport conventionnel
comme l’est l’escrime au fleuret.

71 concurrents, représentant 21 nations, étaient
engagées. 49 seulement se présentèrent. Il y eut
forfait général de quatre nations: le Chili, Cuba.
l’Egypte et l’Italie.

La France, qui prit les 1re, 2e et 4e places,
lit montre d’une indiscutable supériorité. Aprés elle,
la Belgique eut deux représentants quaifiés pour
la poule finale, s’attribuant la 3e place avec VAN
DAMME.

Après les poules éminatoires, il ne restait plus
que 13 nations en présence en huitièmes de finale,
11 en quarts de finale, et 9 en demi-finales: la
France avec 3 représentants; la Belgique avec
2 ; l’Argentine, la Norvège, la Grande-Bretagne,
les Etats-Unis, l’Espagne, l’Autriche et le Da-
nemark avec un. La poule finale réunit : la
France (3 représentants), la Belgique (2), l’Ar-
gentine, le Danemark et la Grande-Bretagne (1).

R.-F. DUCRET.

DUCRET triompha dans la poule finale, par
6 victoires à o, devant son compatriote CATTIAU,
qui subit ce jour-là des mains de DUCRET sa
seule défaite du tournoi, celle qui lui coûta la
victoire olympique. Il s'éait jusque-là montré le
tireur le plus régulier, finissant chaque fois en
tête de sa poule, sans subir de défaite, tandis que
DUCRET ne passa que de justesse le cap des
huitiémes et des quarts de finale. DUCRET tota-
lisa en tout, au cours de son tournoi, 19 victoires
contre 6 défaites, avec 109 touches données contre
71 reçues. CATTIAU eut pour lui 23 victoires
contre une seule défaite, avec 119 touches données
contre 54 reçues.

Parmi les forfaits de marque, on eut à enre-
gistrer, comme les plus regrettables, ceux de
Lucien GAUDIN, atteint de névrite; de Ramon
FONST, et celui total de l'équipe italienne à la
suite de l’incident qui avait marqué le tournoi par
équipes. Le Britannique SELIGMANN, qualifié
pour la finale, déclara également forfait.

L’âge moyen des concurrents était supéieur à
30 ans. Les trois premiers avaient: DUCRET, 36
ans; CATTIAU, 32 et VAN DAMME, 36.

L’épreuve se disputa en 12 poules éliminatoires
qualifiant 3 tireurs, 6 poules demi-finales en qua-
lifiant chacune 4, deux poules demi-finales en qua-
lifiant également 4 pour la poule finale qui réunit
ainsi 8 tireurs.

Roger DUCRET est une des plus belles figures
françaises. Il méitait largement l’honneur d’être
champion olympique. Adversaire courtois et loyal,
il est estimé de tous ceux qui ont croisé le fer
avec lui. Déjà participant aux Jeaux Olympiques
d’Anvers, il y figura brillamment, en fleuret et
en sabre.

Eclectique, il voulut prendre part, aux jeux de
Paris, aux épreuves des trois armes. Il s’y prépara
en gagnant, la même année, le championnat de
fleuret, d’épée et de sabre. Et aux Jeux, au
prix d’un effort quotidien qui dura presque un
mois entier, il réussit un exploit unique pour ainsi
dire dans les annales de l’escrime, de se classer
premier en tournoi individuel de fleuret et 2e

dans chacun des deux, d’épée et de sabre, et de
faire partie des équipes gagnantes des tournois
de fleuret et d’épée. Cinq fois lauréat olypique.
tel est le bilan intégalé réussit par Roger DUCRET:

L I S T E  D E S  E N G A G É S

Engagé Participants
Nations . . . . . . . . . . . . . . . . . 21 17
individuels . . . . . . . . . . . . . . 71 49

Argentine. — H.-A. CASCO, 38 ans, Elim. 12e

Poule: 2e; 1/8 Fin. 4e Poule: N. Cl. — R. LAR-
RAZ, 26 ans, Elim. 3e Poule: 3e; 1/8 Fin. 1re

Poule : 1er; 1/4 Fin. 3e Poule: 2e; 1/2 Fin. 1re
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Poule : 4e; Fin. : 5e.  — C. GUERRICO, 35 ans,
Elim. 11 e Poule: N. Cl. — L.-J. LUCHETTI,
Elim. 1re Poule : N. Part.

Autriche. — R. BRUNNER, Elim. 7 e Poule: N.
Part. — K. ETTINGER, 23 ans, Elim. 5 e Poule:
2e ; 1/8 Fin. 5e Poule : 3e; 1/4 Fin. 1re Poule : 2e;
1/2 Fin. 1re Poule: N. Cl. — A. GOTTFRIED,
23 ans, Elim. 11e Poule : 3e;  1/8 Fin. : N. Cl. —
E. HUBER, 22 ans, Elim. 4e Poule : 4e.

Belgique. — C. CRAHAY, 35 ans, Elim. 3 e

Poule: 2 e; 1/8 Fin. 3e Poule : 1/4  Fin. 2e

Poule: N. Cl. — X-F. de BEUKELAER, 22 ans,
Elim. 10e Poule : 3e ; 1/8 Fin, 1re Poule : 3e; 1/4
Fin. 3e Poule: 3e; 1/2 Fin. 2e Poule : 4e; Fin. 7e.
— E.-F. DUFRANE, 29 ans, Elim. 12e Poule : 1er;
1/8 Fin. 6e Poule : N. Cl. — M.-E. VAN DAMME,
36 ans, Elim. 11e Poule : 1er ; 1/8 Fin. 2e Poule.
1er; 1/4 Fin. 1re Poule : 4e ; 1/2 Fin. 1re Poule :
3e; Fin. 3e.

Chili. — R. FERNANDEZ-REYES, Elim. 11 e

Poule : N. Part.  — O. NOVOA-FUENTES, 5 e

Poule : N. Part.

Cuba. — F. ALFONSO, Elim. 8e Poule: N. Part.
— R. FONST, Elim. 6 e Poule: N. Part. — A.
LEDON, Elim. 4e Poule: N. Part. — O. SEIGLIE,
Elim. 7e Poule : N. Part.

Danemark. — J.-O. BERTHELSEN, 34 ans,
Elim. 1 re Poule: 1 er; 1/8 Fin. 6 e Poule: 3 e; 1/4
Fin. 3e Poule: 6e — S.-A. MUNCK, 25 ans, Elim.
5e Poule: N. Cl. — I. OSHER, 36 ans, Elim.
10e Poule : 1er; 1/8 Fin. 5e Poule : 2 e; 1/4 Fin.
2e Poule : 4e; 1/2 Fin. 1re Poule : 2e ; Fin. : 6e. —
E. SJOKVIST, 24 ans, Elim. 9 e Poule: N. Cl.

Egypte. — AHMED MOHAMED HASSANEIN
BEY, Elim. 2e Poule: N. Part. — J. MISRAHI.
Elim. 1re Poule : N. Part.

Espagne. — J. DELGADO, 28 ans, Elim. 7 e

Poule : 2e ; 1/8 Fin. 3 e  Poule:  2 e ;  1/4 Fin. 1 r e

Poule : 1er ; 1/2 Fin. 1re Poule : N. Cl. — F. DE
POMES SOLER, 32 ans, Elim. 9 e Poule: N. Cl.
— D. DIEZ DE RIVERA, 28 ans, Elim. 8e Poule:
3e; 1/8 Fin. 4e Poule : N. Cl. — S. GARCIA
CANUDAS, 25 ans, Elim. 1 re Poule: 3 e; 1/8 Fin.
5e Poule: N. Cl.

Hongrie. — L. BERTI, N. Part. — A. POSTA,
N. Part.  — Z. SCHENKER, 43 ans, Elim. 8 e

Poule:  N.  Cl .  — E. TERSZTYANSZKY, Elim.
10e Poule: N. Part. 

Etats-Unis. — H. BLOOWER, Elim. 4 e Poule:
3e; 1/8 Fin. 2e Poule : N. Cl. — B. BOYCE, Elim.
6e Poule : 2e ; 1/8 Fin. 6e Poule : N. Cl. — G.—C.
CALNAN, 24 ans, Elim. 9 e Poule: 2 e; 1/8 Fin.
4e  Poule:  1 e r ;  1/4 Fin. 2 e  Poule:  3 e ;  1/2 Fin.
2e  Poule:  N.  Cl . — T.-P. JETER, Elim. 10 e

Poule : 4e.

Italie. — A. BONI, Elim. 4e Poule : N. Part. —
G. CHIAVACCI, Elim. 12 e Poule: N. Part. —
G. PESSINA, Elim. 1 re Poule: N. Part. — O.
PULITI, Elim. 2e Poule: N. Part.

France. — P. CATTIAU, 32 ans, Elim. 8e Poule:.
1er ; 1/8 Fin. 6e Poule : 1er; 1/4 Fin. 3e Poule : 1er ;
1/2 Fin. 2e Poule : 1er; Fin. : 2e. — J. COUTROT,
26 ans, Elim. 6e Poule : 1er; 1/8 Fin. 1re Poule ;
2e; 1/4 Fin. 1re Poule: 3e; 1/2 Fin. 2 e Poule:
3e ; Fin. : 4e. — F.-R, DUCRET, 36 ans, Elim.
3e Poule : 1 er; 1/8 Fin. 4e Poule : 3e; 1/4 Fin.
2e Poule : 2e ; 1/2 Fin. 1re Poule : 1er ; Fin. : 1er

(Champion Olympique). — L.-A. GAUDIN, Elim.
11e Poule : N. Part.

Norvège. — S. AKRE-AAS, 27 ans, Elim. 6 e

Poule : N. Cl. — J.-C. FALKENBERG, 23 ans,
Elim. 11e Poule : 2e ; 1/8e Fin. 1re Poule : N. Cl. —
F.-H. LORENTZEN, 28 ans, Elim. 7 e Poule: 3 e;
1/8 Fin. 2e Poule : 2 e; 1/4 Fin. 3e Poule : 4e ;
1/2 Fin. 2e Poule: N. Cl.

Pologne. — K. WINKLER, 42 ans, Elim. 3 e

Poule: N. Cl.

Portugal. — G. D’ANDRADE, 41 ans, Elim.
12e Poule : 3e ; 1/8 Fin. 2e Poule : 3e; 1/4 Fin. 1re

Poule: N. Cl. — M. QUEIREZ, 41 ans, Elim.
7e Poule : 1er; 1/8 Fin, 3e Poule 3e; 1/4 Fin.
2e Poule: N. Cl.

Grande-Bretagne. — P.-G. DOYNE, 38 ans,
Elim. 8e Poule: 2 e; 1/8 Fin. 3 e Poule : N. Cl. —
R.—C. MONTGOMERIE, 44 ans, Elim. 4 e Poule:
2e ; 1/8 Fin. 4e Poule : 2e; 1/4 Fin. 1re Poule : N.
Cl. — E. SELIGMAN, 57 ans, Elim. 9 e Poule:
1er ; 1/8 Fin. 5e Poule : 1er; 1/4 Fin. 2e Poule : 1er ;
1/2 Fin. 2e Poule: 2 e; Fin. : N. Part. — F.-G.
SHERRIFF, 35 ans, Elim. 6 e Poule: 3 e; 1/8 Fin.
1re Poule: N. Cl.

Suisse. — J.-L. ALBARET, 46 ans, Elim. 5 e

Poule : 3e; 1/8 Fin. 4 e Poule : N. Cl. — M.-E.
EMPEYTA, Elim. 3 e Poule: N. Cl. — E. FIT-
TING, Elim. 4e Poule : 1 er; 1/8 Fin. 3 e Poule :
N. Cl. — F. FITTING, 22 ans, Elim. 2 e Poule:
Qualif. d’office ; 1/8 Fin. 5e Poule : N. Cl.

Tchéco-Slovaquie. — J. CERNOHORSKY, Elim.

Grèce. — T. FOUSTANOS, 21 ans, Elim. 12 e

Poule: N. Cl.

2e Poule: N. Part. — F. DVORAK, 53 ans, Elim.
8e Poule: N. Cl. — J. JAVUREK, 48 ans, Elim.
7e Poule: N. Cl. — V. LADA, Elim. 9 e Poule:
N. Part.

Hollande. — A.-E. DE JONG, Elim. 9 e Poule: Uruguay. — V. LAPIDO, Elim. 3 e Poule : N.
3e ; 1/8 Fin. 5 e  Poule:  N.  Cl .  — P.  KUNZE, Part. — D.-R. MENDY, 54 ans, Elim. 10 e Poule:
20 ans, Elim. 1 re Poule: 2 e; 1/8 Fin. 1 re Poule: 2e; 1/8 Fin. 6e Poule : 2e; 1/4 Fin. 3e Poule : N.
N. Cl. — N. NEDERPELT, 36 ans, Elim. 2e Poule: Cl. — P.-H. MENDY, 52 ans, Elim. 5 e Poule:
Qual. d’office ; 1/8e Fin. 2e Poule : N. Cl. — 1er; 1/8 Fin. 2e Poule: N. Cl. — G. TELLECHEA,
F. VIGEVENO, Elim. 10 e Poule: N. Part. 39 ans, Elim. 6 e Poule: N. Cl.

RUE NELATON
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RESULTATS

M E C A N I S M E  D E  L ’ E P R E U V E

ELIMINATOIRES rieux sur 3 et 13 touches données contre
12 touches reçues : bat M.-E. EMPEYTA
par 5 à 2 ; battu par R. DUCRET et C.
CRAHAY.

MARDI 1er JUILLET 1924. NON C LASSÉS :

RÉUNIONS Nos 145 et 146
M.-E. EMPEYTA (Suisse), 0 assaut victo-

rieux sur 3 et 9 touches données contre

contre 4 reçues : bat P. KUNZE par 5 à 3 ;
S. GARCIA CANUDAS par 5 à 1.

2e P. KUNZE (Hollande), 1 assaut victo-
rieux sur 2 et 8 touches données contre

Nombre de poules : 12. — Qualifiés par

6 reçues : bat S. GARCIA. CANUDAS par

poule : 3. La poule no 2 n’ayant réuni que

5 à 1 ; battu par J.-O. BERTHELSEN.
3e S. GARCIA CANUDAS (Espagne) , 0 as-

2 participants, 35 concurrents ont été admis

saut victorieux sur 2 et 2 touches données
contre 10 touches reçues l battu par J.-O.

aux l/8es de finales.

BERTHELSEN et P. KUNZE.
Tireurs absents, éliminés : PESSlINA

(Italie), MISRAHI (Egypte) et L.-J. LUC-

POULE No 1. — PISTE N o 2

CHETTI (Argentine).
JURY. — Président : M. FRENDER (Da-

nemark). � Assesseurs : MM. B. LANDRY

ler J.-O. BERTHELSEN (Danemark), 2 as-
sauts victorieux sur 2 et 10 touches données 

(Suisse), FEYERICK (Bilgique), MARTINI
(France), E. JAMES (Grande-Bretagne).

POULE No 4. — PISTE No 5

15 touches reçues : battu par R. DUCRET,
R. LARRAZ et C. CRAHAY.

Tireur absent, éliminé : V. LAPIDO (Uru-
guay).

JURY. — Président : M. WUILLAUME
(France). — Assesseurs : MM. ALLISON
(Etats-Unis), ANTONIADES (Suisse), GAL-
LIANO (Italie) et CERNEA (France).

ler E. FITTING (Suisse), 2 assauts victo-
rieux sur 3 et 13 touches données contre 11
touches reçues : bat H. BLOOWER par 5
à 2 et R.-C. MONTGOMERIE par 5 à 4 ;
battu par E. HUBER.

2e R.-C. MONTGOMERIE (Grande-Breta-
gne), 2 assauts victorieux sur 3 et 14 touches
données contre 12 touches reçues : bat H.
BLOOWER par 5 à 4 et E. HUBER par 5
à 3 ; battu par E. FITTING.

3e H. BLOOWER (Etats-Unis), 1 assaut
victorieux sur 3 et 11 touches données contre
12 touches reçues : bat E. HUBER par 5 à
2 ; battu par E. FITTING et R.-C. MONT-
GOMERIE.

NON CLASSÉS :

POULE No 2

Edouard FITTING (Suisse) et N. NEDER-
FELT (Hollande) qualifiés d’office, leurs
adversaires ne s’étant pas présentés.

Tireurs absents, éliminés : J. CERNO-
HORSKY (Tchécoslovaquie), A. POSTA
(Hongrie), Ahmed Mohamed HASSANEIN
Bey (Egypte) et O. PULITI (Italie).

E. HUBER (Autriche), 1 assaut victorieux
sur 3 et 10 touches données contre 13 touches
reçues : bat E. FITTING par 5 à 3 ; battu
par H. BLOOWER et R.-C. MONTGOMERIE

Tireurs absents, éliminés : A. BONI (Ita-
lie) et A. LEDON (Cuba).

JURY. — Président : M. POPLIMONT (Bel-
gique). — Assesseurs : MM. SALTALA (Ita-
lie), WALKER (Etats-Unis), MARQUILLAS
(Espagne) et PASQUET (France).

POULE No 3. — PISTE N o 4 POULE No 5. — PISTE N o 6

1er R.-F. DUCRET (France), 3 assauts vic-
torieux sur 3 et 15 touches données contre
11 touches reçues : bat R. LARRAZ par 5 à
4 ; C. CRAHAY par 5 à 4 et M.-E. EM-
PEYTA par 5 à 3.

2 C. CRAHAY (Belgique), 2 assauts vic-
torieux sur 3 et 14 touches données contre
13 touches reçues : bat R. LARRAZ par 5
à 4 et M.-E. EMPEYTA par 5 à 4 ; battu
par R. DUCRET.

3e R. LARRAZ (Argentine), 1 assaut victo-

1er P.-H. MENDY (Uruguay), 3 assauts Vic-
torieux sur 4 et 19 touches données contre
13 touches reçues : bat K. WINKLER par 5
à 4 ; J.-L. ALBARET par 5 à 0 et S.-A.
MUNCK par 5 à 4 ; battu par K. ETTINGER.

2e K. ETTINGER (Autriche), 3 assauts vic-
torieux sur 4 et 18 touches données contre
15 touches reçues : bat K. WINKLER par
5 à 3 ; S.-A. MUNCK par 5 à 3 et P.-H.
MENDY par 5 à 4 ; battu par J.-L. ALBA-
RET.
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3e J.-L. ALBARET (Suisse, 3 assauts vic-
torieux sur 4 et 15 touches données contre
15 touches reçues : bat K. WINKLER par
5 à 3 ; K. ETTINGER par 5 à 3 et S.-A.
MUNCK par 5 à 4 ; battu par P.-H. MENDY.

N O N  C L A S S É S  :  

S.-A. MUNCK (Danemark), 1 assaut vic-
torieux sur 4 et 16 touches données contre
18 touches reçues : bat K. WINKLER par
5 à 3 ; battu par K. ETTINGER, J.-L. AL-
BARET et P.-H. MENDY.

K. WINKLER (Pologne), 0 assaut victo-
rieux sur 4 et 13 touches données contre
20 touches reçues : battu par K. ETTINGER,
J.-L. ALBARET, S.-A. MUNCK et P.H.
MENDY.

Tireur absent, éliminé : O. NOVOA-FUEN-
TES (Chili),

JURY. — Président : M. P. LION (France).
— Assesseurs : MM. BOURDEAU (Suisse),
FLACHER (France), JAME,S (Grande-Breta-
gne) et. FEYERICK (Belgique).

POULE No 6. — PISTE N o 7

1er J. COUTROT (France), 4 assauts vic-
torieux sur 4 et 20 touches données contre
8 touches reçues : bat S. AKRE AAS par
5 à 3 ; F.-G. SHERRIFF par 5 à 1 ; G. TEL-
LECHEA par 5 à 3 et B. BOYCE par 5 à 1.

2e B. BOYCE (Etats-Unis), 2 assauts vic-
torieux sur 4 et 14 touches données contre
15 touches reçues : bat F.-G. SHERRIFF par
5 à 4 et G. TELLECHEA par 5 à 1 battu
par J. COUTROT et S. AKRE AAS.

3e F.-G. SHERRIFF (Grande-Bretagne), 2
assauts victorieux sur 4 et 15 touches don-
nées contre 16 touches reçues : bat S. AKRE
AAS par 5 à 3 et G. TELLECHEA par 5 à 3 ;
battu par J. COUTROT et B. BOYCE.

NON CLASSÉS  :

S. AKRE AAS (Norvège), 1 assaut victo-
rieux sur 4 et 15 touches données contre 18
touches reçues : bat B. BOYCE par 5 à 3 ;
battu par J. COUTROT, F.-G. SHERRIFF et
G. TELLEGHEA.

G. TELLECHEA (Uruguay), 1 assaut vic-
torieux sur 4 et 12 touches données contre
19 touches reçues : bat S. AKRE AAS par
5 à 4 ; battu par J. COUTROT, F.-G. SHER-
RIFF et B. BOYCE.

Tireur absent, éliminé : R. FONST (Cuba).
JURY. — Président : M. LEVISON (Dane-

mark). — Assesseurs : MM. BERRE (Bel-
gique), BISCOE (Grande-Bretagne), GALLES
(France) et LAPIDO (Uruguay).

POULE No 7. — PISTE N o 2

1er M. QUEIREZ (Portugal), 3 assauts vic-
torieux sur 3 et 15 touches données contre
10 touches reçues : bat J. DELGADO par 5
à  3 ; J. JAVUREK par 5 à 4 et F.-H. LO-
RENTZEN par 5 à 3.

2e J. DELGADO (Espagne), 2 assauts vic-
torieux sur 3 et 13 touches données contre
7 touches reçues : bat J. JAVUREK par 5
à 1 et F.-H. LORENTZEN par 5 à 1 ; battu
par M. QUEIREZ. 

3e F.-H. LORENTZEN (Norvège), 1 assaut
victorieux sur 3 et 9 touches données con-
tre 12 touches reçues : bat J. JAVUREK par
5 à 2 ; battu par J. DELGADO et M. QUEI-
REZ.

N O N  C L A S S É S  :

J. JAVUREK (Tchécoslovaquie), 0 assaut
victorieux sur 3 et 7 touches données contre
15 touches reçues : battu par J. DELGADO,
M. QUEIREZ et F.-H. LORENTZEN.

Tireurs absents, éliminés : O. SEIGLIE
(Cuba) et R. BRUNNER (Autriche).

JURY. — Président : M. R. LACROIX
(France). — Assesseurs : MM. KNAGUEK-
JELLM (Norvège), GALLES (France), GI-
GNOUX (Etats-Unis) et VALMARY (France).

POULE No 8. — PISTE N o 3

1er P. CATTIAU (France), 4 assauts vic-



torieux sur 4 et 20 touches données contre
7 touches reçues : bat P.-G. DOYNE par 5 à,
2 ; Z. SCHENKER par 5 à 2 ; F. DVORAK
par 5 à 1 et D. DIEZ DE RIVERA par 5 à 2.

2e P.-G. DOYNE (Grande-Bretagne), 3 as-
sauts viçtorieux sur 4 et 17 touches données
contre 15 touches reçues : bat Z. SCHEN-
KER par 5 à 3 ; F. DVORAK par 5 à 3 et
D. DIEZ DE RIVERA par 5 à 4 ; battu par
P. CATTIAU.

3e D. DIEZ DE RIVERA (Espagne), 2
assauts victorieux sur 4 et 16 touches don-
nées contre 15 touches reçues : bat Z.
SCHENKER par 5 à 2 et F. DVORAK par
5 à 3 ; battu par P. CATTIAU et P.-G.
DOYNE.

NON CLASSÉS  :
Z. SCHENKER (Hongrie), 1 assaut victo-

rieux sur 4 et 12 touches données contre 15
touches reçues : bat F. DVORAK par 5 à
0 ; battu par P.-G. DOYNE, P. CATTLAU et
D. DIEZ DE RIVERA.

F. DVORAK (Tchécoslovaquie), 0 assaut
victorieux sur 4 et 7 touches données contre
20 touches reçues : battu par P.-G. DOYNE
P. CATTIAU, Z. SCHENKER et D. DIEZ
DE RIVERA.

Tireur absent, éliminé : F. ALFONSO
(Cuba).

JURY. — Président : M. DE MONTIGNY
(Belgique). — Assesseurs : MM. PASQUET
(France), WILLOUGHBY (Grande-Bretagne)
BOURDEAU (Belgique) et RUSSELL (Etats-
Unis).

POULE No 9. — PISTE No 4

1er E. SELIGMAN (Grande.-Bretagne), 4
assauts victorieux sur 4 et 20 touchés don-
nées contre 9 touches reçues : bat G.-C.
CALNAN par 5 à 3 ; A.-E. DE’ JONG par
5 à 4 ; SJOQVIST par 5 à 0 et F. DE PO-
MES SOLER par 5 à 2.

2e G.-C. CALNAN (Etats-Unis), 3 assauts
victorieux sur 4 et 18 touches données con-
tre 9 touches reçues : bat A.-E. DE JONG
par 5 à 1 ; E. SJOQVIST par 5 à 1 et F. DE
POMES SOLER par 5 à 2 ; battu par E.
SELIGMAN.

3e A.-E. DE JONG (Hollande), 2 assauts
victorieux sur 4 et 15 touches données contre
13 touches reçues ; bat E. SJOQVIST par 5
à 2 et F. DE POMES SOLER par 5 à 1 ;
battu par G.-C. CALNAN et E. SELIGMAN

NON CLASSÉS :

E. SJOQVIST (Danemark), 1 assaut victo-
rieux sur 4 et 8 touches données. contre
18 touches reçues : bat F. DE POMES SOLER
par 5 à 3 ; battu par G.-C. CALNAN, E.
SELIGMAN et A.-E. DE JONG.

F. DE POMES SOLER (Espagne), 0 assaut
victorieux sur 4 et 8 touches données contre
20 touches reçues : battu par G.-C. CALNAN;
E. SELIGMAN, A.-E. DE JONG et E. SJOQ-
VIST.

Tireur absent, éliminé : V. LADA (Tché-
coslovaquie).

JURY. — Président : M. LION (France).
— Assesseurs : MM. BROUWER (Hollande),
ALLISON (Etats-Unis), AMPHLETT (Grande-
Bretagne) et ADET (France).

POULE No 10. — PISTE No 5

1er I. OSIIER (Danemark), 2. assauts vic-
torieux sur 2. et 10 touches données contre
3 touches reçues : bat T.-P. JETER par 5
à 1 et D.-R. MENDY par 5 à 2.

2e D.-R. MENDY (Uruguay), 1 assaut vic-
torieux sur 2 et 7 touches données contre 8
touches reçues : bat X.-F. DE BEUKELAER
par 5 à 3 ; battu par I. OSIIER.

3e X.-F. DE BEUKELAER (Belgique), 0
assaut victorieux sur un seul assaut disputé
et 3 touches données contre 5 touches re-
çues : battu par D.-R. MENDY.

NON CLASSÉS :

T.-P. JETER (Etats-Unis), a abandonné
après un unique assaut perdu contre 1
OSIIER.

Tireurs absents éliminés : F. VIGEVENO
(Hollande) et E. TERSZTYANSZYK (Hon-
grie).

JURY. — Président :
(France) — Assesseurs :

M. WUILLAUME
MM. LAFONTAN

(France), BREITTMAYER (France), HAM-
MOND (Etats-Unis) et CERNEA (France).

POULE No 11. — PISTE No 6

1er M.-E. VAN DAMME (Belgique), 3 as-
sauts victorieux sur 3 et 15 touches données
contre 6 touches reçues : bat A. GOTTFRIED
par 5 à 2 ; C. GUERRICO
FALKENBERG par 5 à 1.

par 5 à 3 et J.-C.

2e J.-C. FALKENBERG (Norvège), 2 assauts
victorieux: sur 3 et 11 touches données con-
tre 11 touches reçues : bat A. GOTTFRIED
par 5 à 4 et C. GUERRICO par 5 à 2 ; battu
par  M. -E.  VAN DAMME.

3e A. GOTTFRIED (Autriche), 1 assaut vic-
torieux sur 3 et 11 touches données contre
13 touches reçues :
5 à 3;

bat C. GUERRICO par
battu par J.-C. FALKENBERG et

M.-E. VAN DAMME.

NON CLASSÉS :
C. GUERRICO (Argentine), 0 assaut vic-

torieux: sur 3 et 8 touches données contre
15 touches reçues : battu par A. GOTT-
FRIED. J.-C. FALKENBERG et M.-E. VAN
DAMME.

Tireurs absents, éliminés : L.-A. GAUDIN
(France) et R. FERNANDEZ-REYES (Chili).

JURY.
gique).

— Président : M. POPLIMONT (Bel-
— Assesseurs : MM. PIOT (France),

BISCOE (Grande-Bretagne), MUNTZ (Hon-
grie) et MILNER (Etats-Unis).

POULE No 12. — PISTE No 7

1er E.-F DUFRANE (Blelgique), 3 assauts
victorieux sur 3 et 15 touches données. con-
tre 7 touches reçues : bat T. FOUSTANOS
par 5 à 1 ; H.-A. CASCO par 5 à 3 et G
D’ANDRADE par 5 à 3.

2e H.-A. CASCO (Argentine), 2 assauts vic-
torieux sur 3 et 13 touches données Contre
8 touches reçues : bat T. FOUSTANOS par
5 à 0 et G. D’ANDRADE par 5 à 3 ; battu
par E.-F. DUFRANE.

3e G. D’ANDRADE (Portugal), 1 assaut vic-
torieux sur 3 et 11 touches données contre
11 touches reçues : bat T. FOUSTANOS par
5 à 1 battu par H.-A. CASCO et E.-F. DU-
FRANE

N O N  C L A S S É S :  

T. FOUSTANOS (Grèce), 0 assaut victo-
rièux sur 3 et 2 touches données contre 15
touches reçues : battu par H.-A. CASCO,
G. D’ANDRADE ét E.-F. DIFRANE.

Tireurs absents, éliminés : L. BERTI
grie) et G. CHIAVACCI (Italie).

(Hon-

JURY. — Président : M. VAN BLIJEN-
BURGH (Hollande). — Assesseurs : MM.
BARTHELEMY (France), SALTALA (Italie)
FRENDER (Danemark) et GEVERS (Belgi-
que).

H U I T I E M E S  D E  F I N A L E S

13 reçues : bat P. KUNZE par 5 à 1 ; X.-F.
de BEUKELAER par 5 à 1 ; J.-C. FALKEN-
BERG par 5 à 4 et F.-G. SHERRIFF par 5
à 2 ; battu par R. LARRAZ.

3e X.-F. DE BEUKELAER (Belgique), 3 as-
sauts victorieux sur 5 et 20 touches données
contre 15 reçues : bat P. KUNZE par 5 à 2 ;
J.-C. FALKENRERG par 5 à 3 et F.-G. SHER-
RIFF par 5 à 0 ; 
J. COUTROT.

battu par LARRAZ et

NON CLASSÉS :

J.-C. FALKENBERG (Norvège), 2 assauts
victorieux sur 5 et 18 touches données contre
20 touches reçues : bat P. KUNZE par 5 à 1
et F.-G. SHERRIFF par 5 à 4 ; battu par
par R. LARRAZ, J. COUTROT et X. DE BEU-
KELAER.

P. KUNZE (Hollande), 1 assaut victorieux
sur 5 et 13 touches données contre 21 tou-
ches reçues :
1 ;

bat F.-G. SHERRIFF par 5 à
battu par R. LARRAZ, J. COUTROT,

X. DE BEUKELAER et J.-C. FALKENBERG
F.-G. SHERRIFF (Grande-Bretagne), 0 as-

saut victorieux: sur 5 et 10 touches données
contre 25 touches reçues :  battu par P.
KUNZE, R. LARRAZ, J. COUTROT, X.-F.
DE BEUKELAER et J.-C. FALKENBERG.

JURY. — Président : M. A. TROISGROS
(France). — Assesseurs : MM. ANTONIADES
(Suisse), MUNCK (Danemark), MILNER
(Etats-Unis) et DE MONTIGNY (Belgique).

POULE No 2. — PISTE No 3

ler M.-E. VAN DAMME (Belgique), 5 as-
sauts victorieux sur 5 et 25 touches données
contre 7 reçues : bat N. NEDERPELT par 5
à 0 ; H. BLOOWER par 5 à 4 ; P.-H. MENDY
par 5 à 0 ; G. D’ANDRADE par 5 à 1 et
F.-H. LORENTZEN par 5 à 2.

2e F.-H. LORENTZEN (Norvège), 4 assauts
victorieux sur 5 et 22 touches données con-
tre 13 reçues : bat N. NEDERPELT par 5 à
2 ; H. BLOOWER par 5 à 2 ; P.-H. MENDY
par 5 à 2 et G. D’ANDRADE par 5 à 2 ;
battu par M.-E. VAN DAMME.

3e G. D’ANDRADE (Portugal), 3 assauts vic-
torieux sur 5 et 18 touches données contre 20
reçues : bat N. NEDERPELT par 5 à 3 ; H.
BLOOWER par 5 à 4 et P.-H. MENDY par
5 à 3 ; battu par F.-H. LORENTZEN et M.-
E. VAN DAMME.

NON CLASSÉS :

N. NEDERPELT (Hollande), 1 assaut vic-
torieux sur 5 et 13 touches données contre
22 reçues : bat P.-H. MENDY par 5 à 2 ;
battu par H. BLOOWER, G. D’ANDRADE,
F.-H. LORENTZEN et M.-E. VAN DAMME.

P.-H. MENDY (Uruguay), 1 assaut victo-
rieux sur 5 et 12 touches données contre
22 reçues : bat H. BLOOWER par 5 à 2 ;
battu par N. NEDERPELT, G. D’ANDRADE,
F.-H. LORENTZEN et M.-E. VAN DAMME.

H. BLOOWER (Etats-Unis), 1 assaut victo-
rieux sur 5 et 17 touches données contre 23
reçues : bat N. NEDERPELT par 5 à 3 ;
battu par P.-H. MENDY, G. D’ANDRADE,
F.-H. LORENTZEN et M.-E. VAN DAMME.

JURY. — Président : M. POPLIMONT (Bel-
gique). — Assesseurs : MM. BOURDEAU
(Suisse), TERLIZZI (Italie), D’AUBIGNY
(Suisse) et CONSCIENCE (France).

MARDI 1er JUILLET 1924,

RÉUNIONS Nos 145 et 146.
Nombre de poules : 6. — Qualifiés par

poule 3, soit 18 concurrents admissibles aux
1/4 de finales.

POULE No 1. — PISTE N o 2

1er R. LARRAZ (Argentine), 5 assauts vic-
torieux sur 5 et 25 touches données contre
13 reçues : bat P. KUNZE par 5 à 4 ;  J.
COUTROT par 5 à 1 ; X.-F. DE BEUKELAER
par 5 à 4; J.-C. FALKENBERG par 5 à 1
et. F.-G. SHERRIFF par 5 à 3.

2e J. COUTROT (France), 4 assauts vic-
torieux sur 5 et 21 touches données contre

POULE No 3. — PISTE No 4

1er C. CRAHAY (Belgique), 4 assauts victo-
rieux sur 5 et 23 touches données contre 14
reçues : bat M. QUEIREZ par 5 à 2 ; A.
GOTTFRIED par 5 à 1 ; J. DELGADO par
5 à 2 et P.-G. DOYNE par 5 à 4 ; battu par
E. FITTING.

2e J. DELGADO (Espagne), 4 assauts victo-
rieux sur 5 et 22 touches données contre 17
reçues : bat E. FITTING par 5 à 2 ; M.
QUEIREZ par 5 à 4 ; A. GOTTFRIED par
5 à 3 et P.-G. DOYNE par 5 à 3 ; battu par
C. CRAHAY.

3e M. QUEIREZ (Portugal), 3 assauts victo-
rieux sur 5 et 21 touches données contre 17
reçues : bat E. FITTING par 5 à 3 ; A.
GOTTFRIED par 5 à 1 et P.-G. DOYNE par

—  —



5 à 3; battu par C. CRAHAY et J. DEL- DE JONG par 5 à 2 ; battu par K. ETTIN-
GADO. GER, I. OSIIER et E. SELIGMAN.

NON  CLASSÉS :
P.-G. DOYNE (Grande-Bretagne), 2 assauts

victorieux sur 5 et 20 touches données contre
18 reçues : bat E. FITTING par 5 à 3 et A.
GOTTFRIED par 5 à 0 ; battu par C. CRA-
HAY. M. QUEIREZ et J. DELGADO.

E. FITTING (Suisse), 2 assauts victorieux
sur 5 et 18 touches données contre 20 reçues ;
bat C. CRAHAY par 5 à 3 et A. GOTTFRIED
par 5 à 2 ; battu par M. QUEIREZ, J. DEL-
GADO et P.-G. DOYNE.

A.-E. DE JONG (Hollande), 1 assaut victo-
rieux sur 5 et 15 touches données contre 23
reçues : bat. S. GARCIA CANUDAS par 5
à 3 ; battu par F. FITTING, K. ETTINGER,
I. OSIIER et E. SELIGMAN.

A. GOTTFRIED (Autriche). 0 assaut victo-
rieux sur 5 et 7 touches données contre 25
reçues : battu par C. CRAHAY, E. FITTING,
M. QUEIREZ, J. DELGADO et P.-G. DOYNE.

JURY. — Président : M. A. LION (France).
— Assesseurs : FESCHOTTE (Hollande),
LIOTTEL (France), SJOQVIST (Danemark)
et VAN BUSKIRK (Etats-Unis).

POULE No 4. — PISTE N o 5

1er G.-C. CALNAN (Etals-Unis), 4 assauts
victorieux sur 5 et 24 touches données contre
16 reçues : bat R.-F. DUCRET par 5 à 3 ;
J -L. ALBARET par 5 à 2 ; H.-A. CASCO
par 5 à 3 et D. DIEZ DE RIVERA par 5
à 3 ; battu par R.-C. MONTGOMERIE.

2e R.-C. MONTGOMERIE (Grande-Breta-
gne), 4 assauts victorieux sur 5 et 23 touches
données contre 16 reçues : bat J.-L. ALBA-
RET par 5 à 1 ; H.-A. CASCO par 5 à 4 ;
G.-C. CALNAN par 5 à 4 et D. DIEZ DE
RIVERA par 5 à 2 ; battu par R.-F. DU-
CRET.

3e R.-F. DUCRET (France), 3 assauts victo-
rieux sur 5 et 20 touches données contre
17 reçues : bat R.-C. MONTGOMERIE par
5 à 3 ; J.-L.. ALBARET par 5 à 1 et D. DIEZ
DE RIVERA par 5 à 3 ; battu par H.-A.
CASCO et G.-C. CALNAN.

NON CLASSÉS :

H.-A. CASCO (Argentine), 2 assauts victo-
rieux sur 5 et 20 touches données contre 18
reçues : bat R.-F. DUCRET par 5 à 2 et
J.-L. ALBARET par 5 à 1 ; battu par R.-C.
MONTGOMERIE, G.-C. CALNAN et D. DIEZ
DE RIVERA.

D. DIEZ DE RIVERA (Espagne), 2 assauts
victorieux sur 5 et 18 touches données contre
contre 21 reçues : bat J.-L. ALBARET par
5 à 3 et H.-A. CASCO par 5 à 3 ; battu par
R.-F. DUCRET, R.-C. MONTGOMERIE et
G.-C. CALNAN.

J.-L. ALBARET (Suisse), 0 assaut victo-
rieux sur 5 et 8 touches données contre 25
reçues : battu par R.-F. DUCRET, R.-C.
MONTGOMERIE, H.-A. CASCO G.-C CAL-
NAN et D. DIEZ DE RIVERA.

JURY. — Président : M. LEVISON (Dane-
mark). — Assesseurs : MM. MARTINI
(France), VAN BLIJENBURGH (Hollande),
BISCOE (Grande-Bretagne) et GIGNOUX
(Etats-Unis).

POULE No 5. — PISTE N o 6

1er E. SELIGMAN (Grande-Bretagne), 5 as-
sauts victorieux sur 5 et 25 touches données
contre 16 reçues : bat  S. GARCIAS CANUDAS
par 5 à 2 ; F. FITTING par 5 à 3 ; K. ET-
TINGER par 5 à 3 ; I. OSIIER par 5 à 4
et A.-E. DE JONG par 5 à 4.

2e I. OSIIER (Danemark), 4 assauts victo-
rieux sur 5 et 24 touches données contre 8
reçues : bat S. GARCIA CANUDAS par 5
à 0 ; F. FITTING par 5 à 1 ; K. ETTINGER
par 5 à 0 et A.-E. DE JONG par 5 à 2 ;
battu par E. SELIGMAN.

3e K. ETTINGER (Autriche), 3 assauts vic-
torieux sur 5 et 18 touches données contre
16 reçues : bat S. GARCIA CANUDAS par
5 à 3 : F. FITTING par 5 à 1 et A.-E. DE
JONG par 5 à 2 ; battu par I. OSIIER et
E SELEGMAN.

NON CLASSÉS :

F. FITTING (Suisse), 2 assauts victorieux
sur 5 et 15 touches données contre 17 reçues :
bat S. GARCIA CANUDAS par 5 à 0 et A.-E.

S. GARCIA CANUDAS (Espagne), 0 assaut
victorieux sur 5 et 8 touches données contre
25 reçues : battu par F. FITTING, K. ETTIN-
GER, I. OSIIER, E. SELIGMAN et A.-E. DE
JONG.

JURY. — Président : M. DE CASTELLANE
(France). — Assesseurs : MM. MARQUILLAS
(Espagne), PIOT (France), BERRE (Belgi-
que] et GALLES (France).

POULE No 6. — PISTE N o 7

1er P. CATTIAU (France), 4 assauts victo-
rieux sur 4 et 20 touches données contre 9
reçues : bat J.-O. BERTHELSEN par 5 à 2 ;
B. BOYCE par 5 à 3 ; D.-R. MENDY par
5 à 2 et E.-F. DUFRANE par 5 à 2.

2e D.-R. MENDY (Uruguay), 2 assauts vic-
torieux sur 4 et 16 touches données contre
15 reçues : bat J.-O. BERTHELSEN par 5 à 1
et E.-F. DUFRANE par 5 à 4 ; battu par
B. BOYCE et P. CATTIAU.

3e J.-O. BERTHELSEN (Danemark), 2 as-
sauts victoriex: sur 4 et 13 touches données
contre 15 recues : bat B. BOYCE par 5 à 1
et E.-F. DUFRANE par 5 à 4 ; battu par
D.-R. MENDY et P. CATTIAU.

NON CLASSÉS :
E.-F. DUFRANE (Belgique). 1 assaut victo-

rieux sur 4 et 15 touches données contre 19
reçues : bat B. BOYCE par 5 à 4 ; battu
par. J.-O. BERTHELSEN, D-R. MENDY et
P. CATTIAU.

B. BOYCE (Etats-Unis), 1 assaut victorieux
sur 4 et 13 touches données contre 19 reçues :
bat D.-R. MENDY par 5 à 4 ; battu par
J.-O. BERTHELSEN, P. CATTIAU et E.-F.
DUFRANE.

JURY. — Président : M. LION (France). —
Assesseurs : MM. FAUCON (Argentine), SAL-
TALA (Italie), FRATER (Grande-Bretagne)
et MENDE (Suisse).

QUARTS DE FINALES

MERCREDI 2 JUILLET 1924.

R É U N I O N N o  1 4 7 .  

Nombre de poules : 3. — Qualifiés par
poule : 4, soit 12 concurrents admissibles
aux 1/2 finales.

POULE No 1. — PISTE No 2

1er J. DELGADO (Espagne), 4 assauts vic-
torieux sur 5 et 21 touches données contre
14 touches reçues : bat M.-E. VAN DAMME
par 5 à 4 ; G. D’ANDRADE par 5 à 0 ; R.-C.
MONTGOMERIE par 5 à 3 et K. ETTINGER
par 5 à 2 ; battu par J. COUTROT.

2e K. ETTINGER (Autriche), 4 assauts vic.
toreux sur 5 et 22 touches données contre
17 touches reçues : bat M.-E. VAN DAMME
par 5 à 3 ; J. COUTROT par 5 à 2 ; G. D’AN-
DRADE par 5 à 4 et R.-C. MONTGOMERIE
par 5 à 3 ; battu par J. DELGADO.

3 J. COUTROT (France), 3 assauts victo-
rieux sur 5 et 21 touches données contre 17
touches reçues : bat G. D’ANDRADE par
5 à 2 ; R.-C. MONTGOMERIE par 5 à 4 et
J. DELGADO par 5 à 1 ; battu par M.-E.
VAN DAMME et K. ETTINGER.

4e M.-E. VAN DAMME (Belgique), 2 assauts
victorieux sur 5 et 10 touches données contre
19 touches reçues : bat J. COUTROT par
5 à 4 et G. D’ANDRADE par 5 à 0 ; battu
par R.-C. MONTGOMERIE, J. DELGADO et
K. ETTINGER.

NON CLASSÉS :

R.-C. MONTGOMERIE (Grande-Bretagne),
2 assauts victorieux sur 5 et 20 touches don-

nées contre 22 touches reçues : bat M.-E
VAN DAMME par 5 à 3 et G. D’ANDRADE
par 5 à 4 ; battu par J. COUTROT, J. DEL-
GADO et  K.  ETTINGER.

G. D’ANDRADE (Portugal), 0 assaut victo-
rieux sur 5 et 10 touches données contre 25
touches reçues : battu par M.-E. VAN
DAMME, J. COUTROT, R.-C. MONTGOME-
RIE, J. DELGADO et K. ETTINGER.

JURY. — Président : M. LEVISON (Dane-
mark). -- Assesseurs : MM. JAMES (Grande-
Bretagne), SALTALA (Italie), PIOT (France)
et MUNCK (Danemark).

POULE N0 2. — PISTE No 5

1er E. SELIGMAN (Grande-Bretagne), 4 as-
sauts victorieux sur 5 et 24 touches données
contre 18 touches reçues : bat C. CRAHAY
par 5 à 3 ; R.-F. DUCRET par 5 à 3 ; M.
QUEIREZ par 5 à 4 et I. OSIIER par 5 à,
3 ; battu par G.-C. CALNAN.

2e R.-F. DUCRET (France), 3 assauts vic-
torieux sur 5 et 22 touches données contre
17 touches reçues : bat M. QUEIREZ par
5 à 3 ; I. OSHER par 5 à 3 et G.-C. CALNAN
par 5 à 1 ; battu par C. CRAHAY et E.
SELIGMAN.

3e G.-C CALNAN (Etats-Unis), 3 assauts vic-
torieux sur 5 et 16 touches données contre
21 touches reçues : bat C. CRAHAY par
5 à 4 ; M. QUEIREZ par 5 à 3 et E. SE-
LIGMAN par 5 à 4 ; battu par R.-F. DUCRET
et I. OSIIER.

4e I. OSIIER (Danemark), 2 assauts victo-
rieux sur 5 et 20 touches données contre 19
touches reçues : bat C. CRAHAY par 5 à 4
et G.C. CALNAN par 5 à 0 ; battu par R.-F.
DUCRET, M. QUEIREZ et E. SELIGMAN.

NON CLASSÉS :
C. CRAHAY (Belgique), 2 assauts victo-

rieux sur 5 et 21 touches données contre 22
touches reçues : bat R.-F. DUCRET par 5
à 4 et M. QUEIREZ par 5 à 3 ; battu par
E. SELIGMAN, I. OSIIER et G.-C. CALNAN.

M. QUEIREZ (Portugal), 1 assaut victo-
rieux sur 5 et 18 touches données contre 24
touches reçues : bat I. OSIIER par 5 à 4 ;
battu par C. CRAHAY, R.-F. DUCRET, E.
SELIGMAN et G.-C. CALNAN.

JURY. — Président : M. LION (France).
— Assesseurs : MM. TERLIZZI (Italie), BIS-
COE (Grande-Bretagne), BERRE (Belgique)
et SASSETTI (Portugal).

POULE No 3 . — PISTE No 3

1er P. CATTIAU (France). 5 assauts victo-
rieux sur 5 et 25 touches données contre 10
touches reçues : bar X.-F. DE BEUKELAER
par 5 à 3 ; F.-H. LORENTZEN par 5 à 1 :
R. LARRAZ par 5 à 3 : J.-O. BERTHELSEN
par 5 à 2 et D.-R. MENDY par 5 à 1.

2e R. LARRAZ (Argentine), 4 assauts vic-
torieux sur 5 et 23 touches données contre
13 touches reçues : bat X.-F. DE BEUKE-
LAER par 5 à 0 ; F.-H. LORENTZEN par
5 à 3 ; J.-O. BERTHELSEN par 5 à 1 et D.-R.
MENDY par 5 à 4 ; battu par P. CATTIAU.

3e X.-F. DE BEUKELAER (Belgique), 2
assauts victorieux sur 5 et 15 touches don-
nées contre 18 touches reçues : bat F.-H
LORENTZEN par 5 à 1 et D.-R. MENDY
par 5 à 2 ; battu par P. CATTIAU, R. LAR-
RAZ et J.-O. BERTHELSEN.

4e F.-H. LORENTZEN (Norvège), 2 assauts
victorieux sur 5 et 15 touches données contre
20 touches reçues : bat J.-O. BERTHELSEN
par 5 à 3 et D.-R. MENDY par 5 à 2 ; battu
par X.-F. DE BEUKELAER, P. CATTIAU
et R. LARRAZ.

NON CLASSÉS :
D.-R. MENDY (Uruguay), 1 assaut victo-

rieux sur 5 et 14 touches données contre 20
touches reçues : bat J.-O. BERTHELSEN
par 5 à 0 ; battu par X. DE BEUKELAER,
P. CATTIAU, F.-H. LORENTZEN et R. LAR-
RAZ.

J.-O. BERTHELSEN (Danemark), 1 assaut
victorieux sur 5 et 11 touches données con-
tre 22 touches reçues : bat X. DE BEUKE-
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LE FLEURET (Messieurs, Dames et Equipes)

P. CATTIAU, classé 2 e

du Tournoi individuel de fleuret.

Pendant une demi-finale du Tournoi individuel de fleuret.

Le match F.  DUCRET-J.  DELGADO.

M. VAN DAMME, classé 3 e

du Tournoi individuel de fleuret.

Les finalistes du tour-
noi téminin de fleu-
ret. De gauche à droi-
te: G. HECKSCHER
( 3 e ) ,  E . - O .  O S I I E R  
( 1 r e )  Y .  B A R D I N G
(5e) M.-B. FREEMAN
(4e) G.-M. DAVIS (2e)
et G. TARY (6 e)

L’équipe de Belgique, L ’ é q u i p e  de Hongrie,

classée deuxième du fleuret par équipes. classée troisiéme du fleuret par équipes.
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LAER par 5 à 2 ; battu par P. CATTIAU,
F.-H. LORENTZEN, R. LARRAZ et D.-R.
MENDY.

JURY. � Président : M. DE CASTELLANE
(France). — Assesseurs : MM. MARQUIL-
LAS (Espagne), BERGSLAND (Norvège),
BOLLE LANDRY (Suisse) et DIAZ (Cuba).

DEMI-FINALES

JEUDI 3 J UILLET 1924.

RÉUNION No 148

Nombre de poules : 2. — Qualifiés par
poule : 4, soit 8 concurrents admissibles a
la finale.

POULE No 1. — PISTE N o 5

ler R.-F. DUCRET (France), 4 assauts vic
torieux sur 5 et 22 touches données contre
12 touches riçues : bat J. DELGADO par 5
à 0 ; R. LARRAZ par 5 à 4 ; K. ETTINGER
par 5 à 3 et. M.-E. VAN DAMME par 5 à
0 ; battu par 1. OSIIER.

2e 1. OSIIER (Danemark), 4 assauts victo-
rieux sur 5 et 22 touches données contre 17
touches reçues : bat’ J. DELGADO par 5
à 4 ; R. LARRAZ par 5 à 4 ; R.-F. DUCRET
par 5 à 2 et K. ETTINGER par 5 à 2 ;
battu par M.-E. VAN DAMME.

3e M.-E. VAN DAMME (Belgique), 3 assauts
victorieux sur 5 et 19 touches données contre
contre 15 touches reçues : bat J. DELGADO
par 5 à 1 ; K. ETTINGER par 5 à. 2 et 1.
OSIIER par 5 à 2 ; battu par R. LARRAZ
et R.-F. DUCRET.

4e R. LARRAZ (Argentine), 3 assauts vic-
torieux sur 5 et 23 touches données contre
18 touches reçues : bat J. DELGADO par
5 à 2 ; K. ETTINGER par 5 à 2 et M.-E.
VAN DAMME par 5 à 4 ; battu par R.-F.
DUCRET et 1. OSIIER.

N O N  C L A S S É S  :

1er-R.-F. DUCRET (France), 6 assauts vic-
torieux sur 6 et 30 touches données contre
14 touches reçues : bat. P. CATTIAU par
5 à 4 ; I OSIIER par 5 à ; 0 ; J. COUTROT
par 5 à, 1 ; R. LARRAZ par 5 à 3 ; M.-E.
VAN DAMME par 5 à 3 et X. DE BEUKE-
LAER par 5 à 3.

J. DELGADO (Espagne), 1 assaut victo-
rieux sur 5 et 12 touches données contre 24
touches reçues : bat K. ETTINGER par 5
à 4 ; battu par R. LARRAZ, R.-F. DUCRET,
M.-E. VAN DAMME et I. OSIIER.

K. ETTINGER (Autriche), 0 assaut victo-
rieux sur 5 et 13 touches données contre 25
touches reçues : battu par J. DELGADO,
R. LARRAZ, R.-F. DUCRET, M.-E. VAN
DAMME et I. OSIIER.

JURY. — Président : M. LEVISON (Dane-
mark). — Assesseurs : MM. SALTALA (Ita-
lie), DE MONTIGNY (Belgique), JAMES
(Grande-Bretagne) et BUSCARLET (Suisse).

POULE No 2. — PISTE N o 2
1er CATTAU (France), 5 assauts victo-

rieux sur 5 et 25 touches données contre 7
touches reçues : bat E. SELIGMAN par 5
à 3 ; J. COUTROT par 5 à 2 ; X. DE BEU-
KELAER par 5 à 0 ; F.-H. LORENTZEN par
5 à 1 et G.-C. CALNAN par 5 à 1. 

2e E. SELIGMAN (Grande-Bretagne), 4 as-
sauts victorieux sur 5 et 23 touches. données
contre 20 touches reçues : bat J. COUTROT
par 5 à 3 ; X. DE BEUKELAER par 5 à 4 ;
F.-H. LORENTZEN par 5 à 1 et G.-C. CAL-
NAN par 5 à 4 ; battu par P. CATTIAU.

3e J. COUTROT (France), 3 assauts victo-
rieux sur 5 et 20 touches données contre 19
touches reçues : bat X. DE BEUKELAER
par 5 à 4 ; F.-H. LORENTZEN par 5 à 1
et G.-C. CALNAN par 5 à 4 ; battu par P.
CATTIAU et E. SELIGMAN.

4e X. DE BEUKELAER (Belgique), 2 assauts
victorieux sur 5 et 18 touches données contre
17 touches reçues : bat F.-H. LORENTZEN,
par 5 à 1 et G.-C. CALNAN par 5 à 1 ; battu
par P. CATTIAU, E. SELIGMAN et J. COU-
TROT.

NON CLASSÉS :

G.-C. CALNAN, (Etats-Unis), 1 assaut victo-
rieux sur 5 et 15 touches données contre 22
touches reçues : bat F.-H. LORENTZEN par
5 à 2 ; battu par P. CATTIAU, E. SELIG-
MAN, J. CUTROT et X. DE BEUKELAER

F.-H. LORENTZEN (Norvège), 0 assaut vic-
torieux sur 5 et 9 touches données contre 25

 touches reçues : battu par P. CATTIAU, E.
SELIGMAN, J. COUTROT, X. DE BEUKE-
LAER et G.-C. CALNAN.

JURY. — Président : M. POPLIMONT (Bel-
gique). — Assesseurs : MM. GREGORINI (Ar-
gentine), BERGSLAND (Norvège), DE CAS-
TELLANE (France) et VAN BUSKIRK (Etats-
Unis).

FINALE

VENDREDI  4 J UILLET 1924 .

REUNIONS Nos 149 et 150

PISTE CENTRALE

2e P. CATTIAU (France), 5 assauts victo-
rieux sur 6 et 29 touches données contre 11
touches reçues : bat 1. OSIIER par 5 à 0 ;
J. COUTROT par 5 à 2 ; R. LARRAZ par
5 à. 3; M.-E. VAN DAMME par 5 à 0 et
X.-F. DE BEUKELAER par 5 à 1 ; battu par
R.-F. DUCRET.

3e M.-E. VAN DAMME (Belgique), 4 assauts
victorieux sur 6 et 23 touches données contre
16 touches reçues : bat 1. OSIIER par 5 à
1 ; J. COUTROT par 5 à 0 ; R. LARRAZ
par 5 à 1 ; X.-F. DE BEUKELAER par 5
à 4 ; battu par P. CATTIAU et R.-F. DU-
CRET.

4e J. COUTROT (France), 3 assauts victo-
rieux sur 6 et 18 touches données contre 25
touches reçues : bat 1. OSIIER par 5 à 4 ;
R. LARRAZ par 5 à 4 et X.-F. DE BEUKE-
LAER par 5 à 2 ; battu par P. CATTIAU,
R.-F. DUCRET et M.-E. VAN DAMME.

VAN DAMME.

5e R. LARRAZ (Argentine), 2 assauts vic-
torieux sur 6 et 21 touches données. contre-.
25 touches  reçues  :  bat  I  OSIIER par
5 à 4 et X.-F. BEUKELAER par 5 à 1 ; battu
par P. CATTIAU, R.-F,. DUCRET, J. COU-
TROT et M.-E., VAN DAMME..-
6e 1. OSIIER (Danemark), 1 assaut victo-.
rieux sur 6 et 14 touches données contre 27
touches reçues : bat X.-F. DE BEUKELAER
par 5 à 2 ; battu par P. CATTIAU, R.-F. DU-.
CRET, J. COUTROT, R. LARRAZ et M.-E.

NON CLASSÉS :

X.-F: DE BEUKELAER (Belgique), 0 assaut
victorieux sur 6 et 13 touches données contre
30 touches reques : battu par P’. CATTIAU,
R.-F. DUCRET, I. OSIIER, J. COUTROT,
R. LARRAZ et M.-E. VAN DAMME.

E. SELIGMAN (Grande-Bretagne), blessé,
a déclare forfait. 

JURY.  — Président : M. LEVISON (Da-
nemark). — Assesseurs : MM.
(Suisse):

EMPEYTA
BRISSON (Argentine),

MONT (Belgique), A. LAJOUX (France). 

CLASSEMENT DES NATIONS

1re FRANCE, 18 points (3 e M.-E. VAN
10 p.; 2e P. CATTAU : 5 p.; 4e J. COUTROT :
3 P.).

2e : BELGIQUE, 4 points (3 e M.-E. VAN
DAMME).

3e ARGENTINE, 2 points (5e — R. LARRAZ).
4e DANEMARK, 1 point. (6e I. OSIIER).

L E S  V A I N Q U E U R S  O L Y M P I Q U E S

1900 PARIS, COSTE, Fran.
1908 LONDRES. Il n’y eut qu’une démonstration,
1912 STOCKHOLM, N. NADI, Ital.
1916 N’a pas eu lieu.
1920 ANVERS, N. NADI, Ital.
1924 PARIS, R.-F. DUCRET, Fran.

ÉPREUVE No 55

FLEURET DAMES
Epreuve Individuelle

1er E.-O. OSIIER
Danemark

2e G.-M. DAVIS 3e G. HECKSCHER
Grande-Bretagne Danemark

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
L’épreuve fut disputée au Vélodrome d’Hiver.

Ce fut celle où il y eut le moins de forfaits.
9 nations sur 9 engagées se présentèrent, et

25 ‘concurrentes sur 26.
Le Danemark remporta la première place indi-

viduelle, avec. Mme E.-O. OSIIER, et également la
première place au classement par nations, totali-
sant 16 points, avec ses deux autres représentantes,
classées 3e et 5e. La Grande-Bretagne prit les 2e

et 4e places et la Hongrie la 6e.
Trois tours seulement furent nécessaires. 4 poules

éliminatoires, 2 poules demi-finales et une poule
finale de 6 tireuses. Dès les éliminatoires, les
Etats-Unis, la Pologne et la Hollande disparurent,
imitée aux demi-finales par la France, la Suède
et la Suisse, ne laissant plus en présence que le
Danemark, avec 3 représentantes ; la Grande-Breta-
gne, avec 2, et la Hongrie, avec une.

La gagnante, Mme OSIIER, fit montre d’une
nette supériorité, ne subissant aucune défaite et
totalisant 16 victoires, avec 80 touches données
contre 34 reçues. Mme DAVIS: 13 victoires contre
3 défaites et 72 touches contre 48; Mme HECK-
SCHER, 12 victoires et 3 défaites, et 71 touches
contre 36.

L’âge moyen des concurrentes était supérieur à
25 ans. Les. trois. premières avaient respectivement
34, 31 et 23 ans. Les Françaises étaient beaucoup
plus jeunes, la benjamine,  Mlle BORY, ayant 16
ans, et l’aînée, Mlle TASSY, 21.

LISTE DES ENGAGÉES

Engagées Participantes
Nations . . . . . . . . . . . . . . . . . . 9  9
Individuelles . . . . . . . . . . . . 26 25

Danemark. — Y. BARDING,. 44 ans, Elim.
3e Poule : 3e ; 1/2 Fin. 1re Poule : 3e; Fin. : 5e. —
I. BUHL, 44 ans, Elim. 2e Poule: N: Cl. —
G. HECKSCHER, 23 ans, Elim. 4e Poule: 1re;
1/2 Fin. 2e Poule : 2e; Fin. : 3e. — E.-O. OSIIER,
34 ans, Elim. 1re Poule : 1re; 1/2 Fin. 1re Poule :
1re (Champion Olympique).

Etats-Unis. — A. GEHRIG, 27 ans, Elim. 4e

Poule: N. Cl. — I. HOPPER, 34 ans, Elim. 1re

Poule : N. Cl.

France. — M. BORY, 16 ans, Elim. 3e Poule:
N. Cl. — Y. CONTE, 19 ans, Elim. 1re Poule:
N. Cl. — L. PROST, 19 ans, Elim. 2e Poule:
1re; 1/2 Fin. 2e Poule: N. Cl. — F. TASSY,
21 ans, Elim. 4e Poule : 2e ; 1/2 Fin. 1re Poule :
N. Cl.

Grande-Bretagne. — G. DANIELL, 40 ans, Elim.
3e Poule: 1re; 1/2 Fin. 1re Poule: N. Cl. — G.-M.
DAVIS, 31 ans, Elim. 1re Poule : 2e; 1/2 Fin.
2e Poule : 1re; Fin. : 2e. — M.-B. FREEMAN,
27 ans, Elim. 2e Poule : 2e ; 1/2 Fin. 1re Poule : 2e;
Fin. : 4e. — A.-B. WALKER, Elim. 4e Poule:
N. Cl.
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Hollande. — A.-J.-J. ADMIRAAL-MEYERINK, Suède.
31 ans, Elim. 2e Poule: N. Cl. — J.-J. DE BOER,

— E. HAMILTON, 25 ans, Elim. 3e

23 ans, Elim. 3e Poule: N. Cl. — H. STOKHUY-,
Poule: 2e; 1/2 Fin. 2e Poule:. N. Cl. — E. HELL-

ZEN DE JONG, 29 ans, Elim. 1re Poule : N. Cl.
QUIST, 38 ans, Elim. 1re Poule: N. Cl. — H.

OLSEN, Elim. 2e Poule : 3e; 1/2 Fin. 1re Poule :
Hongrie. N. Cl.

3e 1/2 Fin. 2e Poule : 3e; Fin. : 6e.
— G. TARY, 37 ans, Elim. 4e Poule :

Suisse. — S. BONNARD, 20 ans, Elim. 4e

Pologne. — W. DUBIENSKA, 27 ans, Elim. Poule: N Cl.
Poule : 3e ; 1/2 Fin. 2e Poule: N. Cl. — J.-H. MOR-

— E. FITTING, 24 ans, Elim. 1re

3e Poule: N. Cl. — W. WINKLEROWA, Elim.
4e Poule: N. Part. GENTHALER, 29 ans, Elim. 2e Poule: N. Cl.

RESULTATS
M E C A N I S M E  D E L ’ E P R E U V E

ELIMINATOIRES

MERCREDI 2 J UILLET 1924. — R ÉUNION No 147.

Nombre de poules : 4. — Qualifiées par
poule : 3, soit 12 concurrentes admissibles
aux 1/2 finales.

POULE No 1. — PISTE N o 3

1re E.-O. OSIIER (Danemark). 6 assauts
victorieux sur 6 et 30 touches données contre
10 touches reçues : bat Y. CONTE par 5
à 3 ; G.-M. DAVIS par 5 à 2 ; H. STOKHUY-
ZEN DE JONG par 5 à 0 ; E. ELLIQUIST
par 5 à 0 ; E. FITTING par 5 à 4 et I. HOP-
PER par 5 à 1.

2e G.-M. DAVIS (Grande-Bretagne), 4 as-
sauts victorieux sur 6 et 24 touches données
contre 17 touches reçues : bat. Y. CONTE
par 5 à 2 ; H. STOKHUYZEN DE JONG par
5 à 0 ; E. HELLQUIST par 5 à 3 et E.
FITTING par 5 à 2 ; battue par E.-O. OSIIER
et 1. HOPPER.

3e E. FITTING (Suisse), 3 assauts victo-
rieux sur 6 et 24 touches données contre 22
touches reçues : bat Y. CONTE par 5 à 2 ;
H. STOKHUYZEN DE JONG par 5 à 1 et I.
HOPPER par 5 à 4 ; battue par E.-O. OSIIER.
G.-M. DAVIS et E. HELLQUIST.

N O N  C L A S S É E S  :

E. HELLLQUIST (Suède), 3 assauts victo-
rieux sur 6 et 22 touches données contre 23
touches reçues : bat H. STOKHUYZEN DE
JONG par 5 à 1 ; E. FITTING par 5 à 3 et
1. HOPPER par 5 à 4 ; battue par E.-O.
OSIIER, Y. CONTE et G.-M. DAVIS.

Y. CONTE (France), 3 assauts victorieux
sur 6 et 22 touches données contre 25 tou-
ches reçues : bat H. STOKHUYZEN DE JONG
par 5 à 2 ; E. HELLQUIST par 5 à 4 et 1.
HOPPER par 5 à 4 ; battue par E.-O.
OSIIER, G.-M. DAVIS et E. FITTING.

I. HOPPER (Etats-Unis), 2 assauts victo-
rieux sur 6 et 23 touches données contre 24
touches reçues : bat G.-M. DAVIS par 5
à 2 et H. STOKHUYZEN DE JONG par 5 à
2 ; battue par E.-O. OSIIER, Y. CONTE, E.
HELLQUIST et E. FITTING.

H. STOKHUYZEN DE JONG (Hollande),
0 assaut victorieux sur 6 et 6 touches don-
nées contre 30 touches reçues l battue par
E.-O. OSIIER, Y. CONTE, G.-M: DAVIS, E.
HELLQUIST, E. FITTING et 1. HOPPER.

JURY. — Président :
tine) .

M. FAUÇON (Argen-
— Assesseurs : MM. GRONHAGEN

(Suède), SJOQVIST (Danemark), CERNEA
(France) et B. LANDRY (Suisse).

POULE No 2. — PISTE No 5

1re L. PROST (France), 4 assauts victo-
rieux sur 5 et 24 touches données contre 10
touches reçues : bat 1. BUHL 5 à 0 par ;
A.-J.-J. ADMIRAAL MEYERINK par 5 à 2 ;
H. OLSEN par 5 à 2 et J.-H. MORGENTHA-
LER par 5 à 1 ; battue par M.-B. FREEMAN.

2e M.-B. FREEMAN (Grande-Bretagne), 4
assauts victorieux sur 5 et 24 touches don-
nées contre 14 touches reçues : bat I. BUHL
par 5 à 1 ; L. PROST par 5 à 4 ; A.-J.-J.
ADMIRAAL MEYERINK par 5 à 1, et J.-H.
MORGENTHALER par 5 à 3 ; battue par H.
OLSEN.

3e H. OLSEN (Suède), 3 assauts victorieux
sur 5 et 18 touches données contre 17 touches
reçues : bat M.-B. FREEMAN par 5 à 4 ;
A.-J.-J. ADMIRAAL MEYERINK par 5 à 1
et J.-H. MORGENTHALER par 5 à 2, ; battue
par 1. BUHL et L. PROST.

NON CLASSÉES  :

1. BUHL (Danemark), 2 assauts victorieux
sur 5 et 15 touches données contre 20 tou-
ches rèçues : bat A.-J.-J. ADMIRAAL MEYE-
RINK par 5 à 4 et H. OLSEN par 5 à 1 ;
battue par L. PROST, M.-B. FREEMAN et
J.-H. MORGENTHALER.

A.-J.-J. ADMIRAAL MEYERINK (Hollande),
1 assaut victorieux sur 5 et 13 touches don-
nées contre 22 touches reçues : bat J.-H.
MORGENTHALER par 5 à 2 ; battue par
1. BUHL, L. PROST, M.-B. FREEMAN et
H. OLSEN.

J.-H. MORGENTHALER (Suisse), 1 assaut
victorieux sur 5 et 13 touches données contre
24 touches reçues : bat 1. BUHL par 5 à 4 ;
battue par L. PROST, M.-B.. FREEMAN, A.-
J.-J. ADMIRAAL MEYERINK et H. OLSEN.

JURY. — Président :
mark). — Assesseurs :

M. LEVISON (Dane-

Bretagne),
MM. JAMES (Grande-

GALLIANO (Italie), RUSSELL
(Etats-Unis) et BARBIER (France).

POULE No 3. — PISTE N o 6

1re G. DANIELL (Grande-Bretagne), 5 as-
sauts victorieux sur 5 et 25 touches données
contre 6 touches reçues : bat Y. BARDING
par 5 à 3 ; M. BORY par 5 à 0 ; J.-J. DE
BOER par 5 à 2 ; E. HAMILTON par 5 à 1
et W. DUBIENSKA par 5 à 0.

2e E. HAMILTON (Suède), 3 assauts vic-
torieux sur 5 et 19 touches données contre
14 touches reçues : bat M. BORY par 5 à
2 ; J.-J. DE BOER par 5 à 1 ; et W. DU-
BIENSKA par 5 à 1 ; battue par Y. BAR-
DING et G. DANIELLE.

3e Y. BARDING (Danemark), 3 assauts vic-
torieux sur 5 et 22 touches données contre
15 touches reçues : bat J.-J. DE BOER par
5 à 2 ; E. HAMILTON par 5 à 3 et W. DU-
BIENSKA par 5 à 0 ; battue par M. BORY
et G. DANIELL.

NON CLASSÉES :
M. BORY (France), 3 assauts victorieux

sur 5 et 17 touche.~ données contre 18 tou-
ches reçues : bat Y. BARDING par 5 à 4 ;
J.-J. DE BOER par 5 à 3 et W. DUBIENSKA
par 5 à 1;
HAMILTON.

battue par G. DANIELL et E.

J.-J. DE BOER (Hollande), 1 assaut victo-
rieux sur 5 et 13 touches données contre 20
touches reçues : bat W. DUBIENSKA par
5 à 0 ; battue par Y BARDING, M. BORY,
G. DANIELL et E. HAMILTON.

W. DUBIENSKA (Pologne), 0 assaut victo-
rieux sur 5 et 2 touches données contre 25
touches reçues : battue par Y. BARDING,
M. BORY, G. DANIELL, J.-J. DE BOER et
E. HAMILTON.

JURY.
gique) — Assesseurs : MM. BUSCARLET

— Président : M. POPLIMONT (Bel-

(Suisse), VAN DEN BROUCKE (France)
TERLIZZI (Italie) et BISCOE (Grande-Bre-
tagne).

POULE No 4. — PISTE No 4

1re G. HECKSCHER (Danemark), 5 assauts
victorieux sur 5 et 25 touches données contre
10 touches reçues : bat F. TASSY par 5
à  1 ; A.-B. WALKER par 5 à 2 ; G. TARY
par 5 à 0 ; S. BONNARD par 5 à 3 et A.
GEHRIG par 5 à 4.

3 a 2; battue par G. HECKSCHER et G.
TARY.

2e F. TASSY (France), 3 assauts victorieux
sur 5 et 20 touches données contre 17 tou-
ches reçues : bat A. WALKER par 5 à 3 ;
S. BONNARD par 5 à 2 et A. GEHRIG par

3e G. TARY (Hongrie), 3 assauts victorieux
sur 5 et 17 touches données contre 20 tou-
ches reçues : bat F. TASSY par 5 à 4 ;
A.-B. WALKER par 5 à 2 et A. GEHRIG
par 5 à 4 ; battue par G. HECKSCHER et
S. BONNARD.

NON CLASSÉES  :

A. GEHRIG (Etats-Unis). 2 assauts victo-
sur 5 et 20 touches données contre 22 touches
reçues : bat A.-B. WALKER par 5 à 3 et
S. BONNARD par 5 à 4 ; battue par G.
HECKSCHER , F. TASSY et G. TARY.

S. BONNARD (Suisse), 1 assaut victorieux
sur 5 et 17 touches données contre 22 touches
reçues : bat G. TARY par 5 à 2 ; battue
par G. HECKSCHER, F. TASSY, A.-B. WAL-
KER et A. GEHRIG.

A.-B. WALKER (Grande-Bretagne), 1 as-
saut victorieux sur 5 et 15 touches données
contre 23 touches reçues : bat S. BONNARD
par 5 à 3 ; battue par G. HECKSCHER, F.
TASSY, G. TARY et A. GEHRIG.

FORFAIT :

W. WINKLEROWA.
JURY. — Président : M. DE CASTELLANE

(France). — Assesseurs : MM. MUNCK (Da-
nemark), KOVACS (Hongrie), EMPEYTA
(Suisse) et DIAZ (Cuba).

DEMI-FINALES

JEUDI 3 JUILLET 1924. — R ÉUNION No 148.

Nombre de poules : 2. — Qualifiées par
poule : 3, soit 6 concurrentes admissibles
à la finale.

POULE No 1. — PISTE N o 2

1re E.-O. OSIIER (Danemark), 5 assauts
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victorieux sur 5 et 25 touches données contre
10 touches reçues : bat M.-B. FREEMAN
par 5 à 2 ; H. OLSEN par 5 à 2 ; F. TASSY
par 5 à 2 ; Y. BARDING par 5 à 1 et G.
DANIELL par 5 à 3.

2e M.-B.. FREEMAN (Grande-Bretagne), 4
assauts victorieux sur 5 et 22 touches don-
nées contre 15 touches reçues : bat H. OL-
SEN par 5 à 2 ; F. TASSY par 5 à 3 ; Y.
BARDING par 5 à 1 et G. DANIELL par
5 à 4 ; battue par E.-O. OSIIER.

3e Y. BARDING (Danemark), 2 assauts vic-
torieux! sur 5 ‘et 16 touches données contre
19 touches reçues : bat H. OLSEN par 5
à 3 et G. DANIELL par 5 à 1 ; battue par
M.-B. FREEMAN, E.-O. OSIIER et F. TASSY.

NON CLASSÉES :

H. OLSEN (Suède), 2 assauts victorieux
sur 5 et 17 touches données contre 20 touches
reçues : bat F. TASSY par 5 à 1 et G. DA-
NIELL Par 5 à 4 ; battue par M.-B. FREE-
MAN, E.-O. OSIIER et Y. BARDING.

G. DANIELL (Grande-Bretagne), 1 assaut
victorieux sur 5 et 17 touches données contre
20 touches reçues : bat F. TASSY par 5
à  0 ; battue par M.-B. FREEMAN, E.-O.
OSIIER, H. OLSEN et Y. BARDING.

F. TASSY (France), 1 assaut victorieux
sur 5 et 11 touches données contre 24 touches
reçues : bat Y. BARDING par 5 à 4 ; battue
par M.-B. FREEMAN, E.-O. OSIIER, H. OL-
SEN et G. DANIELL.

JURY. — Président : M. POPLIMONT (Bel-
gique). — Assesseurs  MM. GRONHAGEN
(Suède), SJOQVIST (Danemark), BARBIER
(France) et EMPEYTA (Suisse).

POULE No 2. — PISTE N o 5

1re G.-M. DAVIS (Grande-Bretagne, 5 as-
sauts victorieux sur 5 et 25 touches données
contre 15 touches reçues : bat E. HAMILTON
par 5 à, 2 ; L. PROST par 5 à 4 ; G. TARY
par 5 à 2 ; G. HECKSCHER par 5 à 4 et
E. FITTING par 5 à 3.

2e G. HECKSCHER (Danemark) 4 assauts
victorieux sur 5 et 24 touches données contre
10 touches reçues : bat E. HAMILTON par
5 à 1 ; L. PROST par 5 à 2 ; G. TARY par
5 à 1 et E. FITTING par 5 à 1 ; battue par
G.-M. DAVIS.

3e G. TARY (Hongrie), 3 assauts victorieux
sur 5 et 18 touches données contre 19 touches
reçues : bat E. HAMILTON par 5 à 2 ; L.
PROST par 5 à 3 et E. FITTING par 5 à 4 ;
battue par G.-M. DAVIS et G. HECKSCHER.

NON CLASSÉES  :

L. PROST ([France), 2 assauts victorieux
sur 5 et 19 touches données contre 18 tou-
ches reçues : bat E. HAMILTON par 5 à 0
et E. FITTING pas 5 à 3 ; battue par G.
TARY, G.-M. DAVIS et G. HECKSCHER.

E. FITTING (Suisse), 1 -assaut victorieux
sur 5 et 16 touches données contre 23 tou-
ches reçues : bat E. HAMILTON par 5 à 3 ;
battue par L. PROST, G. TARY, G.-M. DA-
VIS et G. HECKSCHER.

E. HAMILTON (Suède), 0 assaut victorieux
sur 5 et 8 touches données contre 25 touches
reçues : battue par L. PROST, G. TARY,
G.-M. DAVIS, G. HECKSCHER et E. FIT-
TING.

JURY. —- Président : M. LEVISON (Dane-
mark). — Assesseurs : MM. BISCOE (Grande-
Bretagne), BUSCARLET (Suisse), KOVACS
(Hongrie) et B. LANDRY (Suisse).

FREEMAN par 5 à 2 ; G TARY par 5 à 2
et Y. BARDING par 5 à 4.

2e G.-M. DAVIS (Grande-Bretagne), 4 as-
sauts victorieux sur 5 et 23 touches données
contre 16 touches reçues : bat G. HECKS-
CHER par 5 à 4 ; M.-B. FREEMAN par 5
à 2 ; G. TARY par 5 à 1 et Y. BARDING
par 5 à 4 ; battue par E.-O. OSIIER.

3e G. HECKSCHER (Danemark), 3 assauts
victorieux sur 5 et 22 touches données con
tre 16 touches reçues : bat M.-B. FREEMAN
par 5 à 3 ; G. TARY par 5 à 0 et Y. BAR-
DING par 5 à 3 ; battue par G.-M. DAVIS et
E.-O. OSIIER.

4e M.-B. FREEMAN (Grande-Bretagne), 2
assauts victorieux sur 5 et 17 touches don-
nées sur 20 touches reçues : bat G. TARY
par 5 à 1 et Y. BARDING par 5 à 3 ; battue
par G.-M. DAVIS, E.-O. OSIIER et. G.
HECKSCHER.

5e Y. BARDING (Danemark), 1 assaut vic-
torieux sur 5 et 20 touches données contre

E.-O. OSIIER.

22 touches reçues : bat G. TARY par 5 à 2 ;
battue par G.-M. DAVIS, E.-O. OSIIER, G.
HECKSCHER et M.-B. FREEMAN.

6e G. TARY (Hongrie), 0 assaut victorieux
sur 5 et 6 touches données contre 25 touches
reçues : battue par G.-M. DAVIS, E.-O.
OSIIER, G. HECKSCHER, M.-B. FREEMAN
et Y. BARDING.

JURY. — Président : M. A.-E. DE JONG
(Hollande). —- Assesseurs : MM. FAUÇON
(Argentine), BUSCARLET (Suisse), BISCOE
(Grande-Bretagne) et SJOQVIST (Dane-
mark).

CLASSEMENT DES NATIONS

1re DANEMARK, 16 points (1re) E.-O. OSIIER:
10 p.; 3e G. HECKSCHER: 4 p. ; 5e Y. BAR-
DING: 2 p.).

2e GRANDE-BRETAGNE, 8 points (2e G.-M.
DAVIS: 5 p.; 40 M.-B. FREEMAN: 3 p.).

3e HONGRIE, 1 point (6e G. TARY).

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES

Cette épreuve ne figurait pas au programme
des précédents Jeux Olympiques.
1924 PARIS, E.-O. OSIIER, Dane.

FINALE

VENDREDI 4 J UILLET 1924.

RÉUNIONS Nos 149 et 150

PISTE CENTRALE

1re E.-O. OSIIER (Danemark), 5 assauts
victorieux sur 5 et 25 touches données contre
14 touches reçues : bat G.-M. DAVIS par
5 à 3; G. HECKSCHER par 5 à 3 ; M.-B

ÉPREUVE No 56

ÉPÉE
Epreuve Individuelle

1er C.-J. DELPORTE
Belgique

2e R. DUCRET 3e N. HELLSTEN
France Suède

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
L’épreuve fut disputée au Stade spécialement

aménagé pour les armes de combat, à Colombes.
Pas d’incidents.

67 tireurs, représentant 18 nations, y prirent part.
Il y avait eu 72 tireurs et 19 nations inscrits. La
Hongrie déclara forfait pour son seul tireur
POSTA. La Belgique et la France surclassèrent
les autres nations participantes, la Belgique pre-
nant la première place, avec son champion DEL-
PORTE, et la France classant ses quatre hommes
dans la poule finale et en prenant les 2e, 4e, 5e

et 7e places.
Au classement général par nation, les deux pays

font égalité avec 10 points.
Comme pour le fleuret, âge moyen des concur-

rents aux environs de 35 ans. Les trois premiers
ont respectivement 31, 36 et 38 ans.

L’épreuve se disputait en 7 poules éliminatoires
(6 qualifiés), 4 poules quarts de finale (6 qualifies),
2 poules demi-finales (6 qualifiés) et une finale
de 12 tireurs. Tous les matches en une seule
touche.

Les éliminatoires ne font disparaître qu’une
seule nation : la Tchécoslovaquie. L’Egypte, la
Hollande, l’Uruguay et la Grèce succombent aux
quarts de finale, tandis que la France et la Bel-
gique conservent leurs 4 représentants. Les demi-
finales seront fatales à l’Argentine, la Norvège,
l’Espagne, les Etats-Unis, le Portugal, la Grande-
Bretagne, Cuba, la Suisse, la Hollande, l’Uruguay
et la Grèce, ne laissant plus en présence, pour la
finale, que 5 nations seulement : la France et la
Belgique, chacune avec 4 représentants ; l’Italie,
avec 2; le Danemark et la Suède, avec un.

Le Belge DELPORTE l’emporta de justesse par
8 victoires à trois. Trois Français: DUCRET,
CORNEREAU et MASSARD demeurèrent en bar-
rage, avec 7 victoires à 4, pour la 20 place. Ce
fut DUCRET qui gagna. Il est à noter que, dans
la poule finale, DUCRET gagna son match contre
DELPORTE ; mais, dans l’ensemble, le tireur
Belge fut plus régulier, puisque sur 41 assauts,
il totalisa 28 victoires contre 13 défaites, et DU-
CRET, seulement 24 victoires contre 13 défaites,
sur 40 assauts.

LISTE DES ENGAGÉS

Engagés Participants
Nations . . . . . . . . . . . . . . . . . 19 18
Individuels . . . . . . . . . . . . . . 72 67

Argentine. — F.-C. BOLLINI, 36 ans, Elim.
7e Poule: N. Cl. — L.-J. LUCCHETTI, 21 ans,
Elim. 5e Poule : 5e; 1/4 Fin. 1re Poule : 1er ; 1/2
Fin. 1re Poule: N. Cl. — P. NAZAR-ANCHO-
RENA, 32 ans, Elim. 40 Poule : 1er; 1/4 Fin. 2e

Poule : N. Cl. — W. PAUNERO, 38 ans
6e Poule : 2e ; 1/4 Fin. 4. Poule : N. Cl.

, Elim.,

Belgique. — P. ANSPACH, 42 ans, Elim. 4e

Poule : 5e ; 1/4 Fin. 3e Poule : 3e; 1/2 Fin. 2e
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Poule : 4e ; Fin : 9e . — C. -J. DELPORTE, 31 ans, 
Elim. 3e  {poule; Ier; 1/4 Fin. Ire Poule; Ier;
1/2 Fin. Ire Poule: 2e ; Fin.: Ier. — E.-J. GEVERS,
33 ans, Elim. Ire Poule: Ier; 1/4 Fin. 4e Poule:
Ier; 1/2 Fin. 2e Poule: 6e: Fin. : 12e. — L. TOM.
36 ans, Elim. 2e Poule : 3e ; 1 /4 Fin. 2 e Poule : 3 e ;
1 /2Fin. Ire Poule: Ier; Fin. : 7e.

Cuba. — F. ALONSO, Elim. 4e Poule: N. Cl.
— R. FONST, Elim. 7e Poule: 2e; 13 Fin. : Ier;
1 /2 Fin. 2e Poule: N. Cl. — S.-Q. TORRES,
Elim. 5e Poule: N. Cl. — R. MANALICH, Elim.
5e Poule: N. Cl.

Danemark. — J. BERTHELSEN, 34 ans, Elim.
7e Poule: N. Cl. — I. OSHER, 36 ans, Elim.
5e Poule: 2e; 1/4 Fin. Ire Poule: 5e; 1/2 Fin. Ire

Poule: N. CI. — P. RYEFELT, 31 ans, Elim.
6e Poule: 2e; 1/4 Fin. 2e Poule: 6e; 1/2 Fin. 2e

Poule : 5e; Fin. : 9e. — V.  STILLING-ANDER-
SON, 31 ans, Elim. Ire Poule: N. Cl.

Egypte. — K. AGATHON, 24 ans, Elim. 3e

Poule: 6e; 1/4 Fin. Ire Poule: N. Cl. — AHMED-
MOHAMED  HASSANEIN BEY, Elim. 2e Poule:
N. Cl. — J. MISHARI, 29 ans, Elim. Ire Poule:
3e; 1/4 Fin. 4e Poule: N. Cl.

Espagne. — D. GARCIA-MONTORO, 29 ans,
Elim. 7e Poule : Ier; 1/4 Fin. Ire Poule : Ier; 1/2
Fin. 2e Poule: N. Cl. — F. DE POMES-SOLER,
32 ans, Elim. 2e Poule: N. Cl. — C. MIGUEL
DE LOS REYES, 32 ans, Elim. Ire Poule: N.
Cl. — M. ZABALZA DE LA FUENTE, 28 ans,
Elim. 3e Poule: N. Cl.

Etats-Unis. — G.-H. BREED, 48 ans, Elim.
3e Poule: 4e; 1/4 Fin. 2e Poule: N. Cl. — G.-C.
CALNAN, 24 ans, Elim. Ire Poule : 3e; 1/4 Fin
Ire Poule: N. Cl. — A.-S. LYON, 48 ans, Elim.
6e Poule: N. Cl. — A. MILNER, 28 ans, Elim.
5e Poule: 2e; 1/4 Fin. 3e Poule: 5e; 1/2 Fin.
2e Poule: N. Cl.

France. — G. BUCHARD, 31 ans, Elim. 7e

Poule : 3e; 1/4 Fin. 4e Poule : Ier; 1/2 Fin. 2e

Poule: 2e; Fin. : 7e — G. CORSEREAU, 35 ans,
Elim. 6e Poule: Ier;  1/4 Fin. 2e Poule: 5e; 1/2
Fin. Ire Poule: 2e; Fin. : 4e. — R. DUCRET,
36 ans, Elim. 4e Poule : Ier; 1/4 Fin. Ire Poule :
6e; 1/2 Fin. Ire Poule: 2e; Fin.: 2e. — A. MAS-
SARD, 40 ans, Elim. 5e Poule : 2e ; 1/4 Fin. 3e

Poule: 6e; 1/2 Fin 2e Poule: 2e; Fin. : 5e.

Grande-Bretagne. — C.-H. BISCOE, 49, ans,
Elim. 3e: Poule: 2e; 1/4 Fin. 4e Poule: 6e ; 1/2 Fin.
2e Poule: N. Cl. — K. FRATER, 37 ans, Elim.
4e Poule : Ier; 1/4 Fin. 3e Poule : N. Cl. — M.
HOLT, 43 ans, Elim. 5e Poule: 5e; 1/4 Fin. Ire

Poule: N. Cl. — R. MONTGOMERIE, 44 ans,
Elim. 6e Poule: N. Cl.

Grèce. -- C. ECONOMOU, N. Part. — T.
FOUSTANOS, 21 ans, Elim. 4e Poule: N. Cl. —

C.-J. DELPORTE.

C. NICOLOPOULOS, 34 ans, Elim. Ire Poule:
S. Cl. — T. TRIANTAFILLAKOS, 33 ans, Elim.
2e Poule: 3e; 1/4  Fin. 3e Poule: N. Cl.

Hollande. — W. BROUWER, 42 ans, Elim.
2e Poule: 3e; 1/4 Fin. 2e Poule: N. CI. — J. DE
BEAUFORT, 44 ans, Elim. 7e Poule: N. Cl. —
W.-P. HUBERT VAN BLYENBURGH, 43 ans.
Elim. 6e Poule: 2e; 1/4 Fin. 3e Poule: N. Cl. —
P.-L. VAN BOVEN, 26 ans, Elim. Ire Poule: 6e;
1/4 Fin. 4e Poule: N. Cl.

Hongrie. — A. POSTA, N. Part.

Italie. — G. BASLETTA, Elim. 5e Poule: For-
fait. — M. BERTINETTI, Elim. 4e Poule: For-
fait. — E. COMPAGNA, 28 ans, Elim. 2e Poule:
2 e 1/4 Fin. 3e Poule: 2e; 1/2 Fin. Ire Poule: 2e;

Fin. :  Ire. — V. MANTEGAZZA. 33 ans, Elim.
3e Poule: 2e 1/4 Fin. 4e Poule: Ier; 1/2 Fin. 2e

Poule: Ier; Fin. : 6e.

Norvège. —
Poule : 2e ;

S. AKRE AAS, 27 ans, Elim. 6e

1/4 Fin. 4e Poule: N. Cl. — J. FAL-
KENBERG, 23 ans, Elim. Ire Poule: N. Cl. —
R. HEIDE, 36 ans, Elim. 7e Poule: 3e; 1/4 Fin.
Ire Poule: Ier; 1/2 Fin. Ire Poule: N. Cl. — F.
LORENTZEN, 28 ans, Elim. 2e Poule: N. Cl.

Portugal. — M. DE NORONHA, 39 ans, Elim.
2e Poule: 3e; 1/4 Fin. 3e Poule: 3e; 1/2  Fin. Ire

Poule: N. Cl. — A. MASCARENHAS DE MENE-
ZES, 33 ans, Elim. 7e Poule: N. Cl. — R.
MAYER, 37 ans, Elim. 6e Poule: 2e; 1/4 Fin.
2e Poule: N. Cl. — F. PAREDES, 35 ans, Elim.
Ire Poule: 3e; 1/4 Fin. Ire Poule: N. Cl.

Suède. — C. GRIPENSTEDT, 31 ans, Elim
3e Poule : 4e  1/4 Fin. 2e Poule : Ier ; 1/2 Fin
2e Poule : N. Cl. — N. HELLSTEN, 38 ans, Elim.
2e Poule: Ier; 1/4 Fin. 4e Poule: Ier; 1/2 Fin.
Ire Poule: 2e; Fin : 3e. — LAGERCRANTZ, 30
ans, Elim. 7e Poule: 6e; 1/4 Fin. 3e Poule: N. Cl.
— G. LINDBLOM, 41 ans, Elim Ire Poule: Ier;
1/4 Fin. Ire Poule: N. Cl.

Suisse. — C. ANTONIADES, 33 ans, Elim.
3e Poule: N. Cl.— M.-E. EMPEYTA, 32 ans,
Elim. 5e Poule: I e r  1/4 Fin. 4e Poule: Ier; 1/2
Fin. 2e Poule: N. Cl. — F FITTING, 22 ans,
Elim. 4e Poule : 4e; 1/4 Fin. 3e Poule: Ier; 1/2
Fin. Ire Poule: N. Cl. — II. JACQUET, 36 ans,
Elim. 7e Poule : 3e: 1/4 Fin. 2e Poulle : 3e; 1/2
Fin. Ire Poule: N. Cl.

Tchéco-Slovaquie.  —  J. JAVUREK, 48 ans, Elim.
4e Poule : N. Cl. —  J. JUNGMANN, 36 ans, Elim.
3e Poule : N. Cl. — J. TILLE, 33 ans, Elim. 6e

Poule: N. Cl. — Z VAVRA, N. Part.

Uruguay. — H. BELO HERRERA, 19 ans,
Elim. 2e Poule: N. CI. — S.-A. FERREIRA, 35
ans, Elim. 5e Poule : N. Cl. — D.-R. MENDY,
54 ans, Elim. 3e Poule: N. Cl. — C. ROLANDO,
21 ans, Elim. 4e Poule: 5e; 1/4 Fin. : N. Cl.

LE STADE D’ESCRIME A COLOMBES

DISPOSTIF ADOPTÉ PAR LE C. O. F., POUR LES ÉPREUVES D’ÉPEE ET DE SABRE

36 —  —



RESULTATS

Nombre d’engagés . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  72
Forfaits avant la composition des poules . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  3

Restent inscrits . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 69

M E C A N I S M E  D E  L ’ E P R E U V E

ELIMINATOIRES

Jeudi 10 Juillet 1924. — Réunion No 195.

Nombre de poules : 7. — Qualifiés par
poule : 6, soit 42 concurrents admissibles
aux 1/2 finales.

POULE N° 1. — PISTE N° 1

Iers ex-æquo E.-J. GEVERS (Belgique. et
G. LINDBLOM (Suède), 6 assauts victorieux
sur 9.

E.-J. GEVERS bat F. PAREDES, G.-C.
CALNAN, C. MIGUEL DE LOS REYES, J.-
C. FALKENBERG, VAN BOVEN et J. MIS-
RAHI ; battu par G. LINDBLOM, C. NICOLO-
POULOS et V. STILLING-ANDERSON.

G. LINDBLOM bat E.-J. GEVERS, F. Pa-
REDES, G.-C. CALNAN, C. MIGUEL DE LOS
REYES, C. NICOLOPOULOS et J. MlSRAHI ;
battu par J. FALKENBERG, V. STILLING-
ANDERSON et VAN BOVEN.

3es ex-æquo F. PAREDES (Portugal), G.-
C. CALNAN (Etats-Unis) et J. MISRAHI
(Egypte), 5 assauts victorieux sur 9.

F. PAREDES bat J. FALKENBERG, C.
NICOLOPOULOS,  V. STILLING-ANDERSON,
VAN BOVEN et J. MISRAHI ; battu par E-J.
GEVERS, G.-C. CALNAN, C. MIGUEL DE
LOS REYES et G. LINDBLOM.

G.-C. CALNAN bat F. PAREDES, C. Ml-
GUEL DE LOS REYES, J. FALKENBERG,
C. NICOLOPOULOS et VAN BOVEN ; battu
par E.-J. GEVERS, G. LINDBLOM, V.- STIL-
LING-ANDERSON (coup double) et J. MIS-
RAHI.

J. MISRAHI bat G.-C CALNAN, C. MIGUEL
DE LOS REYES, C. NICOLOPOULOS, V.-
STILLING-ANDERSON et VAN BOVEN ;
battu par E.-J. GEVERS, F. PAREDES, G.
LINDBLOM et J.-C, FALKENBERG.

6e VAN BOVEN (Hollande). 4 assauts vic-
torieux sur 9 : bat S. MIGUEL DE LOS
REYES, G. LINDBLOM. C. NICOLOPOULOS
et V. STILLING-ANDERSON ; battu par E.-
J. GEVERS, F. PAREODES, G.-C. CALNAN, J.-
C. FALKENBERG (coup double) et J. MIS-
RAHI.

Non classés :

Ier N. HELLSTEN (Suède), 8 assauts vic-
torieux sur 9 : bat L. TOM, M. DE NORO-
NHA, F. DE POMES-SOLER, F. LORENT-
ZEN, T. TRIANTAFILLAKOS, H. BELLO-
HERRERA. W. BROUWER et AHMED MO-
HAMED HASSANEIN BEY ; battu par E.
COMPAGNA.

2e E. COMPAGNA (Italie), 7 assauts victo-
rieux sur 9 : bat L. TOM. F. DE POMES-

C. NICOLOPOULOS (Grèce) et V. STIL- SOLER, N. HELLSTEN, F. LORETZEN, T.
LING-ANDERSON (Danemark), 4 assauts vic- TRIANTAFILLAKOS, W. BROUWER et
torieux sur 9. AHMED MOHAMED HALLASSEIN BEY ;

C. NICOLOPOULOS bat E.-J. GEVERS, C.
MIGUEL DE LOS REYES, J.-C. FALKEN-
BERG et V. STILLING-ANDERSON ; battu
par F. PAREDES, G.-C. CALNAN, G. LlND-
BLOM, VAN BOVEN et J. MISRAHI.

V. STILLING-ANDERSON bat E.-J. GE-
VERS, C. MIGUEL DE LOS REYES, G. LIND-
BLOM et J.-C. FALKENBERG ; battu par
F. PAREDES, G.-C. CALNAN (coup double),
C. NICOLOPOULOS, VAN BOVEN et J. MIS-
RAHI.

J.-C, FALKENBERG (Norvège), 3 assauts
victorieux sur 9 : bat C. MIGUEL DE LOS
REYES, G. LINDBLOM et J. MISRAHI ;
battu par E.-J. GEVERS, F. PAREDES, G.-C.
CALNAN, C. NICOLOPOULOS, V. STIL-
LING-ANDERSON et, VAN BOVEN (coup dou-
ble).

C. MIGUEL DE LOS REYES (Espagne), 1
assaut victorieux sur 9 : bat F. PAREDES ;
battu par E.-J. GEVERS, G.-C. CALNAN, G.
LINDBLOM, J.-C. FALKENBERG, C. NICO-
LOPOULOS, V. STILLING-ANDERSON, VAN
BOVEN et J. MISRAHI.

Poule de barrage pour l’attribution de la
6e place :

Ier VAN BOVEN (Hollande), 2 assauts vic-
torieux sur 2 : bat C. NICOLOPOULOS et
V. STILLING-ANDERSON.

2e C. NICOLOPOULOS (Grèce), 1 assaut
victorieux sur 2 : bat V. STILLING-ANDER-
SON ; bittu par VAN BOVEN.

3e V. STILLING-ANDERSON (Danemark),
0 assaut victorieux sur 2 : battu par VAN
BOVEN et C. NICOLOPOULOS.

JURY. — Président : M. LION (France). —
Assesseurs : MM. ANSELMI (Italie), BAR-
THELEMY (France), GRONHAGEN (Suède)
et LAFITTE (France).

POULE N° 2. — PISTE N° 2

battu par M. DE NORONHA et H. BELO-
HERRERA.

3es ex-æquo L. TOM (Belgique), M. DE
NORONHA (Portugal). T. TRIANTAFILLA.
KOS (Grèce) et W. BROUWER (Hollande),
5  assauts victorieux  sur 9.

L. TOM bat, F. DE POMES-SOLER, F.
LORENTZEN, H. BELO - HERRERA, W.
BROUWER et AHMED MOHAMED HASSA-
NEIN BEY ; battu par E. COMPAGNA M.
DE NORONA (coup double), N. HELLSTEN
et T. TRIANTAFILLAKOS.

M. DE NORONHA bat, E. COMPAGNA, F.
DE POMES-SOLER, F. LORENTZEN, H.
BELO-HERRERA et AHMED MOHAMED
HASSANEIN BEY ; battu par L. TOM (coup
double), N. HELISTEN, T. TRIANTAFILLA-
KOS et W. BROUWER.

T. TRIANTAFILLAKOS bat, L. TOM M.
DE NORONHA F. DE POMES-SOLER F.
LORENTZÉN et HAMED MOHAMED HAS-
SANEIN BEY ; battu par E. COMPAGNA, N.
HELLSTEN, H. BELLO-HERRERA et W.
BROUWER.

W. BROUWER bat M. DE NORONHA, F.
LORENTZEN, T. TRIANTAFILLAKOS, H.
BELO-HERRERA et AHMED MOHAMED
HASSANEIN BEY ; battu par L. TOM, E.
COMPAGNA, F. DE POMES-SOLER et N.
HELLSTEN.

Non classés :

H. BELO-HERRERA (Uruguay), 5 assauts
victorieux sur 9 : bat E. COMPAGNA, F.
DE POMES-SOLER, F. LORENTZEN, T.
TRIANTAFlLLAKOS et AHMED MOHAMED
HASSANEIN BEY ; battu par L. TOM, M.
DE NORONHA, N. HELLSTEN et W. BROU-
WER.

F. DE POMES-SOLER (Espagne), 3 assauts
victorieux sur 9 : bat F. LORENTZEN, W.
BROUWER et AHMED MOHAMED HASSA
NEIN BEY ; battu par L. TOM, E. COM.
PAGNA, M. DE NORONHA, N. HELLSTEN,
T. TRIANTAFILLAKOS et H. BELO-HER-
RERA.

F. LORENTZEN (Norvège) : 1 assaut victo-
rieur sur 9 : bat AHMED MOHAMED HAS-
SANEIN BEY ; battu par L. TOM, E. COM-
PAGNA, M. DE NORONHA, F. DE POMES-
SOLER, N. HELLSTEN, T. TRIANTAFILLA-
KOS, H. BELO-HERRERA et W. BROUWER.

AHMED MOHAMED HASSANEIN BEY
(Egypte), 0 assaut victorieux sur 9 : battu
par L. TOM, E. COMPAGNA, M. DE NORO-
NHA, F. DE POMES-SOLER, N. HELLSTEN,
F. LORENTZEN, T. TRIANTAFILLAKOS, H.
BELO-HERRERA et W. BROUWER.

Poule de barrage pour l’attribution des 3e,
4e, 5e, et 6e places :

Iers ex æquo L. TOM (Belgique). M. DE
NORONHA (Portugal), T. TRIANTAFILLA-
KOS (Grèce) et W. BROUWER (Hollande) :
2 assauts victorieux.

L. TOM bat W. BROUWER et H. BELO-
HERRERA ; battu par M. DE NORONHA.
Pas tiré contre T. TRIANTAFILLAKOS.

M. DE NORONHA bat L. TOM et T. TRIAN-
TAFILLAKOS ; battu par W. BROUWER.
Pas tiré contre H. BELO-HERRERA.

T. TRIANTAFILLAKOS bat W. BROUWER
et H. BELO-HERRERA ; battu par M. DE
NORONHA. Pas tiré contre L. TOM.

W. BROUWER bat M. DE NORONHA et
H. BELO-HERRERA : battu par L. TROM et
T. TRIANTAFILLAKOS.

5e H. BELO-HERRERA (Uruguay), 1 assaut
victorieux : bat T. TRIANTAFILLAKOS ;
battu par L. TOM et W. BROUWER. Pas
tiré contre M. DE NORONHA.

JURY. — Président : M. L. DELEVOYE
(France). — Assesseurs : MM. BRUN (Suis-
se), ADET (France), JAMES (Grande-Breta-
gne) et CUOMO (Italie).

POULE N° 3. — PISTE N° 3

Ier C.-J. DELPORTE (Belgique), 7 assauts
victorieux sur 9 : bat V. MANTEGAZZA, M.
ZABALZA DE LA FUENTE, C. GRIPENS-
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TEDT, C.-H. BISCOE, J. JUNGMANN, D.-R.
MENDY et K. AGATHON ; battu par G.-H.
BREED et C. ANTONIADES.

2es ex æquo V. MANTEGAZZA (Italie) et
C.-H. BISCOE (Grande-Bretagne), 6 assauts
victorieux sur 9.

4e F. FITTING (Suisse), 5 assauts victo-
rieux sur 8 : bat J. JAVUREK, P. NAZAR
ANCHORENA, F. ALONSO, R. FRATER et
T. FOUSTANOS ; battu par P. ANSPACH,
R.-F. DUCRET et C. ROLANDO.

5es ex æquo P. ANSPACH (Belgique) et
C. ROLANDO (Uruguay), 4 assauts victorieux
sur 8.

P. ANSPACH bat J. JAVUREK, F. ALONSO,
T. FOUSTANOS et F. FITTING : battu par
R.-F. DUCRET, P. NAZAR ANCHORENA, R.
FRATER et C. ROLANDO.

C. ROLANDO bat ANSPACH, J. JAVUREK.
F. ALONSO et F. FITTING ; battu par R.-F.
DUCRET, P. NAZAR ANCHORENA, R. FRA-
TER et T. FOUSTANOS.

Non classés :
F. ALONSO (Cuba) et T. FOUSTANOS

(Grèce), 2 assauts victorieux, sur 8.
F. ALONSO bat J. JAVUREK et T. FOUS-

TANOS ; battu par P. ANSPACH; R.-F. DU-
CRET, P. NAZAR ANCHORENA R. FRATER
(coup double), C. ROLANDO et F. FITTING.

T. FOUSTANOS bat J. JAVUREK et C.
ROLANDO ; battu par P. ANSPACH, R.-F.
DUCRET, NAZAR ANCHORENA, F. ALON-

FORFAIT :
(Italie).G. BASLETTA

Poule de barrage
et 6e places :

pour l’attribution des 5e

V. MANTEGAZZA bat G.-H. BREED, M
ZABALZA DE LA FUENTE, C.-H. BISCOE.
J. JUNGMANN, C. ANTONIADES et K. AGA-
THON ; battu par .-J. DELPORTE, C. CRI-
PENSTEDT et D.-R. MENDY.

Ier ex æquo L.-J. LUCCHETTI (Argentine)
et M. HOLT (Grande-Bretagne), 1 assaut
victorieux.

L.-J. LUCCHETTI bat R. MANALICH. Pas
tiré contre M. HOLT.

M. HOLT bat R. MANALICH. Pas tiré con-
tre L.-J. LUCCHETTI.

3e R. MANALICH, 0 assaut victorieux :
battu par L.-J. LUCCHETTI et M. HOLT.

JURY. — Président  M. A.-E. DE JONG
(Hollande). — Assesséurs : MM. CAGNI-
NACCI (France), WOLFSON (Hollande),
VUILLAUME (France) et WILLEMS (France).

C.-H. BISCOE bat G.-H. BREED, M. ZA-
BALZA DE LA FUENTE, C. GRIPENSTEDT,
D.-R. MENDY et, C. ANTONIADES : battu
THON : battu par C.-J. DELPORTE, V. MAN
TEGAZZA et J. JUNGMANN.

4es ex æquo G.-H. BREED (Etats-Unis) et
C. GRIPENSTEDT (Suède), 5 assauts victo-
rieux sur 9.

G.-H. BREED bat C.-J. DELPORTE, M.
ZABALZA DE LA FUENTE, J. JUNGMANN.
D.-R. MENDY et C. ANTONIADES battu
par V. MANTEGAZZA, C. GRIPENSTEDT,
C.-H. BISCOE et K. AGATHON.

C. GRIPENSTEDT bat V. MANTEGAZZA,
G.-H. BREED, M. ZABALZA DE LA FUENTE,
J. JUNGMANN et D.-R. MENDY ; battu par
C.-J. DELPORTE, C.-H. BISCOE, C. ANTO-
NIADES et K. AGATHON (coup double).

6e K. AGATHON (Egypte), 4 assauts victo-
rieux: sur 9 : bat G.-H. BREED, J. JUNG-
MANN, D.-R, MENDY et C. ANTONIADES ;
battu par C.-J. DELPORTE, V. MANTE-
GAZZA, M. ZABALZA DE LA FUENTE, C.
GRIPENSTEDT (coup double) et C.-H. BIS-
COE.

Non classés :
D.-R. MENDY (Uruguay), 4 assauts victo-

rieux sur 9 : bat V. MANTEGAZZA, M. ZA-
BALZ DE LA FUENTE, J. JUNGMANN et
C. ANTONIADES : battu par C.-J. DEL-
PORTE, G.-H. BREED, C. GRIPENSTEDT,
C.-H. BISCOE et K. AGATHON.

POULE No 6. — PISTE No 6

Ier G. CORNEREAU (France), 7 assauts vic.
torieux sur  8 : bat R. MAYER, A.-S. LYON.
W. PAUNERO, R. MONTGOMERIE, S. AKRE
AAS, P. RYEFELT et J. TILLE ; battu par
W.-P. HUBERT VAN BLYENBURGH (coup
double).

2s ex æquo R. MAYER (Portugal), W.
PAUNERO (Argentine), S. AKRE AAS (Nor-
vège), P. RYEFELT (Danemark) et W.-P.
HUBERT VAN BLYENBURGH (Hollande), 4
assauts victorieux sur 8.

R. MAYER bat A.-S. LYON, W. PAUNERO,
R. MONTGOMERIE et J. TILLE ; battu par
G. CORNEREAU, S. AKRE AAS, P. RYE-
FELT (coup double) et W.-P. HUBERT VAN
BLYENBURGH.

W. PAUNERO bat R. MONTGOMERIE, P.
RYEFELT, W.-P. HUBERT VAN BLYEN-
BURGH et J. TILLE ; battu par G. COR-
NEREAU, R. MAYER, A.-S. LYON et S.
AKRE AAS.

SO, R. FRATER, JAVURCK
que), 0 assaut vitorieux sur

(Tchécoslova-
8 : battu par

P. ANSPACH. R.-F. DUCRET, NAZAR-
ANCHORENA, F. ALONSO, R. FRATER, T.
FOUSTANOS, C. ROLAND et F. FITTING

Forfait :
M. BERTINETTI (Italie).
JURY. — Président : M. POPLIMONT (Bel-

gique). — Assesseurs : MM. RAMIREZ  (Es-
pagne), Pasquet (France), SALTALA (Italie)
et CRAIG (Grande-Bretagne).

POULE No 5. — PISTE N° 5

Ier M.-E. EMPEYTA (Suisse), 6 assauts v’
torieur sur 8 : bat L.-J. LUCHETTI. R.

C. ANTONIADES (Suisse), 3 assauts victo-
rieux sur 9 : bat C.-J. DELPORTE, C. GRI-
PENSTEDT et J. JUNGMANN ; battu par
V. MANTEGAZZA, G.-H. BREED, M. ZA-
BALZA DE LA FUENTE. C.-H. BISCOE. D.-

MANALICH, M. HOLT, I. OSHER, S.-A. FER-
REIRA et S.-O. TORRES ; battu par A. MAS-
SARD et. A. MILNER.

Y. AKRE AAS bat R. MAYER, A.-S. LYON,
W. PAUNERU et J. TILLE ; battu par G.
CORNEREAU, R. MONTGOMERIE, P. RYE-
FELT et  W.-P.  HUBERT VAN BLYEN-
BURGH.

2es ex æquo A. MASSARD (France), A.
MILNER (Etats-Unis) et I. OSHER (Dane-
mark), 5 assauts victorieux sur 8.

M. ZABALZA DE LA FUENTE (Espagne)
et J. JUNGMANN (Tchécoslovaquie), 2 assauts
victorieux sur 9.

P. RYEFELT bat A.-S. LYON, R. MONT-
GOMERIE, S. AKRE AAS et J. TILLE ; battu
par G. CORNEREAU, R. MAYER (coup dou-
ble). W. PAUNERO et W.-P. HUBERT VAN
BLYENBURGH.

A. MASSARD bat A. MILNER, I. OSHER,
S.-.A. FERREIRA, M.-E. EMPEYTA et S.-Q.
TORRES : battu par L.-J. LUCCHETTI. R.

M. ZABALZA DE LA FUENTE bat C. AN-
TONIADES et K. AGATHON ; battu par C.-J.
D E L P O R T E ,  V . M A N T E G A Z Z A  G. - H.
BREED, C. GRIPENSTEDT, C.-H: BISCOE,
J. JUNGMANN et, D.-R. MENDY.

J. JUNGMANN bat M. ZABALZA DE LA
FUENTE et C.-H. BISCOE ; battu par C.-J.
DELPORTE, V. MANTEGAZZA, G. - H.
BREED. C GRIPENSTEDT, D.-R. MENDY,
C. ANTONIADES et K. AGATHON.

Assaut de barrage pour l'attribution de la 6 e

place :  

MANALICH et M. HOLT.
A. MILNER bat R. MANALICH, M. HOLT,

S.-A. FERREIRA. M.-E. EMPEYTA et S.-Q.
TORRES ; battu par A. MASSARD, L.-J.
LUCCHETTI (coup double) et I. OSHER.

T. OSHER bat A. MILNER, R. MANALICH,
M. HOLT, S.-A. FERREIRA et, S.-Q. TOR-
RES : battu par A. MASSARD, L.-J. LUC-
CHETTI et M.-E. EMPEYTA.

5es ex æquo L.-J. LUCCHETTI (Argentine)
et, M. HOLT (Grande-Bretagne), 4 assauts
victorieux sur 8.

W.-P. HUBERT VAN BLYENBURGH bat
El. MAYER, A.-S. LYON, S. AKRE AAS et
P. RYEFELT ; battu par G. CORNEREAU
(coup double). W. PAUNERO, R. MONTGO-
MERIE et .J. TILLE.

L.-J. LUCCHETTI bat A. MASSARD, I.
OSHER, S.-A. FERREIRA et S.-Q. TORRES ;
battu par A. MILLER (coup double), R. MA-
NALICH, RI. HOLT (coup double) et M.-E
EMPEYTA.

M. HOLT bat A. MASSARD, R. MANA-
LICH, S.-A. FERREIRA et S.-Q. TORRES ;
battu par A. MILNER, L.-J. LUCCHETTI
(coup double), I.  OSHER et M.-E. EM-
PEYTA.

Non classés :

R. MANALICH (Cuba), 4 assauts victorieux
sur 8 : bat A. MASSARD, L.-J, LUCCHETTI,
S.-A. FERREIRA et S.-Q. TORRES ; battu
par A. MILNER, M. HOLT, I. OSHER et
M.-E. EMPEYTA.

Non classés :

A.-S. LYON (Etats-Unis), 3 assauts victo-
rieux sur 8 : bat. W. PAUNERO. R. MONT-
GOMERIE et J. TILLE ; battu par G. COR-
NEREAU, R. MAYER, S. AKRE AAS, P.
RYEFELT et W.-P. HUBERT VAN BLYEN-
BURGH.

R. MONTGOMERIE (Grande-Bretagne) et
J. TILLE (Tchécoslovaquie), 2 assauts vic-

K. AGATHON ,Egypte) bat D.-R. MENDY.
JURY. — Pré,ident : M. P. LION (France).

— Assesseurs : MM. D. MENDE (Suisse),
DE GALEA (France), TERLIZZI (Italie) et
POTTELET (Belgique). R. MONTGOMERIE bat S. AKRE AAS et

W.-P. HUBERT VAN BLYENBURGH ; battu
par G. CORNEREAU, R. MAYER, A.-S.
LYON, W. PAUNERO, P. RYEFELT et J.
TILLE.

J. TILLE bat R. MONTGOMERIE et W.-P.
HUBERT VAN BLYENBURGH ; battu par
G. CORNEREAU, R. MAYER, A.-S. LYON,
W. PAUNERO, S. AKRE AAS et P. RYE-
FELT.

POULE No 4. — PISTE No 4

Ier a ex æquo R.-F. DUCRET (France), P
NAZAR ANCHORENA (Argentine) et R.
FRATER (Grande-Bretagne). 6 assauts vic-
torieux sur 8.

F.-R. DUCRET bat P. ANSPACH. .J. JA-
VUREK. F. ALONSO, T. FOUSTANOS, C.
ROLANDO et F. FITTING ; battu par P.
NAZAR ANCHORENA et R. FRATER.

JURY.  — Pres ident  :  M.  F.  PIETRI
(France). — Assesseurs : MM. CAGIATTI
(Italie), CEDERSCHIOLD (Suède), MAR-
QUILLAS (Espagne) et RENARD (Belgique).

S.-Q. TORRES (Cuba), 1 assaut victorieux
sur  8 : bat, S.-A. FERREIRA ; battu par
A . MASSARD, A. MILNER, L.-J. LUC-
CHETTI, R. MANALICH, M. HOLT, I.
OSHER et M.-E. EMPEYTA.

S.-A. FERREIRA (Uruguay), 0 asaut vic-
torieux sur 8 : battu par A. MASSARD, A.
MILNER, L.-J. LUCCHETTI, R. MANALICH,
M. HOLT, I. OSHER, M.-E. EMPEYTA et
S.-Q. TORRES.

P. NAZAR ANCHORENA bat P. ANSPACH,
R.-F. DUCRET J. JAVUREK. F. ALONSO,
T. FOUSTANOS et C. ROLANDO ; battu par
R. FRATER et F. FITTING. POULE N° 7. — PISTE N° 8

R. FRATER bat P. ANSPACH, R.-F. DU-
CRET, J. JAVUREK, P. NAZAR ANCHO-
RENA, T. FOUSTANOS et C. ROLANDO ;
battu par F. ALONSO (coup double) et F.
FITTING.

Ier D. GARCIA-MONTORO (Espagne), 8
assauts victorieux sur 9 : bat G. BUCHARD,
A. MASCARENHAS DE MENEZES, F.-C.
BOLLINI, R. FONST, R. HEIDE, J. BER-
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THELSEN. J. DE BEAUFORT et H. JAC-
QUET ; battu par B. LAGERCRANTZ.

2e R. FONST (Cubà), 7 assauts victorieux
sur 9 : bat G. BUCHARD, A. MASCARENHAS
DE MENEZES, F.-C. BOLLINI, B. LAGER-
CRANTZ, R. HEIUE, J. BERTHELSEN et
H. JACQUET ; battu par D. GARCIA-MON-
TORO et J. DE BEAUFORT.

3es ex æquo G. BUCHARD (France), R.
HEIDE (Norvège) et H. JACQUET (Suisse,
5 assauts victorieux sur 9.

G. BUCHARD bat, A. MASCARENHAS DE
MENEZES, F. -C. BOLLINI, B. LAGER-
CRANTZ, J. BERTHELSEN et H. JACOUET :
battu par D. GARCIA-MONTORO, R. FONST,
R. HEIDE et J. DE BEAUFORT (coup dou-
ble).

B.-C. LUCCHETTI bat R.-F. DUCRET, G.
LINDBLOM, C.-J. DELPORTE, G.-C. CAL-
NAN, M. HOLT, F. PAREDES et, K. AGA-
THON ; battu par I. OSHER, F. HEIDE et
D. GARCIA-MONTORO.

5e G. CORNEREAU (France), 5 assauts vic-
torieux sur 9 : bat P. NAZAR-ANCHORENA,
W. BROUWER, G.-H. BREED, C. GRIPENS-
TEDT et P. RYEFELT ; battu par H. JAC-
QUET. L. TOM, R. MAYER (coup double)
et R. FONST.R. HEIDE bat G. LINDBLOM, L.-J. LUC-

CHETTI, G.-C. CALNAN, M. HOLT. F. PA-
REDES, K. AGATHON et D. GARCIA-MON-
TORO ; battu par R.-F. DUCRET, C.- DEL,-
PORTE et I. OSHER.

6e P. RYEFELT (Danemark), 4 assauts
victorieux sur 9 : bat L. TOM, W. BROU-
WER, G.-H. BREED et R. MAYER ; battu
par G. CORNEREAU, H. JACQUET, P. NA-
ZAR-ANCHORENA, C. GRIPENSTEDT et R.
FONST.

D. GARCIA-MONTORO bat R.-F. DUCRET,
G. LINDBLOM L.-J. LUCCHETTI G.-C
CALNAN, M. HOLT. F. PAREDES et K. AGA:
THON : battu par C.-J. DELPORTE, R. HEI-
DE et I. OSHER.

Non classés :

R. MAYER (Portugal), 3 assauts victorieux
sur 9 : bat L. TOM, P. NAZAR-ANCHORENA
et W. BROUWER ; battu par G. CORNE-
REAU: (coup double), H. JACQUET, G.-H
BREED, C. GRIPENSTEDT, P. RYEFELT et
R. FONST.

P. NAZAR-ANCHORENA (Argentine) et
W. BROUWEH (Hollande), 2 assauts victo-
rieux sur 9.

5e I. OSHER (Danemark), 6 assauts victo-
rieux sur 10 : bat C.-J. DELPORTE, L.-J.
LUCCHETTI, M. HOLT, K. AGATHON, R.
HEIDE et D. GARCIA-MONTORO ; battu par
R.-F. DUCRET. G. LINDBLOM, G.-C. CAL-
NAN et F. PAREDES.

R. HEIDE bat G. BUCHARD, F.-C. BOL-
LINI. B. LAGERCRANTZ. J. BERTHELSEN
et J. ‘DE BEAUFORT ; battu par A. MASCA-
RENHAS DE MENEZES, D. GARCIA-MON-
TORO, R. FONST et H. JACQUET. 6e R.-F. DUCRET (France), 5 assauts victo-

rieux sur 10 : bat G.-C. CALNAN. M. HOLT.
F. PAREDES, I. OSHER et R. HEIDE ;
battu par G. LINDBLOM, C.-J. DELPORTE,
L.-J. LUCCHETTI, K. AGATHON et D.
GARCIA-MONTORO.

Non classés :

P. NAZAR-ANCHORENA bat G.-H. BREED
et P. RYEFELT ; battu par G. CORNEREAU,
H. JACQUET, L. TOM, W. BROUWER, R.
MAYER, C. GRIPENSTEDT et R. FONST.

H. JACQUET bat A. MASCARENHAS DE
MENEZES, F.-C. BOLLINI, R. HEIDE, J.
BERTHELSEN et J. DE BEAUFORT ; battu
par G. BUCHARD, D. GARCIA-MONTORO,
R. FONST et B. LAGERCRANTZ.

6e B. LAGERCRANTZ (Suède), 4 assauts
victorieux sur 9 : bat A. MASCARENHAS DE
MENEZES. D. GARCIA-MONTORO. F.-C.

W. BROUWER bat P. NAZAR-ANCHO-
RENA et G.-H. BREED ; battu par G. COR-
NEREAU. H. JACQUET, L. TOM, R. MAYER,
C. GRIPENSTEDT, P. RYEFELT et II.
FONST.

G.-H. BREED (Etats-Unis), 1 assaut victo-
rieux sur 9 : bat, R. MAYER : battu par
G. CORNEREAU, H. JACQUET, L. TOM, P.
NAZAR-ANCHORENA, W. BROUWER, C.
GRIPENSTEDT, P. RYEFELT et R. FONST.

G. LINDBLOM (Suède), 4 assauts victo-
rieux sur 10 : bat R.-F. DUCRET, C.-J. DEL-
PORTE, I. OSHER et M. HOLT ; battu par
L.-J. LUCCHETTI. G.-C. CALNAN. F. PARE-

BOLLINI ‘et H. JACQUET ; battu par. G
BUCHARD, R. FONST, R. HEIDE, J. BER-
THELSEN et J. DE BEAUFORT. DES, K. AGATHON, R. HEIDE ét D. GAR-

CIA-MONTORO.Non classés :

J. DE BEAUFORT (Hollande), 4 assauts
victorieux sur 9 : bat F.-C. BOLLINI, R.
FONST. B. LAGERCRANTZ et J. BERTHEL-
SEN ; battu par G. BUCHARD (coup double),
A. MASCARENHAS DE MENEZES, D. GAR-
CIA-MONTORO, R. HEIDE et H. JACQUET.

A. MASCARENHAS DE: MENEZES (Portu-

G.-C. CALNAN (Etats-Unis), F. PAREDES
(Portugal) et K. AGATHON (Egypte), 3 as-
sauts victorieux sur 10.

G.-C. CALNAN bat G. LINDBLOM, I.
OSHER et K. AGATHON ; battu par R.-F.
DUCRET, C.-.J. DELPORTE, L.-J. LUC-
CHETTI, M. HOLT (coup double), F. PARE-
DES, R. HEIDE et D. GARCIA-MONTORO.

JURY. — Président : M. BUSCARLET
(Suisse). — Assesseurs : MM. LYON (Etats-
Unis), VUILLAIME (France), RAMIREZ (Es-
pagne) et C. GROENHAGEN (Suède).

POULE N° 3. — PISTE N° 4gal), F.-C. BOLLINI (Argentine) et J. BER-
THELSEN (Danemark), 2 assauts victorieux F. PAREDES bat G. LINDBLOM, G.-C.

CALNAN et I. OSHER ; battu par R.-F. DU-
CRET, C.-J. DELPORTE, L.-J. LUCCHETTI,
M. HOLT, K. AGATHON, R. HELDE et D.
GARCIA-MONTORO.

sur 9
A. MASCARENHAS DE MENEZES bat R

HEIDE et J. DE BEAUFORT : battu par
G. BUCHARD, D. GARCIA-MONTORO, F.-
C. BOLLINI, R. FONST, B. LAGERCRANTZ,
J. BERTHELSEN et H. JACQUET.

Ier F. FITTING (Suisse), 9 assauts victo-
rieux sur 10 : bat A. MASSARD, P. ANS
PACH, W.-P. HUBBERT VA BLYENBURGH
A. MILNER R. FRATER, M. DE NORONHA
B. LAGERCRANTZ, T. TRIANTAFILLAKOS
et C ROLANDO, ; battu par E. COMPAGNA.

F.-C. BOLLINI bat A. MASCARENHAS DE
MENEZES et J. BERTHELSEN ; battu par
G. BUCHARD. D. GARCIA-MONTORO. R
FONST, B. LAGERCRANTZ, R. HEIDÉ, J
DE BEAUFORT et H. JACQUET.

K. AGATHON bat R.-F. DUCRET. G. LIND-
BLOM et F. PAREDES ; battu par C.-J. DEL-
PORTE, L. LUCCHETTI, G.-c. CALNAN, M. 2e E. COMPAGNA (Italie), 7 assauts victo-

rieux sur 10 : bat A. MASSARD, P. ANS-
PACH, F. FITIING, R. FRATER, M. DE
NORONHA, B. LAGERCRANTZ et T. TRIAN-
TAFILLAKOS ; battu par W.-P. HUBERT
VAN BLYENBURGH, A. MILNER (coup dou-
ble) et C. ROLANDO.

3es ex æquo P. ANSPACH (Belgique) et
M. DE NORONHA (Portugal), 6 assauts vic-
torieux sur 10.

P. ANSPACH bat A. MASSARD, W.-P.
HUBERT VAN BLYENBURGH, A. MILNER,
R. FRATER, T. TRIANTAFILLAKOS et C.
ROLANDO ; battu par F. FITTING, M. DE
NORONHA, B. LAGERCRANTZ et E. COM-
PAGNA.

Iers ex æquo C. GRIPENSTEDT (Suéde)
et R. FONST (Cuba), 7 assauts victoreux
s u r  9

M. DE NORONHA bat P. ANSPACH: W.-P.
HUBERT VAN BLYENBURGH, R. FRATER.
B. LAGERCRANTZ, T. TRIANTAFILLAKOS
et C. ROLANDO ; battu par A. MASSARD,
F. FITTING, A. MILNER et, E. COMPAGNA.

5e A. MILNER (Etats-Unis), 5 assauts victo-
rieux sur 10 : bat W.-P. HUBERT VAN
BLYENBURGH,’ R. FRATER, M. DE NORO-
NHA. R. LAGERCRANTZ et, C. ROLANDO ;
battu par A. MASSARD, F. FITTING, P.
ANSPACH, E. COMPAGNA (coup double) et
T. TRIANTAFILLAKOS.

HOLT, I. OSHER, R. HEIDE et D.
MONTORO.

GARCIA-

M. HOLT (Grande-Bretagne), 2 assauts vic-
torieux sur 10 : bat F. PAREDES et K. AGA-
THON : battu par R.-F. DUCRET. G. LIND-
BLOM,  C.-J. DÉLPORTE, L.-.J. LUCCHETTI,
G.-C. CALNAN (coup double), I. OSHER,

J. BERTHELSEN bat A. MASCARENHAS
DE MENEZES et, B. LAGERCRANTZ ; battu
par G. BUCHARD, D. GARCIA-MONTORO,
F.-C. BOLLINI. R. FONST, R. HEIDE, J.
DE BEAUFORT et H. JACQUET.

R. HEIDE et D. GARCIA-MONTORO.
JURY. — Présidement M. L. DELEVYE

(France). — Assesscurs . MM. WOLFSON
(Hollande), MARQUILLAS (Espagne), RE-
NARD (Belgque) et WILLEMS (France).

Assaut de barrage
6e place

pour l’attriburtion de la

Ier B. LAGERCRANTZ (Suéde), bat J. DE
BEAUFORT. POULE N° 2. — PISTE N° 5

JURY. — Président :  M. BUSCARLET
(Suisse). — Assesseurs : MM. ETTLINGER
(France), DYER (Grande-Bretagne), SPOTTI
(Italie) et LOY (Italie).

C. GRIPENSTEDT bat H. JACQUET, P.
NAZAR-ANCHORENA, W. BROUWER, G.-H.
BREED, R. MAYER, P. RYEFELT et R.
FONST ; battu par G. CORNEREAU et L,
TOM.

R. FONST bat, H. JACQUET, L. TOM, P.
NAZAR-ANCHORENA, W. BROUWER, G.-H.
BREED, R. MAYER et P. RYEFELT ; battu
par G. CORNEREAU (coup double) et C.
GRIPENSTEDT.

3es ex æquo H. JACQUET (Spisse) et L.
TOM (Belgique), 6 assauts victorieux sur 9.

H. JACQUET bat G. CORNEREAU, P. NA-
ZAR-ANCHORENA. W. BROUWER. G.-H.
BREED, R. MAYER et P. RYEFELT ; battu
par  L .  TOM,  C.  GRIPENSTEDT et  R
FONST.

QUARTS DE FINALES

Jeudi 10 Juillet 1924. — RÉUNION N° 196.

Nombre de poules : 4. — Qualifiés par
poule : 6, soit 24 concurrents admissibles
aux 1/2 Anales.

6e A. MASSARD (France), 4 assauts victo-
rieux sur 10 : bat A. MILNER, M. DE NO-
RONHA, B. LAGERCRANTZ et T. TRIANTA-
FILLAKOS ; battu par F. FITTING. P. ANS-
PACH, W.-P. HUBERT VAN BLYENBURGH
(coup double). R. FRATER, E. COMPAGNA
et C. ROLANDO.

Non classés :

W.-P. HUBERT VAN BLYENBURGH (Hol-
la*nde) et C. ROLANDO (Uruguay), 4 assauts
victorieux sur 10.

POULE N° 1. — PISTE N° 3

Iers ex aequo C.-J. DELPORTE (Belgique),
L.-J. LUCCHETTI (Argentine), R. HEIDE
(Norvège) et D. GARCIA-MONTORO (Espa-
gne), 7 assauts victorieux sur 10.

TOM bat G. CORNEREAU H. JAC-
QUET P. NAZAR-ANCHORENA W. BROU-
WER,’ G.-H. BREED et C. GRÎPENSTEDT ;
battu par R. MAYER, P. RYEFELT et. R.
FONST.

.-J. DELPORTE bat R.-F. DUCRET, G C.
CALNAN, M. HOLT, F. PAREDES, K. AGA-
THON, R. HEIDE et D. GARCIA-MONTORO ;
battu par G. LINDBLOM, L.-.J. LUCCHETTL
et I. OSHER.

W.-P. HUBERT VAN BLYENBURGH bat
R FRATER, B. LAGERCRANTZ, E. COM-
PAGNA et T. TRIANTAFILLAKOS ; battu
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L’ÉPEE (Epreuves individuelles et par équipes)

Le match R. LARRAZ - C.-J. DELPORTE Pendant une demi-finale du tournoi individuel d’épée.
dans la rencontre Belgique-Argentine (épée par équipes) Le match M. DE NORONHA - R. HEIDE.

Les finalistes du tournoi individuel d’épée.

De gauche à droite. Debouts : L. TOM (7e), R. DUCRET (2eI), G. CORNEREAU (2e3),
A. MASSARD (2e4), G. BUCHARD (7e), C.-J. DELPORTE (1er).

Assis : P. RYEFELT (9e), V. MANTEGAZZA (6e), P. ANSPACH (9e) E. GEVERS (12e),
N. HELLSTEN (2e2), R. COMPAGNA (11e).
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par A. MASSARD (coup double), F. FIT-
TING, P. ANSPACH, A. MlLNER, M. DE
NORONHA et C. ROLANDO.

C. ROLANDO bat A. MASSARD. W.-P. HU-
BERT VAN BLYENBURGH, E. COMPAGNA
et T. TRIANTAFILLAKOS ; battu par F.
FITTING, P. ANSPACH, A. MILNER. R.
FRATER, M. DE NORONHA et B. LAGER
CRANTZ (coup double).

T. TRIANTAFILLAKOS (Grèce), 3 assauts
victorieux sur 10 : bat A. MlLNER, B. LA-
GERCRANTZ et R. FRATER ; battu par A.
MASSARD, F. FITTING, P. ANSPACH, W.-
P. HUBERT, VAN BLYENBURGH, M. DE
NORONHA, E. COMPAGNA et C. ROLANDO.

B. LAGERCRANTZ (Suède), 2 asauts vic-
torieux sur  10 : bat P. ANSPACH et. R. FRA-
TER ; battu par A. MASSARD, F. FITTING,
A. MILNER, M. DE NORONHA, E. COMPA-
GNA, T. TRIANTAFILLAKOS, C. ROLANDO
(coup double )  e t  W. -P .  HUBERT VAN
BLYENBURGH.

Poule de barrage pour l’attribution de la
6 e place :

R. FRATER (Grande-Bretagne), 2 assauts
victorieux sur 10 : bat A. MASSARD et
C. ROLANDO ; battu par F. FITTING, P.
ANSPACH, W.-P. HUBERT VAN BLYEN-
BURGH, A. MILNER, M. DE NORONHA, B.
LAGERCRANTZ, E. COMPAGNA et T.
TRIANTAFILLAKOS.

Poule de barrage pour l’altribation de la
6e place :

Ier A. MASSARD (France), 2 assauts victo-
rieux sur 2 : bat W.-P. HUBERT VAN
BLYENBURGH et C. ROLANDO.

2e W.-P. HUBERT VAN BLYENBURGH
(Hollande), 1 assaut victorieux sur 2 : bat
C. ROLANDO ; battu par A. MASSARD.

3e C. ROLANDO (Uruguay), 0 assaut victo-
rieux sur 2 : battu par A. MASSARD et W.-
P. HUBERT VAN BLYENBURGH.

JURY. — Prêsident : M. R. LIOTTEL (Fran-
ce). — Assesseurs : MM. SASSETTI (Portu-
gal), MENDE (Suisse), TERLIZZI (Italie) et
BRUN (Suisse).

DEMI-FINALES

POULE No 4. — PISTE N° 6

Iers ex æquo G. BUCHARD (France), M.-
E. EMPEYTA (Suisse), E.-J. GEVERS (Bel-
gique), N. HELLSTEN (Suède) et V. MANTE-
GAZZA (Italie), 6  assauts victorieux sur 9.

G. BUCHARD bat W. PALZUNERO, V. BO-
VEN. N. HELLSTEN. J. MISRAHI. V. MAN-
TEGAZZA et S. AKRE AAS ; battu par M.-
E. EMPEYTA, E.-J. GEVERS et C.-H. BIS-
COE.

M.-E. EMPEYTA bat. G. BUCHARD, E.-J.
GEVERS, W. PAUNERO, VAN BOVEN, C.-
H. BISCOE et S. AKRE AAS ; battu par
N. HELLSTEN, J. MISRAHI et V. MANTE-
GAZZA.

E.-J. GEVERS bat G. BUCHARD, W, PAU-
NERO, VAN BOVEN, C.-H. BISCOE, J. MIS-
RAHI et. S. AKRE AAS ; battu par M.-E.
EMPEYTA, N. HELLSTEN et V. MANTE-
GAZZA.

N. HELLSTEN bat E. EMPEYTA, E.-J. GE-
VERS, W. PAUNERO, C.-H. BISCOE, J. MIS-
RAHI et V. MANTEGAZZA ; battu par G.
BUCHARD, VAN BOVEN (coup double) et
S. AKRE AAS.

V. MANTEGAZZA bat M.-E. EMPEYTA,
E.-J. GEVERS, W. PAUNERO, VAN BOVEN,
C.-H. BISCOE et J, MISRAHI ; battu par
G. BUCHARD, N. HELLSTEN et S. AKRE
AAS.

6e C.-H. BISCOE (Grande-Bretagne), 4 as-
sauts victorieux sur 9 : bat G. BUCHARD,
W. PAUNERO, VAN BOVEN et S. AKRE
AAS ; battu par M.-E. EMPEYTA, E.-J. GE-
VERS, N. HELLSTEN, J. MISRAHI et V.
MANTEGAZZA.

Non classés :

J. MISRAHI (Egypte) et S. AKRE AAS
(Norvège), 4  assauts victorieux sur 9.

J. MISRAHI bat M.-E. EMPEYTA, W. PAU-
NERO, VAN BOVEN et C.-H. BISCOE ; battu
G. BUCHARD, E.-J. GEVERS, N. HELSS-
TEN, V. MANTEGAZZA et S. AKRE, AAS
(coup double).

S. AKRE AAS bat W. PAUNERO, VAN
BOVEN, N. HELLSTEN et V. MANTEGAZZA ;
battu par G. BUCHARD, M-E. EMPEYTA,
E.-J. GEVERS, C.-H. BISCOE et J. MlSRAHI
(coup double).

VAN BOVEN (Hollande), 1 assaut victo-
rieux sur 9 : bat W. PAUNERO ; battu par
G. BUCHARD, M.-E. EMPEYTA, E.-J. GE-
VERS,, C.-H. BISCOE, N. HELLSTEN (coup
double). J. MISRAHI, V. MANTEGAZZA et
S. AKRE AAS.

W. PAUNERO (Argentine), 0 assaut victo-
rieux sur 9 : battu par G. BUCHARD, M.-F:.
EMPEYTA. E.-J. GEVERS, VAN BOVEN,  C-
H. BISCOE, N. HELLSTEN, J. MlSRAHI,
V. MANTEGAZZA et S. AKRE AAS.

Ier C.-H. BISCOE (Grande-Bretagne,) 2 as-
sauts victorieux sur 2 : bat J. MISRAHI et
S. AKRE AAS.

2e J. MISRAHI (Egypte), 1 assaut victo-
rieux sur 2 : bat S. AKRE AAS ; battu par
C.-H. BISCOE.

3e S. AKRE AAS (Norvège), 0 assaut victo-
rieux sur 2 : battu par C.-H. BISCOE et J.
MISRAHI.

JURY. — Président : M. POPLIMONT (Bel-
gique). — Assesseurs : MM. COLLIGNON
(France), SPOTTI (Italie), NORDENSTROM
(Suède) et DYER (Grande-Bretagne).

Vendredi 11 Juillet 1924. — Réunion N° 197

Sombre de poules : 2. — Qualifiés par
poule : 6 soit 12 concurrents admissibles
à la finale.

POULE N° 1. — PISTE No 3

Ier L. TOM (Belgique), 7 assauts victorieux
sur 11 : bat G. CORNEREAU, R.-F. DUCRET,
I. OSHER, F. FlTTlNG, L.-J. LUCCHETTl,
R. HEIDE et E. COMPAGNA ; battu par V.-
J. DELPORTE, M. DE NORONHA, H. JAC-
QUET et N. HELLSTEN.

2es ex æquo G. CORNEREAU (France),
R.-F. DUCRET (France), C.-J. DELPORTE
(Belgique), E. COMPAGNA (Italie) et N.
HELLSTEIN (Suède), 6 assauts victorieux
sur 11.

G.  CORNEAU bat  R. -F .  DUCHET,  I .
OSHER, F. FITTING, L.-J. LUCCHETTI, R.
HEIDE et N. HELLSTEN ; battu par C.-J.
DELPORTE (coup double), L. TOM, M. DE
NORONHA, H. JACQUET et E. COMPAGNA.

R-F. DUCRET bat M. DE NORONHA, I.
OSHER, F. FITTING, H. JACQUET, L.-J.
LUCCHETTI et E. COMPAGNA ; battu par
G. CORNEREAU, C.-J. DELPORTE, L. TOM,
R. HEIDE et N. HELLSTEN.

C.-J. DELPORTE bat R.-F. DUCRET, L.
TOM, M. DE NORONHA, F. FITTING, L.-J.
LUCCHETTI et R. HEIDE ; battu par G.
CORNEREAU (coup double), I. OSHER, H.
JACQUET (coup double), E. COMPAGNA et
N. HELLSTEN.

E. COMPAGNA bat G. CORNEREAU, C.-J.
DELPORTE, M. DE NORONHA, H. *JAC-
QUET, L.-J. LUCCHETTI et N. HELLSTEN ;
battu par R.-F. DUCRET, L. TOM, I. OSHER,
F FITTING et R. HElDE (coup double).

N. HELLSTEN bat R.-F. DECRET, C.-J.
DELPORTE. L. TOM, M. DE NORONHA,
F. FITTING et R. HEIDE ; battu par G.
CORNEREAU, I. OSHER, H. JACQUET, L.-J.
LUCCHETTI et E. COMPAGNA.

Non classés :

M. DE NORONHA (Portugal), L.-J. LUC-
CHETTI (Argentine) et R. HEIDE (Norvège),
5 assauts victorieux sur 11.

M. DE NORONHA bat G. CORNEREAU, L.
TOM, F. FITTING, H. JACQUET et R.
HEIDE ; battu par R.-F. DUCRET, C.-J. DEL-
PORTE, I. OSHER, L.-J. LUCCHETTI, E.
COMPAGNA et N. HELLSTEN.

L.-.J. LUCCHETTI bat. M. DE NORONHA,
I. OSHER, F. FITTING, H. JACQUET et
N. HELLSTEN ; battu par G. CORNEREAU,
R.-F. DUCRET, C.-J. DELPORTE, L. TOM,
R HEIDE et E. COMPAGNA.

R. HEIDE bat R.-F. DUCRET, I. OSHER,
H. JACQUET, L.-J. LUCCHETTI et F. FIT-
TING ; b a t t u  p a r  G. CORNEREAU, C.-J.
DELPORTE, L. TOM, M. DE NORONHA, E.
COMPAGNA (coup double) et N. HELLSTEN.

I. OSHER (Danemark) et H. JACQUET
(suisse), 4 assauts victorieux sur 11.

I. OSHER bat C.-J. DELPORTE, M. DE
NORONHA E. COPAGNA et N. HELLS-
TEN : battu par G. CORNEREAU, R.-F. DU.
CRET, L. TOM, F. FITTING, H. JACQUET,
L.-J. LUCCHETTI et R. HEIDE.

H. JACQUET bat G. CORNEREAU, L. TOM,
I. OSHER et N. HELLSTEN ; battu par R.-
F DUCRET, C.-J. DELPORTE (coup double),
M. DE NORONHA, F. FITTING, L.-J. LUC-
CHETTI, R. HEIDE et E. COMPAGNA.

F. FITTING (Suisse), 3 assauts victorieux
sur 11 : bat I. OSHER, H. JACQUET et E.
COMPAIGNA ; battu par G. CORNEREAU.
R -F. DUCRET, C.-J. DELPORTE, L. TOM,
M. DE NORONHA, L.-J. LUCCHETTI, R. 
HEIDE et N. HELLSTEN.

JURY. — Président : M. BUSCARLET
(Suisse). — Assesseurs : MM. ETTLINGER
(France), JAMES (Grande-Bretagne), RUS-
SELL (Etats-Unis) et CUOMO (Italie).

POULE No 2. — PISTE No 2

Ier V. MANTEGAZZA (Italie), 9 assauts
vitorieux sur 11 : bat. E.-J. GEVERS, P.
ANSPLACH, C. GRIPENSTEDT, P. RYE-
FELT, M.-E. EMPEYTA, C.-H. BISCOE, R.
FONST, D. GARCIA-MONTORO et A. MIL-
NER ; battu par G. BUCHARD et A. MAS-
SARD.

2es ex æquo G. BUCHARD (‘France) et A.
MASSARD (France), 7 assauts victorieux
sur 11.

G. BUCHARD bat E.-J. GEVERS, P. ANS-
PACH, C. GRIPENSTEDT, P. RYEFELT, R.
FONST, V. MANTEGAZZA et A. MILNER ;
battu par A. MASSARD (coup double), M.-E.
EMPEYTA, C.-H. BISCOE et D. GARCIA-
MONTORO.

A. MASSARD bat E.-J. GEVERS, P. ANS-
PACH, C. GRIPENSTEDT, M.-E. EMPEYTA,
R. FONST, V. MONTEGAZZA et A. MIL-
NER ; battu par G. BUCHARD (coup double),
P. RYEFELT, C.-H. BISCOE et D. GARCIA-
MONTORO.

4e P. ANSPACH (Belgique), 6 assauts vic-
toriux sur 11 : bat E.-J. GEVERS, C. GRI-
PENSTEDT, C.-H. BISCOE, R. FONST, D.
GARCIA-MONTORI) et A. MILNER ; battu
par G. BUCHARD, A. MASSARD, P. RYE-
FELT, M.-E. EMPEYTA et V. MANTEGAZZA.

5e R. RYEFELT (Danemark), 5 assauts vic-
torieux sur 11 : bat A. MASSARD, P. ANS-
PACH, M.-E. EMPEYTA, C.-H. BISCOE et
D. GARCIA-MONTORO ; battu par G. BU-
CHARD, E.-J. GEVERS, C. GRIPENSTEDT,
R. FONST, V. MANTEGAZZA et A. MIL-
NER.
6e E.-J. GEVERS (Belgique), 4 assauts vic-
torieux sur 11 : bat P. RYEFELT, C.-H. BIS-
COE, R. FONST et D. GARCIA-MONTORO :
battu par G. BUCHARD, A. MASSARD, P.
ANSPACH, C. GRIPENSTEDT, M.-E. EM-
PEYTA, V. MANTEGAZZA et A. MILNER.

Non classés :
C. GRIPENSTEDT (Suède, M.-E. EMPEYTA

(Suisse), C.-H. BISCOE (Grande-Bretagne;,
R. FONST (Cuba), D. GARCIA-MONTORO
(Espagne) et A. MILNER (Etats-Unis), 4 as-
sauts victorieux sur 11.

C. GRIPENSTEDT bat E.-J. GEVERS, P.
RYEFELT, R. FONST et D. GARCIA-MON-
TORO ; battu par G. BUCHARD, A. MAS-
SARD, P. ANSPACH, M.-E. EMPEYTA, C.-
H. BISCOE, V. MANTEGAZZA et A. MILNER
(coup double).

M.-E. EMPEYTA bat G. BUCHARD, E.-J.
GEVERS, P. ANSPACH et C. GRIPENS-
TEDT ; battu par A. MASSARD, P. RYE-
FELT, C.-H. BISCOE, R. FONST (coup dou-
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ble), D. GARCIA-MONTORO, V. MANTE-
GAZZA et A. MILNER (coup double).

FELT ; battu par G. BUCHARD (coup don-
ble), A. MASSARD, P. ANSPACH et E.-J.
GEVERSC.-H. BISCOE bat, G. BUCHARD,, A. MAS-

SARD, C. GRIPENSTEDT et M.E. EM-
PEYTA ; battu par E.-J. GEVERS, P. ANS-
PACH, P. RYEFEIAT, R. FONST, D. GARCIA.
MONTORO, V. MANTEGAZZA et A. MIL-
NER.

R. FONST bat, P. RYEFELT, C.-H. BISCOE,
D. GARCIA-MONTORO et A. MILNER ; battu
par G. BUCHARD, A. MASSARD, E.-J. GE-
VERS, P. ANSPACH, C. GRIPENSTEDT, M.-
E. EMPEYTA (coup double) et V. MANTE-
GAZZA.

D. GARCIA-MONTORO bat G. BUCHARD,
A. MASSARD, M.-E. EMPEYTA et C.-H. BIS-
COE ; battu par E.-J. GEVERS, P. ANS-
PACH, C. GRIPENSTEDT, P. RYEFELT, R
FONST, V. MANTEGAZZA et A. MILNER.

A. MILNER bat, E.-J. GEVERS, P. YEFELT,
C.-H. BISCOE et D. GARCIA-MONTORO ;
battu par G. BUCHARD, A. MASSARD, P.
ANSPACH, C. GRIPENSTEDT (coup double),
M.-E. EMPEYTA (coup double), R. FONST
et V. MANTEGAZZA.

Poule de barrage pour l’attribution de la
6e place :

Ier E.-J. GEVERS (Belgique), 5 assauts vic-
torieux sur 6 : bat C. GRIPENSTEDT, M.-E.
EMPEYTA, C.-H. BISCOE, R. FONST et A.
MILNER ; battu par D. GARCIA-MONTORO.

2es ex æquo, C. GRIPENSTEDT (Suède),
M.-E. EMPEYTA (Suisse), C.-H. BISCOE
(Grande-Bretagne), R. FONST (Cuba), D.
GARCIA-MONTORO (Espagne), 3 assauts vic-
torieux sur 6.

C. GRIPENSTEDT bat C.-H. BISCOE, D.
GARCIA-MONTORO et A. MILNER ; battu
par E.-J. GEVERS, M.-E. EMPEYTA et R.
FONST.

M.-E. EMPEYTA bat C. GRIPENSTEDT,
D. GARCIA-MONTORO et A. MILNER ; battu
par E.-J. GEVERS, C.-H. BISCOE et R.
FONST.

C.-H. BISCOE bat M.-E. EMPEYTA, R.
FONST et D. GARCIA-MONTORO ; battu par
E.-J GEVERS, C. GRIPENSTEDT et A.
MILNER.

R. FONST bat C. GRIPENSTEDT, M.-E.
EMPEYTA et A. MILNER ; battu par E.-J.
MONTORO C.-H. BISCOE et D. GARCIA-

D. GARCIA-MONTORO bat E.-J. GEVERS,
R. FONST et A. MILNER ; battu par C.
GRIPENSTEDT, M.-E. EMPEYTA et C.-H.
BISCOE.

7e A. MILNER (Etats-Unis), 1 assaut victo-
rieux sur 6 : bat C.-H. BISCOE ; battu par
E.-J GEVERS, C. GRIPENSTEDT, M.-E. EM-
PEYTA, R. FONST et D. GARCIA-MON-
TORO.

JURY. — Président :  M. L. DELEVOYE
(France). — Assesseurs : MM. VUAGNAT
(Suisse), POPLIMONT (Belgique), DYER
(Grande-Bretagne) et TERLIZZI (Italie).

FINALE

Vendredi 11 Juillet 1924. — Réunion N° 198.

PISTES Nos 4 ET 8

Ier C.-J. DELPORTE (Belgique), 8 assauts
victorieux sur 11 : bat G. CORNEREAU, L.
TOM, E. COMPAGNA, V. MANTEGAZZA, G.
BUCHARD, P. ANSPACH, P. RYEFELT et
E.-J. GEVERS ; battu par R.-F. DUCRET,
N. HELLSTEN et A. MASSARD.

2e, après barrage, R.-F. DUCRET (France),
7 assauts victorieux sur 11 : bat C.-J. DEL-
PORTE, E. COMPAGNA, G. BUCHARD, A.
MASSARD, P. ANSPACH, P. RYEFELT et
E.-J. GEVERS ; battu par G. CORNEREAU,
L. TOM, N. HELLSTEN et V. MANTE-
GAZZA.

3e N. HELLSTEN (Suède), 7 assauts victo-
rieux sur 11 : bat G. CORNEREAU, R.-F.
DUCRET, C.J. DELPORTE, L. TOM, E.
COMPAGNA, V. MANTEGAZZA et P. RYE-

4e G. CORNEREAU (France), 7 assauts
victorieux sur 11 : bat R.-F. DUCRET, L.
TOM, E. COMPAGNA, V. MASTEGAZZA, A.
MASSARD, P. RYEFELT et E.-J. GEVERS ;
battu par C.-J. DELPORTE, N. HELLSTEN,
G. BUCHARD et  P. ANSPACH.

5e A. MASSARD (France), 7 assauts vic-
torieux sur 11 : bat .-J. DELPORTE, L. TOM,
E. COMPAGNA, N. HELLSTEN, V. MANTE-
GAZZA, P. ANSPACH et E.-J. GEVERS ;
battu par G. CORNEREAU, R.-F. DUCHET,
G. BUCHARD et P. RYEFELT.

6e V. MANTEGAZZA (Italie), 6 assauts vic-
torieux sur 11 : bat R.-F. DUCRET, L. TOM,
E COMPAGNA, P. ANSPACH, P. RYE-
FELT et E.-J. GEVERS ; battu par G. COR-
NEREAU, C.-J. DELPORTE, N. HELLSTEN,
G. BUCHARD et A. MASSARD.

Non classés :

Ex æquo L. TOM (Belgique) et G. BU-
CHARD (France), 5 assauts victorieux sur 11.

L. TOM bat R.-F. DUCRET, G. BUCHARD,
P. ANSPACH, P. RYEFELT et E.-J. GE-
VERS ; battu par G. CORNEREAU, C.-J.
DELSPORTE, E. COMPAGNA, N. HELLSTEN,
v . MANTEGAZZA et A. MASSARD.

G. BUCHARD bat G. CORNEREAU, E. COM-
PAGNA. V. MANTEGAZZA. A. MASSARD
et P. RYEFELT ; battu par’ R.-F. DUCRET
C.-J. DELPORTE, L. TOM, N. HELLSTEN
(coup double), P. ANSPACH et E.-J GE-
VERS (coup double).

Ex æquo,. P. ANSPACH (Belgique) et P.
RYEFELT (Danemark), 4 assauts victorieux
sur 11.

P. ANSPACH bat G. CORNEREAU, N.
HELLSTEN, G. BUCHARD et E.-J. GEVERS ;
battu par R.-F. DUCRET, C.-J. DELPORTE,
L TOM, E. COMPAGNA, V. MANTEGAZZA,
A. MASSARD et P. RYEFELT.

P. RYEFELT bat E. COMPAGNA, A. MAS-
SARD. P. ANSPACH et E.-J. GEVERS : battu
par G. CORNEREAU, R.-F. DUCRET. C.-J.
DELPORTE, L. TOM, N. HELLSTEN, V.
MANTEGAZZA et G. BUCHARD.

E. COMPAGNA (Italie), 2 assauts victo-
rieux sur 11 : bat L. TOM et P. ANSPACH :
battu par G. CORNEREAU, R.-F. DUCRET,
C.-J. DELPORTE, N. HELLSTEN, V. MAN-
TEGAZZA, G. BUCHARD, A. MASSARD, P.
RYEFELT et E.-J. GEVERS (coup double).

E.-d. GEVERS (Belgique), 1 assaut victo-
rieur sur 11 : bat N. HELLSTEN ; battu par
G. CORNEREAU, R.-F. DUCRET, C.-J. DEL-
PORTE, L. TOM, E. COMPAGNA (coup dou-
ble). V. MANTEGAZZA, G. BUCHARD (coup
double), A. MASSARD; P. ANSPACH èt p.
RYEFFELT.

Poule de barrage pour l’attribution des 2e

3e, 4e et 5e places :

Iers ex æquo, R.-F. DUCRET (France) et
N. HELLSTEN (Suède), 2 assauts victorieux
sur 3.

R.-F. DUCRET bat G. CORNEREAU et A.
MASSARD ; battu par N. HELLSTEN.

N. HELLSTEN bat R.-F. DUCRET et, G.
CORNEREAU ; battu par A. MASSARD.

3es ex æquo, G. CORNEREAU (France) et
A. MASSARD (France), 1 assaut victorieux
sur 3.

G. CORNEREAU bat A. MASSARD ; battu
par F.-R. DUCRET et N. HELLSTEN.

A. MASSARD bat N. HELLSTEN ; battu
par R.-F. DUCRET et G. CORNEREAU.

Assaut de barrage pour l’attribution de la
2e place :

Ier R.-F. DUCRET (France) bat N. HELLS-
TEN.

Assaut de barrage pour l’attribution de la
4e place :

Ier G. CORNEREAU (France) bat A. MAS-
SARD.

JURY. — Présidents : MM. A.-E. DE JONG
(Hollande) et E. SELIGMAN (Grande-Bre-
tagne). — Assesseurs :  MM. FAUÇON (Ar-
gentine), POPLIMONT ‘(Belgique), DE MAR-
VAL (Suisse), DYER (Grande-Bretagne),
PIETRI (France), HEIDE (Norvège), BRIS-
SON (Argentine) et CUOMO (Italie).

CLASSEMENT DES NATIONS

Ire Ex-æquo: BELGIQUE, 10  points (Ier C.-J.
DELPORTE).

FRANCE, 10 points (2e R DUCRET: 5 p.;
4e G. CORNEREAU: 3 p.; 5e A. MASSARD:
2 p.).

3e SUEDE, 4 points (3e N. HELLSTEN).
4e ITALIE, I point (6e V. MANTEGAZZA).

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES

1900 Paris, R. FONST, Cuba.
1908 Londres, ALBERT, Fran.
1912 Stockholm, P. ANSPACH, Belg.
1916 N’a pas eu lieu.
1920 Anvers, M. MASSARD, Fran.
1924 Paris, C.-J. DELPORTE, Belg.

ÉPREUVE N° 57

SABRE
Epreuve Individuelle

A. POSTA
Hongrie

2e R. DUCRET 3e J GARAI
France Hongrie

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
L‘Epreuve s’est disputée au Stade réservé aux

armes de combat, spécialement aménagé au Stade
de Colombes.

Le tournoi fut marqué par un incident qui a
pu, dans une certaine mesure, entacher d’irrégu-
larité les résultats. On était arrivé à la finale,
pour laquelle 12 tireurs demeuraient qualifiés Sui-
vant un usage établi. on fit tirer d’abord ensemble
les tireurs d’une même nation. Or. au cours des
matches entre les quatre Italiens qualifiés, un
juge hongrois se plaignit que trois d’entre eux
se sacrifiaient à celui de leur camarade considéré,
d’ailleurs, comme le plus fort, PULITI. Sur la
réclamation de ce juge, le tireur italien PULITI
prononça à son égard des propos menaçants, d’où
double réclamation que sanctionna le jury d’appel
en disqualifiant le tireur italien. Immédiatement,
ses trois camarades se solidarisérent avec lui et
déclarèrent forfait. D’où nouvelle décision du jury
d’appel qui annula les matches déjà disputés et
reporta la finale au lendemain.

Il est à noter que, d’une part, PULITI avait
fait jusque là la plus grosse impression, rempor-
tant, jusqu’aux demi-finales incluses, 12 victoires
contre I défaite, avec 50 touches données contre
20 reçues, alors que DUCRET totalisait 13 victoi-
res contre I défaite et 54 touches contre 28, et
POSTA IO victoires seulement contre 4 et 48 tou-
ches contre 35. D’autre part, en annulant les
matches déja acquis de la premiére finale, le jury
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obligea les concurrents à de nouveaux efforts, ce
qui put désavantager ceux d’entre eux qui, comme
DUCRET, sur la bréche depuis trois semaines,
avaient participé à tous les autres tournois, au
profit de ceux prenant part au seul tournoi de
sabre. C’est en cela qu’on peut considérer les
résultats comme susceptibles d’avoir été entachés
d’irrégularité Mais il est certain, qu’en présence
des faits, le jury d’appel ne pouvait agir autrement.

Un autre réclamation fut déposée, à l’issue du
tournoi, par le Français DUCRET, classé second.
Trois tireurs, à la fin des matches normaux de
la poule finale, étaient arrivés à égalité avec
5 victoires contre 2, Il y eut barrage et POSTA
l’emporta par 2 victoires, devant DUCRET, I vic-
toire, et GARAI, 2 défaites. S’appuyant sur le
réglement international qui veut, qu’en cas d’éga-
lité, la victoire aille à celui ayant le plus petit
nombre de touches reçues, DUCRET réclama,
n’ayant reçu que 18 touches contre 20 à POSTA.
Le jury repoussa cette réclamation.

18 nations étaient engagées. 15 se présentèrent,
les forfaits étant ceux de l’Autriche, de Cuba et
de la Tchécoslovaquie. Il y eut 47 participants
sur 64 inscrits.

Age moyen des concurrents supérieur à 35 ans.
Les trois premiers avaient respectivement 39, 36
et 35 ans. L’équipe italienne était un peu plus
jeune. PULITI avait 26 ans.

Le tournoi se disputa en 7 poules éliminatoires,
qualifiant 4 tireurs, pour 3 poules demi-finales en
qualifiant chacune 4 pour une finale de 12, On
sait que celle-ci fut réduite à 8, aprés le forfait
et la disqualifications des Italiens.

Il n’y avait plus que 5 nations représentées :
la Hongrie, avec 3 représentants; la France, avec
2; la Hollande, le Danemark et l’Argentine avec
un.

Nous avons dit ce que fut la finale. Il fallut
un barrage à trois pour la premiére place, qui re-
vint à POSTA, devant DUCRET et GARAI, un
à deux pour la 4e, qui revint au troisiéme Hon-
grois SCHENKER devant le Hollandais DE JONG.
un autre enfin pour la 6e, qui échut au Danois
OSHER, devant le Français COSRAUX.

Le résultat d’ensemble, pour les deux premiers
fut, avant le barrage: POSTA, 15 victoires à 6
et 74 touches à 55; DUCRET, 18 victoires à 3
et 76 touches à 46; aprés le barrage: POSTA,
17 victoires à 6 et 82 touches à 16; DUCRET,
19) victoires à 4 et 80 touches à 53.

Au classement par nations, la Hongrie prenant
les Ire 3e et 4e places, arrive nettement en tête
avec 17 points, devant la France 5, la Hollande 2
et le Danemark I.

LISTE DES ENGAGÉS

Engagés Participants
Nations . . . . . . . . . . . . . . . . . 18 15
Indiduels . . . . . . . . . . . . . . . . 64 47

Argentine. — H.-A. CASCO, 38 ans, Elim. Ire

Poule : Ier ; 1/2 Fin. 3e Poule : 3e; Fin. : 8e. —
C. MERLO, 42 ans, Elim. 5e Poule: 4e; 1/2 Fin.
Ire Poule: N. Cl. — R. SOLA, 26 ans, Elim.
2e Poule: 4e; 1/2 Fin. 2e Poule: N. Cl. — A.
PONCE-COSTA, 33 ans, Elim. 4e Poule: N, CI.

Autriche. — A. GOTTFRIED, 23 ans, Elim
6e Poule: Forfait. — O. HERSCHMANN, 47 ans,
Elim, 4e Poule: Forfait. — H. PHILIPP, 40 ans,
Elim. 5e Poule: Forfait. — W. ZBORZIL, 39 ans,
Elim. 3e Poule: Forfait.

Belgique. — R. ACKE, 34 ans, Elim. 2e Poule:
N. Cl. — O.-H. BERCK, 29 ans, Elim. 7e Poule:
Ier; 1/2 Fin. 2e Poule: N. Cl. — R. FEYERICK,
32 ans, Elim. 4e Poule: 2e; 1/2 Fin. 3e Poule :
N. Cl. - J, MAES, 42 ans, Elim. Ire Poule: 2e;
1/2 Fin. Ire Poule : N. Cl.

Chili. — R. FERNANDEZ-REYES, 27 ans,
Elim. 7e Poule: N. Cl. — O. NOVOA-FUENTES,
38 ans, Elim. Ire Poule: Forfait.

Cuba. — R. FONST, Elim. 4e Poule: Forfait.
— R. MANALICH, Elim. 7e Poule: Forfait. —
O. SEIGLIE, Elim. Ire Poule: Forfait. — R. VIL-
LEGAS, Elim. 2e Poule: Forfait.

Danemark. — J.-O.H. BERTHELSEN, 34 ans,
Elim. 2e Poule: N. Cl. — S.-O. MUNCK, 28 ans,
Elim. Ire Poule: N. CI. — I. .OSHER, 36 ans,
Elim. 3e Poule : 2e ; 1/2 Fin. Ire Poule : 2e ; Fin. :
6e. — V. STILLING-ANDERSON, 31 ans, Elim.
6e Poule: Forfait.

Espagne. — J. DE OLIVARES, 29 ans, Elim
7e Poule: N. CI. — J. GONZALEZ, 22 ans, Elim.
4e Poule : N. Cl. — F. GUILLEN-IGLESIAS,

29 ans, Elim. 5e Poule : N. Cl. — M. TOLEDO-
COCA, 44 ans, Elim. 3e Poule: S. Cl.

Etats-Unis. — L-V. CASTNER, 22 ans, Elim.
7e Poule: 3e; 1/2 Fin. 2e Poule: N. Cl. — E.
GIGNOUX, Elim. Ire Poule: N .Cl. — A.-S.
LYON, 48 ans, Elim. 5e Poule: N. Cl. — C. MAC-
PHERSON, 32 ans, Elim. 3e Poule: N. Cl. 

France. — G.-J. CONRAUX, 39 ans, Elim. 2e

Poule: 3e; 1/2 Fin. Ire Poule: 4e; Fin. : 7e. — DE
SAINT-GERMAIN, Elim. 7e Poule: Forfait. —
R. DUCRET, 36 ans, Elim. 3e Poule: Ier; 1/2
Fin. 2e Poule: Ier; Fin.: 2e. — M.-M.-J. PERRO-
DON, 46 ans, Elim. 5e Poule: 3e; 1/2 Fin. 3e

Poule: N. Cl.
Grande-Bretagne. — A.-H. CORBLE, 41 ans,

Elim. 5e Poule: N. Cl. — R.-C. DALGLISH,
44 ans, Elim. 3e Poule : 3e; 1/2 Fin. 2e Poule :
N. Cl. — C.-A. KERSHAW, 29 ans, Elim. 2e Poule:
S. Cl. — E. SELIGMANN, 37 ans, Elim. 4e

Poule: 3e; 1/2 Fin. Ire~ Poule : Abandonné.
Grèce. — C. ECONOMOU, N. Part. — J.

GEORGIADES, 45 ans, Elim. 5e Poule: N. Cl.
— C. KOTZIAS, 32 ans, Elim. 6e Poule: 2e;
1/2 Fin. 3e Poule: N. Cl. — E. SCOTIDAS, 29
ans, Elim. 3e Poule: Forfait.

Hollande. — A.-E.-W. DE JONG, 42 ans, Elim.
6e Poule: Ier ; 1/2 Fin. 2e Poule: 4e; Fin. : 5e.
— C.-W. EKKART, 32 ans, Elim. Ire Poule:
S. Cl. — J. VAN DER WIEL, 32 ans, Elim. 3e

Poule : N. Cl. — M.-H. VAN-DULM, 45 ans,
Elim. 7e Poule : 4e; 1/2 Fin. 3e Poule: N. Cl.

Hongrie, J. GARAI 35 ans, Elim. 6e Poule:
3e; 1/2 Fin.  Ire Poule: 3e; Fin. : 3e. — A. POSTA,
39 ans, Elim. 2e Poule: 2e; 1/2 Fin. 3e Poule: 2e;
Fin. : Ier (Champion Olympique), — Z. SCHEN-
KER, 43 ans, Elim. 3e Poule: 4e; 1/2 Fin. 2e

Poule: 3e; Fin.: 4e. — E. TERSZTYANSZKY,
39  ans Elim. 5e Poule : 2e; 1/2 Fin. Ire Poule:
N. Cl.

Italie. — M. BERTINETTI, 39 ans, Elim. 7e

Poule: 2e; 1/2 Fin. 2e Poule: 2e; Fin.: Forfait.
— B. BINI, 20 ans, Elim. Ire Poule: 4e; 1/2 Fin.
Ire Poule: Ier; Fin. : Forfait. — O. PULITI, 26
ans, Elim. 4e Poule: Ier; 1/2 Fin. 3e Poule: Ier;
Fin. : Forfait. — G. SARROCCHI, 32 ans, Elim.
5e Poule : 1er; 1/2 Fin. 3e Poule: 4e; Fin. : For-
fait.

Norvège. — S. AKRE AAS, 27 ans, Elim. 6e

Poule: N. Cl,
Tchéco-Slovaquie.  — F. DVORAK, Elim. 4e

Poule: Forfait, — J. JUNGMANN, Elim. 6e Poule:
Forfait. — L. OPPL, Elim. 2e Poule: Forfait. —
O. SVORCIK, Elim. 7e Poule: Forfait.

Turquie. — E. FOUAD-BEY, 38 ans, Elim.
6e Poule: N. Cl.

Uruguay, — H. BELO-HERRERA, 19 ans, Elim.
2e Poule: Ier; 1/2 Fin. 3e Poule: N. Cl. — D.-R.
MENDY, 54 ans, Elim. 4e Poule: 4e; 1/2 Fin.
2e Poule: N. Cl. — P.-H. MENDY, 52 ans,
Elim. 6e Poule: 4e; 1/2 Fin. Ire Poule: N. Cl. —
C. ROLANDO, 21 ans, Elim. Ire Poule: 3e;
1/2 Fin.  Ire Poule : N. Cl.

RESULTATS
Nombre d’engagés . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 64
Forfait avant la composition des poules . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 1

Restent inscrits. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 63

MECANISME DE L ’EPREUVE

ELIMINATOIRES

Mercredi 16 Juillet 1924.

Réunions Nos 207 et 208

Nombre de poules : 7. — Qualifiés par
poule : 4, soit 28 concurrents admissibles aux
1/2 finales.

POULE N° 1. — PISTE N° 1

Ier H.-A. CASCO (Argentine), 4 assauts vic-
torieux sur 6 et 19 touches données contre
17 touches recues : bat S.-O. MUNCK par 4
à 3 ; E. GIGNOUX par 4 à 2 ; C.-W. EKKART
par 4 à 1 et C. ROLANDO par 4 à 3 ; battu
par J. MAES et B. BINI.

2e J. MAES (Belgique), 4 assauts victorieux
sur 6 et 19 touches données contre 18 touches
reçues : bat H.-A. CASCO par 4 à 2 ; S.-O.
MUNCK par 4 à 3 ; E. GIGNOUX par 4 à 2
et B. BINI par 4 à 3 ; battu par C.-W.
EKKART et G. ROLANDO.

3e C. ROLANDO (Uruguay) 4 assauts vic-
torieux sur 6 et 19 touches données contre
19 touches reçues : bat J. MAES par 4 à 3 ;
S. MUNCK par 4 à 2 ; E. GIGNOUX par 4 à
2 et C.-W. EKKART par 4 à 3 ; battu par
H. CASCO et B. BINI.

4e B. BINI (Italie) 3 assauts victorieux sur
6 et 19 touches données contre 14 touches
reçues : bat H.-A. CASCO par 4 à 1 S.-O
MUNCK par 4 à 1 et C. ROLANDO par 4
à 0 ; battu par J. MAES, E. GIGNOUX et
C. -W. EKKART.

Non classés :

EKKART (Hollande)C.-W. 3 assauts victo-
rieux sur 6 et 19 touches données contre 15
touches reçues : bat J. MAES par 4 à 0;
S.-O. MUNCK par 4 à 0 et B. BINI par 4
à 3 ; battu par H.-A. CASCO, E. GIGNOUX
et C. ROLANDO.

E. GIGNOUX (Etats-Unis), 3 assauts vic-
torieux sur 6 et 19 touches données contre 17
touches reçues : bat S.-O. MUNCK par 4
à 1 : C.-W. EKKART par 4 à 3 et B. BINI
par 4 à 1 battu par H.-A. CASCO, J. MAES
et C. ROLANDO.

S.-O. MUNCK (Danemark), 0 assaut victo-
rieux sur 6 et 10 touches données contre 24
reçues : battu par H.-A. CASCO, J. MAES,
E. GIGNOUX, C.-W. EKKART, B. BINI et
C. ROLANDO.

Forfait :

O. SEIGLIE (Cuba) et O. NOVOA-FUEN-
TES (Chili).

JURY. — Président : M. KOVACS (Hon-
grie). — Assesseurs : MM. BARBIER (Fran-
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ce), NICOLOPOULOS (Gréce), DYER (Gde-
Bretagne) et DE RANTS (France).

PHERSON, R.-F. DUCRET et R.-C. DAL-
GLISH.

JURY. — Président : M. L. DELEVOYE
(France . —  Assesseurs : MM. MARQUILLAS
(Espagne), PARKER (Grande-Bretagne), ET-
TLINGER (Autriche) et POPLIMONT (Bel-
gique).

Non classés :

J. VAN DER WIEL (Hollande), 3 assauts
victorieux sur 6 et 21 touches données contre
17 touches recues : bat M. TOLEDO-COCA

POULE N° 2. — PISTE N° 2

1er H. BELO-HERRERA (Uruguay), 4 as-
sauts victorieux sur 6 et 21 touches domnées
contre 14 touches recues : bat A. POSTA
par 4 à 2 ; J.-O. BERTHELSEN par 4 à 1 ;
R. ACKE par 4 à 2 et R. SOLA par 4 à 1 ;
battu par C.-A. KERSHAW et G.-J. CON-
RAUX.

par 4 à 1 ; C. MAC-PHERSON par 4 à 3 et
R.-C. DALGLISH par 4 à 1 ; battu par I.
OSHER, R.-F. DUCRET et Z. SCHENKER.

POULE N° 5. — PISTE N° 6

1er G. SARROCCHI (Italie), 6 assauts victo-
rieux sur 7 et 26 touches données contre 14
touches reçues : bat C. MERLO par 4 à 3 ;
F. GUILLEN-IGLESIAS par 4 à 1 ; A.-S.
LYON par 4 à 1 ; M. PERRODON par 4
à 1 ; A.-H. CORBLE par 4 à 3 et J. GEOR-
GIADES par 4 à 1 ; battu par E. TERSZ-
TYANSZKY.

2e E. TERSZTYANSZKY (Hongrie), 6 as-
sauts victorieux sur 7 et 27 touches données
contre 15 touches recues : bat C. MERLO par
4 à 1 : F. GUILLEN-IGIAESIAS par 4 à 3 ;

A.-S. LYON par 4 à 2 ; A.-H. CORBLE par
4 à 2; J. GEORGIADES par 4 à 1 et G
SARROGCHI par 4 à 2 ; battu par M. PER-
RODON.

3e M. PERRODON {France), 6 assauts vic-
torieux sur 7 et 25 touches données contre
17 touches reçues : bat C. MERLO par 4
à 2 ; F. GUILLEN-IGLESIAS par 4 à 3 ; A.-
S. LYON par 4 à 3 ; A.-H. CORBLE par 4
à 2 : J. GEORGIADES par 4 à 0 et E. TERSZ-
TYANSZKY par 4 à 3 ; battu par G. SAR-
ROCCHI.

C. MAC-PHERSON (Etats-Unis), 2 assauts
victorieux sur 6 et 16 touches données contre
20 touches reçues : bat M. TOLEDO-COCA
par 4 à 1 et Z. SCHENKER par 4 à 3 ;
battu par I. OSHER, R.-F. DUCRET, R.-C.
DALGLISH, J. VAN DER WIEL.

M. TOLEDO-COCA (Espagne), 0 assaut vic-
torieux sur 6 et 7 touches données contre 24
louches recues : battu par I. OSHER. C.
MAC-PHERSON, R.-F. DUCRET, -R.-C. DAL-
GLISH, J. VAN DER WIEL et Z. SCHENKER.

Forfait :

2e A. POSTA (Hongrie), 4 assauts victo-
rieux sur 6 et 20 touches données contre 15
touches reçues : bat C.-A. KERSHAW par
4 à 1 ; C. CONRAUX par 4 à 2 ; J.-O. BER-
THELSEN par 4 à 2 et R. SOLA par 4 à 2 ;
battu par H. BELO-HERRERA et R. ACKE.

3e G. CONRAUX (France), 4 assauts vic-
torieux sur 6 et 21 touches données contre
18 touchés reçues :  bat H. BELO-HERRERA
par 4 à 3 ; C.-A. KERSHAW par 4 à 3 : W. ZBORZIL (Autriche) et E. SCOTIDAS

(Grèce).
JURY. — Président : M. GOBLET D’AL-

VIELLA (Belgique). — Assesseurs : MM
SALTALA (Italie), WILLEMS (Belgique):
PIOT (France) et DE GERDE (Hongrie).

 J-0. BERTHELSEN par 4 à 1 et R. ACKE
par 4 à 3 ; battu par A. POSTA et R. SOLA.

4e après barrage, R. SOLA (Argentine), 3
assauts victorieux sur 6 et 18 touches don-
nées contre 19 touches reçues : bat C.-A.
KERSHAW par 4 à 2 : G. CONRAUX par
4 à 3 et J. BERTHELSÉN par 4 à 2; battu
par H. BELO-HERRERA, A. POSTA et R.
ACKE.

POULE N° 4. — PISTE No 6

Non classés :
C.-A. KERSHAW (Grande-Bretagne), 3 as-

sauts victorieux sur 6 et 18 touches données
contre 19 touches reçues : bat H. BELO-
HERRERA par 4 à 2 ; J. BERTHELSEN par
4 à 2 et R. ACKE par 4 à 3 ; battu par A.
POSTA, G. CONRAUX et R. SOLA.

C. ACKE (Belgique), 2 assauts victorieux
sur 6 et 16 touches données contre 21 touches
recues : bat A. POSTA par 4 à 2 et R.

1er O. PULITI (Italie), 5 assauts victorieux
sur 5 et 20 touches données contre 5 touches
reçues : bat D.-R. MENDY par 4 à 0 ; J. GOS-
ZALEZ par 4 à 0 ;
à 1;

E. SELIGMAN par 4
A. PONCE-COSTA par 4 à 1 et R.

FEYERICK par 4 à 3.
2e R. FEYERICK (Belgique), 4 assauts vic-

torieux sur 5 et 19 touches données contre

4e C. MERLO (Argentine). 4 assauts victo-
rieux sur 7 et 22 touches données contre 17
reçues : bat F. GUILLEN-IGLESIAS  par 4 à
1  ;  A . -S .  LYON par  4  à  1  :  battu  par
par 4 à 0 et J. GEORGIADES par 4 à 1 : battu par
b a t t u  p a r  P E R R O D O N  E .  T E R S Z
TYANSZKY et G. SARROCCHI..

Non classés:

A.-H. CORBLE (Grande-Bretagne), 3 as-
sauts victorieux sur 7 et 19 touches données
contre 20 touches reçres : bat F. GUILLEN-
IGLESIAS par 4 à 2 ; A..S. LYON par 4 à
1 et J. GEORGIADES par 4 à 1 : battu par
C MERLO, M. PERRODON, E. TERSZ-
TYANSZKY et G. SARROCCHI.

SOLA par 4 à 3 ; battu par H. BELO-HER-
RERA, C.-A. KERSHAW. G. CONRAUX et
J. BERTHELSEN.

J. BERTHELSEN (Danemark), 1 assaut vic-
torieux sur 6 et 12 touches données contre
20 touches reçues : bat R. ACKE par 4 à 0 ;
battu par H. BELO-HERRERA, A. POSTA,
C.-A. KERSHAW, G. CONRAUX et  R
SOLA.

A.-S. LYON (Etats-Unis), 1 assaut victo-
rieux sur 7 et 14 touches donnée. contre 25
touhes reçues : bat F. GUILLEN-EGLI-
SIAS par 4 à 1 : battu par C. MERLO, M.
PERRODON, A.-H. CORBLE, J. GEORGIA-
DES, E. TERSZTYANSZKY et G. SARROC-
CHI.

Forfait :
L. OPPL (Tchécoslo

LEGAS (Cuba).
vaquie) et R VIL-

Assaut de
4e place

barrage pour l’attribution de la F. GUILLEN-IGESIAS (Espagne), 1 assaut
victorieux sur 7 et 15 touches données contre
26 touches recues : bat J. GEORGIADES par
4 à 2 ; battu par C. MERLO, A.-S. LYON,
M. PERRODON, A.-H. CORBLE, E. TERSZ-
TYANSZKY et G. SARROCCHI.

J. GEORGIADES (Gréce), 1 assaut victo-
rieux sur 7 et 12 touches données contre 26
touches reçues : bat A.-S. LYON par 4 à 2 ;
battu par C. MERLO, F. GUILLEN-IGLE.
SIAS, M. PERRODON, A.-H. CORBLE, E
TERSZTYANSZKY et G. SARROCCHI.

Forfait :
H. PHILIPP (Autriche).
JURY. -- Président : M. GOBLET D’AL-

VIELLA (Belgique). — Assesseurs : MM.
PIOT (France), SALTALA (Italie!, WIL-
LEMS (Belgique) et de GERDE (Hongrie).

1er R
SHAW

SOLA (Argentine), bat, C.-A. KER-
(Grande-Bretagne) par 4 à 2.

JURY. — Président : M. CUOMO (Italie). —
Assesseurs : MM. TRIANTAFILLAKOS (Gré-
ce), RAMIREZ (Espagne), ANSELMI (Italie)
et GALLIANO (Italie).

A. POSTA

13 touches reçues : bat D.-R. MENDY par
4 à 1 ; J. GONZALEZ par 4 à 3 : E. SELIG-
MAN par 4 à 2 et A. PONCE-COSTA par
4 à 3 ; b a t t u   O .  P U L I T I .par

3e E. SELIGMAN (Grande-Bretagne), 3 as-
sauts victorieux sur 5 et 15 touches données
contre 12 touches reçues : bat D.-R. MENDY
par 4 à 1 : J. GONZALEZ par 4 à 0 et A.
PONCE-COSTA par 4 à 3 ; battu par O. PU-
LIT1 et R. FEYERICK.

POULE No 3. — PISTE No 3

1er R.-F. DUCRET (France), 6 assauts vic-
torieux sur 6 et 24 touches données contre
11 touches recues : bat I. OSHER par 4 à 1 :
M. TOLEDO-COCA par 4 à 2 ; C. MAC-PHER:
SON par 4 à 1 et R.-C. DALGLISH par 4
à 2 ; J. VAN DER WIEL par 4 à 3 et Z.
SCHENKER par 4 à 2.

2e I. OSHER (Danemark), 4 assauts victo-
rieux sur 6 et 17 touches données contre 14
touches reçues : bat M. TOLEDO-COCA par
4 à 2 ; C.- MAC PHERSON par 4 à 1 ; R.-
C. DALGLISH par 4 à 0 et J. VAN DER WIEL,
par 4 à 3 ; battu par R.-F. DUCRET et Z.
SCHENKER.

4e D.-R. MENDY (Uruguay), 2 assauts vic-
torieux sur 5 et 10 touches données contre
15 touches reçues : bat J. GONZALEZ par
4 à 0 et A. PONCE-COSTA par 4 à 3 ; battu
par O. PULITI, E. SELIGMAN et R. FEYE-
RICK.

Non classés :

A. PONCE-COSTA (Argentine). 1 assaut
victorieux sur 5 et 14 touches données contre
17 touches reçues : bat J. GONZALEZ par
4 à 1 ; battu par D.-R. MENDY, O. PULITI.
E. SELIGMAN et R. FEYERICK.

J. GONZALEZ (Espagne), 0 assaut victo-
rieux sur 5 et 4 touches données contre 20
touches reçues : battu par D.-R. MENDY, O.
PULITI, E. SELIGMAN, A. PONCE-COSTA
et R. FEYERICK.

Forfait :

POULE No 6. — PISTE No 6

1er A.-E. DE JONG (Hollande), 4 assauts
victorieux sur 5 et 19 touches données contre
10 touches reçues : bat P.-H. MENDY par
4 à 0 ; J. GARAI par 4 à 2 ; C. KOTZIAS
par 4 à 3 et E. FOUAD-BEY par 4 à 1 ;
battu par S. AKRE AAS,3e R.-C. DALGLISH (Grande-Bretagne), 3

assauts victorieux sur 6 et 15 touches don-
nées contre 15 touches reçues : bat M. TO-
LEDO-COCA par 4 à 0 : C. MAC-PHERSON
par 4 à 3 et Z. SCHÉNKER par 4 à 0 ;
battu par I. OSHER, R.-F. DUCRET et J.
VAN DER WIEL.

2e C. KOTZIAS (Gréce), 3 assauts victo-
rieux sur 5 et 18 touche. données contre 11
touches reçues : bat P.-H. MENDY par 4
à 1 ; S. AKRE AAS par 4 à 2 et E. FOUAD-
BEY par 4 à 0 ; battu par J. GARAI et E.
A. DE JONG.4e Z. SCHENKER (Hongrie), 3 assauts vic-

torieux sur 6 et 17 touches données contre
16 touches reçues : bat I. OSHER par 4
à 0 ; M. TOLEDO-COCA par 4 à 1 et J. VAN
DER WIEL par 4 à 3 ; battu par C. MAC-

3e J. GARAI (Hongrie), 3 assauts victorieux
sur 5 et 17 touches données contre 15 touches
reçues : bat S. AKRE AAS par 4 à 2 ; C.
KOTZIAS par 4 à 3 et E FOUAD-BEY par

F. DVORAK (Tchécoslovaquie), O. HERS-
CHMANN (Autriche) et R. FONST (Cuba).
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4 à 2 ; battu par P.-H. MENDY et A.-E. DE
JONG.

4e P.-H. MENDY (Uruguay), 2 assauts vic-
torieux sur 5 et 13 touches données contre
16 touches reçues : bat J. GARAI par 4
à 3 et E. FOUAD-BEY par 4 à 1 ; battu par
S. AKRE AAS, A.-E. DE JONG et C. KOT-
ZIAS.

Non classés :

S. AKRE AAS (Norvège), 2 assauts victo-
rieux sur 5 et 13 touches données contre 18
touches reçues : bat P.-H. MENDY par 4
à 3 et A.-E. DE JONG par 4 à 3 ; battu par
J GARAI, C. KOTZIAS et E. FOUAD-BEY.

E. FOUAD-BEY (Turquie), 1 assaut victo-
rieux sur 5 et 8 touches données contre 17
touches reçues : bat S. AKRE AAS par 4 à 1 ;
battu par P.-H. MENDY, J. GARAI, A.-E.
DE JONG et C. KOTZLAS.

Forfait :

MENDY par 4 à 1 J. MAES par 4 à 0 ; J.
GARAI par 4 à 3 ; I. OSHER 4 à 2 ;
E. TERSZTYANSZKY par 4 à 3 et C. MERLO
par 4 à 2 ; battu par G.-J. CONRAUX.

2e I. OSHER (Danemark), 7 assauts vic-
torieux sur 8 et 30 touches données contre
18 touches recues : bat C. ROLANDO par
4 à 1 ; P.-H. MENDY par 4 à 3 ; G.-J. CÔN-
RAUX par 4 à 2 ; J. MAES par 4 à 1 ; J.
GARAI par 4 à 2 ; E. TERSZTYANSZKY
par 4 à-3 et C. MERLO par 4 à 2 ; battu
par B. BINI.

3e J. GARAI (Hongrie), 6 assauts victorieux
sur 8 et 29 touches données contre 19 touches
recues : bat C. ROLANDO par 4 à 0 ; P.-H.
MENDY par 4 à 2 ; G. CONRAUX par 4
à 2 : J. MAES par 4 à 2 ; E. TERSZTYANSZ-
KY par 4 à 2 et C. MERLO par 4 à 3 ; battu
par B. BINI et, I. OSHER.

4e G.-J. CONRAUX (France), 5 assauts vic-
torieux sur 8 et 26 touches données contreJ. JUNGMANN (Tchécoslovaquie), V. STIL-

JURY. — Président : M. L. CUOMO (Italie).

LING-ANDERSON (Danemark) et A. GOTT-

— Assesseurs : MM. RAMIREZ (Espagne),
TRIANTAFILLAKOS (Grèce), ANSETMI (Ita-

FRIED,

lie) et GALLIANO (Italie).

4 à 1 et C. MERLO par 4 à 2 ; battu par
J. MAES. J. GARAI et I. OSHER.

22 touches reçues : bat C. ROLANDO par
4 à 2; P.-H. MENDY par 4 à 2 ; B. BINI
par 4 à 3: S. TERSZTYANSZKY par

Non classés :

E. TERSZTYANSZKY (Hongrie), 4 assauts
victorieux sur 8 et 25 touches données contre
22 touches reçues : bat C. ROLANDO par
4  à 2: P.-H. MENDY par 4 à 2 : J. MAES
par 4 à 0 et C. MERLO par 4 à 2 : J. battu
par G.-J. CONRAUX, B. BINI, J. GARAI et

POULE No 7. — PISTE N° 1

1er O.-H. BERCK (Belgique), 4 assaut vic-
torieux sur 5 et 19 touches données contre
10 touches reçues : bat J. DE OLIVARES
par 4 à 2 ; L.-V. CASTNER par 4 à 1 ; M -
H. VAN DULM par 4 à 2 et R. FERNANDEZ-
REYES par 4 à 1 ; battu par M. BERTI-
NETTI.

2e M. BERTINETTI (Italie). 4 assauts victo-
rieux sur 5 et 19 touches données contre 12
touches reçues : bat O.-H. BERCK par 4
à 3 ; J. DE OLIVARES par 4 à 1 ; M.-H. VAN
DULM par 4 à 1 et R. FERNANDEZ-REYES
par 4 à 3 ; battu par L.-V. CASTNER.

3e L.-V. CASTNER (Etats-Unis), 3 assauts
victorieux sur 5 et 16 touches données contre
16 touches reçues : bat M. BERTINETTI par
4 à 3 ; J. DE OLIVARES par 4 à 2 et M.-H.
VAN DULM par 4 à 3 ; battu par O.-H.
BERCK et R. FERNANDEZ-REYES.

4e M.-H. VAN DULM (Hollande), 2 assauts
victorieux sur 5 et 14 touches données contre
14 touches reçues : bat J. DE OLIVARES
par 4 à 1 et R. FERNANDEZ-REYES par 4
à 1 ; battu par O.-H. BERCK, M. BERTI-
NETTI et L.-V. CASTNER.

Non classés :

R. FERNANDEZ-REYES (Chili), 2 assauts
victorieux sur 5 et 13 touches données contre
16 touches recues : bat J. DE OLIVARES
par 4 à 1 et ‘L.-V. CASTNER par 4 à 3 ;
battu par O.-H. BERCK, M. BERTINETTI
et M.-H. VAN DULM.

J. DE OLIVARES (Espagne). 0 assaut vic-
torieux sur 5 et 7 toùches données contre 20
touches reçues : battu par O.-H. BERCK,
M. BERTINETTI, L.-V. CASTNER, M.-H.
VAN DULM et R. FERNANDEZ-REYES.

Forfait :
R. MANALICH (Cuba), DE SAINT-GER-

MAIN (France) et O. SVORCIK (Tchécoslo-
vaquic).

JURY. — Président : M. KOVACS (Hon-
grie). — Assesseurs : MM. DYER (Grande-
Bretagne), BARBIER (France), DE RANST
(France) et NICOLOPOULOS (Grèce).

DEMI-FINALES

Mercredi 16 Juillet 1924.

Réunions Nos 209 et 210

Nombre de poules : 3. — Qualifies par
poule : 4, soit 12 concurrents admissibles à
la finale.

POULE No 1. — PISTE No 4

1er B. BINI (Italie), 7 assauts victorieux sur
8 et 31 touches données contre 15 touches
reçues : bat C. ROLANDO par 4 à 0 ; P.-H.

i, OSHER.
C. MERLO (Argnetine), 3 assauts victo-

rieux sur 8 et 23 touches données contre 25
touches reçues : bat C. ROLANDO par 4
à  2 ; P.-H. MENDY par 4 à 2 et J. MAES
par 4 à 1; battu par G.-J. CONRAUX, B.
BINI, J. GARAI, I. OSHER et E. TERSZ-
TYANSZKY

J. MAES (Belgique), 2 assauts victorieux
sur 8 et 15 touches données contre 27 touches
reçues : bat P.-H. MENDY par 4 à 1 et G.-J.
CONRAUX par 4 à 2 ; battu par C. RO-
LANDO, B. BINI, J. GARAI, I. OSHER, E.
TERSZTYANSZKY et C. MERLO.

C. ROLANDO (Uruguay), 2 assauts victo-
rieux sur 8 et 15 touches données contre 28
touches reçues : bat P.-H. MENDY par 4
à 1 et J. MAES par 4 à 3 ; battu par G.-J.
CONRAUX, B. BINI J. GARAI, I. OSHER,
TERSZTYANSKY et C. MERLO

P.-H. MENDY (Uruguay), 0 assaut victo-
rieux sur 8 et 14 touches données contre 32
touches reçues : battu par C. ROLANDO,
G.-J. CONRAUX, J. MAES, B. BINI, J. GA-
RAI, T. OSHER E. TERSZTYANSZKY et
C. MERLO.

Abandonné : E. SELIGMANN (Grande-
Bretagne), au Cours de son 3e assaut.

JURY. — Président : M. L. CUOMO (Italie).
— Assesseurs : MM. KOVACS (Hongrie),
WELLEMS (Belgique), PASQUET (France)
et D.-R. MENDY (Uruguay).

POULE No 2. — PISTE No 6

1er R.-F. DUCRET (France), 7 assauts victo-
rieux sur 8 et 30 touches données contre 17
touches reçues : bat D.-R. MENDY par 4
à 1: R. SOLA par 4 à 1 : O.-H. BERCK
par 4 à 2 ; Z. SCHENKER par 4 à 2 ; R.-C.
DALGLISH par 4 à 2 ; A.-E. DE JONG par 4
à 2 et L.-V. CASTNER par 4 à 3 ; battu par
M .  B E R T I N E T T I .  

2e M. BERTINETTI (Italie), 6 assauts vic-
torieux sur 8 et 29 touches données contre 17
touches reçues : bat D.-R. MENDY par 4
à 1 : R. SOLA par 4 à 0 : R.-F. DUCRET
par 4 à 2 ; O.-H: BERCK par 4 à 3 ; R.-C.
DALGLISH par 4 à 3 et L.-V. CASTNER par
4 à 0 : battu par Z. SCHENKER et A.-E.
D E  J O N G .  

3e Z. SCHENKER (Hongrie), 6 assauts vic-
torieux sur 8 et 27 touches données contre 19
touches reçues : bat D.-R. MENDY par 4
A. 1 : O.-H. BERCK par 4 à 3 : M. BERTI-
NETTI par 4 à 2 ; R.-C. DALGLISH par 4

à 3 ; A.-E DE JONG par 4 à 3 et L.-V.
CASTNER par 4 à 0 ; battu par R. SOLA et
R.-F. DUCRET.

4e A.-E. DE JUNG (Hollande), 5 assauts
victorieux sur 8 et 28 touches données contre
17 touches reçues : bat D.-R. MENDY par
4 à 0 ; R. SOLA par 4 à 0 ; M. BERTINETTI
par 4 à 3 ; R.-C. DALGLISH par 4 à 0 et L.-V.
CASTNER par 4 à 2 ; battu par R.-F. DU-
CRET, O.-H. BERCK et Z. SCHENKER.

Non classés :

R. SOLA (Argentine), 4 assauts victorieux
sur 8 et 20 touches données. contre 21 touches
reçues : bat D.-R. MENDY par 4 à 0 ; O.-H.
BERCK par 4 à 2 ; Z. SCHENKER par 4
à 1 et L.-V. CASTNER par 4 à 2 : battu par
R.-F. DUCRET, M. BERTINETTI, ‘R.-C. DÂL-
GLISH et A.-E. DE JONG.

O.-H. BERCK (Belgique), 3 assauts victo-
rieux sur 8 et 25 touches données contre 24
louches reçues : bat D.-R. MENDY par 4
à 0 ; R.-C. DALGLISH par 4 à 1 et A.-E. DE
JONG; par 4 à 3 ; battu par R. SOLA, R.-F.
DUCRET, M. BERTINETTI, Z. SCHENKER
et L.-V. CASTNER.

R.-C. DALGLISH (Grande-Bretagne), 3 as-
sauts victorieux sur 8 et 20 touches données
contre 24 touches reçues : bat D.-R. MENDY
par 4 à 0 ; R. SOLA par 4 à 3 et L.-V. CAST-
NER par 4 à 1 ; battu par R.-F. DUCRET,
O.-H. BERCK, M. BERTINETTI, Z. SCHEN-
KER et A.-E. DE JONG.

D.-R. MENDY (Uruguay), 1 assaut victo-
rieux sur 8 et 7 touches données contre 29
touches reçues : bat L.-V. CASTNER par
4 à 1 ; battu par R. SOLA, R.-F. DUCRÈT,
O.-H. BERCK, M. BERTINETTI, Z. SCHEN-
KER, R.-C. DALGLISH et A.-E. DE JONG.

L.-V. CASTNER (Etats-Unis), 1 assaut vic-
torieux sur 8 et 13 touches données contre
31 touches reçues : bat O.-H. BERCK ; battu
par D.-R. MENDY, R. SOLA, R.-F. DUCRET,
M. BERTINETTI, Z. SCHENKER, R.-C. DA-
GLISH et A.-E. DE JONG.

JURY. — Président : M. G. VAN ROSSEM
(Hollande). — Assesseurs : MM. DYER (Gde-
Bretagne), TERLIZZI (Italie), POPLIMONT
(Belgique) et DE RANST (France).

POULE No 3. — PISTE No 8

1er O. PULITI (Italie), 7 assauts victorieux
sur 8 et 30 touches données contre 15 tou-
ches reçues : bat H. BELO-HERRERA par
4 à 3 ; M. PERRODON par 4 à 1 ; R. FEYE-
RICK par 4 à 2 ; A. POSTA par 4 à 2 ;
M.-H. VAN-DULM par 4 à 1 ; C. KOTZIAS
par 4 à 1 et G. SARROGCHI par 4 à 1 ;
battu par H.-A. CASCO.

2e A. POSTA (Hongrie), 6 assauts victo-
rieux sur 8 et 28 touches données contre 20
touches reçues : bat H. BELO-HERRERA
par 4 à 2 ; H.-A. CASCO par 4 à 3 ; M. PER-
RODON par 4 à 2 ; R. FEYERICK par 4 à 0;
M.-H. VAN-DULM par 4 à 2 et C. KOTZIAS
par 4 à 3 ; battu par O. PULITI et G. SAR-
ROCCHI,

3e H.-A. CASCO (Argentine), 5 assauts vic-
torieux sur 8 et 26 touches données contre
17 touches reçues : bat M. PERRODON par
4 à 2 ; p. PULITI par 4 à 2 ; M.-H. VAN- 
DULM par 4 à 1 ; C. KOTZIAS par 4 à 0
et, R. FEYERICK par 4 à 0 ; battu par H.
BELO-HERRERA, A. POSTA et G. SARROC-
CHI.

4e G. SARROÇCHI (Italie), 5 assauts vic-
torieux sur 8 et 24 touches données contre 21
touches reçues : bat H. BELO-HERRERA
par 4 à 3 ; H.-A. CASCO par 4 à 1 ; M. PER-
RODON par 4 à 2; A. POSTA par 4 à 2
et C. KOTZIAS par 4 à, 1 ; battu par R.
FEYERICK, O. PULITI et M.-H. VAN-DULM.

Non classés :
H. BELO-HERREA (Uruguay), 4 assauts

victorieux sur 8 et 27 touches données contre
22 touches reçues : bat H.-A. CASCO par
4 à 2 ; M. PERRODON par 4 à 3 ; R. FEYE-
RICK par 4 à 1 et M.-H. VAN-DULM par 4
à 0 ; battu par O. PULITI, A. POSTA, C.
KOTZIAS et G. SARROCCHI.

R. FEYERICK (Belgique), 4 assauts vic-
torieux sur 8 et 19 touches données contre
24 touches reçues : bat M. PERRODON
par 4 à 3; M.-H. VAN-DULM par 4 à 2 ;
C. KOTZIAS par 4 à 3 et G. SARROCCHI
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LE SABRE (Epreuves individuelle et par équipes)

Une rencontre du match Italie-Argentine, R. DUCRET, classé 2e

dans le tournoi de sabre par équipes. du tournoi individuel de sabre.
Une rencontre du match France-Hollande,

dans le tournoi de sabre par équipes.

Le match C. MERLO
contre B. BINI, dans la
finale du tornoi indivi-
duel de sabre.

L’équipe de Hongrie,
classée 2e du tournoi de sabre par équipes.

L’équipe de Hollande,
classée 3e du tournoi de sabre par équipes.
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par 4 à 0 ; battu par H. BELO-HERRERA.
H.-A. CASCO, O. PULITI et A. POSTA.

M. PERRODON (France), 2 assauts victo-
rieux sur 8 et 21 touches données contre 27
touches reçues : bat M.-H. VAN-DULM par
4 à 3 et C. KOTZIAS par 4 à 0 ; battu par
H. BELO-HERRERA, H.-4. CASCO, R. FEYE-
RICK, O. PULITI, A. POSTA et G. SAR-
ROCCHI.

M.-H. VAN-DULM (Hollande), 2 assauts vic-
torieux sur 8 et 17 touches données contre
27 touches reçues : bat C. KOTZIAS par 4
à 0 et G. SARROCCHI pur 4 à 3 ; battu
par H. BELO-HERRERA, H.-A. CASCO, M.
PERRODON, R. FEYERICK, O. PULITI et
A. POSTA, assaut de barrage pour l’attribution de la

6 e  p la ce
C. KOTZIAS (Grèce). 1 assaut victorieux

sur 8 et 12 touches données contre 31 tou-
ches reçues : bat H. BELO-HERRERA par
4 à 3 : battu par H.-A. CASCO. M. PERRO-
DON, R. FEYÈRICK, O. PULITI, A. POSTA,
M.-H. VAN-DULM et G. SARROCCHI.

JURY.,- Président : M. E. LEVISON (Da-
nemark). — Assesseurs : MM. MISRAHI
(Egypte), TRIANTAFILLAKOS (Grèce), Ay-
SELMI (Italie) et DE RANST (France).

FINALE Non classés :

Vendredi 18 JUILLET 1924.

Réunions Nos 211 et 212

PISTE N° 4

1er après barrage, A. POSTA (Hongrie), 5
assauts victorieux sur 7 et 26 touches don-
nées contre 20 touches reçues : bat Z.
SCHENKER par 4 à 3 ; G. CONRAUX par
4 à 3 ; R.-F. DUCRET par 4 à 1 ; H.-A.
CASCO par 4 à 2 et A.-E. DE JONG par
4 à 3 ; battu par J. GARAI et I. OSHER.

2e R.-F. DUCRET (France), 5 assauts vic-
torieux sur 7 et 22 touches données contre
18 touches reçues : bat, J. GARAI par 4 à
2 ; Z. SCHENKER par 4 à 3 ; G. CONRAUX
par 4 à 3 ; H.-A. CASCO par 4 à 1 et I.
OSHER par, 4 à 1 ; battu par A. POSTA et
A.-E. DE JONG.

ÉPREUVE N° 58

F L E U R E T
Epreuve par e’quipe

Ire FRANCE

2e BELGIQUE 3e HONGRIE

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
Le tournoi fut disputé au Vélodrome d’Hiver.

11 fut marqué par un Incident dans le match
France-Italie de cette poule finale qui réunissait,
en outre de ces deux nations. la Belgique et In
Hongrie. Au cours du 5e assaut, qui opposait le
capitaine de l’équipe française, Luçien GAUDIN,
à l’Italien BONT. la touche décisive, accordée par
les juges à GAUDIN, fut contestée par son adver-

3e J. GARAI (Hongrie). 5 assauts victorieux
sur 7 et 23 touhes données contre 20 tou-
ches reçues  : bat A. POSTA par 4 à 3 ;
Z. SCHENKER par 4 à 2 : G. CONRAUX
par 4 à 3 : H.-A: CASCO par 4 à 2 et A.-E.
DE JONG ‘par 4 à 2 ; battu par R.-F. DU-
CRET et I. OSHER.

4e après barrage, Z. SCHENKER (Hongrie),
4 assauts victorieux sur 7 et 24 touches don-
nées contre 21 touches reçues : bat G. CON-
RAUX par 4 à 3 ; H.-A. CASCO par 4 à 3 ;
A.-E. DE JONG par 4 à 3 et I. OSHER par
4  0 ; battu par A. POSTA, J. GARAI et
R.-F. DUCRET.

5e A.-E. DE JONG (Hollande), 4 assauts
victorieux sur 7 et 24 touches données contre
21 touches reçues : bat G. CONRAUX par
4 à 3; R.-F. DUCRET par 4 à 1 ; H.-A.
CLASCO par 4 à 2 et I. OSHER par 4 à 3 ;
battu par A. POSTA, J. GARAI et Z. SCHEN-
KEB.

6e après barrage I. OSHER (Danemark), 2
assauts victorieux sur 7 et 13 touches don-
nées contre 24 touches recues : bat A. POS-
TA par 4 à 3 et J. GARAI par 4 à 1 ; battu
par Z. SCHENKER, G. CONRAUX, R.-F.
DUCRET, H.-A. CASCO et A.-E. DE JONG

G. CONRAUX (France), 2 assauts victo-
rieux sur 7 et 23 touches données contre 22
touches reçues : bat H.-A. CASCO par 4 à 2
et I OSHER par 4 à 0 : battu par A. POSTA.
J. GARAL Z. SCHENKER, R.-F. DUCRET et
A.-E. DE JONG.

H.-A. CASCO (Argentine), 1 assaut victo-
rieux sur 7 et 16 touches données contre 27
touches reçues : bat I. OSHER par 4 à 3 ;
battu par A. POSTA, J. GARAI, Z. SCHEN-
KER, G. CONRAUX, R.-F. DUCRET et A.-E.
DE JONG.

Forfait :
M. BERTINETTI (Italie), B. BINI (Italie),

O. PULITI (Italie) et G. SARROCCHI (Italie).

Poule de barrage pour l’attribution des 1re,
2e et 3e places :

1er A. POSTA (Hongrie), 2 assauts victo-
rieux sur 2 et 8 touches données contre 1
touche reçue : bat R.-F. DUCRET par 4 à
6 et J. GARAI par 4 à 1.

saire.  Il y eut des protestations violentes et, fina-
lement, toute l’équipe italienne se retira. Ce for-
fait fut sanctionné par une disqualification.

Au reste, il ne semble pas que ce départ de
l’équipe italienne ait changé quelque chose au
résultat, tout au moins en ce qui concerne la
première place. L‘équipe française fit montre d’une
nette supériorité. Au moment de l’abandon de l’Ita-
lie contre la France, celle-ci menait par 4 victoi-
res à I. D’autre part, ses victoires sur les deus
autres concurrentes de la poule finale, la Belgique
et la Hongrie, par 13 points à 3 et par 14 à 2,
prouvent assez quelle fut cette supériorité. La Bel-
gique ne prit la seconde place à la Hongrie que
de justesse, par 9 victoires à 7. Comme on s’y
attendait, le tireur le plus remarquable du tournoi
fut Lucien GAUDIN qui, sur 22 matches disputés,
ne subit aucune défaite et totalisa 110 touches don-
nées contre 21 reçues.

12 nations sur 15 engagées prirent part au tour-
noi, représentées par 66 tireurs sur 113 inscrits.
Les forfaits furent ceux de Cuba, de la Tchécoslo-
vaquie et de l’Uruguay. Mêmes observations en ce
qui concerne l’âge moyen des concurrents que
pour l’épreuve individuelle, les tireurs étant les
mêmes.

Le tournoi se disputa suivant le mécanisme que
voici :

5 poules éliminatoires, qualifiant 10 équipes au
total. Les deus équipes éliminées furent celles
d’Espagne et de Hollande;

3 poules quarts de finale, qualifiant 6 équipes.
Les éliminées furent: la Suisse, l’Autriche, les
Etats-Unis et la Grande-Bretagne;

2 poules demi-finales qualifiant 4 équipes. Les
éliminées furent: le Danemark et l’Argentine ;

I poule finale de 4 équipes, qui furent: la France,
la Belgique, la Hongrie et l’Italie.

2e R.-F. DUCRET (France), 1 assaut victo-
rieux sur 2 et 4 touches données contre 7
touches reçues : bat J. GARAI par 4 à 3 ;
battu par A. POSTA.

3e J. GARAI (Hongrie), 0 assauts victoriex
sur 2 et 4 touches données contre 8 touches
reçtres : battu par A. POSTA et R.-F. DU-
CRET.

Assaut de barrage pour l’attribution de lu
4e place :

1er Z. SCHENKER (Hongrie) bat A.-E. DE
JONG par 4 à 3.

1er I. OSHER (Danermark) Lad G. CON-
RAUX par 4 à 2.

JURY. — Président : M. G. VAN ROSSEM
(Hollande). — Assesseurs : MM KOVACS
(Hongrie), CORBLE (Grande-Bretagne), PI-
CARD (France) et BARBIER (France).

CLASSEMENT DES NATIONS

Ire HONGRIE, 17 points (Ier Dr A. POSTA:
10 p.; 3e J. GARAI : 4 p.; 4e. SCHENKER,
3 p.).

2e FRANCE, 5 points (2e R. DUCRET).
3e HOLLANDE, 2 points (5e A.-E.-W. DE

JONG).
4e  DANEMARK, I point (6e I. OSHER).

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES

1900 Paris, DE LA FALAISE, Fran.
1908 Londres, FUCHS, Hong.
1912 Stockholm, J. FUCHS, Hong.
1916  N’a pas eu lieu.
1920 Anvers, N. NADI, ltal.
1924 Paris, A. POSTA, Hong.

LISTE DES ENGAGÉS

Nations . . . . . . . . . . . . . . . . .
Individuels . . . . . . . . . . . . . .

Engagés  Participants

15 12

113 66

Argentine. — Equipe non classée. — A pris part
aux Elim. Poule C : Ire; aux 1/4 Fin. Poule H :
2e; aux 1/2 Fin. Poule J : N. Cl.

F.-C. BOLLINI, N. Part. — C.-F. CAMET,
N. Part. — H.-A. CASCO, 38 ans, Matches Nos 7,
24, 27, 31 et 33. — C. GUERRICO, N. Part. —
R. LARRAZ, 26 ans, Matches Nos 7, 16, 27, 31
et 33. — L.-J. LUCCHETTI, 21 ans, Matches

Nos

30 ans.
7, 26, 27, 31 et 33. — A SANTAMARINA, 

Matches. Nos 7, 26, 27, 31 et 33. — J.-N.
SOSA, N. Part.

Autriche. — Equipe non classée. — A pris part
aux Elim. Poule D : qualifiée d’office; aux 1/4
Fin. Poule F: N. Cl.

E. BAYLON, N. Part. — R. BRUNNER, 35
ans, Matches Nos 16, 19 et 21. — K. ETTINGER,
23 ans, Matches Nos 16, 19 et 21. — A. GOTT-
FRIED, 23 ans, Matches Nos 16, 19 et 21. —
E. HUBER, 22 ans, Matches Nos 16 et 19. —
R. KAAN, S. Part. — H. ORERST-EYBLER.
N. Part. — H. PHILIPP, Match No 21.

Belgique. — Equipe classée 2e. — A pris part
aux Elim. Poule D : qualifiée d’office; aux 1/4
Fin. Poule H : Ire; aux 1/2 Fin. Poule I: 2e;
à la Finale: 2e.

D.-J. BEAURAIN, 44 ans, Matches Nos 25, 26,
29, 36 et 37. — M.-J,. BERRE, 42 ans, Match
N° 29. — C. CRAHAY, 35 ans, Matches Nos 25,
26 et 29. — S. DE BEUKELAER, N. Part. —
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F. DE MONTIGNY. 39 ans, Matches Nos 25, 26,
29, 36 et 37, — A.-L. DEROOKER, 20 ans,
Matches N os 36 et 37; F-F. DUFRANE, N. Part.
- M.-E. VAN DAMME, 36 ans, Matches Nos 25,
26, 36 et 37.

Cuba. — Equipe ayant déclaré forfait dans les
Elim. Poule B.

D. AIZCERBE. — F. ALONSO. — M. CASAS.
— L. CENTON. — R. FONST. — A. LEDON. —
S. SARDINAS. — O. SEIGLIE.

Danemark. — Equipe non classée. — A pris part
aux Elim. Poule E : qualifiée d’office; aux 1/4 Fin.
Poule G: 2e; aux 1/2 Fin. Poule I: N. Cl,

J. BERTHELSEN, 34 ans, Matches Nos 23, 24,
28 et 29. — H. FRENDER, N. Part. — S.-A.
MUNICK, 25 ans, Matches Nos 23, 24, 28 et 29. —
I. OSHER, 36 ans, matches Nos 23, 24, 28
et 29. — P. RYEFELT, N. Part. — E. SOCK-
VIST, 24 ans, Matches Nos 23, 24, 28 et 29.
— V. STILLING-ANDERSON, N. Part.

Espagne. — Equipe non classée. — A pris part
aux Elim. Poule B: N. Cl.

J. DELGADO, 28 ans, Matches Nos 4 et 5. —
F. DE POMES-SOLEK, 32 ans, Matches Nos 4
et 5. — DE DIEZ DE RIVERA, 28 ans, Matches
Nos 4 et 5. — F. GARCIA-BILBAO, N. Part. — S.
GARCIA-MONTORO, 29 ans, Match No 4 —
C. MIGUEL DE LOS REYES, N. Part. — M.
ZABALZA DE LA FUENTE, N. Part.

Etats-Unis. — Equipe non classée. — A pris
part aux Elim. Poule C: 2e; aux 1/4 Fin. Poule G :
N. Cl.

P. ALLISON, 35 ans, Match N° 22. — 11.
BLOOWER, N. Part. — B. BOYCE, 23 ans,
Matches Nos 8 et 24. — G.-H. BREED, 48 ans,
Matches Nos 8, 22 et 24. — G.-C. CALNAN, 24
ans, Matches Nos 8, 22 et 24. — T.-P. JETER,
26 ans, Matches Nos 8 et 24. — A.-S. LYON, S.
Part. — A. WALKER, 24 ans, Match N° 22.

France. — Equipe Champion Olympique. — A
pris part aux Elim. Poule B: 1re; aux 1/4 Fin.
Poule G: Ire; aux 1/2 Fin. Poule J : Ire; à la
Finale : Ire. Non Classée :

P. CATTIAU, 32 ans, Matches Nos 22, 23, 31,
 34, 35,  et 36. — J. COUTROT, 26 ans, Matches
Nos 22, 23, 31, 32 et 36. — G. DE LUGET, 40
ans, Match N° 23 — K. DUCKET. 36 ans.
Matches Nos 4, 31, 32, 34, 35 et 36. —  L. GAU:
DIN, 38 ans, Matches Nos 4, 31, 32, 34, 35 et 36.
— H. JOBIER, 45 ans, Matches Nos 4, 22, 32 et
35 — A. LABATTUT, 33 ans, Matches Nos 22,
23 et 34. — J. PEROTEAUX 41 ans, Match No 4.

Grande-Bretagne. — Equipe non classée. — A
pris part aux Elim. Poule A : qualifiée d’office;
aux 1/4 Fin. Poule H: N. Cl.

E. AMPHLETT, N. Part. — S. COOKE, N.
Part. — P.-G. DOYNE, 38 ans, Matches Nos 25
et 27. — K.-C. MONTGOMERIE, 44 ans, Matches
Nos 25 et 27. — E. SELIGMAN, 57 ans, Matches
Nos 25 et 27. — F.-G. SHERKIFF, 35 ans, match
No 27. — K. SUTTON, 43 ans, N. Part. — R.-M.-P.
WILLOUGHBY, 54 ans, Match N° 25.

Hollande. — Equipe non classée.  — A pris part
aux Elim. Poule C: N. Cl.

A.-E. DE JONG, 42 ans, Matches Nos 7 et 8. —
KUNZE, 20 ans, Matches Nos 7 et 8. — N. NE-
DERPELT, 36 ans, Match No 8. — J, SHOOS.
S. Part. — F. VIGEVENO, 43 ans, Match N° 7.
— H.-J. WYNOLDY-DANIELS, 35 ans, Matches
Nos 7 et 8.

L’équipe de Grande-Bretagne bat l'équipes
de Tchécolovaquie par forfait.

Hongrie. — Equipe classée 3e. — A pris part
aux Elim. Poule B : 2e; aux 1/4 Fin. Poule F : 2e;
aux 1/2 Fin. Poule J : 2e ; à la Finale : 3e.

L. BERTI, 49 ans, Matches Nos 5, 17, 19, 20,
33 et 36. — E. LICHTENECKERT, 32 ans, Mat-
ches Nos 19, 20, 32, 33 35 et 36. — A. POSTA,
36 ans, Matches Nos 5, 17, 20, 32, 35 et 36. — J.
RADY, N. Part. — Z. SCHENKER, 43 ans,
Matches Nos 5, 17, 19, 20, 32, 33 et 35. — E.
19, 32, 33, 35 et 36. TERSZTYANSZKY, 39 ans
Matches Nos 5, 17,

Italie. — Equipe classée 4e. — A pris part aux
Elim. Poule A: qualifiée d’office; aux 1/4 Fin.
Poule F: Ire; aux 1/2 Fin. Poule 1: Ire; à la
Finale : 4e.

V. ARGENTO, 36 ans, Match Nos 18. — A.
BONI, 30 ans, Matches Nos 16, 17 et 34. — D.
CARNIEL, 34 ans, Matches Nos 17 et 28. — G.
CHIAVACCI, 24 ans, Matches Nos 16, 17, 28 et
34. — L. CUOMO, 19 ans, Matches Nos 18 et 34.
— G. GAUDINI, 19 ans, Matches N° 18. — G. PES—
SINA, 19 ans, Matches Nos 16 et 28. — O. PU-
LITI, 26 ans, Matches Nos 16, 17, 18, 28 et 34.

Suisse. — Equipe non clasée. — A pris part aux J. CERNOHORSKY. — F. DVORAK — J
Elim. Poule E : qualifiée d’office; aux 1/4 Fin. JAVUREK. — J. JUNGMANN — O. LADA. —
Poule F: N. Cl. V. LADA. — L. OPPL. — Z. VAVRA.

J.-L. ALBARET, 46 ans, Match N° 20. — C.
ANTONIADES, 33 ans, Matches Nos 18 et 21. —
M.-E. EMPEYTA, 32 ans, Matches Nos 18, 20 et 21
— E. FITTING, 26 ans, Matches Nos 18 et 21.
— F. FITTING, 22 ans, Matches Nos 18, 20 et
21. — C.—H. ROCHAT, 39 ans, Match N° 20.

Uruguay. — Equipe ayant déclaré forfait dans
les Elim. Poule D.

Il. BELO-lIERRERA. — V. LAPIDO. — D
MIENDY. — D.-R. MENDY. — P.-II. MENDY.
— E. PAS. — C. ROLANDO. — G. TELLE-
CHEA.

Tchéco-Slovaquie. — Equipe
fait dans les Elim. Poule A.

ayant déclaré for-

RESULTATS

M E C A N I S M E  D E  L ’ E P R E U V E

ELIMINATOIRES

Vendredi 27 Juin 1924. — Réunion N° 141.

Nombre d’équipes : 15. — Nombre de pou-
les : 5. — Qua1ifiés par poule : 2, soit, 10
équipes admissibles aux 1/4 de finales.

POULE A

(3 équipes — 3 matches)

1res (ex æquo, GRANDE-BERTAGNE et ITA-
LIE.

Non Classés :

TCHECOSLAVAQUIE, forfait.

MATCH No 1

GRANDE-BRETAGNE - TCHECOSLOVAQUIE

MATCH No 2
DE RIVERA par 5 à 1 ; F. DE’ POMES-
SOTER par 5 à 1 et D. GARCIA-MONTORO

ITALIE - TCHECOSLOVAQUIE

L’équipe d’ltalie bat l’équipe de Tchéco-
Slovaqie par forfait.

par 5 à 3.
J. PEROTAUX. 1 assaut victorieux sur 4

MATCH No 3

et 14. touches données contre 15 touches re-
çues : bat F. DE POMES-SOLER par 5 à 0 ;
battu par J. DELGADO, D. DIEZ DE RI-
VERA et D. GARCIA-MONTORO.

GRANDE-BRETAGNE - ITALIE

Ce match n’a pas eu lieu, les deux équipes
étant qualifiies pour les quarts de finales.

H. JOBIER, 3 assauts victorieux sur 4 et
19 touches données contre 15 touches reçues :
bat D. DIEZ DE RIVERA par 5 à 4 ; F. DE
POMES-SOLER par 5 à 4 et D. GARCIA-
MONTORO par 5 à 2 ; battu par J. DEL-
G A D O .

POULE B  EQUIPE D’ESPAGNE :

(3 équipes — 3 matches)

1re FRANCE, 1 match victorieux sur 1 ;
12 assauts victorieux: sur 16 et 73 touches
données contre 40 touches reçues : bat ES-
PAGNE par 12 assauts à 4 et 73 touches à 40.

2e HONGRIE, 1 match victorieux sur 1 ; 9
assauts victorieux sur 16 et 65 touches don-
nées contre 64 touches reçues : bat ESPA-
GNE par 9 assauts à 7 et 65 touches à 64.

J. DELGADO, 2 assauts victorieux sur 4 et
11 touches données contre 17 touches reçues :
bat H. JOBIER par 5 à 4 et J. PEROTAUX
par 5 à 3 ; battu par L. GAUDIN et R.-F
DUCRET.

D. GARCIA-MONTORO, 1 assaut victorieux
sur 4 et 12 touches données contre 18 touches
reçues : bat J. PEROTAUX par 5 A 3 ; battu
par L. GAUDIN, H. JOBIER et R.-F. DU
CRET.

ESPAGNE, 0 match victorieux sur 2 ; 11
assauts victorieux sur 32 et 104 touches don-
nées contre 138 touches reçues : battue par
FRANCE et HONGRIE.

MATCH No 4. — PISTE No 4

FRANCE - ESPAGNE

L’Equipe de France bat l’Equipe d‘Espague
par 12 assauts victorieux sur 16 et 73 tau-
ches données contre 40 touches reçues.

EQUIPE DE FRANCE :

L. CAUDIN, 4 asauts victoieux sur 4 et
20 touches données contre 4 touches reçues :
bat J. DELGADO par 5 touches à 0 ; D.
DIEZ DE RIVERA par 5 à 1 ; F. DE PO-
MES-SOLER par 5 à 1 et D. GARCIA-MON-
TORO par 5 à 2.

R.-F. DECRET, 4 assauts victorieux sur 4
et 20 touches, données contre 6 touches re-
eues : bat J. DELGADO par 5 à 1 : D. DIEZ
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D. DIEZ DE RIVERA, 1 assaut victorieux LANDE par 10 assauts à 6 et 66 touches
sur 4 et 11 touches donées contre 18 touches        à 53.
t o u c h e s  d o n i t é e s  c o n t r e  1 8
reçues : bat J. PEROTAUX par

touches
5 à. 3:

battu par L. GAUDIN, H. JOBIER et R.-F:
DUCRET.

F. DE POMES-SOLER, 0 assaut victorieux
sur 4 et 6 touches données contre 20 touches
reçues : battu par L. GAUDIN, H. JOBIER,
R.-F. DUCRET et J. PEROTAUX.

JURY. — Président : M. P. ANSPACH

Non classée :

HOLLANDE, 0 match victorieux sur 2, 10
assauts victorieux sur 32 et 105 touches don-
nées contre 138 touches reçues : battue par
ARGENTINE et ETATS-UNIS.

(Belgique). — Assesseurs : MM. DE CASTEL-
LANE (France), BISCOE (Grande-Bretagne),
AGUINAGA (Espagne) et RUSSELL (Etats-
Unis).

MATCH N° 5. — PISTE N° 6

HONGRIE - ESPAGNE

L’Equipe de Hongrie bat l’Equipe d’Es-
pagne par 9 assauts victorieux sur 16 et
65 touches données contre 64 touches reçues.

EQUIPE DE HONGRIE :

Z. SCHENKER, 4 assauts victorieux sur 4
et 20 touches données contre 12 touches
reçues : bat J. DELGADO par 5 à 3 ; S.
GARCIA-CANUDAS par 5 à 3 ; F. DE POMES-
SOLER par 5 à 3 et D. DIEZ DE RIVERA
par 5 à 3.

A. POSTA, 3 assauts victorieux sur 4 et
16 touches données contre 16 touches reçues :
bat S. GARCIA-CANUDAS par 5 à 4 ; F. DE
POMES-SOLER par 5 à 4 et D. DIEZ DE
RIVERA par 5 à 3 ; battu par J. DELGADO.

E. TERSZTYANSZKY, 1 assaut victorieux
sur 4 et 14 touches données contre 17 touches
reçues : bat S. GARCIA-CANUDAS par 5 à
2 ; battu par J. DELGADO, F. DE POMES-
SOLER et D. DIEZ DE RIVERA.

L. BERTI, 1 assaut victorieux sur 4 et 15
touches données contre 19 touches reçues :
bat D. DIEZ DE RIVERA par 5 à 4 ; battu
par J. DELGADO, S. GARCIA-CANUDAS et
F DE POMES-SOLER.

EQUIPE D’ESPAGNE :

J. DELGADO, 3 assauts victorieux sur 4 et
18 touches données contre 10 touches reçues :
bat L. BERTI par 5 à. 2 ; E. TERSZ-
TYANSZKY par 5 à 2 et A. POSTA par
5 à 1 ; battu par Z. SCHENKER.

F. DE POMES-SOLER, 2 assauts victorieux
sur 4 et 17 touches données contre 18 touches
reçues : bat L. BERTI par 5 et 4 et E. TERSZ,
TYANSZKY par 5 à 4 ; battu par A. POSTA
et Z. SCHENKER.

D. DIEZ DE RIVERA, 1 assaut victorieux
sur 4 et 15 touches données contre 18 tou-
ches reçues : bat TERSZTYANSZKY par 5
à 3 ; battu par L. BERTI, A. POSTA et Z.
SCHENKER.

S. GARCIA-CANUDAS, 1 assaut victorieux
sur 4 et 14 touches données contre 19 touches
reçues : bat L. BERTI par 5 à 4 ; battu
par E. TERSZTYANSZKY, A. POSTA et Z.
SCHENKER.

JURY. — Président : M. GUERINI (Dane-
mark). — Assesseurs : MM. KOVACS (Hon-
grie), AGUINAGA (Espagne), RUSSELL
(Etats-Unis) et DE CASTELLANE (France).

MATCH N° 6
FRANCE - HONGRIE

Ce match n’a pas eu lieu, les deux équipes
étunt qualifiées pour les quarts de finales.

POULE C

(3 équipes — 3 matches)
1re ARGENTINE, 1 match victorieux sur 1 ;

12 assauts victorieux sur 16 et 72 touches
données contre 52 touches reçues : bat HOL-
LANDE par 12 assauts à 4 et 72 touches
à 52.

2e ETATS-UNIS, 1 match victorieux sur 1,
10 assauts victorieux sur 16 et 66 touches
données contre 53 touches reçues : bat HOL-

MATCH N° 7. — PISTE N° 3

ARGENTINE - HOLLANDE

L’Equipe d’Argentine bat 1’Equipe de Hol-
lande par 12 assauts victorieux sur 16 et
72 touches données contre 52 touches reçues.

EQUIPE D’ARGENTINE :

R. LARRAZ, 4 assauts victorieux sur 4 et
20 touches données contre 10 touches re-
çues : bat F. VIGEVENO par 5 à 2 ; H.-J.
WYNOLDY-DANIELS par 5 à 3 ; P. KUNZE
par 5 à 3 et A.-E. DE JONG par 5 à 2.

L. LUCCHETTI, 4 assauts victorieux sur 4
et 20 touches données contre 12 touches re-
çues : bat, F. VIGEVENO par 5 à 2 ; H. J.
WYNOLDY-DANIELS par 5 à 3 ; P. KUNZE
par 5 à 4 et A.-E. DE JONG par 5 à 3.

H.-A. CASCO, 3 assauts victorieux sur 4
et 18 touches données contre 13 touches re-
çues : bat F. VIGEVENO par 5 à 2 ; H.-J.
WYNOLDY par 5 à 3 et P. KUNZE par 5
à 3 ; battu par A.-E. DE JONG.

A. SANTAMARINA, 1 assaut victorieux sur
4 et 14 touches données contre 17 touches
reçues : bat H.-J. WYNOLDY-DANIELS par
5 à 2 ; battu par F. VIGEVENO, P. KUNZE
et A.-E. DE JONG.

EQUIPE DE HOLLANDE :

A.-E. DE JONG, 2 assauts victorieux sur
4 et 15 touches données contre 14 touches
reçues : bat A. SANTAMARINA par 5 à 1
et H.-A. CASCO par 5 à 3 ; battu par R.
LARRAZ et L. LUCCHETTI.

P. KUNZE, 1 assaut victorieux sur 4 et 15
touches données contre 19 touches reçues :
bat A. SANTAMARINA par 5 à 4 ; battu par
R. LARRAZ, L. LUCCHETTI et H.-A. CASCO.

F. VIGEVENO, 1 assaut victorieux sur 4
et 11 touches données contre 19 touches re-
çues : bat A. SANTAMARINA par 5 à 4 ;
battu par R. LARRAZ, L LUCCHETTI cl
H.-i\. CASCO.

H.-J. WYNOLDY-DANIELS, 0 assaut victo-
rieux sur 4 et 11 touches données contre 20
touches reçues : battu par R LARRAZ L.
LUCCHETTI, A. SANTAMARINA et’ H.-A.
CASCO.

JURY. — Président : M. P. ANSPACH
(Belgique). — Assesseur : MM. GREGORINI
(Argentine), GALLES (France), BOLLE LAN-
DRY (Suisse) et VAN BUSKIRK (Etats-Unis).

MATCH N° 8. — PISTE N° 5

ETATS-UNIS - HOLLANDE

L’Equipe des Etats-Unis bat l’Equipe de
Hollande par 10 assaut victorieux sur 16
et 66 touches données contre 53 touches
reçues.

EQUIPE DES ETATS-UNIS :

G.-C. CALNAN, 3 assauts victorieux sur 4
et 16 touches données contre 12 touches re-
çues : bat H.-J. WYNOLDY-DANIELS par 5
à 1 ; A.-E. DE JONG par 5 à 2 et N. NEDER-
PELT par 5 à 4 ; battu par P. KUNZE.

G.-H. BREED, 3 assauts victorieux sur 4
et 18 touches données contre 13 touches re-

çues bat H.-J WYNOLDY-DANIELS par
5 à 3: P KUNZE par 5 à 4 et N. NEDER-
PELT ‘par 5 à 1 ; battu par A.-E. DE JONG.

T.-P. JETER, 2 assauts victorieux sur 4 et
16 touches donnees contre 12 touches re-
çues : bat P. KUNZE par 5 à 1 et A.-E. DE
JONG par 5 à 1 ; battu par H.-J. WYNOLDY-
DANIELS et N. NEDERPELT.

B. BOYCE, 2. assauts victorieux sur 4 et

16 touches données contre 16 touches reçues :
bat H.-J. WYNOLDY-DANIELS par 5 à 4 et
P. KUNZE par 5 à 2 ; battu par A.-E DE
JONG et N. NEDERPELT.

EQUIPE DE HOLLANDE :

N. NEDERPELT, 2 assauts victorieux sur
4 et 15 touches données contre 16 touches
reçues : bat T.-P. JETER par 5 à 4 et B.

BOYCE par 5 à 2 ; battu par G. BREED et
G.-C. CALNAN.

A.-E. DE JONG, 2 assauts victorieux sur
4 et 13 touches données contre 17 touches
reçues : bat G. BREED par 5 à 3 et B.
HOYCE par 5 à 4 ; battu par T.-P. JETER
et G.-C. CALNAN.

P. KUNZE, 1 assaut victorieux sur 4 et 12
touches données contre 16 touches reçues :
bat G.-C. CALNAN par 5 à 1 ; battu par G.
KREED, T.-P. JETER et B. BOYCE.

H.-d. WYNOLDY-DANIELS, 1 assaut victo-
riex sur 4 et 13 touches données contre 17
touches reçues : bat T.-P. JETER par 5 à 2 ;
battu par G. BREED, B. BOYCE et G.-C.
CALNAN.

JURY. — Président : M. P. LION (France).
— Assesseurs : MM. BREITTMAYER (Fran-
ce), VAN BUSKIRK (Etats—Unis) RAMIREZ
(Espagne) et BARBIER (France).

MATCH N° 9

ARGENTINE - ETATS-UNIS

Ce match n’a pas eu lieu, les deux équipes
étant qualifiées pour les quarts de finales.

POULE D

(3 équipes — 3 matches)
1res ex æquo, AUTRICHE et BELGIQUE.

Non Clasée :
URUGUAY, forfait.

MATCH N° 10

AUTRICHE - URUGUAY

L’équipe d’Autriche bat l’équipe de l’Uru-
guay par forfait.

MATCH N° 11

BELGIQUE -  URUGUAY

L’équipe de Belgique but l’équipe de l’Uru-
guay par forfait.

MATCH N° 12

AUTRICHE - BELGIQUE

Ce match n’a pas eu lieu, les deux équipes
étant qualifiées pour les quarts de finales.

POULE E

(3 équipes — 3 matches)
1res ex æquo, DANEMARK et SUISSE

NON CLASSÉE :
CUBA, forfait.

MATCH N° 13

DANEMARK - CUBA

L’équipe du Danemark bat l ’équipe de
Cuba par forfait.

MATCH N° 14

SUISSE - CUBA

L’équipe de
par forfait.

Suisse bat t’équipe de Cuba

MATCH N° 15

DANEMARK - SUISSE 

Ce match n’a. pas eu lieu, les deux équipes
étant qualifiées pour les quarts de finales
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QUARTS DE FINALES

Samedi 28 Juin 1924. — Reunion N° 142.

Nombre d’équipes : 10. — Nombre de pou-
les : 3. — Qualifiés par poule : 2, soit
deux’ équipes admissibles aux 1/2 fina1es.

POULE F

(4 équipes — 6 matches)
1re ITALIE, 3 matches victorieux sur 3,

41 assauts victorieux sur 48 et 224 touches
données contre 120 touches reçues : bat
HONGRIE par 16 assauts à 0 et 80 touches
à 34.; SUISSE par 12 assauts à 4 et 70 tou-
ches à 46 ; AUTRICHE par 13 assauts à 3
et 74 touches à 40.

2e HONGRIE, 2 matches victorieux sur 3,
22 assauts victorieux sur 48 et 172 touches
données contre 175 touches reçues : bat
SUISSE par 9 assauts à 7 et 63 touches à 32 ;
AUTRICHE par 13 assauts à 3 et 75 touches
à 43 ; battue par l’ITALIE.

bat R. BRUNNER par 5 à 1 ; K. ETTINGER
par 5 à 3 ; E. HUBER par 5 à 0 et A. GOTT-
FRIED par 5 à 0.

A. BONI, 4 assauts victorieux sur 4 et
20 touches données contre 7 touches reçues :
bat R. BRUNNER par 5 à 1 ; K. ETTINGER
par 5 à 2 ; E. HUBER par 5 à 2 et A. GOTT-
FRIED par 5 à 2.

G. PESSINA, 3 assauts victorieux sur 4 et
18 touches données contre 15 touches reçues :
bat R. BRUNNER par 5 à 4 ; K. ETTINGER
par 5 à 4 et A. GOTTFRIED par 5 à 2 ;
battu par E. HUBER.

G. CHIAVACCI, 2 assauts victorieux sur 4
et 16 touches données contre 14 touches re-
çues : bat E. HUBER par 5 à 2 et A. GOTT-
FRIED par 5 à 2 : battu par R. BRUNNER
et K. ETTINGER.

EQUIPE D’AUTRICHE :

R. BRUNNER, 1 assaut victorieux sur 4 et
11 touches données contre 17 touches reçues :
bat G. CHIAVACCI par 5 à 2 ; battu par
O. PULITI, A. BONI et G. PESSINA.

par 16 assauts victorieux sur 16 et 80 touches
données contre 34 touches reçues.

EQUIPE D’ITALIE

O. PULITI, 4 assauts victorieux sur 4 et
20 touches données contre 5 touches reçues :
bat L. BERTI par 5 à 0 ; A. POSTA par
5 à 2 ; E. TERSZTYANSZKY par 5 à 2 et
Z SCHENKER par 5 à 1.

D. CARNIEL, 4 assauts victorieux sur 4 et
20 touches données contre 7 touches reçues :
bat L. BERTI par 5 à 3 ; A. POSTA par
5 à 1; E. TERSZTYANSZKY par 5 à 2 et
Z. SCHENKER par 5 à 1.

G. CHIAVACCI, 4 assauts victorieux sur 4
et 20 touches données contre 10 touches re-
çues : bat L. BERTI par 5 à 3 ; A. POSTA
par 5 à 3 ; E. TERSZTYANSZKY par 5 à 1
et Z. SCHENKER par 5 à 3.

4. BONI, 4 assauts victorieux sur 4 et 20
touches données contre 12 touches reçues :
bat L. BERTI par 5 à 4 ; A. POSTA par
5 à 3 E. TERSZTYANSZKY; par 5 à 3 et
Z. SCHENKER par 5 à 2.

L’équipe de France.
De gauche à droite : J. COUTROT, P. CATTIAU, L. GAUDIN, R.-F. DUCRET, A. LABATTUT. G. DE LUGET.

NON CLASSEES :

SUISSE, 1 match victorieux sur 3, 21 as-
sauts victorieux sur 48 et 168 touches don-
nées contre 193 touches reçues : bat AU-
TRICHE par 10 assauts à 6 et 70 touches à
60 ; battue par ITALIE et par HONGRIE.

ÀUTRICHE, 0 match victorieux sur 3, 12
assauts victorieux sur 48 et 143 touches don-
nées contre 219 reçues : battue par ITALIE,
HONGRIE et SUISSE.

MATCH N° 16. — PISTE N° 2

ITALIE - AUTRICHE

L’Equipe d’Italie bat I’Equipe d’Autriche
par 13 assauts victorieux sur 16 et 74 touches
données contre 40 touches reçues.

EQUIPE D’ITALIE 

O. PULITI, 4 assauts victorieux sur 6 et
20 touches données contre 4 touches reçues :

E. HUBER, 1 assaut victorieux sur 4 et
9 touches données contre 18 touches reçues :
bat G. PESSINA par 5 à 3 ; battu par O.
PULITI, A. BONI et G. CHIAVACCI.

K. ETTINGER, 1 assaut victorieux sur 4
et 14 touches données contre 19 touches
reçues : bat G. CHIAVACCI par 5 à 4 ;
battu O. PULITI, A. BONI et G. PES-
SINA.

A. GOTTFRIED, 0 assaut victoriex sur 4
et 6 touches données contre 20 touches re-
çues : battu par O. PULITI, A. BONI, G.
CHIAVACCI et G. PESSINA.

JURY. — Président : M. A. LION (France).
— Assesseurs : MM. PARENT (France), TER—
LIZZI (Italie), PARKER (Etats-Unis) et BAR-
BIER (France).

MATCH N° 17. — PISTE N° 2

ITALIE - HONGRIE

L’Equipe d’ltalie bat l’Equipe de Hongrie

EQUIPE DE HONGRIE

L. BERTI, 0 assaut victorieux sur 4 et 10
touches données contre 20 touches recues :
battu par O. PULITI, A. BONI, D. CARNIEL,
et G. CHIAVACCI.

A. POSTA, 0 assaut victorieux sur 4 et 9
touches données contre 20 touches reçues :
battu par O. PULITI, A. BONI, D. CARNIEL,
et G. CHIAVACCI.

E. TERSZTYANSZKY. 0 assaut victorieux
sur 4 et 8 touches données contre 20 touches
reçues : battu par O. PULITI, A. BONI, D.
CARNIEL et G. CHIAVACCI.

Z. SCHENKER. 0 assaut victorteux sur 4 et
7 touches donné& contre 20 touches reçues :
battu par O. PULITI. A. BONI, D. CARNIEL
et G. CHIAVACCI.

JURY. — Président : M. LUDO VAN DEN
ABEELE (Belgique). — Assesseurs : MM.
SELLIE (France), KOVACS (Hongrie), GAL-
LIANO (Italie) et FAUÇON (Argentine).
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MATCH N° 18 — PISTE N° 2 bat Z. SCHENKER par 5 à 4 ; battu par
L .  B E R T I  E .  L I G H T E N C K E R T  e t  E .
TERSZTYANCKY.ITALIE - SUISSE

M.-E. EMPEYTA, 2 assauts victorieux sur
4 et 18 touches données contre 16 touches
reçues :  bat R BRUNNER par 5 à 2 et
E, HUBBER par 5 à 4 ; battu par H. PHILIPP
et K. ETTINGER.L’Equipe d’Italie but L’Equipe de Suisse

pur 12 assauts victorieux sur 16 et 70 touches
données contre 46 touches reçues.

EQUIPE D’ITALIE :
O. PULITI, 4 assauts victorieux sur 4 et

20 touches données contre 7 touches reçues :
bat M.-E. EMPEYTA par 5 à 1 ; F. FITTING
par 5 à 3; E. FITTING par 5 à 0 et C.
ANTONIADES par 5 à 0.

L. CUOMO, 3 assauts victorieux sur 4 et
18 touches données contre 12 touches reçues :
bat F. FITTING par 5 à 1 : E. FITTING;
par 5 à 3 et C. ANTONIADES par 5 à 3 ;
battu par M.-E. EMPEYTA.

G. GAUDINI, 3 assauts victorieux sur 4
et 16 touches données contre 11 touches
reçues : bat E. EMPEYTA par 5 à 1 ; E
FITTING par 5 à 1 et C. ANTONIADES par
5 à 4 ; battu par F. FITTING.

V. ARGENTO, 2 assauts victorieux sur 4
et 16 touches données contre 16 touches re-
çues : bat E. EMPEYTA par 5 à 4 et E.
FITTING par  5 à 2 ; battu par F. FITTIING
et C. ANTONIADES.

EQUIPE DE SUISSE :

F. FITTING, 2 assauts victorieux sur 4 et
14 touches données contre 13 touches reçues :
bat V. ARGENTO par 5 à 2 et G. GAUDINI
par 5 à 1; battu par O. PULITI et, L.
CUOMO.

E. EMPEYTA, 2 assauts victorieux sur 4 et
11 touches données contre 18 touches recues :
bat L. CUOMO par 5 à 1 ; battu par O.
PULITI, V. ARGENTO et G. GAUDINI.

C. ANTONIADES, 1 assaut victorieux sur 4
et 15 touches données contre 19 touches re-
çues : bat V. ARGENTO par 5 à 4 ; battu
par O. PULITI, L. CUOMO et G. GAUDINI.

E. FITTING. 0 assaut victorieux sur 4 et
6 touches données contre 20 touches reçues :
battu par O. PULITI, L. CUOMO, V. AR-
GENTO et G, GAUDINI.

JURY. — Président : M. MONIER (France).
— Assesseurs : MM. MINOLI (Italie), De
CASTELLANE (France), BUSCARLET (Spis-
se) et DANGOISE (Belgique).

MATCH N° 19. — PISTE N° 6

HONGRIE - AUTRICHE

L’Equipe de Hongrie bat l’Eqluipe d’Autri-
che par 13 assauts victorieux sur 16 et 75
touches données contre 43 touches reçues

EQUIPE DE HONGRIE :

L. BERTI, 4 assauts victorieux sur 4 et 20
touches données contre 5 touches reçues :
bat R. BRUNNER par 5 à 1 ; E. HUBER par
5 à 1; A. GOTTFRIED par 5 à 3 et K.
ETTINGER par 5 à 0.

E. TERSZTYANSZKY, 4 assauts victorieux
sur 4 et 20 touches données contre 12 touches
reçues : bat R. BRUNNER par 5 à 4 ; E.
HUBER par 5 à 2 ; A. GOTTFRIED par 5
à 2 et K. ETTINGER par 5 à 4.

E. LICHTENECKERT. 3 assauts victorieux
sur 4 et 19 touches domées contre 11 tou-
ches reçues : bat R. BRUNNER par 5 à 2 ;
E. HUBER par 5 à 3 et K. ETTINGER par
5 à 1 ; battu par A. GOTTFRIED.

Z. SCHENKER, 2 assauts victorieux sur 4
et 16 touches données contre 15 touches re-
çues : bat R. BRUNNER par 5 à 4 et A.
GOTTEFRIED par 5 à 1 ; battu par E. HU-
BER et K. ETTINGER.

EQUIPE D’AUTRICHE :

K. ETTINGER, 1 assaut victorieux sur 4 et
10 touches données contre 17 touches reçues :
bat Z. SCHENKER par 5 à 2 ; battu par
L .  B E R T  E .  L I C H T E N E C K E R T  e t  E .
TERSZTYANSZKY.

E. HUBER, 1 assaut victorieux sur 4 et 11
touches données contre 19 touches reçues :

A. GOTTFRIED, 1 assaut victorieux sur 4
et 11 touches données contre 19 touches re-
cues : bat E. LICHTENECKER par 5 à 4 ;
battu par L. BERTI, Z. SCHENKER et E.
TERSZTYANSZKY.

R. BRUNNER, 0 assaut victorieux sur 4
et 11 touches données contre 20 touches re-
çues : battu par L. BERTI, Z. SCHENKER,
E LICHTENECKERT et E. TERSZTYANS-
ZKY.

JURY. — Président : M. GUERIN (France).
— Assesseurs : MM. KOVACS (Hongrie),
BOURDON (Belgique), CARENT (France) et
SALTALLA (Italie).

MATCH N° 20. — PISTE N° 6

HONGRIE - SUISSE

L’équipe de Hongrie but l’équipe de Suisse
par 9 assauts victorieux sur 16 et 63 touches
données contre 52 touches reçues.

EQUIPE DE HONGRIE :
E. LICHTENECKERT, 3 assauts victorieux

sur 4 et 18 touches données contre 10 tou-
ches reçues : bat F. FITTING par 5 à 1 ;
C.-H. ROCHAT par 5 à 2 et J.-L. ALBARET
par 5 à 2 ; battu par M.-E. EMPEYTA.

Z. SCHENKER, 3 assauts victorieux sur 4
et 15 touches donées contre 11 touches re-
çues : bat M.-E. EMPEYTA par 5 à 2 ; C.-H.
ROCHAT pa 5 à 2 et J.-L. ALBARET par 5
à 2 ; battu par F. FITTING.

L. BERTI, 2 assauts victorieux sur 4 et 18
touches données contre 12 touches reçues :
bat C.-H. ROCHAT par 5 à 0 et J.-H. AL-
BARET par 5 à 2 ; battu par M.-E. EM-
PEYTA et F. FITTING.

A. POSTA, 1 assaut victorieux sur 4 et 12
touches données contre 19 touches reçues :
bat, C.-H. ROCHAT par 5 à 4 ; battu par
M.-E. EMPEYTA, F. FITTING et J.-L. AL-
BARET.

EQUIPE DE SUISSE :
F. FITTING, 3 assauts victorieux sur 4 et

16 touches données contre 12 touches reçues :
bat L. BERTI par 5 à 4 ; A. POSTA par 5
à 3 et Z. SCHENKER par 5 à 0 ; battu par
E. LICHTENECKERT.

M.-E. EMPEYTA, 3 assauts victorieux sur 4
et 17 touches données contre 15 touches re-
çues : bat L. BERTI par 5 à 4 ; A. POSTA
par 5 à 3 et E. LICHTENECKERT par 5
à 3; battu par Z. SCHENKER.

J.-L. ALBARET, 1 assaut victorieux sur 4
et 11 touches données contre 16 touches re-
çues : bat A. POSTA par 5 à 1 ; battu par
L. BERTI, Z. SCHENKER et E. LICHTE-
NECKERT.

C.-H. ROCHAT, 0 assaut victorieux sur 4 et
8 touches données contre 20 touches reçues :
battu par L. BERTI, A. POSTA, Z. SCHEN-
KER et E. LICHTENECKERT.

JURY. — Président : M. BRISSON (Argen-
tine). — Assesseurs : MM. SELLIER (Fran-
ce), BUSCARLET (Suisse), RAMIREZ (Espa-
gne) et KOVACS (Hongrie).

MATCH N° 21. — PISTE N° 6

SUISSE - AUTRICHE

L’équipe de Suisse bat l’équipe d’Autriche
par 10 assauts victorieux sur 16 et 70 touches
données contre 60 touches reçues.

EQUIPE DE SUISSE :
F. FITTING, 3 assauts victorieux sur 4 et

18 touches données contre 12 touches Te-
çues : bat H. PHILIPP par 5 à 2 ; K. ETTIN-
GER ‘par 5 à 3 et E. HUBER par 5 à 2 ;
battu par R. BRUNNER.

C. ANTONIADES, 3 assauts victorieux sur
4 et 17 touches données contre 16 touches
reçues : bat H. PHILIPP par 5 à 3 ; K.
ETTINGER par 5 à 4 et E. HUBER par
5 à 4 ; battu par R. BRUNNER.

E. FITTING, 2 assauts victorieux sur 4 et
17 touches données contre 16 touches reçues :
bat K. ETTINGER par 5 à 4 et E. HUBER
par 5 à 2 ; battu par R. BRUNNER et H.
PHILIPP.

EQUIPE D’AUTRICHE :
R. BRUNNER, 3 assauts victorieux sur 4

et 17 touches données contre 13 touches re-
çues : bat F. FITTING par 5 à 3 ; E. FIT-
TING par 5 à 3 et C. ANTONIADES par 5
a  2 ; battu par M.-E. EMPEYTA.

H. PHILIPP, 2 assauts victorieux. sur 4
et 15 touches données contre 18 touches re-
çues : bat M.-E. EMPEYTA par 5 à 4 et
E. FITTING par 5 à 4 ; Lattu par F FITTING
et C. ANTONIADES.

K. ETTINGER, 1 assaut victorieux sur 4
et 16 touches données contre 19 touches re-
çues : bat M.-E. EMPEYTA par 5 à 4 ; battu
par F. FITTING, E. FITTING et C. ANTO-
NIADES.

E. HUBER, 0 assaut victorieux sur 4 et 12
touches données contre 20 touches reçues :
battu par M.-E. EMPEYTA, F. FITTING,
E. FITTING et C. ANTONIADES.

JURY. — Président : M. P. LION (France).
— Assesseurs : MM. BARBIER (France),
CALTALLA (Italie), BUSCARLET (Suisse) et
GALES (France).

POULE G

(3 équipes — 3 matches)
Ire FRANCE, 2 matches victorieux sur 2,

27 assauts victorieux sur 32 et 152 touches
données contre 79 touches reçues : bat DA-
NEMARK par 14 assauts à 2 et 75 touches
à 33 ; ETATS-UNIS par 13 assauts à 3 et
77 touches à 46.

2e DANEMARK, 1 match victorieux sur 2,
11 assauts victorieux sur 32 et 100 touches
données contre 132 touches reçues : bat
ETATS-UNIS par 9 assauts à 7 et 67 touches
à 57 ; battue par FRANCE.

Non Classée :

ETATS-UNIS, 0 match victorieux sur 2,
10 assauts victorieux sur 32 et 103 touches
données contre 144 touches reçues : battue
par FRANCE et DANEMARK.

MATCH N° 22. — PISTE N° 3

FRANCE - ETATS-UNIS

L’équipe de France bat l’équipe des Etats-
Unis par 13 assauts victorieux sur 16 et 77
touches données contre 46 touches reçues

EQUIPE DE FRANCE :
OBIER. 4 assauts victorieux sur 4 et

20 touches donées contre 11 touches reçues :
bat G.-H. BREED par 5 à 1 ; P. ALLISON
par 5 à 4 ; A. WALKER par 5 à 2 et G.-C.
CALNAN par 5 à 4.

J. COUTROT, 3 assauts victorieux sur 4
et 19 touches données contre 11 touches re-
cues : bat G.-H. BREED par 5 à 2 ; P. AL-
LISON par 5 à 1 et A. WALKER par 5 à 3 ;
battu par G.-C. CALNAN.

A. LABATTUT, 3 assauts victorieux sur 4
et 19 touches données contre 11 touches re-
cues : bat G.-H. BREED par 5 à 1 ; A.
WALKER par 5 à 3 et G.-C. CALNAN par
5 à 2 ; battu par P. ALLISON.

P. CATTIAU, 3 assauts victorieux sur 4
et 19 touches données contre 13 touches re-
cues : bat G.-H BREED par 5 à 2 ; P. AL-
LISON par 5 à 4 et A. WALKER par 5 à 2 ;
battu par G.-C. CALNAN.

EQUIPE DES ETATS-UNIS
G.-C. CALNAN, 2 assauts victorieux sur 4

et 16 touches données contre 18 touches re-
cues : bat P.- CATTIAU par 5 à 4 et J.
COUTROT par 5 à 4 ; battu par A. LABAT-
TUT et H. JOBIER.
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P. ALLISON, 1 assaunt victorieux sur 4 et
14 touches données contre 19 touches reçues :
bat A. LABATTUT par 5 à 4, battu par P.
CATTIAU, H. JOBIER et J. COUTROT.

E. WALKER, 0 assaut victorieux sur 4 et
10 touches données contre 20 touches reçues :
battu par P. CATTIAU, A. LABATTUT, H.
JOBIER et J. COUTROT.

G. BREED, 0 assaut victorieux sur 4 et
6 touches données contre 20 touches reçues :
battu par P. CATTIAU, A. LABATTUT, II.
JOBIER et J. COLTROT.

JURY. — Président : M. LUDO VAN DEN
AREELE (Belgique). — Assesseurs : MM.
BARBIER (France), FEYERICK (Belgique),
RUSSELL (Etats-Unis) et JAMES (Grande-
Bretagne).

MATCH N° 23. — PISTE N° 3

FRANCE - DANEMARK

L’équipe de France bat l’équipe de Dane-
mark par 14 assauts victorieux sur 16 et
75 touches données contre 33 touches reçues.

EQUIPE DE FRANCE :

A. LABATTUT, 4 assauts victorieux sur 4
et 20 touches données contre 4 touches re-
cues : bat I. OSHER par 5 à 3 : J. BER-
THELSEN par 5 à 0 ; E. SJOQVIST par 5
à 1 et S.-A. MUNCK par 5 à 1.

P. CATTIAU, 4 assauts victorieur sur 4
et 20 touches don nées contre 6 touches re-
cues : bat I. OSHER par 5 à 2 ; J. BERTHEL-
SEN par 5 à 2 ; E. SJOQVIST par 5 à 2 et
S.-A. MUNCK par 5 à 0.

J. COUTROT, 4 assauts victorieux sur 4
et 20 touches données contre 9 touches re-
cues : bat I. OSHER par 5 à 3 ; J. BER-
THELSEN par 5 à 4 ; E. SJOOVIST
à 2 et S.-A. MUNCK par 5 à 0,

par 5

G. DE LUGET, 2 assauts victorieux sur 4
et 15 touches données contre 14 touches re-
çues : bat J. BERTHELSEN par 5 à 3 et
E. SJOQVIST par 5 à 1 ; battu par I. OSHER
et S.-A. MUNCK.

EQUIPE DE DANEMARK :

S.-A. MUNCK, 1 assaut victorieux sur 4 et
6 touches données contre 17 touches reçues :
bat G. DE LUGET par 5 à 2 ; battu par P.
CATTIAU, A. LABATTUT et J. COUTROT.

I. OSHER 1 assaut victorieux sur 4 et 12
touches données contre 18 touches reçues :
bat G. DE LUGET par 5 à 3 ; battu par
P. CATTIAU, A. LABATTUT et J. COU-
TROT.

J. BERTHELSEN. 0 assaut victorieux sur 4
et 9 touches données contre 20 touches re-
çues : battu par P. CATTIAU, A. LABAT-
TUT, G. DE LUGET et J. COUTROT.

E. SJOOVIST. 0 assaut victorieux SUT 4
et 6 touches données contre 20 touches re-
çues : battu par P. CATTIAU, A. LABAT-
TUT, G. DE LUGET et J. COUTROT.

JURY. — Président : M. LUDO VAN DEN
ABEELE (Belgique). — Assesseurs : MM.
FEYERICK (Belgique), EVAN JAMES (Gde-
Bretagne), RUSSELL (Etats-Unis) et DE
CASTELLANE (France).

MATCH N° 24. — PISTE N° 5

DANEMARK — ETATS-UNIS

L’équipe de Danemark bat l’équipe des
Etats-Unis par 9 assauts victorieux sur 16
et 67 touches données contre 57 touches
reçues.

EQUIPE DE DANEMARK :

J. BERTHELSEN, 4 assauts victorieux sur
4 et 20 touches données contre 8 touches
reçues : bat G.-H. BREED par 5 à 3 ; T.-P.
JETER par 5 à 1 ; B. BOYCE par 5 à 1 et
G.-C. CALNAN par 5 à 3.

1. OSHER 3 assauts victorieux sur 4 et
19 touches données contre 12 touches reçues :
bat. T.-P. JETER par 5 à 4 : B. BOYCE
par 5 à 1 et G.-C. CALNAN par 5 à 2 ; battu
par G.-H. BREED.

E. SJOQVIST, 2 assauts victorieux sur 4,
et 16 touches données contre 17 touches re-
çues : bat T.-P. JETER par 5 à 3 et B.
BOYCE par 5 à 4 ; battu par G.-H. BREED
et G.-C. CALNAN.

S. MUNCK, 0 assaut victorieux sur 4 et 12
touches données contre 20 touches reçues 
battu par G.-H. BREED, T.-P. JETER, B.
BOYCE et G.-C. CALNAN.

EQUIPE DES ETATS-UNIS

G. BREED, 3 assauts victorieux sur 4 et
18 touches données contre 17 touches reçues :
bat I. OSHER par 5 à. 4 ; E. SJOQVIST
par 5 à 4 et S.-A. MUNCK par 5 à 4 ; battu
par J. BERTHELSEN.

G.-C. CALNAN, 2 assauts victorieux sur 4
et 15 touches données contre 13 touches re-
çues : bat E. SJOQVIST par 5 à 2 et S.-A.
MUNCK par 5 à 1 ; battu par I. OSHER et
J. BERTHELSEN.

B. BOYCE, 1 assaut victorieux sur 4 et
11 touches données contre 18 touches reçues :
bat, S.-A. MUNCK par 5 à 3 : battu par I.
OSHER J. BERTHELSEN et E. SJOQVIST.

T.-P. JETER, 1 assaut vicotrieux sur 4 et
13 touches données contre 19 touches reçues :
bat S.-4. MUNCK par 5 à 4 battu par I.
OSHER J. BERTHELSEK et E. SJOQVIST.

JURY. — Président : M. P. LION (France).
— Assesseurs : MM. BREITTMAYER (Fran-
ce), VOLPONI (Italie), RUSSELL (Etats-
Unis) et LEVISON (Danemark).

POULE H
(3 équipes — 3 matches)

Ire BELGIQUE, 2 matches victorieux sur
2, 20 assauts victorieux sur 32 et 134 touches
données contre 105 touches reçues : bat
ARGENTINE par 8 assauts à 8 et 61 touches
à 56; GRANDE-BRETAGNE par 12 assauts
à 4 et 73 touches à 49.

2e ARGENTINE, 1 match victorieux sur 2,
19 assauts victoriex sur 32 et 124 touches
données contre 114 touches reçues :  bat
GRANDE-BRETAGNE par 11 assauts à 5 et
68 touches à 53 ; battue par BELGIQUE.

Non classée :

GRANDE-BRETAGNE, 0 match victorieux
sur 2, 9 assauts victorieux sur 32 et 102
touches données contre 141 touches reçues :
battue par BELGIQUE et ARGENTINE.

MATCH N° 25. — PISTE N° 7

BELGIQUE - GRANDE-BRETAGNE

L’équipe  de  Belg ique  bat  t ’ équipe  de
Grande-Bretagne par 12 assauts victorieux
sur 16 et 73
ches reçues.

touches données contre 49 tou-

EQUIPE DE BELGIQUE :

C. CRAHAY. 3 assauts victorieux sur 4 et
19 touches données contre 12 touches reçues :
bat E. SELIGMAN par 5 à 4 ; P.-G. DOYNE
par 5 à 1 et R. WILLOUGHBY par 5 à 2
battu par R. MONTGOUERIE. 

;

F. DE MONTIGNY, 3 assauts victorieux sur
4 et 17 touches données contre 12 touches
reçues : bat R. MONTGOMERIE par 5 à 3 ;
P.-G, DOYNE par 5 à 2 et R. WILLOUGHBY
par 5 à 2 ; battu par E. SELIGMAN.

M. VAN DAMME, 3 assauts victorieux sur 4
et 19 touches données contre 11 touches re-
çues : bat R. MONTGOMERIE par 5 à 1 ;
P.-G. DOYNE par 5 à 4 et R. WILLOUGHBY
par 5 à 1 ; battu par E. SELIGMAN.

D. BEAURAIN. 3 assauts victorieux
et 18 touches données contre 14 touches re-
çues : bat R. MONTGOMERIE par 5 à 2 ;
P.-G; DOYNE par 5 à 3 et R. WILLOUGHBY
par 3 à 4 ; battu par E. SELIGMAN.

EQUIPE DE GRANDE-BRETAGNE

E. SELIGMAN, 3 assauts victorieux sur 4
et 19 touches données contre 14 touches
reçues : bat F. DE MONTIGNY par 5 à 2 ;
M. VAN DAMME par 5 à 4 et D. BEAURAIN
par 5 à 3 ; battu- par C. CRAHAY.

R. MONTGOMERIE, 1 assaut victorieux sur
4 et 11 touches données contre 19 touches
reçues : bat C. CRAHAY par 5 à 4 ; battu
par F. DE MONTIGNY, M. VAN DAMME
et D. BEAURAIN.

P. DOYNE, 0 assaut victorieux sur 4 et
10 touches données contre 20 touches re-
çues : battu par C. CRAHAY, F. DE MON-
TIGNY, M. VAN DAMME et D. BEAURAIN.

R. WILLOUGHBY, 0 assaut victorieux sur
4 et 9 touches données contre 20 touches
reçues : battu par C. CRAHAY, F. DE MON-
TIGNY, M. VAN DAMME et D. BEAURAIN.

JURY. — President : M. P. LION (France).
— Assesseurs  : MM. POPLIMONT (Belgi-
que), THIEBAULT (France), BISCOE (Gde-
Bretagne) et MILNER (Etats-Unis).

MATCH N° 26. — PISTE N° 7

BELGIQUE - ARGENTINE

L’équipe de Belgique bat l’équipe d’Argen-
titre par 8 assauts victorieux sur 16 et 61 tou-
ches données contre 56 touches reçues.

EQUIPE DE BELGIQUE :
M. VAN DAMME, 4 assauts victorieux sur

4 et 20 touches données contre 8 touches
reçues : bat, R. LARRAZ par 5 à 1 ; L. LUC-
CHETTI par 5 à 3 ; A. SANTAMARINA
par 5 à 1 et H. CASCO par 5 à 3.

F. DE MONTIGNY, 2 assauts victorieux sur
4 et 17 touches données contre 12 touches
reçues : bat A. SANTAMARINA par 5 à 0
et H. CASCO par 5 à 2 ; battu par R. LAR-
RAZ et L. LUCCHETTI.

C. CRAHAY, 2 assauts victorieux sur 4 et
14 touches données contre 16 touches re-
çues : bat L. LUCCHETTI par 5 à 4 et
H. CASCO par 5 à 2 ; battu par R. LAR-
RAZ et A. SANTAMARINA.

D BEAURAIN. 0 assaut victorieux sur 4
et 10 touches données contre 20 touches re-
rues : battu par R. LARRAZ, L. LUCCHET-
TI, A. SANTAMARINA et H. CASCO.

EQUIPE D’ARGENTINE :
R. LARRAZ, 3 assauts victorieux sur 9

et 16 touches données contre 12 touches re-
çues  : bat, D. BEAURAIN par 5 à 2 ; C.
CRAHAY par 5 à 2 et F. DE MONTIGNY
par 5 à 3 ; battu par M. VAN DAMME

A. SANTAMARINA, 2 assauts victorieux
sur 4 et 11 touches données contre 16 touches
reçues : bat D. BEAURAIN par 5 à 4 et
C. CRAHAY par 5 à 2 ; battu par F. DE
MONTIGNY et M. VAN DAMME.

L. LUCCHETTI, 2 assauts victorieux sur 4
et 17 touches donées contre 17 touches re-
çues : bat D. BEAURAIN par 5 à 3 et F.
DE MONTIGNY par 5 à 4 ; battu par C.
CRAHAY et M. VAN DAMME.

H. CASCO, 1 assaut victorieux sur 4 et
12 touches données contre 16 touches re-
çues : bat D. BEAURAIN par 5 à 1 ; battu
par C. CRAHAY, F. DE MONTIGNY et M.
VAN DAMME.

JURY. — Président : M. LEVISON (Da-
nemark). — Assesseurs : MM. BISCOE (Gde-
Bretagne), BRISSON (Argentine), MILNER
(Etats-Unis) et POPLIMONT (Belgique).

MATCH N° 27. — PISTE N° 3

ARGENTINE - GRANDE-BRETAGNE

L’équipe  d ’Argent ine  bat  l ' équipe  de
Grande-Bretagne par 11 assauts victorieux
sur 16 et 68 touches données contre 53 tou-
ches reçues.

EQUIPE D’ARGENTINE
R. LARRAZ, 4 assauts victorieux sur 4 et

20 touches données contre 13 touches reçues:
bat, E. SELIGMAN par 5 à 3 ; R. MONTGO-
MERIE par 5 à 4 ; P.-G. DOYNE par 5 à 4 et
F. SHERRIFF par 5 à 2.

H. CASCO, 3 assauts victorieux sur 4 et 17
touches données contre 7 touches reçues :
bat R. MONTGOMERIE par 5 à 2 ; P. DOYNE
par 5 à 0 et F. SHERRIFF par 5 à 0 ;
battu par E. SELIGMAN.
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L. LUCCHETTI. 3 assauts victorieux sur
4 et 18 touches données contre 15 touches
reçues : bat R. MONTGOMERIÉ par 5 à 4 ;
P. DOYNE par 5 à 2 et F. SHERRIFF par
5 à 4 ; battu par E. SELIGMAN.

EQUIPE DE DANEMARK :
I. OSHER 3 assauts victorieux sur 4 et

19 touches données contre 10 touches re-
çues : bat D. CARNIEL par 5 à 0 ; G. PES-
SINA par 5 à 1 et G. CHIAVACCI par 5
à 4 ; battu par O. PULITI.

S.-A. MUNCK, 1 assaut victorieux sur 4 et
8 touches données contre 18 touches recues :
bat G. PESSINA par 5 à 3 ; battu par O.
PULITI, D. CARNIEL et G. CHIAVACCI.

A. SANTAMARINA, 1 assaut victorieux sur
4 et 13 touches données contre 18 touches
reçues : bat F. SHERRIFF par 5 à 3 : battu
par E. SELIGMAN, R. MONTGOMERIE et
P. DOYNE.

EQUIPE DE GRANDE-BRETAGNE :
E. SELIGMAN, 3 assauts victoriex sur 4

et 18 touches données contre 12 touches re-
çues : bat L. LUCCHETTI par 5 à 3 ; A.
SANTAMARINA par 5 à 2 et H. CASCO par
5 à 2 ; battu par R. LARRAZ.

R. MONTGOMERIE, 1 assaut victorieux
sur 4 et 15 touches données contre 18 touches
reçues : bat A. SANTAMARINA par 5 à 3 ;
battu par R. LARRAZ, L. LUCCHETTI et
H. CASCO.

P. DOYNE, 1 assaut victorieux sur 4 et
11 touches données contre 18 touches reçues :
bat A. SANTAMARINA par 5 à 3 ; battu
par R. LARRAZ, L. LUCCHETTI et H
CASCO

F. SHERRIFF, 0 assaut victorieux sur 4
et 9 touches données contre 20 touches re-
çues : battu par R. LARRAZ, L. LUC-
CHETTI, A. SANTAMARINA et H. CASCO.

JURY. — Président : M. MINOLI (Italie).
— Assesseurs : MM. TERLIZZI (Italie), BIS-
COE (Gde-Bretagne), LABORDERE (France)
et BRISSON (Argentine).

DEMI-FINALES

Dimanche 29 Juin. — Réunion N° 143

Nombre déquipes : 6. — Nombre de pou-
les : 2. — Qualifiées par poule : 2, soit
4 équipes admissibles à la finale.

POULE I

(3 équipes — 3 matches)
1re ITALIE, 1 match victorieux sur 1, 12

assauts victorieux sur 16 et 68 touches don-
nées contre 52 touches reçues : bat DANE-
MARK par 12 assauts à 4 et 68 touches
à 52.

2e BELGIQUE, 1 match victorieux sur 1,
9 assauts victorieux sur 16 et 63 touches
données contre 55 touches reçues : bat DA-
NEMARK par 9 assauts à 7 et 63 touches

Non Classée :

DANEMARK, 0 match victorieux sur 2, 11
assauts victorieux sur 32 et 107 touches don-
nées contre 131 touches reçues : battu par
ITALIE et BELGIQUE.

MATCH N° 28. — PISTE N° 4

ITALIE - DANEMARK

L’équipe d’Italie bat l’équipe de Danemark
par 12 assauts victorieux sur 16 et 68 touches
données contre 52 touches reçues.

EQUIPE D’ITALIE :
O. PULITI, 4 assauts victorieux sur 4 et

20 touches données contre 9 touches reçues :
bat I. OSHER par 5 à 4 ; J. BERTHELSEN
par 5 à 3 ; E. SJOQVIST par 5 à 2 et S.-
A. MUNCK par 5 à 0.

G. CHIAVACCI, 3 assauts victorieux sur 4
et 19 touches données contre 12 touches
reçues : bat J. BERTHELSEN par 5 à 4 ;
E. SJOOVIST par 5 à 2 et S.-A. MUNCK
par 5 à ; battu par I. OSHER.

D. CARNIEL, 3 assauts victorieux sur 4
et 15 touches données contre 14 touches re-
çues  bat J. BERTHELSEN par 5 à 3 ;
E. SJOQIST par 5 à 4 et S.-A. MUNCK
par 5 à 2 ; battu par I. OSHER.

G. PESSINA. 2 assauts victorieux sur 4
et 14 touches données contre 17 touches re-
çues : bat J. BERTHELSEN par 5 à 4 et
E. SJOQVIST par 5 à
OSHER et S.-A. MUNCK.

3 ; battu par I.

E. SJOQVIST, 0 assaut victorieux sur 4
et 11 touches données contre 20 touches re-
çues : battu par O. PULITI, D. CARNIEL,
G. PESSINA et G. CHIAVACCI.

J. BERTHELSEN, 0 assaut victorieux sur 4
et 14 touches données contre 20 touches re-
çues : battu par O. PULITI, D. CARNIEL,
G. PESSINA et G. CHIAVACCI.

JURY. — Président : M. A. LION (France).
— Assesseurs : MM. SALTALLA (Italie), LÉ-
VISON (Danemark). FAUCON (France) et
R. HEIDE (Norvège).

MATCH N° 29. — PISTE N° 4

BELGIQUE - DANEMARK

L’équipe de Belgique bat l’équipe de Dane-
mark par 9 assauts victorieux sur 16 et
63 touches données contre 55 touches reçues.

EQUIPE DE BELGIQUE :
D. BEAURAIN, 3 assauts victorieux sur 4

et 19 touches données contre 10 touches re-
çues : bat I. OSHER par 5 à 2 ; J. BER-
THELSEN par 5 à 3 et S.-A. MUNCK par 5
à 0 ; battu par E. SJOQVIST.

F. DE MONTIGNY, 3 assauts victorieux
sur 4 et 16 touches données contre 12 tou-
ches reçues : bat J. BERTHELSEN par 5
à 1 ; E. SJOQVIST par 5 à 2 et S.-A. MUNCK
par 5 à 4 ; battu par I. OSHER.

C. CRAHAY, 3 assauts victorieux sur 4 et
18 touches données contre 13 touches reçues :
bat J. BERTHELSEN par 5 à 4 ; E. SJOQ-
VIST par 5 à 3 et S.-A. MUNCK par 5 à 1 :
battu par I. OSHER.

M. BERRE, 0 assaut victorieux sur 4 et
10 touches données contre 20 touches re-
çues : battu par I. OSHER J. BERTHEL-
SEN, E. SJOQVEST et S.-A. MUNCK.

EQUIPE DE DANEMARK :

17.
OSHER 3 assauts victorieux sur 4 et

touches données contre 12 touches re-
çues : bat C. CRAHAY par 5 à 3 ; F. DE
MONTIGNY par 5 à 1 et M. BERRE par 5
à 3 ; battu par D. BEAURAIN.

E. SJOQVIST, 2 assauts victorieux sur 4 et
15 touches données contre 17 touches re-
çues : bat M. BERRE par 5 à 3 et D.
BEAURAIN par 5 à 4 ; battu par C. CRAHAY
et F. DE MONTIGNY.

J. BERTHELSEN, 1 assaut victorieux sur
4 et 13 touches données contre 17 touches
reçues : bat M. BERRE par 5 à 2 ; battu
par C. CRAHAY, F. DE MONTIGNY et D.
BEAURAIN.

S.-A. MUNCK, 1 assaut victorieux sur 4 et
10 touches données contre 17 touches re-
çues : bat M. BERRE par 5 à 2 ; battu
par C. CRAHAY, F. DE MONTIGNY et D.
BEAURAIN.

JURY, — Président : M. A. LION (France).
— Assesseurs : MM. BISCOE (Grande-Bre-
tagne), BARBIER (France), AGUINAGA (Es-
pagne) et GIGNOUX (Etats-Unis).

MATCH N° 30

ITALIE - BELGIQUE

Ce match n’a pas eu lieu, les deux équipes
étant qualifiées pour la finale.

POULE J

(3 équipes — 3 matches)
1re FRANCE 2 matches

27 assauts victorieux sur
victorieux sur 2,
32 et 149 touches

données contre 75 touches reçues : bat HON-
GRIE par 14 assauts à 2 et 76 touches don-
nées à 35 : ARGENTINE par 13 assauts à 3
et 73 touches à 40.

2e HONGRIE, 1 match victorieux sur 2, 10
assauts victorieux sur 32 et 93 touches don-
nées contre 133 touches recues : bat ARGEN-
TINE par 8 assauts à 8 et 58 touches à 57 ;
battue par FRANCE.

Non classée :
ARGENTINE, 0 match victorieux sur 2,

11 assauts victorieux sur 32 et 97 touches
données contre 131 touches reçues : battue
par FRANCE et HONGRIE.

MATCH N° 31. — PISTE N° 5

FRANCE - ARGENTINE

L’équipe de France bat l’équipe d’Argen-
tine pur 13 assauts victorieux sur 16 et 73
touches données contre 40 touches reçues.

EQUIPE DE FRANCE :
L. GAUDIN, 4 assauts victorieux sur 4 et

20 touches-données contre 4 touches recues :
bat R. LARRAZ par 5 à 0 ; L. LUCCHETTI
par 5 à 3 ; A. SANTAMARINA par 5 à 0
et H. CASCO par 5 à 1.

P CATTIAU. 4 assauts victorteux sur 4 et
20 touches données contre 9 touches reçues 
bat R. LARRAZ par 5 à 4 ; L. LUCCHETTI
par 5 à 2 ; A. SANTAMARINA par 5 à 1
et H. CASCO par 5 à 2.

R.-F. DUCRET, 3 assauts victorieux sur 4
et 16 touches données contre 12 touches re-
çues : bat R. LARRAZ par 5 à 4 ; L. LUC-
CHETTI par 5 à 3 et A. SANTAMARIN
par 5 à 1 ; battu par H. CASCO.

J. COUTROT, 2 assauts victorieux sur 4
et 17 touches données contre 14 touches re-
çues : bat L. LUCCHETTI par 5 à 0 et A.
SANTAMARINA par 5 à 4 ; battu par R.
LARRAZ et H. CASCO.

EQUIPE D’ARGENTINE :
H. CASCO, 2 assauts vicotriex sur 4 et

13 touches données contre 15 touches re-
çues : bat R.F. DUCRET par 5 à 1 et
J. COUTROT par 5 à 4 battu par L. GAU-
DIN et P. CATTIAU.

R. LARRAZ, 1 assaut victorieux sur 4 et
13 touches données contre 18 touches re-
çues : bat J. COUTROT par 5 à 3 ; battu
par L. GAUDIN. R.-F. DUCRET et P. CAT-
TIAU.

L. LUCCHETTI, 0 assaut victorieux sur 4
et 8 touches données contre 20 touches re-
çues : battu par L. GAUDIN, R.-F. DUCRET,
J. COUTROT et P. CATTIAU.

A. SANTAMARINA, 0 assaut victorieux sur
4 et 6 touches données contre 20 touches re-
çues : battu par L. GAUDIN, R.-F. DUCRET,
J. COUTROT et P. CATTIAU.

JURY. — Président : M. LUDO VAN DEN
ABEELE (Belgique). — Assesseurs : MM.
R. HEIDE (Norvége), MILNER (Etats-Unis),
AGUINAGA (Espagne) et POPLIMONT (Bel-

MATCH N° 32. — PISTE N° 5

FRANCE - HONGRIE
L’équipe de France bat l’équipe de Hon-

grie par 14 assauts victorieux sur 16 et 76
touches données contre 35 touches reçues.

EQUIPE DE FRANCE :
L. GAUDIN, 4 assauts victorieux sur 4 et

20 touches données contre 1 touche reçue :
bat Z. SCHENKER par 5 à 0 ; E. TERSZ-
TYANSZKY par 5 à 1 ; A. POSTA par 5 
à 0 et E. LICHTENECKERT par 5 à 0.

R.-F. DUCRET, 4 assauts victorieux sur 4
et 20 touches données contre 10 touches re-
çues : bat Z. SCHENKER par 5 à 1 ; E.
TERSZTYANSZKY par 5 à 4 ; A. POSTA
par 5 à 3 et E. LICHTENECKERT par 5 à 2.

J. COUTROT, 3 assauts victorieux sur 4
et 17 touches données contre 11 touches re-
çues : bat E TERSZTYANSZKY par 5 à 1 ;
A. POSTA par 5 à 2 et E. LICHTENBCKERT
par 5 à 3 ; battu par Z. SCHENKER.

H. JOBIER, 3 assauts victorieux sur 4 et 
19 touches données contre 13 touches reçues :
bat Z. SCHENKER par 5 à 1 ; A. POSTA
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par 5 à 3 et E. LICHTENECKERT par 5
à 4 ; battu par E. TERSZTYASSZKY.

EQUIPE DE HONGRIE :
Z. SCHENKER, 1 assaut victorieux sur 4

et 7 touches données contre 17 touches re-
çues : bat J. COUTROT par 5 à 2 ; battu
par L. GAUDIN, R.-F. DUCRET et H. JO-
BIER.

E. TERSZTYANSZKY, 1 assaut victoriex
sur 4 et 11 touches données contre 19 touches
reçues : bat H. JOBIER par 5 à 4 ; battu
par L. GAUDIN, R.-F, DUCRET et J. COU-
TROT.

E. LICHTENECKERT, 0 assaut victoriex
sur 4 et 9 touches données contre 20 touches
reçues : battu par L. GAUDIN, R.-F. DU-
CRET, J. COUTROT et H. JOBIER.

A. POSTA, 0 assaut victorieux sur 4 et
8 touches données contre 20 touches reçues :
battu par L. GAUDIN, R.-F. DUCRET, J.
COUTROT et H. JOBIER.

JURY. — Président : M. LUDO VAN DEN
ABEELE (Belgique). — Assesseurs : MM.
KOVACS (Hongrie),
(France),

DE CASTELLANE
BISCOE (Grande-Bretagne) et

RUSSELL (Etats-Unis).

MATCH N° 33. — PISTE N° 5

HONGRIE - ARGENTINE

L’équipe de Hongrie bat l’équipe d’Argen-
tine par 8 assauts victorieux sur 16 et 58
touches données contre 57 touches reçues.

EQUIPE DE HONGRIE :

L. BERTI, 4 assauts victorieux sur 4 et
20 touches données contre 7 touches reçues :
bat R. LARRAZ par 5 à 1 ; L. LUCCHETTI
par 5 à 1 A. SANTAMARINA par 5 à 2
et H. CASCO par 5 à 3.

E. TERSZTYANSZKY, 3 assauts victorieux
sur 4 et 16 touches données contre 14 touches
reçues : bat L. LUCCHETTI par 5 à 3 ;
A. SANTAMARINA par 5 à 3 et H. CASCO
par 5 à 4 ; battu par R. LARRAZ.

E. LICHTENECKERT, 1 assaut victorieux
sur 4 et 10 touches données contre 16 tou-
ches reçues : bat A. SANTAMARINA par
5 à 1 ; battu par R. LARRAZ, L. LUCCHETTI
et H. CASCO.

Z. SCHENKER, 0 assaut victorieux sur 4
et 12 touches données contre 20 touches re-
çues :
CHETTI,

battu par R. LARRAZ, L. LUC-
A. SANTAMARINA et H. CASCO.

EQUIPE D’ARGENTINE :
R. LARRAZ, 3 assauts victorieux sur 4 et

16 touches données contre 8 touches reçues :
bat Z. SCHENKER par 5 à 2 ; E. TERSZ-
TYANSZKY par 5 à 1 et E. LICHTENEC-
KERT par 5 à 0 ; battu par L. BERTI.

L. LUCCHETTI, 2 assauts victorieux sur 4
et 13 touches données contre 16 touches re-
çues : bat Z. SCHENKER par 5 à 2 et, E
LICHTENECKERT par 5 à 4 ; battu par L.
BERTI et E. TERSZTYAZNSZKY.

H. CASCO, 2 assauts victorieux sur 4 et
17 touches données contre 15 touches reçues :
bat Z. SCHENKER par 5 à 4 et, E. LICHTE-
NECKERT par 5 à 1; battu par L. BERTI et
E. TERSZTYANZKY.

A. SANTAMARINA. 1 assaut victorieux sur
4 et 11 touches données contre 19 touches
reçues . bat Z. SCHENKER par 5 à 4 ; battu
par L. BERTI, E. TERSZTYANSZKY et E.
LICHTENECKERT.

JURY, — Président : M. GUERIN (France).
— Assesseurs : MM. KOVACS (Hongrie),
MINOLI (Italie), CONSCIENCE (France) et
MILNER (Etats-Unis).

POULE FINALE

(4 équipes — 12 matches)

Lundi 30 Juin 1924. — Réunion N° 144
1re FRANCE. 3 matches victorieux sur 3.

31 assauts victorieux sur 37 et 172 touches
données contre 88 touches reçues : bat BEL.
GIQUE par 13 assauts victorieux à 3 et
75 touches à 39 ; HONGRIE par 14 assauts

à 2 et 77 touches à 34 ; ITALIE par 4
à 1 et 20 touches à 15.

assauts

3 BELGIQUE, 2 matches victorieux sur
3, 12 assauts victorieux sur 32 et 99 touches
données contre 134 touches reçues :  bat
HONGRIE par 9 assauts à 7 et 60 touches
à. 59;
FRANCE

ITALIE par forfait ;  battue par

3e HONGRIE, 1 match victorieux sur 3, 9
assauts victorieux sur 32 et 93 touches don-
nées contre 137 touches reçues : bat ITALIE
par forfait ; battue par FRANCE et BEL-
GIQUE.

4e ITALIE, 0 match victorieux sur 3, 1
assaut victorieux sur 4 et 15 touches don-
nées contre 20 touches reçues : battue par
FRANCE, forfait devant BELGIQUE et
HONGRIE.

MATCH N° 34. — PISTE N° 5

FRANCE - ITALIE

L’équipe de France bat l’Équipe d’Italie
par 4 assauts victorieux sur 5 et 20 touches
données contre 15 touches reçues. L’Italie
a abandonne après avoir livré cinq assauts
sur 16.

EQUIPE DE FRANCE :
L. GAUDIN, 2 assauts victorieux sur 2 et

10 touches données contre 6 touches reçues :
bat L. CUOMO par 5 à 2 et A. BONI par
5 à 4.

P. CATTIAU, 1 assaut victorieux sur 1 et
5 touches données contre 2 touches reçues :
bat, A. BONI par 5 à 2.

A. LABATTUT, 1 assaut. victorieux sur 1 et
5 touches données contre 2 touches reçues :
bat O. PULITI par 5 à 2.

R.-F. DUCRET, 0 assaut victorieux sur 1
et 0 touches données contre 5 touches re-
çues : battu par G. CHIAVACCI.

EQUIPE D’ITALIE :

G. CHIAVACCI, 1 assaut victorieux sur 1
et 5 touches données contre 0 touches re-
çues : bat R.-F. DUCRET par 5 à 0.

O. PULITI, 0 assaut victorieux sur 1 et
2 touches données contre 5 touches reçues :
battu par A. LABATTUT.

A. BONI, 0 assaut victorieux sur 2 et 6
touches données contre 10 touches reçues :
battu par L. GAUDIN et P. CATTIAU.

L. CUOMO, 0 assaut victorieux sur 1 et 2
touches données contre 5 touches reçues :
battu par L. GAUDIN.

JURY. — Président . M. BRISSON (Ar-
gentine). — Assesseurs : MM. A.-E. DE
JONG (Hollande) BUSCARLET (Suisse),
KOVACS (Hongrie) et RUSSELL (Etats-
Unis).

MATCH N° 35. — PISTE N° 5

FRANCE - HONGRIE

L’équipe de France bat l’équipe de Hon-
grie par 14 assauts victorieux sur 16 et 77
touches données contre 34 touches reçues.

EQUIPE DE FRANCE :
L. GAUDIN. 4 assauts victorieux sur 4 et

20 touches données contre 3 touches reçues :
bat Z. SCHENKER par 5 à 1 A. POSTA
p a r  5  à ;  E .  T E R S Z T Y A N S Z K Y  p a r  5
à 0 et E. LICHTENECKERT par 5 à 1.

P. CATTIAU, 4 assauts victorieux sur 4 et
20 touches données contre 5 touches reçues :
bat. Z. SCHENKER par 5 à 2 ; A. POSTA
par 5 à 0 ; E. TERSZTYANSZKY par 5 à 2
et E. LICHTENECKERT par 5 à 1.

R.-F. DUCRET, 4 assauts victorieux sur 4
et 20 touches données contre 11 touches re-
çues : bat Z. SCHENKER par 5 à 2 ; A.
POSTA par 5 à 3 ; E. TERSZTYANSZKY
par 5 à 3 et E. LICHTENECKERT par 5 à 3.

H. JOBIER, 2 assauts victorieux sur 4 et
17 touches données contre 15 touches re-
çues : bat A. POSTA par 5 à E et E. LICH-
TENECKERT par 5 à 4 ; battu par Z.
SCHENKER et E. TERSZTYANSZKY.

EQUIPE DE HONGRIE :
E. TERSZTYANSZKY, 1 assaut victorieux

sur 4 et 10 touches données contre 18 tou-
ches reçues : bat H. JOBIER par 5 à 3 ;
battu par L. GAUDIN, P. CATTIAU et R.-
F. DUCRET.

Z. SCHENKER. 1 assaut victorieux sur 4
et 10 touches données contre 19 touches re-
çues : bat H. JOBIER par 5 à 4 ; battu par
L. GAUDIN, P. CATTIAU et R.-F. DUCRET.

E. LICHTENECKERT, 0 assauts victorieux
sur 4 et 9 touches données contre 20 touches
reçues : battu par L. GAUDIN, P. CAT-
TIAU, R.-F. DUCRET et H. JOBIER.

A. POSTA, 0 assaut victorieux sur 4 et 5
touches données contre 20 touches reçues :
battu par L. GAUDIN, P. CATTIAU, R.-F.
DUCRET et H. JOBIER.

JURY. — Président : M. E SELIGMAN
(Grande-Bretagne). — Assesseurs : MM.
BUSCARLET (Suisse), POPLIMONT (Belgi-
que), RUSSELL, (Etats-Unis) et V. LAPIDO
(Uruguay).

MATCH N° 36. — PISTE N° 5

FRANCE - BELGIQUE

L’équipe de France bat l’équipe de Belgi-
que par 13 assauts victorieux sur 16 et 75
touches données contre 39 touches reçues.

EQUIPE DE FRANCE :

L. GAUDIN, 4 assauts victorieux sur 4 et
20 touches données contre 3 touches reçues :
bat F. DE MONTIGNY par 5 à 0 ; A. DE
ROOKER par 5 à 1 ; M. VAN DAMME par
5 à 2 et D. BEAURAIN par 5 à 0.

P. CATTIAU, 4 assauts victorieux sur 4
et 20 touches données contre 10 touches re-
çues : bat F.DE MONTIGNY par 5 à 3 ;
A. DE ROOKER par 5 à 1 ; M. VAN DAMME
par 5 à 3 et D. BEAURAIN par 5 à 3.

R.-F. DUCRET, 3 assauts victorieux sur 4
et 17 touches données contre 14 touches re-
çues : bat F. DE MONTIGNY par 5 à 3 ;
A. DE ROOKER par 5 à 3 et D. BEAURAIN
par 5 à 3 ; battu par M. VAN DAMME.

J. COUTROT. 2 assauts victorieux sur 4
et 18 touches données contre 12 touches re-
çues : bat A. DE ROOKER par 5 à 2 et
D. BEAURAIN par 5 à 0 ; battu par F. DE
MONTIGNY et M. VAN DAMME.

EQUIPE DE BELGIQUE :
M. VAN DAMME, 2 assauts victorieux sur

4 et 13 touches données contre 16 touches
reçues : bat R.-F. DUCRET par 5 à 2 et
J. COUTROT par 5 à 4 ; battu par L. GAU-
DIN et P. CATTIAU.

F. DE MONTIGNY. 1 assaut victorieux sur
4 et 11 touches données contre 19 touches
reçues : bat J. COUTROT par 5 à 4 ; battu
par L. GAUDIN, P. CATTIAU et R.-F. DU-
CRET.

A. DE ROOKER, 0 assaut victorieux sur 4
et 7 touches données contre 20 touches re-
çues : battu par L. GAUDIN, P. CATTIAU,
R.-F. DUCRET et J. COUTROT.

D. BEAURAIN, 0 assaut victorieux sur 4
et 6 touches données contre 20 touches re-
çues : battu par L. GAUDIN, P. CATTIAU,
R.-F. DUCRET et J. COUTROT.

JURY. — Président : M. LEVISON (Da-
nemark).  — Assesseurs : MM. BISCOE (Gde-
Bretagne), BUSCARLET (Suisse), GREGO-
RINI (Argentine) et A.-E. DE JONG (Hol-
lande).

MATCH N° 37. — PISTE N° 4

BELGIQUE - HONGRIE

L’équipe de Belgique bat l’équipe de Hon-
grie par 9 assauts victorieux sur 16 et 60
touche données contre 59 touches reçues.

EQUIPE DE BELGIQUE :
F. DE MONTIGNY, 3 assauts victorieux

sur 4 et 17 touches données contre 13 tou-
ches reçues : bat L. BERTI par 5 à, 4 ; A.
POSTA par 5 à 2 et E. LICHTENECKERT
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par 5 à 2 ; battu par E. TERSZTYANSZKY.
M. VAN DAMME. 3 assauts victorieux sur

4 et 19 touches données contre 14 touches
reçues : bat A. POSTA par 5 à 3 ; E. TERSZ-
TYANSZKY par 5 à 3 et E. LICHTENEC-
KERT par 5 à 3 ; battu par L. BERTI.

A. DE ROOKER, 2 assauts victorieux sur
4 et 14 touches données contre 14 touches
reçues : bat A. POSTA par 5 à 3 et E.
LICHTENECKERT par 5 à 1 ; battu par
L. BERTI et E. TERSZTYASZKY.

Epreuve par Equipe

D. BEAURAIN, 1 assaut victorieux sur 4
et 10 touches données contre 18 touches re-
çues : bat E. TERSZTYANSZKY par 5 à 3 ;
battu par L. BERTI, A.
TENECKERT.

POSTA et E. LICH-

EQUIPE DE HONGRIE :

L. BERTI, 3 assauts victorieux sur 4 et
19 touches données contre 13
çues :

touches re-
bat A. DE ROOKER par 5 à 4 ; M.

VAN DAMME par 5 à 4 et D. BEAURAIN par
5 à 2 ; battu par F. DE MONTIGNY.

E. TERSZTYANSZKY, 2 assauts victorieux
sur 4 et 16 touches donnees contre 12 touches
reçues : bat F. DE MONTIGNY par 5 à 2
et A. DE ROOKER par 5 à 0 ; battu par
M. VAN DAMME et D. BEAURAIN.

E. LICHTENECKERT, 1 assaut victorieux
sur 4 et 11 touches données contre 15 touches
reçues : bat D. BEAURAIN par 5 à 0 ; battu
par F. DE MONTIGNY, A. DE ROOKER et
M. VAN DAMME.

3e  ITALIE

A. POSTA, 1 assaut victorieuz sur 4 et
13 touches données contre 18 touches re-
çues : bat D. BEAURAIN par 5 à 3 ; battu
par DE MONTIGNY, A. DE ROOKER et
M. VAN DAMME.

JURY. — Président : M. LEVISON (Dane-
mark). — Assesseurs : MM. GREGORINI
 (Argentine), MINOLI ‘(Italie), PASQUET
(France) et BISCOE (Grande-Bretagne).

MATCH N° 38

BELGIQUE - ITALIE

 L’équipe de Belgique bat l’équipe d’Italie
par forfait.

MATCH N° 39

HONGRIE - ITALIE

L’équipe de Hongrie bat l’équipe d’Italie
 par forfait.

CLASSEMENT DES NATIONS

Ire FRANCE, IO points (L. GAUDIN; P. CAT-
TIAU; J. COUTROT; R. DUCRET; II. JOBIER;
A. LABATTUT ; G. DE LUGET ; J. PERO-
TAUX.)

2e BELGIQUE, 5 points (D, BEAURLAIN; C.
CRAHAY; F. DE MONTIGNY; M. VAN DAM-
ME; M. BERKE; A. DEROOKER.)

3e HONGRIE, 4 points (L. BERTI; A. POSTA;
Z, SCHENKER; E. TERSZTYANSZKY; E. LI-
CHTENECKERT.)

4e ITALIE, 3 points (O. PULITI; G. PESSINA;
V. ARGENTO; G. CHIAVACCI; G. GAUDISI;
A. BONI; L. CUOMO; D. CARNIEL.)

LES   VAINQUEURS    OLYMPIQUES

Ne figurait pas au programme des Jeux anté-
rieurs à 1920.
1920 Anvers, ITALIE.
1924 Paris, FRANCE : L. GAUDIN. — P. CAT-

TIAU. — J. COUTROT. — R. DUCRET.
— H. JOBIER. — A. LABATTUT. —
G. DE LUGET. — J. PEROTACX.

ÉPREUVE N° 59

ÉPÉE

Ire FRANCE

2e BELGIQUE

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
Le tournoi s’est disputé dans le Stade réservé

aux armes de combat, spécialement aménagé dans
l’enceinte olympique de Colombes. Pas d’incidents.

La lutte fut extrêmement serrée entre la France,
la Belgique et l’Italie, qui terminèrent dans cet
ordre, devant le Portugal qui fournit le 4e compé-
titeur de la poule finale. La France l’emporta
finalement par 3 victoires à o; 29 victoires indi-
viduelles, 2 matches nuls contre 17 défaites, 72
touches données contre 55 reçues. Mais elle faillit
être mise en échec dans son match contre l’Italie,
qui se termina par 8 victoires à 8, la France ne
gagnant que par son avantage de touches, 21 à 20.

16 nations prirent part au tournoi sur 17 enga-
gées, représentées par 88 tireurs sur 129 inscrits.
Le seul forfait fut celui de la Tchécoslovaquie.

Mêmes observations, en ce qui concerne l’âge
des concurrents que pour l’épreuve individuelle,
les tireurs étant les mêmes.

Le tournoi s’est déroulé suivant le mécanisme
que voici.

j poules éliminatoires qualifiant 10 équipes. Les
éliminées furent: la Norvège, l’Arqentine, la Suéde,
le Danemark, l’Uruguay et la Grèce.

3 poules 1/4 de finale qualifiant 6 équipes. Les
éliminées furent : Cuba, la Grande-Bretagne, la
Suisse et la Hollande.

2 poules 1/2 finales, qualifiant 4 équipes. Les
éliminées furent celles des Etats-Unis et de l’Es-
pagne, laissant en présence, pour la poule finale,
la France, la Belgique, l’Italie et le Portugal.

LISTE DES ENGAGÉS

Engagés Participants
Nations . . . . . . . . . . . . . . . . . 17 16
Individuels . . . . . . . . . . . . . . 129 SS

Argentine. — Equipe non classée. — A pris part
aux Elim. Poule B: N. Cl.

F.-C. BOLLINI, N. Part. — R. LARKAZ.
S. Part. — L.-J. LUCCHETTI, 21 ans, Matches
Nos 7 et 8. — P. NAZAR-ASCHORENA, 32 ans,
Matches Nos 7 et 8. — W. PAUNERO, 38 ans,
Matches Nos 7 et 8. — C. PONS-LEZICA, 31 ans,
Matches Nos 7 et 8. -J.-N. SOSA, N. Part. —
S. TORRES-BLANCO, N. Part.

Belgique. — Equipe classée seconde. — A pris
part aux Elim. Poule B: Ire; aux 1/4 Fin. Poule G :
Ire; aux 1/2 Fin. Poule J : 2e; à la Finale : 2e.

P. ASSPACH, 42 ans, Matches Nos 7, 37 et 44.
— V.-C. BOIN, N. Part. — P. BRAINE, N. Part.
— J. DE CRAECKER, 33 ans, Matches Nos 7,
28, 37, 40, 43 et 44. — C.-J. DELPORTE, 31 ans,
Matches Nos 7, 37, 40 et 43. — F.-A. DE MON-
TIGNY, Matches Nos 28, 40, 43 et 44. — E.-J.
GEVERS, 33 ans, Match N° 28. — L. TOM,
36 ans, Matches nos 7, 28, 37, 40, 43 et 44.

Cuba. — Equipe non classée. — A pris part aux
Elim. Poule E: 2e; aux 1/4 Fin. Poule F: N. Cl.

F. ALONSO, Matches Nos 20 et 24. — F. CAL-
VES, N. Part. — R. FONST. Matches Nos 20,
22 et 24. — A. LOPEZ, Match N° 22. — R. MANA-
LICH, Matches Nos 20 et 24. — O. MIRANDA,
Match N° 22. — A. PARAJON, N. Part. — S.
QUESADA-TORRES, Matches Nos 20, 22 et 24.

Danemark. — Equipe non classée.— A pris part
aux Elim. Poule D: N. Cl.

J.-O.-H. BERTHELSES, 34 ans, Matches Nos

13 17 et 18. — II.-K.-V. FRENDER, N. Part. —
S.-A. MUNC, N. Part. — I. OSHER 36 ans,
matches Nos 13, 17 et 18 — P.-M.-W. RYEFELT,
31 ans, Matches Nos 13, 17 et 18. — E. SJOQ-
VIST, N. Part. — V. STILLING-ANDERSON,
31 ans, Matches Nos 13, 17 et 18.

Espagne. — Equipe non classée. — A pris part
aux Elim. Poule A: Ire; aux 1/4 Fin. Poule F:
2e; aux 1/2 Fin. Poule J : N. CI.

J. DELGADO, 28 ans, Matches Nos I, 3, 24,
25 et 38. — F. DE POMES-SOLER, 32 ans,
Matches Nos 1, 3, 24, 25 et 38. — DIEZ DE
RIVERA, 28 ans, Matches Nos I, 3, 24, 25, 37
et 38. — F. GARCIA-BILBAO, N. Part. — D.
GARCIA-MONTORO, 39 ans, Matches Nos I, 3,
24, 25, 37 et 38. — J. LOPEZ-LARA-MALLOR,
32 ans, Match N° 37. — C. MIGUEL DE LOS
REYES, N. Part. — M. ZABALZA DE LA
FUENTE, 28 ans, Match N° 37.

Etats-Unis. — Equipe non classée. — A pris
part aux Elim. Poule C : 2e; aux 1/4 Fin. Poule G:
2e ;aux 1/2 Fin. Poule I: N. Cl.

H. BRECKINRIDGE, N. Part. — G.-H.
BREED, Match N° 29. — G.-C. CALNAN, 24 ans,
Matches Nos II, 39 et 35. — A.-S. LYON, 48 ans,
Matches Nos II, 34 et 35. — A. MILNER, 28 ans,
Matches Nos II, 29 et 35 — W. RUSSELL,
28 ans, Matches Nos I I et 34. — L. SHORE, 32
ans, Matches Nos 29 et 34. — D. WALDHAUS,
29 ans, Matches Nos 34 et 35.

France. — Equipe Champion Olympique. — A
pris part aux Elim. Poule C: Ire; aux 1/4 Fin.
Poule H : Ire; aux 1/2 Fin. Poule I. Ire; à la
Finale : Ire.

G.-W BUCHARD, 31 ans, Matches Nos 10,
31, 34, 10, 41 et 42. — G.-L. CORNEREAU,
S. Part. — R.-F. DUCRET, 36 ans, Matches Nos

40 et 41. — L.-A. GAUDIN. 28 ans. Matches
Nos 40 et � A.42. LABATTUT, 33 ans, Matches
Nos 10, 31, 41 et 42. — R. LIOTTEL, 39 ans,
Matches Nos 10, 31 et 34. — A. LIPPMANN,
44 ans, Matches Nos 10, 34 et 41. — G.-C. TAIN-
TURIER, 34 ans, Matches Nos 31, 34, 40 et 42.

Grande-Bretagne. — Equipe non Classée. — A
pris part aux Elim. Poule B: 2e; aux 1/4 Fin
Poule F: N. Cl.

C.-H. BISCOE, 49 ans, Match N° 25. — G.-M.
BURT, N. Part. — A.-D.-E. CRAIG, 37 ans,
matches Nos 8, 23 et 25. — R. FRATER, 37 ans,
Matches Nos 8, 23 et 25. — M.-D. HOLT, 43 ans,
Matches Nos 8, 23 et 25. — R.-C. MONTGOME-
RIE, 44 ans, Match N° 8. — C.-B. NOTLEY,
45 ans, Match N° 23. — E SELIGMAN, N.
Part.

Gréce. — Equipe non Classée. — A pris part
aux Elim. Poule E: N. Cl.

C. BOTASSIS, N. Part. — J. CHARAMIS,
N. Part. — J. GEORGIADES, N. Part. — C.
KOTZIAS, 32 ans, Matches Nos 19 et 20. —
C. NICOLOPOULOS, 34 ans, Matches Nos 19
et 20. —  E. SCOTIDAS, 39 ans, matches Nos 19
et 20. — T. TRIANTAFILLAKOS, 33 ans, Mat-
ches Nos 19 et 20.

Hollande. — Equipe non classée. — A pris part
aux Elim. Poule D: 2e; aux 1/4 Fin. Poule H : 
N. Cl.
W . B R O U W E R , 42 ans, Matches Nos 16, 18,
31 et 32. — J.-D. DE  
ches Nos 18,

BEAUFORT, 41 ans, mat-
31 32. — A.-E.-W.  DE JONG

42 ans, Matches Nos 16, 31 et 32. — L. DE-
LAUNOY. N. Part. — W.-P. HUBERT VAN
BLYENBURGH. 43 ans. Matches Nos 16 et 18
— G.-A. SCHEFFER, N. Part.   — P.-L. VAN-
BOVEN, 26 ans, Matches Nos 15 et 31. — H.-J.
WYNOLDY-DANIELS, 35 ans, ‘Matches Nos 15,
16, 18 et 32.

Italie. — Equipe classée 3e. — A pris part aux
Elim. Poule A: 2e ; aux 1/4 Fin. Poule H: 2e;
aux 1/2 Fin. Poule J : Ire; à la Finale: 3e.

G. BASLETTA, 34 ans, Matches Nos 1, 2, 32.
38, 41, 43 et 45. — M. BERTINETTI, 39 ans,
Matches Nos 1, 2, 38, 41, 43 et 45. — G. CA-
NOVA, 30 ans, Matches Nos 1, 32, 38, 41, 43 et 45.
E. COMPAGNA, N. Part. — G.-C. CORNAGGIA,
N. Part. — V. CUCCIA, 26 ans, Matches Nos 2,
32, 38, 41, 43 et 45. — V. MANTE-GAZZA, 33
ans, Match N° 1. — E. MORICCA, 31 ans, Mat-
ches Nos 2 et 32.

Norvége. — Equipe non classée. — A pris part
aux Elim. Poule A: N. Cl.

S. AKRE-AAS, 27 ans, Matches Nos 2 et 3. -
J.-C. FALKENBERG, 23 ans, Matches Nos 2
et 3. — R. HEIDE, 36 ans, Matches Nos 2 et 3
— F.-H. LORENTZEN, Matches Nos 2 et 3
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Portugal. — Equipe Classée 4e. — A pris part
aux Elim. Poule D : Ire ; aux  1/4 Fin. Poule F :
Ire; aux 1/2 Fin. Poule I: 2e; à la Finale: 4e.

H. CUNHA DA SILVEIRA, 24 ans, Matches
Nos 13, 14, 22, 23, 35, 42, 44 et 45. — M. DE
NORONHA, 39 ans, Matches Nos 13, 14, 16 et
35. — P. EÇALEAL, 23 ans, Matches Nos 16
22, 23, 35 et 45. —
MENEZES, 33 ans,

A. MASCARENHAS DE
Matches Nos 13, 14, 22, 23,

35, 42 et 44. — R. MAYER, 37 ans, Matches
Nos 13, 14, 42, 44 et 45. — J. PAIVA, 37 ans,
Matches Nos 22, 23, 42, 44 et 45. — F. PAREDES,
35 ans, Match N° 16. — A. PINTO-LEITE, 25
ans, Match N° 16.

Suède. — Equipe non classée. — A pris part
aux Elim. Poule C: N. Cl.

G. DYRSSEN, 33 ans, Matches Nos IO et II
— C. GRIPENSTEDT, 26 ans, Match N° 10. —
N. HELLSTEN, 38 ans, Matches Nos IO et II. —
B. LAGERGRANTZ, N. Part. — G. LINDBLOM,
41 ans, Match N° 11. — E. RABERG, N. Part
— B. UGGIA, 34 ans, Matches Nos IO et II. —
O. VALIN, N. Part.

Suisse. — Equipe non classée. — A pris part aux

Elim. PouIe E : Iee 1/4 Fin. Poule G:
N. Cl.

J.-L. ALBARET, 46 ans, Match N° 28. — C.
ANTONIADES, 33 ans, Matches Nos 19, 28 et 29.
M.-E. EMPEYTA, 32 ans, Matches Nos 19, 28
et 29. — E, FITTING, N. Part. — F. FiTTING,
22 ans, Matches Nos 19 et 29. — H. JACQUET,
36 ans, Matches Nos 19, 28 et 29. — L.-L. MON-
TAGNIER, N. Part. — M.-T. PICTET DE RO-
CHEMONT, N. Part.

Tchécoslovaquie. — Equipe ayant déclaré for-
fait dans les Elim. Poule A.

J. CERSOHORSKY. — J. JAVUREK. — J.
JUNGMANN. — V. LADA. — F. PAVLAT. —
V. RECHNER. — J. TILLE.

Uruguay. — Equipe non classée. — A pris part
aux Elim. Poule D: N. Cl.

H. BELO-HERRERA, 19 ans, Matches Nos 15
et 17. — S.-A. FERREIRA, 35 ans, Matches Nos

14, 15 et 17. — V. LAPIDO, N. Part. — D.-R
MENDY, 54 ans, Matches Nos 14, 15 et 17, —
P.-H. MENDY, S. Part, — E. PAN, N. Part. —
C. ROLANDO, 21 ans, Matches Nos 14, 15 et
17. — G. TELLECHEA, N. Part.

RESULTATS

M. BERTINETTI. 2 assauts victorieux sur
4 et 5 touches données contre 5 touches Te—
çues : bat, F. DE POMES-SOLER par 2 à 0
et D. DIEZ DE RIVERA par 2 à 1 ; battu
par J. DELGADO et D. GARCIA-MONTORO.

G. BASLETTA, 1 assaut victorieux sur 4
et 4 touches données contre 6 touches re-
çues : bat J. DELGADO par 2 à 0 ; battu
par  F.  DE POMES-SOLER, D. GARCIA-
MONTORO et D. DIEZ DE RIVERA.

V. MANTEGAZZA, 0 assaut victorieux sur
4 et 1 touche donnée contre 8 touches re-
çues  : battu par F. DE POMES-SOLER.
J. DELGADO, D. GARCIA-MONTORO et D.
DIEZ DE RIVERA.

JURY. — Président . M. P. LION (Fran-
ce). — Assesseurs : MM. SCHEFFER (Hol-
lande), CUOMO (Italie), MARQUILLAS (Es-
pagne) et BRUN (Suisse).

MATCH N° 2. — PISTE N° 1

ITALIE - NORVEGE

L’équipe d’Italie bat l’équipe de Norvège
par 9 assauts victorieux sur 16 et 24 touches
données contre 18 touches reçues.

M E C A N I S M E  D E  L ’ E P R E U V E

ELIMINATOIRES MATCH N° 1. — PISTE N° 1

Dimanche 6 Juillet 1924.

Réunions Nos 187 et 188

Nombre d’équipes : 17. — Nombre de pou-
les : 5. — Qualifiées par poule : 2, soit 10
équipes admissibles aux 1/4 de finales.

POULE A
(4 équipes — 6 matches)

Ire ESPAGNE, 2 matches victorieux et 1
match nul sur 3, 17 assauts victorieux sur
32 et 41 touches données contre 37 touches
reçues : bat ITALIE par 9 assauts à 7 et
22 touches à 18 ; TCHECOSLOVAQUIE par
forfait; match nul avec HONGRIE par 8
assauts à 8 et 19 touches à 19.

2e ITALIE, 2 matches victorieux sur 3, 16
assauts victorieux sur 32 et 42 touches don-
nées contre 40 touches reçues : bat NOR-
VEGE par 9 assauts à 7 et 24 touches à 18 ;
TCHECOSLOVAQUIE par forfait ; battue
par ESPAGNE.

Non classée :

NORVEGE, 1 match victorieux et 1 match,
nul sur 3, 15 assauts victorieux sur 32 et
37 touches données contre 43 touches re-
çues : bat TCHECOSLOVAQUIE par for-
ITALIE nul avec ESPAGNE, battu par

Forfait :
TCHECOSLOVAQUIE.

ESPAGNE - ITALIE

L’équipe d’Espagne bat l’équipe d’Italie
pur 9 assauts victorieux sur 16 et 22 touches
données contre 18 touches reçues.

EQUIPE D’ESPAGNE :
D. GARCIA-MONTORO, 3 assauts victo-

rieux sur 4 et 7 touches données contre 4
touches reçues : bat G. BASLETTA par 2
à 1 ; M. BERTINETTI par 2 à 1 et V. MAN-
TEGAZZA par 2 à 0 ; battu par G. CA-
NOVA.

F. DE POMES-SOLER, 2 assauts victo-
rieux sur 4 et 5 touches données contre 4
touches reçues :  bat G. BASLETTA par
2 à 0 et V. MANTEGAZZA par 2 à 0 ; battu
par G. CANOVA et M. BERTINETTI.

D. DIEZ DE RIVERA, 2 assauts victoriex
sur 4 et 6 touches données contre 5 touches
reçues : bat G. BASLETTA par 2 à 1 et
V MANTEGAZZA par 2 à 0 ; battu par
G. CANOVA et M. BERTINETTI.

J. DELGADO, 2 assauts victorieux sur 4
et 4 touches données contre 5 touches re-
çues : bat M. BERTINETTI par 2 à 0 et
V. MANTEGAZZA par 2 à 1 ; battu par
G. CANOVA et G. BASLETTA.

EQUIPE D’ITALIE :
G. CANOVA, 4 assauts victorieux sur 4 et

8 touches données contre 3 touches reçues :
bat F. DE POMES-SOLER par 2 à 1 ; J.
DELGADO par 2 à 0 ; D. GARCIA-MONTORO
par 2 à 1 et D. DIEZ DE RIVERA par
2 à 1.

EQUIPE D’ITALIE :
V. CUCCIA, 3 assauts victorieux sur 4 et

7 touches données contre 4 touches reçues :
bat S. AKRE-AAS par 2 à 1 ; F. LORENT-
ZEN par 2 à 1 et J. FALKENBERG par 2
à  0 ; battu par R. HEIDE.

C. BASLETTA, 2 assauts victorieux sur 4
et 6 touches données contre 4 touches re-
çues : bat S. AKRE-AAS par 2 à 0 et F.
LORENTZEN par 2 à 0 ; battu par J. FAL-
KENBERG et R. HEIDE.

M. BERTINETTI. 2 assauts victorieux sur
4 et 5 touches données contre 5 touches re-
çues : bat F. LORENTZEN par 2 à 0 et
J. FALKENBERG par 2 à 1 ; battu par S.
AKRE-AAS et R. HEIDE.

E. MORICCA, 2 assauts victorieux sur 4
et 6 touches données contre 5 touches re-
çues : bat S. AKRE-AAS par 2 à 1 et F.
LORENTZEN par 2 à 0 ; battu par J. FAL-
KENBERG et R. HEIDE.

EQUIPE DE NORVEGE :
R. HEIDE, 4 assauts victorieux sur 4 et

8 touches données contre 3 touches reçues :
bat, G. BASLETTA par 2 à 1 ; M. BERTI-
NETTI par 2 à 0.; E. MORICCA par 2 à 1
et V. CUCCIA par 2 à 1.

J. FALKENBERG, 2 assauts victorieux sur
4 et 5 touches données contre 6 touches re-
çues : bat G. BASLETTA par 2 à 1 et E.
MORICCA par 2 à 1 ; battu par M. BERTI-
NETTI et V. CUCClA.

F. LORENTZEN, 0 assaut victorieux sur 4
et 1 touche donnée contre 8 touches reçues :
battu par G. BASLETTA, M. BERTINETTI,
E. MORICCA et V. CUCCIA.

S. AKRE-AAS, 1 assaut victorieux sur 4 et
4 touches données contre 7 touches reçues :
bat M. BERTINETTI par 2 à 1 ; battu par
G. BASLETTA, E. MORICCA et V. CUCCIA.

JURY. — Président : M. P. LION (France).
— Assesseurs : MM. DUBOURDIEU (France),
DYER (Grande-Bretagne), LITEY (Belgique)
et SASSETTI (Portugal).

MATCH N° 3. — PISTE N° 1

NORVEGE - ESPAGNE

Les équipes de Norvège et d’Espagne font
match nul par 8 assauts victorieux sur 16
et 19 touches données contre 19 touches
reçues.

EQUIPE DE NORVEGE :
R. HEIDE, 3 assauts victorieux sur 4 et

7 touches données contre 3 touches reçues :
bat J. DELGADO par 2 à 0 ; D. GARCIA-
MONTORO par 2 à 0 et D. DIEZ DE RIVERA
par 2 à 1 ; battu par F. DE POMES-SOLER.

J. FALKENBERG, 2 assauts victorieux sur
4 et 4 touches données contre 4 touches re-
çues : bat J. DELGADO par 2 à 0 et D.
GARCIA-MONTORO par 2 à 0 ; battu par
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F. de POMES-SOLER et D. DIEZ DE RI-
VERA.

F. LORENTZEN, 2 ‘assauts victorieux sur 4
et 5 touches données contre 6 touches re-
çues : bat F. DE POMES SOLER par 2 à 1
et D. GARCIA-MONTORO par 2 à 1 ; battu
par J. DELGADO et D. DIEZ DE RIVERA.

S. AKRE-AAS. 1 assaut victorieux sur 4
et 3 touches données contre 6 touches re-
çues : bat F. DE POMES SOLER par 2 à
0 ; battu par J. DELGADO, D.
MONTORO et D. DIEZ DE RIVERA

GARCIA-

EQUIPE D’ESPAGNE
D. DIEZ DE RIVERA, 3 assauts victorieux

sur 4 et 7 touches données contre 3 touches
reçues : bat S. AKRE-AAS par 2 à 0 ; F.
LORENTZEN par 2 à 1 et J. FALKENBERG
par 2 à 0 ; battu par R. HEIDE.

F. DE POMES SOLER, 2 assauts victo-
rieux sur 4 et 5 touches données contre 3
touches reçues : bat J. FALKENBERG par
2 à 0 et R. HEIDE par 2 à 1 ; battu. par
S. AKRE-AAS et F. LORENTZEN.

J. DELGADO, 2 assauts victorieux sur 4 et
4 touches donn ées contre 5 touches reçues :
bat S. AKRE-AAS par 2 à 1 et F. LORENT-
ZEN par 2 à 0 ; battu par J. FALKENBERG
et R. HEIDE.

D. GARCIA-MONTORO. 1 assaut victorieux
sur 4 et 3 touches données contre 6 touches
reçues : bat S. AKRE-AAS par 2 à 0 ; battu
par F. LORENTZEN. J. FALKENBERG et
R. HEIDE.

JURY. — Président : M. G. ESPALLAC
(France). — Assesseurs : MM. NENSI (Ita-
lie), GRONHAGEN (Suède), RENARD (Bel-
gique) et SCHEFFER (Hollande).

MATCH N° 4

ESPAGNE - TCHECOSLOVAQIJIE
L’Equipe d’Espngne bat l’équipe de Tché-

coslovaquie par forfait.

MATCH N° 5

ITALIE - TCHECOSLOVAQUIE
L’équipe d’Italie but l’équipe de l’chéco-

slovaquie par forfait.

MATCH N° 6

NORVEGE - TCHECOSLOVAQUIE
L’équipe de Norvège bat l’équipe de Tché-

coslovaquie pur forfait.

POULE B

(3 équipes - 3 matches)
Ire BELGIQUE, 1 match victorieux sur 1,

11 assauts victorieux sur 16 et 26 touches
données contre 16 touches reçues : bat AR-
GENTINE par 11 assauts à 5 et 26 touches
à 16.

2e GRANDE-BRETAGNE, 1 match victo-
rieux sur 1, 9 assauts victorieux sur 16 et
22 touches données contre 18 touches re-
çues : bat ARGENTINE par 9 assauts à 7
et 22 touches à 18.

Non classée :

ARGENTINE, 0 match victorieux sur 2, 12
assauts victorieux sur 32 et 34 touches don-
nées contre 48 touches reçues : battu par
BELGIQUE et GRANDE-BRETAGNE.

MATCH N° 7. — PISTE N° 2
BELGIQUE - ARGENTINE

L’équipe de Belgique bat l’équipe d’Argen-
tine par 11 assauts victorieux sur 16 et 26
touches données contre 16 touches reçues.

EQUIPE DE BELGIQUE :

L. TOM. 4 assauts victorieux sur 4 et 8
touches données contre 3 touches reçues :
bat P. NAZAR-ANCHORENA par 2 à 1 ; C.
PONS-LEZICA par 2 à 1 ; W. PAUNERO
par 2 à 1 et L. LUCCHETTI par 2 à 0.

J. DE CRAECKER, 3 assauts victorieux sur
4 et 7 touches données contre 2 touches re-
çues : bat NAZAR-ANCHORENA par 2 à 0 ;

P. PONS-LEZICA par 2 à 0 et L. LUC-
CHETTI par 2 à 0 ; battu par W. PAUNERO.

C. DELPORTE, 2 assauts victorieux sur 4
et 6 touches données contre 5 touches re-
çues : bat C. PONS-LEZICA par 2 à 0 et
W. PAUNERO par 2 à 1 ; battu par P.
NAZAR-AKCHORENA et L. LUCCHETTI.

P. ANSPACH, 2 assauts victorieux sur 4 et
5 touches données contre 6 touches reçues :
bat W. PAUNERO par 2 à 1 et L. LUC-
CHETTI par 2 à 1 ; battu par P. NAZAR-
ANCHORENA et C. PONS-LEZICA.

EQUIPE D’ARGENTINE :

P. SAZAR-ANCHORENA ,. 2 assauts victo-
rieux sur 4 et 5 touches données contre 5
touches reçues : bat P. ANSPACH par 2
à 0 et C. DELPORTE par 2 à 1 ; battu par
J DE CRAECKER et L. TOM.

C. PONS-LEZICA, 1 assaut victorieux sur
4 et 3 touches données contre 7 touches re-
çues : bat P. ANSPACH par 2 à 1 ; batttt
par C. DELPORTE, J. DE CRAECKER et
L. TOM.

W. PAUNERO, 1 assaut victorieux sur 4 et
5 touches données contre 7 touches reçues :
bat J. DE CRAECKER par 2 à 1 ; battu par
P. ANSPACH, C. DELPORTE et L. TOM.

L. LUGCHETTI, 1 assaut victorieux sur 6
et 3 touches données contre 7 touches re-
çues : bat, C. DELPORTE par 2 à 1 ; battu
par  P. ANSPACH, J. DE CRAECKER et
L. TOM.

JURY. — Presidcnt : M. DE CASTELLANE
(France). — Assesseurs : MM. WILLEMS
(France), DE MARVAL (Suisse), NENSI (Ita-
lie) et VAN DULM (Hollande).

MATCH N° 8. — PISTE N° 5

GRANDE-BRETAGNE - ARGENTINE

L’Équipe de Grande-Bretagne but l’équipe
d’Argentine par 9 assauts victorieux sur 16
et 22 touches données contre 18 touches
reçues.

EQUIPE DE GRANDE-BRETAGNE :

M.-D. HOLT, 4 assauts victorieux sur 4
et 8 touches données contre 3 touches re-
çues : bat P. NAZAR-ANCHORENA par 2
à 1 ; C. PONS-LEZICA par 2 à 1 ; L. LUC-
CHETTI par 2 à 0 et W. PAUNERO par
2 à 1.

A.-D. CRAIG, 2 assauts victorieux sur 4 et
5 touches données contre 4 touches reçues :
bat C. PONS-LEZICA par 2 à 0 et W. PAU-
NERO par 2 à 0; battu par P. NAZAR-
ANCHORENA et L. LUCCHETTI.

R. FRATER, 2 assauts victorieux sur 4 et
5 touches données contre 5 touches reçues :
bat, P. NAZAR-ANCHORENA par 2 à 1 et
W. PAUNERO par 2 à 0 ; battu par C.
PONS-LEZICA et L. LUCCHETTI.

R.-C. MONTGOMERIE, 1 assaut victorieux
sur 4 et 4 touches données contre 6 touches
reçues : bat C. PONS-LEZICA par 2 à 0 ;
battu par P. NAZAR-ANCHORENA, L. LUC-
CHETTI et W. PAUNERO.

EQUIPE D’ARGENTINE :

L. LUCCHETTI, 3 assauts victorieux sur 4
et 6 touches données contre 3 touçhes re-
çues : bat R. FRATER par 2 à 1 ; A.-D.
CRAIG par 2 à 0 et R.-C. MONTGOMERIE
par 2 à 0 ; battu par M.-D. HOLT.

P. NAZAR-ANCHORENA, 2 assauts victo-
rieux sur 4 et 6 touches donées contre 6
touches reçues : bat A.-D. CRAIG par 2
à 1 et R.-C. MONTGOMERIE par 2 à 1 ;
battu par R. FRATER et M.-D. HOLT

C. PONS-LEZICA, 1 assaut victorieux sur 4
et 3 touches données contre 6 touches re-
çues : bat R FRATER par 2 à 0 ; battu par
M.-D. HOLT, A.-D, CRAIG et R.-C. MONT-
GOMERIE.

W. PAUNERO, 1 assaut victorieux sur 4 et
3 touches données contre 7 touches reçues :
bat R.-C. MONTGOMERIE par 2 à 1 ; battu
par R. FRATER, M.-D. HOLT et A.-D.
CRAIG.

JURY. — Président : M. G. VAN ROSSEM
(Hollande!. — Assesseurs :  MM. WUIL-
LAUME (France), MARVAL ‘(Suisse), BOU-
QUET (France) et POPLIMONT (Belgique).

MATCH N° 9

BELGIQUE - GRANDE-BRETAGNE

Ce match n’a pas eu lieu, les deux équipes
étant qualifiées pour les quarts de finales.

POULE C
(3 équipes — 3 matches)

1re FRANCE, 1 match victorieux sur 1, 13
assauts victorieux sur 16 et 26 touches don-
nées contre 13 touches reçues : bat SUEDE
par 13 assauts à 3 et 24 touches à 12.

2e ETATS-UNIS. 1 match victorieux sur 1.
9 assauts victorieux sur 16 et 20 touches don-
nées contre 17 touches reçues : bat SUEDE
par 9 assauts à 7 et 20 touches à 17.

Non Classée :

SUEDE, 0 match victorieux sur 2, 10 as-
sauts victorieux sur 32 et 29 touches don-
nées contre 46 touches reçues : battue par
FRANCE et ETATS-UNIS.

MATCH N° 10. — PISTE N° 3

FRANCE - SUEDE

L’équipe de France bat l’équipe de Suède
par 13 assauts victorieux sur 16 et 26 tou-
ches donées contre 12 touches reçues,

EQUIPE DE FRANGE :
G. BUCHARD, 4 assauts victorieux sur 4

et 8 touches donées contre 1 touche reçue :
bat N. HELLSYTEN par 2 à 0 ; G. DYRSSEN
par 2 à 1 ; C. GHIPENSTEDT par 2 à 0
et B. UGGLA par 2 à 0.

A. LABATTUT, 3 assauts victorieux sur 4
et 6 touches données contre 3 touches re-
çues : bat N. HELLSTEN par 2 à 1 ; C.
GRIPENSTEDT par 2 à 0 et B. UGGLA par
2 à 0; battu par G. DYRSSEN.

R. LIOTTEL, 3 assauts victorieux sur 4
et 6 touches données contre 4 touches re-
çues : bat N. HELLSTEN par 2 à 1 ; G.
DYRSSEN par 2 à 1 et B. UGGLA par 2
à 0 ; battu par C. GRIPENSTEDT.

A. LIPPMANN, 3 assauts victorieux sur 4
et 6 touches données contre 4 touches re-
çues : bat G. DYRSSEN par 2 à 0 ; C. GRI-
PENSTEDT par 2 à 1 et B. UGGLA par
2 à 1 ; battu par N. HELLSTEN.

EQUIPE DE SUEDE :
N. HELLSTEN, 1 assaut victorieux sur 4

et 4 touches données contre 6 touches re-
çues : bat A. LIPPMANN par 2 à 0 battu
par R. LIOTTEI,, G. BUCHARD et A. LA-
BATTUT.

G. DYRSSEN, 1 assaut victorieux sur 4 et
4 touches données contre 6 touches reçues :
bat A. LABATTUT par 2 à 0 ; battu par
R. LIOTTEL. A. LIPPMANN et G. BU-
CHARD.

C. GRIPENSTEDT, 1 assaut victorieux sur
4 et 3 touches données contre 6 touches re-
çues : bat R. LIOTTEL par 2 à 0 ; battu
par A. LIPPMANN, G. BUCHARD et A.
LABATTUT.

B. UGGLA, 0 assaut victorieux sur 4 et 1
touche donnée contre 8 touches reçues :
battu par R. LIOTTEL, A. LIPPMANN, G.
BUCHARD et A. LABATTUT.

JURY. — Président : M. VUAGNAT (Suis-
se ) .  — Assesseurs : MM. GRONHAGEN
(Suède), J. LACROIX (France), D’ANDRADE
(Portugal) et WOLFSON (Hollande).

MATCH N° 11. — PISTE N° 2

ETATS-UNIS - SUEDE

L’équipe des Etats-Unis but l’équipe de
Suède par 9 assauts victorieux sur 16 et
20 touches données contre 17 touches reçues.

EQUIPE DES ETATS-UNIS :
A. MILNER, 4 assauts victorieux sur 4 et
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L’ÉQUIPE DE FRANCE, valnqueur de l’épreuve d’épée

G.-W. BUCHARD.

8 touches données contre 1 touche reçue :
bat N. HELLSTEN par 2 à 1 ; G. DYRSSEN
par 2 à 0 ; B. UGGLA par 2 à 0 et G. LIND-
BLOM par 2 à 0.

G.-C. CALNAN, 3 assauts victorieux sur 4
et 6 touches données contre 3 touches re-
çues : bat G. DYRSSEN par 2 à 1 ; B.
UGGLA par 2 à 0 et G. LINDBLOM par 2
à 0 ; battu par N. HELLSTEN.

A.-S. LYON, 1 assaut victorieux sur 4 et
2 touches données contre 6 touches reçues :
bat G. LINDBLOlM par 2 à 0 ; battu par
N. HELLSTEN, G. DYRSSEN et B. UGGA.

W. RUSSELL, 1 assaut victorieux sur 4 et
4 touches données contre 7 touches reçues :
bat G. LINDBLOM par 2 à 1 ; battu par
N. HELLSTEN, G. DYRSSEN et B. UGGLA.

EQUIPE DE SUEDE :
N. HELLSTEN, 3 assauts victorieux sur 4

et 7 touches données contre 2 touches re-
çues : bat A.-S. LYON par 2 à 0 ; W. RUS-
SELL par 2 à 0 et G.-C. CALNAN par 2
à 0 ; battu par A. MILNER.

G. DYRSSEN, 2 assauts victorieux sur 4
et 5 touches données contre 5 touches re-
çues : bat A.-S. LYON par 2 à 0 et W.
RUSSELL par 2 à 1; battu par A. MILNER
et G.-C. CALNAN.

B. UGGLA, 2 assauts victorieux sur 4 et
4 touches données contre 5 touches reçues :
bat A.-S. LYON par 2 à 0 et W. RUSSELL
par 2 à 1 ; battu par A. MILNER et G.-C.
CALNAN.

G. LINDBLOM, 0 assaut victorieux sur 4 et
1 touche donnée contre 8 touches reçues :
battu par A.-S. LYON, A. MILNER, W.
RUSSELL et G.-C. CALNAN.

JURY. — Président : M. DE CASTELLANE
(France). — Assesseurs : MM. VUAGNAT
(Suisse), GRONHAGEN (Suède), BOYCE
(Etats-Unis) et CASCO (Argentine).

MATCH No 12

FRANCE - ETATS-UNIS

Ce match n’a pas eu lieu, les deux équipes
étant qualifiées pour les quarts de finales.

POULE D
(4 équipes

PORTUGAL. 2
- 6 matches)
matches victorieux sur1re

3, 26 assauts victorieux sur 48 et 64 touches
données contre 56 touches reçues : bat DA-
NEMARK par 10 assauts à 6 et 24 touches
à 18 ; URUGUAY par 10 assauts à 6 et 22
touches à 14 ; battue par HOLLANDE.

R.-F. DUCRET L.-A. GAUDIN.

R. LIOTTEL.

A. LIPPMANN.

2e HOLLANDE, 2 matches victorieux sur
3, 26 assauts victorieux sur 48 et 64 touches
données contre 60 touches reçues : bat POR-
TUGAL par 10 assauts à 6 et 24 touches
à 18 ; URUGUAY par 9 assauts à 7 et 22
touches à 20 ; battue par DANEMARK.

Non classée :

DANEMARK, 1 match victorieux sur 3, 22
assauts victorieux sur 48 et 60 touches don-
nées contre 65 touches reçues : bat HOL-
LANDE par 9 assauts à 7 et 22 touches
à 18 ; battue par PORTUGAL et URUGUAY.

G.-C. TAINTURIER.

URUGUAY, 1 match victorieux sur 3, 22
assauts victorieux sur 48 et 57 touches don-
nées contre 64 touches reçues : bat DANE-
MARK par 9 assauts à 7 et 23 touches à 20 ;
battue par PORTUGAL et HOLLANDE.

MATCH N o 13. — PISTE No 3

PORTUGAL - DANEMARK

L’équipe de Portugal bat l’équipe de Da-
nemark par 10 assauts victorieux sur 16 et

A. LABATTUT.

24 touches données contre 18 touches reçues.

EQUIPE DE PORTUGAL :

H. CUNHA DA SILVEIRA, 4 assauts victo-
rieux sur 4 et 8 touches données contre 2
touches reçues :
à 1 ;

bat P. RYEFELT par 2
V. STILLING-ANDERSON par 2 à 1 ;

I. OSHER par 2 à 0 et J. BERTHELSEN
par 2 à 0.

M. DE NORONHA, 2 assauts victorieux sur
4 et 5 touches données contre 5 touches re-
bat P. RYEFELT par 2 à 1 et V. STILLING-
ANDERSON par 2 à 0 ; battu par I. OSHER
et I. BERTHELSEN.

A. MASCARENHAS DE MENEZES, 2 as-
sauts victorieux sur 4 et 5 touches données
contre 5 touches reçues : bat P. RYEFELT
par 2 à 1 et J. BERTHELSEN par 2 à 0 ;
battu  V.  STILLING-ANDERSON et  I .
OSHER.

R. MAYER, 2 assauts victorieux sur 4 et
6 touches données contre 6 touches reçues :
bat P. RYEFELT par 2 à 1 et V. STILLING:
ANDERSON par 2 à 1 ; battu par I. OSHER
et J. BERTHELSEN.

EQUIPE DE DANEMARK :

I. OSHER 3 assauts victorieux sur 4 et 6
touches données contre 5 touches reçues :
bat A. MASCARENHAS DE MENEZES par
2 à 1; M. DE NORONHA par 2 à 1 et R.
MAYER par 2 à 1 ;
DA SILVEIRA.

battu par H. CUNHA

J. BERTHELSEN, 2 assauts victorieux sur
4 et 4 touches données contre 5 touches re-
çues : bat M. DE NORONHA par 2 à 0
et R. MAYER par 2 à 1 : battu par A.
MASCARENHAS DE MENEZES et H. CU-
NHA DA SILVEIRA.

V. STILLING-ANDERSON, 1 assaut victo-
rieux sur 4 et 4 touches données contre 6
touches reçues : bat A. MASCARENHAS DE
MENEZES par 2 à 0 ; battu par H. CUNHA
DA SILVEIRA, M. DE NORONHA et R.
MAYER.

P. RYEFELT, 0 assaut victorieux sur 4 et
4 touches données contre 8 touches reçues :
battu par A. MASCARENHAS DE MENEZES,
H. CUNHA DA SILVEIRA, M. DE NORONHA
et R. MAYER.

JURY. — Président : M. G. VAN ROSSEM
(Hollande). -- Assesseurs : MM. DE- MAR-
VAL (Suisse), WUILLAUME  (France), WOL-
FSON (Hollande et CUOMO (Italie)

MATCH No 14. — PISTE No 4

PORTUGAL - URUGUAY

L’équipe de Portugal bat l’équipe d’Uru-
guay par 10 assauts victorieux sur 16 et
22 touches données contre 14 touches reçues.

EQUIPE DE PORTUGAL :
A. MASCARENHAS DE MENEZES, 4 as-

sauts victorieux sur 4 et 8 touches données
contre 1 touche reçue : bat D. MENDY par
2 à 1; H. BELO HERRERA par 2 à 0;
C. ROLANDO par 2 à 0 et S. FERREIRA
par 2 à 0.
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H. CUNHA SILVIERA, 2 assauts victo-
rieux sur 4 sur 4 touchés données contre 4
touches reçues : bat. H. BELO HERHERA
par 2 à 0 et, S. FERREIRA par 2 à 0 ;
battu par D. MENDY et C. ROLANDO.

M. DE NORONHA, 2 assauts victorieux sur
4 et 5 touches données contre 4 touches re-
çues : bat C. ROLANDO par 2 à 0 et S.
FERREIRA par 2 à 0 ; battu par D. MENDY
et H. BELO HERRERA.

R. MAYER, 2 assauts victorieux sur 4 et
5 touches données contre 3 touches reçues :
bat D. MENDY par 2 à 1 et S. FERREIRA
par 2 à 0 : battu par H. BELO HERRERA et
C.  ROLANDO.  

EQUIPE D’URUGUAY :
D. MENDY, 2 assauts victorieux sur 4 et

6 touches données contre 4 touches reçues :
bat H. CUNHA DA SILVEIRA par 2 à 0 et
M. DE NORONHA par 2 à 0 : battu par
A. MASCARENHAS DE MENEZES et R.
MAYER.

H. BELO HERRERA, 2 assauts vicorieux
sur 4 et 4 touches données contre 5 touches
reçues : bat M. DE NORONHA par 2 à 1 et
R. MAYER par 2 à 0 : battu par A. MAS-
CARENHAS DE MENEZES et H. CUNHA
DA SILVEIRA.

C. ROLANDO, 2 assauts victorieux sur 4
et 4 touches données contre 5 tovches re-
çues : bat H. CUNHA DA SILVEIRA par 2
à 0 et R. MAYER par 2 à 1 ; battu par
A. MASCARENHAS DE MENEZES et M. DE
NORONHA. 

S. FERREIRA, 0 assaut victorieux sur 4 et
0 touche donnée contre 8 touches reçues :
battu par A. MASCARENHAS DE MENEZES,
H. CUNHA DA SILVEIRA, M. DE NORONHA
et R. MAYER.

JURY. — Président : M. BUSCARLET
(Suisse). — Assesseurs : MM. CAGNINACCI
(France), SCHEFFER (Hollande), BRUARD
(Belgique) et ANSELMI (Italie).

MATCH N° 15. — PISTE N° 2

HOLLANDE - URUGUAY

L’équipe de Hollande bat l’équipe d’Uru-
guay par 9 assauts victorieux sur 16 et 22
touches données contre 20 touches reçues

EQUIPE DE HOLLANDE :
P. VAN BOVEN, 3 assauts victorieux sur

4 et 7 touches données contre 3 touches re-
çues : bat H BELO-HERRERA par 2 à 0 ;
C. ROLANDO par 2 à 1 et S. FERREIRA par
2 à 0 ; battu par D.-R. MENDY.

A.-E. DE JONG, 3 assauts victorieux sur 4
et 6 touches données contre 5 touches re-
çues : bat H BELO-HERRERA par 2 à 1 ;
C. ROLANDO par 2 à 1 et S. FERREIRA
par 2 à 1 ; battu par D.-R. MENDY.

J. DE BEAUFORT, 2 assauts victorieux sur
4 et 6 touches données contre 5 touches re-
çues : bat D.-R. MENDY par 2 à 1 et C.
ROLANDO par 2 à 0 ; battu par H. BELO-
HERRERA et S. FERREIRA.

H. WYNOLDY-DANIELS, 1 assaut victo-
rieux sur 4 et 3 touches données contre 7
touches reçues : bat S. FERREIRA par 2 à 1
battu par D.-R. MENDY, H. BELO-HER-
RERA et C. ROLANDO.

EQUIPE D’URUGUAY :

D.-R. MENDY, 3 assauts victorieux sur 4
et 7 touches données contre 4 touches re-
çues : bat P. VAN BOVEN par 2 à 1 ; A.-E.
DE JONG par 2 à 0 et H. WYNOLDY-DA-
NIELS par 2 à 1 ; battu par J. DE BEAU-
FORT.

H. BELO-HERRERA, 2 assauts victorieux
sur 4 et 5 touches données contre 5 touches
reçues : bat J. DE BEAUFORT par 2 à 1
et. H. WYNOLDY-DANIELS par 2 à 0 ;
battu par P. VAN BOVEN et A.-E. DE
JONG.

C. ROLANDO, 1 assaut victorieux sur 4
et 4 touches données contre 6 touches re-
çues : bat H. WYNOLDY-DANIELS par 2
à 0 ; battu par J DE BEAUFORT, P. VAN
BOVEN et A.-E. DE JONG.

S. FERREIRA, 1 assauts victorieux sur 4
et 4 touches données conter 7 touches re-
çues : bat J. DE BEAUFORT par 2 à 1;
battu ‘par P. VAN BOVEN, A.-E. DE JONG
et H. WYNOLDY-DANIELS.

JURY. — President : M. A. LION (France).
— Assesseurs : MM. ANSELMI (Italie), VUA-
GNAT (Suisse), BOREL (France) et DYER
(Grande-Bretagne).

MATCH N° 16. — PISTE N° 6

HOLLANDE - PORTUGAL

L’équipe de Hollande bat l’équipe de Por-
tugal par 10 assauts victorieux sur 16 et
24 touches données contre 18 touches re-
ques.

EQUIPE DE HOLLANDE :
H. VAN BLYENBURGH, 4 assauts victo-

rieux sur 4 et 8 touches données contre 3
touches reçues : bat F. PAREDES par 2
à 1; M. DE NORONHA par 2 à 1 ; P. EÇA
LEAL par 2 à 0 et A. PINTO-LEITE par
2 à 1.

H. WYNOLDY-DANIELS, 3 assauts victo-
rieux sur 4 et 7 touches données contre 3
touches reçues : bat F. PAREDES par 2
à 1; M. DE NORONHA par 2 à 0 et A.
PINTO-LEITE par 2 à 0 ; battu par P.
EÇA LEAL.

W. BROUWER, 2 assauts victorieux sur
4 et  4 touches données contre 6 touches
reçues : bat, F. PAREDES par 2 à 1 et
A. PINTO-LEITE par 2 à 1 ; battu par M.
DE NORONHA et P. EÇA LEAL.

A.-E. DE JONG, 1 assaut victorieux sur 4
et 5 touches données contre 6 touches re-
çues : bat P. EÇA LEAL par 2 à 0 ; battu
par F. PAREDES, M. DE NORONHA et A.
PINTO-LEITE.

EQUIPE DE PORTUGAL :
M. DE NORONHA, 2 assauts victorieux

sur 4 et 5 touches données contre 5 touches
reçues : bat A.-E. DE JONG par 2 à 1 et
W. BROUWER par 2 à 0 ; battu par H.
WYNOLDY-DANIELS, et H. VAN BLYEN-
BURGH.

P. EÇA LEAL, 2 assauts victorieux sur
4 et 4 touches données contre 5 touches
reçues : bat H. WYNOLDY-DANIELS par 2
à 1 et W. BROUWER par 2 à 0 ; battu
par A-J DE JONG et H. VAN BLYEN-
BURGH.

F. PAREDES, 1 assaut victorieux sur 4
et 5 touches données contre 7 touches re-
çues : bat A.-E DE JONG par 2 à 1 ; battu
p a r  H . WYNOLDY - DANIELS, H. VAN
BLYENBURGH et W. BROUWER.

A. PINTO-LEITE, 1 assaut vicotrieux sur
4 et 4 touches données contre 7 touches
reçues : bat A.-E. DE JONG par 2 à 1 ;
b a t t u  p a r  H . WYNOUDY-DANIELS, H.
VAN BLYENBURGH et W. BROUWER.

JURY. — Président :  M. BUSCARLET
(Suisse). — Assesseurs :  MM. BREITT-
MAYER (France), GREGORINI (Argentine),
BARTHELEMY (France) et SALTALLA
(Italie).

MATCH N° 17. — PISTE N° 4

URUGUAY - DANEMARK

L’équipe d’Uruguay bat l’équipe de Dane-
mark par 9 assauts victorieux sur 16 et 23
touches données contre 20 touches reçues.

EQUIPE D’URUGUAY :
C. ROLANDO, 3 assauts victorieux sur 4

et 7 touches données contre 3 touches re-
çues : bat I. OSHER par 2 à 0 ; P. RYE-
FELT par 2 à 1 et V. STILLING-ANDERSON
par 2 à 0 ; battu par J. BERTHELSEN.

H. BELO-HERRARA, 3 assauts victorieux
sur 4 et 7 touches données contre 5 touches
reçues : bat I. OSHER par 2 à 1 ; P. RYE-
FELT par 2 à 1 et V. STILLING-ANDERSON
par 2 à 1 ; battu par J. BERTHELSEN.

4 e t  5
FERREIRA, 2 assauts victorieux sur
touches données contre 5 touches

reçues
2 à 1

bat V. STILLING-ANDERSON par
et J. BERTHELSEN par 2 à 0 ; battu

par I. OSHER et P. RYEFELT.
D.-R. MENDY, 1 assaut victorieux sur 4

et 4 touches données contre 7 touches re-
çues : bat V. STILLING-ANDERSON par
2 à 1 ; battu par I. OSHER P. RYEFELT
et J. BERTHELSEN.

EQUIPE DE DANEMARK :

J. BERTHELSEN, 3 assauts victorieux sur
4 et 6 touches données contre 4 touches
reçues : bat D.-R. MENDY par 2 à 0 ; H.
BELO-HERRERA par 2 à 1 et C. ROLANDO
par 2 à 1 ; battu par S.-A. FERREIRA.

P. RYEFELT, 2 assauts victorieux sur 4
et 6 touches données contre 5 touches re-
reçues : bat D.-R MENDY par 2 à 1 et S.-A.
FERREIRA par 2 à 0 ; battu par H. BELO-
HERRERA et C. ROLANDO. 

1. OSHER 2 assauts victorieux sur 4 et
5 touche.~ données contre 6 touches reçues :
bat D.-R. MENDY par 2 à 1 et S.-A. FER-
REIRA par 2 à 1 ; battu par H. BELO-HER-
RERA et C. ROLANDO.

V. STILLING-ANDERSON, 0 assaut victo-
rieux sur 4 et 3 touches données contre 0
touches reçues : battu par D.-R. MENDY,
H. BELO-HERRERA, C. ROLANDO et S.-A.
FERREIRA.

JURY. — Président :  M. ETTLINGER
(France). — Assesseurs : MM. ANTON (Cu-
ba), D’ANDRADE (Portugal), ANSELMI (Ita-
lie) et BILLARD (France).

MATCH N° 18. — PISTE N° 5

DANEMARK - HOLLANDE

L’équipe de Danemark but l ’équipe de
Hollande par 9 assauts victorieux sur 16 et
22 touches données contre 18 touches reçues.

EQUIPE DE DANEMARK :

J. BERTHELSEN, 4 assauts victorieux sur
4 et 8 touches données contre 1 touche re-
çue : bat H. WYNOLDY-DANIELS par 2 à 0 ;
W. BROUWER par 2 à 0; J. DE BEAU-
p a r  2  à  1  e t  H .  V A N  B L Y E N B U R G H

P. RYEFELT, 3 assauts vicotrieux sur 4
et 7 touches données contre 4 touches re-
çues : bat H. WYNOLDY-DANIELS par 2
à 1 ; W. BROUWER par 2 à 1 et H. VAN
BLYENBURGH par 2 à 0 ; battu par J. DE
BEAUFORT.

I. OSHER. 1 assaut victorieux sur 4 et
4 touches données contre 6 touches reçues :
bat W. BROUWER par 2 à 0 ; battu par
H. WYNOLDY-DANIELS, J. DE BEAUFORT
et H. VAN BLYENBURGH.

V. STILLING-ANDERSON, 1 assaut victo-
rieux sur 4 et 3 touches données contre
7 touches reçues : bat H. VAN BLYEN-
BURGH par 2 à 1 ; battu par H. WY-
NOLDY-DANIELS, W. BROUWER et J. DE
BEAUFORT.

EQUIPE DE HOLLANDE :

J. DE BEAUFORT, 3 assauts victorieux sur”
4 et 7 touches données contre 4 touches
reçues : bat P. RYEFELT par 2 à 1 ; V.
STILLING-ANDERSON par 2 à 0 et I.
OSHER par 2 à 1; battu par J. BERTHEL-
SEN.

H. WYNOLDY-DANIELS, 2 assauts vic-
torieux sur 4 et 5 touches données contre
5 touches reçues : bat V. STILLING-AN-
DERSON par 2 à 0 et I. OSHER par 2

THELSEN.
à battu par P. RYEFFELT et J. BER-

H. VAN BLYENBURGH, 1 assaut victo-
rieux sur 4 et 3 touches données contre
6 touches reçues : bat I. OSHER par 2
à 0 ; battu par P. RYEFELT, V. STILLING-
ANDERSON et J. BERTHELSEN.

W. BROUWER, 1 assaut victorieux sur 4
et 3 touches données contre 7 touches re-
çues : bat V STILLING-ANDERSEN par
2 à 1 : battu par P. RYEFELT, I. OSHER
et J. BERTHELSEN.
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JURY. — Président : M. POPLIMONT
(Belgique). — Asesseurs  :  MM. VUIL-
LAUME (France), CUOMO (Italie) MAR-
QUILLAS (Espagne) et MENDE (Suisse).

NICOLOPOULOS par 2 à 0 et C. KOTZIAS
par 2 à 0 ; battu par E. SCOTIDAS.

S. QUESADA-TORRES, 3 assauts victo-
rieux sur 4 et  6 touches données contre
5 touches reçues : bat C. NICOLOPOULOS
par 2 à 1 ; E. SCOTIDAS par 2 à 1 et
C. KOTZIAS par 2 à 1 ; battu par T.
TRIANTAFILLAKOS.

F. ALONSO, 2 assauts victorieux sur 4
et 5 touches données contre 4 touches re-
çues : bat T. TRIANTAFILLAKOS par 2
à 0 et C. KOTZIAS par 2 à 0 : battu par
C. NICOLOPOULOS et E. SCOTIDAS. 

R. MANALICH, 1 assaut victorieux sur 4

EQUIPE DE PORTUGAL :
H. CUNHA DA SIVEIRA, 3 assauts victo-

ricueux sur 4 et 7 touches données contre
3 touches reçues :
à 1;

bat O. MIRANDA par 2
A. LOPEZ par 2 à 0 et S. QUESADA-

TORRES par 2 à 0 ; battu par R. FONST.
A. MASCARENHAS DE MENEZES, 3 as-

sauts victorieux sur 4 et 6 touches données
contre 4 touches reçues : bat O. MIRANDA
par 2 à 1 ; A. LOPEZ par 2 à 0 et S. QUE-
SADA-TORRES par 2 à 1 ; battu par R.
FONST.

P O U L E  E
(3 équipes — 3 matches)

1re SUISSE, 1 match victorieux sur 1, 12
assauts victoriex sur 16 et 27 touches don-
nées contre 15 touches reçues : bat, GRECE
par 12 assauts à 4 et 27 touches à 15.

2e CUBA, 1 match victoriex sur 1, 9 as-
sauts victorieux sur 16 et 21 touches don-
nées contre 18 touches reçues : bat GRECE
par 9 assauts à 7 et 21 touches à 18.

Non classée:

GRECE, 0 match victorieux sur 2, 11 as-
sauts vicotrieux sur 32 et 33 touches don-
nées contre 48 touches reçues : battue par
SUISSE et CUBA.

J. PAIVA, 3 assauts victorieux sur 4 et
et 6 touches données contre 5 touches re-
çues : bat O. MIRANDA par 2 à 1 ; A. LO-
PEZ par 2 à 1 et S. QUESADA-TORRES
par 2 à 1; battu par R. FONST.

P. EÇA LEAL, 2 assauts victorieux sur 4
et 6 touches données contre 4 touches re-
çues : bat O. MIRANDA par 2 à 0 et A.
LOPEZ par 2 à 0 ; battu- par K. FONST
et S. QUESADA-TORRES.

et 3 touches données contre 7 touches re-
çues :  bat T. TRIANTAFILLAKOS par 2
à 1 ; battu par C. NICOLOPOULOS, E. SCO-
TIDAS et C. KOTZIAS.

EQUIPE DE GRECE :
E. SCOTIDAS, 3 assauts victorieux sur 4

et 7 touches données contre 4 touches re-
çues : bat F. ALONSO par 2 à 1 ; R. FONST
par 2 à 1 et R. MANALICH par 2 à 0 ;
battu par S. QUESAlDA-TORRES.

C. NICOLOPOULOS, 2 assauts victorieux
sur 4 et 5 touches données contre 5 touches
reçues : bat F. ALONSO par 2 à 0 et R.
MANALICH par 2 à 1 ; battu par R. FONST
et S. QUESADA-TORRES.

T. TRIANTAFILLAKOS, 1 assaut victo-
rieux sur 4 et 3 touches données contre 6
touches reçues : bat S. QUESADA-TORRES
par 2 à 0 ; battu par F. ALONSO, R. FONST
et R. MANALICH.

MATCH N° 19. — PISTE N° 6
EQUIPE DE CUBA :SUISSE - GRECE

L’équipe de Suisse bat l’équipe de Grèce
par 12 assauts victorieux sur 16 et 27 touches
données contre 15 touches reçues.

EQUIPE DE SUISSE :
M.-E. EMPEYTA, 3 assauts victorieux sur

4 et 6 touches données contre 3 touches
reçues : bat E. SCOTIDAS par 2 à 0 ; C.
NICOLOPOULOS par 2 à 0 et C. KOTZIAS
par 2 à 1 ; battu par T. TRIANTAFILLA-
KOS.

C. ANTONIADES, 3 assauts victoreiux sur
4 et 7 touches données contre 4 touches
reçues : bat E. SCOTIDAS par 2 à 1 : C.

R. FONST, 4 assauts victorieux sur 4 et
8 touches données contre 2 touchées reçues :
bat A. MASCARENHAS DE MENEZES par
2 à 0 ; J. PAIVA par 2 à 0 ; H. CUNHA DA
SILVEIRA par 2 à 1 et P. EÇA LEAL par
2 à 1.

S. QUESADA-TORRES, 1 assaut victorieux
sur 4 et 4 touches données contre 7 touches
reçues : bat P. EÇA LEAL par 2 à 1 ; battu
par A. MASCARENHAS DE MENEZES, J.
PAIVA et H. CUNHA DA SILVEIRA.

O. MIRANDA, 0 assaut victorieux sur 4
et 3 touches données contre 8 touches re-
çues : battu par A. MASCARENHAS DE

C. KOTZIAS. 1 assaut victorieux sur 4 et
3 touches données contre 6 touches reçues :
bat R. MANALICH par 2 à 0 ; battu par
F. ALONSO, R. FONST et S. OUESADA-
TORRES. MENEZES, J. PAIVA, H. CUNHA DA SIL-

VEIRA et P. EÇA LEAL.
JURY. — Président : M. A. LION (Fran-

ce). — Assesseurs : MM. MENDE (Suisse).
SASSETTI (Portugal), TERLIZZI (Italie) et
WILLEMS (France).

MATCH N° 21

NICOLOPOULOS par 2 à 0 et C. KOTZIAS
par 2 à 1 ; battu par T. TRIANTAFILLA-
K O S . A. LOPEZ, 0 assaut victorieux sur 4 et

1 touche donnée contre 8 touches reçues :
F. FITTING, 3 assauts victorieux sur 4

et 7 touches données contre 4 touches re-
battu par A. MASCARENHAS DE MENÉZES,
J. PAIVA, H. CUNHA DA SILVEIRA et P.
ECA LEAL.çues : bat C. NICOLOPOULOS par 2 à 0 ;

T. TRIANTAFILLAKOS par 2 à 1 et C.
KOTZIAS par 2 à 1 ; battu par E. SCO-
TIDAS.

H. JACOUET. 3 assauts victorieux sur 4
et 7 touches d’onnées contre 4 touches re-
çues : bat E. SCOTIDAS par 2 à 1 ; C.
NICOLOPOULOS par 2 à 0 et C. KOTZIAS

JURY. — Président : M. BUSCARLET
(Suisse). — Assesseurs : MM. DYER (Gde-
Bretagne), POTTELET (Belgique), CAGIATI
(Italie) et CERNEA (France).

MATCH N° 23. — PISTE N° 1

SUISSE - CUBA

Ce match n’a pas eu
étant qualifiées pour

lieu, les deux
les quarts de

équipes
filnales.

Q U A R T S  D E  F I N A L E S
KOS.
2 à  1  ;  battu  par  T.  TRIANTAFILLA- PORTUGAL - GRANDE-BRETAGNE

L’équipe de Portugal bat l ’équipe de
Grande-Bretagne par 12 assauts victorieux
sur 16 et 23 touches données contre 15 tou
ches reçues.

Lundi 7 Juillet 1924. — Réunion N° 189EQUIPE DE GRECE :
T. TRIANTAFILLAKOS, 3 assauts victo-

rieux sur 4 et 7 touches données contre
4 touches reçues : bat C. ANTONIADES par
2 à 1 M.-E. EMPEYTA par 2 à 0 et H.
JACQUET par 2 à 1 ; battu par E. FIT-

E. SCOTIDAS, 1 assaut victorieux sur 4
et 4 touches données contre 7 touches re-
çues : bat E. FITTING par 2 à 1 ; battu
par C. ANTONIADES, M.-E. EMPEYTA et
H. JACQUET.

Nombre d’équipes : 10. — Nombre de pou-
les : 3. — Qualifiées par poule : 2, soit,
6 équipes admissibles aux 1/2 finales.

P O U L E  F
EQUIPE DE PORTUGAL :

H. CUNHA DA SILVEIRA, 4 assauts victo-
rieux sur 4 et 8 touches données contre 2
touches reçues : bat A.-D. CRAIG par 2
à  1 ; M.-D. HOLT par 2 à 1 ; C.-B. NOT-
LEY par 2 à 0 et R. FRATER par 2 à 0.

A. MASCARENHAS DE MENEZES, 3 as-
sauts victorieux sur 4 et 6 touches données
contre 3 touches reçues : bat M.-D. HOLT
par 2 à 0 ; C.-B. NOTLEY par 2 à 0 et R.
FRATER par 2 à 1 ; battu par A.-D. CRAIG.

J. PAIVA, 3 assauts victorieux sur 4 et 7
touches données contre 5 touches reçues :
bat A. CRAIG par 2 à 1 : M.-D. HOLT par
2 à 1 et R. FRATER par 2 à 1 ; battu par
C.-B. NOTLEY.

(4 équipes — 6 matches)
Ire PORTUGAL, 2 matches victorieux sur

3, 23 assauts victorieux sur 32 et 50 touches
données contre 31 touches reçues : bat CUBA
par 11 assauts à 5 et 25 touches à 16 ;
GRANDE-BRETAGNE pas 12 assauts à 4 et
25 touches à 15.

2e ESPAGNE, 2 matches victorieux sur 2,
20 assauts victorieux sur 32 et 48 touches
données contre 33 touches reçues :  bal
CUBA par 9 assauts à 7 et 23 touches à 17 ;
GRANDE-BRETAGNE par 11 assauts à 5 et
25 touches à 16.

N o n  c l a s s é s  :

CUBA, 0 match victorieux sur 2, 12 as-
sauts victorieux sur 32 et 33 touches don-
nées contre 48 touches reçues : battue par
PORTUGAL et ESPAGNE.

C. NICOLOPOULOS. 0 assaut victorieux
sur 4 et 0 touche donnée contre 8 touches
reçues : battu par C. ANTONIADES, M.-E.
EMPEYTA, E. FITTING et H. JACQUET.

C. KOTZIAIS. 0 assaut victorieux sur 4
et 4 touches données contre 8 touches re-
çues : battu par C. ANTONIADES, M.-E.
EMPEYTA, E. FITTING et H. JACQUET.

JURY. — Président : M. LEVISON (Dane-
mark). — Assesseurs : MM. BRUN (Suisse),
G E O R G I A D E S (Gréce), BREITTMAYER
(France) et GALIANO (Italie).

P. EÇA LEAL, 2 assauts victorieux sur 4
et 4 touches données contre 5 touches re-
çues : bat A.-D CRAIG par 2 à 0 et R.
FRATER par 2 à 1 ; battu par M.-D. HOLT
et C.-B. NOTLEY.

EQUIPE DE GRANDE-BRETAGNE :
C.-B. NOTLEY, 2 assauts victorieux sur 4

et 4 touches données contre 5 touches re-
çues : bat J. PAIVA par 2 à 1 et EÇA LEAL
par 2 à 0 ; battu par A. MASCARENHAS DE
MENEZES et H. CUNHA DA SILVEIRA.

MATCH N° 29. — PISTE No 8 GRANDE-BRETAGNE, 0 match victorieux
sur 2, 9 assauts victorieux sur 32 et 31 tou-
ches données contre 50 touches reçues :
battue par PORTUGAL et ESPAGNE.

CUBA - GRECE

L’équipe de Cuba bat l’équipe de Grèce
par 9 assauts victorieux sur 16 et 21 touches
données contre 18 touches reçues. MATCH N° 22. — PISTE N° 4

PORTUGAL - CUBA

L’équipe de Portugal bat l’équipe de Cuba
pur 11 assauts victorieux sur 16 et 25 touches
données contre 16 touches reçues.

A.-D. GRAIG, 1 assaut victoreux sur 4 et 4
touches données contre 6 touches reçues :
bat A. MASCARENHAS DE MENEZES par
2 à 0 ; battu par J. PAIVA, H. CUNHA DA
SILVEIRA et P. EÇA LEAL.

EQUIPE DE CUBA :
R. FONST. 3 assauts victorieux sur 4 et

7 touches données contre 2 touches reçues :
bat T. TRIANTAFILLAKOS par 2 à 0 ; C.

39 —  —



M.-D. HOLT. 1 assaut vistorieux sur 4
et 4 touches donées contre 6 touches re-
çues : bat P. EÇA LEAL par 2 à 0 : battu
par A. MASCARENHAS DE MENEZES, J.
PAIVA et H. CUNHA DA SILVEIRA.

R. FRATER, 0 assaut victorieux sur 4 et
3 touches données contre 8 touches reçues :
battu par A. MASCARENHAS DE MENEZES,
J. PAIVA H. CUNHA DA SILVEIRA et P.
EÇA LEAL.

JURY. — Président : M. BUSCARLET
(Suisse). — Assesseurs : MM. RAMIREZ
(Espagne), CERNEA (France), CAGIATI (Ita-
lie) et RENAD (Belgique).

MATCH N° 24. — PISTE N° 3

ESPAGNE - CUBA

L’équipe d’Espagne bat l’équipe de Cuba
par 9 assauts victorieux sur 16 et 23 touches
données contre 17 touches reçues.

EQUIPE D’ESPAGNE :
D. DIEZ DE RIVERA, 4 assauts victorieux

sur 4 et 8 touches données contre 2 touches
reçues : bat F. ALONSO par 2 à 1 ; R.
FONST par 2 à 1 ; R. MANALICH par 2
à 0 et S. QUESADA-TORRES par 2 à 0.

J. DELGADO, 3 assauts victorieux sur 4
et 7 touches données contre 3 touches re-
çues : bat F. ALONSO par 2 à 1 ; R. MA-
NALICH par 2 à 0 et S. QUESADA-TORRES
par 2 à 0 ; battu par R. FONST.

D. GARCIA-MONTORO, 2 assauts victo-
rieux sur 4 et 5 touches donées contre 4
touches reçues : bat F. ALONSO par 2 à 0
et R. MANALICH par 2 à 0 ; battu par
R. FONST et S. QUESADA-TORRES.

F. DE POMES-SOLER, 0 assaut victorieux
sur 4 et 3 touches données contre 8 touches
reçues : battu par F. ALONSO, R. FONST,
R. MANALICH et S. QUESADA-TORRES.

EQUIPE DE CUBA :
R. FONST, 3 assauts victorieux sur 4 et

7 touches données contre 4 touches reçues :
bat F. DE POMES-SOLER par 2 à 1 ; J.
DELGA’DO par 2 à 1 et D. GARCIA-MON-
TORO par 2 à 0 ; battu par D. DIEZ DE
RIVERA.

S. QUESADA-TORRES, 2 assauts victo-
rieux sur 4 et 4 touches données contre
6 touches reçues : bat F. DE POMES-SOLER
par 2 à 1 et D. GARCIA-MONTORO par 2
à 1 ; battu par J. DELGADO et D. DIEZ
DE RIVERA.

F. ALONSO, 1 assaut victorieux sur 4 et
4 touches données contre 6 touches reçues :
bat F. DE POMES-SOLER par 2 à 0 ; battu
par J. DELGADO, D. GARCIA-MONTORO et
D. DIEZ DE RIVERA.

R. MANALICH, 1 assaut victorieux sur 4
et 2 touches données contre 7 touches re-
çues : bat F. DE POMES-SOLER par 2 à 1 ;
battu par J. DELGADO, D. GARCIA-MON-
TORO et D. DIEZ DE RIVERA.

JURY. — Président : M. POPLIMONT (Bel-
gique). — Assesseurs : MM. DE MARVAT,
(Suisse), WILLEMS (France), ALISON (Etats-
Unis) et TERLIZZI (Italie).

MATCH N° 25. — PISTE N° 2

ESPAGNE - GRANDE-BRETAGNE

L’équipe d’Espagne bat l’équipe de Grande-
Bretagne par 11 assauts victorieux sur 16 et
25 touches données contre 16 touches reçues.

EQUIPE D’ESPAGNE :

D. DIEZ DE RIVERA, 4 assauts victorieux
sur 4 et 0 touches données contre 1 touche
reçue : bat R. FRATER par 2 à 0 ; A.-D.
CRAIG par 2 à 0 ; C.-H. BISCOE par 2
à 0 et M.-D. HOLT par 2 à 1.

D. GARCIA-MONTORO, 3 assauts victo-
rieux sur 4 et 7 touches données contre 4
touches reçues : bat R. FRATER par 2
à 1 ; C.-H. BISCOE par 2 à 1 et M.-D. HOLT
par 2 à 0 ; battu par A.-D. CRAIG.

F. DE POMES-SOLER, 2 assauts victorieux
sur 4 et 5 touches données contre 5 touches

reçues : bat C.-H. BISCOE par 2 à 1 et
M.-D. HOLT par 2 à 0 : battu par R. FRA-
TER et A.-D. CRAIG.

J. DELGADO, 2 assauts victorieux sur 4
et 5 touches données contre 6 touches re-
çues : bat A.-D. CRAIG par 2 à 1 et M.-D.
HOLT par 2 à 1 ; battu par R. FRATER
et C.-H. BISCOE.

EQUIPE DE GRANDE-BRETAGNE.
R. FRATER, 2 assauts victorieux sur 4

et 3 touches données contre 5 touches re-
çues : bat F. DE POIMES-SOLER par 2
à 1 et J. DELGADO par 2 à 0 ; battu par
D. GARCIA-MONTORO et D. DIEZ DE RI-
VERA.

A.-D. CRAIG, 2 assauts victorieux sur 4
et 5 touches données contre 5 touches re-
çues : bat, F. DE POMES-SOLER par 2
à 0 et D. GARCIA-MONTORO par 2 à 1 ;
battu par J. DELGADO et D. DIEZ DE
RIVERA.

C.-H. BISCOE, 1 assaut victorieux sur 4
et 4 touches données contre 7 touches re-
çues : bat J. DELGADO par 2 à 1 ; battu
par F. DE POMES-SOLER, D. GARCIA-
MONTORO et D. DIEZ DE RIVERA.

M.-D. HOLT, 0 assaut victorieux sur 4
et 2 touches données contre 8 touches re-
 çiues : battu par F. DE POMES-SOLER,
J. DELGADO, D. GARCIA-MONTORO et D.
DIEZ DE RIVERA.

JURY. — Président : M. VUAGNAT (Suis-
se). — Assesseurs : MM. RAMIREZ (Espa
gne), BRUN (Suisse), ETTINGER (France)
et LAFITTE (France) 

MATCH N° 26

PORTUGAL - ESPAGNE

Ce match n’a pas eu lieu, les deux équipes
étant qualifiées pour les demi-finales.

MATCH N° 27

GRANDE-BRETAGNE - CUBA

Ce match n’a pas eu lieu, les deux équipes
étant éliminées des demi-finales.

POULE G

(3 équipes — 3 matches)
1re BELGIQUE, 1 match victorieux sur 1,

13 assauts victorieux sur 16 et 28 touches
données contre 11 touches reçues : bat
SUISSE par 13 assauts à 3 et 38 touches
à 11.

2e ETATS-UNIS, 1 match victorieux sur 1,
8 assauts victorieux sur 16 et 21 touches
données contre 19 touches reçues : bat
SUISSE par 8 assauts à 8 et 21 touches
à 19.

N o n  c l a s s é e  :

SUISSE, 0 match victorieux sur 2, 11 as-
sauts victorieux sur 32 et 30 touches don-
nées contre 49 touches reçues : battue par
BELGIQUE et ETATS-UNIS.

MATCH N° 28. — PISTE N° 2

BELGIQUE - SUISSE

L’équipe  de  Belg ique  bat  l ’ équipe  de
Suisse par 13 assauts victorieux sur 16 et
28 touches données contre 11 touches re-
çues.

EQUIPE DE BELGIQUE :

 L. TOM. 4 assauts victorieux sur 4 et 8
touches donées contre 0 touche reçue : bat
C. ANTONIADES par 2 à 0 ; J. ALBARET
par 2 à 0 ; H. JACQUET par 2 à 0 et M.-E.
EMPEYTA par 2 à 0.

J. DE CRAECKER, 4 assauts victorieux sur
4 et 8 touches données contre 2 touches re-
çues :  bat C. ANTONIADES par 2 à 0 ;
J. ALBARET par 2 à 1; H. JACQUET par 2
à 0 et M.-E. EMPEYTA par 2 à 1.

F. DE MONTIGNY, 3 assauts victorieux
sur 4 et 7 touches données contre 4 touches
reçues bat C. ANTONIADES par 2 à 1 ;
J. ALBARET 2 à 0 et M.-E EMPEYTA
par 2 à 1 ; battu par H. JACQUET.

È. GEVERS, 2 assauts victorieux sur 4 et
5 touches données contre 5 touches reçues :
bat C. ANTONIADES par 2 à 1 et M.-E.
EMPEYTA par 2 à. 0 ; battu par J. ALBA-
RET et H. JACQUET.

EQUIPE DE SUISSE

H. JACQUET, 2 assauts victorieux sur 4
et 4 touches données contre 5 touches re-
çues : bat, F. DE MONTIGNY par 2 à 1
et E. GEVERS par 2 à 0 ; battu par L.
TOM et J. DE CRAECKER.

J. ALBARET. 1 assaut victorieux sur 4 et
3 touches données contre 7 touches reçues :
bat E. GEVERS par 2 à 1 ; battu par F. DE
MONTIGINY, L. TOM et J. DE CRAECKER.

C. ANTONIADES, 0 assaut victorieux sur
4 et 2 touches données contre 8 touches re-
çues : battu par F. DE MONTIGNY, E. GE-
VERS, L. TOM et J. DE CRAECKER.

M.-E. EMPEYTA. 0 assaut victorieux sur
4 et 2 touches donées contre 8 touches
reçues : battu par F. DE MONTIGNY, E.
GEVERS, L. TOM et J. DE CRAECKER.

JURY. — Président : M. L. DELEVOYE
(France). — Assesseurs’ : MM. VUILLAUME
(France). ANTON (Cuba), PIOT (France) et
SHERIFF (Grande-Bretagne).

MATCH N° 29. — PISTE N° 3

ETATS-UNIS - SUISSE

L’équipe des Etats-Unis bat l’équipe de
Suisse par 8 assauts victorieux sur 16 et
21 touches données contre 19 touches reçues.

EQUIPE DES ETATS-UNIS :

G.-C. CALNAN. 2 assauts victorieux sur 4
et 6 touches données contre 4 touches re-
çues : bat C. ANTONIADES ‘par 2 à 0 et
F. FITTING par 2 à 0 ; battu par M.-E.
EMPEYTA et H. JACQUET.

A. MILNER, 2 assauts victorieux sur 4 et
4 touches données contre 5 touches reçues :
bat C. ANTONIADES par 2 à 0 et H. JAC-
QUET par 2 à 1 ; battu par M.-E. EMPEYTA
et F. FITTING.

G.-H. BREED, 2 assauts victorieux sur 4
et 6 touches données contre 5 touches re-
çues : bat F. FITTING par 2 à 0 et H. JAC-
QUET par 2 à 1 ; battu par C. ANTONIADES
et M.-E. EMPEYTA.

L. SHORE, 2 assauts victorieux sur 4 et
5 touches données contre 5 touches reçues :
bat M.-E. EMPEYTA par 2 à 0 et F. FIT-
TING par 2 à 1 ; battu par C. ANTONIADES
et, H. JACQUET.

EQUIPE DE SUISSE :

M.-E. EMPEYTA, 3 assauts victorieux sur
4 et 6 touches données contre 4 touches
reçues : bat A. MILNER par 2 à 0 ; G.-H.
BREED par 2 à 1 et G.-C. CALNAN par 2
à 1 ; battu par L. SHORE.

H. JACQUET, 2 assauts victorieux sur 4 et
6 touches données contre 5 touches reçues :
bat L. SHORE par 2 à 0 et G.-C. CALNAN
par 2 à 1 ; battu par A. MILNER et G.-H.
BREED.

C. ANTONIADES, 2 assauts victorieux sur
4 et 4 touches données contre 6 touches
reçues : bat  BREED par 2 à 1 et L.
SHORE par 2 à 1 ; battu par A. MILNER
et G.-C. CALNAN.

F. FITTING, 1 assaut victorieux sur 4 et
3 touches données contre 6 touches reçues :
bat A. MILNER par 2 à 0 ; battu par G.-H.
BREED, L. SHORE et G.-C. CALNAN.

JURY. — Président : M. POPLIMONT (Bel-
gique. — Assesseurs  : BARBIER (Fran-
ce) WILLEMS (France),  SALTALLA (Italie)
et CEDERSCHIOLD (Suede).

MATCH N° 30

BELGIQUE - ETATS-UNIS

Ce match n’a pas eu lieu, les deux équipes
étant qualifiées pour les demi-finales.

—  —



et 5 touches données contre 4 touches re-
çues : bat W. RUSSELL par 2 à 0 et L.
SHORE par 2 à 0; battu par A.-S. LYON
et D. WALDHAUS.

P O U L E  H

(3 équipes — 3 matches)
1re FRANCE, 1 match victorieux sur 1,

13 assauts victorieux sur 16 et 37 touches
données contre 12 touches reçues :  bat
HOLLANDE par 13 assauts à 3 et 27 tou-
ches à 12.

2e ITALIE, 1 match victorieux sur 1, 10
assauts victorieux sur 16 et 24 touches don-
nées contre 16 touches reçues : bat HOL-
LANDE par 10 assauts à 6 et 24 touches
à 16.

Non classée :

HOLLANDE, 0 match victorieux sur 2,
Y assauts victorieux sur 32 et 28 touches
données contre 51 touches reçues : battue
par FRANCE et ITALIE.

MATCH N° 31. — PISTE N° 8

FRANCE - HOLLANDE

L’équipe de France bat l’equipe de Hol-
lande pur 13 assauts victorieux sur 16 et
27 touches données contre 12 touches reçues.

EQUIPE DE FRANCE :
G. BUCHARD, 4 assauts victorieux sur 4

et 8 touches données contre 1 touche reçue :
bat J. DE BEAUFORT par 2 à 1 ; A.-E: DE
JONG par 2 à 0 ; P.-L. VAN BOVEN par 2
à 0 et W. BROUWER par 2 à 0.

R. LIOTTEL. 3 assauts victorieux sur 4
et 6 touches données contre 3 touches re-
çues : bat J. DE BEAUFORT par 2 à 1 ;
A.-E. DE JONG par 2 à 0 et P.-L. VAN
BOVEN par 2 à 0 ; battu par W. BROU-
WER.

A. LABATTUT, 3 assauts victorieux sur 4
et 6 touches données contre 4 touches re-
çues : bat A.-E. DE JONG par 2 à 0 ; P.-L.
VAN BOVEN par 2 à 1 et W. BROUWER
par 2 à 1 ; battu par J. DE BEAUFORT.

G. TAINTURIER, 3 assauts victorieux sur
4 et 7 touches données contre 4 touches re-
çues : bat A.-E. DE JONG par 2 à 0 ; P.-L.
VAN BOVEN par 2 à 1 et W. BROUWER
par 2 à 1 ; battu par J. DE BEAUFORT.

EQUIPE DE HOLLANDE
J. DE BEAUFORT, 2 assauts victorieux sur

4 et  6 touches données contre 5 touhes
reçues : bat A. LABATTUT par 2 à 0 et
G. TAINTURIER par 2 à 1 ; battu par R.
LIOTTEL et G. BUCHARD.

W. BROUWER, 1 assaut victorieux sur 4
et 4 touches données contre 6 touches re-
çues : bat R. LIOTTEL par 2 à 0 ; battu par
G. BUCHARD, A. LABATTUT et G. TAIN-
TURIER.

Réunions Nos 191 et 192

Nombre de’équipes : 6. — Nombre de pou-
les : 2. — Qualifiées par poule : 2, soit

4 équipes admississibles à la finale.

P O U L E  I

(3 équipes — 3 matches:

F R A N C E ,  1  m a t c h  v i c t o r i e u x  s u r  1 ,
10 assauts victorieux sur 16 et 21 touches

A.-E. DE JONG, 0 assaut victorieux sur 4
et 0 touche donnée contre 8 touches reçues :
battu par R. LIOTTEL, G. BUCHARD, A.
LABATTUT et G. TAINTURIER.

P.-L. VAN BOVEN. 0 assaut victorieux sur
4 et 2 touches données contre 8 touches
reçues : battu par R. LIOTTEL, G. BU-
CHARD, A. LABATTUT et G. TAINTU-
RIER.

JURY. — Président : M. VUAGNAT (Suis-
se). — Assesseurs : MM. CEDERSCHIOLD
(Suède), POTTELLET (Belgique), MAR-
QUILLAS (Espagne) et DYER (Grande-Bre-
tagne).

MATCH N° 32. — PISTE N° 1

ITALIE - HOLLANDE MATCH N° 34. — PISTE N° 2

L’équipe d’Italie bat l’équipe de Hollande
par 10 assauts victorieux sur 16 et 24 tou-
ches données contre 16 touches reçues.

FRANCE - ETATS-UNIS

EQUIPE D’ITALIE :
G. BASLETTA, 3 assauts victorieux sur 4

et 7 touches données contre 2 touches re-
çues : bat W. BROUWER par 2 à 0 ; A.-E.
DE JONG par 2 à 0 et H. WYNOLDY-
DANIELS par 2 à 0 ; battu par J. DE BEAU-
FORT.

L’équipe de France bat l’équipe des Etats-
Unis par 10 assauts victorieux sur 16 et
24 touches données contre 15 touches reçues.

EQUIPE DE FRANCE
G. BUCHARD, 4 assauts victorieux sur 4

et 8 touches données contre 1 touche reçue :
bat A.-S. LYON par 2 à 1 ; W. RUSSELL
par 2 à 0; L. SHORE par 2 à 0 et D.
WALDHAUS par 2 à 0.

A. LIPPMANN, 2 assauts victorieux sur 4
G. CANOVA, 3 assauts victorieux sur 4 et

6 touches données contre 4 touches reçues :

bat A.-E. DE JONG par 2 à 0 ; H. WYNOLDY-
DANIELS par 2 à 1 et J. DE BEAUFORT
par 2 à 1 ; battu par W. BROUWER.

V. CUCCIA. 3 assauts victorieux sur 4 et
7 touches données contre 4 touches reçues :
bat W. BROUWER par 2 à 0 ; A.-E. DE
JONG par 2 à 1 et H. WYNOLDY-DANIELS
par 2 à 1 ; battu par J. DE BEAUFORT.

E. MORICCA, 1 assaut victorieux sur 4 et
4 touches données contre 6 touches reçues :
bat W. BROUWER par 2 à 0 ; battu par
A.-E. DE JONG, H. WYNOLDY-DANIELS et
J. DE BEAUFORT.

EQUIPE DE HOLLANDE :
J. DE BEAUFORT, 3 assauts victorieux

sur 4 et 7 touches données contre 5 touches
reçues :  bat G. BASLETTA par 2 à 1 :
V. CUCCIA par 2 à 1 et E. MORICCA par
2 à 1 ; battu par G. CANOVA.

W. BROUWER, 1 assaut victorieux sur 4
et 3 touches données contre 6 touches re-
çues : bat C. CANOVA par 2 à 0 ; battu
par G. BASLETTA, V. CUCCIA et E. MO-
RICCA.

H. WYNOLDY-DANIELS 1 assaut victo-
rieux sur 4 et  4 touches données contre
6 touches reçues : bat E. MORICCA par 2
à 0; battu par G. CANOVA, G. BASLETTA
et V. CUCCIA.

A.-E. DE JONG, 1 assaut victorieux sur 4
et 3 touches données contre 7 touches re-
çues : bat E. MORICCA par 2 à 1 ; battu
par G. CANOVA, G. BASLETTA et V. CUC-
CIA.

JURY. — Président : M. VAN DEN ABEELE

G. TAINTURIER, 2 assauts victorieux sur
4 et 6 touches données contre 5 touches
reçues : bat W. RUSSELL par 2 à 1 et
L. SHORE par 2 à 0 ; battu par A.-S. LYON
et D. WALDHAUS.

R. LIOTTE,L, 2 assauts victorieux sur 4
et 3 touches données contre 5 touches re-
çues : bat L. SHORE par 2 à 0 et D. WAL-
DHUAS par 2 à 1 ; battu par A.-S. LYON
et W. RUSSELL.

EQUIPE DES ETATS-UNIS :
A.-S. LYON, 3 assauts victorieux sur 4 et

7 touches données contre 4 touches reçues :
bat G. TAINTURIER par 2 à 1 : A. LIPP-
MANN par 2 à 1 et R. LIOTTEL ‘par 2 à 0 ;
battu par G. BUCHARD.

D. WALDHAUS, 2 assauts victorieux sur
4 et 5 touches données contre 5 touches
reçues :  bat G. TAINTURIER par 2 à 1
et A. LIPPMANN par 2 à 0 ; battu par
G. BUCHARD et R. LIOTTEL.

W. RUSSELL, 1 assaut victorieux sur 4
et 3 touches données contre 7 touches re-
çues : bat R. LIOTTEL par 2 à 1 ; battu
par G. TAINTURIER, A. LIPPMANN et G.
BUCHARD.

L. SHORE, 0 assaut victorieux sur 4 et
0 touche donnée contre 8 touches reçues :
battu par G. TAINTURIER, A. LIPPMANN,
G. BUCHARD et R. LIOTTEL.

JURY. — Président : M. VAN DEN ABEELE
(Belgique). — Assesseurs : MM. SALTALLA
(Italie), MARQUILLAS (Espagne), VAN
DULM (Hollande) et POPLIMONT (Belgi-

(Belgique). — Assesseurs : MM. ALISON
(Etats-Unis), D’ANDRADE (Portugal), SHE-
RIFF (Grande-Bretagne) et BARTHELEMY ,
(France).

MATCH N° 33
w e L

MATCH N° 35. — PISTE N° 1
FRANCE - ITALIE

Ce match n’a pus eu lieu, les deux équipes
étant qualifiées pour les demi-finales.

DEMI-FINALES

Mardi 8 Juillet 1924

données contre l5 touches reçues : bat
ETATS-UNIS par 10 assauts à 6 et 24 tou-
ches à 15.

2e PORTUGAL, 1 match victorieux sur 1,
10 assauts victorieux sur 16 et 21 touches
données contre 17 touches reçues :  bat
ETATS-UNIS par 10 assauts à 6 et 21 tou-
ches à 17.

Non classée :

ETATS-UNIS, 0 match victorieux sur 2,
12 assauts victorieux sur 32 et 33 touches
données contre 45 touches reçues : battue
par FRANCE et PORTUGAL.

PORTUGAL - ETATS-UNIS

L’équipe de Portugal bat l ’équipe des
Etats-Unis par 10 assauts victorieux sur 16
et 21 touches données contre 17 touches re-
çues.

EQUIPE DE PORTUGAL :
P. EÇA LEAL, 4 assauts victorieux sur 4

et 8 touches données contre 1 touche reçue :
bat A. MILNER par 2 à 0 ; A.-S. LYON
par 2 à 0 : D. WALDHAUS par 2 à 1 et G.-C.
CALNAN par 2 à 0.

H. CUNHA DA SILVEIRA, 4 assauts vic-
torieux sur 4 et 8 touches données contre
2 touches reçues : bat A. MILNER par 2
à 0 ; A.-S. LYON par 2 à 1 ; D. WAL-
DHAUS par 2 à 1 et, G.-C. CALNAN par
2 à 0.

A. MASCARENHAS DE MENEZES, 1 as-
saut victorieux sur 4 et 3 touches données
contre 7 touches reçues : bat A.-S. LYON
par 2 à 1 ; battu par A. MILNER, D. WAL-
DHAUS et G.-C. CALNAN.

M. DE NORONHA, 1 assaut victorieux sur
4 et 2 touches données contre 7 touches
reçues : bat G.-C. CALNAN par 2 à 1 ;
battu par A. MILNER, A.-S. LYON et D
WALDHAUS.

EQUIPE DES ETATS-UNIS :
A. MILNER, 2 assauts victorieux sur 4 et

4 touches données contre 4 touches reçues :
bat A. MASCARENHAS DE MENEZES par
2 à 0 et M. DE NORONHA par 2 à 0;
battu par P. EÇA LEAL et H. CUNHA DA
SILVEÎRA.

D. WALDHAUS, 2 assauts victorieux sur
4 et 6 touches données contre 4 touches
reçues : bat A MASCARENHAS DE ME-
NEZES ‘par 2 à 0 et M. DE NORONHA par
2 à 0; battu par P. EÇA LEAL et H.
CUNHA DA SILVEIRA.

A.-S. LYON, 1 assaut victorieux sur 4 et
4 touches données contre 6 touches reçues :
bat M. DE NORONHA par 2 à 0 ; battu
par A. MASCARENHAS DE MENEZES, P.
EÇA LEAL et H. CUNHA DA SILVEIRA.

G.-C. CALNAN, 1 assaut victorieux sur 4
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et 3 touches données contre 7 touches re-
çues : bat A. MASCARENHAS DE MENEZES
par 2 à 1 ; battu par M. DE NORONHA,
P. EÇA LEAL et H. CUNHA DA SILVEIRA.

JURY. — Président : M. POPLIMONT (Bel-
gique). — Assesseurs  :  MM.  CEDERS-
CHIOLD (Suède), BISCOE (Grande-Breta-
gne) RAMIREZ (Espagne) et WOLFSON
(Hollande).

MATCH N° 36

FRANCE - PORTUGAL

Ce match n’a pus eu lieu, les deux équipes
étant qualifiées pour la poule finale.

POULE J
(3 équipes — 3 matches)

1re ITALIE, 1 match victorieux sur 1,
10 assauts victorieux sur 16 et 24 touches
données contre 17 touches reçues : bat ES-
PAGNE par 10 assauts à 6 et 24 touches
à 17.

2e BELGIQUE, 1 match victorieux sur 1,
9 assauts victorieux sur 16 et 21 touches
données contre 22 touches reçues : bat ES-
PAGNE par 9 assauts à 7 et 21 touches
à 22.

Non classée :

ESPAGNE, 0 match victorieux sur 2, 13
assauts victorieux sur 32 et 39 touches don-
nées contre 45 touches reçues : battue par
ITALIE et BELGIQUE.

MATCH N° 37. — PISTE N° 2

BELGIQUE - ESPAGNE

L’équipe de Belgique bat l’équipe d’Es-
pagne pur 9 assauts victorieux sur 16 et
21 touches données contre 22 touches reçues.

EQUIPE DE
L. TOM. 4 assauts

BELGIQUE :
victorieux sur 4 et 8

touches données contre 4 touches reçues :
bat D. GARCIA-MONTORO par 2 à 1 ; D.
DIEZ DE RIVERA par 2 à 1 ; M. ZABALZA
DE LA FUENTE par 2 à 1 et. J. LOPEZ-
LARA-MALLOR par 2 à 1.

J. DE CRAECKER, 2 assauts victorieux sur
4 et 5 touches données contre 5 touches
reçues : bat D. GARCIA-MONTORO par 2
à 1 et D. DIEZ DE RIVERA par 2 à 0 ;
battu par M. ZABALZA DE LA FUENTE et
J. LOPEZ-LARA-MALLOR.

P. ANSPACH, 2 assauts victorieux sur 4
et 5 touches données contre 6 touches re-
çues : bat D. DIEZ DE RIVERA par 2
à 1 et M. ZABALZA DE LA FUENTE par
2 à 1 : battu par D. GARCIA-MONTORO et
J. LOPEZ-LARA-MALLOR.

C. DELPORTE, 1 assaut victorieux sur 4
et 3 touches données contre 7 touches re-
çues : bat M. ZABALZA DE LA FUENTE
par 2 à 1 ; battu par D. GARCIA-MONTORO,
D. DIEZ DE RIVERA et J. LOPEZ-LARA-
MALLOR.

EQUIPE D’ESPAGNE :
J. LOPEZ-LARA-MALLOR, 3 assauts victo-

rieux sur 4 et 7 touches données contre
2 touches reçues : bat P. ANSPACH par 2
à 0; C. DELPORTE par 2 à 0 et J. DE
CRAECKER par 2 à 0 ; battu par L. TOM.
D. GARCIA-MONTORO, 2 assauts victo-

rieux sur 4 et 6 touches données contre
6 touches reçues : bat P. ANSPACH par 2
à 1 et C. DELPORTE par 2 à 1 ; battu par
L. TOM et J. DE CRAECKER.

D. DIEZ
sur 4 et 4

DE RIVERA, 1 assaut victorieux
touches données contre 6 touches

reçues : bat C. DELPORTE par 2 à 0 ;
battu par P. ANSPACH, L. TOM et J. DE
CRAECKER.

M. ZABALZA DE LA FUENTE. 1 assaut
victorieux sur 4 et 5 touches données con-
tre 7 touches reçues : bat J. DE CRAEC-
KER par 2 à 1 ; battu par P. ANSPACH,
L. TOM et C. DELPORTE.

JURY. — Président — M. A.-E. DE JONG
(Hollande). — Assesseurs : MM. VAN DULM
(Hollande), DYER (Grande-Bretagne), SAS-
SETTI (Portugal) et FAUCON (Argentine).

—  —

MATCH N° 38. — PISTE N° 1

ITALIE - ESPAGNE

L’équipe d’Italie bat l’Équipe d’Espagne
par 10 victoires sur 16 et 24 touches données
contre 17 touches reçues.

EQUIPE DITALIE :
G. CANOVA, 3 assauts victorieux sur 4 et

7 touches donnée.~ contre 2 touches reçues :
bat F. DE POMES SOLER par 2 à 0 ; J.
DELGADO par 2 à 0 et D. GARCIA-MON-
TORO par 2 à 0 ; battu par D. DIEZ DE
RIVERA.

G. BASLETTA, 3 assauts victorieux sur 4
et 6 touches données contre 4 touches re-
çues : bat F. DE POMES-SOLER par 2
à 1 ; J. DELGADO par 2 à 1 et D. GARCIA-
MONTORO par 2 à 0 ; battu par D. DIEZ
DE RIVERA.

M.
4 et

sur
re-

çues :

BERTINETTI, 2 assauts victorieux
6 touches données contre 5 touches

bat F. DE POMES SOLER par 2
à 1 et J. DELGADO par 2 à 0 ; battu par
D. GARCIA-MONTORO et D. DIEZ DE RI-

4e PORTUGAL, 0 match victorieux sur 3,
18 assauts victorieux et 2 assauts nuls sur
48, 59 touches données contre 72 touches
reçues :
ITALIE.

battue par FRANCE, BELGIQUE et

MATCH N° 40. — PISTE N° 1

FRANCE - BELGIQUE

L’équipe de France bat l’équipe de Bel-
gique par 10 assauts victorieux et 1 assaut
nul sur 16 et 23 touches données contre
18 touches reçues.

EQUIPE DE FRANCE :

L. GAUDIN, 4 assauts victorieux sur 4 et
8 touches données contre 1 touche reçue :
bat F. DE MONTIGNY par 2 à 1 ; C. DEL-
PORTE par 2 à 0 ; J. DE CRAECKER par
2 à 0 et L. TOM par 2 à 0.

G. BUCHARD, 3

tre 4 touches reçues : bat C. DELPORTE

assauts victorieux et 1
assaut nul sur 4

par 2 à 1;

et

J. DE CRAECKER par 2 à 0

8 touche.~ données con-

et L. TOM par 2 à 1 : match nul avec
VERA.

V. CUCCIA. 2 assauts victorieux sur 4
et 5 touches données contre 6 touches re-
çues : bat J. DELGADO par 2 à 1 et D.
DIEZ DE RIVERA par 2 à 1 ; battu par
F. DE POMES SOLER et D. GARCTA-MON-
TORO.

F. DE MONTIGNY par 2 à 2 (coup double).
R.-F. DUCRET, 2 assauts victorieux sur 4

et 4 touches données contre 6 touches re-
çues : bat C. DELPORTE par 2 à 1 et L.

EQUIPE D’ESPAGNE :
D. DIEZ DE RIVERA, 3 assauts victorieus

sur 4 et 7 touches données contre 4 touches
reçues : bat G. CANOVA par 2 à 1 ; G.
BASLETTA par 2 à 0 et M. BERTINETTA
par 2 à 1 ; battu par V. CUCCIA.

D. GARCIA-MONTORO, 2 assauts victo-
rieux sur 4 et  4 touches données contre
6 touches reçues  : bat M. BERTINETTI
par 2 à 1 et V. CUCCIA par 2 à 1 ; battu
par G. CANOVA et G. BASLETTA.

F. DE POMES SOLER, 1 assaut victorieux
sur 4 et 4 touches données contre 6 touches
reçues : bat V. CUCCIA par 2 à 0 ; battu
par G. CANOVA, G. BASLETTA et M. BER-
TINETTI.

J DELGADO, 0 assaut victorieux sur 4
et 2 touches données contre 8 touches re-
çues ; battu par G. CANOVA, G. BASTETTA,
M. BERTINETTI et V. CUCCIA.

JURY. — Président : M. P. LION (France).
— Assesseurs : MM. SCHEFFER (Hollande),
DE MARVAL (Suisse), FRATER (Grande-
Bretagne) et A.-E. DE JONG (Hollande).

MATCH N° 39

ITALIE - BELGIQUE

Ce match n’a pas eu lieu, les deux équipes
étant qualifiées pour la poule finale.

POULE FINALE

(4 équipes — 12 matches)
Mercredi 9 Juillet 1924.

Réunion Nos 193 et 194
1re FRANCE, 3 matches victorieux sur 3,

29 assauts victorieux et 2 assauts nuls sur
48, 72 touches données contre 55 touches
reçues : bat, BELGIQUE par 10 assauts vic-
torieux et 1 assaut nul à 5 et 23 touches
à 18 ; ITALIE par 8 assauts à 8 et 21 tou-
ches à 20 ; PORTUGAL par 11 assauts vic-
torieux et 1 assaut nul à 4 et 28 touches
à 17.

2e BELGIQUE, 2 matches victorieux sur 3,
23 assauts victorieux et 1 assaut nul sur 48,
66 t ouches  données  contre  58 t ouches
reçues : bat ITALIE par 11 assauts
à 5 et 25 touches à 16 ; PORTUGAL par
9 assauts à 7 et 23 touches à 19 ; battue
par FRANCE.

3e ITALIE, 1 match victorieux sur 3, 21
assauts victorieux et 1 assaut nul sur 48,
57 touches données contre 69 touches re-
çues : bat PORTUGAL par 8 assauts victo-
rieux et 1 assaut nul à 7 et 21 touches
à 23 ; battue par FRANCE et BELGIQUE.

TOM par 2 à 1 ; battu par- F. DE MONTI-
GNY et J. DE CRAECKER.

G. TAINTURIER, 1 assaut victorieux sur 4
et 3 touches données contre 7 touches re-
çues : bat J. DE CRAECKER par 2 à 1 ;
battu par  F. DE MONTIGNY, C. DELPORTE

et L. TOM

EQUIPE DE BELGIQUE :

F. DE MONTIGNY, 1 assaut victorieux
et 1 assaut nul sur 4 et 7 touches données
contre 5 touches reçues : bat R.-F. DUCRET
par 2 à 0 et G. TAINTURIER par 2 à 1 ;
match nul avec G. BUCHARD par 2 à 2
(coup double) ; battu par L. GAUDIN.

C. DELPORTE, 1 assaut victorieux sur
4 et 4 touches données contre 6 touches re-
çues : bat G. TAINTURIER par 2 à 0 :
battu par L. GAUDIN, R.-F. DUCRET et G:
BUCHARD.

J. DE CRAECKER, 1 assaut victorieux sur
4 et 3 touches données contre 6 touches
recues es : bat R.-F. DUCRET par 2 à 0 :
battu par L. GAUDIN, G. TAINTURIER et
G. BUCHARD.

L. TOM, 1 assaut victorieux sur 4 et 4 tou-
ches données contre 6 touches reçues : bat
G. TAINTURIER par 2 à 0 ; battu par L.
GAUDIN, R.-F. DUCRET et G. BUCHARD.

JURY. — Président
se). — Assesseurs : MM:

VUAGNAT (Suis-
CUOMO (Italie).

BISCOE (Gde-Bretagne), CEDERSCHOLD
(Suède) et SCHEFFER (Hollande).

MATCH N° 41. — PISTE N° 6

FRANCE - ITALIE

L’équipe de France bat l’équipe d’Italie
par 8 assauts victorieux sur 16 et 21 touches
données contre 20 touches reçues.

EQUIPE DE FRANCE :

A. LABATTUT, 3 assauts victorieux sur 4
et 7 touches données contre 3 touches re-
çues : bat G. CANOVA par 2 à 0 : G. BAS-
LETTA par 2 à 1 et M. BERTINETTI par 2
à 0 ; battu par V. CUCCIA.

G. BUCHARD, 3 assauts victorieux sur 4
et 7 touches données contre 4 touches re-
çues : bat G. CANOVA par 2 à 0 ; G. BAS-
LETTA par 2 à 1 et V. CUCCIA par 2 à 1 ;
battu pal: M. BERTINETTI.

R.-F. DUCRET, 2 assauts victorieux sur 4
et 4 touches données contre 5 touches re-
çues : bat G. BASLETTA par 2 à 0 et V.
CUCCIA par 2 à 1 ; battu par G. CANOVA
et M. BERTINETTI.

A. LIPPMANN, 0 assaut victorieux sur 8 et
3 touches données contre 8 touches reçues :
battu par G. CANOVA, G. BASLETTA, M.
BERTINETTI et V. CUCCIA.



EQUIPE D’ITALIE :
M. BERTINBETTI, 3 assauts victorieux sur

4 et 6 touches données contre 4 touches
reçues : bat G. BUCHARD par 2 à 1 ; R.-F.
DUCRET par 2 à 0 et A. LIPPMANN par
2 à 1 ; battu par A. LABATTUT.

G. CANOVA, 2 assauts victorieux sur 4
et 4 touches données contre 4 touches re-
çues : bat R.-F. DUCRET par 2 à 0 et A.
LIPPMANN par 2 à 0 ; battu par G. BU-
CHARD et A. LABATTUT.

V. CUCCIA, 2 assauts victorieux sur 4 et
6 touches données contre 6 touches reçues :
bat A. LABATTUT par 2 à 1 et A. LIPP-
MAKN par 2 à 1 ; battu par G. BUCHARD
et R.-F. DUCRET.

G. BASLETTA, 1 assaut victorieux sur 4
et 4 touches données contre 7 touches re-
çues : bat A. LIPPMANN par 2 à 1 ; battu
par G. BUCHARD, R.-F. DUCRET et A.
LABATTUT.

JURY. — Président : M. LEVISON (Dane-
mark). — Assesseurs : MM. BISCOE (Gde-
Bretagne), SCHEFFER (Hollande), RUS-
SELL (Etats-Unis) et VAN DEN ABEELE
(Belgique).

MATCH No 42. — PISTE No 8

FRANCE - PORTUGAL
L’équipe de France bat l’éuipe de Portu-

gal par 11 assauts victorieux et 1 assaut nul
sur 16 et 28 touches données contre 17 tou-
ches reçues.

EQUIPE DE FRANCE :
G. TAINTURIER, 4 assauts victorieux sur

4 et 8 touches données contre 3 touches
reçues : bat R. MAYER par 2 à 1 ; J. PAIVA
par 2 à 0 ; H. CUNHA DA SILVEIRA par
2 à 1 et A. MASCARENHAS DE MENEZES
par 2 à 1.

G. BUCHARD, 3 assauts victorieux et 1 as-
saut nul sur 4 et 8 touches données contre
3 touches reçues : bat R. MAYER par 2
à 0 ; J. PAIVA par 2 à 1 ; A. MASCARENHAS
DE MENEZES par 2 à 0 : assaut nul avec
H. CUNHA DA SILVEIRA par 2 à 2.

L. GAUDIN, 2 assauts victorieux sur 4
et 6 touches données contre 5 touches re-
çues : bat H. CUNHA DA SILVEIRA par
2 à 1 et A. MASCARENHAS DE MENEZES
p a r  2 à  0  ; battu par R. MAYER et J.
P A I V A .

A. LABATTUT, 2 assauts victorieux sur 4
et 6 ‘touches données contre 6 touches re-
çues : bat J. PAIVA par 2 à 1 et H. CUNHA
DA SILVEIRA par 2 à 1 ; battu par R.
MAYER et A. MASCARENHAS DE MENE-
ZES.

EQUIPE DE PORTUGAL :
R. MAYER, 2 assauts victorieux sur 4 et

3 touches données contre 6 touches recues :
bat L. GAUDIN par 2 à 1 et A. LABATTUT
par 2 à 1 ; battu par G. TAINTURIER et
G. BUCHARD.

J. PAIVA, 1 assaut victorieux sur 4 et
4 touches données contre 7 touches reçues :
bat L. GAUDIN par 2 à 1 ; battu par G
TAINTURIER, A. LABATTUT et G. BU-
CHARD.

A. MASCARENHAS DE MENEZES, 1 as-
saut victorieux sur 4 et 3 touches données
contre 7 touches reçues : bat A. LABATTUT
par 2 à 1 ; battu par L. GAUDIN, G. TAIN-
TURIER et G. BUCHARD.

H. CUNHA DA SILVEIRA, 0 assaut vic-
torieux, et 1 assaut nul sur 4 et 5 touches
données contre 8 touches reçues : assaut nul
avec G. BUlCHARD par 2 à 2 : battu par
L. GAUDIN, G. TAINTURIER et A. LABAT-
TUT.

JURY. — Président : M. E. SELIGMAN
(Grande-Bretagne). — Assesseurs : MM, PO-
PLIMONT (Belgique), DYER (Grande-Breta-
gne), OSHER (Danemark) et TERLIZZI
(Italie).

MATCH No 43. — PISTE No 4

BELGIQUE - ITALIE

L’équipe de Belgique bat l’équipe d’ltalie

par 11 assauts vitorieux
ches données contre 16

sur 16 et 25 tou-
touches reçues.

EQUIPE DE BElLGIQUE :
C. DELPORTE, 4 assauts victorieux sur 4

et 8 touches données contre 4 touches re-
çues : bat G. CANOVA par 2 à 1 ; G. BAS-
LETTA par 2 à 1 ; M. BERTINETTI par 2
à 1 et V. CUCCIA par 2 à 1.

L. TOM, 3 assauts victorieux sur 4 et 7
louches données contre 3 touches reçues :
bat G. CANOVA par 2 à 0 ; M. BERTINETTI
par 2 à 1 et V. CUCCIA par 2 à 0 ; battu
par G. BASLETTA.

J. DE CRAECKER, 2 assauts victorieux sur
4 et 6 touches données contre 4 touches
reçues : b a t  M .  B E R T I N E T T I  p a r  2  à
et V. CUCCIA par 2 à 0 ; battu par G. CA-
NOVA et G. BASLETTA.

F. DE MONTIGNY, 2 assauts victorieux sur
4 et 4 touches données contre 5 touches re-
cues : bat G. CANOVA par 2 à 0 et G.
BASLETTA par 2 à 1 ; battu par M. BER-
TINETTI et V. CUCCIA.

EQUIPE D’ITALIE :
G. BASLETTA, 2 assauts victorieux sur 4

et 6 touches données contre 6 touches re-
çues : bat J. DE CRAECKER par 2 à 1 et
L. TOM par 2 à 1 ; battu par F. DE MON-
TEGNY et C. DELPORTE.

M. BERTINETTI, 1 assaut victorieux sur
4 et 4 touches données contre 6 touches re-
çues : bat, F. DE MONTIGNY par 2 à 0 :
battu par J. DE CRAECKER, C. DELPORTE
et L. TOM.

V. CUCCIA, 1 assaut victorieux sur 4 et
3 touches données contre 6 touches reçues :
bat, F. DE MONTIGNY par 2 à 0 : battu par
J. DE CRAECKER, C. DELPORTE et I.
TOM.

G. CANOVA. 1 assaut victorieux sur 4 et
3 touches données contre 7 touches reçues :
bat J. DE CRAECKER par 2 à 1 ; battu par
F. DE MONTIGNY, C. DELPORTE et L.
TOM.

JURY. — Président : M. A.-E. DE JONG
(Hollande). — Assesseurs :  MM. PIOT

(France), SCHEFFER (Hollande), HEIDE
(Norvége) et NOTLEY (Grande-Bretagne).

MATCH No 44. — PISTE No 2

BELGIQUE - PORTUGAL

L’équipe de Belgique bat l’équipe de Por-
tugal par 9 assauts victorieux sur 16 et
23 touches données contre 19 touches re-
çues.

EQUIPE DE BELGIQUE :

J. DE CRAECKER, 3 assauts victorieux sur
4 et 7 touches données contre 4 touches re-
çues : bat F. PAREDES par 2 à 0 ; J.
PAIVA par 2 à 1 et H. CUNHA DA SILVEIRA
par 2 à 1 : battu par A. MASCARENHAS, DE
MENEZES.

L. TOM, 3 assauts victorieux sur 4 et 6
touches données contre 4 touches reçues :
bat F. PAREDES par 2 à 1 ; A. MASCARE-
NHAS DE MENEZES par 2 à 1 et J. PAIVA
par 2 à 0 ; battu par H. CUNHA DA SIL-
VEIRA.

F. DE MONTIGNY, 2 a ssauts victorieux
sur 4 et 6 touches données contre 5 touches
reçues : bat F. PAREDES par 2 à 1 et
A. MASCAREKHAS DE MENEZES par 2
à 0 ; battu par J. PAIVA et H. CUNHA DA
SILVEIRA.

P. ANSPACH. 1 assaut victorieux sur 4
et 4 touches données contre 6 touches re-
çues : bat A. MASCARENHAS DE MENEZES
par 2 à 0; battu par
PAIVA et H. CUNHA DA

F. PAREDES, J.
SILVEIRA.

EQUIPE DE PORTUGAL :

H. CUNHA DA SILVEIRA, 3 assauts victo-
rieux sur 4 et  7 touches données contre
4 touches reçues : bat F. DE MONTIGNY
par 2 à 1 : P. ANSBACH par 2 à 1 et, L.
TOM par 2 à 0 ; battu par J. DE CRAEC-
KER.

J. PAIVA, 2 assauts victorieux sur 4 et
5 touches données contre 5 touches reçues :
bat F. DE MONTIGNY par 2 à 1 et P.
ANSPACH par 2 à 0 ; battu par J. DE
CRAECKER et L. TOM.

F. PAREDES, 1 assaut victorieux sur 4 et
4 touches données contre 7 touches reçues :
bat P. ANSPACH par 2 à 1 ; battu par
F. DE MONTIGNY, J. DE CRAECKER et
L. TOM.

A. MASCARENHAS DE MENEZES, 1 as-
saut victorieux sur 4 et 3 touches données
contre 7 touches reçues : bat J. DE CRAEC-
KER par 2 à 1 ; battu par F. DE MON-
TIGNY, P. ANSPACH et L. TOM.

JURY. — Président : M. A.-E. DE JONG
(Hollande). — Assesseurs : MM. CUOMO
(Italie), DYER (Grande-Bretagne), SJOQ-
VIST (Danemark) et GRONHAGEN (Suède).

M A T C H  No 4 5 .  —  P I S T E  No 3

ITALIE - PORTUGAL

L’équipe d’Italie bat l’équipe de Portugal
pur 8 assauts victorieux et 1 assaut nul
sur 16 et 21 touches données contre 23 tou-
ches reçues.

EQUIPE D’ITALIE :
M. BERTINETTI, 2 assauts victorieux et 1

assaut nul sur 4 et 7 touches données contre
6 touches reçues : bat P. EÇA LEAL par 2
à 1 et H. CUNHA DA SILVEIRA par 2 à 1 ;
assaut nul avec R. MAYER par 2 à 2 : battu
par J. PAIVA.

G. BASLETTA. 3 assauts victorieux sur 4
et 6 touches données contre 5 touches re-
çues : bat R. MAYER par 2 à 1 : J. PAIVA
par 2 à 1 et P. EÇA LEAL par 2 à 1 ; battu
par H. CUNHA DA SILVEIRA.

G. CANOVA, 2 assauts victorieux sur 4
et 6 touches données contre 5 touches re-
çues : bat R. MAYER par 2 à 1 et P. EÇA
LEAL par 2 à 0 ; battu par J. PAIVA et
H. CUNHA DA SILVEIRA.

V. CUCCIA, 1 assaut victorieux sur 4 et
2 touches données contre 7 touches reçues :
bat R. MAYER par 2 à 1 : battu par J.
PAIVA, P. EÇA LEAL et H. CUNHA DA
SILVEIRA.

EQUIPE DE PORTUGAL
H. CUNHA DA SILVEIRA, 3 assauts victo-

ieux sur 4 et 7 touches données contre 3
touches reçues : bat G. CANOVA par 2 à 1 ;
G. BASLETTA par 2 à 0 et V. CUCCIA par
2 à 0 ; battu par M. BERTINETTI.

J. PAIVA, 3 assauts victorieux sur 4 et
7 touches données contre 4 touches reçues :
bat G. CANOVA par 2 à 1 ; M. BERTI-
NETTI par 2 à 1 et V. CUCCIA par 2 à 1 ;
battu par G. BASLETTA.

P. EÇA LEAL, 1 assaut victorieux sur 4
et 4 touches données contre 6 touches re-
çues : bat V. CUCCIA par 2 à 0 ; battu
par G. CANOVA, G. BASLETTA et M. BER-
TINETTI.

R. MAYER, 0 assaut victorieux et 1 assaut
nul sur 4 et 3 touches données contre 8 tou-
ches reçues : assaut nul avec M. BERTI-
NETTI par 2 à 2 ; battu par G. CANOVA,
G. BASLETTA et V. CUCCIA.

JURY. — Président : M. POPLIMONT (Bel-
gique). — Assesseurs : MM. DYER (Grande-
Bretagne), PIOT (France), A.-E. DE JONG
(Hollande) et VAN DULM (Hollande). 

CLASSEMENT DES NATIONS

1re FRANCE. IO points (L. GAUDIN. G. BU-
CHARD, R. DUCRET, A. LABATTUT, R. LIOT-
TEL, A. LIPPMANN, G. TAINTURIER).

2e BELGIQUE, 5 points (P. ANSPACH, DE
CRAECKER, C. DELPORTE, DE MONTIGNY,
E. GEVERS, L. TOM).

3e ITALIE, 4 points (G. BASLETTA, M. BER-
TINETTI, G. CANOVA, V. CUCCIA, V. MON-
TEGAZZA, E. MORICCA).

4e PORTUGAL, 3 points (H. CUNHA DA SIL-
VEIRA, M. DE NORONHA, P. EÇA LEAL, A.
MASCARENHAS DE MENEZES, R. MAYER,
J. PAIVA, F. FAREDES, A. PINTO-LEITE).

—  —



LES VAINQUEURS OLYMPIQUES
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Paris, Ne figure pas au programme.
Saint-Louis.

Londres, FRANCE.
Stockholm, BELGIQUE (H. ANSPACH. —

R. HENNET. — F. DE MONTIGNY. —
J. OCHS. — F. ROM. — C.-J.-M. SAL-
MON.)

N’a pas eu lieu.
Anvers, ITALIE (N. NADI. .—- A. NADI. —

OLIVERI. — C. COSSA. — CANOVA.
— TACON. — URBANI.)

Paris. FRANCE (L. GAUDIN. — G. BU-
C H A R D .  —  R .  D U C R E T .  —  A .  L A -
BATTUT. — R. LIOTTEL. — A. LIPP-
MANN. — G. TAINTURIER.)

ÉPREUVE No
60

SABRE
Epreuve par équipes

Ire ITALIE

2e HONGRIE 3e HOLLANDE

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
Le tournoi s’est disputé, comme pour toutes les

armes de combat, au Stade spécialement aménagé
dans l’enceinte olympique de Colombes. Pas d’in-
cidents et la régularité de l’épreuve fut abso-
lue, la supériorité des équipes italienne et hon-
groise s’étant manifestée de la façon la plus
nette. La France, qui succomba en demi-finale
devant la Hongrie et la Hollande, eut pu faire
meilleure figure, si elle n’avait été privée de
ses deux meilleurs tireurs : Roger DUCRET,
qui se réservait pour le tournoi individuel,
ayant déjà disputé ceux, individuels et par équi-
pes, de fleuret et d’épée, et le capitaine PER-
RODON, blessé.

14 nations, sur 17 engagées, prirent part au
tournoi, représentées par 80 tireurs sur 128
inscrits. Les forfaits furent ceux de l'Autriche,
de Cuba et de la Roumanie.

Mêmes observations en ce qui concerne l’âge
des concurrents, que pour l’épreuve indivi-
duelle, les tireurs étant les mêmes.

L’épreuve s’est disputée suivant le même
mécanisme que les épreuves par équipes de
fleuret et d’épée, c’est-à-dire :

5 poules éliminatoires qualifiant 10 équipes.
Les éliminées furent celles de la Grèce, de
l’Uruguay, de la Pologne et de la Grande-
Bretagne ;

3 poules, 1/4 de finale, qualifiant 6 équipes.
Les éliminées furent celles de la Belgique,
des Etats-Unis, de l’Espagne et du Dane-
mark ;

2 poules, 1/2 finales, qualifiant 4 équipes.
Les éliminées furent celles de l’Argentine et
de la France;

I poule finale de 4 équipes : celles de l’Ita-
lie, de la Hongrie, de la Hollande et de la
Tchécoslovaquie, qui terminèrent dans cet ordre.
Il est à noter que si l’Italie gagna ses trois

matches de la poule finale, par contre elle ne compta
que 28 victoires individuelles contre 33 à la Hongrie
et 160 touches données contre 164 pour la Hongrie
également. Celle-ci eut également moins de tou-
ches reçues : 115 contre 124. Cette constatation
valait la peine d’être soulignée. Elle indique com-

bien fut serrée la lutte entre les deux nations
grandes spécialistes du sabre.

Le meilleur individuel du tournoi fut l’Italien
PULITI qui, sur 28 matches disputés, remporta
26 victoires et totalisa 110 touches contre 39.
Le Hongrois POSTA, qui, se réservant pour l’in-
dividuel, s’abstint souvent, ne disputa que 16
matches, en gagnant 13 et en perdant 3. Il donna
58 touches et en reçut 36.

LISTE DES ENGAGÉS

Engagés Participants

Nations . . . . . . . . . . . . . . . . . 17 14
Individuels . . . . . . . . . . . . . . 128 80

Argentine. — Equipe non classée.  — A pris
part aux Elim. Poule E: Ire; aux 1/4 Fin. Poule
G :  I r e ; aux 1/2 Fin. Poule I: N. Cl.

C.-F. CAMET, N. Part. — H.-A. CASCO, 38
ans, Matches Nos 16, 25, 26, 31 et 32. — C.
GUERRICO, N. Part,  — C. MERLO, 42 ans,
Matches Nos 16, 25, 26, 31 et 32. — P. NAZAR-
ANCHORENA, N. Part. — A. PONCE-COSTA,
33 ans, Match No 25. — R. SOLA, 26 ans, Mat-
ches Nos 16, 25, 26, 31 et 32. — S. TORRES
BLANCO, 42 ans, Matches Nos 16, 26, 31 et 32.

Autriche. — Equipe ayant déclaré forfait dans
les Elim. Poule E.

K. ETTINGER. — A .  G O T T F R I E D .  —  O .
HERSCHMANN. — H. OBERST-EYBLER. —
H. PHILIPP. — R. PYCHA. — L. VELTZE. —
W. ZBORZIL.

Belgique. — Equipe non classée. — A pris part
aux Elim. Poule E: 2e; aux 1/4 Fin. Poule F:
N. Cl.

R. ACKE, N. Part. — O.-H. BERCK, N. Part
— C.-J.  DELPORTE, 31 ans,  Matches No s  20
et 22. — R.-L. FEYERICK, 32 ans, Matches Nos

16 et 20. — F.-A. GOBLET D’ALVIELLA, 40 ans,
Matches Nos 16 et 22. — J. MAES, N. Part. —
L. TOM, 36 ans, Matches Nos 16, 20 et 22. —
J.-P. WILLEMS, 38 ans, Matches No s  16, 20
et 22.

Cuba. — Equipe ayant déclaré forfait dans les
Elim. Poule A

R .  CASTELLS.  — V .  FERNANDEZ.  — R .
FONST. — J .  LEON.  — R .  MANALICH.  —
S. OLOZOGA. — A. SANSORES. — R. VIL-
LEGAS.

Danemark. — Equipe non classée. — A pris part
aux Elim. Poule D : 2e; aux 1/4 Fin. Poule H :
N. Cl.

E.  SJOQVIST, N. Part.  —
DERSON, N. Part.

V. STILLING-AN-

Espagne. — Equipe non classée. — A pris part
aux Elim. Poule C: Ire; aux 1/4 Fin. Poule G:
N. Cl.

A.  DE LA RUBIA SARDA, N. Part.  — DE
OLIVARES Y BRUGUERA, 29 ans,  Matches
Nos 25 et 27. — J. GONZALEZ, 22 ans, Matches
Nos 25 et 27. — F. GUILLEN IGLESIAS, 29 ans,
Match No 25. — J. LOPEZ-LARA-MALLOR,
Matches Nos 25 et 27. — J. MELA Y OMS,
34 ans, Match No 27. — C. REVENGA, N. Part.
— A. SANCHEZ-GIMENEZ, N. Part.

Etats-Unis. — Equipe non classée. — A pris
part aux Elim. Poule B: 2e; aux 1/4 Fin. Poule
F: N. Cl.

L.-V. CASTNER, 22 ans, Matches Nos 4, 7,
8, 19 et 21. — E.-G. FULLINWIDER, 24 ans,
Matches No s  4,  7 et  19.  — J.-E.  GIGNOUX,
46 ans, Match No 21. — O.-S. LYON, 48 ans,
Matches Nos 4, 7, 8 et 19. — C.-R. Mc PHER-
SON, 32 ans,  Matches No s  8 et 21.  — J.-B.
PARKER, 35 ans, Matches Nos 19 et 21. — A.
STRAUSS, Match No 21. — H. VAN BUSKIRK,
30 ans, Matches Nos 4, 7 et 8.

34 et 35. — De SAINT-GERMAIN, Matches Nos

28, 29, 34 et 35. — J.-F. JANNEKEYN, 32 ans,
Match No 29. — L. LIFSCHITZ, 26 ans, Matches
No 34 et 35. — J.-A. MARGRAFF, N. Part.  —
M.-M.-J. PERRODON, 46 ans, Matches Nos 28,
29 et 34. — M.-M. TAILLANDIER, 43 ans, Mat-
ches Nos 28, 34 et 35 — G.-O.-E. TROMBERT,
N. Part.

France. — Equipe non classée. — A pris part
aux Elim. Poule C.: 2e; aux 1/4 Fin. Poule H.
Ire; aux 1/2 Fin. Poule J: N. Cl.

G.-J. CONRAUX, 39 ans, Matches Nos 28, 29,

Grande-Bretagne. — Equipe non classée. — A
pris part aux Elim. Poule D: N. Cl.

E.-W.-H. BROOKFIELD, 44 ans, Matches Nos

13 et 14. — R.-C. DALGLISCH, 44 ans, Match
No 13. — A.-H. CORBLE, 41 ans, Match No 14.
— W. HAMMOND, 52 ans.  Match No  14.  —
C.-A. KERSHAW, 39 ans, Matches Nos 13 et 14.
— W.-W. MARSH, 47 ans,  Match No  13.  —
E. SELIGMAN, N. Part. — F.-G. SHERRIFF,
N. Part.

C. NlKOLOPOULOS, 34 ans, Matches Nos 2 et
3 — E. SCOTIDAS, N. Part. — T. TRIANTA-

FILLAKOS, 33 ans, Matches Nos 2 et 3.

Grèce. — Equipe non classée. — A pris part
aux Elim. Poule A: N. Cl.

C. BOTASSIS, N. Part.  — J.  CHARAMIS,
N. Part.  — C. ECONOMOU, N. Part.  — J.
GEORGIADES, 45 ans, Matches Nos 2 et 3. —
C. KOTZIAS, 72 ans.  Matches No s  2 et 3 —

L’EQUIPE D’ITALIE.

J. BERTHELSEN, 34 ans, Matches Nos 14, 28
et 30. — H. FRENDER, N. Part. — E.-H. LE-
VISON, 44 ans, Matches Nos 14, 28 et 30. —
S.-A. MUNCK, 25 ans, Match No 14. — I. OSIIER,
36 ans, Matches Nos 14, 28 et 30. — P.-M.-W.
RYEFELT, 31 ans,  Matches No s  28 et 30.  —

Hollande. — Equipe classée 3e. — A pris
part aux Elim. Poule B : Ire; aux 1/4 Fin.
Poule G : 2e; aux 1/2 Fin. Poule J : 2e; à
la Finale : 39.

A.-T. COLENBRANDER, N. Part. — A.-
E.-W. DE JONG, 42 ans, Matches Nos 4, 5,
6, 26, 27, 34, 38, 40 et 42. — J. DOORMAN,
Matches Nos 4, 5, 26, 38 et 40. — C.-W.
EKKART, N. Part. — H.-D. SCHERPEN-
HUYZEN, Matches Nos 4 et 42. — J. VAN
DER WIEL, 32 ans, Matches Nos 4, 5, 6, 26,
27, 34, 38, 40 et 42. — M.-H. VAN DULM,
45 ans, Matches Nos 6, 26, 27 et 34. — H.-J.-
M. WYNOLDY-DANIELS, 35 ans, Matches
Nos 5, 6, 27, 34, 38, 40 et 42.

Hongrie. — Equipe classée 2e. — A pris
part aux Elim. Poule D : Ire; aux 1/4 Fin.
Poule F : Ire; aux 1/2 Fin. Poule J : Ire; à
la Finale : 29.

L. BERTI, 49 ans, Matches Nos 13, 35 et
37. — J. GARAI, 39 ans, Matches Nos 13, 35
et 37. — A. POSTA, 36 ans, Matches Nos 13,
22, 37 et 40. — J. RADY, 40 ans, Matches
N o s  21,  22,  40 et 41.  — Z. SCHENKER,
43 ans, Matches Nos 13, 22, 40 et 41. —
L. SZECHY, 33 ans, Matches Nos 21 et 35.
— E. TERSZTYANSZKY, 39 ans, Matches
Nos 21, 22, 37 et 41. — E. UHLYARIK, 29
ans, Matches Nos 21, 35, 40 et 41.

Italie. — Equipe Champion Olympique. —
A pris part aux Elim. Poule A : Ire; aux
1/4 Fin. Poule F : 2e; aux 1/2 Fin. Poule F :
2e; aux 1/2 Fin. Poule If: Ire; à la Fi-
nale : Ire.

R. ANSELMI, 18 ans, Match No 2. — BAL-
ZARINI,  Match No  19.  — M. BERTINETTI.
39 ans, Matches Nos I, 2, 19, 31, 37, 38 et 39
— B. BINI, 20 ans, Matches Nos 2 et 31. —V.
CUCCIA, 26 ans, Match No 20. — E. MORICCA.
34 ans, Matches Nos I, 19, 20, 37, 38 et 39. —
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O. PULITI, 26 ans, Matches Nos I, 2, 20, 31,
37, 38, et 39. — G. SARROCCHI, 36 ans, Matches
Nos 1, 19, 20 311 37, 38 et 39.

JURY. — Président : M. LEVINSON (Dane-
mark). — ASSESSEURS : MM. CONRAUX
(France), DYER (Grande-Bretagne), VAN

ROSSEM (Hollande) et BARBIER (France).Pologne. — Equipe non classée. — A pris part
aux Elim. Poule B: N. CI.

A. ADER, 32 ans, Matches Nos 5 et 7. —
FRIEDRICH, N. Part. — A.-S. MALECKI, N.
Part. — A. PAPEE, 29 ans, Matches Nos 5 et 7.
— W. SOBOLEWSKI, N. Part. — E. WAM-
BERA, N. Part. — K. WINKLER, 42 ans, Mat-
ches Nos 5 et 7. — J. ZABIELSKI, 27 ans, Mat-
ches Nos 5 et 7.

Roumanie. — Equipe ayant déclaré forfait dans
les Elim. Poule C. — Le Comité Olympique Rou-
main n’a désigné aucun représentant.

Tchéco-Slovaquie. — Equipe classée 4e. — A
Pris part aux Elim. Poule A: 2e: aux 1/4 Fin.
Poule’ H :
Finale : 4e.

2e ; aux 1/2 Fin. Poule 1 : 2e; à la

A. BARTA , 30 ans, Matches Nos I, 29, 30, 32, 39
et 42. — F. DVORAK, 53 ans, Matches Nos I.
3, 29, 30, 32, 39, 41 et 42. — J. JUNGMANN.
36 ans, Matches Nos I, 3, 32, 41, 41 et 42. —
O. LADA, N. Part. — V. LADA, N. Part. —
L. OPPL, 36 ans, Matches Nos I, 3, 29, 30, 39,
41 et 42. — O. SVORCIK, 38 ans, Matches Nos 3,
29, 30, 32 et 41. — Z. VAVRA, N. Part.

Uruguay. — Equipe non classée. — A pris part
aux Elim. Poule B: N. Cl.

H. BELO-HERRERA, 19 ans, Matches Nos 6
et 8. — S. FERREIRA, Matches Nos 6 et 8. —
D. MENDY, 40 ans, Match N° 6. — P.-H.
MENDY, 52 ans, Match N° 8. — R. OLIVERA-
CALAMET, N. Part. — E. PAN, S. Part. —
C. ROLANDO. 21 ans, Matches Nos 6 et 8. —
G. TELLECHEA, N. Part.

RESULTATS
MECAN ISME DE L ’EPREUVE

ELIMINATOIRES EQUIPE D’ITALIE :

Samedi 12 Juillet 1924

Réunions Nos 199 et 200

Nombre d’équipes : 16. — Nombre de pou-
le& : 5. — Qualifiées par poule : 2, soit
10 équipes admissibles aux 1/4 de finales.

POULE A

(4 équipes — 6 matches)
1re ITALIE, 3 matches victorieux sur 3,

25 assauts victorieux sur 32 et 116 touches
données contre 58 touches reçues : bat TCHE-
COSLOVAQUIE par 11 assauts à 5 et 56 tou-
ches à 33 ; GRECE par 14 assauts à 2 et
60 touches à 25 ; CUBA par forfait.

2 TCHECOSLOVAQUIE, 2 matches victo-
rieux sur 2, 15 assauts victorieux sur 32 et
84 touches données contre 99 touches re-
çues : bat GRECE par 10 assauts à 6 et
51 touches à 43 ; CUBA par forfait. ; battue
par ITALIE.

Non classée :

GRECE. 1 match victorieux sur 2, 8 as-
sauts victorieux sur 32 et 68 touchés don-
nées contre 111 touches reçues : bat CUBA
par forfait : battue par ITALIE et TCHECO-
SLOVAQUIE.

CUBA, 0 match victorieux sur 3 : forfait,
contre ITALIE, TCHECOSLOVAQUIE et
GRECE.

MATCH N° 1. — PISTE N° 8

ITALIE - TCHECOSLOVAQUIE

L’équipe d’Italie bat l’équipe de Tchéco-
slovaquie par 11 assauts victorieux sur 16
et 56 touches données contre 33 touches
reçues.

O. PULITI, 4 assauts victorieux sur 4 et
16 touches données contre 3 touches re-
çues : bat J. JUNGMANN par 4 à 0 ; F.
DVORAK par 4 à 1 ; A. BARTA par 4 à 2
et L. OPPL, par 4 à 0.

M. BERTINETTI, 4 assauts victorieux sur
4 et 16 touches données contre 5 touches
reçues : bat J. JUNGMANN par 4 à 1 ; F.
DVORAK par 4 à 0 ; A. BARTA par 4
à 2 et L. OPPL par 4 à 2.

G. SARROCCHI, 3 assauts victorieux sur 4
et 14 touches données contre 9 touches re-
çues : bat J. JUNGMANN par 4 à 2 : A.
BARTA par 4 à 0 et L. OPPL par 4 à 3 ;
battu par F. DVORAK.

E. MORICCA, 0 assaut victorieux sur 4 et
10 touches données contre 16 touches re-
çues : battu par J. JUNGMANN, F. DVORAK,
A. BARTA et L. OPPL.

EQUIPE DE TCHECOSLOVAQUIE

F. DVORAK, 2 assauts victorieux sur 4
et 9 touches données contre 13 touches re-
çues : bat G. SARROCCHI par 4 à 2 et
E. MORICCA par 4 à 3 ; battu par O.
PULITI et M. BERTINETTI.

A. BARTA. 1 assaut victorieux sur 4 et
8 touches données contre 13 touches- re-
çues : bat E. (MORICCA par 4 à 1 ; battu
par O. PULITI, G. SARROCCHI et M. BER-
TINETTI.

TINETTI.
J. JUNGMANN, 1 assaut victorieux sur 4

L. OPPL, 1 assaut victorieux sur 4 et
9 touches données contre 15 touches reçues :
bat E. MORICCA par 4 à 3 ; battu par

et 7 touches données contre 15 touches re-

O. PULITI, G. SARROCCHI et M. BER-

çues : bat E. MORICCA par 4 à 3 ; battu
par O. PULITI, G. SARROCCHI et M. BER-
TINETTI.

MATCH N° 2. — PISTE N° 8

ITALIE - GRECE

L’équipe d’Italie bat l’équipe de Grèce
par 14 assauts victorieux sur 16 et 66 tou-
ches données contre 25 touches reçues.

EQUIPE D’ITALIE :

16
O. PULITI, 4 assauts victorieux sur 4 et
touches données contre 4 touches reçues :

bat T. TRIANTAFIlLLAKOS par 4 à 3 ;
J. GEORGIADES par 4 à 0 ; C. NICOLOPOU-
LOS par 4 à 0 et C. KOTZIAS par 4 à 1.

M. BERTINETTI, 4 assauts victorieux sur
4 et 16 louches données contre 4 touches
reçues : bat T. TRIANTAFILLAKOS par 4
A 3 ; J. GEORGIADES par 4 à 0 ; C. NICO-
LOPOULOS par 4 à 1 et C. KOTZJAS par
4 à 0.

B. BINI, 3 assauts victorieux sur 4 et
15 touches données contre 7 touches re-
çues : bat T.
à 2 ;

TIANTAFILLAKOS par 4
C. NICOLOPOULOS par 4 à 0 et C.

KOTZIAS par 4 à 1 ; battu par J. GEOR-
GIADES.

C. ANSELMI, 3 assauts victorieux sur 4
et 13 touches données contre 10 touches
reçues :
a 2;

bat, T. TRIANTAFILLAKOS par 4
J. GEGRIADES par par 4 à 3 et

C. NICOLOPOULOS par 4 à 1 ; battu par
C. KOTZIAS.

EQUIPE DE GRECE :
C. KOTZIAS, 1 assaut victorieux sur 4 et

6 touches données contre 13 touches re-
çues :
par O.

bat C. ANSELMI par 4 à 1 ; battu
PULITI, M. BERTJNETTI et B.

BINI.
J. GEORGIADES, 1 assaut victorieux sur

4 et 7 touches données contre 13 touches
reçues : bat B. BINI par 4 à 3 ; battu par
O. PULITI, M. BERTINETTI et C. AN-
SELMI.

T. TRIANTAFILLAKOS. 0 assaut victo-
rieux sur 4 et 10 touches données contre
16 touches reçues : battu par O. PULITI,
M. BERTINETTI, B. BINI et C. ANSELMI.

C. NICOLOPOULOS, 0 assaut victorieux
sur 4 et 2 touches données contre 16 touches
reçues : battu par O. PULITI, M. BERTI-
NETTI, B. BINI et C. ANSELIMI.

JURY. — Président : M. MUNTZ (France).
— Assesseurs : MM. D’AUBIGNY (France),
DYER (Grande-Bretagne), MARYANSKY
(Pologne) et BROUWER (Hollande).

MATCH N° 3. — PISTE N° 2

TCHECOSLOVAQUIE - GRECE

L’équipe de Tchécoslovaquie bat l’équipe
de Grèce pur 10 assauts victorieux sur 16 et
51 touches données contre 43 touches reçues.

EQUIPE DE TCHECOSLOVAQUIE :
O. SVORCIK, 4 assauts victorieux sur 4

et 16 touches données contre 6 touches re-
çues : bat T. TRIANTAFILLAKOS par 4
à 1 ; J. GEORGIADES par 4 à C. NICO-
LOPOULOS par 4 à 3 et C. KOTZIAS par
4 à 1.

F. DVORAK, 3 assauts victorieux sur 4 et
14 touches données contre 10 touches re-

J. JUNGMANN, 1 assaut victorieux sur 4

çues :

et 9 touches données contre 14 touches re-

bat J. GEORGIADES par 4 à 0 ;
C. NICOLOPOULOS par 4 à 3 et C. KOT-
KIAS par 4 à 3 : battu par T. TRIANTA-
F I L L A K O S .

çues : bat J. GEORGIADES par 4 à 2 ; battu

L. OPPL, 2 assauts victorieux sur 4 et
12 touches données contre 13 touches re-

par T. TRIANTAFILLAKOS, C. NICOLO-

çues :

POULOS et C. KOTZIAS.

bat J. GEORGIADES par 4 à 3 et
C. NICOLOPOULOS par 4 à 2 ; battu par
T. TRIANTAFILLAKOS et C. KOTZIAS.
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EQUIPES DE GRECE : H. VAN BUSKIRK et A.-S, LION, MATCH N° 6. — PISTE N° 4
T. TRIANTAFILLAKOS, 3 assauts victo-

rieux sur 4 et 13 touches données contre
11 touches reçues : bat F. DVORAK par
4 à 2 ; L. OPPL par 4 à 3 et J. JUNGMANN
par 4 à 2 ; battu par O. SVORCIK.

C. KOTZIAS, 2 assauts victorieux sur 4
et 12 touches données contre 9 touches re-
çues : bat L. OPPL par 4 à 1 et J. JUNG-
MANN par 4 à 0 ; battu par F. DVORAK
et O. SVORCIK.

C. NlCOLOPOULOS, 1 assaut victorieux
sur 4 et 12 touches données contre 15 tou-
ches reçues : bat J. JUNGMANN par 4 à 3 ;
battu par F. DVORAK, O. SVORCIK et L.
OPPL.

J. GEORGIADES, 0 assaut victorieux sur 4
et 6 touches données contre 16 touches re-
çues : battu par F. DVORAK, O. SVORCIK.
L. OPPL et J. JUNGMANN.

JURY. — Président : M. CUOMO (Italie).
— Assesseurs : MM. PIOT (France), DE
MONTIGNY (Belgique), DYER (Grande-Bre-
tagne) et BOLLTNI (Argentine).

MATCH N° 3a

ITALIE - CUBA
L’équipe d’Italie bat l’équipe de Cuba par

forfait.

MATCH N° 3b

TCHECOSLOVAQUlE - CUBA

L’équipe de Tchécoslovaquie bat l’équipe
de Cuba par forfait.

MATCH N° 30

GRECE - CUBA
L’équipe de Gréce bat l’équipe de Cuba

par forfait.

POULE B

(4 équipes — 6 matches)
1re HOLLANDE, 3 matches victorieux sur

3, 35 assauts victorieux sur 48 et 168 tou-
ches données contre 112 touches reçues :
bat ETATS-UNIS par 10 assauts à 6 et
54 touches à 43 : URUGUAY par 9 assauts
à 7 et 50 touches à 41 ; POLOGNE par
16 assauts à 0 et 64 touchees à 28

2e ETATS-UNIS, 2 matches victorieux sur
3, 27 assauts victorieux sur 48 et 148 touches
données contre 136 touches reçues : bat
URUGUAY par 9 assauts à 7 et 47 touches
à 46 ; POLOGNE par 12 assauts à 4 et 58 tou-
ches à 36 ; battue par HOLLANDE.

URUGUAY.
Non classées :

0 match victorieux sur 2, 14
assauts victoieux sur 32 et 87 touches don-
nées contre 97 touches reçues : battue par
HOLLANDE et ETATS-UNIS.

POLOGNE. 0 match victorieux sur 2, 4
assauts victorieux sur 32 et 64 touches don-
nées contre 122 touches reçues : battue par
HOLLANDE et ETATS-UNIS.

MATCH N° 4. — PISTE N° 5

HOLLANDE - ETATS-UNIS

L’équipe de Hollande bat l ’équipe des
Etats-Unis par 10 assauts victorieux sur 16
et 54 touches données contre 43 touches re-
çues.

EQUIPE DE HOLLANDE :
A.-E. DE JONG, 4 assauts victorieux sur 4

et 16 touches données contre 7 touches re-
çues : bat H. VAN BUSKIRK par 4 à 1 ;
E.-G. FULLINWIDER par 4 à 3 ; A.-S. LYON
par 4 là 2 et L.-V. CASTNER par 4 à 1.

J. VAN DER WIEL. 2 assauts victorieux
sur 4 et 12 touches données contre 10 tou-
ches reçues : bat H. VAN BUSKIRK par 4
à 1 et A.-S. LYON par 4 à 1 ; battu par

E.-G. FULLINWIDER et L.-V. CASTNER.
J. DOORMAN, 2 assauts victorieux sur 4

et 14 touches données contre 12 touches re-
çues : bat E.-G. FULLINWIDER par 4 à 2
et L.-V. CASTNER par 4 à 2 ; battu par

H.-D. SCHERPENHUYZEN, 2 assauts vic-
torieux sur 4 et 12 touches données contre
14 touches reçues : bat H. VAN BUSKIRK
par 4 à 3 et L.-V. CASTNER par 4 à 3 :
battu par E.-G. FULLINWIDER et A.-S.
LYON.

EQUIPE DES ETATS-UNIS :

E.-G. FULLINWIDER. 2 assauts victo-
rieux sur 4 et 13 touches données contre
10 touches reçues : bat H.-D. SCHERPEN-
HUYZEN par 4 à 1 et J. VAN DER WIEL.
par 4 à 1 ; battu par J. DOORMAN et A.-E.
DE JONG.

A.-S. LYON, 2 assauts victorieux sur 4 et
11 touches données contre 14 touches re-
çues : bat H.-D. SCHERPENHUYZEN par
4 à 3 et J. DOORMAN par 4 à 3 ; battu
par J. VAN DER WIEL et A.-E. DE JONG.

L.-V. CASTNER, 1 assaut victorieux sur 4
et 10 touches données contre 15 touches
reçues : bat J. VAN DER WIEL par 4 à 3 .
battu par H.-D. SCHERPENHUYZEN, J.
DOORMAN et A.-E. DE JONG.

H. VAN BUSKIRK, 1 assaut victorieux sur
4 et 9 touches données contre 15 touches
reçues : bat J. DOORMAN par 4 à 3 ; battu
par H.-D. SCHERPENHUYZEN, J. VAN DER
WIEL et A.-E. DE JONG.

JURY. — Président : M. CUOMO (talie).
— Assesseus : MM, ‘BARBIER (France),
ANSELMI (Italie), FRATER (Grande-Breta-
gne) et KOVACS (Hongrie).

MATCH N° 5. — PISTE N° 3

HOLLANDE - POLOGNE

L’éqiupe de Hollande bat l’équipe de Po-
logne par 16 assauts victorieux sur 16 et
64 touches données contre 28 touches reçues.

EQUIPE DE HOLLANDE :

H.-J.-M. WYNOLDY-DANIELS, 4 assauts
victorieux sur 4 et 16 touches données con-
tre 4 touches reçues : bat A. ADER par 4
à  2 : A. PAPEE par 4 à 1 ; K. WINKLER
par 4 à. 1 et J. ZABIELSKI par 4 à 0.

A.-E. DE JONG, 4 assauts victorieux sur
4 et 16 touches données contre 7 touchés
reçues : bat A. ADER par 4 à 2 ; A. PAPEE
par 4 à 1 : K. WINKLER par 4 à 1 et J.
ZABIELSKI par 4 à 3.

J. VAN DER WIEL, 4 assauts victorieux
sur 4 et 16 touches données contre 7 touches
par 4 à 3 ; A. ADER par 4 à 3 : A. PAPEE
par 4 à 3; K. WINKLER par 4 à 0 et J.
ZABIELSKI par 4 à 1.

J. DOORMAN, 4 assauts victorieux sur 4
et 16 touches données contre 10 touches re-
çues : bat A. ADER par 4 à 3 : A. PAPEE
par 4 à 3 : K. WINKLER par 4 à 1 et J.
ZABIELSKI par 4 à 3.

EQUIPE DE POLOGNE :
A. ADER, 0 assaut victorieux sur 4 et 10

touches données contre 16 touches reçues :
battu par H.-J.-M. WYNOLDY-DANTELS.
J. DOORMAN, A.-E. DE JONG et J. VAN
DER WIEL.

A. PAPEE, 0 assaut victorieux sur 4 et
8 touches données contre 16 touches reçues :
battu par H.-J.-M. WYNOLDY-DANIELS.
J. DOORMAN, A.-E. DE JONG et J. VAN
DER WIEL.

J. ZABIELSKI, 0 assaut victorieux sur 4
et 7 touches données contre 16 touches re-
çues : battu par H.-J.-M. WYNOLDY-DA-
NIELS, J. DOORMAN, A.-E. DE JONG et
J. VAN DER WIEL.

K. WINKLER, 0 assaut victorieux sur 4
et 3 touches données contre 16 touches re-
çues : battu par H.-J.-M. WYNOLDY-DA-
NIELS, J. DOORMAN, A.-E. DE JONG et
J. VAN DER WIEL.

JURY. — Président : M. P. ANSPACH (Bel-
gique). — Assesseurs : MM. MONTGOMERIE
(Grande-Bretagne), VAN DERMER (Belgi-
que), J. BARTHELEMY (France) et RIHAS
(Tchécoslovaquie).

HOLLANDE - URUGUAY

L’équipe de Hollande bat l’équipe d’Uru-
guay par 9 assauts victorieux sur 16 et
50 touches données contre 41 touches reçues.

EQUIPE DE HOLLANDE :
A.-E. DE JONG, 4 assauts victorieux sur

4 et 16 touches données contre 4 touches
reçues : bat C. ROLANDO par 4 à 1 : H.
BÈLO-HERRERA par 4 à 3 ; D. MENDY
par 4 à 0 et S. FERREIRA par 4 à 0.

J. VAN DER WIEL. 2 assauts victorieux
sur 4 et 12 touches données contre 12 tou-
ches reçues : bat C. ROLANDO par 4 à 3
et S. FERREIRA par 4 à 1 ; battu par H.
BELO-HERRERA et D. MENDY.

M.-H. VAN DULM, 2 assauts victorieux sur
4 et 10 touches données contre 12 touches
reçues : bat D. MENDY par 4 à 2 et S.
FERREIRA par 4 à 2 : battu par C. RO-
LANDO et H. RELO-HERRERA.

H.-J.-M. WYNOLDY-DANIELS, 1 assaut vic-
torieux sur 4 et 10 touches données contre
13 touches reçues : bat D. MENDY par 4 à.
1 ; battu par C. ROLANDO, H. BELO-HER-
RERA et S. FERREIRA.

EQUIPE D’URUGUAY :
H. BETO-HERRERA, 3 assauts victorieux

sur 4 et 15 touches données contre 10 tou-
ches reçues : bat H.-J.-M. WYNOLDY-DA-
NIELS par 4 à 3 ; M.-H. VAN DULM par
4 à 1 et J. VAN DER WIEL, par 4 à 2 ; battu
par A.-E. DE JONG.

C. ROLANDO. 2 assauts victorieux sur 4
et 12 touches données contre 12 touches
reçues : bat H.-J.-M. WYNODY-DANIELS
par 4 à 3 et M.-H. VAN DULM par 4 à 1 :
battu par J. VAN DER WIEL et A.-E. DE
JONG.

D. MENDY, 1 assaut victorieux sur 4 et
7 touches données contre 14 touches reçues :
bat J. VAN DER WIEL par 4 à 2 ; battu
par H.-J.-M. WYNOLDY-DANIELS, M.-H
VAN DULM et A.-E. DE JONG.

S. FERREIRA, 1 assaut victorieux sur 4
et 7 touches données contre 14 touches re-
çues : bat H.-J.-M. WYNOLDY-DANIELS
par 4 à 2 ; battu par M.-H. VAN DULM, J.
VAN DER WIEL et A.-E. DE JONG.

JURY. — Président : M. POPLIMONT (Bel-
gique). — Assesseurs :  MM. BARBIER
(France), SALTALLA (ltalie), VUILLAUME
(France) et LOY (Italie).

MATCH N° 7. — PISTE N° 5

ETATS-UNIS POLOGNE

L’équipe des Etats-Unis bat l’équipe de
Pologne par 12 assaults victorieux sur 16 et
58 touches données contre 36 touches reçues.

EQUIPE DES ETATS-UNIS :

A.-S. LYON, 4 assauts victorieux sur 4
et 16 touches données contre 6 touches re-
çues : bat A. ADER par 4 à 2 ; A. PAPEE
par 4 à 1; K. WINKLER par 4 à 1 et J.
ZABIELSKI par 4 à 2.

E.-G. FULLTNWIDER, 4 assauts victorieux
sur 4 et 16 touches données contre 8 touches
reçues : bat A. ADER par 4 à 2 ; A. PAPEE
par 4 à 0 : K. WINKLER par 4 à 3 et J.
ZABIELSKI par 4 à 3.

H. VAN BUSKIRK, 3 assauts victorieux sur
4 et 15 touches données contre 7 touches
reçues : bat A. ADER par 4 à 2 ; K. WIN-
KLER par 4 à 0 et J. ZABIELSKI par 4
à 1 ; battu par A. PAPEE.

L.-V. CASTNER, 1 assaut victorieux sur 4
et 11 touches données contre 15 touches
reçues : bat A. ADER par 4 à 3 ; battu
par A. PAPEE, K. WINKLER et J. ZA-
BIELSKI.

EQUIPE DE POLOGNE :
A. PAPEE, 2 assauts victorieux sur 4 et

9 touches données contre 14 touches reçues :
bat L.-V. CASTNER par 4 à 3 et H. VAN
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BUSKIRK par 4 à 3 ;  battu par A.-S.  LYON
et E.-G. FULLINWIDER.

J.  ZABIELSKI, 1 assaut victorieux sur 4
e t  1 0  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e  1 4  t o u c h e s
r e ç u e s  : b a t  L . - V .  C A S T N E R  p a r  4  à  2  :

M A T C H  N °  1 1

FRANCE -  ROUMANIE

E Q U I P E  D E  D A N E M A R K  :

E.-H. LEVISON, 3 assauts  victorieux sur
4  e t  13  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e  8  t o u c h e s
r e ç u e s  : b a t  W .  H A M M O N D  p a r  4  à  1  ;
A.-H. CORBLE par 4 à 1 et E.-W.-H. BROOK-
FIELD par 4 à 2 ; battu par C.-A.  KERS-
H A W .

1. OSIIER, 3 assauts  victorieux sur 4 et
12 touches données contre 6 touches reçues :
bat C.-A. KERSHAW par 4 à 1 ; A.-H. COR-
BLE pa r  4  à  0  e t  E . -W. -H .  B R OO K F IE L D
par 4 à 1 ;  battu par W. HAMMOND.

J. BERTHELSEN, 3 assauts victorieux sur
4  e t  14  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e  9  t o u c h e . ~
r e ç u e s  : bat  C . -A .  KERSHAW par  4  à  2  ;
W. HAMMOND par 4 à 2 et  A.-H. CORBLE
par 4 à 1; b a t t u  p a r  E . - W . - H .  B R O O K -
FIELD.

L ' é q u i p e  d e  F r a n c e
m a n i e  p a r  f o r f a i t .

bat  l ’ équipe d e  R o u -

battu par A.-S. LYON, E.-G. FULLINWIDER
et H. VAN BUSKIRK. M A T C H  N °  1 2

ESPAGNE -  FRANCEK.  WINKLER,  1  a s s a u t  v i c t o r i e u x  s u r  4
et  8 touches données contre  14 touches re-
çues : bat L.-V. CASTNER par 4 à 2 ; battu
p ar  A . -S .  LYON,  E . -G .  FULLINWIDER e t
H. VAN BUSKIRK.

A .  A D E R ,  0  a s s a u t  v i c t o r i e u x  s u r  4  e t
9 touches données contre 16 touches reçues :
battu par A.-S.  LYON, L.-V. CASTNER, E.-
G.  FULLINWIDER et H. VAN BUSKIRK.
JURY. — Président : M. P. ANSPACH (Bel-

gique) .  — Assesseurs .  MM. GALIANO (Ita-
l ie  ,  J .  PIOT (France) ,  E.  JAMES (Grande-
Bretagne)  et  WOLFSON (Hollande) .

M A T C H  N °  8 .  �  P I S T E  N °  5

ETATS-UNIS — URUGUAY

Ce match n’a pas eu
étant  quali f iées  pour

lieu, les deux
les  quarts  de

équipes
finales.

P O U L E  D

(3 équipes — 3 matches)

15
1re HONGRIE, 1 match victorieux sur 1,

a s s a u t s  v i c t o r i e u x  s u r  16  e t  63  t o u c h e s
d o n n é e s  c o n t r e  3 3  t o u c h e s  r e ç u e s  :  b a t
GRANDE-BRETAGNE par 15 assauts à 1 et
63 touches à 33.

2e DANEMARK, 1 match victorieux sur 1,
9 assauts victorieux sur 16 et 44 touches don-
nées contre 39 touches reçues : bat GRANDE-
BRETAGNE par 9 assauts à 7 et 44 touches
à 39.

NON CLASSÉE :
GRANDE-BRETAGNE, 0 match victorieux

sur 2, 8 assauts victorieux sur 32 et 72 tou-
c h e s  d o n n é e s  c o n t r e  107  t o u c h e s  r e ç u e s  :
battue par HONGRIE et DANEMARK.

S . - A .  M U N C K ,  0  a s s a u t  v i c t o r i e u x  s u r  4
et  5  touches données contre  16 touches re-
çues : battu par C.-A. KERSHAW, W. HAM-
MOND, A.-H. CORBLE et E.-W.-H. BROOK-
FIELD:

L’équipe des Etats-Unis bat l’équipe d’Uru-
g u a y  p a r  9  a s s a u t s  v i c t o r i e u x  s u r  1 6  e t
47 touches données contre 46 touches reçues

EQUIPE DE GRANDE-BRETAGNE :

C.-A. KERSHAW, 2 assauts  victorieux sur
4  e t  11  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e  9  t o u c h e s
reçues : bat E.-H. LEVISON par 4 à 1 et S.-A.
MUNCK par 4 à 0 ; battu par J. BERTHEL-
SEN et 1. OSIIER.

EQUIPE DES ETATS-UNIS :

H. VAN BUSKIRK, 3 assauts victorieux sur
4 et 13 touches données contre 8 touches re-
ç u e s  : bat P.-H. MENDY par 4 à 1 ; H.
B E L O - H E R R E R A  p a r  4  à  2  e t  D .  M E N D Y
par 4 à 1 ;  battu par C.  ROLANDO.

A . -S .  LYON,  3  a s s a u t s  v i c t o r i e u x  s u r  4
et  15 touches données contre  9 touches re-
çues : bat C.  ROLANDO par 4 à 2 :  P.-H.

M A T C H  N °  1 3 . �  P I S T E  N °  3 E.-W.-H. BROOKFIELD, 2 assauts victo-
r i e u x  s u r  4  e t  11  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e
1 0  t o u c h e s  r e ç u e s .  ba t  J .  BERTHELSEN
par 4 à 2 et S.-A. MUNCK par 4 à 0 ; battu
par E.-H. LEVISON et 1.  OSIIER.

HONGRIE - GRANDE-BRETAGNE

L ’ é q u i p e  d e  H o n g r i e  b a t  l ’ é q u i p e  d e
Grande-Bretagne par 15 assauts  victorieux
sur 16 et  63 touches données contre  33 tou-
ches reçues.

W . HAMMOND. 2 assauts victorieux sur 4
et 11 touches données contre  10 touches re-

MENDY par  4  à  2  e t  H .  BELO-HERRERA
par 4 à 1 ; battu par D. MENDY.

ç u e s  : bat  S . -A .  M UNC K  p ar  4  à  22  e t  I .
OSIIER par 4 à 0 ; batu par E.-H. LEVISON
et J.  BERTHELSEN.

EQUIPE DE HONGRIE :
L.-V. CASTNER, 3 assauts victorieux sur 4

e t  1 3  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e  1 3  t o u c h e s
reçues : bat C. ROLANDO par 4 à 3 ; P.-H.
MENDY par 4 à 3 et D. MENDY par 4
à 3 ;  battu par H. BELO-HERRERA.

C.-R. MAC PHERSON, 0 assaut victorieux
s u r  4  e t  6  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e  16  t o u -

A,  POSTA,  4  a s s a u t s  v i c t o r i e u x  s u r  4  e t
16 touches données contre 7 touches reçues .
bat W.-W. MARSH par 4 à 1 ; E.-W. BROOK-
FIELD par  4  à  0  ; R.-C.  DALGLISH par 4
à 3 et  C.-A.  KERSHAW par 4 à 3.

A.-H. CORBLE, 1 assaut victorieux sur 4
et  6  touches données contre  15 touches re-
ç u e s  : bat S.-A. MUNCK par 4 à 3 ;  battu
par  E . -H .  LEVISON,  J .  BERTHELSEN e t
I .  OSIIER.

Z.  SCHENKER, 4 assauts  victorieux sur 4
et  16 touches données contre  7 touches re-
çues : bat W.-W. MARSH par 4 à 2 ;  E.-W.-
H .  B R O O K F I E L D  p a r  4  à  2  :  R . - C .  D A L -
GLISH par  4  à  3  e t  C . -A .  KERSHAW par
4 à 0.

J .  GARAI ,  4  a s s a u t s  v i c t o r i e u x  s u r  4  e t
16 touches données contre 8 touches reçues :
b a t  W . - W .  M A R S H  p a r  4  à  2  ;  E . - W . - H .
BROOKFIELD par 4 à 3 ;  R.-C.  DALGLISH
par 4 à 0 et  C.-A.  KERSHAW par 4 à 3.

L .  BERTI ,  3  a s s a u t s  v i c t o r i e u x  s u r  4  e t
15 touches données contre 11 touches reçues :
bat  W. -W.  MARSH par  4  à  3  ;  R . -C .  DAL-
GLISH par  4  à  2  e t  C . -A .  KERSHAW par
4 à 2 ;  battu par E.-W.-H. BROOKFIELD.

EQUIPE DE GRANDE-BRETAGNE

E . - W . - H .  B R O O K F I E L D ,  1  a s s a u t  v i c t o -
r i e u x  s u r  4  e t  9  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e
15  t o u c h e s  r e ç u e s : bat L. BERTI par 4
à 3 ;  battu par A. ‘POSTA, Z.  SCHENKER
et J.  GARAI.

JURY. — Président : M. POPLIMONT (Bel-
gique) . —  A s s e s s e u r s :  M M .  D E  R A N S T
(France) ,  LARRAZ (Argentine) ,  WOLFSON
(Hollande) et LOY (Italie).

M A T C H  N °  1 5

ches reçues : battu par C. ROLANDO, P.-H.
MENDY, H. BELO-HERRERA et D. MENDY.

EQUIPE D’URUGUAY :

C.  ROLANDO, 2 assauts  victorieux sur 4
et  13 touches données contre  9 touches re-
çues :  bat H. VAN BUSKIRK par 4 à 1 et
C.-R. MAC PHERSON par 4 à 0 ; battu par
A.-S.  LYON et L.-V. CASTNER.

D. MENDY, 2 assauts  victorieux sur 4 et
12  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e  12  t o u c h e s  r e -
ç u e s  : bat  A . -S .  LYON par  4  à  3  e t  C . -R .
MAC PHERSON par 4 à 1 ; battu par L.-V.
CASTNER et H. VAN BUSKIRK.

H. BELO-HERRERA, 2 assauts  victorieux
sur 4 et  11 touches données contre  12 tou-
c h e s  r e ç u e s :  b a t  L . - V .  C A S T N E R  p a r  4
à  1  e t  C . -R .  ‘MAC PHERSON par  4  à  3  ;
battu par A.-S. LYON et H. VAN BUSKIRK.

P . -H .  MENDY,  1  a s s a u t  v i c t o r i e u x  s u r  4
et 10 touches données contre  14 touches re-
ç u e s  : b a t  C . - R .  M A C  P H E R S O N  p a r  4
à 2 ; battu par A.-S. LYON, L.-V. CASTNER
et H. VAN BUSKERK.
JURY. — Président : M. DE RANST
(France) .  — Assesseurs .  MM. D.AUBIGNY
( F r a n c e ) ,  d e  G E R D E  ( H o n g r i e ) ,  G A L I A N O
(Italie) et EVAN JAMES (Grande-Bretagne).

M A T C H  N °  9

URUGUAY - POLOGNE

DANEMARK -  HONGRIE

Ce match n'a pas eu lieu, les deux équipes
étant  quali f iées  pour les  quarts  de f inales .

P O U L E  E

(3 équipes — 3 matches)

1re ARGENTINE, 2 matches victorieux sur
2,  9 assauts victorieux sur 16 et  45 touches
données contre 46 touches reçues : bat BEL-
GIQUE p ar  9  assauts  à  7  e t  45  t o uc he s  à
46 ;  AUTRICHE par forfait .

2e  BELGIQUE, 1 match victorieux sur 2,
7  a s s a u t s  v i c t o r i e u x  s u r  16  e t  46  t o u c h e s
données contre  45 touches reçues :  bat AU-
T R I C H E  p a r  f o r f a i t  ;  b a t t u e  p a r  A R G E N -
TINE .

FORFAIT :

AUTRICHE.

W.-W. MARSH, 0 assaut victorieux sur 4
e t  8  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e  16  t o u c h e s  r e -
ç u e s  : bat tu  par  L .  BERTI ,  A .  POSTA,  Z .
SCHENKER et J. GARAI.

R.-C.  DALGLISH, 0 assaut victorieux sur
4  e t  8  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e  16  t o u c h e s
r e ç u e s  : b a t t u  p a r  L .  B E R T I ,  A .  P O S T A ,
Z.  SCHENKER et J.  GARAI.

C.-A. KERSHAW, 0 assaut victorieux sur
4  e t  8  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e  16  t o u c h e s
r e ç u e s  : b a t t u  p a r  L .  B E R T I ,  A .  P O S T A ,
Z.  SCHENKER et J.  GARAI.

JURY. —  P r é s i d e n t  : M. CUOMO (Italie) .
—  A s s e s s e u r s  : M M .  D E  R A N S T  ( F r a n c e )
V A N  D E R M E R  ( B e l g i q u e ) ,  G . - H .  B R E E D
(Etats-Unis)  et  P.  LION (France) .

M A T C H  N o  1 4 . —  P I S T E  N o  1

DANEMARK — GRANDE-BRETAGNE

M A T C H  N °  1 6 . �  P I S T E  N °  4

ARGENTINE - BELGIQUE

L’équipe d ’Argentine bat  l ’ équipe de Bel-
g i q u e  p a r  9  a s s a u t s  v i c t o r i e u x  s u r  16  e t
45  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e  46  t o u c h e s  r e -
çues.

Ce match n’a pas eu lieu,
Etant él iminées des quarts

les  deux équipes
d e  f i n a l e s

P O U L E  C

(3 équipes — 3 matches)

1res ex æquo, ESPAGNE et FRANCE.
FORFAIT :

ROUMANIE.

EQUIPE D’ARGENTINE :

H.-A. CASCO, 3 assauts victorieux sur 4
e t  1 4  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e  1 2  t o u c h e s
reçues : bat R.-L. FEYERICK par 4 à 3 ; J.-
P .  WILLEMS par  4  e t  3  e t  F . -A .  GOBLET
D’ALVIELLA par 4 à 2 ; battu par L. TOM.

R .  SOLA,  3  a s s a u t s  v i c t o r i e u x  s u r  4  e t
13 touches données contre  9 touches reçues :
bat J.-P. WILLEMS par 4 à 0 ; L. TOM par
4  à  3  e t  F . -A .  GOBLET D ’ALVIELLA par
4 à 2 ; battu par R.-L. FEYERICK.

�  �

M A T C H  N °  1 0

ESPAGNE - ROUMANIE L ’ é q u i p e  d e  D a n e m a r k  b a t  l ’ é q u i p e  d e
G r a n d e - B r e t a g n e  p a r  9  a s s a u t s  v i c t o r i e u x
sur 16 et  44 touches données contre  39 tou-
c h e s  r e ç u e s .

L ’ é q u i p e  d ’ E s p a g n e  b a t  l ’ é q u i p e  d e  R o u -
manie  par forfait .

4 0



C. MERLO, 2 assauts  victorieux sur 4 et
12  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e  1 0  t o u c h e s  r e -
çues : bat J.P. WILLEMS par 4 à 2 et F.-A.

GOBLET D’ALVIELLA par 4 à 0 ; battu par
R . -L .  FEYERICK e t  L .  TOM.
S .  TORRES-BLANCO,  1  a s s a u t  v i c t o r i e u x
sur 4 et 6 touches données contre 15 touches
r e ç u e s  : bat  R . -L .  FEYERICK par  4  à  3  ;
battu par J.-P.  WILLEMS, L. TOM et F.-A.
GOBLET D’ALVIELLA.

EQUIPE DE BELGIQUE :

L .  T O M ,  3  a s s a u t s  v i c t o r i e u x  s u r  4  e t
15 touches données contre 8 touches reçues :
b a t  H . - A .  C A S C O  p a r  4  à  2  ;  C .  M E R L O
p a r  4  à  1  e t  S .  T O R R E S - B L A N C O  p a r  4
à 1 ;  battu par R. SOLA.

R.-L.  FEYERICK, 2 assauts  victorieux sur
4 et 14 touches données contre 12 touches
reçues : bat R. SOLA par 4 à 1 et C. MERLO
par  4  à  3  ;  ba t tu  par  H . -A .  CASCO e t  S .
TORRES-BLANCO.

J.-P. WILLEMS, 1 assaut victorieux sur
4  e t  9  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e  12  t o u c h e s
. reçues : b a t  S .  T O R R E S - B L A N C O  p a r  4
C. MERLO. par  H . -A .  CASCO,  R .  SOLA e t

.

F.-A. GOBLET D’ALVIELLA. 1 assaut vic-
t o r i e u x  s u r  4  e t  8  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e
13 touches reçues : bat S. TORRES-BLANCO
par 4 à 1 ; battu par H.-A. CASCO, R. SOLA
et C. MERLO.

grie). — Assesseurs : MM. ETTLINGER
JURY.  — P r é s i d e n t  :  M .  K O V A C S  ( H o n -

(France) ,  ANSELMI (Italie) ,  G.-H. BREED
(Etats-Unis)  et  BARBIER (France) .

M A T C H  N °  1 7

BELGIQUE -  AUTRICHE

L ’ é q u i p e  d e  B e l g i q u e  b a t  l ’ é q u i p e  d ’ A u -
triche par forfait.

M A T C H  N °  1 8

ARGENTINE - AUTRICHE

L ’ é q u i p e  d ’ A r g e n t i n e  b a t  l ’ é q u i p e  d ’ A u -
triche par forfait.

Q U A R T S  D E  F I N A L E S

DIMANCHE 13 JUILLET 1924.

REUNIONS Nos 201 et 202

Nombre d’équipes : 10. — Nombre de pou-
les : 3. —  Q u a l i f i é e s  p a r  p o u l e  :  2 ,  s o i t  6
équipes admissibles aux 1/2 f inales.

P O U L E  F

(4 équipes — 6 matches)

1re HONGRIE, 2 matches victorieux sur 2,
24 assauts  victorieux sur 32 et  115 touches
données contre 74 touches reçues : bat BEL-
GIQUE par 10 assauts à 6 et 56 touches à
44 ;  ETATS-UNIS par 14 assauts à 2 et 59
touches à 30.

2 e  I T A L I E ,  2  m a t c h e s  v i c t o r i e u x  2 ,
20 assauts  victorieux sur 32 et  108 touches
données contre 86 touches reçues : bat BEL-
GIQUE par  8  assauts  à  8  e t  50  t ouches  à
46 ; ETATS-UN#IS par 12 assauts à 4 et 58
touches à 40.

NON CLASSÉES :

B E L G I Q U E ,  0  m a t c h  v i c t o r i e u x  s u r  2 ,
14 assauts  victorieux sur 32 et  90 touches
données contre  106 touches reçues :  battue
p a r  H O N G R I E  e t  I T A L I E .

ETATS-UNIS, 0 match victorieux SUT 2,
6 assauts victorieux sur 32 et 70 touches don-

:  b a t t u e  p a rnées contre 117 touches
HONGRIE et ITALIE.

r e ç u e s

M A T C H  N °  1 9 .  �  P I S T E  N o  3

ITALIE  - ETATS-UNIS

L ’ é q u i p e  d ’ I t a l i e  b d  t ’ é q u i p e  d e s  E t a t s -
U n i s  p a r  12  a s s a u t s  v i c t o r i e u x  s u r  16  e t
58 touches données contre 40 touches reçues.

—      —

E Q U I P E  D ’ I T A L I E  :

G. SARROCCHI, 4 assauts victorieux sur 4
et 16 touches données contre  8 touches re-
ç u e s  : bat A.-S. LYON par 4 à 3 ; L.-V.
CASTNER par 4 à 1 ;  E.-G. FULLINWIDER
par 4 à 1 et  J.-B.  PARKERS par 4 à 3.

G.  BALZARINI,  4 assauts victorieux sur 4
et 16 touches données contre  12 touches re-
çues : bat A.-S. LYON par 4 à 3 ; L.-V. CAST-
NER par 4 à 3 ;  E.-G. FULLINWIDER par
4 à 3 et  J.-B.  PARKER par 4 à 3.

M. BERTINETTI, 2 asauts  victorieux sur
4  e t  13  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e  9  t o u c h e s
r e ç u e s  : bat  L . -V :  CASTNER par  4  à  0  e t
J.-B.  PARKER par 4 à 1 ;  battu ‘par A.-S.
LYON e t  E . -G .  FULLINWIDER.

E .  MORICCA,  2  a s s a u t s  v i c t o r i e u x  s u r  4
et 13 touches données contre  11 touches re-
ç u e s  : b a t  L . - V .  C A S T R E R  p a r  4  à  1  e t
E.-G. FULLINWIDER par 4 à 2 ;  battu par
A . -S .  LYON e t  J . -B .  PARKER.

EQUIPE DES ETATS-UNIS :

A . -S .  LYON.  2  a s s a u t s  v i c t o r i e u x  s u r  4
et 14 touches données contre  12 touches re-
ç u e s  : b a t  M .  B E R T I N E T T I  p a r  4  à  2  e t
E. MORICCA par 4 à 2 : battu par G. SAR-
R O C C H I  e t  G .  B A L Z A R I N I .  

J.-B.  PARKER, 1 assaut victorieux sur 4
et 11 touches données contre  15 touches re-
ç u e s  : bat  E .  MORICCA par  4  à  3  ;  ba t tu
p a r  M .  B E R T I N E T T I ,  G .  S A R R O C C H I  e t
G. BALZARINI.

E.-G. FULLINWIDER, 1 assaut victorieux
sur 4 et  10 touches données contre 15 tou-
c h e s  r e ç u e s  : b a t  M .  B E R T I N E T T I  p a r  4
à 3 ; battu par G. SARROCCHI, E. MORICCA
e t  G .  B A L Z A R I N I .

L.-V. CASTNER, 0 assaut victorieux sur 4
et  5  touches ‘données contie  16 touches re-
çues :  battu par M. BERTINETTI, G. SAR-
R O C C H I ,  E .  M O R I C C A  e t  G .  B A L Z A R I N I .

JURY. —  P r é s i d e n t  : M. LUDO VAN DEN
A B E E L E  ( B e l g i q u e ) .  —  A s s e s s e u r s  :  MM.
DYER (Grande-Bretagne) ,  BARBIER (Fran-
ce) ,  TIHANY (Hongrie)  et  WOLFSON (Hol-
lande) .

M A T C H  N °  2 0 .  �  P I S T E  N °  1

ITALIE -  B E L G I Q U E

L’équipe d ’Italie  bat  l ’ équipe de Belgique
par 8 assauts victorieux sur 16 et 50 touches
données contre  46 touches reçues.

E Q U I P E  D ’ I T A L I E  :

O. PULITI.  3 assauts  victorieux s u r  4  e t
15  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e  10  t o u c h e s  r e -
çues : bat R.-L. FEYERICK par 4 à 0 ;
L .  TOM par  4  à  3  e t  C .  DELPORTE par  4
à  3  ;  ba t tu  par  J . -P .  WILLEMS.

G. SARROCCHI, 2 assauts  victorieux sur
4  e t  14  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e  12  t o u c h a s
r e ç u e s  : bat  J . -P .  WILLEMS par  4  à  3  e t
L. TOM par 4 à 1 ;  battu par R.-L.  FEYE-
R I C K  e t  C . - J .  D E L P O R T E .

E .  M O R I C C A ,  2  a s s a u t s  v i c t o r i e u x  s u r  4
e t  1 2  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e  1 0  t o u c h e s
r e ç u e s  : bat R.-L.  FEYERICK par 4 à 1 et
L .  TOM par  4  à  1  ;  ba t tu  par  J . -P .  WIL-
LEMS e t  C . -J .  DELPORTE.

V .  C U C C I A ,  1  a s s a u t  v i c t o r i e u x  s u r  4  e t
9 touches données contre 14 touches reçues :
bat C.-J.  DELPORTE par 4 à 2 ;  battu par
R . - L .  F E Y E R I C K ,  J . - P .  W I L L E M S  e t  L .
TOM.

EQUIPE DE BELGIQUE :

J.-P. WILLEMS, 3 assauts victorieux sur 4
et 15 touches données contre  9 touches re-

. bat 0 PULITI par 4 à 3 ; V. CUC-
CIA par 4 à 0 et  E.  MORICCA par 4 à 2 ;
ba t tu  par  G .  SARROCCHI .

C.-J.  DELPORTE, 2 assauts victorieux sur
4  e t  13  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e  15  t o u c h e s

.  ba t  G .  SARROCCHI  par  4  à  3  e t
E. MORICCA par 4 à 2 ;  battu par 0.  PU-
LITI et  V.  CUCCIA.

R.-L.  FEYERICK, 2 assauts victorieux sur
4  e t  9  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e  1 3  t o u c h e s
r e ç u e s  : bat  G .  SARROCCHI  par  4  à  3  e t

V. CUCCIA par 4 à 2 ; battu par 0. PULITI
et E.  MORICCA.

L .  T O M .  1  a s s a u t  v i c t o r i e u x  s u r  4  e t
9 touches données contre 15 touches reçues :
bat V. CUCCIA par 4 à 3 ; battu par 0.
PULITI ,  G .  SARROCCHI  e t  E .  M ORI CCA

J U R Y .  —  P r é s i d e n t  :  M . J .  LACROIX
( F r a n c e ) .  —  A s s e s s e u r s  :  M M .  G A R G I A N I
(Italie) ,  VAN DERMER (Belgique) ,  A.  LION
(France)  et  RAMIREZ (Espagne).

M A T C H  N °  2 1 .  �  P I S T E  N °  5

HONGRIE - ETATS-UNIS

L’équipe de Hongrie bat l’équipe des Etats-
U n i s  p a r  14  a s s a u t s  v i c t o r i e u x  s u r  16  e t
59 touches données contre 30 touches reçues.

EQUIPE DE HONGRIE :

J .  R A D Y ,  4  a s s a u t s  v i c t o r i e u x  s u r  4  e t
16 touches données contre 5 touches reçues :
bat  J . -B .  PARKER par  4  à  0  ;  C . -R .  MAC
PHERSON par  4  à  3  ;  A .  STRAUSS par  4
à 1 et  J. -E.  GIGNOUX par 4 a 1.

E .  UHLYARIK,  4  a s s a u t s  v i c t o r i e u x  s u r
4  e t  1 6  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e  6  t o u c h e s
r e ç u e s : bat J.-B. PARKER par 4 à 0 ;
C.-R. MAC PHERSON par 4 à 2 ; A. STRAUSS
par 4 à 1 et J.-E. GIGNOUX par 4 à 3.

E. TERSZTYANSZKY. 4 assauts victorieux
sur 4 et 16 touches données contre 8 touches
r e ç u e s :  bat  J . -B . P A R K E R  p a r 4 à 3 ;
C.-R. MAC PHERSON par 4 à 2 ; A.
STRAUSS par 4 a 1 et  J. -E.  GIGNOUX par
4 à 2.

L .  SZECHY,  2  a s s a u t s  v i c t o r i e u x  s u r  4
e t  1 1  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e  1 1  t o u c h e s
reçues : bat A. STRAUSS par 4 à 0 et J.-E.
GIGNOUX par 4 à 3 ;  battu par J.-B.  PAR-
KER e t  C -R .  M AC P HERSON .

EQUIPE DES ETATS-UNIS :

C.-R. MAC PHERSON, 1 assaut victorieux
sur 4 et  11 touches données contre  12 tou-
c h e s  r e ç u e s  : b a t  L .  S Z E C H Y  p a r  4  à  0 :
ba t tu  par  J .  RADY,  E .  TERSZTYANSZKY
et E. UHLYARIK.

J.-B.  PARKER. 1 assaut victorieux sur 4
et 7 touches données contre  15 touches re-
çues :  bat I .  SZECHY par 4 à 3 ;  battu par
J .  RADY,  E .  TERSZTYANSZKY e t  E .  UH-
LYARIK.

J.-E.  GIGNOUX, 0 assaut victorieux sur 4
et  9 touches données contre  16 touches re-
çues : battu par J. RADY, E. TERSZTYANS-
KY,  L .  SZECHY e t  E .  UHLYARIK.

A .  STRAUSS.  0  a s s a u t  v i c t o r i e u x  s u r  4
et  3  touches données contre  16 touches re-
çues : battu par J. RADY, E. TERSZTYANS-
KY,  L .  SZECHY e t  E .  UHLYARIK.

J U R Y .  —  P r é s i d e n t  :  M .  V A N  R O S S E M
(Hollande) .  — Assesseurs :  MM. TERLIZZI
(Italie) ,  BARBIER (France) ,  L.  DELEVOYE
(France)  et  P.  ANSPACH (Belgique) .

M A T C H  N °  2 2 .  �  P I S T E  N °  4

HONGRIE - BELGIQUE

L ’ é q u i p e  d e  H o n g r i e  b a t  l ’ é q u i p e  d e  B e l -
g i q u e  p a r  10  a s s a u t s  v i c t o r i e u x  s u r  16  e t
56 touches données contre 44 touches reçues.

EQUIPE DE HONGRIE :

A .  POSTA,  3  a s s a u t s  v i c t o r i e u x  s u r  4  e t
15 touches données contre 9 touches reçues :
bat  F .  GOBLET D ’ALVIELLA par  4  à  1  ;
J.-P.  WILLEMS par 4 à 1 et L.  TOM par 4
à 3 ;  battu par C. DELPORTE.

Z.  SCHENKER, 3 assauts victorieux sur 4
et 15 touches données contre  11 touches re-
çues : bat J.-P. WILLEMS par 4 à 3 ; C.
D E L P O R T E  ‘ p a r  4  à  2  e t  L .  T O M  p a r  4
à  2  ;  ba t tu  par  F .  GOBLET D ’ALVIELLA.

J .  RADY,  2  a s s a u t s  v i c t o r i e u x  s u r  4  e t
13  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e  10  t o u c h e s  r e -
çues :  bat F.  GOBLET D’ALVIELLA par 4 à
2 et J.-P.  WILLEMS par 4 à 0 ;  battu par
C .  D E L P O R T E  e t  L .  T O M .

E. TERSZTYANSZKY, 2 assauts victorieux
sur 4 et 13 touches données contre 14 touches



r e ç u e s  : bat  F .  GOBLET D ’ALVIELLA par
: 4 à 3 et J.-P. WILLEMS par 4 à 3 ; battu
par C. DELPORTE et L.  TOM.

EQUIPE DE BELGIQUE :

C. DELPORTE, 3 assauts victorieux sur 4
et 14 touches données contre  12 touches re-
çues :  bat E. TERSZTYANSZKY par 4 à 3 ;
A. POSTA par 4 à 3 et J. RADY par 4
à 2 ;  battu par Z.  SCHENKER.

L .  T O M ,  2  a s s a u t s  v i c t o r i e u x  s u r  4  e t
13 touches données contre 13 touches reçues :
bat  E .  TERSZTYANSZKY par  4  à  2  e t  J .
RADY par  4  à  3  ;  ba t tu  par  A .  POSTA e t
Z.  SCHENKER.

F. GOBLET D’ALVIELLA, 1 assaut victo-
r i e u x  s u r  4  e t  10  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e
15 touches reçues : bat Z.  SCHENKER par
4 à 3 ;  battu par E. TERSZTYANSZKY, A.
POSTA et J.  RADY.

J.-P. WILLEMS, 0 assaut victorieux
et  7 touches données contre  16 touch

sur 4
e s  r e -

çues : ba t tu  par  E .  TÉRSZTYANSZKY,  A .
POSTA, Z. SCHENKER et J. RADY.

J U R Y .  —  P r é s i d e n t  :  M .  J .  L A C R O I X
(France). —  A s s e s s e u r s ’ :  M M .  A N S E L M I
(Italie) ,  A.  LION (France,  ,  RAMIREZ (Es-
pagne et  d ’AUBIGNY (France) .

M A T C H  N °  2 3

HONGRIE -  ITALIE

Ce match n’a pas eu lieu, les deux équipes
étant  quali f iées  pour les  demi-f inales .

M A T C H  N °  2 4

BELGIQUE - ETATS-UNIS

Ce match n’a
étant él iminées

pas eu lieu, les deux
des demi-f inales

équipes

P O U L E  G

(3 équipes — 3 matches)
lr e  ARGENTINE, 2 matches victorieux sur

2, 23 assauts victorieux sur 32 et 116 touches
données contre 81 touches reçues : bat HOL-
LANDE par  10  assauts  à  6  e t  57  t ouches
à 43 ;  ESPAGNE par 13 assauts à 3 et 50
touches à 38.

2e  HOLLANDE, 1 match victorieux sur 2,
18 assauts victorieux sur 32 et  97 touches
données contre  87 touches reçues :  bat ES-
PAGNE par  12  assauts  à  4  e t  54  t ouches
à 30 ; battue par ARGENTINE.

NON CLASSÉE :

ESPAGNE, 0 match victorieux sur 2, 7 as-
sauts  victorieux sur 32 et  68 touches don-
nées contre  113 touches reçues :  battue par
ARGENTINE et HOLLANDE.

M A T C H  N °  2 5 .  �  P I S T E  N °  2

ARGENTINE -  ESPAGNE

L’équipe d ’Argentine bat l ’équipe d ’Espa-
g n e  p a r  1 3  a s s a u t s  v i c t o r i e u x  s u r  1 6  e t
59 touches données contre 38 touches reçues

EQUIPE D’ARGENTINE :
H.-A. CASCO, 4 assauts victorieux sur 4

.  et  16 touches données contre  7 touches re-
çues : bat J.  LOPEZ-LARA-MALLOR par 4
à 3 ; J. GONZALEZ par 4 à 2 ; J. DE OLI-
VARES Y BRUGUERA par 4 à 2 et F. GUIL-
LEN-IGLESIAS par 4 à 0.

C. MERLO, 4 assauts victorieux sur 4 et
16 touches données contre 9 touches reçues- :
bat  J .  LOPEZ-LARA-MALLOR par  4  à  3  ;
J. GONZALEZ par 4 à 3 ; J. DE OLIVARES
Y  B R U G U E R A  p a r  4  à  1  e t  F .  G U I L L E N -
IGLESIAS par 4 à 2.

R .  SOLA,  3  a s s a u t s  v i c t o r i e u x  s u r  4  e t
14  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e  12  t o u c h e s  r e -
çues : bat J.  LOPEZ-LARA-MALLOR par 4
à 3 ; J. GONZALEZ par 4 à 2 et F. GUILLEN-
IGLESIAS par 4 à 3 ; battu par J. DE OLI-
V A R E S  Y  B R U G U E R A .

A. PONCE-COSTA, 2 assauts victorieux sur
4  e t  13  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e  10  t o u c h e s
reçues : bat  J .  LOPEZ-LARA-MALLOR par
4 à 0 et F. GUILLEN-IGLESIAS par 4 à 2 ;
battu par J. GONZALEZ et J. DE OLIVARES
Y BRUGUERA.

E Q U I P E  D ’ E S P A G N E  :

J. DE OLIVARES Y BRUGUERA, 2 assauts
victorieux sur 4 et 11 touches données contre
12 touches reçues : bat  R .  SOLA par  4  à  2
et A.  PONCE-COSTA par 4 à 2 ;  battu par
H.-A. CASCO et C.  MERLO.

J .  G O N Z A L E Z ,  1  a s s a u t  v i c t o r i e u x  s u r  4
et 11 touches données contre  15 touches re-
ç u e s  : bat  A .  PONCE-COSTA par  4  à  3  ;
b a t t u  p a r  H . - A .  C A S C O ,  R .  S O L A  e t  C .
MERLO.

J.  LOPEZ-LARA-MALLOR, 0 assaut victo-
r i e u x  s u r  4  e t  9  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e
16 touches reçues : battu par H.-A. CASCO,
R. SOLA, A.  PONCE-COSTA et C.  MERLO.

F. GUILLEN-IGLESIAS, 0 assaut victorieux
s u r  4  e t  7  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e  1 6  t o u -
c h e s  r e ç u e s  : bat tu  par  H . -A .  CASCO,  R .
SOLA, A.  PONCE-COSTA et C.  MERLO.
JURY. — Président :  M. LUDO VAN DEN

A B E E L E  ( B e l g i q u e ) .  —  A s s e s s e u r s  :  MM.
B A R T H E L E M Y  ( F r a n c e ) ,  P I O T  ( F i a n c e ) ,
ANSELMI (Italie)  et  HOLLONY (Hongrie) .

M A T C H  N °  2 6 .  �  P I S T E  N °  4

ARGENTINE - HOLLANDE

L’équipe d ’Argentine bat  l ’ équipe de Hol-
l a n d e  p a r  10  a s s a u t s  v i c t o r i e u x  s u r  16  e t
57 touches données contre 43 touches reçues.

C. MERLO, 4 assauts victorieux sur 4 et
16 touches données contre 7 touches reçues :
bat M.-H. VAN DULM par 4 à 1 ; J. DOOR-
MAN par 4 à 2 ;  A.-E.  DE JONG par 4 à 3
e t  J .  VAN DER WI EL pa r  4  à  1 .

H.-A. CASCO, 3 assauts victorieux sur 4 et
14 touches données contre 9 touches reçues :
bat J. DOORMAN par 4 à 0 ; A.-E. DE JONG
par 4 à 3 et J. VAN DER WIEL par 4 à 2 ;
ba t tu  par  M. -H .  VAN DULM.

S. TORRES-BLANCO, 2 assauts victorieux
sur 4 et  14 touches données contre 13 tou-
c h e s  r e ç u e s  : bat A.-E. DE JONG par 4 à 2
et J.  VAN DER WIEL par 4 à 3 ;  battu par
M . - H .  V A N  D U L M  e t  J .  D O O R M A N .

R .  S O L A ,  1  a s s a u t  v i c t o r i e u x  s u r  4  e t
13  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e  14  t o u c h e s  r e -
çues : bat A.-E. DE JONG par 4 à 2 ;
battu par M.-H. VAN DULM, J.  DOORMAN
et J.  VAN DER WIEL.

EQUIPE DE HOLLANDE :

M.-H. VAN DULM, 3 assauts victorieux sur
4  e t  1 3  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e  12  t o u c h e s
reçues : bat H.-A. CASCO par 4 à 2 ; R.
S O L A  p a r  4  à  3  e t  S .  T O R R E S - B L A N C 0
par 4 à 3 ; battu par C. MERLO.
J .  D O O R M A N ,  2  a s s a u s t  v i c t o r i e u x  s u r  4
e t  1 0  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e  1 4  t o u c h e s
r e ç u e s  : bat R. SOLA par 4 à 3 et S.  TOR-
RES-BLANCO pa r  4  à  3  ;  b a t tu  pa r  H . -A .
CASCO et C.  MERLO.

J .  VAN DER WIEL,  1  a s s a u t  v i c t o r i e u x
sur 4 et  10 touches données contre  15 tou-
ches reçues : bat R. SOLA par 4 à 3 ; battu
pa r  H . -A .  CASCO,  S .  TORRES-BLANC0  e t
C. MERLO.

A.-E.  DE JONG, 0 assaut victorieux sur 4
et 10 touches données contre  16 touches re-
çues  :  ba t tu  par  H . -A .  CASCO,  R ,  SOLA,
S .  TORRES-BLANCO e t  c .  M ERLO.

JURY. — Président :  M. CUOMO (Italie) .
—  A s s e s s e u r s  :  M M .  P A S Q U E T  ( F r a n c e ) ,
MONTGOMERIE (Grande-Bretagne) ,  DELE-
VOYE (France)  et  GARAGNANI (Ital ie) .

M A T C H  N °  2 7 .  �  P I S T E  N °  5

HOLLANDE :  ESPAGNE

L’équipe de Hollande bat  l ’ équipe d ’Espa-
g n e  p a r  1 2  a s s a u t s  v i c t o r i e u x  s u r  1 6  e t
54 touches données contre 30 touches reçues.

EQUIPE DE HOLLANDE :

A.-E. DE JONG, 4 assauts victorieux sur 4
et 16 touches données contre  4 touches re-
ç u e s  : ba t  J .  LOPEZ-LARA-MALLOR par  4
à 0 ;  J.  GONZALEZ par 4 à 0 ;  J .  DE OLI-
VARES Y BRUGUERA par 4 à 2 et J. MELA
Y OMS par 4 à 2.

M.-H. VAN DULM, 3 assauts victorieux sur
4  e t  14  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e  8  t o u c h e &
. reçues :  bat J.  LOPEZ-LARA-MALLOR par
4 à 1;  J.  DE OLIVARES Y BRUGUERA par
4 à 2 et J. MELA Y OMS par 4 à 1 ; battu
par J.  GONZALEZ.

H. WYNOLDY-DANIELS, 3 assauts victo-
r i e u x  s u r  4  e t  13  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e
8  t o u c h e s  r e ç u e s  : bat  J .  LOPEZ-LARA-
M ALLOR par  4  à  2  ;  J .  GONZALEZ par  4
à 0 et J. MELA Y OMS par 4 à 2 ; battu
p a r  J .  D E  O L I V A R E S  Y B R U G U E R A .

J .  VAN DER WIEL,  2  a s s a u t s  v i c t o r i u e x
sur 4 et 11 touches données contre 10 touches
r e ç u e s  :  b a t  J .  G O N Z A L E Z  p a r  4  à  2  e t
J .  MELA Y  OMS par  4  à  0  ;  ba t tu  par  J .
LOPEZ-LARA-MALLOR et J.  DE OLIVARES
Y BRUGUERA.

E Q U I P E  D ’ E S P A G N E  :

J. DE OLIVARES Y BRUGUERA, 2 assauts
victorieux sur 4 et 12 touches données contre.
1 0  t o u c h e s  r e ç u e s  :  b a t  H .  W Y N O L D Y -
DANIELS par 4 à 1 ‘et  J.  VAN DER WIEL
par 4. à 1 ; battu par M.-H. VAN DULM et
A.-E. DE JONG.
J .  LOPEZ-LARA-MALLOR,  1  a s s a u t  v i c t o -
r i e u x  s u r  4  e t  7  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e
14 touches reçues : bat J.  VAN DER WIEL
par 4 à 2; ba t tu  par  H .  WYNOLDY-DA-
N I E L S ,  M . - H .  V A N  D U L M  e t  A . - E .  D E
JONG.

J.  GONZALEZ, 1 assaut victorieux sur 4
et  6  touches données contre  14 touches re-
ç u e s  : bat  M. -H .  VAN DULM par  4  à  2  ;
battu par H. WYNOLDY-DANIELS, J.  VAN
DER WIEL et A.-E.  DE JONG.

J. MELA Y OMS, 0 assaut victorieux sur 4
et  5  touches données contre  16 touches re-
ç u e s  : battu par H. WYNOLDY-DANIELS.
M . -H .  VAN DULM,  J .  VAN DER WIEL e t
A.-E.  DE JONG.

JURY. — Président : M. DE GERDE, (Bel- .
gique. —  A s s e s s e u r s  : MM. PIOT (France).
GARAGNANI (Ital ie) ,  DELEVOYE (France)
et  KOVACS (Hongrie) .

P O U L E  H

(3 équipes — 3 matches)

1r e  FRANCE, 2 matches victorieux sur 2,
18 assauts victorieux sur 32 et  103 touches
d o n n é e s  c o n t r e  7 9  t o u c h e s  r e ç u e s  :  b a t
TCHECOSLOVAQUIE par 8 assauts à 8 et
49 touches à 43 ; DANEMARK par 10 assauts
à 6 et 54 touches à 36.

2 TCHECOSLOVAQUIE. 1 match victorieux
sur 2, 20 assauts victorieux sur 32 e t 100 tou-
ches données contre  87 touches reçues :  bat
DANEMARK par 12 assauts à 4 et 57 touches
à 38 ;  battue par FRANCE.

NON CLASSÉE :

DANEMARK, 0 match victorieux sur 2,  .
10 assauts victorieux sur 32 et  74 touches
données contre  111 touches reçues :  battue
par FRANCE et TCHECOSLOVAQUIE.

M A T C H  N °  2 8 .  �  P I S T E  N °  6

F R A N C E  - DANEMARK

L ’ é q u i p e  d e  F r a n c e  b a t  l ’ é q u i p e  d e  D a n e -
m a r k  p a r  1 0  a s s a u t s  v i c t o r i e u x  s u r  1 6  e t  :
54 touches données contre 36 touches reçues.

E Q U I P E  D E  F R A N C E  :

G.-J. CONRAUX. 4 assauts victorieux SUT
4  e t  16  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r é  5  t o u c h e s
r e ç u e s  : b a t  E . - H .  L E V I S O N  p a r  4  à  0  ;
J. BERTHELSEN par 4 à 1 : 1. OSIIER par
4  à  2  e t  P . - W .  R Y E F E L T  p a r  4  à  2 .

M.-J. PERRODON, 3 assauts victorieux sur
4  e t  14  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e  7  t o u c h e s
r e ç u e s  : bat  E . -H .  LEVISON par  4  à  1  ;
J .  BERTHELSEN par  4  à  0  e t  P . -W.  RYE-
FELT par 4 à 2 ; battu par 1. OSIIER.

DE SAINT-GERMAIN, 2 assauts victorieux
sur 4 et 13 touches données contre 12 touches
r e ç u e s  : bat 1.  OSIIER par 4 à 3 et P.-W.
RYEFELT par 4 à 1 ; battu par E.-H. LEVI-
SON et J.  BERTHELSEN.

M.-M. TAILLANDER, 1 assaut victorieux

—      —



sur 4 et  et  touches données contre 12 tou-
c h e s  r e ç u e s  : bat  J .  BERTHELSEN par  4
à 0 :  battu par E.-H. LEVISON, 1.  OSIIER.
e t  P . -W.  RYEFELT.

EQUIPE DE DANEMARK :

1.  OSIIER, 2 assauts uictorieux sur 4
13 touches données contre 12 touches recues

et

bat M.-M. TAILLANDIER par 4 à 2 et ‘M.-J.
PERRODON par 4 à 2 ; battu par DE SAINT-
GERMAIN et G.-J. CONRAUX.

E.-H. LEVISON, 2 assauts victorieux sur 4
et  9 touches données contre 13 touches re-
t u e s  : bat DE SAINT-GERMAIN par 4 à 3
et.  M.-M. TAILLANDIER par 4 à 2 ;  battu
par G.-J. CONRAUX et M.-J. PERRODON.

J. BERTHELSEN, 1 assaut victorieux sur
4  e t  5  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e  1 4  t o u c h e s
r e ç u e s  : b a t  D E  S A I N T - G E R M A I N  p a r  4
á 2 ; battu par G.-J. CONRAUX, M.-M. TAIL-
LANDIER et M.-J.  PERRODON.

P . -W.  RYEFELT,  1  a s s a u t  v i c t o r i e u x  s u r
4  e t  9  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e  15  t o u c h e s
r e ç u e s  : b a t  M . - M .  T A I L L A N D I E R  p a r  4
à 3 ;  battu par DE SAINT-GERMAIN, G.-J.
CONRAUX et M.-J. PERRODON.

JURY. � Président :  M. CUOMO (Italie) .
� Assesseurs : MM. TERLIZZI (Italie) ,  PO-
PLIMONT (Belgique) ,  BOLLINI (Argentine)
et  DE MONTIGNY.

MATCH N o 29. — PISTE N o 3

FRANCE � TCHECOSLOVAQUIE

L’Équipe de France bat  l ’Équipe de Tché-
coslovaquie  par 8 assauts  victorieux sur 16
et  49 touches données contre 43 touches re-
çues.

E Q U I P E  D E  F R A N C E  :

M.-J. PERRODON, 3 assauts victorieux SUr
4 et 15 touche. données contre 6 touches
reçues : bat F. DVORAK par 4 à 1 ; A.
BARTA par 4 à 1 et L. OPPL par 4 à 0 ;
battu par O. SVORCIK.

G.-J. CONRAUX, 3 assauts victorieux sur 4
e t  1 3  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e  1 0  t o u c h e s
reçues : bat F. DVORAK par 4 à 3 ; A.
BARTA par 4 à 3 et L. OPPL par 4 à 0 ;
battu par 0.  SVORCIK.

DE SAINT-GERMAIN, 1 assaut victorieux
sur 4 et 9 touches données contre 14 touches
reçues : bat A. BARTA par 4 à 1 ; battu par
F . - D V O R A K ,  O .  S V O R C I K  e t  L .  O P E L .

J.-F. JANNEKEYN, 1 assaut victorieux sur
4 et  12 touches données contre 14 touches

recues bat L. OPPL par 4 à 2 ; battu p a r
F. DVORAK, O. SVORCIK et A.  BARTA.

EQUIPE DE TCHECOSLOVAQUIE :

O.  SVORCIK, 4 assauts victorieux sur 4 et
16 touches données contre 9 touches reçues :
bat G.-J. CONRAUX par 4 à 1 ; DE SAINT-
GERMAIN par 4 à 2 ; J.-F. JANNEKEYN par
4 à 3 et M.-J. PERRODON par 4 à 3.

F .  D V O R A K ,  2  a s s a u t s  v i c t o r i e u x  s u r  4
e t  1 2  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e  1 0  t o u c h e s

á 0 et J.-F. JANNEKEYN par 4 à 2 ; battu
reçues  :  b a t  D E  S A I N T - G E R M A I N  p a r  4

par G.-J. CONRAUX et M.-J. PERRODON.
A ,  BARTA,  1  a s s a u t  v i c t o r i e u x  s u r  4  e t

9 touches données contre 15 touches reçues :
bat J.-F. JANNEKEYN par 4 à 3 ; battu par
G . - J .  C O N R A U X ,  D E  S A I N T - G E R M A I N  e t
M.-J. PERRODON.

L .  O P P L ,  1  a s s a u t  v i c t o r i e u x  s u r  4  e t
6 touches données contre 15 touches reçues :
DE DE SAINT-GERMAIN par 4 à 3 ; battu
par G.-J.  CONRAUX, J.-F.  JANNEKEYN et
M.-J. PERRODON.

JURY. -  P r é s i d e n t  :  M .  G .  VAN ROSSEM
(Hollande). -  A s s e s s e u r s M M .  D E N E S
(Hongrie) ,  GREGORINI (Argentine) ,  DYER
(Grande-Bretagne)  et  ANSELMI (Ital ie) .

MATCH No 30. — PISTE N o 4

TCHECOSLOVAQUIE � DANEMARK

L ’ é q u i p e  d e  T c h é c o s l o v a q v i e  b a t  l é q u i p e
de Danemark par 12 assauts  victorieux sur
16 et  57 touches donnés contre  38 touches
reçues.

E Q U I P E  D E  T C H E C O S L O V A Q U I E  :

A. BARTA, 4 assauts victorieux:  sur 4 et
16 touches données contre 7 touches reçues :
bat E.-H. LEVISON par 4 à 3 ; J. BERTHEL-
SEN par 4 à 2 ; I. OSIIER (par 4 à 2 et
P . -W.  RYEFELT par  4  à  0 .

F.  DVORAK, 4 assauts victorieux sur 4 et
16  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e  10  t o u c h e s  r e -
ç u e s  : bat  E . -H .  LEVISON par  4  à  3  ;  J .
BERTHELSEN par 4 à 2 ;  1.  OSIIER par 4
à 2 et P.-W. RYEFELT par 4 à 3.

O .  S V O R C I K ,  3  a s s a u t s  v i c t o r i e u x  s u r  4
e t  1 5  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e  8  t o u c h e s  r e -
ç u e s  : bat  E . -H .  LEVISON par  4  à  1  ;  J .
BERTHELSEN par 4 à 0 et P.-W. RYEFELT
par 4 à 3 ; battu par 1.  OSIIER.

L. OPPL, 1 assaut victorieux sur 4 et
10 touches données contre 13 touches recues :
bat P.-W. RYEFELT par 4 à 1 ; battu par
E . - H .  L E V I S O N ,  J .  B E R T H E L S E N  e t  I .
OSIIER.

E Q U I P E  D E  D A N E M A R K  :

1.  OSIIER, 2  a s s a u t s  v i c t o r i e v x  s u r  4  e t
12 touches données contre 13 touches reçues :
bat O. SVORCIK par 4 à 3 et L. OPPL
par 4 á 2 ; b a t t u  p a r  F .  D V O R A K  e t  A .
BARTA.

E.-H. LEVISON. 1 assaut victorieux sur 4
et 11 touches dorinées contre  14 touches re-
ç u e s  : bat  L .  OPPL par  4  à  2  ;  ba t tu  par
F .  D V O R A K ,  0 .  S V O R C I K  e t  A .  B A R T A .

J. BERTHELSEN. 1 assaut victorieux sur 4
e t  8  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e  1 4  t o u c h e s  r e -
ç u e s  : bat L. OPPL  par 4 à 2 ;  battu par
F.  DVORAK, O. SVORCIK et A.  BARTA.

P.-W. RYEFELT. 0 assaut victorieux sur 4
e t  7  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e  16  t o u c h e s  r e -
çues :  battu par F.  DVORAK, 0.  SVORCIK,
L. OPPL et A. BARTA.

JURY. � Président :  M. CUOMO (Italie) .
� Assesseurs M M .  P A S Q U E T  ( F r a n c e ) ,
DYER (Grande-Bretagne), POPLIMONT (Bel-
gique)  et  TIHANY (Hongrie) .

DEMI-FINALES

LUNDI 14 JUILLET l924.

RÉUNIONS Nos 203 et 204

Nombre d’équipeis : 13. � Nombre de pou-
les : 2. � Qualifiées par poule : 2, soit
4  équ ipes  admiss ib l e s  à  l a  f ina l e .

POULE I
(3 équipes � 3 matches)

l r e  ITALIE ,  1  m a t c h  v i c t o r i e u x  s u r  1 ,  14
assauts Victorieux sur 16 et 62 touches don-
nées contre  31 touches reçues :  bat ARGEN-
TINE par 14 assauts à 2 et 62 touches à 31.

2 e  T C H E C O S L O V A Q U I E ,  1  m a t c h  v i c t o -
rieux sur 1,  8  assauts victorieux sur 16 et
4 7  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e  4 5  t o u c h e s  r e -
ç u e s  : bat  ARGENTINE par  8  assauts  à  8
et 47 touches à 45.

NON CLASSÉE :

A R G E N T I N E ,  0  m a t c h  v i c t o r i e u x  s u r  2 ,
10 assauts victorieux sur 32 et  76 touches
données contre 109 touches reçues :  battue
par ITALIE et TCHECOSLOVAQUIE.

MATCH N o 31. — PISTE N o 3

I T A L I E  - ARGENTINE

L’équipe d’Italie bat l’équipe d’Argentine
pur 14 assauts victorieux sur 16 et  62 tou-
ches données contre  31 touches reçues.

E Q U I P E  D ’ I T A L I E  :

O. PULITI,  4 assauts victorieux sur 4 et
16 touches données contre 6 touches reçues :
bat H.-A. CASCO par 4 à 2 ;  R.  SOLA par
4  à  1  ;  S .  TORRES-BLANC0 par  4  à  1  e t
C. MERLO par 4 à 2.

M. BERTINETTI, 4 assauts victorieux sur
4  e t  1 6  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e  8  t o u c h e s
r e ç u e s  : bat H.-A. CASCO par 4 & 3 ; R.
SOLA par 4 à 2 ;  S.  TORRES-BLANC0 par
4 à 0 et C. MERLO par 4 à 3.

B .  B I N I  3  a s s a u t s  v i c t o r i e u x  s u r  4  e t
15 touches données contre 8 touches reçues :
bat H.- ,A.  CASCO par 4 à 1 ;  S.  TORRES-
B L A N C 0  p a r   4  à  1  e t  C .  M E R L O  p a r  4
à 2 ;  battu par R. SOLA.

G. SARROCHI, 3 assauts victorieux sur 4
et 13 touches données contre  9 touches re-
ç u e s : bat R. SOLA par 4 à 1 ; S. TORRES-
BLANC0 par 4 à 2 et C. MERLO par 4 à 2 ;
battu par H.-A. CASCO.

EQUIPE D’ARGENTINE :

H . -A .  CASCO,  1  a s s a u t  v i c t o r i e u x  s u r  4
et  10 touches données contre 15 touches re-
çues : bat ,G. SARROCCHI par 4 à 3 ; battu
par O. PULITI, M. BERTINETTI et B. BINI.

R .  S O L A .  1  a s s a u t  v i c t o r i e u x  s u r  4  e t
8 touches données contre 15 touches reçues :
bat B. BINI par 4 à 3 ; battu par O. PULITI,
G .  SARROCCHI  e t  M.  BERTINETTI .

S.  TORRES-BLANCO, 0 assaut victorieux
sur 4 et 4 touches données contre 16 touches
r e ç u e s  : battu par O. PULITI,  G.  SARROC-
CHI, M. BERTINETTI et B.  BINI.

C .  MERLO,  0  a s s a u t  v i c t o r i e u x  s u r  4  e t
9 touches données contre 16 touches reçues :
bat tu  par  O .  PULITI ,  G .  SARROCCHI ,  M.
BERTINETTI et. B. BINI.

JURY. � President :  M. G. VAN ROSSEM
(Hollande) .  � Assesseurs :  MM. DE GERDE
(Hongrie) ,  PIOT (France) ,  DALGLISH (Gde-
Bretagne)  et  ANSPACH (Belgique) .

MATCH N o 32. — PISTE N o 5
TCHECOSLOVAQUIE � ARGENTINE

L ’ é q u i p e  d e  T c h é c o s l o v a q u i e  b a t  l ’ é q u i p e
d’Argentine par 8 assauts victorieux sur 16
et 47 touches données contre 45 touches re-
çues.

EQUIPE DE TCHECOSLOVAQUIE :

F.  DVORAK, 3 assauts victorieux sur 4 et
14 touches données contre 7 touches reçues :
bat R. SOLA par 4 à 0 : S. TORRES-BLANCO
par 4 à 1 et C. MERLO par 4 à 2 ; battu
par H.-A.  CASCO.

6.  JUNGMANN, 2 assauts victorieux sur 4
et 12 touches données contre  12 touches re-
ç u e s  : bat  S .  TORRES-BLANCO par  4  à  2
e t  C .  MERLO par  4  à  2  ;  ba t tu  par  H . -A .
CASCO et R. SOLA.

O .  S V O R C I K ,  2  a s s a u t s  v i c t o r i e u x  s u r  4
et 11 touches données contre  14 touches re-
ç u e s  : bat H.-A. CASCO par 4 à 3 et C.
MERLO par  4  à  3  ;  ba t tu  par  R .  SOLA e t
S. TORRES-BLANCO.

A .  BARTA,  1  a s s a u t  v i c t o r i e u x  s u r  4  e t
10  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e  12  t o u c h e s  r e -
çues :  bat C. MERLO par 4 à 0 :  battu nar
H . - A .  C A S C O ,  R .  S O L A  e t  S .  T O R R E S -
BLANCO.

EQUIPE D’ARGENTINE :

H .A .  CASCO,  3  a s s a u t s  v i c t o r i e u x  s u r  4
et 15 touches données contre  9 touches re-
çues : bat F. DVORAK par 4 à 2 ; A. BARTA
par 4 à 1 et J. JUNGMANN par 4 à 2 ;
battu par 0.  SVORCIK.

R .  S O L A .  3  a s s a u t s  v i c t o r i e u x  s u r  4  e t
12  t o u c h e s ’ d o n n é e s  c o n t r e  11 t o u c h e s  re -
çues : bat 0. SVORCIK par 4 à 2 ; A. BARTA
par 4 à 3 et J. JUNGMANN par 4 à 2 ; battu
p a r  F .  D V O R A K .

S. TORRES-BLANCO, 2 assauts victorieux
sur 4 et  11 touches données contre  11 tou-
c h e s  r e ç u e s  : bat O. SVORCIK par 4 à 1
et A. BARTA par 4 à 2 ; battu par F. DVO-
RAK et J JUNGMANN.

C.  MERLO,  0  a s s a u t  v i c t o r i e u x  s u r  4  e t
7 touches données contre 16 touches reçues :
b a t t u  p a r  F .  D V O R A K ,  O .  S V O R C I K ,  A .
BARTA et J. JUNGMANN.

JURY. � Président :  M. G. VAN ROSSEM
(Hollande) . � Assesseurs M .  L A C R O I X
( F r a n c e ) ,  K O V A C S  ( H o n g r i e ) ,  D Y E R  ( G d e -
Bretagne)  et  PIOT (France) .

MATCH N o 33
ITALIE � TCHECOSLOVAQUIE

Ce match n’a pas eu Lieu, les deux équipes
élant qualifiées pour la Poule finale.

�  �



P O U L E  J EQUIPE DE HONGRIE : E Q U I P E  D ’ I T A L I E  :

(3 équipes — 3 matches)

1r e  HONGRIE, 1 match victorieux sur 1,
10 assauts victorieux sur 16 et  48 touches
d o n n é e s  c o n t r e  4 3  t o u c h e s  r e ç u e s  :  b a t
FRANCE par 10 assauts à 7 et 48 touches

2e  HOLLANDE, 1 match victorieux sur 1,
9  a s s a u t s  v i c t o r i e u x  s u r  16  e t  5 2  t o u c h e s
d o n n é e s  c o n t r e  4 3  t o u c h e s  r e ç u e s  :  b a t
FRANCE par  9  assauts  à  7  e t  52  t ouches
à 43.

NON CLASSÉE :

FRANCE, 0 match victorieux sur 2, 13 as-
sauts victorieux sur 32 et  86 touches don-
tre 100 touches reçues : battue par HONGRIE
et HOLLANDE.

M A T C H  N °  3 4 .  �  P I S T E  N °  1

HOLLANDE -  FRANCE

:  L ’ é q u i p e  d e  H o l l a n d e  b a t  l ’ é q u i p e  d e
F r a n c e  p a r  9  a s s a u t s  v i c t o r i e u x  s u r  16  e t
52 touches données contre 43 touches reçues

EQUIPE DE HOLLANDE :

A.-E. DE JONG, 4 assauts victorieux sur 4
et 16 touches données contre  4 touches re-
çues : bat DE SAINT-GERMAIN par 4 à 0 ;
: G.-J. CONRAUX par 4 à 0 ; M.-J. PERRO-
D O N  p a r  4  à  1  e t  M . - M .  T A I L L A N D I E R
par 4 à 3.

H. WYNOLDY-DANIELS, 4 assauts victo-
r i e u x  s u r  4  e t  16  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e
9 touches reçues :  bat DE SAINT-GERMAIN
par 4 à 2 ;  G.-J.  CONRAUX par 4 à 3 ;  L.
LIFSCHITZ  par  4  à  2  e t  M. -M.  TAILLAN-
DIER par 4 à 2. .

J .  VAN DER WIEL,  1  a s s a u t  v i c t o r i e u x
sur 4 et  12 touches données contre 14 tou-
ches reçues :  bat DE SAINT-GERMAIN par
4 à 2 ; battu par G.-J. CONRAUX, L. LIFS-
CHITZ et M.-M. TAILLANDIER.

M.-H. VAN DULM, 0 assaut victorieux sur
4  e t  8  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e  1 6  t o u c h e s
reçues :  battu par DE SAINT-GERMAIN G.-
J .  C O N R A U X  L .  L I F S C H I T Z  e t  M . - M .
TAILLANDIER.

E Q U I P E  D E  F R A N C E  :

M.-M. TAILLANDIER, 2 assauts victorieux
sur 4 et  13 touches données contre 12 tou-
ches reçues : bat  M. -H .  VAN DULM par  4
à 1 et J. VAN DER WIEL par 4 à 3 ; battu
p a r  H .  W Y N O L D Y - D A N I E L S  e t  A . - E .  D E
 JONG.

G.-J.  CONRAUX, 2 assauts victorieux sur
4 et  11 touches données contre  14 touches

et J. VAN DER WIEL par 4 à 3 ;
.  b a t  M . - H .  V A N  D U L M  p a r  4  à  3

par H. WYNOLDY-DANIELS et A.-E.  DE
JONG.

L. LIFSCHITZ, 1 assaut victorieux sur 2
e t  6  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e  6  t o u c h e s  r e -
. bat J. VAN DER WIEL par 4 à 2 ;

. battu par H. WYNOLDY-DANIELS.
M.-J. PERRODON, 1 assaut victorieux sur 2

e t  5  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e  5  t o u c h e s  r e -
ç u e s  : bat  M. -H .  VAN DULM par  4  à  1  ;
battu par A.-E. DE JONG.

DE SAINT-GERMAIN, 1 assaut victorieux
sur 4 et 8 touches données contre 15 touches
reçues : bat M.-H. VAN DULM par 4 à 3 ;
battu par H. WYNOLDY-DANIELS, A.-E. DE
JONG et J. VAN DER WIEL.

Nota. — M.-J.  PERRODON, accidenté pen-
dant son premier assaut,  dut se faire rem-
p l a c e r  p a r  L .  L I F S C H I T Z  a p r è s  s o n  d e u -
xième assaut.

JURY. — Président :  M. CUOMO (Italie) .
—- Assesseurs : MM. DE GERDE (Hongrie) ,
SALTALLA (Italie) ,  HOLLOSY (Hongrie)  et .
ANSELMI (Italie).

M A T C H  N °  3 5 .  �  P I S T E  N o  5

HONGRIE -  FRANCE

L ’ é q u i p e  d e  H o n g r i e  b a t  l ’ é q u i p e  d e
France par 10 assauts victorieux sur 16 et
48  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e  4 3  t o u c h e s  r e -
çues.

J .  G A R A I ,  3  a s s a u t s  v i c t o r i e u x  s u r  4  e t
14 touches données contre 8 touches reçues :
bat L.  LIFSCHITZ par 4 à 1 ;  G.-J.-  CON-
R A U X  p a r  4  à  1  e t  D E  S A I N T - G E R M A I N
par 4 à 2 ;  battu par M.-M. TAILLANDIER.

L .  BERTI ,  3  a s s a u t s  v i c t o r i e u x  s u r  4  e t
1 2  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e  9  t o u c h e s  r e -
çues :  bat M.-M. TAILLANDIER par 4 à 1 ;
L. LIFSCHITZ par 4 à 2 et G.-J. CONRAUX
par 4 à 2 ;  battu par DE SAINT-GERMAIN.

L. SZECHY, 2 assauts victorieux sur 4 et
1 2  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e  1 3  t o u c h e s  r e -
ç u e s  : bat L.  LIFSCHITZ par 4 à 2 et G.-J
CONRAUX par 4 à 3 ; battu par M.-M. TAIL-
LANDIER et DE SAINT-GERMAIN.

E. UHLYARIK, 2 assauts victorieux sur 4
et 10 touches données contre  13 touches re-
ç u e s  : bat  M. -M.  TAILLANDIER par  4  à  2
e t  L .  L I F S C H I T Z  p a r  4  à  3  ;  b a t t u  p a r
G.-J. CONRAUX et DE SAINT-GERMAIN.

E Q U I P E  D E  F R A N C E  :

M.-M. TAILLANDIER, 2 assauts victorieux
sur 4 et 11 touches données contre 12 touches
r e ç u e s  : bat L. SZECHY par 4 à 2 et J.
GARAI  par  4  à  2  ;  ba t tu  par  L .  BERTI  e t
E. UHLYARIK.

DE SAINT-GERMAIN, 3 assauts victorieux
sur 4 et 14 touches données contre 7 touches
r e ç u e s  : bat  L .  BERTI  par  4  à  0  ;  E .  UH-
LYARIK par 4 à 1 et L. SZECHY par 4 à 2 ;
battu par J.  GARAI.

G.-J. CONRAUX, 1 assaut victorieux sur 4
et 10 touches données contre  13 touches re-
ç u e s  : bat E. UHLYARIK par 4 à 1 ;  battu
par L.  BERTI,  L.  SZECHY et J.  GARAI.

L. LIFSCHITZ, 0 assauts victorieux sur 4
e t  8  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e  16  t o u c h e s  r e -
ç u e s  : battu par L.  BERTI,  E.  UHLYARIK,
L. SZECHY et J.  GARAI.

JURY. — Président .  M. CUOMO (Italie) .
—  A s s e s s e u r s  : M M :  T E R L I Z Z I  ( I t a l i e ) ,
DYER (Grande-Bretagne) , GREGORINI
gentine) et ANSELMI (Italie ) .

M A T C H  N °  3 6

(Ar-

HONGRIE - HOLLANDE

Ce match n’a pas eu lieu, les deux équipes
é t a n t  q u a l i f i é e s  p o u r  l a  P o u l e  f i n a l e .

P O U L E  F I N A L E

(4 équipes — 6 matches)

MARDI 15 JUILLET 1924.

RÉUNIONS Nos 205 et 206

1 r e  ITALIE ,  3  m a t c h e s  v i c t o r i e u x  S u r  3 ,
28 assauts  victorieux sur 48 et  160 touches
d o n n é e s  c o n t r e  1 2 4  t o u c h e s  r e ç u e s  :  b a t
HONGRIE par 8 assauts à 8 et  50 touches
à  4 6  ;  H O L L A N D E  p a r  9  a s s a u t s  à  4  e t
54 touches à 45 ;  TCHECOSLOVAQUIE par
11 assauts à 5 et 56 touches à 33.

2e  HONGRIE, 2 matches victorieux sur 3,
33 assauts  victorieux sur 48 et  164 touches
d o n n é e s  c o n t r e  1 1 5  t o u c h e s  r e ç u e s  :  b a t
HOLLANDE par 14 assauts à 2 et 61 touches
à 30 ;  TCHECOSLOVAQUIE par 11 assauts
à 5 et 57 touches à 55 ; battue par ITALIE.

NON CLASSÉES :
H O L L A N D E ,  1  m a t c h  v i c t o r i e u x  s u r  3 ,

18 assauts victorieux sur 48 et  127 touches
d o n n é e s  c o n t r e  1 5 9  t o u c h e s  r e ç u e s  .  b a t
T C H E C O S L O V A Q U I E  p a r  9  a s s a u t s ’  à  7
et 52 touches à 44 ;  battue par ITALIE et
H O N G R I E .  

TCHECOSLOVAQUIE, 0 match victorieux
sur 3, 17 assauts victorieux sur 48 et 112 tou-
c h e s  d o n n é e s  c o n t r e  1 6 5  t o u c h e s  r e ç u e s  :
b a t t u e  p a r  I T A L I E ,  H O N G R I E  e t  H O L -
LANDE.

M A T C H  N °  3 7 .  �  P I S T E  N °  5

ITALIE -  HONGRIE

L ’ é q u i p e  d ’ I t a l i e  b a t  l ’ é q u i p e  d e  H o n g r i e
par 8 assauts victorieux sur 16 et 5O touches
d o n n é e s  c o n t r e  4 6  t o u c h e s  r e ç u e s .

0 .  PULITI ,  3  a s s a u t s  v i c t o r i e u x  s u r  4  e t
15 touches données contre 9 touches reçues :
bat J. GARAI par 4 à 1 : E. TERSZTYANSZ
KY par 4 à 3 et L. BERTI par 4 à 1 ; battu
par A. POSTA.

E. MORICCA, 3 assauts victorieux sur 4
e t  1 4  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e  1 0  t o u c h e s
reçues : bat J. GARAI par 4 à 3 ; A. POSTA
par 4 à 2 et L. BERTI par 4 à 1 ; battu
par E. TERSZTYANSZKY.

M. BERTINETTI, 1 assaut victorieux sur
4  e t  10  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e  1 3  t o u c h e s
reçues : bat A. POSTA par 4 à 1 ; battu par
J.
BERTI .

T E R S Z T Y A N S Z K Y  e t  L .

G. SARROCCHI, 1 assaut victorieux sur 4
et  11 touches données contre  14 touches re-
çues- : bat L.  BERTI par 4 à 2 ;  battu par
J. G A R A I ,  A . P O S T A  e t  E .  T E R S Z -
TYANSZKY.

EQUIPE DE HONGRIE :

E. TERSZTYANSZKY, 3 assauts victorieux
sur 4 et  15 touches données contre  10 tou-
ches-  reçues

J .  G A R A I ,  2  a s s a u t s  v i c t o r i e u x  s u r  4  e t

:  b a t  G .  S A R R O C C H I  p a r  4
à 1 ;  M. BERTINETTI par 4 à 3 et E.  MO-

12  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e  12  t o u c h e s  r e -

RICCA par 4 à 2 ; battu par 0. PULITI.

ç u e s  :  b a t  G .  S A R R O C C H I  p a r  4  à  3  e t
M BERTINETTl par 4 à 1 ; battu par
O. PULITI et  E.  MORICCA.

A .  POSTA,  2  a s s a u t s  v i c t o r i e u x  s u r  4  e t
11  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e  14  t o u c h e s  r e -
çues :  bat O. PULITI par 4 à 3 et  G. SAR-
ROCCHI  par  4  à  3  ;  ba t tu  par  M.  BERTI -
NET T I  e t  E .  M OR IC C A .

L .  BERTI ,  1  a s s a u t  v i c t o r i e u x  s u r  4  e t
8 touches données contre 14 touches reçues :
bat M. BERTINETTI par 4 à 2 ;  battu par
0 .  P U L I T I ,  G .  S A R R O C C H I  e t  E .  M O -
RICCA.

JURY. — Président : M. P. ANSPACH (Bel-
gique) .  — Assesseurs :  MM. RIHA (Tchéco-
Slovaquie), B A R B I E R  ( F r a n c e ) ,
MONT (Belgique)  et  WOLFSON (Hollande) :

M A T C H  N °  3 6 .  �  P I S T E  N °  7

I T A L I E  - HOLLANDE

L’équipe d ’Italie  bat  l ’ équipe de Hollande
par 9 assauts victorieux sur 16 et 54 touches
données contre  45 touches reçues.

EQUIPE D’ITALIE :

0 .  PULITI ,  4  assauts  v i c t o r i e u x  s u r  4  e t
16 touches données contre 4 touches reçues :
bat,  H. WYNOLDY-DANIELS par 4 à 0 ;  J.
VAN DER WIEL par 4 à 2 ;  J.  DOORMAN
par 4 à 0 et A.-E. DE JONG par 4 à 2.

M. BERTINETTI, 3 assauts victorieux sur
4  e t  1 4  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e  1 3  t o u c h e s
reçues .  ba t  H .  WYNOLDY-DANIELS par
4 à 3 ; J. DOORMAN par 4 à 3 et A.-E. DE
J O N G  p a r  4  à  3 ;  ba t tu  par  J .  V A N DE R

E. MORICCA, 2 assauts victorieux sur 4
e t  1 3  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e  1 2  t o u c h e s
r e ç u e s  : bat  H .  WYNOLDY-DANIELS par
4 à 3 et J. DOORMAN par 4 à 1 ; battu
par J.  VAN DER WIEL et A.-E.  DE JONG.

G. SARROCHI, 0 assaut victorieux sur 4
e t  1 1  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e  1 6  t o u c h e s
r e ç u e s  : battu par H. WYNOLDY-DANIELS,
J.  VAN DER-WIEL, J.  DOORMAN et A.-E:
DE JONG.

EQUIPE DE HOLLANDE :

J .  VAN DER WIEL,  3  a s s a u t s  v i c t o r i e u x
sur 4 et  14 touches données contre  10 tou-
c h e s  r e ç u e s :  b a t  G .  S A R R O C C H I  p a r  4
à 2 :  M. BERTINETTI par 4 à 2 et E.  MO-
RICCA par 4 à 2 ;  battu par 0.  PULITI.

A.-E. DE JONG, 2 assauts victorieux SUT 4
e t  1 3  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e  1 4  t o u c h e s

bat  G .  S A R R OC C HI  par  4  à  3  e tr e ç u e s  :
E. MORICCA par 4 à 3 ; battu par 0.
PULITI  e t  M.  BERTINETTI

H.  WYNOLDY-DANIELS,  1  a s s a u t  v i c t o -
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r i e u x  s u r  4  e t  10  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e
1 5  t o u c h e s  r e ç u e s .  b a t  G .  S A R R O C C H I
par 4 à 3 ;  battu par O. PULITI,  M. BER-
TINETTI et E. MORICCA.

J .  D O O R M A N .  1  a s s a u t  v i c t o r i e u x  s u r  4
et 8 touches données contre  15 touches re-
çues : bat G. SARROCCHI par 4 à 3 ; battu
par 0.  PULITI,  M. BERTINETTI et E.  MO-
RICCA.

JURY. — Président : M. P. ANSPACH (Bel-
gique). — Assesseurs : MM. BARBIER (Fran-
c e ) ,  D E  G E R D E  ( H o n g r i e ) ,  P O P L I M O N T
(Belgique)  et  PICARD (France) .

M A T C H  N °  3 9 .  �  P I S T E  N °  5

ITALIE -  TCHECOSLOVAQUIE

L ’ é q u i p e  d ’ I t a l i e  b a t  l ’ é q u i p e  d e  T c h é c o -
slovaquie  par 11 assauts  victorieux sur 16
e t  5 6  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e  3 3  t o u c h e s
reçues.

E Q U I P E  D ’ I T A L I E  :

0 .  PULITI ,  4  a s s a u t s  v i c t o r i e u x  s u r  4  e t
16 touches données contre 3 touches reçues :
bat J.  JUNGMANN par 4 à 0 ;  F.  DVORAK
par 4 à 1 ; A. BARTA par 4 à 2 et L. OPPL
par 4 à 0.

M. BERTINETTI, 4 assauts victorieux sur
4  e t  1 6  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e  5  t o u c h e s
reçues :  bat J.  JUNGMANN par 4 à 1 ;  F.
D V O R A K  p a r  p a r  4  à  0  ;  Â .  B A R T A  p a r
4 à 2 et L. O P P L p a r 4 à 2.

G. SARROCCHI, 3 assauts victorieux sur 4
et 14 touches données contre  9 touches re-
çues : bat J. JUNGMANN par 4 à 2 ; A.
BARTA par 4 à 0 et L. OPPL par 4 à 3 ;
ba t tu  par  F .  DVORAK.

E .  MORICCA,  0  a s s a u t  v i c t o r i e u x  s u r  4
e t  1 0  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e  1 6  t o u c h e s
reçues :  battu par J.  JUNGMANN, F.  DVO-
RAK, A. BARTA et L.  OPPL.

E Q U I P E  D E  T C H E C O S L O V A Q U I E  :

F .  D V O R A K ,  2  a s s a u t s  v i c t o r i e u x  s u r  4
et  9 touches données contre 13 touches re-
çues :  bat G, SARROCCHI par 4 à 2 et  E.
MORICCA par 4 à 3 ;  battu par 0.  PULITI
et M. BERTINETTI.

A .  BARTA,  1  a s s a u t  v i c t o r i e u x  s u r  4  e t
8 touches données contre 13 touches reçues :
bat E. MORICCA par 4 à 1 ;  battu par O.
P U L I T I ,  G .  S A R R O C C H I  e t  M .  B E R T I -
NETTI.

L .  O P P L ,  1  a s s a u t  v i c t o r i e u x  s u r  4  e t
9 touches données contre 15 touches reçues :
bat E. MORICCA Par 4 à 3 ;  battu par.  0.
P U L I T I ,  G .  S A R R O C C H I  e t  M .  B E R T I -
NETTI.

J.  JUNGMANN, 1 assaut victorieux sur 4
et  7  touches donnée.~ contre  15 touches re-
ç u e s  :  bat  E  MORICCA par  4  à  3  ;  ba t tu
par O. PULITI, G. SARROCCHI et M. BER-
TINETTI.

JURY. — Président : M. E. LEVISON (Da-
nemark). —  A s s e s s e u r s :  MM.  CONRAUX
(France), D Y E R  ( G r a n d e - B r e t a g n e ) ,  V A N
ROSSEM (Hollande)  et  BARBIER (France) .

M A T C H  N °  4 9 .  �  P I S T E  N °  7

HONGRIE - HOLLANDE

L’équipe de Hongrie  bat  t ’ équipe de Hol-
ande p a r  1 4  a s s a u t s  v i c t o r i e u x  s u r  16  e t
il touches données contre 30 touches reçues.

EQUIPE DE HONGRIE :

J .  RADY,  4  a s s a u t s  v i c t o r i e u x  s u r  4  e t
16 touches données contre 3 touches reçues :
b a t  H .  W Y N O L D Y - D A N I E L S  p a r  4  à  0 ;
DOORMAN par 4 à 2 ;  J.  VAN DER WIEL
par 4 à 0 et A.-E. DE JONG par 4 à 1.

A .  POSTA,  4  a s s a u t s  v i c t o r i e u x  s u r  4  e t
6 touches données contre 6 touches reçues :
b a t  H .  W Y N O L D Y - D A N I E L S  p a r  4  à  0  ;
DOORMAN par 4 à 3 ;  J.  VAN DER WIEL
par 4 à 1 et A.-E. DE JONG par 4 à 2.

Z .  S C H E N K E R ,  3  a s s a u t s  v i c t o r i e u x  s u r
:  et  14 touches données contre  10 touches
r e ç u e s  :  bat  H .  WYNOLDY-DANIELS par
4 à 3 ; J. DOORMANN par 4 à 2 et J. VAN

—  —

DER WIEL par 4 à 1 ;  battu par A.-E.  DE
JONG.

E. UHLYARIK, 3 assauts victorieux sur 4
e t  1 5  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e  1 1  t o u c h e s
reçues : bat WYNOLDY-DANIELS par 4 à 3 ;
J. DOORMAN par 4 à 3 et J. VAN DER WIEL
par 4 à 1 ; battu par A.-E. DE JONG.

EQUIPE DE HOLLANDE :

A.-E.  DE JONG. 2 assauts victorieux sur
4  e t  11  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e  1 3  t o u c h e s
r e ç u e s  : b a t  Z .  S C H E N K E R  p a r  4  à  2  e t
E. UHLYARIK par 4 à 3 ; battu par J.
RADY et A. POSTA.

J .  D O O R M A N ,  0  a s s a u t  v i c t o r i e u x  s u r  4
e t  1 0  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e  1 6  t o u c h e s
reçues :  battu par Z.  SCHENKER, J.  RADY,
A .  POSTA e t  E .  UHLYARIK.

H.  WYNOLDY-DANIELS,  0  a s s a u t  v i c t o -
r i e u x  s u r  4  e t  6  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e  6
t o u c h e s  r e ç u e s :  battu par Z.  SCHENKER,
L .  RADY,  A .  POSTA e t  E .  UHLYARIK.

J .  VAN DER WIEL,  0  a s s a u t  v i c t o r i e u x
sur 4 et 3 touches données contre 16
t o u c h e s  r e ç u e s :  battu par Z.  SCHENKER,
L .  R A D Y  A .  P O S T A  e t  E .  U H L Y A R I K .

JURY. —  P r é s i d e n t  : M .  P E R R O D O N
(France) .  — Assesseurs :  MM. PIOT (Fran-
ce ) ,  WILLEMS (Be lg ique ) ,  ANSELMI  ( I ta -
l ie)  et  MISRAHI (Egypte) .

M A T C H  N °  4 1 .  �  P I S T E  N °  5

HONGRIE -  TCHECOSLOVAQUIE

L’équipe de Hongrie  bat  l ’ équipe de Tché-
coslovaquie par 11 assauts victorieux sur 16
e t  5 7  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e  3 5  t o u c h e s
reçues.

EQUIPE DE HONGRIE :

E. TERSZTYANSZKY, 4 assauts  victorieux
sur 4 et 16 touches données contre 4 touches
r e ç u e s  : bat F. DVORAK par 4 à 1 ; 0.
SVORCIK par 4 à 1 ;  J .  JUNGMANN par 4
à 1 et L. OPPL par 4 à 1.

E .  UHLYARIK,  3  a s s a u t s  v i c t o r i e u x  s u r
4  e t  1 5  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e  7  t o u c h e s
r e ç u e s  : bat F. DVORAK par 4 à 0 ; J.
J U N G M A N N  p a r  4  à  0  e t  L .  O P P L  p a r  4
à  3  ;  ba t tu  par  0 .  SVORCIK.

Z.  SCHENKER, 3 assauts victorieux sur 4
et  15 touches données contre 9 touches re-
çues : bat 0. SVORCIK par 4 à 2 ; J. JUNG-
MANN par 4 à 0 et L. OPPL par 4 à 3 ;
ba t tu  par  F .  DVORAK.

EQUIPE DE TCHECOSLOVAQUIE :

O .  S V O R C I K ,  2  a s s a u t s  v i c t o r i e u x  s u r  4
e t  1 1  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e  1 3  t o u c h e s
r e ç u e s  : bat  J .  RADY par  4  à  2  e t  E .  UH-
LYARIK par  4  à  3  ;  ba t tu  par  Z .  SCHEN-
KER e t  E .  TERSZTYANSZKY.

F.  DVORAK, 2 assauts victorieux sur 4 et
9 touches données contre 14 touches reçues :
bat  J .  RADY par  4  à  3  e t  Z .  SCHENKER
par 4 à 3 ;  battu par E. UHLYARIK et E.
TERSZTYANSZKY.

J.  JUNGMANN, 1 assaut victorieux sur 4
et  5 touches données contre 14 touches re-
çues : bat J. RADY par 4 à 2 ; battu par
E. UHLYARIK, Z. SCHENKER et E. TERSZ-
TYANSZKY.

L. OPPL. 0 assaut victorieux sur 4 et  10
touches données contre  16 touches reçues :
b a t t u  p a r  J .  R A D Y ,  E .  U H L Y A R I K ,  Z .
SCHENKER et E.  TERSZTYANSZKY.

J U R Y .  —  P r é s i d e n t  :  M .  J .  L A C R O I X
( F r a n c e ) .  —  A s s e s s e u r s :  M M  D E  R A N S T
(France), TOM (Belgique), WOLFSON (Hol-
lan#de) et WILLEMS (Belgique).

M A T C H  N °  4 2 .  �  P I S T E  N °  7

HOLLANDE - TCHECOSLOVAQUIE

L’équipe de Hollande bat l’équipe de Tché-
coslovaquie  par 9 assauts  victorieux sur 16
et 52 touches données contre  44 touches re-
çues.

EQUIPE DE HOLLANDE :

A.-E. DE JONG, 3 assauts victorieux sur 4

et 14 touches données contre  8 touches re-
çues : bat O. SVORCIK par 4 à 0 ; J. JUNG-
%& par 4 à 3 et A. BARTA par 4 à 1 ;
ba t tu  p ar  F .  DV O R A K .

J .  VAN DER WIEL,  2  a s s a u t s  v i c t o r i e u x
sur 4 et 14 touches’ données Contre 11 touches
r e ç u e s  :  b a t  J .  J U N G M A N N  p a r  4  à  0  e t
A. BARTA par 4 à 3 ; battu par F. DVORAK
e t  0 .  S V O R C I K .

H. WYNOLDY-DANIELS, 2 assauts victo-
rieux sur 4 et  13 touches données contre  12
t o u c h e s  r e ç u e s  : bat F.  DVORAK par 4 à 2
et 0. SVORCIK par 4 à 2 ; battu par J.
JUNGMANN et A.  BARTA.

H.-D. SCHERPENHUYZEN, 2 assauts victo-
r i e u x  s u r  4  e t  11  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e
13  t o u c h e s  r e ç u e s  : bat J. JUNGMANN par
4 à 3 et A. BARTA par 4 à 2 ; battu par
F .  D V O R A K  e t  0 .  S V O R C I K .

EQUIPE DE TCHECOSLOVAQUIE :

F .  D V O R A K ,  3  a s s a u t s  v i c t o r i e u x  s u r  4
e t  1 4  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e  1 0  t o u c h e s

.  bat H.-D. SCHERPENHUYZEN par
4 à 1 ; J. VAN DER WIEL par 4 à 3 et A.-E
DE JONG par  4  à  à  2  ;  ba t tu  par  H .  WY-
NOLDY-DANIELS.

0 .  S V O R C I K ,  2  a s s a u t s  v i c t o r i e u x  s u r  4
e t  1 0  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e  1 3  t o u c h e s
reçues :  bat H.-D. SCHERPENHUYZEN par
4 à 2 et J. VAN DER WIEL par 4 à 3 ;
battu par H. WYNOLDY-DANIELS et A.-E.
DE JONG.

A .  BARTA,  1  a s s a u t  v i c t o r i e u x  s u r  4  e t
1 0  t o u c h e s  d o n n é e s  c o n t r e  14  t o u c h e s  r e -
ç u e s  : bat  H .  WYNOLDY-DANIELS par  4
à 2 ;  battu par H.-D. SCHERPENHUYZEN,
J .  V A N  D E R  W I E L  e t  A . - E .  D E  J O N G .

J.  JUNGMANN, 1 assaut victorieux sur 4
et  10 touches données contre 15 touches re-
ç u e s  : bat  H .  WYNOLDY-DANIELS par  4
à 3 ;  battu par H.-D. SCHERPENHUYZEN,
J. VAN DER WIEL et A.-E. DE JONG.

JURY. . -  P r é s i d e n t  :  M .  L E V I S O N  ( D a n e -   
mark).  — Assesseurs :  MM. HOLLOSY (Hon-
grie) ,  PIOT (France) ,  WILLEMS (Belgique)
et ANSELMI (Italie).

CLASSEMENT DES NATIONS

1re ITALIE, 10 points (R. ANSELMI. — BAL-
ZARINI.  — M. BERTINETTI.  — B. BINI.  —
V .  C U C C I A .  —  E .  M O R R I C A .  —  O .  P U L I T I
— SARROCCHI.

2e HONGRIE, 5 points (L. BERTI. — J. GA-
RAI. — A. POSTA. — J. RADY. — Z. SCHEN-
KER. — L. SZECHY. — E. TERSZTYANSZKY.
— E. UHLYARIK.)

3e HOLLANDE, 4 points (A.-E.-W: DE JONG.
—  J .  D O O R M A N .  — H.D. SCHERPENHUY-
ZEN. — J.  VAN DER WIEL. — M.-H. VAN
DULM. — H.-J.-M. WYNOLDY-DANIELS.)

4e TCHECOSLOVAQUIE, 3 points (A. BAR-
TA. — F. DVORAK. — J. JUNGMANN. — L.
OPPL. — O. SVORCIK.)

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES

1900

1908

PARIS. Ne figurait
LONDRES, HONGR

pas au programme.
IE.

1912 STOCKHOLM, HONGRIE (L. BERTI. — J.
FUCHS. — D. FOLDES. — O. GERDE.
— A .  M E S Z A R O S .  —  Z .  S C H E N K E R .   
— P .  TOTH. —  L .  W E R K N E R . )

1916 N’a pas eu lieu.
1920 ANVERS, ITALIE.
1924 PARIS, ITALIE (K. ANSELMI. — B. BINI.

— G. BALZARINI.  — V. CUCCIA. —
M.  BERTINETTI .  — O .  PULITI .  —
E. MORICCA. - -  G.  SARROCCHI.)



Du Jeudi 15 Mai

au Lundi 9 Juin 1924

2 .  SUISSE

F O O T B A L L

1. URUGUAY

1  E p r e u v e

N o  6 1

3. SUÈDE

CLASSEMENT GÉNÉRAL DES NATIONS

La foule dans la Tribune d’honneur du Stade de Colombes
le jour du match final.

—  —



C O N S I D É R A T I O N s  G É N É R A L E S

Le Tourno i  Olympique  de  1924  fut  un  t r iomphe
sans  précédent  e t  sou leva  l ’ enthous iasme de  tous
ceux  qu i  purent  en  su ivre  l es  pér ipé t i es .

Fa i t  sans  précédent  dans  l ’h i s to i re  du  Footba l l
Olympique ,  23  nat ions  ava ient  répondu à  l ’ appe l
du  Comité  Olympique  França is  en  engageant  l eur
équipe  nat iona le  e t  une  seu le ,  l e  Portuga l ,  se  v i t
d a n s  l ’ o b l i g a t i o n  d e  d é c l a r e r  f o r f a i t .  Q u e l q u e s
nat ions  ne  purent  prendre  part  à  ce  tourno i  pour
des  ra isons  d iverses ,  e t  la  p lus  notab le  abstent ion
fut  ce l l e  de  l ’Angle terre ,  pays  qu i  fut  l e  berceau
d u  F o o t b a l l .  C e t t e  a b s t e n t i o n  s e  j u s t i f i e  d u  f a i t
que  l ’Angleterre  possède  des  foo tba l leurs  pro fes -
s i onne ls  qu i  sont , en  généra l ,  b ien  mei l l eurs  que
les amateurs.

S i  l e s  e n g a g e m e n t s  f u r e n t  n o m b r e u x ,  l e s  s p e c -
tateurs  ass is tant  aux  d i f férents  matches  le  furent
auss i .  La  qual i té  des  engagés  prometta i t  de  be l les
l u t t e s  e t ,  l ’ a t t r a i t  d e  P a r i s  a i d a n t ,  n o m b r e u x
furent les étrangers qui vinrent acclamer et encou-
rager  l eur  équipe  nat iona le .  Nombreux  furent  l es
m a t c h e s  q u i  a t t i r è r e n t  l a  g r a n d e  f o u l e ,  m a i s  l a
f ina le ,  qu i  metta i t  en  présence  la  Suisse  e t  l ’Uru-
guay ,  se  j oua  devant  une  ass is tance -record  e t  l e
S t a d e  O l y m p i q u e  s e  t r o u v a  b i e n  t r o p  p e t i t  p o u r
contenir  tous  ceux  qui  ava ient  fa i t  l e  dép lacement
de  Colombes .

E n  s o m m e ,  c e  t o u r n o i  f u t  u n  g r a n d  s u c c è s
qui  démontra  e t  just i f ia  la  popular i té  du  footba l l .

SYSTEME DU TOURNOI

V u  l e  n o m b r e  d e s  e n g a g é s  e t  l e  t e m p s  t r è s
limité dont il disposait (15 jours), le Comité Olym-

 p ique  França is  dut  avo i r  recours  au  systéme é l i -
minatoire, les adversaires étant désignés par tirage
a u  s o r t .  I l  f u t  d o n c  p r o c é d é  c o m m e  s u i t :

I °  Un  tour  é l iminato i re  pour  dés igner  16  équ i -
p e s  p o u r  l e s  I / 8  d e  f i n a l e s ,  s o i t  7  m a t c h e s  e t
g  e x e m p t s ;

2 e  I / 8  d e  f i n a l e s  ( 8  m a t c h e s ) ;

3°  I /4  de  f ina les  (4  matches ;

4 °  I / 2  f i n a l e s  ( 2  m a t c h e s ) ;

5 °  F i n a l e  e t  m a t c h e s  p o u r  l e s  3 e  e t  4 e  p l a c e s .

L e  t i r a g e  a u  s o r t  e x e m p t a ,  p o u r  l e s  m a t c h e s
é l iminato i res ,  la  Be lg ique ,  la  Bulgar ie ,  l ’Egypte ,
la  France ,  la  Ho l lande ,  l ’ I r lande ,  la  Let ton ie ,  l e
L u x e m b o u r g  e t  l a  R o u m a n i e .

M. H. JOORIS,

P r é s i d e n t  d e  l a  C o m m i s s i o n  T e c h n i q u e

de  Footbal l  Assoc iat ion .

TERRAINS

Les  organisateurs  d isposérent  de  quatre  terra ins
e n  t r è s  b o n  é t a t  e t  p a r f a i t e m e n t  r é g u l i e r s :  l e
Stade  Olympique  de  Co lombes ,  l e  Stade  Pershing ,
l e  S t a d e  B e r g e y r e  ( O l y m p i q u e  d e  P a r i s )  e t  l e
Stade  de  Par is  (Red  Star  Club) .

JURY ET ARBITRAGE

D è s  l e  c o m m e n c e m e n t  d u  t o u r n o i ,  l a  C o m m i s -
s i o n  t e c h n i q u e  d u  C .  0 .  F . ,  q u i  s ’ é t a i t  o c c u -
pée  de  l ’ o rganisat ion ,  céda  la  p lace  à  un  pouvo i r
s p o r t i f  d é n o m m é  ( (  J u r y  d ’ A p p e l  ) )  c o m p o s é  d e
c i n q  m e m b r e s ,  q u i  f u r e n t :  M M .  R I M E T  ( F r a n c e ) ,
Prés ident  de  la  Fédérat ion  Internat ionale  de  Foot -
b a l l ;  C o m t e  d ’ O U L T R E M O N T  ( B e l g i q u e )  J O H A N -
S O N  ( S u é d e ) ,  F I S H E R  ( H o n g r i e ) ,  M A U R O  ( I t a -
lie), Ce Jury d’Appel procéda aux différents tirages

Présdent

M. Jules RIMET,

de la  Fédérat ion  Internat ionale

d e  Football Association.

au sort en présence des intéressés, étudia les rares
réc lamat ions  e t  homologua  les  résul tats .

L e s  a r b i t r e s  f u r e n t  d é s i g n é s  p a r  u n e  C o m m i s -
s i o n  I n t e r n a t i o n a l e  n o m m é e  p a r  l a  F .  1 .  F .  A .
e t  c o m p o s é e  c o m m e  s u i t  :  M M .  D E L A U N A Y
(France ) ,  Prés ident ;  K .  GASSMANN (Suisse ) ,  V i ce -
Prés ident  ;  G .  JANDIN (France ) ,  Secréta i re ;  MEE-
R U M  T E R V O O G T  ( H o l l a n d e )  e t  P  G O I M B A U L T
(France ) ,  Membres .

COMMENTAIRES

C e  t o u r n c i  s e  t e r m i n a  d o n c  s u r  u n  t r i o m p h e
e t  l e s  m i l l i e r s  d e  s p o r t i f s  q u i  e n  s u i v i r e n t  a s s i -
dûment  l es  d i f f érentes  phases  en  garderont  l ong-
temps  le  souvenir .

Cette  be l le  mani festat ion  du  sport  du  ( (  Bal lon
r o n d  ) )  n o u s  p e r m i t  d ’ a p p r é c i e r  l a  v a l e u r  d u
footba l l  internat ional .

L e  f o o t b a l l  s u d - a m é r i c a i n  f u t  à  l ’ h o n n e u r ,  d e
p a r  l a  v i c t o i r e  d e s  U r u g u a y e n s  e t  c ’ e s t  b i e n  l a
mei l l eure  équipe  qu i  a  gagné .  Chez  e l l e ,  la  com-
préhens ion  du  j eu  d ’ équ ipe  ex i s te ,  a l l i ée  aux  qua-
l i t &  i n d i v i d u e l l e s  q u e  d o i t  p o s s é d e r  t o u t  j o u e u r
complet : adresse ,  v i tesse ,  b l o q u a g e  p a r f a i t  d e  l a
ba l le  e t  s c ience  du  démarquage .

D a n s  c e t t e  é q u i p e ,  t o u s  l e s  a v a n t s  s o n t  d ’ e x -
c e l l e n t s  b o t t e u r s ,  v i t e s  e t  d é c i d é s .  L a  p a s s e  e s t
fa i te  hors  de  por tée  de  l ’ adversa i re ,  dans  l e  t rou ,
e t  i l  y  a  t o u j o u r s  u n  c o - é q u i p i e r  p o u r  l a  r e p r e n -
d r e .  L e s  d e m i s  e t  a r r i è r e s  p r a t i q u e n t  l e  p l u s
souvent  l ’ in tercept ion ,  i l s  v o n t  a u - d e v a n t  d e  l a
balle au lieu de l ’attendre et brisent ainsi l ’attaque
adverse  avant  qu ’e l l e  a i t  pu  prendre  corps .  Dans
les  buts ,  un  gard ien  adro i t  e t  souple ,  malheureu-
sement  t rop  peu  souvent  à  l ’ ouvrage  pour  pouvo ir
être  jugé  e t  qu i ,  dans  chacune  de  ses  rares  inter -
ventions, fut  par fa i t .

L e  f o o t b a l l  e s t  u n  j e u  d ’ é q u i p e  e t  s e u l s ,  p o u r
a ins i  d i re ,  l es  Uruguayens  en  ont  fa i t  la  démons-
tration. P r a t i q u a n t  p a r  p a s s e s  c o u r t e s ,  i l s  f a t i -
g u e n t  l ’ a d v e r s a i r e  e t  g a g n e n t  a i n s i  d u  t e r r a i n .

C e p e n d a n t ,  à  l ’ e n c o n t r e  d e  b e a u c o u p  d ’ é q u i p e s ,
i l s  ne  tempor isent  pas  à  prox imité  des  buts  adver -
s e s  e t  d è s  q u ’ u n e  o c c a s i o n  s e  p r é s e n t e ,  l e  c o u p
part dur et sec. Nombreux furent les buts marqués
p a r  e u x  s u r  d e s  c o u p s  d e  p i e d  p a r t i s  d e  v i n g t
mètres.

L e s  S u i s s e s ,  q u i  e u r e n t  l ’ h o n n e u r  d e  p a r v e n i r
e n  f i n a l e ,  p r é s e n t è r e n t  u n e  é q u i p e  v i t e  e t  t r è s
athlétique, avec une défense solide et très difficile
à  p a s s e r .  I I  s e m b l e  q u ’ i l s  d o i v e n t  p l u s  à  l e u r
c o u r a g e  e t  a u  m o r a l  d e  l e u r s  E q u i p i e r s  q u ’ à  l a
sc ience  technique ,  la  p lace  qu ’ i l s  o ccupent .  Cet te
équipe  es t  d i f f i c i l e  à  bat tre  du  fa i t  d ’une  dé fense
excess ivement  r igoureuse  e t  déc idée  où  RAYMOND
brilla particulièrement, et ce trio fut un peu l’artisan
de la belle performance accomplie par cette nation.
A  t i t r e  i n d i c a t i f ,  i l  e s t  b o n  d e  r a p p e l e r  q u e  l a
Suisse  eut  l es  matches  peut -ê tre  l es  p lus  d i f f i c i l es
e t  q u e ,  p a r  s u i t e  d e s  c i r c o n s t a n c e s ,  s o n  é q u i p e
d u t  j o u e r  t r o i s  m a t c h e s  e x c e s s i v e m e n t  d u r s  e n
s ix  j ours .

L e s  S u é d o i s  m i r e n t  e n  l i g n e  u n e  b e l l e  é q u i p e ,
mais  sub irent  un  handicap  du  fa i t  que  la  sa ison
d e  f o o t b a l l  é t a i t  à  p e i n e  c o m m e n c é e  d a n s  l e u r
p a y s  a u  m o m e n t  d u  T o u r n o i  O l y m p i q u e  e t  p e u t -
ê t r e  n e  p o s s é d a i e n t - i l s  p a s  t o u t  l ’ e n t r a î n e m e n t
v o u l u  p o u r  u n e  é p r e u v e  c o m p o r t a n t  d e s  m a t c h e s
aussi durs et peu espacés. Après avoir vaincu bril-
l a m m e n t  l a  B e l g i q u e  e t  l ’ E g y p t e ,  i l s  a c c u s è r e n t
par  la  su i te  un  déc l in  de  forme,  t rès  probablement
d û  a u  s u r m e n a g e .

L a  H o l l a n d e  m a i n t i n t  l a  b o n n e  i m p r e s s i o n  q u e
s o n  é q u i p e  d o n n e  d a n s  c h a q u e  c o m p é t i t i o n  o ù
e l le  es t  en  l igne .  Son  équipe  es t  ce l l e  qu i  rés i s ta
le  mieux  aux  va inqueurs  du  Tourno i  e t ,  au  cours
de  ce  match ,  e l l e  imposa  longtemps  son  jeu  à  ses
adversaires.

L a  H o n g r i e  e t  l a  T c h é c o s l o v a q u i e ,  p a r  s u i t e   
de  c i r constances ,  n e  p u r e n t  a l i g n e r  l e u r s  m e i l -
l eurs  j oueurs ,  mais  ces  deux  équipes  furent ,  avec
l ’Uruguay ,  parmi  l es  p lus  s c ient i f iques  e t  l e  seu l
reproche à leur faire est de trop temporiser devant
les  buts  adverses .

L ’Espagne  e t  l ’ I ta l ie  possèdent  deux  be l les  équi -
p e s  q u i  m é r i t a i e n t  m i e u x  q u e  l e s  r é s u l t a t s  o b t e -
nus .  Malheureusement ,  l e  sor t  l es  opposa  l ’une  à
l ’ a u t r e ,  t o u t  à  f a i t  a u  d é b u t  d u  T o u r n o i .  E l l e s
jouèrent  avec  fougue  e t  s c ience ,  mais  montrèrent
une  cer ta ine  nervos i té  qu i  l es  perd i t  toutes  deux .

L a  B e l g i q u e  n e  f i t  p a s  u n e  b e l l e  p e r f o r m a n c e
e t  s a  t e c h n i q u e  n e  p e u t  ê t r e  j u g é e  s u r  l e  m a t c h
q u e  j o u a  s o n  é q u i p e .   

La  France  ne  f i t  n i  b ien ,  n i  mal .  Tombant  sur

M. H. DELAUNAY,

Secréta i re  Généra l  de  la  Fédérat ion  França ise
de  Footbal l  Assoc iat ion .

u n  a u t r e  a d v e r s a i r e  q u e  l ’ U r u g u a y ,  e l l e  a u r a i t
p u  a l l e r  p l u s  l o i n .  S a n s  ê t r e  a u  t o u t  p r e m i e r
rang  du  footba l l  internat ional ,  son  équipe  f i t  t rès
bonne  impress ion .

Les  autres  nat ions  présentèrent  de  bonnes  équi -
pes, m a i s  d o n t  l e  j e u  n ’ a t t e i n t  p a s  e n c o r e  l e
premier  rang  e t  chez  l esque l les  l e  courage  e t  la
volonté n’arrivent pas toujours à suppléer au man-
que  de  s c ience .

—      —



Les  Pouvoirs Sportifs
Fédération Internationale de Football  Association

Président : M. J. Rimet.
Vice-Présidents : MM. J. Oestreys, G. Bonnet, L. Bozino.
Secrétaire général : M. C.-A.-N. Hirschman.

Fédération Française de Football  Association

Président : M. J. Rimet.
Vice-Présidents : MM. R. Chevalier, E. folliard, H.

JOORIS.
Secrétaire Général : M. Delaunay.

Commission Technique de Football
du Comité Olympique Français

Président : M. Jooris.
Vice-Président : M. Delanghe.
Secrétaire : M. Duchenne.
Membres : MM. Barreau, Chevallier, Delaunay, Fon-

taine, Jandin, Roux.

JURY D’APPEL DU TOURNOI

MM. Rimet (France), Président de la F. I. F. A. — Comte
d’Oultremont (Belgique). — I.-M. Fisher (Hongrie). — Gio-
vanni Mauro (Italie). — Ant. Johanson (Suède),

ARBITRES DESIGNES
PAR LA COMMISSION INTERNATIONALE

Autriche : M. Restchury.
Belgique : MM. Barette, Putz, Christophe.
Espagne : MM. Louis Colinas, F. Contreras.
Egypte : M. Youssof Mohamed.
France : MM. Slawick, Vallat, Henriot, de Ricard.
Hollande : MM. Mutters, Eymers, Van Zwieteren.
Hongrie : MM. Mikaly, Ivancois, Gero.
Italie : M. Scamoni.
Norvège : M. Andersen.
Pologne : MM, Obrubanski, Lusgarten.
Roumanie : MM. Herites et Cejnar.
Yougoslavie : MM. Fabris, Mazic Andria.
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La foule sur les gradins du Stade de Colombes
le jour du match final.

—  —



Les Recettes et les Spectateurs du Football
(Stade de Colombes, Stade Pershing, Stade Bergeyre, Stade de Paris)

TABLEAU RÉCAPITULATIF PAR RÉUNION

—   —



Les Recettes et les Spectateurs du Football, au Stade de Colombes

TABLEAU RÉCAPITULATIF PAR CATÉGORIES DE PLACES

—  —



Les Recettes et les Spectateurs du Football, au Stade Bergeyre

TABLEAU RÉCAPITULATIF PAR CATÉGORIES DE PLACES

L E  S T A D E  B E R G E Y R E

P L A N  D U  S T A D E  B E R G E Y R E

La Tribune d’honneur
pendant le match Suisse-Italie.

—  —

Une vue du Stade Bergeyre prise en avion. Dispositif des emplacements réservés aux spectateurs.



Les Recettes et les Spectateurs du Football, au Stade de Paris

TABLEAU RÉCAPITULATIF PAR CATÉGORIES DE, PLACES

P L A N  D U  S T A D E  D E  P A R I S

Dispositif des emplacements réservés aux spectateurs.

Vue d’ensemble du Stade de Paris, à Saint-Ouen.

—  —



Les Recettes et les Spectateurs du Football, au Stade Pershing

TABLEAU RÉCAPITULATIF PAR CATÉGORIES DE PLACES

L E  S T A D E  P E R S H I N G P L A N  D U  S T A D E  P E R S H I N G

La Tribune d'honneur pendant le match Suède-Egypte.

Une vue du Stade Pershing prise en avion. Dispositif des emplacements réservés aux spectateurs.  

—  —



HEURES

15 h. 30

15 h. 30
17 h. 15
15 h. 30

16 heures

17 heures

16 heures

17 heures

16 heures
17 heures

16 h. 15

16 heures

17 heures
17 heures

17 heures

16 heures

16 heures

17 heures

17 heures

17 heures

17 heures

16 heures

14 h. 30

16 h. 30,

CALENDRIER DES RÉUNIONS DE FOOTBALL

N° DE LA RÉUNION

Réunion N° 29

Réunion N° 83

Réunion N° 83
Réunion N° 84

Réunion N° 30
Réunion N° 87

Réunion N° 31
Réunion N° 89

Réunion N° 32

Réunion N° 90

Réunion N° 91

Réunion N° 33
Réunion N° 92
Réunion N° 93

Réunion N° 86

Réunion N° 34
Réunion N° 94

Réunion N° 88
Réunion N° 95

Réunion N° 36

Réunion N° 37

Réunion N° 38

Réunion N° 39
Réunion N° 39

TERRAIN

Colombes  

Pershing
Pershing

Bergeyre

Colombes
Bergeyre

Colombes
Stade de Paris

Colombes
Bergeyre

Pershing
Colombes

Bergeyre

Stade de Paris

Bergeyre

Colombes
Pershing

Stade de Paris

Bergeyre

Colombes

Colombes

Colombes

Colombes
Colombes

Etat des Engagés et des Participants LISTE DES ENGAGÉS

par Nations, au Football

NATIONS

B e l g i q u eB e l g i q u e . . . . . . . . . . . . . . . . . .. . . . . . . . . . . . . . . . . .
B u l g a r i eB u l g a r i e . . . . . . . . . . . . . . . . . .. . . . . . . . . . . . . . . . . .
E g y p t eE g y p t e . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .. . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
E s p a g n eE s p a g n e . . . . . . . . . . . . . . . . . .. . . . . . . . . . . . . . . . . .
E s t h o n i eE s t h o n i e . . . . . . . . . . . . . . . . . .. . . . . . . . . . . . . . . . . .
E t a t s - U n i sE t a t s - U n i s . . . . . . . . . . . . . . . .. . . . . . . . . . . . . . . .
F r a n c eF r a n c e . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .. . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
H o l l a n d eH o l l a n d e . . . . . . . . . . . . . . . . . .. . . . . . . . . . . . . . . . . .
H o n g r i eH o n g r i e  . . . . . . . . . . . . . . . . . .. . . . . . . . . . . . . . . . . .
I r l a n d eI r l a n d e . . . . . . . . . . . . . . . . . . .. . . . . . . . . . . . . . . . . . .
ItalieItalie . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
L e t t o n i eL e t t o n i e . . . . . . . . . . . . . . . . . .. . . . . . . . . . . . . . . . . .
L i t h u a n i eL i t h u a n i e . . . . . . . . . . . . . . . . .. . . . . . . . . . . . . . . . .
L u x e m b o u r gL u x e m b o u r g . . . . . . . . . . . . . .. . . . . . . . . . . . . .
P o l o g n eP o l o g n e . . . . . . . . . . . . . . . . . .. . . . . . . . . . . . . . . . . .
P o r t u g a lP o r t u g a l . . . . . . . . . . . . . . . . . .. . . . . . . . . . . . . . . . . .
R o u m a n i eR o u m a n i e . . . . . . . . . . . . . . . .. . . . . . . . . . . . . . . .
SuèdeSuède . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
SuisseSuisse . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .. . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
T c h é c o s l o v a q u i eT c h é c o s l o v a q u i e . . . . . . . . . . .. . . . . . . . . . .
T u r q u i eT u r q u i e . . . . . . . . . . . . . . . . . .. . . . . . . . . . . . . . . . . .
U r u g u a yU r u g u a y . . . . . . . . . . . . . . . . . .. . . . . . . . . . . . . . . . . .
Y o u g o s l a v i eY o u g o s l a v i e . . . . . . . . . . . . . . .. . . . . . . . . . . . . . .

Total.. . . . . . . . . . . 471 280

ENGAGÉS PARTICIPANTS

22 11
22 11
22 12
22 11
22 11
17 13
22 12
22 19
22 11
22 12
22 13
22 11
16 11
22 11
22 11

22 11
22 18
22 15
22 19
20 11
22 15
22 11

DÉSIGNATION

1re journée. — D i m a n c h e  2 5  m a i

Espagne contre Italie . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Lithuanie contre Suisse . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Esthonie contre Etats-Unis . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Tchécoslovaquie contre Turquie . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

2 e  j o u r n é e .  —  L u n d i  2 6  m a i

Uruguay contre Yougoslavie . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Hongrie contre Pologne . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
3e journée. — Mardi 27 mai

Hollande contre Roumanie . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
France contre Lettonie . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

4e journée. — M e r c r e d i  2 8  m a i

Bulgarie contre Irlande . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Suisse contre Tchécoslovaquie . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

5 e  j o u r n é e .  —  J e u d i  2 9  m a i

Italie contre Luxembourg . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Belgique contre Suède . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Etats-Unis contre Uruguay . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Egypte contre Hongrie . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

6e journée. — V e n d r e d i  3 0  m a i

Suisse contre Tchécoslovaquie . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

7e journée. — D i m a n c h e  1 e r  j u i n

France contre Uruguay . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Egypte contre Suède . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

8e  journée.  — L u n d i  2  j u i n

Hollande contre Irlande . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Italie contre Suisse . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

9e journée. — Jeudi 5 Juin

Suède contre Suisse . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

10e journée. — Vendredi 6 juin
Hollande contre Uruguay . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

11e journée. — Dimanche 8 juin
Hollande contre Suède . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

12e journée. — Lundi 9 juin
Hollande contre Suède . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Suisse contre Uruguay . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Engagés Participants
— —

Nations . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 23 22
Individuels . . . . . . . . . . . . . . . . 471 280

B e l g i q u e .  B e l g i q u e .  — Elim. : exempte; 1/8 Fin. : a joué
contre la Suède (Match no 12).

D. BASTIN, 24 ans. avant gauche. — R. COP-
PEE, 29 ans, avant inter-droit. — J.-B. DEBIE,
32 ans, gardien de but. — F. DEMOL, N. Part.
— G. DESPAE, N. Part.  — A.-J.  FIERENS,
26 ans, demi-centre. — M.-A. GILLIS, 27 ans,
avant inter-gauche. — L.-G. GRIMMONPREZ,
N. Part. — E.-J. HANSE, N. Part. — A. HEN-
DERIECKX, N. Part. — V. HOUET, N. Part. —
A.-H. LARNOE, 27 ans, avant centre. — F.-M.
LORPHEVRE, N. Part.  — B.-J.  MUSCH, N.
Part. — J.-H. PATY, N. Part. — A. PELSMAE-
KER, 25 ans, demi droit. — A. SCHELSTRAETE,
27 ans, d e m i  g a u c h e .  —  A . - J .  S W A R T E N -
BROEKS, 32 ans, arrière droit. — Y. THYS,
N. Part. — F. VAN HALME, N. Part. — L. VAN
HEGE, 35 ans, avant droit. — O. VERBEECK,
33 ans, arrière gauche.

B u l g a r i e .  B u l g a r i e .  — Elim. : exempte; 1/8e Fin. : a joué
contre l’Irlande (Match no 10).

B. BOYANOFF, 24 ans, demi-centre. — K. DE
HEFF. N. Part. — T. GUENEFF. N. Part.  —
A HRISTOFF, 20 ans, arrière gauche. — S.
IANKOFF, 25 ans, arrière droit. — C. IOVO-
VITCH, 19 ans, avant gauche. — P. IVANOFF,
21 ans, gardien de but. — K. KRAPTCHANSKI,
N. Part. — S. LUTZKANOFF, N. Part. — D.

PHASE

Elim.
Elim.

Elim.

Elim.

Elim.
Elim.

1/8e Fin.

1/8e Fin.

1/8e Fin.

1/8e Fin.

1/8e Fin.

1/8e Fin.
1/8e Fin.

1/8e Fin.

1/8e Fin.

1/4 Fin.
1/4 Fin.

1/4 Fin.
1/4 Fin.

1/2 Fin.

1/2 Fin.

Pour la 3e place.

Pour la 3e place,
Fin.

MANOLOFF, N. Part. — MARINOV, N.
Part. — K. MASNIKOFF, 19 ans, avant inter
gauche. — G. MATEEFF, 20 ans, demi-gauche.
— D. MOUTAFFCHIEFF, 21 ans, avant droit.
— N. MOUTAFFCHIEFF, 20 ans, avant inter
gauche. — 1. RADOEFF, 22 ans, demi-droit. —
B. STAVREFF, N. Part.  — G. STOYANOFF,
N. Part. — V .  STOVANOFF,  N .  Par t .  - -  S .
TZONTCHEFF, N. Part.  — V. TZVETKOFF,
N. Part — T. VLADIMIROFF, 29 ans, avant
gauche.

E g y p t e .  E g y p t e .  — Elim. : exempte ; 1/8e Fin. : a joué
contre la Hongrie (Match n° 15); 1/4 Fin. : a
joué contre la Suéde (Match no 18).

ABAZA SAYED FAHMY, N. Part. — ABDEL
HAMID MOHARREN, N. Part. — ABDEL KA-
DER MOHAMMED, N. Part. — EL HASSANY
ALY-FAHMY, 27 ans, demi-centre (Matches no 15
et n° 18). — MOHAMMED EL MAHDWY, N.
Part. — FOUAD MAHMOUD, 27 ans, arrière
droit. (Matches no 15 et no 18). — IAGHEN
IBRAHIM, 24 ans, avant inter gauche. (Matches
n° 15 et no 18). — HAMDY ABDEL-SALAM,
30 ans, demi-gauche (Match no 15). — HEGOZI
HUSSEIN, 34 ans, avant centre (Matches n° 15
et no 18). — HENEIN RIZKALLA, 21 ans, demi-
droit (Match n° 18). — HOUSNY KHALIL, N.
Part. — ISMAIL EL SAYED, 24 ans, avant droit
(Matches no 15 et no 18). — ISMAIL MAHMOUD,
25 ans, avant gauche (Matches no 15 et no 18).
— MANSOUR AHMED, N. Part.  — MAREY
MAHMOUD, N. Part. — MOKTAR MAHMOUD,
N. Part. — OSMAN GAMIL, N. Part. — RIAD
ALY, 20 an, avant inter droit (Matches no 15
et no 18). — MOHAMMED ROUSTON, N. Part;
— SALIM AHMED, arrière gauche (Matches n° 15

—      —



et no 18). — SHAWKY RIAD, 31 ans, demi-droit
(Match n° 15), demi-gauche (Match n° 18). —
TAHA KAMEL, 27 ans, a joué gardien de but
(Matches no 15 et no 18).

E s p a g n e .  — Elim. : a joué contre l’Italie (Match
no 1).

J. AGUIRREZABALA-IBARBIA, 22 ans, avant
gauche. — 0. ALVAREZ-GONZALEZ, N. Part.
— J. BELAUTEGUIGOITIA-LANDALUCE, N.
Part.  — D. CARULLA-BERTRANT, N. Part.
— L. CASAS-PASARIN, 22 ans, arrière gauche.
— V. DEL-CAMPOY-LENGUAS, N. Part. — P.
ESCOBAL-LOPEZ, N. Part. — F. GAMBORENA-
ERNAN, 23 ans, demi-droit. — C. GOYENECHEA-
URRUSOLO, 26 ans,  avant inter gauche.  —
A. JUANTEGUI-EGUREN, N. Part. — J. LAR-
RAZA, 21 ans, demi-centre. — M. MEANA-VAL-
LINA, N. Part. — F. MARCOS-PEREZ, N. Part.
— J. MONJARDIN-Y-GALLEJON, 21 ans, avant
centre. — J. PENA-Y-SALEGUI, 29 ans, demi-
gauche. — V. PIERRA-PENELLA, 20 ans, avant
droit. — J. SAMITIER-VILALTA, 22 ans avant
inter droit. — R. TRIANA-ARROYO, N. Part.
— P. VALLANA-GEANGUENAT, 27 ans, arrière
droit. — D. VILLANUEVA-ACEDO, N. Part. —
J. ZABALA-ARRONDO, N. Part. — R. ZAMORA-
MARTINEZ, 23 ans, gardien de but.

Esthonie. — Elim.: a joué contre les Etats-Unis
(Match no 3).

J. BRENNER, N. Part. — E. EINMAN N. Part.
—E. ELLMAN, 22 ans, avant centre. —
V. GERASSIMOF, N. Part. — N. JA-
VORSKI, N. Part. — E. JOLL, 22 ans,
avant gauche. — A. JURGENS, N.
Par. — A. KAARMAN, 23 ans, demi-
gauche. — E. KALJOT, 23 ans, demi-
droit. — J. KIHLEFELD, N. Part. —
A. LAAS, 21 ans, gardien de but. —
J. LELLO, N. Part.  — R. LIIVAR,
N. Part. — H. PAAL, 29 ans, avant
inter droit. — A. PIHLAK, 23 ans,
arrière droit. — H. PODER, N. Part.
— B. REIN, 27 ans, demi-centre. —
V. ROKS, N. Part.  — 0.  SILBER,
31 ans, arrière gauche. — E. TIPNER,
N. Part. — 0. UPRAUS, 26 ans, avant
inter gauche. — H. VALI, 22 ans, avant
droit.

Etats-Unis. — Elim. : a joué contre
l’Esthonie (Match n° 3); 1/8e Fin. : a
joué contre l’Uruguay (Match n° 14).

A. BRIX, 30 ans, avant inter droit
(Match no 3). — BURKART-JONES,
demi-droit (Match no 3), demi-gauche
(Match no 14). — S. DARLYMPLE,
avant gauche (Matches no 3 et no 14).
— J. DAVIC, 28 ans, arrière droit
(Matches no 3 et no 14). — W. DEMKO,

. . — J. DOULAS, gardien de
but (Matches no 3 et no 14). — H.-

  C .  FARRELL,  22  ans ,  avant  in te r  gauche
(Matches no 3 et no 14). — W. FINDLAY, 20
ans, avant droit (Matches no 3 et no 14). — E.
HART, N. Part. — R. HORNBERGER, 22 ans,
demi-centre (Matches no 3 et no 14). — C. JOHN-
SON, 32 ans, demi-droit” (Match no 14). — J.-H.
MULHOLLAND, N. Part.  — F. O’CONNOR,

Hollande. — Elim.: exempte; 1/8e Fin. : a joué
contre la Roumanie (Match no 8); 1/4 Fin.: a
joué contre l’Irlande (Match no 19); 1/2 Fin.:
a joué contre l’Uruguay (Match no 22); classe-
ment pour la 3e place: a joué contre la Suède
(Matches n° 23 et 24).

K. BREEUWER, 23 ans, avant centre (Match
no 23). — J. DE BOER, N. Part. — J. DE
NATRIS, 29 ans, avant gauche (Matches no 8,
n° 19, no 22), avant droit (Match no 24). — H.
DENIS, 28 ans, arrière droit (Matches no 8, no 19,
no 22, no 23, no 24). — 0. FORMENOY, 25 ans,
avant inter droit (Match no 19), avant inter gauche
(Matches no 23 et no 24). — B. GROSSJOHAN,
27 ans, avant inter droit (Matches no 8 et no 22),
avant droit (Match no 19). -G. HORSTEN, 24
ans, demi-gauche (Matches no 22, no 23, no 24).
— G. KROM, 26 ans, demi-gauche (Matches no 8
et n° 19), demi-centre (Match no 24). — L. LASH,
N. Part.  — A. LEFEVRE, 26 ans, demi-droit
(Matches no 8, no 19, no 22, no 23), avant centre
(Match no 24). — A. OOSTHOEK, 26 ans, demi-
centre (Match no 23), demi-droit (Match no 24).
C. PYL, 27 ans, avant centre (Matches no 8 et n°
22). — H. ROOMBERG, N. Part.  — M. SIG-
MOND, 27 ans, avant gauche (Matches no 23 et
n° 24). — A. SNOUCK-HURGRONJE, 21 ans,
avant droit (Matches no 8, no 22 et no 23). — A.
TERBEEK, 23 ans, avant centre (Match n° 19). —
J. TETZNER, 26 ans, arrière gauche (Matches

contre la Bulgarie (Match no 10); 1/4 Fin. : a
joué contre la Hollande (Match no 19). 

TH. AUNGIER, N. Part. — R. CAWZER, N.
Part. — W. CRAWFORD, N. Part. — C. DOW-
DALL, N. Part. — P. DUNCAN, 30 ans, avant
centre (Matches no

 10 et no 19). — J. DYKES,
26 ans, demi-centre (Matches no

 IO et no 19). —
M. FARRELL, 22 ans, avant droit (Matches no

 IO
et no 19). — F. GHENT, 27 ans, avant inter
gauche (Match no 19). — D. HANNON, 36 ans,
avant inter droit (Matches no

 IO et no 19). —
J HEALY, N. Part. — F. HEANEY, N. Part.
— J. HENDRICK, 22 ans, avant inter gauche
(Match no 10). — H. KERR, 30 ans, arriére droit
(Matches no

 IO et no 19). — J. LEA, N. Part. —
J. MAC CARTHY, 26 ans, arrière gauche (Matches
n° 18 et no 19). — E. MAC KAY, 27 ans, demidroit
n° 10 et no 19). — T. MULDOON, 27 ans, demi-
droit (Matches no

 IO et no 19). — T. MURPHY,
N. Part. — J. MURRAY, 26 ans, avant gauche
(Matches no  10 et n° 19).  — P. O’REILLY,
26 ans, gardien de but (Matches no

 IO et no 19).
— C. ROBINSON, N. Part.  — J.  THOMAS,
N. Part.

Italie. — Elim. : a joué contre l’Espagne (Match
n° 1); 1/8e Fin. : a joué contre le Luxembourg
(Match n° 13); 1/4 Fin.: a joué contre la Suisse
(Match no 20).

demi-gauche (Match no 3), arrière gauche (Match
no 14). — J. RHODY, N. Part.  — A. RUDD,
34 ans, arrière gauche (Match no 3). — A. STRA-
DAN, 27 ans, avant centre (Matches no 3 et no 14).
H. WELLS, avant inter droit contre Uruguay
(Match n° 14).

France. — Elim. : exempte ; 1/8e Fin. : a joué
contre la Lettonie (Match no g) ; 1/4 Fin. : a joué
contre l’Uruguay (Match no 17).

H. BARD, N. Part. — J. BATMALE, 31 ans,
demi-centre (Match no 17). — E. BAUMANN, 29
ans, arrière gauche (Match n° 9). — P. BONNAR-
DEL, 25 ans, demi-gauche (Matches no g et no 17).
1. BOYER. 21 ans. avant inter droit (Matches
no g et n° 17): — J. CANTHELOU, N. ‘Part. —
P. CHAYRIGUES, 32 ans, gardien de but (Matches
no g et no 17). —P. CHESNEAU, N. Part. —
— M. COTTENET, N. Part.  — E. CRUT, 23
ans, avant inter gauche (Matches no g et no 17).
— J. DEVAQUEZ, 25 ans, avant droit (Matches
n° g et no 17). — M. DOMERGUE, 23 ans demi-
centre (Match no 9), arrière gauche (Match no 17).
— R. DUBLY, 31 ans, avant gauche (Matches
n° g et n° 17). — E. DUFOUR, N. Part.  —
E. GRAVIER, 32 ans, arrière droit (Matches no g
et n° 17). — E. GROSS, N. Part. — L. HUOT,
G .  I S B E C Q U E ,  N .  P a r t .  —  A .
JOURDA, N. Part. — P. NICOLAS, avant centre
(Matches no g et no 17). — A. PARACHINI, 27
ans, demi-droit (Matches no g et no 17). — A.
RENIER, N. Part.

L’Equipe de l’URUGUAY.

n° 8, n° 19, no 22). — A. VAN DER MEULEN,
21 ans, gardien de but (Matches no 8, n° 19,
no 22, no 23, no 24). — E. VAN LINGE, 29 ans,
demi-centre (Matches no 8, no 19, n° 22). — H.
VERMETTEN, 29 ans, avant inter droit (Matche
no 23), arrière gauche (Match no 24. — B. VER-
WEY, 29 ans, arrière gauche (Match no 23). —
G. VISSER, 21 ans, avant inter gauche (Matches
no 8, no 19, no 22), avant inter droit (Match
no 24).

H o n g r i e .  — Elim. : a joué contre la Pologne
(Match no 6); 1/8e Fin.: a joué contre l’Egypte
(Match no 15).

J. ACEL (Eisenhoffer), 25 ans, avant inter droit
(Matches no 6 et no 15). — J. BARNA (Braun),
23 ans, avant droit Matches no 6 et no 15). —
J. BIRI, 27 ans gardien de but (Matches no 6
et n° 15). — G. FALUDY (Orth), 23 ans, demi-
droit (Matches no 6 et no 15). — B. GARDOS
(Gutmann), 25 ans, demi-centre (Matches no 6
et no 15). — A. HAJOS, N. Part. — F. HIRES
(Hirzer). 21 ans. avant inter gauche (Matches no 6
et no 15). — R. JENEY (Jeny), 23 ans, avant
gauche (Matches no 6 et no 15). — F. KAROLY
(Kropacsek). N. Part. — J. MADY (Mandel) 25
ans, arrière gauche (Matches no 6 et no 15). —
G. MOLNAR, N. Part. — H. NADLER, N. Part.
D .  N A G Y  ( G r o s z ) ,  N .  P a r t .  —  G .  O R M A I
(Obitz), 25 ans, demi-gauche (Matches no 6 et
Z .  P A T A Y  ( O p a t a ) ,  2 4  a n s ,  a v a n t
centre (Matches no 6 et 15). — J. TAKACS, N.
Part. — J .  TOTH,  N .  Par t .  — C .  UJPESTI
(Fogl.), N. Part. — J. UJPESTI (Fogl.), 27 ans,
arrière droit (Matches n° 6 et 15). — A. VAJDA
(Weisz), N. Part. — Z. VIRAG (Blum), N. Part.
- - C. ZSAK, N. Part.

Irlande. — Elim.: exempte; 1/8e Fin.: a joué

G. ALIBERTI, 23 ans, demi-gauche (Matches
no

 1, n° 13 et no 20). — M. ARDIZ-
ZONE, N. Part. — G. BALDI, 23 ans,
demi-centre (Match n° 13). — A. BA-
LONCIERI, 27 ans, avant inter droit
(Matches no

 1 ,  no 13 et no 20). —
0. BARBIERI, 25 ans, demi-droit Mat-
ches no

 1, no 13 et n° 20). — A.
BRUNA, N. Part. — L. BURLANDO,
25 ans, demi-centre (Matches. no

 1 et
n° 20). — G.  CALVI ,  N .  Par t ,  —
G. COMBI, N. Part.  — L. CONTI,
23 ans, avant droit (Matches no 1,
no 13 et no 20). — G. DELLA-VALLE,
25 ans, avant centre (Matches no

 1,
no 13 et no 20). — G. DE PRA, 24
ans, gardien de but (Matches no

 1,
n “13 et no 20). — R. DE VECCHI.
30 ans, arrière gauche (Match no 13).
— A. FAYENZ, N. Part. — A. JANNI,
N. Part. — V. LEVRATTO, 20 ans,
avant gauche (Matches no 1, no 13
et n° 20). — M. MAGNOZZI, 22 ans,
avant inter gauche (Matches no

 1,
no 13 et no 20). — C. MARTIN, N.
Part.  — F. MONTI, N. Part.  — V.
ROSETTA, 22 ans, arrière droit (Mat-
ches no 1, no 13 et no 20). — S.
ROSSO, N. Part.

L e t t o n i e .  —  E l i m . :  e x e m p t e :  1 / 8 e

Fin. : a joué contre la France (Match
no 9).

K. ASCHMANIS, 26 ans, arrière droit. — A.
BARDA, 23 ans, avant inter droit. — E. BARDA,
24 ans, avant centre. — R. BARDA, 21 ans,
avant droit. — K. BONE, 25 ans, demi-centre. —
A. GREBLE, N. Part. — 1. GREBLE, N. Part.
— A. HAMMERS, N. Part.  — A. JURGENS,
19 ans, gardien de but. — P. KREICBERGS, N.
Part.  — P. LAUKS, N. Part.  — E. OSCHE,
N. Part. — M. OSIS, N. Part. — A. PALOVS,
21 ans, avant gauche. — A. PLADDE, N. Part.
K. PLADDE, N. Part. — V. PLADDE, 24 ans,
avant inter gauche. — A. ROGGE, 26 ans, arrière
gauche. — P. SOKOLOVS, 22 ans, demi-droit.
— T. STANTSCHIKS, 26 ans, demi-gauche. —
A. TIMPERS, N. Part. — V. VINKIS, N. Part.

Lithuanie. — Elim.: a joué contre la Suisse
(Match n° 2).

W. BALTCHIUNAS, 20 ans, gardien de but.
— BARTAITIS, avant gauche. — W. BARTUCH-
KA, 23 ans, demi-centre. — S. DARIUS, N. Part.
— DERINGAS, N. Part. — S. GARBATCHAUS-
KAS, 24 ans, avant centre. — L. GELERMANAS,
N. Part.  — H. GETCAS, 25 ans, avant inter
gauche. — GWILDIS, N. Part. — G. HARDING-
SONAS, 32 ans, arrière gauche. — S. JANOU-
CHAUSKAS, 22 ans, arrière droit. — L. JOZO-
PAITIS, 23 ans, demi-gauche. — E. MIKUT-
CHAUSKAS, 23 ans, avant droit. — S. RAZMA,
25 ans, demi-droit. — S. SABALIAUSKAS, 19 ans,
avant inter droit. — W. STRAZDAS, N. Part.

Luxembourg. — Elim. : exempte; 1/8e Fin. : a
joué contre l’Italie (Match no 13).

E. BAUSCH, 23 ans, gardien de but. — M.
DROESSART, N. Part. -- R. ELTER, N. Part.
— P. FEIERSTEIN, 21 ans, demi-gauche. —
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M. FELLER, N. Part. — A. FLAMMANG, N.
Part. — A. GINTER, N. Part. — A. KIEFFER,
20 ans. avant centre.
arrière droit.

— N. KIRSCH, 23 ans,
—- J. KOETZ, 27 ans, demi-centre.

— E. KOLB, 22 ans, arrière gauche. — P. KRE-
MER, N. Part. — M. LANGERS, 28 ans, avant
inter droit .  — L. LEFEVRE, N. Part.  — A.
MASSARD, 24 ans, avant droit.‘— P. ROUSTER,
N. Part. — M. SCHUMANN, 23 ans, demi-droit.
— A. STIRN, N. Part. — F. WEBER, N. Part.
— J.-P.  WEBER. 24 ans.  avant gauche.  —
J.-P. WEISGERBER, 24 ans; avant inter gauche.
— F. WEYLER, N. Part.

Pologne. — Elim. :
(Match no 6).

a joué contre la Hongrie

J. ADAMEK, N. Part. — M. BATSCH, 24 ans,
avant inter droit. — S. CIKOWSKI, 25 ans, demi-
centre. — W. CYLL, arrière droit. — S. FRYC,
29 ans, arrière gauche. — T. GINTEL, N. Part.
— E. CORLlTZ, N. Part. — J. KALUZA, 28 ans,
avant centre.  — W. KRUPA, N. Part.  — W.
KUCHAR, 30 ans, avant droit. — J. LOTH, N.
Part. — M. MARHIEURCZ, N. Part. — J. MUL-
LER, N. Part.  — S. POPIEL, N. Part.  — J.
REYMANN, avant inter gauche.  — H. REY-
MANN, N. Part.
avant gauche.

— L .  SPERLING,  24  ans ,
— M. SPOJDA, 23 ans,  demi-

gauche. — W. STALINSKI, N. Part. — Z. STYC-
ZEN, 30 ans, demi-droit. — T. SYNOWIEC, N.
Part. — M. WISNIESWKI, 32 ans, gardien de
but.

Portugal. — Equipe ayant déclaré forfait général.
Devait jouer contre la Suède (Match no 7).

Roumanie. — Elim. : exempte; 1/8e Fin. : a joué
contre la Hollande (Match no 8).

I BARTA, 22 ans, arrière droit. — P. BON
CIUCAT, 26 ans, avant inter gauche. — A CO-
ZOVITS, 26 ans, demi-droit. — C. FRECH, N.
Part. —— A. GUGA, 24 ans. avant inter droit —
E. HIRSCH, N. Part. — J. HOLTZ, N. Part.
— A. HONISBERG, 24 ans, demi-centre. — D.
IACOBI, N. Part.  — P. LAZAR, N. Part.  —
A MOLNAR, 27 ans, arrière gauche. — C. NI-
CULESCU, N. Part. — N. PROTOPO PESCO,
N. Part. — A. RITTER, N. Part. — F. ROSAI,
N. Part. — A. STROCK, 22 ans, avant gauche.
S. STROCK, 22 ans, gardien de but. — M. TAN-
ZER, 19 ans, avant droit. — B. TRITSCH, N.
Part. — R. WATZER, 23 ans, avant centre. —
G. ZEMLER, N. Part — F. ZIMMERMANN,
24 ans, demi-gauche.

Suède. — Elim.: devait jouer contre le Por-
tugal (Match no 7); I/8e Fin.: a joué contre la
Belgique (Match no 12); I/4 Fin. : a joué contre
l’Egypte (Match no 18); I/2 Fin. : a joué contre
la Suisse (Match no 21); classement pour la 3e

place : a joué contre la Hollande (Matches no 23
et no 24).

21, 23 et 24). H. SUNDBERG, 26 ans, demi-gauche
(Matches nos 12, 18, 21, 23 et 24). — T. SVENS-

A. ALFREDSSON, 22 ans, arrière droit (Matches
nos 12, 18, 21 et 24). — F. BROMMESSON, 21
ans, avant droit (Matches nos 12, 18 et 21). — G.
CARLSON, 30 ans, demi-centre (Matches nos 12,
18, 21 et 23). — C. DALH, 24 ans, avant inter
gauche (Matches nos 21 et 23). — S. FRIBERG,
29 ans, demi-droit (Matches nos 12, 18 et 21),
demi-centre (Match no 24). — K. GUSTAFSON,
N. Part. — F. HILLEN, 31 ans, arrière gauche
(Matches nos 12, 18, 21 et 24). — K. HIRSCH.
24 ans; arrière droit (Match no 23). — G. HOLM-
BERG, 27 ans, demi-droit (Match no 24). — P.
KAUFELDT, 22 ans, avant centre (Matches nos 12,
18, 21, 23 et 24). — T. KELLER, 19 ans, avant
inter gauche (Matches nos 12 et 24). — R. KOCK,
23 ans, avant gauche (Matches nos 12, 18, 21, 23
et 24). — S. LINDBERG, 27 ans, gardien de but
(Matches nos 12, 18, 21, 23 et 24). — V. LIND-
BERG, N. Part. — S. LINDKVIST, 21 ans, demi-
droit (Match no 23). — E. LUNDQUIST, 24 ans,
avant droit (Matches nos 23 et 24). — S. MELL-
GREN, 24 ans, arrière gauche contre Hollande
(Match no 23). — G. OCLSSON, N. Part. — S. RY-
DELL, 19 ans, avant inter droit (Matches nos 12, 18,

SON, 23 ans, avant inter gauche (Match no 18).
— A. ZANDER, N. Part.

Suisse. — Elim.: a joué contre la Lithuanie
(Match no 2); 1/8e Fin. : a joué contre la Tchéco-
Slovaquie (Matches nos II et 16); 1/4 Fin. : a
joué contre l’Italie (Match no 20); 1/2 Fin.: a
joué contre la Suède (Match no 2); Fin.: a joué
contre l’Uruguay (Match no 25).

M. ABEGGLEN, 22 ans, avant inter, gauche
(Matches nos 2, 11, 16, 20, 21 et 25). — F. BE-
DOURET, 27 ans, avant gauche (Match no II). —

C. BOUVIER, N. Part.  — W. DIETRICH, 22
ans, avant centre (Matches nos 2, 11, 20, 21 et 25).
— K. EHRENBOLGER, 25 ans, avant droit (Mat-
ches nos 2, 11, 20, 21 et 25). — P. FASSLER, 23 ans,
avant gauche (Matches nos 2, 16, 20, 21 et 25). — G.
GOTTENKIENY, N. Part. — J. HAAG, N. Part. —
M. KATZ, N. Part. — E. KRAMER, 18 ans, avant
droit (Match no 16). — A. MENGOTTI, 23 ans,
demi-centre (Match no 16). — A. OBERHAUSER,
29 ans, demi-droit (Matches nos 2, 11, 16, 20, 21
et 25). — R. PACHE, 27 ans,  avant centre
(Match no 16), avant inter droit (Matches nos 21
et 25). — A. POLLITZ, 28 ans, demi-gauche
(Matches nos 2, 11, 16, 20, 21 et 25). — H. PUL-
VER, 22 ans, gardien de but (Matches nos 2, 11,
16, 20, 21 et 25). — R. RAMSEYER, 27 ans,
arrière gauche (Matches nos 2, 11, 16, 20, 21 et
25). — A. REYMOND, 28 ans, arrière droit contre
Lithuanie (Matches nos 2, 11, 16, 20, 21 et 25). —
L. RICHARD, N. Part. — T. SCHAR, N. Part.
— P. SCHMIEDLIN, 27 ans, demi-centre (Matches
nos 2, 11, 20, 21 et 25). — P. STURZENEGGER,
22 ans, avant inter droit (Matches nos 2, 11, 16
et 20). — M. WEILER, N. Part.

Tchéco-Slovaquie. — Elim. : a joué contre la Tur-
quie (Match no 4); 1/8e Fin.: a joué contre la
Suisse (Matches nos 11 et 16).

J. CAPEK, 22 ans, avant inter gauche (Match
no 4), avant centre (Match no 11). — J. CER-
VENY, 29 ans, demi-gauche (Match no 11). —
F. HOCHMANN, 20 ans, gardien de but (Match
no 16). — A. HOJER, 30 ans, arrière droit (Mat-
ches nos 4, 11 et 16). — F. HOJER, 28 ans,
arrière gauche (Matches nos 4 et 16). — F. JE-
LINEK, 25 ans, avant gauche (Matches nos 4, 11
et 16). — F. KOLENATY, 24 ans, demi-droit
(Matches no s  11 et 16).  — J.  KRATOCHVIL,
N. Part. — O. KROMPHOLZ, 25 ans, demi-droit
(Match no 4) .  — J.  KUCHYNKA, N. Part.  —
P. MAHRER, 24 ans, demi-gauche (Matches nos 4
et 16). — J. NOVAK, 28 ans, avant inter droit
(Match no 16). — J. NOVAK, 24 ans, avant centre
(Matches nos 4 et 16). — O. NOVAK, 22 ans,
avant inter gauche (Match no 16). — K. PESEK,
29 ans, demi-centre (Matches nos 11 et 16). —
J PLETICHA, 22 ans, demi-centre (Match no 4).
— A. REHAK, N. Part. — J. SEDLACEK, 31 ans,
avant droit (Matches nos 4, 11 et 16). — E. SEI-
FERT, 24 ans, arrière gauche (Match no 11). —
J SLOUP (Staplik),  27 ans, gardien de but.
(Matches nos 4 et 11). R. SLOUP (Staplik), 29
ans, avant inter droit (Matches nos 4 et 11). —
J. VLCEK, 24 ans, avant inter gauche (Match
no 11).

Turquie. — Elim. : a joué contre la Tchéco-
Slovaquie (Match no 4).

E. ALAEDDINE, 23 ans, avant inter droit. —
M. ALI,  19 ans,  arrière droit .  — I.  BEDRI,
20 ans, avant gauche. —
avant inter gauche. —

R. BEKIR, 24 ans,

Part.  — R. DJAFER,
H. BURHANEDDINE, N.

26 ans, arrière gauche.
— K. HAMID, N. Part. — A. HAMID, N. Part.
— R. IBRAHIM, N. Part. — S. ISMET, 23 ans,
demi-centre. — D. KADRI, 20 ans, demi-gauche.
— R. KEMAL, N. Part. — M. KEMALEDDINE,
N. Part. — D. KIAMIL, N. Part. — S. MEHMED,
17 ans, avant droit. — S. MOUSLIHUDDINE,
N. Part. — H. NEDIM, 24 ans, gardien de but.
— A. NIHAD, 23 ans, demi-droit. — M. SABIH,
N. Part. — O. ZEKI, 26 ans, avant centre.

Uruguay. — Champion olympique. — Elim.: a
joué contre la Yougoslavie (Match no 5); 1/8e

Fin. : a joué contre les Etats-Unis (Match no 14);
1/4 Fin. :
1/2 Fin. :

a joué contre la France (Match no 17);

Fin. :
a joué contre la Hollande (Match no 22);

a joué contre la Suisse (Match no 25).
J. ANDRADE, 23 ans, demi-droit (Matches nos 5,

14, 17, 22 et 25). — P. ARISPE, 24 ans, arrière
gauche (Matches nos 14, 17, 22 et 25). — P.
CASELLA, N. Part. — P. CEA, 23 ans, avant
inter gauche (Matches nos 5, 14, 17, 22 et 25). —
L. CHIAPPARA, N. Part. — P. ETCHEGOYEN,
N. Part. — A. GHIERRA, 30 ans, demi-gauche
(Matches nos 5, 17, 22 et 25). — A. MAZALI,
22 ans, gardien de but (Matches nos 5, 14, 17, 22
et 25). — J. NASAZZI, 23 ans, arrière droit
(Matches nos 5, 14, 17, 22 et 25). — J.-J. NAYA,
25 ans, avant droit, contre E.-U. (Matches nos 14,
et 17). — P. PETRONE, 19 ans, avant centre
(Matches nos 5, 14, 17, 22 et 25). — A. ROMANO,
30 ans, avant gauche (Matches nos 5, 14, 17, 22
et 25). — Z.  SALDOMBIDE, N. Part.  — H.
SCARONE, 24 ans, avant inter droit (Matches
nos 5, 14, 17, 22 et 25). — P. SOMMA, N. Part.
— U. TOMASINA, 25 ans, arrière gauche (Match
no 5), demi-gauche (Match no 14). — A. URDI-

NARAN, 26 ans, avant droit (Match no 5). —
S. URDINARAN, 24 ans, avant droit (Matches
nos 22 et 25). — F. URIARTE, N. Part. — J.
VlDAL, 25 ans, demi-centre (Matches nos 5, 14,
22 et 2). — A.-J. ZIBECHI, 29 ans, demi-centre
(Match no 17). — P. ZINGONE, N. Part.

Yougo-Slavie. — Elim.: a joué contre l’Uruguay
(Match no 5).

D. BABIC, 26 ans, avant droit. — S. BOCAK,
N. Part. — S. CINDRIC, N. Part. — E. DASO-
VIC, 28 ans, arrière gauche. — A. DUBRAVCIC,
N. Part. — D. FRIEDRICH, N. Part. — D. JO-
VANOVIC, N. Part. — A. KUJUNDZIC, N. Part.
— I. MARJANOVIC, 20 ans, demi-gauche. —
A. PAVLEKOVIC, N. Part. — A. PAZUR, N.
Part. — E. PLAZZERIANO, 27 ans, avant gauche,
A. PERCEL, N. Part. — E. PERSKA, 27 ans,
avant centre. — D. PETKOVIC, 22 ans. avant
inter droit.
R. RUPEC,

— J. RODIN, 24 ans, demi-droit. —
28 ans, demi-centre. — V. VINEK,

23 ans, avant inter gauche. — D. VRAGOVITCH,
N. Part. — S. VRBANCIC, 25 ans. arrière droit.
— D. VRDJNKA, 29 ans, gardien de but. — B.
ZINAJA, N. Part.

RÉSULTATS

ELIMINATOIRES

(Sept Matches.)

Neuf nations exemptes : Belgique, Bulgarie,
Egypte, France, Hollande, Irlande, Lettonie,
Luxembourg, Roumanie.

MATCH No  I .— REUNION No 29

Dimanche 25 Mai, a 15 h. 30.

(Stade de Colombes)

ITALIE bat ESPAGNE, I but à 0

Disputé devant 20.000 personnes, ce match tint
les spectateurs en haleine d’un bout à l’autre de
la durée, car, jusqu’au coup de sifflet final, ie
résultat fut incertain.

Le terrain était lourd et la pluie tomba assez
violemment au cours de la première mi-temps.

Le résultat de I but à 0 en faveur de l’Italie
fut acquis en deuxième mi-temps par un coup
de pied malheureux de l’arrière espagnol VAL
LANA, qui envoya la balle dans ses filets; et
pourtant, il fut un des meilleurs joueurs présents
sur le terrain.

Tour à tour, chaque équipe domina, mais si
les descentes espagnoles furent plus dangereuses
que celles de l’Italie, elles n’aboutirent jamais par
suite d’un énervement exagéré. Cet énervement fut
d’autant plus funeste à l’Espagne qu’il valut l’ex-
pulsion du terrain, pour brutalité, du joueur LAR-
RAZA et son équipe dut ainsi jouer à 10 une
grande partie de la seconde mi-temps.

Les Italiens pratiquèrent du beau football et
jouèrent beaucoup par leurs ailiers à l’encontre de
leurs adversaires qui se servirent plutôt du trio du
centre pour attaquer.

Il fallut la belle tenue de la défense espagnole
pour empêcher l’attaque italienne de réaliser.

FORMATION DES EQUIPES

Italie. — Avants: V. LEVRATTO (gauche); M.
MAGNOZZI (inter gauche); G. DELLA-VALLE
(centre) ; A.  BALGNCIERI ( inter droit) ;  L.
CONTI (droit). — Demi: G. ALIBERTI (gauche);
L. BURLANDO (centre); O. BARBIERI (droit).
— Arrières : V. ROSETTA (droit) ; U. CALIGARIS
(gauche). — Gardien de but : G. DE PRA.

Espagne. — Avants: I. AGUIRREZABALA-
IBARBIA (gauche); C. GOYENECHEA-URRU-
SOLO (inter gauche); I. MONJARDIN-Y-GALLE-
JON (centre)-; J. SAMITIER-VILALTA (inter
droit); V. PIERRA-PENELLA (droit). — Demis:
J. PENA-Y-SALEGUI (gauche): J. LARRAZA
(centre) ; F. GAMBORENA-ERNANDORENA
(droit). — Arrières : L. CASAS-PASARIN (gauche):
P. VALLANA-GEANGUENAT (droit). — Gardien
de but: R. ZAMORA-MARTINEZ.
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But marqué :

Deuxième mi-temps : P. VALLANA-GEANGUE-
NAT (Espa.).

Officiels:

Arbitre : SLAWIK (Fran.). — Juges de touche:
FOURGOUS (Fran.), LANGRES (Fran.).

MATCH No  2.  — REUNION No  83

Dimanche 25 Mai, a 15 h. 30.

(Stade Pershing)

SUISSE bat LITHUANIE, 9 buts à 0.

Match gagné facilement par la Suisse malgré les
équipiers Lithuaniens, qui jouèrent avec courage,
mais n’atteignant pas encore la classe interna-
tionale.

FORMATION DES EQUIPES

Suisse. — Avants : P. FASSLER (gauche); M.
ABEGGLEN (inter gauche); W. DIETRICH (cen-
tre); P. STURZENEGGER (inter droit); K. EH-
RENBOLGER (droit). — Demis: A. POLLITZ
(gauche); P. SCHMIEDLIN (centre); A. OBER-
HAUSER (droit). — Arrières : R. RAMSEYER
(gauche) ; A. REYMOND (droit). — Gardien de
but: H. PULVER.

Lithuanie. — Avants : BARSTAITIS (gauche) ;
H. GETCAS (inter gauche); S. GARBATCHAUS-
KAS (centre); S. SABALIAUSKAS (inter droit) ;
E. MIKUTCHAUSKAS (droit). — Demis: L. JO-
ZOPAITIS (gauche) ; W. BARTUCHKA (centre) ;
S. RAZMA (droit). — Arrières: G. HARDING-
SONAS (gauche); S. JANOUCHAUSKAS (droit).
Gardien de but: W. BALTCHIUNAS.

Ordre des buts marqués:
Première mi-temps : Ier P. STURZENEGGER

(Suis.) ; 2e W. DIETRICH (Suis.); 3e M. ABEG-
GLEN (Suis.); 4e P. STURZENEGGER (Suis.).

Deuxième mi-temps: 5e M. ABEGGLES (Suis.);
6e M. ABEGGLEN (Suis.); 7e  R. RAMSEYER
(Suis.) ;  8e  P.  STURZENEGGER (Suis) ;  9e  P.
STURZENEGGER (Suis.).

Officiels:
Arbitre: A. SCAMONI (Ital.). — Juges de toll-

che: F. CEJNAR (T.-Slo.), E. FABRlS (Y.-Sla.).

A. KAARMAN (gauche); B. REIN (centre); E
KALJOT (droit). — Arrières: O. SILBER (gau-
che) : A. PIHLAK (droit). — Gardien de but:
A. LASS.

But marqué:
Première mi-temps : A. STRADAN (E.-U.).

Officiels:

Arbitre : PUTZ (Belg.). — Juges de touche:
YOUSSOF-MOHAMMED (Egyp),  G.-A.  HER-
REN (Suis.).

MATCH No 3. — REUNION No 83

Dimanche 25 Mai, a 17 h. 15.

(Stade Pershing)

ETATS-UNIS bat ESTHONIE, I but à 0.

Match gagné de justesse par les Américains qui
présentèrent une équipe de beaux athlètes.

Les Esthoniens eurent souvent le meilleur. mais
ne purent arriver à marquer, manquant de bot-
teurs.

FORMATION DES EQIUPES

Etats-Unis. —- Avants : S. DARLYMPLE (gau-
che); H. FARRELL (inter gauche); A. STRADAN
(centre) ; A. BRIS (inter droit); W. FINDLAY-
(droit). — Demis: F. O’CONNOR (gauche); R.
HORNBERGER (centre)  ;  BURKART-JONES
(droit). — Arrières: A. RUDD (gauche); 1. DA-
VIS (droit). — Gardien de but; J: DOUGLAS.

Esthonie. — Avants: E.  JOLL (gauche) ;  0
UPRAUS (inter gauche); E. ELLMAN (centre);
H. PAAL, (inter droit); H. VALI (droit). — Demis:

MATCH No  4.  — REUNION No  84

Dimanche 25 Mai, a 15 h. 30.

(Stade Bergeyre)

TCHECOSLOVAQUIE bat TURQUIE, 5 buts à 2

Au cours de cette partie, les Turcs résistèrent
très bien à leurs redoutables adversaires, dont ils
mirent souvent les buts en danger. Tenue impec-
cable des Tchèques qui pratiquèrent un jeu sobre,
mais très effectif, exempt de toute fantaisie.

FORMATION DES EQUIPES

Tchéco-Slovaquie. — Avants: F. JELINEK (gau-
che); J. CAPEK (inter gauche); J. NOVAK (cen-
tre); R. SLOUP Staph (inter droit); J. SEDLA-
CEK (droit). — Demis: P. MAHRER (gauche);
J. PLETICHA (centre); O. KROMPHOLZ (droit).
— Arrières:  F.  HOJER (gauche) ;  A.  HOJER
(droit). — Gardien de but: J. SLOUP (Staplik).

Turquie. — Avants: I. BEDRI (gauche); R.
BEKIR (inter gauche); O. ZEKI (centre); E.
ALAEDDINE (inter droit); S. MEHMED (droit).
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LE FOOTBALL (Eliminatoires et Huitièmes de Finales)

I

2

Le match Italie-Espagne.
1) L'équipe d'Espagne élimi-
née par l'Italie par 1 but à
rien.

2} Le capitaine de l'équipe
d'Espagne,  P.  VALLANA,
marque l'unique but contre
son propre camp et se déses-
père de sa maladresse.

Le gardien de but espagnol R. ZAMORA sauve ses buts menacés au cours du match Italie-Espagne.

L'équipe des Etats-Unis
él imine par l 'Uruguay 3 buts à rien

L'équipe de Turquie
éliminée par la Tchécoslovaquie par 5 buts à 2.
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L’équipe de Lithuanie éliminée par la Suisse par 9 buts à 0. L’équipe de l’Esthonie éliminée par les Etats-Unis par I but à 0.

— Demis : D. KADRI (gauche); S. ISMET (cen-
tre); O. NIHAD (droit). — Arrières R. DIAFER
(gauche); M. ALI (droit). — Gardien de but:
II. NEDIM.

Ordre des buts marqués:
Première mi-temps: Ier R. SLOUP (T.-Slo.);

2e J. SEDLACEK (T.-Slo.); 3e J. SEDLACEK
(T.-Slo.).

Deuxième mi-temps: 4e R. BEKIR (Turq.); 5e

J.  NOVAK (T.-Slo. ) ;  6 e  J.  CAPEK (T.-Slo. ) ;
7e R. BEKIR (Turq.).

Officiels:

Arbitre: P. ANDERSEN (Norv.). — Juges de
touche :  A.  OBRUBANSKI (Polo. ) ,  MIKALY
(Hong.).

MATCH No 5. — REUNION No 30

Lundi 26 Mai, a 16 Heures.

(Stade de Colombes)

URUGUAY bat YOUGOSLAVIE, 7 buts à 0

Ce match avait beaucoup d’attrait du fait de la
présence des Sud-Américains qui venaient en Eu-
rope précédés d’une grande réputation, acquise par
plusieurs victoires remportées en Espagne contre
de fortes équipes de sélection de ce pays.

Nous devons dire que les Uruguayens débutèrent
par un coup de maître en infligeant un nombre
de buts aussi imposant aux Yougo-Slaves dont le
football a une certaine valeur en Europe. Ce match
vit les vainqueurs dominer de bout en bout, leurs
adversaires ne pouvant faire mieux que de se
défendre, sans jamais inquiéter sérieusement le
but adverse.

FORMATION DES EQUIPES

Uruguay. —— Avants : A. ROMANO (gauche) ;
P. CEA (inter gauche); P. PETRONE (centre);
H.  SCARONE (inter droit) ;  A.  URDINARAN
(droit) .  — Demis:  A.  GHIERRA (gauche) ;  J .
VIDAL (centre); J. ANDRADE (droit). — Arriè-
res U. TOMASINA (gauche); J. NASAZZI (droit).
— Gardien de but: A. MAZALI.

Yougo-Slavie. — Avants : E. PLAZZERIANO
(gauche); V. VINEK (inter gauche); E. PERSKA
(centre); D. PETKOVIC (inter droit); D. BABIC
(droit). — Demis: I. MARIANOVIC (gauche) ;
R. RUPEC (centre): J. RODIN (droit). — Ar-
rières : E.  DASOVIC (gauche) ;  S.  VRBASCIC
(droit). — Gardien de but: D. VRDJNKA.

Ordre des buts marqués:
Première mi-temps: Ier J. VIDAL (Urug.); 2e

H. SCARONE (Urug.); 3e P. PETRONE (Urug.).
Deuxième mi-temps : 4e P. CEA (Urug.); 5e A.

ROMANO (Urug.) ;  6 e  II .  SCARONE (Urug.) ;
7e  P.  CEA (Urug.) .

Officiels:

Arbitre: VALLAT (Fran.). — Juges de touche:
BALVAY (Fran.), JEANRICHARD (Fran.).

MATCH No 6. —— REUNION No 87

Lundi 26 Mai, a 17 heures.

(Stade Bergeyre)

HONGRIE bat POLOGNE, 5 buts à 0

Match disputé très courtoisement par deux belles
équipes. Les Hongrois accusèrent une nette supé-
riorité, leur technique étant supérieure à celle des
Polonais qui, cependant, furent souvent dangereux
grâce à la vitesse de leur ligne d’avants.

FORMATION DES EQUIPES

Hongrie. — Avants: R. JENEY (Jeny) (gauche) ;
F. HIRES (Hirzer) (inter gauche); Z. PATAY
(Opata) (centre); J. ACEL (Eissenhoffer) inter
droit); J. BARNA (Braun) (droit). — Demis: G.
ORMAI (Obitz) (gauche); B. GARDOS (Gutt-
mann) (centre); G. FALUDY (Orth) (droit). —
Arrières : J. MADY (Mandel) (gauche); J. UJ-
PESTI (Fogl.) (droit). — Gardien de but: J.
BIRI,

Pologne. — Avants: L. SPERLING (gauche) :
J. REYMANN (inter gauche); J. KALUZA (cen-
tre) ;  M. BATSCH (inter droit) ;  W. KUCHAR
(droit). — Demis: M. SPOJDA (gauche); S. CI-
KOWSKI (centre); Z. STYCZEN (droit). — Ar-
rières: S. FRYC (gauche); W. CYLL (droit). —
Gardien de but: M. WISNIEWSKI.

Ordre des buts marqués:
Première mi-temps: Ier J. ACEL (Hong.).
Deuxième mi-temps:  2e  F.  HIRES (Hong.) ;

3e  F.  HIRES (Hong.) ;  4 Z.  PATAY (Hong.) ;
5e Z. PATAY (Hong.).

Officiels:
Arbitre: MUTTERS (Holl.). — Juges de touche:

ÇHRISTOPHE (Belg.), PUTZ (Belg.).

MATCH No 7

SUEDE bat PORTUGAL (FORFAIT).

Le seul forfait enregistré fut celui du Portugal
qui, malgré tout son désir, ne pouvant déplacer
une équipe vraiment représentative, préféra s’abs-
tenir.

HUITIÈMES DE FINALES

(9 matches)

MATCH No  8.  — REUNION No  31

Mardi 27 Mai, a 16 heures.

(Stade de Colombes)

HOLLANDE bat ROUMANIE, 6 buts à 0

Match facilement gagné par les Hollandais qui

ne purent être contenus par le courage de leurs
adversaires.

FORMATION DES EQUIPES

G.
Hollande. — Avants: J. DE NATRIS (gauche);

VISSER (inter gauche); C. PYL (centre);
B. GROSJOHAN (inter droit) ; A. SNOUCK-
HURGRONJE (droit) .  — Demis : G .  K R O M
(gauche); E. VAN-LINGE (centre); A. LEFEVRE
(droit). — Arrières: J. TETZNER (gauche); H.
DENIS (droit). — Gardien de but: A. VAN DER
MEULES.

Roumanie. — Avants: A. STROCK (gauche);
P.  BONCIUCAT (inter gauche) ;  R.  WATZER
(centre); A. GUGA (inter droit); M. TANZER
(droit). — Demis: F.-A. ZIMMERMANN (gau-
che); A. HONISBERG (centre); A. COZOVITS
(droit). — Arrières: A. MOLNAR (gauche); 1.
BARTA (droit). — Gardien de but: S. STROCK.

Ordre des buts marqués:

Première mi-temps : Ier A. SNOUCK-HUR-
GRONJE (Holl.); 2e C. PYL, (Holl.).

Deuxième mi-temps : 3e C. PYL, (Holl.); 4e

C. PYL (Holl . ) ;  5e  C.  PYL (Holl . ) ;  6e  J.  DE
NATRIS (Holl.).

Officiels :

Arbitre :
touche :

G.-A. HERREN (Suis.). — Juges de

(Fran.).
FOURGOUS (Fran.), JEANRICHARD

REUNION No 89MATCH No  9.  —

Mardi 27 Mai, a 17 heures.

(Stade de Paris)

FRANCE bat LETTONIE, 7 buts à 0

Victoire aisée des Français qui jouèrent à 10
pendant presque toute une mi-temps.

La Lettonie présenta une équipe très athlétique.

FORMATION DES EQUIPES

France. — Avants: R. DUBLY (gauche): E.
CRUT (inter gauche); P. NICOLAS (centre) ;
J. BOYER (inter droit); J. DEVAQUEZ (droit).
— Demis: P. BONNARDEL (gauche); M. DO-
MERGUE (centre) ; A. PARACHINI (droit). —
Arrières : E. BAUMANN (gauche); E. GRAVIER
(droit). —— Gardien de but: P. CHAYRIGUES.

Lettonie. — Avants : A. PAVLOVS (gauche):
V. PLADDE (inter gauche); E. BARDA (centre):
A. BARDA (inter droit); R. BARDA (droit). —
Demis: T. STANTCHIKS (gauche); K. BONE
(centre); P. SOKOLOVS (droit). — Arrières: A.
ROGGE (gauche); K. ASCHMANIS (droit) —
Gardien de but: A. JURGENS.

Ordre des buts marqués:

Première mi-temps: Ier E. CRUT (Fran.); 2e

P. NICOLAS (Fran.); 3e E. CRUT (Fran.).
Deuxième mi-temps: 4e P. NICOLAS (Fran.);

5e E. CRUT (Fran.); 6e J. BOYER (Fran.);

—  —



LE FOOTBALL (Huitièmes de Finales)

L’équipe de Belgique L’équipe de Hongrie

éliminée par la Suède par 8 buts à I. éliminée par l’Egypte par 3 buts à 0.

Le gardien de but Américain J. DOUGLAS tente d'arrêter une attaque Un bel arrêt du gardien de but Suisse H. PULVER,

au cours du match Etats-Unis-Uruguay. au cours de la première rencontre Suisse-Tchécoslovaquie, qui s’est
terminée par un match nul (I but à I).

L'équipe du Luxembourg L'équipe de Tchécoslovaquie élimine par la Suisse par I but à 0

éliminé par Italie par 2 buts à rien. après une partie supplémentaire.

—  —



L'équipe de Yougoslavie

éliminée par l’Uruguay par 7 buts à 0. éliminée par la Hongrie par 5 buts à 0.

L'équipe de Pologne

7e J. BOYER (Fran.).

Officiels:
Arbitre: CHRISTOPHE (Belg.). — Juges de

touche : COLINA (Espa.), A.  OBRUBANSKI
(Polog.).

MATCH No 10. — REUNION No 32

Mercredi 28 Mai, a 16 heures.

(Stade de Colombes)

IRLANDE bat BULGARIE, I but à 0.

Match très serré où les vaincus firent jeu égal
avec les vainqueurs qui, quoique plus scientifiques,
ne purent traduire leur supériorité que par un but
heureux qui leur donna la victoire.

FORMATION DES EQUIPES
Irlande. — Avants: J. MURRAY (gauche); J.

KENDRICK (inter gauche): P. DUNCAN (cen-
tre); D. HANNON (inter droit); M. FARRELL
(droit). — Demis: T. MULDOON (gauche); J.
DYKES (centre); E. MAC KAY (droit). — Ar.
rières: J. MAC CARTHY (gauche); H. KERR
(droit). — Gardien de but: P. O’REILLY.

Bulgarie. — Avants: C. IOVOVITCH (gauche);
K. MASNIKOFF (inter gauche); T. VLADIMI-
ROFF (centre) ; N. MOUTAFFCHIEFF (inter
droit); D. MOUTAFTCHIEFF (droit). — Demis:
G. MATEEFF (gauche); B. BOYANOFF (centre):
1. RADOEFF (droit). — Arrières: A. HRISTOFF
(gauche); S. IANKOFF (droit). — Gardien de but :
P. IVANOFF.

Pour ce match, après leur victoire sur l'Espa-
gne, les Italiens se présentaient en grands favoris
et pensaient disposer facilement des Luxembour-
geois.

Il n'en fut rien et ils durent s'employer à fond
pour triompher de leurs adversaires qui eurent
la malchance de jouer à 10 pendant presque toute
la partie, l'ailier droit luxembourgeois ayant dû
quitter le terrain après 20 minutes de jeu.

Les équipiers du Grand-Duché, au lieu d'un
football précis, jouèrent le « Rick in rush » et
mirent souvent en péril la défense adverse où le
brio de de PRA les empêcha de conclure.

Par contre, leurs adversaires ne purent jamais
trouver la cohésion qu'ils possédaient dans leur
précédent match et les deux buts marqués par
eux furent le résultat bien plus d'efforts personnels
que d'en jeu d'équipe.

FORMATION DES EQUIPES

Première

But marqué :
mi-temps : P. DUNCAN (Irl.)

Officiels:

Arbitre: HENRIOT (Fran.). — Juges de tou-
che : VALLAT (Fran.), BALVAY (Fran.).

MATCH No  II .  — REUNION N o  90

Mercredi 28 Mai, a 17 heures..

(Stade Bergeyre)

SUISSE et TCHECOSLOVAQUIE, I but à I

Match joué durement, trop durement même et
au cours duquel l’excellent arbitre ANDERSEN
dut sévir maintes fois pour rappeler les joueurs
au calme.

Tour à tour les deux équipes prirent l’avantage et
le match se termina sur un résultat nul.

A signaler l’expulsion du terrain, pour bru-
talité, du joueur tchèque CAPEK au cours de la
seconde mi-temps.

M. ABEGGLEN (inter gauche); W. DIETRICH
(centre); P. STURZENEGGER (inter droit); K.
EHRENBOLGER (droit). — Demis: A. POLLITZ
(gauche) ; P. SCHMIEDLIN (centre); A. OBER-
HAUSER (droit). — Arières : R.  RAMSEYER
(gauche); A. REYMOND (droit). — Gardien de
but: II. PULVER.

Tchécoslovaquie. — Avants: F. JELINEK (gau-
che); J. VLCEK (inter gauche); J. CAPEK (cen-
tre); R. SLOUP (Staplik) (inter droit); J. SED-
LACEK (droit). — Demis: J. CERVENY (gau-
che): K. PESEK (centre); F. KOLENATY (droit).
Arrières : E. SEIFERT (gauche) ; A. HOJER
(droit). —Gardien de but: J. SLOUP (Staplik).

Ordre des buts marqués:

Première mi-temps: Ier W. DIETRICH (Suis.);
2e R. SLOUP (T.-Slo.).

Officiels :

Arbitre: ANDERSEN (Norv.). — Juges de tou-
che : IVANCSIS (Hong.), FABRIS (Y.-Sla.).

MATCH No 12. — REUNION No 33

J e u d i  2 9  M a i  a  1 6  h e u r e s

(Stade de Colombes)

SUEDE bat BELGIQUE, 8 buts à I.

Joué au Stade Olympique devant une assistance
nombreuse, ce match vit l’effondrement des es-
poirs belges, l’équipe champion olympique de
1920 ayant succombé devant les suédois par un
nombre de points très élevé.

Cette partie fut tout à l’avantage des vainqueurs
qui s’avérèrent, ce jour-là, bien meilleurs footbal-
lers que les Belges, qui jouèrent bien au-dessous
de leur valeur et de leur forme habituelle et chez
lesquels une belle avanlanche de buts causa un peu
de découragement. Ils furent pris de vitesse cons-
tamment et leur défense fut souvent mise en défaut
de ce fait, n’étant pas suffisamment soutenue par
la ligne de demis,

FORMATION DES EQUIPES

Suède. — Avants: R. KOCK (gauche); T. KEL-
LER (inter gauche) ; P. KAUFELDT (centre) ;

RYDELL (inter droit) ;
(droit). — Demis

C. BROMMESSON
: H. SUNDBERG (gauche); G.

CARLSON (centre); S. FRIBERG (droit). — Ar-
rières : F. HILLEN (gauche); A. ALFREDSSON
(droit). — Gardien de but: S. LINDBERG.

Belgique. — Avants: D. BASTIN (gauche); M.
GILLIS (inter gauche) ; H. LARNOE (centre) ;
R. COPPEE (inter droit); ; L. VAN HEGE (droit).
— Demis: S. SCHELSTRAETE (gauche) ; A.
FIERENS (rentre); A. PELSMAEKER (droit). —
Arrières: O. VERBEECK (gauche); A. SWAR-
TENBROEKS (droit) .  — Gardien de but :  J .
DEBIE.

Ordre des buts marqués:

S. RYDELL, (Suède) ; 3e R. KOCK (Suède); 4e

C. BROMMESSON (Suède).
Deuxième mi-temps : 5e S. RYDELL (Suède);

6e P. KAUFELDT (Suède) ; 7 e  S .  RYDELL
(Suède); 8e H. LARNOE (Belg.); 9e P. KOCK
(Suède).

Officiels:
Arbitre: H. RETSCHURY (Autr.). — Juges de

touche: A. OBRUBANSKI (Polog.), M. IVANC-
SICS (Hong.).

MATCH No 13. — REUNION No 91

J e u d i  2 9  M a i ,  a  1 4  h .  1 5 .

(Stade Pershing)

ITALIE bat LUXEMBOURG, 2 buts à 0

Italie. — Avants: V. LEVRATTO (gauche);
M. MAGNOZZI (inter gauche); G. DELLA-VALLE
(centre); A. BALONCIERI (inter droit); L. CONTI
(droit). — Demis: G. ALIBERTI (gauche); G.
BALDI (centre); O. BARBIERI (droit). — Ar-
rières: R. DE VECCHI (gauche); V. ROSETTA
(droit). — Gardien de but: G. DE PRA.

Luxembourg. — Avants: J. WEBER (gauche);
J. WEISGERBER (inter gauche); A. KIEFFER
(centre); M. LANGERS (inter droit); A. MAS-
SARD (droit). — Demis: P. FEIERSTEIN (gau-
che); J. KOETZ (centre); M. SCHUMANN (droit).
— Arrières : E.  KOLB (gauche) ;  N.  KIRSCH
(droit). — Gardien de but: E. BAUSCH.

Ordre des buts marqués:

Première mi-temps : Ier A. BALONCIERI
2e  G. DELLA-VALLE (Ital.).

(Ital.);

Officiels:

Arbitre: DE RICARD (Fran.). — Juges de tou-
che: FOURGOUS (Fran.), LANGRES (Fran.).Suisse. — Avants: F. BEDOURET (gauche) ; Première mi-temps : Ier R. KOCK (Suède) ; 2e

—  —



LE FOOTBALL (Quarts de Finales)

L’équipe d’Egypte L’équipe de France

éliminée par la Suède par 5 buts à rien. éliminée par l’Uruguay par 5 buts à I.

Le gardien de but Egyptien T. KAMEL Une descente de J. DEWAQUEZ

sauvant ses buts menacés au cours du match Suède-Egypte. dans le match France-Uruguay.

L‘équipe d’Italie éliminée par la Suisse

par 2 buts à I.

L’équipe d’Irlande

éliminée par la Hollande par 2 buts à I.

—  —



L’équipe de Roumanie
éliminée par la Hollande par 6 buts à 0.

L’équipe de Lettonie
éliminée par la France par 7 buts à 0.

MATCH No 14. — REUNION No 92

Jeudi 29 Mai, a 17 heures.

(Stade Bergeyre)

URUGUAY bat ETATS-UNIS, 3 buts à 0

La victoire inattendue des Américains en rugby
avait profondément surpris les sportsmen ; aussi,
ceux-ci croyant qu’en « Football » il pouvait en
être de même, accoururent-ils pour assister à ce
match très prometteur, du fait de les voir opposés
à l’équipe uruguayenne dont les couleurs avaient
si brillamment triomphé des Yougoslaves.

La victoire revint sans peine aux Américains
du Sud, qui battirent ceux du Nord dans tous les
compartiments du jeu.

Quoique correct dans l’ensemble, le jeu fut dur,
mais les qualités athlétiques ne suffirent pas pour
battre des techniciens aussi aguerris que les Uru-
guayens qui ne donnèrent pas l’impression d’avoir
poussé à fond.

FORMATION DES EQUIPES

Uruguay. — Avants: A. ROMANO (gauche) ;
P CEA (inter gauche); P. PETRONE (centre);
H. SCARONE (inter droit); J. NAYA (droit). —
Demis: U. TOMASINA (gauche); J. VIDAL (cen-
tre); J. ANDRADE (droit). — Arrières: P. ARIS-
PE (gauche); J. NASAZZI (droit). — Gardien
de but: A. MAZALI.

Etats-Unis. — Avants: S. DARLYMPLE (gau-
che); H. FARRELL (inter gauche); A. STRADAN
(centre): H. WELLS (inter droit); W. FINDLAY
(droit). — Demis: BURKART-JONES (gauche) ;
R. HORNBERGER (centre); C. JOHNSON (droit).
— Arrières: F. O’CONNOR (gauche); 1. DAVIS
(droit). — Gardien de but: J. DOUGLAS.

Ordre des buts marqués:
Première mi-temps: Ier P. PETRONE (Urug.);

2e  P.  PETRONE (Urug.)  ;  3 e  P.  PETRONE
(Urug.).

Officiels:

Arbitre: BARETTE (Belg.). — Juges de touche:
SLAWIK (Fran.), CHRISTOPHE (Belg.).

MATCH No 15. — REUNION No 93

Jeudi  29  Mai ,  a  17  heures .

(Stade de Paris)

EGYPTE bat HONGRIE, 3 buts à o

Le résultat de ce match fut une véritable sur-
prise, Alors que tout le monde escomptait une vic-
toire hongroise, ce furent les Egyptiens qui s’as-
surèrent le gain du match et ce, très nettement.

L’équipe hongroise, dont la technique était su-
périeure à celle de ses adversaires, manqua de
décision et de précision devant les buts; dominant
largement, elle ne put conclure; elle se montra,
du reste, très lente.

—    —

Par contre, les Egyptiens pratiquèrent par
échappées très rapide et In vitesse individuelle
dz chacun d’eux leur permit d’enrayer maintes
offensives dangereuses.

Ainsi donc disparut une équipe dont beaucoup
avaient lait leur favori.

FORMATION DES EQUIPES

Egypte. — Avants: ISMAIL MAHMOUD (gau-
che) ; IAGHEN IBRAHIM (inter gauche) ; HE-
GOZI HUSSEIN (centre) ;  RIAD ALY ( inter
droit): ISMAIL EL SAYED (droit). — Demis:
HAMDY ABDEL SALAM (gauche) ; EL HAS-
SANY ALY FAHMY (centre); SHAWKY RIAD
(droit). — Arrières: SALIM AHMED (gauche) ;
FOUAD MAHMOUD (droit). — Gardien de but:
TAHA KAMEL.

ABEGGLEN (inter gauche); R. PACHE (centre);
P STURZENEGGER (inter droit); E. KRAMER
(droit). — Demis: A. POLLITZ (gauche); A. MEN-
GOTTI (centre); A. OBERHAUSER (droit). —
Arrières: R. RAMSEYER (gauche); A.  REY-
MOND (droit). — Gardien de but: H. PULVER.

Tchécoslovaquie. — Avants: F. JELINEK (gau-
che); O. NOVAK (inter gauche); Jos. NOVAK
(centre); J. NOVAK (inter droit); J. SEDLACEK
(droit) — Demis: P. MAHRER (gauche); K. PE-
SER (centre); F. KOLENATY (droit). — Arrières:
F HOJER (gauche); A. HOJER (droit). — Gar-
dien de but: F. HOCHMANN.

But marqué:

Hongrie. — Avants: R. JENEY (Jeny) (gau-
che) ; F. HIRES (Hirzer)  ( inter gauche) ;  Z.
PATAY (Opata) (centre); J. ACEL (Eisenhof-
fen) inter droit); J. BARNA (Braun) (droit). —
Demis: G. ORMAT (Obitz) (gauche); B. GARDOS
(Guttmann) (centre); G. FALUDY (Orth) (droit).
— Arrières: J. MADY (Mandel) (gauche); J. UJ-
I’ESTI (Fofl) (droit). — Gardien de but: J. BIRI.

Deuxième mi-temps: R. PACHE (Suis.).

Officiels:

Arbitre: SLAVICK (Fran.). — Juges de touche:
DE RICARD (Fran.), OBRUBANSKY (Polog.).

QUARTS DE FINALES

Ordre des buts marqués:

Première mi-temps: Ier LAGHEN IBRAHIM
(Egypt.).

(4 matches)

Deuxième mi-temps: 2e HEGOZI HUSSEIN
(Egypt.); 3e IAGHEN IBRAHIM (Egypt.).

MATCH No 17. — REUNION No 34

Dimanche Ier Juin, A 16 HEURES.

Officiels: (Stade de Colombes)
Arbitre: COLLINA (Espa.). — Juges de touche:

COSTRERAS (Espa.), CEJNAR. URUGUAY bat FRANCE, 5 buts à I

MATCH No 16. — REUNION No 86

Grande foule au Stade Olympique où chacun
espérait voir les Uruguayens obligés à s’employer
à fond pour triompher.

Vendredi 30 Mai, A 17 heures.

(Stade Bergeyre)

Tenus en échec au cours de la première mi-
temps, qui se termina par un résultat de 2 buts
à I en leur faveur, les Sud-Américains dominérent
franchement dans la deuxième partie du jeu.

SUISSE bat TCHECOSLOVAQUIE, I but à o

Le Stade Bergeyre est plein et l’on refuse du
monde.

Deus méthodes sont en présence, l’une très
scientifique. (Tchécoslovaques), l’autre l’est moins,
mais est plus rapide.

Le match débuta par deux buts superbement
bottés par SCARONE; peu après, NICOLAS,
reprenant de volée au centre de son ailier droit,
marqua pour la France un but imparable.

C'est la seconde méthode qui a triomphé, mais
le résultat eut très bien pu être inversé, car, dans
l’ensemble, les Tchèques dominèrent, surtout vers
la fin, sans parvenir à égaliser.

Ce match, très serré, fut joué correctement,
mais plutôt durement, sans toutefois être brutal.
Les chocs étaient rudes, mais motivés par l’âpreté
du gain et non par la méchanceté ou l’incorrec-
tion.

La deuxième mi-temps vit dans ses cinq pre-
mières minutes les Français très menaçants, mais
peu à peu, les Uruguayens reprirent le dessus
et leur technique s’affirmant par un contrôle judi-
cieux de la balle, ils dominèrent largement leurs
adversaires qui voyagèrent continuellement d’un
côte et de l’autre sans arriver à pouvoir atteindre
le ballon. A ce jeu-là les Français furent vite
épuisés et ils s’effondrèrent laissant les Uruguayens
marquer 3 nouveaux buts.

La Suisse doit surtout la victoire à son trio
défensif qui annihila maintes offensives et qui,
dans le dernier quart d’heure surtout, dut faire
face à un labeur écrasant.

Aux Français revint l’honneur de marquer le
premier des deux seuls buts qui furent marqués
contre l’Uruguay au cours de ce tournoi.

FORMATION DES EQUIPES

FORMATION DES EQUIPES

Suisse. — Avants: P. FASSLER (gauche); M.

Uruguay. — Avants: A. ROMANO (gauche); P.
CEA (inter gauche); P. PETRONE (centre); H.
SCARONE (inter droit); ; J. NAYA (droit). —
Demis:  A.  GHIERRA (gauche) ;  A.  ZIBECHI



LE FOOTBALL (Demi-finales et Match de Classement)

Le Stade Olympique de Colombes le jour de la finale et pendant le match de classement
Suède-Hollande, qui assura la troisième place du tournoi à la Suède.

Pendant le match Suisse-Suède.
Le gardien de but Suisse H. PULVER

dégage ses buts en péril.

Un bel arrêt du gardien de
but Hollandais A. VAN DER
MEULES au cours du match

Suède-Hollande.

Au cours du match Uruguay-Hollande.
Les Hollandais menacent les buts de l’Uruguay

que A. MAZALI sauve.

L’équipe de Suède éliminée par la Suisse par 2 buts à I
et classée troisième du tournoi

après sa victoire sur la Hollande par 3 buts à I.

L’équipe de Hollande éliminée par l’Uruguay par 2 buts à I
et battue par la Suède pour la troisième place

après un match supplémentaire.

—  —



tre): P. STURZENEGGER (inter droit): K. EH-
RENBOLGER (droit). — Demis: A. POLLITZ
(gauche); P. SCHMIELDIN (centre): A. OBER-
HAUSER (droit). — Arrières: R. RAMSEYER
(gauche); A. REYMOND (droit). — Gardien de
but: H. PULVER.

L’équipe de Bulgarie éliminée par l’Irlande par I but à 0.

(centre); J. ANDRADE (droit). — Arrières : P.
ARISPE (gauche); J. NASAZZI (droit), — Gardien
de but: A. MAZALI.

France. — Avants: R.  DUBLY (gauche) ;  E
CRUT (inter gauche) ; P. NICOLAS (centre); J.
BOYER (inter droit); J. DEVAQUEZ (droit). —
Demis : P. BONNARDEL (gauche); J. BATMALE
(centre); A. PARACHINI (droit). — Arrières : M.
DOMERGUE (gauche); E. GRAVIER (droit). —
Gardien de but: P. CHAYRIGUES.

Ordre des buts marqués:

Première mi-temps: Ier H. SCARONE (Urug.):
2e H. SCARONE (Urug.); 3e NICOLAS (Fran.).

Deuxième mi-temps: 4e P. PETRONE (Urug.);
5e P. PETRONE (Urug.); 6e A. ROMANO (Urug.).

Officiels :

Arbitre: ANDERSEN (Norv.). — juges de tou-
che : HERITES (T.-Slo.) ,  VAN SWIETEREN
(Holl).

MATCH No 18. — REUNION No 94

Dimanche Ier Juin, a 16 heures.

(Stade Pershing)

SUEDE bat EGYPTE, 5 buts à 0

Victoire complète des Suédois qui surent enrayer
les échappées rapides des Egyptiens.

A la fougue des Africains, les Suédois oppo-
sèrent un jeu calme et raisonné qui affirma indis-
cutablement leur supériorité

FORMATION DES EQUIPES

Suède. — Avants: R .  K O C K  ( g a u c h e ) ;  T .
SVENSSON (inter gauche) ; P. KAUDFELDT
(centre); S. RYDELL (inter droit); F. BROM-
MESSON (droit) .  — Demis:  H.  SUNDBERG
(gauche)  ;  G.  CARLSON (centre)  ;  S.  FRI-
BERG (droit). — Arrières : F. HILLEN
(gauche); A. ALFREDSSON (droit). — Gardien
de but: S. LINDBERG.

Egypte. — Avants: ISMAIL MAHMOUD (gau-
che); IAGHEN IBRAHIM (inter gauche); HE-
GOZI HUSSEIN (centre) ;  RIAD ALY ( inter
droit); ISMAIL EL SAYED (droit). — Demis:
SHAWKY RIAD (gauche); EL HASSANY ALY-
FAHMY (centre); HENEIN RIZKALLA (droit).
— Arrières : SALIM AHMED (gauche); FOUAD
MAHMOUD (droit). — Gardien de but: TAHA-
KAMEL.

Ordre des buts marques:

Première mi-temps : Ier P. KAUFELDT (Suède);
2e TAHA (Egypt.); 3e S. RYDELL (Suède).

Deuxième mi-temps : 4e S. RYDELL (Suède);
5e P. KAUFELDT (Suède).

Officiels:

Arbitre: CHRISTOPHE (Belg.). — Juge de tou-
che: FOURGOUS (Fran.), HENRIOT (Fran.).

MATCH No 19. —

Italie. — Avants: V. LEVRATTO (gauche); M.
MAGNOZZI (inter gauche) ; G. DELLA-VALLE
(centre) : A. BALONCIERI (inter droit); L. CON-
TI (droit). — Demis : G. ALIBERTI (gauche);
L. BURLANDO (centre); O. BARBIERI (droit).
— Arrières: U. CALIGARIS (gauche); V. RO-
SETTA (droit). — Gardien de but: G. DE PRA.

Ordre des buts marqués:

Deuxième mi-temps : Ier P. STURZENEGGER
(Suis.) ; 2e DELLA-VALLE (Ital.); 3e M. ABEG-
GLEN (Suis.).

Officiels :

Arbitre: MUTTERS (Holl.). — Juges de touche:
HENRIOT (Fran.), VALLAT (Fran.).

REUNION No 88

DEMI-FINALES
(2 matches)

Lundi  2  Juin,  a  17  heures .

(Stade de Paris)

HOLLANDE bat IRLANDE, 2 buts à I

Match peu intéressant, par suite du jeu primitif
pratiqué de part et d’autre; cependant, deus
belles équipes étaient en présence.

Au bout des 90 minutes réglementaires, les ad-
versaires étant à égalité, des prolongations furent
jouées et, au cours de la première, les Hollandais
marquèrent le but vainqueur.

FORMATION DES EQUIPES

Hollande. — Avants: J. DE NATRIS (gauche);
G. VISSER (inter gauche); A. TER-BEEK (cen-
tre) ; O. FORMENOY (inter droit); B. GROS-
JOHAN (droit). — Demis: G. KROM (gauche);
E. VANLINGE (centre); A. LEFEVRE (droit). —
Arrières : J.  TETZNER (gauche)  ;  H.  DENIS
(droit). — Gardien de but: A. VAN DER MEU-
LEN.

Irlande. — Avants: J. MURRAY (gauche); F.
GHENT (inter gauche) ; P. DUNCAN (centre) ;
D HANNON (inter droit); M. FARRELL (droit).
— Demis: T. MULDOON (gauche); J. DYKES
(centre); E. MAC HAY (droit). — Arrières: J.
MAC CARTHY (gauche); H. KERR (droit). —
Gardien de but: P. O’REILLY.

Ordre des buts marqués:

Première mi-temps: Ier O. FORMENOY (Holl.).
— 2e J. DYKES (Irl.).

Première prolongation : 3e O. FORMENOY
(Holl.).

Officiels

Arbitre : RETSCHURY (Autr.). — Juges de tou-
che: JEANRICHARD (Fran.), GERO (Hong.).

MATCH No 20. — REUNION No 95

Lundi  2  Juin,  a  17  heures .

(Stade Bergeyre)

SUISSE bat ITALIE, 2 buts à I

Ce match fut indécis d’un bout à l’autre de sa
durée, les deux équipes faisant preuve de beaucoup
de courage et étant animées du plus grand désir
de vaincre. Mais toutes deux, vu l’importance
de l’enjeu, ne se livrèrent pas complètement et
le jeu ne fut pas ce qu’il aurait dû être.

Les Suisses remportèrent la victoire, mais ne
furent peut-être pas les meilleurs footballeurs. Le
but vainqueur fut même discuté pour « off side »
et une réclamation à ce sujet, déposée, fut rejetée
par le jury d’Appel.

FORMATION DES EQUIPES

Suisse. — Avants : P. FASSLER (gauche); M.
ABEGGLEN (inter gauche); W .DIETRICH (cen-

MATCH No 21. — REUNION No 36

Jeudi  5  Juin,  a  17  heures .

(Stade de Colombes)

SUISSE bat SUEDE, 2 buts à I

Contre toute attente, les Suisses sortirent vain-
queurs des Suédois qui, à aucun moment, ne pu-
rent trouver la belle cohésion qui les avait fait
triompher si nettement des Belges et des Egyp-
tiens.

Par contre, la ligne d’avants suisses montra un
liant qu’elle n’avait pas possédé jusque là.

L’équipe suisse montra, comme à l’ordinaire,
son opiniâtreté et sa volonté de vaincre et sut
tenir en respect et battre les Suédois, qui parurent
jouer avec moins d’allant et de courage qu’au
cours de leurs précédents matches.

FORMATION DES EQUIPES

Suisse. — Avants: P. FASSLER (gauche) ; M.
ABEGGLEN (inter gauche): W. DIETRICH (cen-
tre); R. PACHE (inter droit); K. EHRENBOL-
GER (droit). — Demis: A. POLLITZ (gauche);
P SCHMIELDIN (centre) ;  A.  OBERHAUSER
(droit). — Arrières : R. RAMSEYER (gauche);
A. REYMOND (droit). — Gardien de but: H.
PULVER.

Suède. — Avants : R. KOCK (gauche) ; C. DAHL
(inter gauche); P. KAUFIELDT (centre); S. RY-
DELL (inter droit): F. BROMMESSON (droit). —
Demis : H. SUNDBERG (gauche); G. CARLSON
(centre) : S. FRIBERG (droit). — Arrières: F.
HILLEN (gauche); A. ALFREDSSON (droit). —
Gardien de but: S. LINDBERG.

Ordre des buts marqués:

Première mi-temps: Ier M. ABEGGLEN (Suis.);
2e R. KOCK (Suède).

Deuxième mi-temps: 3e M. ABEGGLEN (Suis.).

Officiels:

Arbitre: IVANCSICS (Hong.). — Juges de tou-
che: GERO (Hong.), OBRUBANSKI (Polog.).

MATCH No 22. — REUNION No 37

Vendredi  6  Juin,  a  17  heures .

(Stade de Colombes)

URUGUAY bat HOLLANDE, 2 buts à I

Ce match fut décevant.
Les Uruguayens ne purent, qu’à de très rares

occasions, trouver leur cohésion coutumière et leurs
adversaires en profitèrent pour attaquer très sou-
vent avec avantage, marquant du reste les pre-
miers.

Le but vainqueur fut acquis par penalty, sur
faute d’un joueur hollandais qui dévia la balle
de la main, au moment précis où PETRONE, en
bonne position, allait botter.

—  —



Le FOOTBALL (La Finale)

Le salut des Uruguayens. L’équipe de Suisse, finaliste du tournoi olympique et battue par l'Uruguay

par 3 buts à rien.

P. PETRONE marque le premier but
pour l’Uruguay

Le tour d’honneur des équipiers vainqueurs.
Après la victoire des Uruguayens.

La cérémonie protocolaire du tournoi olympique de football
Dans le médaillon : J NASAZZI.

capitaine de l’équipe de l’Uruguay

—  —



Les Hollandais jouèrent avec science et domi-
nèrent leurs adversaires en volonté. Ceux-ci pra-
tiquèrent individuellemènt et, étonnés de trouver
une telle résistance chez les Hollandais, s’éner-
vèrent, désorganisant ainsi leur jeu habituel.

FORMATION DES EQUIPES

Uruguay. — Avants: A. ROMANO (gauche) ;
P. CEA (inter gauche); P. PETRONE (centre);
H.  SCARONE (inter droit) ;  S.  URDINARAN
(droit). — Demis : A. GHIERRA (gauche); J.
VIDAL (centre); J. ANDRADE (droit), — Ar-
rières : P. ARISPE (gauche); J. NASAZZI (droit).
— Gardien de but: A. MAZALI.

buts différence
nations matches marqués des buts

Hollande. — Avants: J, DE NATRIS (gauche);
G. VISSER (inter gauche); C. PYL (centre); B.
GROSSJOHAN (inter droit); A SNOUCK-HUR-
GRONJE (droit). — Demis: G. HORSTEN (gau-
che); E. VAN LINGE (centre); A. LEFEVRE
(droit) — Arrières : J. TETZNER (gauche) ; H .
DENIS (droit) — Gardien de but: A. VAN DER
MEULEN.
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Ordre des buts marqués:

leurs adversaires n’ayant pu présenter leur meil-
leure équipe.

Ce match passa malheureusement un peu ina-
perçu du fait de l’impatience des spectateurs d’as-
sister au choc des deux finalistes, mais cependant,
il fut très intéressant et le football pratiqué de
part et d’autre fut de bonne qualité.

Enfin l’heure arrive et, sous les acclamations,
parurent les Uruguayens vêtus d’azur et blanc
et les Suisses, en rouge et croix blanche.

Le début du jeu voit les Suisses dominer légè-
rement, mais les Uruguayens prennent bientôt le
dessus et leurs efforts sont récompensés par un
premier but marqué par PETRONE. Puis, c’est
au tour des Suisses de reprendre l’avantage, sans
toutefois qu’ils puissent égaler. La mi-temps arrive
donc sur le résultat de I à o en faveur de l’Uru-
guay, mais ce résultat ne donne pas de certitude.
la fougue et !a mobilité des Suisses leur ayant
permis de répondre avec avantage aux attaques
adverses.

La seconde partie du jeu vit le ‘triomphe uru-
guayen car les Sud-Américains ajputèrent deux
nouveaux buts à celui qu’ils possédaient déjà et
ils firent montre, cette fois-ci, d’une nette supério-
rité jouant avec le brio qu’ils avaient déjà montré
dans des matches précédents.

Par contre, l’équipe suisse joua moins bien qu’à
son habitude et sa ligne d’avants sembla désor-
ganisée.

Au coup de sifflet final, tous les spectateurs
applaudirent à outrance les 22 joueurs qui, chacun
avec des qualités différentes, mais avec un cœur
et un même désir de vaincre, venaient de nous
faire assister à une si belle manifestation sportive.

A ce moment eut lieu la cérémonie prévue au
protocole olympique et, au son des hymnes natio-
naux, le drapeau de l’Uruguay monta lentement
au mat olympique, escorté de chaque côté par
les couleurs suisses et suédoises, nations prenant
les 2e et 3e places.

Uruguay . . . . . . . . . . .
Suisse . . . . . . . . . . . . .
Suède . . . . . . . . . . . . . .
Hollande . . . . . . . . . . .
Italie . . . . . . . . . . . . . .

France . . . . . . . . . . . . .
Tchécoslovaquie . . . .
Hongrie . . . . . . . . . . . .
Egypte . . . . . . . . . . . . .
Irlande . . . . . . . . . . . .
Etats-Unis . . . . . . . . .
Turquie . . . . . . . . . . . .
Belgique . . . . . . . . . . .
Bulgarie . . . . . . . . . . .
Espagne . . . . . . . . . . .
Esthonie . . . . . . . . . . .
Luxembourg . . . . . . .
Pologne . . . . . . . . . . . .
Roumanie . . . . . . . . . .
Lettonie . . . . . . . . . . . .
Yougoslavie . . . . . . . .
Lithuanie . . . . . . . . . .
Portugal . . . . . . . . . . . . .

Totaux . . . .

    

     

      
    
    

    
    
    
    
    » »
    

    
    
    
    
    
    
    
    
    
    
    

Forfait général.

      

Ceci terminé, les acclamations recommencèrent
et les deus équipes durent faire le tour du Stade
les bravos allaient aussi bien aux vainqueurs qu’à
leurs adversaires moins heureux.

Cette journée, favorisée par un soleil magnifique
et qui vit la victoire de l’Uruguay qui a pour
emblème un soleil, feta époque dans l’histoire du
football.

FORMATION DES ‘EQUIPES

MATCH No  24

Deuxième mi-temps :
ROMANO (Urug.).

2e P. CEA Urug.); 3e A 

Officiais :

Arbitre: SLAWICK (Fran.). — Juges de touche:
CHRISTOPHE (Belg.), YOUSOUF MOHAMED
(Egypt.).

Statistique d’Ensemble des Résultats
du Tournoi de Football

Première mi-temps: Ier C. PYL (Holl.)
Deuxième mi-temps: 2e P. CEA (Uru); 3e H.

SCARONE (Urug.).
Officiels :

Arbitre: VALLAT (Fran.). — Juges de
FOURGOUS (Fran.), HERREN (Suis.).

touche :

MATCH No 23. — REUNION No 38
Dimanche 8 Juin, A 16 heures.

(Stade de Colombes)

SUEDE-HOLLANDE, I but a i 

Match très serré, où chaque équipe domina
tour à tour.

Le résultat de I à I représente bien la physio-
nomie de la partie.

Rejoué le lendemain avant la finale, ce match
vit la victoire des Suédois sut l’équipe hollandaise
qui fut Obligée de mettre en ligne des remplaçants.

FORMATION DES EQUIPES

Suède. — Avants: R. KOCK (gauche); C. DAHL
(inter gauche); P. KAUFELDT (centre); S. RY-
DELL (inter droit); E. LUNDQUIST (droit). —
Demis: H.
(centre) : S.

SUNDBERG, (gauche)
LINDKVIST (droit).

G. CARLSON
— Arrières: S.

Nota. — Les résultats des deux matches Suède-
Hollande, pour la troisième
pas dans cette statistique.

place, h’interviennent

C L A S S E M E N T  D E S  N A T I O N SMELLGREN (gauche); K: HIRSCH (droit). —
Gardien de but S. LINDBERG.

Suède. — Avants: R. KOCK (gauchi): T., ,
KELLER (inter gauche) ; P. KAUFELDT (cen-
tre); S. RYDELL (inter droit); E. LUNDQUIST
(droit). — Demis: H SUNDBERG (gauche); S.
FRIBERG (centre);G. HOLMBERG (droit). —
Arrières: F HILLEN (gauche); A. ALFREDSSON
(droit). — Gardien de but : S. LINDBERG.

Hollande — Avants: M. SIGMOND (gauche);
O FORMENOY (inter gauche); A. LEFEVRE
(centre); G. VISSER inter droit); J. DE NATRIS
(droit). — Demis: G. HORSTEN (gauche); G.
KROM (centre); A. COSTHOEK (droit). — Ar-
rières: H. VERMETTEN (gauche); H. DENIS
(droit). — Gardien de but: A. VAN DER MEU-
LEN.

Ordre des buts marqués:

Ier URUGUAY, 10 points.
2e  SUISSE, 5 points.
3 e  S U E D E ,  4  po in t s .  
4e  HOLLANDE, 3 points.

Hollande. — Avants: M. SIGMOND (gauche);
O. FORMENOY (inter gauche); K. BREEUWER
(centre) ; H. VERMETTEN .(inter droit) ; A.
SNOUCK-HURGRONJE (droit). — Demis: G.
HORSTEN (gauche); A. OOSTHOEK (centre):
A. LEFEVRE (droit). — Arrières: B. VERWEY
(gauche); H. DENIS (droit). — Gardien de but:
A.  VAN DER MEULEN.

L E S  V A I N Q U E U R S  O L Y M P I Q U E S

Athènes. Pas au programme.

FINALE

LUNDI 9 JUIN.— REUNION No 39
(Stade de Colombes)

A 14 H. 30, MATCH No 24 Pour LA 3e Place.

SUEDE bat HOLLANDE, 3 buts à I

A 16 H. 30, MATCH No 25 FINAL.
URUGUAY bat SUISSE, 3 buts à o

Ce match fut le digne couronnement de cet
intéressant tournoi.

Une foule énorme avait fait le déplacement de
Colombes et commençait dès midi à envahir lit-
téralement le Stade Olympique, si bien que, quel-
ques minutes avant le coup d'envoi, les portes
furent fermées et bien des amateurs durent se
contenter d'entendre de l'extérieur les clameurs,
poussés à chaque instant par les heureux de
l'intérieur.

Avant la grande finale, la Suède et la Hollande
se retrouvèrent en présence, à seule fin de rejouer
le match décisif pour la 3e place et qui s'était
terminé la veille par un match nul.

La victoire revint aux Suédois, assez aisément,

Paris, GRANDE-BRETAGNE (Upton Park
Football-Club de Londres). Avants: TUR-
NER, SPACKMAN, NICHOLAS, ZEAL-
LEY, HASLOM (cap.). — Demis: CHALK,
BURRIDGE, QUASH. — Arrières: BUC-
KENHAM, GROSLING. — Gardien de
but: JONES.

Saint-Louis.
Londers, GRANDE-BRETAGNE. Avants:

H.-P. HARDMAN (Northers Nomads), C.
PURNELL (Clapton), H. STAPLEY (Glos
sep) ,  V.-J.  WOODWARD (Tottenham
Hotspur, Capt.) A. BERRY. (Oxford Uni-
versity). — Demis: R.-M. HAWKES (Lu-
ton), F.-W. CHAPMAN (South Nottin-
ghamshire), K.-R.-G. HUNT (Wolverhamp-
ton Wanderers). — L Arrières: H. SMITH
(Oxford City), W.-S. CORBETT (Birmin-
gham). — Gardien de but: H.-P. BAILEY
(Leicester Fosse\.

1912 Stockholm, GRANDE-BRETAGNE. Avants:
I. SHARPE, G. HOARE, H. WALDEN,
VIVIAN WOODWARD, A.  BERRY. —
Demis: J. DINES, H.-C. LITTLEWORT,
D. Mc WHIRTER. — Arrières: A.-E.
KNIGHT, T.-C. BURN. — Gardien de
b u t :  R . - C .  B R E B N E R .

N’a pas eu lieu.
Anvers, BELGIQUE.
PARIS, URUGUAY. Avants: A. ROMANO,

P. CEA, P. PETRONE, H. SCARONE,
S. URDINARAN. — Demis: A. CHIERRA.

1896
1900

Ordre des buts marqués:
Première mi-temps: I

er P. KAUFELDT (Suède).
Deuxième mi-temps: 2e A. LEFEVRE (Holl.).

Officiels:

Arbitre: RETSCHURY (Hong.). — Juges de
touche : GERO (Hong.), OBRUBANSKI (Polog.). Première mi-temps : Ier S. RYDELL (Suède);

2e E. LUNDQUIST (Suède); 3e O. FORMENOY
( H o l l . ) .  

Deuxième mi-ternis: 4e S. RYDELL (Suède).
Officiels:

1904
1908

Arbitre:  YOUSOF-MOHAMED (Egyp.). —Juges
de : OBRUBANSKI SKI (Polog.),
(Hong.).

FORMATION DES EQUIPES

MATCH No 25 .

Uruguay. — Avants: A. ROMAN0 (gauche);
P. CEA (inter gauche) ; P. PETROSE (centre);
H.  SCARONE (inter droit) :  S.  URDINARAN
(droit) .  — Demis:  A.  GHIERRA (gauche) ;  J .
VIDAL (centre); J. ANDRADE (droit). — Ar-
rières : P: ARISPE (gauche); J. NÀSAZZI (droit).
— Gardien de but: A. MAZALI.

Suisse. — Avants: P. FASSLER (gauche); M
ABEGGLEN (inter gauche); W. DIETRICH (cen
tre); R. PACHE (inter droit); K. EHREN BOL-
GER (droit). — Demis’: A.. POLLITZ (gauche);
P. SCHMIEDLIN (centre)‘; A. OBERHAUSER
(droit). — Arrières : R. RAMSEYER (gauche);
A. REYMOND (droit). — Gardien de but: H.
PULVER.

Ordre des buts marqués:

Première mi-temps : Ier P. PETRONE (Urug.).

1916
1920
1924

J. VIDAL, J. ANDRADE. — Arrières:
P. ARISPE, J. NASAZZI. — Gardian de
but: A. MAZALI.

—      —



Dimanche 20 Juillet, 1924

G Y M N A S T I Q U E
Du Jeudi 17 au

2. SUISSE

1. TCHÉCOSLOVAQUIE

9 Epreuves

Nos 62 à 70

3. YOUGOSLAVIE

CLASSEMENT GÉNÉRAL DES NATIONS
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CONSIDÉRAT�IONS GÉNÉRALES

Si les Jeux de la VIIIe Olympiade furent, dans
leur ensemble, les plus importants de ceux des
temps modernes, ce fut aussi la Première fois
qu’une épreuve internationale de gymnastique met-
tait en présence un tel nombre d’équipes.
Neuf nations avaient adressé leur engagement
et toutes se présentèrent à l’appel. C'étaient: les
Etats-Unis, la Finlande, la France, la Grande-
Bretagne, l’Italie, le Luxembourg, la Suisse, la
Tchécoslovaquie et la Yougoslavie. Et l’on voyait
ainsi, à côté de pays où la noble gymnastique aux
engins, la la gymnastique artistique » selon le
terme consacré, est assidûment pratiquée depuis
de très nombreuses années, des nations beaucoup
plus « jeunes » dans cette branche de l’activité
physique, se mettre en ligne pour disputer la palme
à leurs ainées.

Le programme comportait un exercice imposé
et un exercice libre à chacun des grands engins
usuels (barre fixe, barres parallèles, anneaux et
Cheval-arçons), un saut au cheval en longueur,
un saut au cheval en largeur et un grimper de
corde en vitesse.

Les équipes Etaient de huit hommes, qui ne pou-
vaient plus être remplacés une fois les épreuves
commencées.

Enfin, les résultats donnaient lieu à trois classe-
ments différents :

Un classement par équipes;
Un classement individuel à chaque engin;
Un classement général individuel.
L’ordre des exercices était fixé par le programme

lui-même et ne pouvait être interverti, et l’ordre
de passage des équipes était établi par voie de
tirage au sort.

Le tirage au sort, effectué dans les bureaux du
Comité OIympique Français, en présence des repré-
sentants de chacune des nations engagées, donna
l’ordre suivant :

I. YOUGOSLAVIE;
2. ETATS-UNIS;
3. FINLANDE;
4. GRANDE-BRETAGNE;
5. ITALlE;
6. SUISSE;
7. TCHECOSLOVAQUIE;
8. FRANCE;
9. LUXEMBOURG.

La répartition du jury de terrain était fonction
de ce tirage au sort, de façon qu’il y eut, à

M. Charles CAZALET
Président

de l’Union des Sociétés de Gymnastique de France.

chaque exercice, trois jurés de nations différentes.
Dans l’ensemble, les jurés ont consciencieusement

rempli leur tâche; quelques-uns se montrèrent plus
sévères, plus exigeants, mais leur attitude fut
constante et leur jugement égal du commencement
à la fin. En tenant compte de la tendance — hélas
bien humaine — d’être un peu généreux pour ses

propres nationaux, les divergences sensibles d’ap-
préciation doivent être surtout mises au compte
d’une connaissance insuffisamment approfondie de
la matière jugée, ce qui était en quelque sorte fatal
avec des juges appelés à fonctionne? pour la
première fois dans une épreuve internationale de
cette importance. Quelquefois, la détermination de
la note prenait un certain temps; cela tenait beau-
coup à la difficulté de se bien comprendre entre
jurés de langues diverses,  et  c ’est  à ce fait
qu’étaient dus surtout les quelques retards constatés
et l’allure parfois un peu lente de la compétition.

M. J. CUPERUS
Président

de la Fédération Internationale de Gymnastique.

Le terrain était le Stade de Colombes, donc
parfait, tant par ses dimensions que par l’excel-
lence de ses divers aménagements vestiaires, hydro-
théapie, etc...).

Les appareils officiels avaient été installés par
les soins du Comité d’organisation, mais chacune
des équipes fut autorisée à utiliser ses propres
engins, à la condition de les tenir à la disposition
des autres nations qui le désireraient; c’est dire
que la variété en était grande et qu’elle consti-
tuait une véritable exposition des modèles les plus
modernes.

Les conditions atmosphériques furent assez satis-
faisantes pour l’ensemble du concours: ciel légè-
rement couvert, température normale, sauf cepen-
dant vers la fin de la première journée, qui vit
un abaissement subit du thermomètre, accompagné
de rafales violentes de vent que quelques ondées
vinrent enfin abattre.

Malheureusement, les équipes qui étaient au
travail (à la barre fixe) à ce moment, en subirent
les inconvénients ; ce sont les risques du hasard,
les imprévus contre lesquels ne peuvent rien, la
meilleure préparation, les plus belles qualités, sauf
la force morale qui laisse le vrai gymnaste impas-
sible devant l’adversité.

Le travail, de l’avis de tous les techniciens,
fut excellent. La difficulté des exercices imposés
était trés grande, mais la qualité et l’entraînement
de la majorité des concurrents étaient tels que
vraiment ce degré de difficulté ne dépassait pas
ce qui pouvait leur être demandé.

Chaque équipe montrait un style de travail par-
ticulier, en quelque sorte national, trahissant nette-
ment le tempérament de la race ; cependant, on
pouvait discerner chez quelques-uns une sorte
d’adaptation plus conforme à ses propres qualités
physiques et susceptible de constituer parfois une
réelle amélioration du style primitif.

Malgré les hauts et les bas au cours de la com-
pétition, les déboires mêmes de quelques-uns, la
lutte fut toujours courtoise, amicale, généreuse.

Dirigées par des chefs avisés, toutes les équipes

furent remarquables, cherchant dans une belle
émulation à se surpasser les unes les autres,
luttant pour l’honneur de la gymnastique et de
leur patrie, acceptant d’une humeur égale toutes
les décisions du jury.

Dès la première prise de contact, avant même
le commencement des épreuves, on pouvait pro-
nostiquer que la lutte pour les places d’honneur
aurait lieu entre les équipes de l’Italie, la Suisse,
la Tchécoslovaquie et la France, qui étaient les
plus homogènes et certainement les mieux pré-
parées.

Et, en effet, aussitôt le travail en cours, on
pouvait constater combien elles se tenaient de
près.

Après le passage à la barre fixe, l’ordre était
le suivant : Suisse, France, Italie, Tchécoslovaquie.
Les barres parallèles venaient modifier un peu
l’ordre : Suisse, Tchécoslovaquie, Italie, France;
mais un malheureux accident enlevait un de leurs
meilleurs éléments aux Tchécoslovaques qui, con-
formément au règlement, ne pouvant remplacer le
blessé, se voyaient ainsi contraints d’abandonner
toute chance dans le classement par équipes.

La lutte se circonscrivait alors entre la Suisse,
l’Italie et la France. Les anneaux, peu pratiqués
jusqu’alors en Suisse, la faisaient rétrograder au
troisième rang: Italie, France, Suisse. Mais le
cheval-arçons, gloire de la gymnastique helvétique,
ramenait l’équipe en tête: Suisse, Italie, France.
Les sauts au cheval en longueur et au cheval en
largeur devaient modifier ce classement en faveur
de l’Italie à laquelle l’avance acquise permettait
d’ores et déjà d’escompter la victoire. Et ce fut
la corde lisse qui vint définitivement donner à la
France un léger avantage sur la Suisse.

Ces trois équipes obtenaient seules plus de 80 %
du total maximum des points; l’Italie même dépas-
sait 85 %.

En mettant à part la Tchécoslovaquie, dont
l’équipe, sans sa malheureuse mise hors de combat,
eût pu prétendre à la victoire, les autres nations
manquaient d’homogénéité, alignant des étoiles à
côté d’éléments plus faibles, ou bien étaient net-
tement d’une classe au-dessous des autres. Ceci dit,
sans les mésestimer, bien au contraire, car l’effort
fait par ces équipes, celles de la Finlande surtout,
toute nouvelle venue dans ces concours, est consi-
dérable et digne de tous les éloges.

Le classement général individuel montrait nette-
ment la supériorité des Slaves dans l’ensemble du
travail. En effet, outre le vainqueur, le Yougoslave
STUJKELJ, la Tchécoslovaquie classait dans les

Y. Cyrille WACHMAR
Président

de la Commission technique du C. O. F.

douze premiers, cinq de ses hommes sur six, le
sixième étant treizième! Enfin, les nations vic-
torieuses par équipes obtenaient: l’Italie, les 4e

et I0e places, avec MANDRIN1 et LERTORA;
la Suisse, la 7e avec GUTTINGER; et la France,
les 8e et 9e avec GOUNOT et DELSARTE.

Si l’on considère l’âge des 72 concurrents, on
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constate qu’il varie de 20 à 38 ans. A la limite infé-
rieure, trois avaient 20 ans et deux 21 ans, tandis
qu’à la limite supérieure, un comptait 36 ans, deux
37 ans et un 38 ans. La majorité s’échelonnait
entre 24 et 27 ans (sept de 24 ans, six de 25, huit
de 26 et dix de 27) et entre 30 et 32 ans (cinq
de 30, sept de 31 et six de 32).

L’âge est donc plus élevé en moyenne que dans
la plupart des autres branches athlétiques des
Jeux. Cela tient à l’essence même de ce sport;
il nécessite en effet un développement physique très
pousse par l’intensité de l’effort à fournir, une
endurance considérable, étant donné la difficulté
des exercices, et un gros travail de tête pour
combiner et mener à bien des exercices libres
en rapport avec la valeur des imposés, toutes
choses qui ne s’acquièrent pas en l’espace d’un, ni
même de plusieurs printemps.

La taille des concurrents variait de I m. 53
à I m. 71 environ, et l’ensemble du corps était
en général harmonieux, en tous cas sans déforma-
tions ou hypertrophies telles que l’on en pouvait
constater autrefois, avant l’élargissement du pro-
gramme de travail adopté maintenant par toutes
les fédérations nationales.

Le vainqueur, dans le classement général indi-
viduel, Léon STUKELJ, est né en 1898 à Novo-
mesto, en Slovénie (Yougoslavie) où il est actuel-
lement juge au Tribunal. Dès l’âge de six ans,
il entra à la section locale des Sokols et ne cessa
jamais de pratiquer avec assiduité la gymnastique
et les sports.

Il mesure I m. 61 et son poids est de 51 kgs.
Quoique bien développe, son aspect n’a rien d’athlé-
tique, mais dénonce une légèreté et une souplesse
incomparables mises au service d’une technique
supérieure, d’une endurance et d’une force de vo-
lonté considérables. Il avait déjà pris part avec
succès à de très nombreux concours, mais le tournoi
olympique de 1924 le vit au summum de sa
condition.

M. J. DALBANNE
secrétaire général
du Jury de terrain.

Telles furent les épreuves de gymnastique des
Jeux de la VIIIe Olympiade; elles montrèrent pour
toutes les équipes d’incontestables progrès. tant
du point de vue technique que du point de vue
de la perfection de la préparation. On ne peut
que gagner et qu’apprendre à la fréquentation des
plus forts, et c’est là l’un des plus appréciables
bénéfices des compétitions internationales d’une
telle envergure.

Côté Tribune d'Honneur

Côté Tribune Marathon
Plan du Stade de Colombes aménagé par le C. O. F. en vue de l’organisation de la gymnastique.

Le dispositif des engins,

Les Pouvoirs Sportifs

Fédération Internationale de Gymnastique

Président : M. J. Cuperus.
Secrétaire général : M. A. Kayser.

Union des Sociétés de Gymnastique de France
Président : M. Ch. Cazalet.
Délégué général : M. Royet.

Commission technique de Gymnastique
du Comité Olympique Français

Président d’honneur : M. Charles Cazalet.
Président : M. Cyrille Wachmar.
Vice-Président : M. Gaudier.
Secrétaire : M. Royet.
Membres : MM. J. Piesvaux, G. Racine, P. Fisher.
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JURY D’APPEL. PLAN DU STADE DE COLOMBES
Président, M. Morel (France); MM. Rubien (Etats-Unis),

Palmros (Finlande), C.-J. West (Grande-Bretagne), Pr Roma-
no Guerra (Italie), John Thorin (Suisse), Dr Urban (Tchéco-
slovaquie), Dr Vasiê (Yougoslavie).

JURY DE TERRAIN
Président du jury, M. J. Piesvaux.
Secrétaire général, J. Dalbanne.

Barre fixe (imposé)

Barre fixe (libre)

Barres parallèles
(imposé)

Barres parallèles
(libre)

Anneaux (imposé)

Anneaux (libre)

Cheval-arçons
(imposé)

Cheval-arçons
(libre)

Cheval en longueur
et cheval en largeur

Corde lisse

MM.
Smertnik (Yougoslavie).
Bojus (Etats-Unis).
Ojander (Finlande).
Parker (Grande-Bretagne).
Alberti (Italie).
Huguenin (Suisse).
Havel (Tchécoslovaquie).
Paillot (France).
Birtz (Luxembourg).
Kuscer (Yougoslavie).
Ronzoni (Italie).
Latvio (Finlande).
Mears (Grande-Bretagne).
Boiti (Italie) l
Lerch (Suisse).
Muller (Tchécoslovaquie).
Pradairol (France).
Hentges (Luxembourg).
Jeras (Yougoslavie).
Prentiss (Etats-Unis).
Koivuniemi (Finlande).
Matthews (Grande-Bretagne).
Tassi (Italie).
Vaterlaus (Suisse).
Bilek (Tchécoslovaquie).
Sandras (France).
Haas (Luxembourg).
Ronzoni (Italie).
Schauffelberger (Suisse).
Dr Bukowsky (Tchécoslovaquie).
Chronométreur : Viallet (France).

Richème (Suisse).

CALENDRIER DES RÉUNIONS

Ire journée. — Jeudi 17 juillet
Matin et après-midi. — Réunion no 59

2e journée. —- Vendredi 18 juillet
Matin et après-midi. — Réunion no 60

3e journée. — Samedi 19 juillet
Matin. — Réunion no 61

Après-midi. — Réunion no 62
4e journée. — Dimanche 20 juillet

Après-midi. — Réunion no 63

Etat des Engagés et des Participants

par Nation, à la Gymnastique

NATIONS ENGAGÉS PARTICIPANTS

Etats-Unis . . . . . . . . . . . . . . . . 12 8
Finlande . . . . . . . . . . . . . . . . . . 12 8
France . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 12 8
Grande-Bretagne . . . . . . . . . . 12 8
Italie . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 12 8
Luxembourg . . . . . . . . . . . . . . 12 8
Suisse . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 12 8
Tchécoslovquie . . . . . . . . . . . . 12 8
Yougoslavie . . . . . . . . . . . . . . 12 8

Totaux. . . . . . . . . . . . 108 72

Schéma des emplacements réservés aux spectateurs.

NUMEROTAGE DES EPREUVES

DE GYMNASTIQUE

62

63

64
65
66

67
68

69

70

Barre horizontale (Rec)

Barres parallèles
Anneaux

Corde lisse
Cheval en longueur

Cheval en largeur
Cheval-arçons

Concours général individuel

Concours général par équipes
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Les Recettes et  les Spectateurs de la Gymnastique, au Stade de Colombes

TABLEAU RÉCAPITULATIF PAR RÉUNIONS

TABLEAU RÉCAPITULATIF PAR CATÉGORIES DE PLACES
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TABLEAU DES ENGAGEMENTS DE LA GYMNASTIQUE, PAR ÉPREUVE

NOTA. - Les chiffres qui figurent sur ce tableau indiquent le nombre de bulletins d’engagements par nation. Il est à remarquer qu’un athlète peut ètre engag è  dans plusieurs épreuves,

TABLEAU DES CONCURRENTS DE LA GYMNASTIQUE, PAR ÉPREUVE

NOTA. - Les chiffres qui figurent sur ce tableau indiquent le nombre d’engagements qui ont ètè effectivement remplis. Il est  à  remarquer  qu’ un athlète peut participer à plusieurs  èpreuves.
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LISTE DES ENGAGES ET CLASSEMENT OBTENU PAR LES CONCURRENTS 

DANS CHACUNE DES ÉPREUVES DE GYMNASTIQUE

NOMBRE D’ENGAGÉS. {  NATIONS 9

INDIVIDUELS 1 0 8

{ NATIONS 9
NOMBRE DE PARTICIPANTS

INDIVIDUELS 72

—   —



‘

LISTE DES ENGAGÉS DE LA GYMNASTIQUE (SUITE)
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LISTE DES ENGAGÉS DE LA GYMNASTIQUE (SUITE & FIN)
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ÉPREUVE   N° 62 L’exercice imposé ne vit donner qu’une seule
note dépassant IO et ce fut un Yougoslave, STU-
KELJ, qui devait devenir le champion du monde,
auquel elle fut attribuée. Dans l’exercice libre,
seul, le Suisse GRIEDER, extraordinaire virtuose
Æ la barre, obtenait aussi une note supérieure Æ IO;

Il est Æ noter que la Suisse devait surtout son
avance Æ la qualité supérieure de ses exercices
libres où les différents combinaisons s’enchaî-
naient parfaitement entre elles avec un moelleux
que n’avaient pas d’autres productions, offrant
cependant parfois une difficulté supérieure.BARRE  HORIZONTALE

(REC)

Ier L. STUKELJ
Yougoslavie

20 J. GUTWENINGER
Suisse

30 A. HIGELIN
France

CONSlDÉRATIONS GÉNÉRALES
Non seulement cet appareil était celui qui com-

mençait la compétition, mais encore l’exercice im-
posé était fort difficultueux. Le jury parut aussi
beaucoup plus exigeant que celui des autres engins.
Enfin, le soir de la premiére journée le temps froid,
aggravé par un vent désagréable, ne fut pas sans
handicaper sérieusement les équipes qui travail-
laient Æ ce moment, notamment, I’Italie et la
Suisse.

La théorie suisse est que la barre fixe doit être
un appareil « d’élan et non de force » et il semble
bien que le groupe des jurés se soit rallié à cette
conception.

Le Yougoslave STUKELJ s’attribuait la premiére
place avec un demi-point d’avance sur le Suisse
GUTWENIGER, suivi Æ moins d’un dixième de
point par le Français HIGELIN.

CLASSEMENT DES NATIONS
YOUGOSLAVIE, 1O Points (Ier L. STU-

KELJ).
1r e s

SUISSE, 1O points (20 J. GUTWENI-
GER, 5 p. ; 40 A. REPETEZ, 3 p.; 50 G.

MIEZ, 2 p.).

3e FRANCE, 5 Points (30 A. HIGELIN, 4 p.;
63 J. GOUNOT, I p.).

Ier L. STUKELJ

malheureusement, il avait manqué son exercice
imposé, ce qui lui fit perdre et de beaucoup la
Premiére place pour laquelle il semblait des plus
qualifiés, étant même dépassé par la plupart de
ses compatriotes.

La Suisse prenait donc par prés de 7 points
la tête du classement par équipes, suivie par la
France et l’Italie à moins d’un point l’une de
l’autre

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES
Pas de vainqueurs olympiques dans cette épreuve

qui, pour la premiére fois au Jeux de Paris 1924,
bénéficia de son autonomie.

R ESULTATS   DE   L ’PREUVE   No  62 (BARRE HORIZONTALE)

et Classement en vue des Epreuves Nos 69 ( Concours général ind.) et 70 ( Concours général par équipes)
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Schéma des Mouvements imposés à la Barre Horizontale (Rec)
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RÉSULTATS DE L’EPREUVE N o
62 ( BARRE  HORIZONTALE )

et Classement en vue des Epreuves Nos
 (Concours général ind.) et  (Concours général par équipes)
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LA BARRE HORIZONTALE (REC) & LES BARRES PARALLELES

L. MAIOCCO de l'équipe d'Italie 

dans sa présentation facultative
á la barre horizontale.

V. KARONEN de l’équipe de Finlande
dans la suspension dorsale horizontale

G. ZAMPORI de l’équipe d’Italie,
s’élançant en suspension brachiale

dans sa présentation aux barres paralléles où il se classe troisiéme.

A. JOCHIM de l’équipe des Etats-Unis,
dans l’appui facial horizontal

au cours de sa présentation aux barres parallèles

AU MILIEU :

C. ROTTMANN de l’équipe des Etats-Unis, Æ la barre horizontale.
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EPREUVE N° 63

BARRES PARALLELES

Ier A. GUTTINGER
Suisse

2e R. PRAZAK 3e G. ZAMPORI
Tchécoslovaquie Italie

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES

Le travail aux paralléles, aussi bien dans l’exer-
cice impose que dans l’exercice libre, fut bien
meilleur dans l’ensemble du fait que les gymnastes
bénéficiaient de la mise en train.

Prés de la moitié des concurrents obtenaient,
dans l’un et dans l’autre, une note supérieure à
10. L’équipe entiére de Tchécoslovaquie dépassait
cette note, sauf JINDRUCH qui, dans sa sortie,

d’Anvers, ZAMPORI, obtenait méme le maximum
II, après une exécution magistrale. Au contraire,
les Français réussissaient mieux l’exercice imposé.

Enfin, le Suisse GUTTINGER, dont le travail
fut tout à fait remarquable, n’emportait la premiére
place que de deux centièmes de points sur le
Tchécoslovaque PRAZAK, précédant lui-même
l’Italien ZAMPORI d’un dixiéme et demi de point.

CLASSEMENT DES NATIONS

Ire SUISSE, 13 points (ier A. GUTTINGER, 

10 p.; 4e J. WILHELM, 3 p.).

 TCHECOSLOVAQUIE, 6 points (2e R.

2 m e s PRAZAK, 5 p. ; 6e L. VACHA, I p.).

ITALIE, 6 points (3e  G.  ZAMPORI
4 p.; 5e M. LERTORA, 2 p.).

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES
A. GUTTINGER

accrocha la barre et fit une chute grave, Æ la
suite de laquelle la section dut abandonner ses
chances pour le classement. Les représentants de
la Suisse et de l’Italie dépassaient la note IO

dans l’exercice libre et le champion olympique

Pas de vainqueurs olympiques dans cette épreuve
qui, pour la premiére fois aux Jeux de Paris 1924,

bénéficia de son autonomie.

Schéma des Mouvements Imposés aux Barres Parallèles
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RÉSULTATS DE L’EPREUVE N o 63 (BARRES PARALLÈLES)

et Classement en vue des Epreuves Nos
 (Concours général ind.) et  (Concours général par équipes)
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RÉSULTATS DE L’EPREUVE No 63 (BARRES PARALLELES)

et Classement en vue des Epreuves Nos
 (Concours général ind.) et  (Concours général par éguipes) 

ÉPREUVE  N° 6 4 le maximum de points Æ l’exercice libre et que,
derrière le beau champion italien MARTINO, s’in-
tercalaient cinq Tchécoslovaques et un Yougoslave,
devançant les autres Italiens et Français.

La Suisse, qui ne pratiquait pas alors cet ap-

On apprécie combien les meilleurs se tenaient
de prés, en constatant qu’il y a juste un demi-
point d’écart entre le premier et le septiéme!

ANNEAUX CLASSEMENT DES NATIONS

I
r e TCHECOSLOVAQUIE, 12 points (2e  R.

PRAZAK, 5 p.; 3e L. VACHA, 4 p.; B. SUPCIK,
2 p.;  6e  B.  MORKOVSKY, I p.) .

29 ITALIE, I0 Points (Ier F. MARTINO).
3e YOUGOSLAVIE, 3 Points (4e L. STUKELJ).

LES  VAINQUEURS  OLYMPIQUES
I

e r F. MARTIN0
Italie

2e R. PRAZAK

Tchécoslovaquie
3e L. VACHA

Tchécoslovaquie

Pas de vainqueurs olympiques dans cette épreuve
qui, pour la premiére fois aux Jeux de Paris 1924,
bénéficia de son autonomie.

F. MARTIN0CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
Les anneaux avaient toujours été considérés

comme l’engin favori des gymnastes italiens et
aussi des Français et il était pour ainsi dire admis
qu’ils y étaient inégalables, surtout les premiers.
Or, les Slaves s’y montrérent excellents, Æ tel
point que deux d’entre eux le Tchécoslovaque
YACHE et le Yougoslave STUKELJ obtenaient

pareil et s’y était mise seulement en vue des
Jeux, devait y perdre du terrain; son meilleur
homme fut REBETEZ qui se classait seulement
trentiéme derriére quelques Anglais et Américains.

L’examen des notes montre la grande régularité
des Tchécoslovaques, des Italiens et des Français,
malgré quelques petites fautes.

—  —



Schéma des Mouvements imposés aux Anneaux

—  —



RE SULTATS DE L ’EPREUVE N  64 (ANNEAUX)
o

et Classement en vue des E meuves Nos
 ( Concours général ind.) et  ( Concours général par équipes )

—  —



LES ANNEAUX

F.  M A N D R I N I  de  l ' équ ipe  d ' I ta l i e ,
4 e  d u  c l a s s e m e n t  g é n é r a l  i n d i v i d u e l

d a n s  l ' a p p u i  é c a r t é

b r a s  é t e n d u s  l a t é r a l e m e n t .

A. HIGELIN de l ’équipe de France.
dans  l ’ appui  écar t&,

bras  é tendus  latéra lement .

J .  P R I M O Z I C  d e  l ’ é q u i p e  d e  Y o u g o s l a v i e ,  F .  M A R T I N O  de  l ’ équ ipe  d ’ I ta l i e ,  L .  DELSARTE de  l ’ équipe  de  France ,

d a n s  l e  3 e  m o u v e m e n t  i m p o s é

 aux  anneaux .

va inqueur  de  la  compét i t i on  ind iv idue l l e  d ’anneaux

dans  le  tour  avant  corps  tendu.

d a n s  l e  3 e  m o u v e m e n t  i m p o s é

a u x  a n n e a u x .

—  —



RESULTATS DE L’EPREUVE N o 64 (ANNEAUX)

 et C lassement en vue des Epreuves Nos
 (Concours général ind.) et  ( Concours généra 1 par équipes)

Non partants : S. Indruch (T.-Slo) ; J. Kos (T.-Slo.).

ÉPREUVE N° 65
le départ était trop lent. Enfin, la lutte se faisait
contre la montre seule; il serait plus intéressant
de faire, á l’avenir, le grimper par séries de
deux ou trois gymnastes.

Vingt-deux concurrents, sur le total de soixante-
dix, obtenaient la note IO, c’est-a-dire que leur

Yougoslavie et les Etats-Unis obtenaient le méme
total de points (á 5 points derriére la Suisse)
et brusquement
moitié pour la

le pointage tombait de prés
Grande-Bretagne, précédant

de
de

4 points la Finlande; une
dérable donnait la derniére

nouvel le
place au

c h u t e  c o n s i -  
LuxembourgCORDE LISSE

qui, pour ses huit équipiers, totalisait seulement
5 points. Il est á remarquer aussi que ces der-
niers étaient certainement les plus lourds du lot.

Cette partie du programme fut vraiment la plus
faible. II est donc nécessaire que le mécanisme du
grimper à la corde fasse l ’ ob jet  d ’un examen
attentif,
futures,

et certainement alors, dans’ les rencontres
nous constaterons une grande amélio

CLASSEMENT DES NATIONS

i r e  T C H E C O S L O V A Q U I E ,  1 3  P o i n t s  1 / 2  ( I e r

B .  S U P C I K ,  1 0  p . ;  3 e  e x - o e q u o  L .  V A C H A ,  3  p .

1/2).

2 e  F R A N C E ,  6  P o i n t s  ( 2 e  A .  S E G U I N ,  5  p . ;

6 e  J .  G O U N O T ,  I  p . ) .

Tchécoslovaquie

2 e A. SEGUIN
France

3 e s ex-œquo

A. GUTTINGER
Suisse

L. VACHA
Tchécoslovaquie B. SUPCIK 3 e  S U I S S E ,

T I N G E R ) .

3  Points  1 /2  (3 e e x - œ q u o  A .  G U T -

CONSIDÉRATIONS    GÉNÉRALES
L e  g r i m p e r  e n  v i t e s s e  n e  b é n é f i c i e  p a s  e n c o r e

d ’une  technique  t rés  poussée .  I l  é ta i t  d ’autre  part
v is ib le  que  cer ta ines  équipes  l ' ava ient  insuf f i sam-
ment ,  t ravai l l e ,  jugeant  sans  doute  son  importance

s e c o n d a i r e  a u  r e g a r d  d e s  a u t r e s  p o i n t s  d u  p r o -

g r a m m e ,  c e  q u i  e s t  f a u x .  T o u s  l e s  s t y l e s ,  t o u t e s
les  pos i t ions  é ta ient  présentés ,  e t  pour  beaucoup ,

4 e  Y O U G O S L A V I E ,  2  P o i n t s  ( 5 e  S .  Z I L I C ) .temps était compris entre 7” I/5 et 9 secondes.
Onze d’entre eux mettaient plus de 12 secondes
et s’attribuaient ainsi la note o.

Par nationalités, le classement était très mé-
lange ; cependant, bien que le premier Italien,
LERTORA, fut seulement dixiéme, les autres
étaient suffisamment groupes et l’équipe venait
en téte avec 5 points d’avance sur la France,
qui, elle-méme, en avait 6 sur là Suisse. La

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES
Pas de vainqueurs olympiques dans cette épreuve

qui, pour la Premiére fois aux Jeux Olympiques
do Paris 1924, bénéficia de son autonomie.

—      —

I
er

B. Supcik



RESULTATS DE L’EPREUVE No 65 (CORDE LISSE)

et C lassemeint en vue des Epreuves Nos 69 (Concours  général ind.) et 70 (Concours général par équipes)

Non partants : S. Indruch (T.-Slo.) ;

J. Kos (T.-Slo.).

Pos i t i on  de  dépar t  pour  l e

gr imper  à  la  co rde  l i s se

4 6 —  —



avec la latte placée à 1 m. 95, sans aucun effort,EPREUVE N° 66 de la latte déterminait le pointage, diminue selon
la correction du saut. Le maximum de 10 points
correspondait à 1 m. 70, Chaque concurrent avait
droit Æ trois essais progressifs.

Américains et Tchécoslovaques furent les meil-

avec une hardiesse, une souplesse et une sûreté
d’exécution impressionnantes,

Le maximum de hauteur cotée (1 m. 70) fut réussi
aux trois essais par huit concurrents, et trente-
six d’entre eux passérent cette hauteur en dernier
essai, mais avec plus ou moins de régularité. Les
trois premiers classes approchaient le pointage
maximum, mais aucun ne l’atteignait. Enfin, ce fut
la premiére épreuve où la note 0 fut octroyée;
quatre concurrents l’obtinrent, dont deux avec la
latte Æ 1 m. 50 et deux avec ?a barre à la hauteur
minima (1 m. 30). Ce piétre résultat ne peut étre
excusé que par une mauvaise disposition passa-
gére, mais pour certain il doit être mis au
compte d’une insuffisance de préparation.

CHEVAL EN LONGUEUR

CLASSEMENT DES NATIONSIer F. KRIZ

Etats-Unis

2e J. KOUTNY 3e B. MARKOVSKY
Tchéco-Slovaquie Tchéco-Slovaquie

Ier ETATS-UNIS, 12 Points (Ier F. KRIZ, 10 p.;
5e M. WANDRER, 2 p.).

2e TCHECOSLOVAQUIE, 9 Points (2e J. KOUT-
NY, 5 p,; 3e B. MORKOVSKY, 4 p.).

3e YOUGOSLAVIE, 4 Points (4e L. STUKELJ,
3 P.; 6e I. PORENTA, 1 p.).CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES F .  K R I ZF .  K R I Z

Cette épreuve, sans étre d’une trés haute diffi-
culté, nécessitait cependant, outre des qualités de
bon sauteur, une grande précision et beaucoup de
hardiesse. Il s’agissait en effet, par Clan de course,
aprés appel au tremplin dur, de franchir la latte,
le corps en arc, de tomber en appui passager, les
mains le plus près possible de l’extrémité du cheval,
pour se recevoir Æ la station sur le sol. La hauteur

leurs, l’équipe du drapeau étoilé prenant nettement
l’avantage, par plus de 9 points sur ses rivales.
Il est Æ remarquer en passant qu’un certain nombre
de ses équipiers étaient des Slaves d’origine.

Aprés avoir vu quelques essais à l’entraînement,
la victoire de l’Américain KRIZ ne faisait aucun
doute pour nous, car il dominait nettement; en
effet, il voulut bien devant nous effectuer ce saut

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES
Pas de vainqueurs olympiques dans cette épreuve

qui, pour la première fois aux Jeux de Paris 1924,
bénéficia de son autonomie.

RESULTATS DE L’EPREUVE No 66 (CHEVAL EN LONGUEUR)
Schéma du Mouvement Imposé

au cheval en longueur.
et Classement en vue des Epreuves Nos 69 (Concours général individuel)

et 70 ( Concours général par équipes)

—  —



RESULTATS DE L’EPREUVE No 66 (CHEVAL EN LONGUEUR)

et Classement en vue des Epreuves Nos 69 (Concours général individuel)

et 70 (Cooncours  général par équipes)

ÉPREUVE N° 67 

CHEVAL     EN     LARGEUR 

Ier A. SEGUIN
France

  J. GOUNOT 3e Pas de 3e

France
2e ex-œquo

F. GANGLOFF
France

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
Le saut au cheval en largeur offrait certainement

la moindre difficulté de tout le programme. Tous
les concurrents, sauf un ou deux, s’en tirérent sans
trop de mal; mais il faut le dire, il y eut trop de
diversité de style et parfois, si le (( passage )) du
cheval était effectué, ce n’était tout de même pas
un véritable saut. 

Français, Slaves, Américains, Luxembourgeois ob-

A. SEGUIN

tinrent le meilleur pointage; il est Æ remarquer
que pour la plupart ils étaient légérement avan-
tagés par la taille.  Le pointage fut large - deux
notes seulement au-dessous de 7 - et cependant,
un seul maximum fut accordé, au Français SE-
GUIN, trés beau gytmnaste d’une grande élégance
de mouvements, qui fut d’ailleurs le vainqueur de
I’épreuve. Les trois premiéres places revenaient aux
Français qui eurent ainsi la gloire, rare hélas
dans l’ensemble des Jeux, de voir flotter les trois
couleurs sur le Stade, lors de la proclamation des
résultats.

CLASSEMENT DES NATIONS
Ire FRANCE, 19 Points (Ier A. SEGUIN, 10 p.;

2e J. GOUNOT, 5 p.; 3e. F. GANGLOFF, 4 p.).
2e YOUGOSLAVIE, 5 Points (4e S. HLASTAN,

3 P.; 5e S. DERGANC, 2 p.).
3e  TCHECO-SLOVAQUIE, I Point (6e s  ex-

oequo, L. VACHA, 1/2 p. et B. SUPCIK 1/2 p.).

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES
Pas de vainqueurs olympiques dans cette épreuve

qui, pour la premiére fois aux Jeux de Paris 1924,
bénéficia de son autonomie.

Non partants : S. Indruch (T.-Slo.) ; J. Kos (T.-Slo.).

—  —



RESULTATS DE L’EPREUVE N° 67 (CHEVAL EN LARGEUR)

et Classement en vue des Emeuves Nos 69 ( Concours général ind.) et 70 (Concours général par équipes)

Non partants : S. Indruch (T.-Slo.) ;

J. Kos (T.-Slo.).

Schéma d u Mouvement imposé

au cheval en largeur

—  —



LE CHEVAL (LONGUEUR - LARGEUR - ARCONS)

M. WRANDER de L'équipe des Etat-Unis

dans le  saut cheval  en longueur

A. SEGUIN de l'équipe de France

dans le saut du cheval en longueur

Un gymnase de 1’équipe de Suisse
dans le saut du cheval en largeur.

AU MILIEU :

B. MORKOVSKY de 1’équipe de Tchécoslovaquie,
dans le saut du cheval en largeur.

F. GANGLOFF de 1’équipe de France,
enjambant le cheval arçon.

—  —



EPREUVE No 68

CHEVAL-ARÇONS

Ier J. WILHELM

Suisse

2e J. GUTWENINGER

Suisse

3e A. REBETEZ

Suisse

 CONSIDÉRATIONS   GÉNÉRALES
Le cheval-arçons est, nous l’avons dit, la gloire
de la gymnastique helvétique; vraiment on ne peut
imaginer travail plus esthétique (á un engin qui,
Æ premiére vue, ne s’y prête guére. Passements,
ciseaux, cercles, couronnements, toutes les com-

 binaisons les plus variées, malgré leur uniformité!

J. WILHELM

relative, se succèdent liées entre elles et exécu-
tées, semble-t-il, sans l’ombre d’un effort.

L’équipe suisse ne faillit pas Æ sa réputation
nationale; quatre de ses membres obtenaient une
note supérieure à 10 dans l’imposé et sept dans
l’exercice libre. Et le total des points obtenus
par 1’équipe dépassait de près de 18 points et
demi celui de l’Italie et de prés de 24 points celui
de la France.

Quatre gymnastes suisses se plaçaient en tête
du classement individuel, ce qui procura Æ nos
voisins et amis la joie sans égale de voir flotter
la croix fédérale aux trois mâts d’honneur du
Stade, lors de la proclamation des résultats.
Les Italiens, qui suivaient dans le classement
pas équipes, obtenaient tous à l’exercice libre un
meilleur pointage qu’à
France, pas encore

I’imposé, alors que la
familiarisée avec l’appareil,

perdait sur l’exercice libre, sauf  avec GAN-
GLOFF qui eut d’ailleurs des déboires a l’im-
posk.

CLASSEMENT DES NATIONS
1re SUISSE, 22 Points (Ier J. WILHELM, 10

p.; 2e J. GUTWENINGER, 5 p.; 3e A. REBE-
TEZ, 4 p.; 4e K. WIDMER, 3 p.).

2e ITALIE, 2 Points (59 G. PARIS).

3e YOUGOSLAVIE, I Point (6e S. DERGANG).

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES
Pas de vainqueurs olympiques dans cette épreuve

qui, pour la premiére fois aux Jeux de Paris 1924,
bénéficia de son autonomie.

Schéma des Mouvements imposés

au Cheval -Arçons

—  —



RESULTATS DE L’EPREUVE No 68 (CHEVAL-ARÇONS)

et Classement en vue des E meuves Nos 69 (Concours général ind) et 70 (Concours général par équipes)

 



RÉSULTATS DE L’EPREUVE No 68 (CHEVAL-ARÇONS)

et Classement en vue des Epreuves Nos 69 (Concours gØnØral ind.) et 70 (Concours gØnØral par Øquipes)

Non partants : S. Indruch (T.-Slo.) ; 1, Kos (T.-Sl o . ) .

ÉPREUVE No
69

CONCOURS   GÉNÉRAL
( INDIVIDUEL)

Ier- L. STUKELJ
Yougoslavie

2e R. PRAZAK 3e B. SUPCIK

TchØcoslovaquie TchØcoslovaquie

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
Le concours gØnØra1 individuel n a pas donnØ

eu a une Øpreuve supplØmentaire et son classe-
ment fut Øtabli d aprØs les rØsultats des sept

 

Øpreuves individuelles qui figuraient au programme
de la gymnastique.

L athlŁte yougoslave L. STUKELJ, vainqueur Æ
la barre horizontale s adjugea la premiŁre place

CLASSEMENT DES NATIONS

I
r e  TCHECOSLOVAQUIE, 12 Points (2e  R.

P R A Z A K  5  p . ; 3e H. SUPCIK, 4 p.; 5e M.
KLINGER, 2 p.; 6e L. VACHA, I ,p.).

2e YOUGOSLAVIE, 10 points (Ier L. STU-
KELJ).

3e ITALIE, 3 Points (48 F. MANDRINI).

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES 
1900 PARIS, SANDRAS (France).

1904 SAINT-LOUIS,
1908 LONDRES, A. BRAGLIA (Italie).

1912 STOCKHOLM, A. BRAGLIA (Italie).

1916 N’a pas eu lieu.

1920 ANVERS, G. ZAMPORI (Italie).

1924 PARIS, L. STUKELJ (Yougoslavie).

L. STUKELJ

avec une avance de 17 centiŁmes de point sur le
tchØcoslovaque R. PRAZAK. Il faut souligner la
belle tenue des reprØsentants de la tchØcoslovaquie
qui se classŁrent au nombre de quatre dans les
six premiers.

——



T A B L E A U  D E S  R É S U L T A T S  D ’ E N S E M B L E

du Concours GenéraI Individuel (Épreuve NO 69)

47  ——



T A B L E A U  D E S  R É S U L T A T S  D ’ E N S E M B L E

du Concours Général Individuel (Épreuve No 69)

L’EQUIPE D’ITALIE

vainqueur du Concours général par équipes.

—       —



EPREUVE  N o 70 R É S U L T A T S

CONCOURS      GÉNÉRAL
(EQUIPE)

Ire ITALIE

2 e F R A N C E 3e SUISSE

CONSIDÉRATIONS GENÉRALES

Le concours général par équipes n’a pas donné
lieu a une épreuve supplémentaire.

Son classement fut établi d’aprés les résultats
totalisés des huit équipiers de chaque nation,
dans chacune des sept épreuves individuelles qui
figuraient au programme de la gymnastique.

Les équipes d’ltalie, vainqueur du tournoi, de
France et de Suisse, dépassérent la moyenne de
IOO points par équipiers. On doit remarquer
l ’abandon de la Tchécoslovaquie qui  vit  ses
chances disparaître en raison du retrait de deux
de ses équipiers, S. INDRUCH et J. KOS, victi-
mes de légers accidents survenus au cours de
l’épreuve des barres paralléles.

CLASSEMENT DES NATIONS

lre ITALIE, IO Points (L. CAMBIASO, M. LER-
TORA, V. LICCHETTI, L. MAIOCCO, F: MAN-
D R I N I ,  F .  M A R T I N O ,  G .  P A R I S ,  G .  Z A M -
PORI).

2e FRANCE, 5 Points (A. SEGUIN, L. DEL-
SARTE, J.  GOUNOT, E.  CORDONNIER, J.
HUBER, F.  GANGLOFF, A.  HERMANN, A.
HIGELIN).

3e SUISSE, 4 Points (H. GRIEDER, A. GUT-
TINGER, J.  GUTWENINGER, G. MIEZ, 0.
PFISTER, A. RÉBETEZ, K. WIDMER, J. WI-
LHELM).

4e YOUGOSLAVIE, 3 Points (S. DERGANG,
L. STUKELJ, L; PORESTA, S. HLASTAN, S.
ZILIC, M. OSVALD, J. PRIMOZIC, R. POLJ-
SAK).

5e ETATS-UNIS, 2 Points’ (F. KRIZ, A. JO-
CHIM, J. PEARSON, F. SAFANDA, J. RIAIS,
M. WANDRER, C. ROTTMANN, R. NOUAK).

6e GRANDE-BRETAGNE,  I Point (H. FIN-
CHETT, S. LEIGH, E. LEIGH, T. HOPKINS,
F. HAWKINS, S.  HUMPHREYS, H. BROWS,
A. SPENCER).

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES
1908 LONDRES, Equipe de SUEDE.

1912 STOCKHOLM, Equipe d’ITALIE.

1916 N’a pas eu lieu.

1920 ANVERS, Equipe d’ITALIE.

1924 PARIS, Equipe d’ITALIE.

—  —



RÉSULTATS DU CONCOURS GÉNÉRAL PAR ÉQUIPES (ÉPREUVE N
o
 70)

—  —



LA GYMNASTIQUE   - CONCOURS GÉNÉRAL INDIVIDUEL ET PAR ÉQUIPES

Le groupe des concurrents
classés dans les épreuves

individuelles.

L' équipe de Suisse

troisiéme du classement
général par équipes.

L' équipe des Etats- Unis
cinquiéme

du classement général
par équipes

L'équipe de France
deuxiéme

du classemet général 

par équipes

—  —



RÉSULTATS DU CONCOURS GÉNÉRAL PAR  ÉQUIPES (EPREUVE No 70)

LES DÉMONSTRATIONS LIBRES

Au programme de la gymnastique figuraient des démonstrations
libres par groupe d’au moins 16 gymnastes hommes et 16 gymnastes
dames et ne comportant ni classement, ni prix.

Chaque nation avait droit à un maximum de 50 minutes pour son
  groupe représentatif : hommes et dames.

Ces. démonstrations libres eurent lieu le dimanche 20 juillet sur
la pelouse du Stade Olympique de Colombes.

Cinq nations, le Danemark, la France, l’Italie, le Luxembourg et
la Suisse, avaient manifesté l’intention de présenter leurs méthodes
gymnastiques, mais trois seulement s’exécutèrent.

La première démonstration fut donnée par les athlètes danois au
nombre de 25 sous la conduite de M. Niels Bukh, la seconde par les
français comprenant 80 gymnastes hommes sous les ordres du profes-
seur Racine et 121) dames gymnastes dirigées par Mme Irène Popart,
et enfin la dernière par la section suisse qui comptait 48 exécutants.

—  —



LA GYMNASTIQUE - CONCOURS GÉNÉRAL PAR EQUIPÉ

L' équipe de Grande-Bretagne

clasée sixiéme

L' équipe de Yougoslavie
classée quatrieme

L' équipe de Finlande

classée septiéme

L'équipe du Luxembourg

classée huitiéme

L'équipe de Tchécoslovaquie

classée neuviéme

—  —



LES DÉMOSTRATIONS  LIBRES DE GYMNASTIQUE

La démonstration collective de gymnastiqùe sans agrés par l’équipe du Danemark.

La présentation collective féminine de gymnastique sans agrés

effectuée par les 120 dames gymnastes de l'équipe de France.

Les démonstrations collectives de gymnastique aux agrés
par les équipes masculines et féminines de France.

—  —



L A W N ~ T E N N I S
Du Dimanche 13

au lundi 21 Juillet 1924

1. ÉTATS-UNIS

5  E p r e u v e s

N o s 7 1  à  7 5

2. FRANCE 3. GDE BRETAGNE

CLASSEMENT GÉNÉRAL DES NATIONS

S. M. !a Reine d’Espagne assistant au Tournoi de Tennis

dans la tribune officielle du court central de Colombes.

 —    —



CONSIDERATIONS GÉNÉRALES

Les Jeux athlétiques. mis á part,. le tournoi de Les résultats furent tout  Æ l’honneur des Etats-
Lawn-Tennis est certainement une des compéti- Unis, qui, malgrk l’absence de TILDEN et. de
tions olympiques qui a remporté le plus gros JOHNSTON, enlevérent les cinq premiéres places
succés et surtout le plus vif intérêt au point de

 vue sportif.
 Dans l’ensemble du tournoi, qui comportait cinq
épreuves différentes, simple (dames et messieurs),
doubles (dames, messieurs et mixtes), il y eut
308. engagements individuels, sur lesquels 255 fu-
rent remplis. Vingt-huit nations au total prirent
part au tournoi.

Celui-ci réunit vraiment 1’élite des joueurs de
tennis du monde entier. Certes, il y eut quelques
abstentions notables Æ déplorer; celles des Améri-
cains TILDES, JOHNSTON, des, Australiens
ANDERSON, PATTERSON, O’HARA WOOD, et
côté femmes, de la Française Suzanne LENGLEN
et de. I’Américaine Miss RYAN. Mais ces l absents
mis a part, il y avait á Colombes une élite telle
qu ’on n ’en a  jamais réuni de semblable dans
aucun des précédents tournois olympiques, ni dans
aucun autre championnat de tennis.

Comme il est naturel, c’est le simple messieurs
qui réunit le plus de participants, 82 sur 92
inscrits. Les joueurs du double étant générale-
ment Ies mêmes que ceux du simple, le double
messieurs recueillit Æ peu prés la meme proportion
de compétiteurs, 78 sur go inscrits. Le rayon des
épreuves dames fut moins fourni, 31 concurrentes
sur 38 engagé pour le simple et 20 seulement
sur 34 pour le double. Entre les deux, le double
mixte tient une honnête moyenne; 42 participants
s u r  9 .
Comme on le verra dans les chapitres relatifs

M. Henry WALLET

aux différentes épreuves, l'áge moyen des concur-
rents et concurrentes est compris entre 25 et 30
ans, plutôt prés de 30 ans. Et si les deux vain-
queurs des simples RICHARDS et Miss WILLS
ont respectivement, 21 et 19 ans, par contre leurs
partenaires dans les équipes victorieuses MM.
WIGHTMAN, HUNTER et WILLIAMS ont res-
pectivement 38, 30 et 33 ans.

P r é s i d e n t
de la Fédération Internationale de Lawn-Tennis

dans toutes les catégories avec respectivement
VINCENT RICHARDS, Miss HELLEN WILLS,
RICHARDS - HUNTER, H. WIGHTMANN - H.
WILLS et H. WIGHTMANN-WILLIAMS. Ils pri-

Les Pouvoirs Sportifs

F é d é r a t i o n  I n t e r n a t i o n a l e  d e  L a w n - T e n n i s

P r é s i d e n t  :  M .  H .  W A L L E T .

Sacrétaire : général : IX. GALLAY.

F é d é r a t i o n  F r a n ç a i s e  d e  L a w n - T e n n i s

P r é s i d e n t  :  M .  H .  W A L L B T .

S e c r é t a i r e  g é n é r a l  : M .  J .  C R O Q U E V I E L L E .

C o m m i s s i o n  t e c h n i q u e  d e  L a w n - T e n n i s

d u  C o m i t é  O l y m p i q u e  F r a n ç a i s

Prés ident  :  M .  C A N E T .

V i c e - P r é s i d e n t  :  M .  R .  C A L L A Y .

Secré ta ire  : M .  H U C H E Z .

M e m b r e s  :  M M .  M O R T I E R .

E .  F E R E T .

J. CROQUEVIELLE.

J . - M .  B A R R A S .

J U R Y  D ’ A P P E L

rent en outre une deuxiéme place dans le double
mixte avec la paire M. TESSUP-V. RICHARDS,
totalisant ainsi 55 points dans le classement géné-
ral par nations.

Derriére les Etats-Unis, la France arrive bonne
seconde ave 28 points. Si les Etats-Unis ont eu
Æ déplorer l’absence de leurs deux meilleurs
joueurs, par contre la France a eu Æ souffrir
davantage peut-être de l’absence forcée de la cham-
pionne Suzanne LENGLEN, dont la suprémarie
reconnue par tous lui aurait valu certainement
la première place dans le simple dames et sinon
la premiére du moins une place d’honneur dans
le double dames et le double mixte. La France
eut presque pu espérer ainsi le premier rang au
classement général par nations. Elle n’en a pas
moins fait brillante figure en amenant deux de
ses représentants en demi-finales et un en finale
du simple messieurs et autant dans le simple dames
et le double messieurs+ et enfin une équipe en
demi-finale du double dames. Il n’y a qu’en double
mixte qu’elle ne figure pas, parce que l’équipe
LESGLEN-COCHET ne fut pas remplacée et
que l’autre tomba, dés le premier tour, sur la
paire américaine JESSUP-RICHARDS.

Par contre la Grande-Bretagne, quoique prenant
la troisiéme place au classement général avec 16
points, a causé quelques désillusions. Et l’on peut
s’étonner, par ailleurs, de ne pas voir figurer à
ce classement général oh l’Italie, la Hollande et
le Sud Afrique prennent des places d’honneur,
des pays comme l’Australie et le Japon, oh le
lawn-tennis posséde des champions.

Le dispositif du Stade de Tennis, étudié par le
Comité Olympique Français, comportait un ensem-
ble de neuf courts dont le sol, absolument parfait
fut unanimement apprécié de la part des con-
currents.

M. CANET
Président de la Commission technique

Du Comité Olympique Français.

A f r i q u e  d u  S u d  : M .  C L A R K E ;  B e l g i q u e  :  M .  P .  D E  B O R M A N ;

E t a t s - U n i s  :  M .  J . - S .  M Y R I C K ;  F r a n c e  :  M .  H .  D A M E T ;  G r a n d e -

B r e t a g n e  : M .  B .  S A B E L L I ;  H o l lan de  :  M .  GR ONE OU;  I t a l i e  :

M .  A .  B O N A C O S S A ;  S u i s s e  :  M .  C h .  B A R D E .

—  —



L e s  Recettes et les Spectateurs du Lawn-Tennis, au Stade de Colombes

TABLEAU R ÉCAPITULATIF PAR R ÉUNION

PLAN DU STADE DE TENNIS, A COLOMBES

Dispositif des courts et des emplacements rØservØs aux spectateurs.

—      —



Les Recettes et les Spectateurs du Lawn-Tennis, au. Stade de Colombes

TABLEAU RÉCAPITULATIF PAR CATÉGORIES DE PLACES 

Vue du Court Central. Vue d’un Court annexe.

—  —



TABLEAU DES ENGAGEMENTS DU LAWN-TENNIS, PAR ÉPREUVE

Nota.   Les chiffres qui figurent sur ce tableau indiquent le nombre de bulletins d’engagements par nation.
être engagé dans plusieurs épreuves.

Il est Æ remarquer qu’un athléte peut

TABLEAU DES CONCURRENTS DU LAWN~TENNIS, PAR ÉPREUVE

Nota.— Les chiffres qui figurent sur ce tableau indiquent le nombre d’engagements qui ont été effectivement remplis. Il est á remarquer
qu’un athléte peut participer à plusieurs épreuves.



‘Etat des Engagés et des Participants

Par Nation, au  Lawn-Tennis

NATIONS ENGAGÉS                         PARTICIPANTS

A f r i q u e  d u  S u d . . . . . . . . . . .
Argentine . . . . . . . . . . . . . . . . .
Australie . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Belgique . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Chili . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Chine . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Danemark . . . . . . . . . . . . . . . .
Espagne . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Etats-Unïs . . . . . . . . . . . . . . . . .
Finlande . . . . . . . . . . . . . . . . . .
France . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Grande-Bretagne . . . . . . . . . .
Gréce . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Hollande . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Hongrie . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Indes . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Irlande . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Italie . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Japon . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Luxembourg . . . . . . . . . . . . . .
Mexique . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Norvége . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Portugal . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Roumanie . . . . . . . . . . . . . . . . .
Suéde . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Suisse . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Tchéco-Slovaquie . . . . . . . . . .
Yougoslavie . . . . . . . . . . . . . .

T o t a l . . . . . . . . . . . . . .

4
5

3
8
2

4

5
1O

9
4

11

10

4
5
6

7

4
8

  4
2
2

4
2

4

4

4
5
2

142

4

5
2

8

2

0

5

8

9

4
10

10

3

5
5
6

4
8

4
1

2

4
1

3
4

4
5
1

127

CALENDRIER DES RÉUNIONS

Nos DES
ÉPREUVES DÉSIGNATION PHASE

71

71
72

71
72
73

71
72
73
74
75

71
72
73
75

71
72

73

74
75

71

73

74

Ire journée. Dimanche 13 Juillet.
Matin. Réunion no 222

Simple Messieurs . . . . . . . Elim.
Aprés-midi. Réunion n 223
Simple Messieurs . . . . . . . Elim.
Simple Dames . . . . . . . . . Elim.

29 journée. — Lundi 14 Jufllet.
Matin. Réunion no 224

Simple Messieurs . . . . . . Elim.
Simple Dames . . . . . . . . . Elim.
Double Messieurs . . . . . . Elim.

Aprés-midi.  Reunion n o 225

Simple Messieurs . . . . . . . Elim.
Simple Dames . . . . . . . . . Elim.
Double Messieurs. . . . . . Elim.
Double Dames . . . . . . . . . Elim.
Double mixte . . . . . . . . . . Elim.

3e journée. Mardi 15 Juillet.
Matin. Réunion no 226.

Simple Messieurs . . . . . . . Elim.
Simple Dames . . . . . . . . . Elim.
Double Messieurs. . . . . . Elim.
Double mixte . . . . . . . . . . 1/8e Fin.
Aprés-midi.  RØunion no 227

Simple Messieurs . . . . . . . Elim.
Simple Dames . . . . . . . . . Elim. et 1/8e

Fin.
Double Messieurs. . . . . . Elim. et 1/8e

Fin.
Double Dames . . . . . . . . . 1/8e Fin.
Double mixte . . . . . . . . . . Elim. et 1/8e

Fin.

48 journée. Mercredi 16 Juillet.
Aprés-midi. Réunion no 229

Simple Messieurs . . . . . . . I /8e Fin.
Simple Dames . . . . . . . . . I /8 e Fin.
Double Messieurs . . . . . . Elim. et I/8e

Fin.
Double Dames . . . . . . . . . I/8e Fin.

59 journée. Jeudi 17 Juillet.
Après-midi. Réunion no 231

71 Simple Messieurs.. . . . . . 1/4 Fin.
72 Simple Dames.. . . . . . . 1/4 Fin.
74 Double Dames.. . . . . . . . 1 /4  Fin.
75 Double mixte.. . . . . . . . . 1/8e Fin.

6e journée. � Vendredi 18 Juillet.
Après-midi. Réunion no 233

71 Simple Messieurs.. . . . . 1/2 Fin.
72 Simple Dames.. . . . . . . 1/2 Fin.
73 Double Messieurs.. . . . . 1/4 Fin.
74 Double Dames.. . . . . . . . 1/2 Fin.
75 Double mixte.. . . . . . . . . 1/8e et 1/4

Fin.
7e journée. Samedi 19 Julllet.

Apres-midi. Réunion no 235

73 Double Messieurs. . . . . . 1/2 Fin.
74 Double Dames.. . . . . . Fin.
75 Double mixte.. . . . . . . . . 1/4 Fin.

88 journée. Dimanche 20 Juillet.
aprés-midi. — Réunion no 236

71 Simple Messieurs.. . . . . Fin.
72 Simple Dames.. . . . . . . . Fin.
75 Double mixte.. . . . . . . . . 1/2 Fin.

9e journée. — Lundi 21 Juillet.
Apres-midi. — Réunion no 237

75
Double Messieurs. . . . . . Fin.
Double mixte.. . . . . . . . . Fin.

NUMÉROTAGE DES ÉPREUVES

DE LAWN-TENNIS

71   Simple     Messieurs.
73 Simple Dames.
73 Double Messieurs.
74 Double Dames.
75 Double Mixte.

C O M P T E - R E N D U  D E S  É P R E U V E S

ÉPREUVE   No 71 Soulignons pourtant que le jour des demi-finales
il soufflait un vent assez violent qui, soulevant la

SIMPLE   MESSIEURS

Ie r V .  R I C H A R D S
Etats-Unis

2e H. COCHET

France

3e  U.  DE MORPURGO

Italie

CONSIDÉRATIONS GENÉRALES
Le tournoi s’est dispute á Colombes sur les courts

spécialement construits pour les Jeux. De l’avis una-
nime, l’état de ces courts était parfait et tous les
matches purent être disputes dans les meilleures con-
ditions de regularite. Les conditions climatériques
furent également favorables d’une façon genérale.

poussière, parut
Il y avait 92

gêner quelque peu les joueurs.
joueurs inscrits représentant 28

V .  R I C H A R D S

nations. Il y eut un seul forfait général, celui-ci
de la Chine. Restérent donc en présence, 27 na-
tions, avec 82 joueurs seulement, car en plus des
quatre Chinois, CASANOVAS (Portugal), BABAS
(Yougoslavie), COLOMBO (Italie), Norman BROO-
KES (Australie), SABBADINI (Italie) et STERN
(Roumanie) ne se présentérent pas et faire faire
wallk over á leurs adversaires designés. Certains

de ceux-ci, COCHET, GRANDHOLM, M. ALON-
SO et ROBSON allérent ainsi jusqu’au 3e tour
avant d’avoir á disputer un match.

Les 82 joueurs présents constituérent vraiment
l’élite du tennis mondial, mis a part l’absence
regrettable des Américains TILDEN et JOHNS-
TON, et des Australiens PATTERSON, ANDER-
SON, O’HARA WOOD et NORMAN BROOKES,
L’âge moyen des concurrents etait inférieur á
30 ans, le doyen étant l’hindou JACOB avec ses
46 ans et RICHARDS qui devait fournir le vain-
queur, l’un des benjamins avec 21 ans, et le
représentant français LACOSTE, avec 20 ans.

Le tournoi se disputant par matches élimina-
toires nécessita, étant donné le nombre des inscrits,
7 tours se répartissant ainsi:

Ier tour, 36 exempts et 28 matches;
2e tour, 32 matches ;
3e tour, 16 matches;
Huitiémes de finale;
Quarts de finale ;
Demi-finales ;
Et finale.

Un match supplémentaire eut lieu pour la dési-
gnation de la 3e place, entre les deux battus des
demi-finales, en l’espèce BOROTRA et de MOR-
PURGO et que ce dernier gagna.

Dés le premier tour on eut à enregistrer une
surprise, l’élimination aprés cinq sets trés disputes
par l’Australien WILLARD, du Sud-Africain RAY-
MOND, champion olympique d’Anvers et demi-
finaliste du dernier tournoi de Wimbledon. Il ne
reste plus que 22 nations en lice, le Portugal, la
Yougoslavie, l’Irlande, le Mexique et Luxembourg

—  —



LE SIMPLE MESSIEURS

Trois attitudes du Champion Olympique V. RICHARDS.

Une reprise de service en revers. Une demi-Volté. Une volée haute de revers.

La finale du simple messieurs sur le court du stade Olympique de Colombes

entre V. Richards et H.-S. Cochet.
Dans le médallion: les deux finalistes se serrent la main aprés leur rencontre.

—  —



disparaissant de la lutte. Au 2e tour, la Roumanie,
Le Danemark, la Suéde et le Chili perdent á leur
tour leurs derniers représentants, l’Espagnol
LAQUER et le Chilien TORRALVA qui mit à
ouvrage BOROTRA, étant les seuls éliminés de
marque.

—  —

Pour les huitiémes de finale, 10 nations seu-
lement demeurent aux prises, la Tchécoslovaquie,
la Suisse, la Hollande, la Finlande, l’Australie,
la Norvége et la Gréce étant éliminées. La France
: les Etats-Unis y conservent trois représentants.

souligner dans ce troisiéme tour la défaite de
Américain HUNTER par le Belge WASHER,
: la difficile victoire de RICHARDS sur l’Amé-
ricain HUNTER. Aprés les huitiémes de finale
ne reste plus que cinq nations: la France, avec

trois représentants ; les Etats-Unis, avec deux ;
s Indes, l’Italie et le Japon, chacun avec un.
a Belgique, la Hongrie, la Grande-Bretagne,
Afrique du Sud et l’Espagne ont été éliminées
avec el les, comme individualités : WASHER,
battu par de MORPURGO. FUKUDA Dar CO-
CHET; KINGSCOTE par  BOROTRA,  WASH-
BURN par JACOB. GlLBERT par HARADA,
PENCE par LACOSTE et Manoel ALONSO par
WILLIAMS.
Les quarts de finale se terminèrent par les

victoires de COCHET sur WILLIAMS, celui-ci
blessé au pied depuis son match contre ALOSSO,

de BOROTRA sur JACOB, de MORPURGO sur
HARADA et de RICHARDS sur LACOSTE, celle-
ci obtenue d’extrême justesse, aprés cinq sets trés
disputés. Les demi-finales laissaient donc aux pri-
ses deux Français, COCHET et BOROTRA, un
Américain, RICHARDS et un Italien, de MOR-
PURGO. Les deux Français furent opposés l’un
á l’autre et COCHET triompha en 4 sets avec
assez de facilité d’un BOROTRA visiblement fa-
tigué. La victoire de RICHARDS sur de MOR-
PURGO fut également d’une relative facilité,
malgré l’agressivité du champion italien.

La finale mit donc aux prises le 20 juillet, devant
un public qui emplissait entiérement le Stade, un
Français et  un Américain.  COCHET et Rl-
CHARDS. Celui-ci triompha par 6-4, 6-4, 5-7,
4-6 et 6-2.

Dans le premier set, COCHET avait mené par
4 jeux à I et il semblait devoir l’emporter faci-
lement quand sur une double qui donna lieu h
une discussion, le Français se désunit et laissa
l’Américain faire tous les autres jeux, Celui-ci
ayant enlevé le second set on put croire la vic-
toire acquise. Mais COCHET se reprit, enleva les
deux sets suivants, et aprés avoir tenu tête pendant
les quatre premiers jeux du set décisif, dut s’avouer
vaincu.

Les Etats-Unis, avec Vincent RICHARDS, rem-
portérent donc une belle victoire individuelle, mais

L I S T E  D E S  E N G A G É S

Nations . . . . . . . . . . . . . . . .

Individuels . . . . .  . . . . . . . . .

No DORDRE
FIGURANT AU NOMS
TABLEAU DES DES

RESULTANTS ENGAGÉS

Afrique du Sud

7 2 J.-J CONDON . . . . . . . . . . . . . . .
38 L.-B. RAYMOND. . . . . . . . . 
13 I.-J. RICHARDSON. . . . . . . . . . . . . . 
81 P.- D.-B. SPENCE . . . . . . . . . . .

Argentine

8
47
9 1

67
18
37

35
1

87
53

52
26

64
39
50
19

69
29
83
10

90
51
34
14

49
88
44
4

H. CATTARUZZA. . . . . . . . . . . . .
C. DUMAS.. . . . . . . . . . . . . . . . . . .
A. HORTAL . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
G. ROBSON . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Australie

J.-P.-A. BAYLEY . . . . . . . . . . . . . .
N. BROOKES . . . . . . . . . . . . . . . . . .

3e Tour
N. Part
3e TourA.-J. WILLAKD.. . . . . . . . . . . . . .

Belgique
S.-I.-I.-A. HALOT. . . . . . . . . . . . . .
A.-T.E. LAMMENS . . . . . . . . . . . . .
V.-A, DE LAVELEYE . . . . . . . . . .
G.-M.-O.-C. WASHER.. . . . . . . . .

Chili
D. TORRALVA PONSA . . . . . . . .
L. TORRALVA PONSA . . . . . . . .

Chine

24 ans
22 ans

I
er Tour.

2e Tour.

H.-H. KHOO.. . . . . . . . . . . . . . . . . . . N. Part.
W.-U. SZE-CHEUNG . . . . . . . . . . . N. Part.
N.-G. SZEKWONG . . . . . . . . . . . . . N. Part.
L. WEI . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . N. Part.

Danemark
E.-C. BACHE . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
E. TEGNER . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
D. THALBITZER . . . . . . . . . . . . . . .
E. ULRICH . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Espagne
M. ALONSO . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
E.  FLAQUER . . . . . . . . . . . . . . . . . .
R. MORALES-MANQUES.. . . . . .
F. SINDREU. . . . . . . . . . . . . . . . . .

Etats-Unis
I F.-T. HUNTER. . . . . . . . . . . . . . . . . .

V. RICHARDS.. . . . . . . . . . . . . . . .
W. WASHBURN . . . . . . . . . . . . . . . .
R.-N. WILLIAMS . . . . . . . . . . . . . . .

Engagés Participants

28 27
97 82

AGE
DES

PARTICIPANTS

21 ans
29 ans
29 ans
26 ans

20 ans
24 ans
24 ans
21 ans

25 ans
45 ans
31 ans

27 ans
34 ans
30 ans
30 ans

27 ans
28 ans
29 ans
28 ans

28 ans
30 ans

20 ans

30 ans
20 ans
30 ans
33 ans

PROGRESSION
DANS

LE TOURNOI

1er Tour.
1er Tour.
3e Tour.
1/8e Fin.

2e Tour.
2e Tour.
2e Tour.
3e Tour.

2e Tour.
2e Tour.
2e Tour.
1/8e Fin.

2e Tour.
2e Tour.
2e Tour.
2e Tour.

1/8e Fin.
2e Tour.
I
er Tour.

2e Tour.

3e Tour.
Champion.
I/8e Fin.
I/4 Fin.

50

6 8

31

A.-W GRAHN.. . . . . . . . . . . . . . . . .
R.-R. GRANHOLM . . . . . . . . . . . .
E.-B. SCHILDT . . . . . . . . . . . . . . . .
E. SCHYBERGSON . . . . . . . . . . . .

France

24 J.-R. BOROTRA . . . . . . . . . . . . . . . .
16 H.-J. COCHET.. . . . . . . . . . . . . . . .

71 M.-R. COUSIN . . . . . . . . . . . . . . . . . .
77 J .-R. LACOSTE. . . . . . . . . . . . . . . .

Grande-Bretagne
66
21

84

J.-B. GILBERT . . . . . . . . . . . . . . . .
A.-R. KINGSCOTE . . . . . . . . . . . . .
J.-D. WHEATLEY.. . . . . . . . . . . .
M. WOOSNAM . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Grèce

41 P. PAPADOPOULOS . . . . . . . . . . .
55 A. ZERLENTIS.. . . . . . . . . . . . . . .

86
63
40

9

Hollande
M. VAN DER FEES . . . . . . . . . . . .
G. LEEMBRUGGEN . . . . . . . . . . . .
C. VAN LENNER.. . . . . . . . . . . . .
H. TIMMER. . . . . . . . . . . . . . . . . . .

78

30
73

Hongrie
L. GOSCZ.. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
B. KEHRLISG . . . . . . . . . . . . . . . . .
A. KELEMES . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
K . K I R C H M A Y E K . . . . . . . . . , . . .

Indes
A. FYZEE . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
S.-M. HADI. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
S.-M. JACOB.. . . . . . . . . . . . . . . . . . .
M. SLEEM . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Irlande

36
60

W:.-G. IRELAND . . . . . . . . . . . . . .
E MAC CREA . . . . . . . . . . . . . . . .

Italie

75

80

61

C. COLOMBO.. . . . . . . . . . . . . . . . .
U.  DE MORPURGO . . . . . . . . . . .
R. SABBADINI . . . . . . . . . . . . . . . . .
C. SERVENT1 . . . . . . . . . . . . . . . . .

Japon
M. FUKUDA . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
T. HARADA . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
A. HONDA . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
S. OKAMOTO . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Luxembourg
C. WOLFF . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Mexique
F.-M. DEL CANTO . . . . . . . . . . . .
M. LOZANO Y ALATORRE . . . .

Finlande

au point de vue ensemble de représentation, la
France, qui mena trois de ses servants jusqu’au
quart de finale, deux en demi-finale et un en finale,
accomplit une magnifique performance.

Malgré son jeune âge Vincent RICHARDS —
il est né en mars 1903 et avait par conséquent
un peu plus de 21 ans au moment du tournoi
Olympique — était dés ce moment considéré
comme l’un des quatre meilleurs joueurs des
Etats-Unis, après TILDEN et JOHNSTOS, et
sur le même plan que WILLIAMS. C’est indis-
cutablement le grand espoir du tennis américain.
A l’instar de son maître, le grand TILDEN, c’est
un joueur des plus complets, sachant comme lui
admirablement adapter son jeu, en le variant, au
style de ses adversaires. Dans ce tournoi, notam-
ment, ni SLEEM, ni ALONSO, ni LACOSTE, ni
COCHET n’ont été battus par lui de la mêrne
façon. Et le reproche de ne voir en lui surtout
qu’un joueur de volée tombe de lui-même devant
pareils résultats obtenus avec des manibres si
diverses. II n’est peut-être pas un technicien aussi
virtuose que TILDEN, mais comme tacticien il
est bien de son école. Sans doute peut-on regretter
l’absence de celui-ci, comme aussi celle de JOHNS-
TON et des Australiens PATERSON et ANDER-
SOS. Mais Vincent RICHARDS n’en demeure pas
moins digne du titre de champion olympique qu’il
a si brillamment conquis.

22 ans
35 ans
35 ans
33 ans

26 ans
23 ans
28 ans
20 ans

37 ans
36 ans
25 ans

22 ans
38 ans

36 ans
27 ans
37 ans
20 ans

37 ans
33 ans
36 ans
30 ans

41 ans
23 ans
45 ans
32 ans

42 ans
2 9 an s

35 ans
30 ans
30 ans
35 ans

30 ans

31 ans
30 ans

1er Tour.
30 Tour.
1er Tour.
1er Tour.

1/2 Fin.
Finale.
3e Tour.
1 /4 Fin.

1/8e Fin.
1/8e Fin.
2e Tour.
3e Tour.

Ier Tour.
3e Tour.

2e Tour.
2e Tour.
3e Tour.
3e Tour.

2e Tour.
1/8e Fin.
1er Tour.
1er Tour.

2e Tour.
2e Tour.
1/4 Fin.
3e Tour.

Ier Tour.
Ier Tour.

N. Part.
1/2 Fin.
N. Part.
Ier Tour.

1/8e Fin.
I/4 Fin.
1er Tour.
2e Tour.

1er Tour.

Ier Tour.
Ier Tour.

V o i r -  l a  s u i t e  d e  l a  L i s t e  d e s  E n g a g é s  á  l a  p a g e  3 8 4 .



LE SIMPLE MESSIEURS

Deux attitudes de H.-S COCHET dans la finale du simple messieurs
Une volée haute H.- S. COCHET Un reverse de volée haute.

classé deuxtéme du simple messieurs.

49 �  �

Un revers de U. de MORPURGO

classé 3e du simple messieurs.

U. de MORPURGO. Le service de J.-K. BOROTRA

classé 4e du simple messieurs.



TABLEAU SYNOPTIQUE DES RÉSULTATS DE L’ÉPREUVE SIMPLE MESSIEURS





Norvège
C. LANGAARD . . . . . . . . . . . . .
J.-V. NIELSEN . . . . . . . . . . . . . . . .

Portugal

14 ans I
er Tour.

28 ans 3e Tour.

25 A. CASANOVAS . . . . . . . . . . . . . . . .  29 ans
48 R. CASTRO . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  25 ans

Roumanie
46 G. LUPPU

N. M I S H U . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
A. ROMAN . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

92 M. STERN.. . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Suède

24 ans
11 ans
28 ans
37 ans

29
74

H.-C. MULLER . . . . . . . . . . . . . . . .
S.-C. WENNERGREN . . . . . . . . .

Suisse

28 ans 2e Tour.
35 ans 2e Tour.

7
59
32
84

C. AESCHLIMANN.. . . . . . . . . . .
P. DEBRAN . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
M. FERRIER . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
H.-G. SYZ . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Tchécoslovaquie
J. KOZELUG . . . . . . . . . . . . . . . . . .
P. MACENAUER . . . . . . . . . . . . . . .
B. ROHRER . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
L. ZEMLA . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

28 ans 3e Tour.
24 ans 2e Tour.
23 ans 2e Tout.
33 ans 2e Tout.

79
2

22
76

20 ans
23 ans 3

e Tour.
29 ans Ier Tour
37 ans 2e Tour.

LISTE DES ENGAGÉS (Suite) Yougoslavie
I. BALAS.. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
A. DURDJENSKI . . . . . . . . . . . . . . .

28 ans N. Part
26 ans ler TOUT

27
65

CLASSEMENT DES NATIONS
N. Part.
I
er Tour.

2e Tour.
ler Tour.
2e Tour.
N. Part.

I e r  ETATS-UNIS, IO Points (Ier V. RI-
CHARDS).

2e FRANCE, 5 Points (29 H. COCHET).
3e ITALIE, 4 Points (3e U. DE MORPURCO).
4e FRANCE, 3 Points (4e J. BOROTRA).

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES
I908 LONDRES, M.-J.-G. RITCHIE (Grande-Breta-

gne).
1912 STOCKHOLM, C. WISSLON (Afrique du Sud).
19I6 N’a pas eu lieu.

3e Tour.

1920 ANVERS, RAYMOSD (Afrique du Sud)
1924 PARIS, V. RICHARDS (Etats-Unis).

la Belgique, la Grèce, l’Irlande et la Hongrie.
Aprés les huitiémes de finale, la Hollande, les
Indes, l’Italie, la Suéde disparurent á leur tour.
Si bien que pour les quarts de finale restérent
seules en présence 5 nations: les Etats-Unis, la
France et la Grande-Bretagne, avec deux repré-
sentantes chacune, l’Espagne et la Norvége chacune
avec une. Avec Miss MALLORY et Mlle ALVA-
REZ, la Norvège et l’Espagne perdirent leurs
chances en quarts de finale. Demeuraient seules
en demi-finale la France avec Mme GOLDING et
Mlle VLASTO, la Grande-Bretagne avec Miss
MAC KANE et les Etats-Unis avec Miss HELEN
WILLS

Les demi-finales opposérent Mme GOLDING á
M i s s  W I L L S  e t  M i s s  M A C  K A N E  á  M l l e
VLASTO. Mais tandis que Miss WILLS triom-
phait avec facilité par 6-2, 6-1 de son adversaire,
Mlle VLASTO ne l’emporta qu’avec beaucoup de
difficulté, aprés avoir perdu par o-6 le premier
set, et failli succomber dans le second qu’elle
n’enleva que de justesse par 7-5. Le troisiéme set
la vit par contre dominer sa rivale.

La finale eut donc lieu, le 20 juillet aprés-midi,
au cours de la même réunion qui vit celle du
simple Messieurs, entre Miss WILLS et Mlle
VLASTO. Le résultat fut celui qu’on devait régu-
liérement escompter. Mlle VLASTO étant moins
complète que sa rivale qui la domina, sans cepen-
dant jamais la surclasser, et la battit par 6-2, 6-2

Miss HELEN WILLS arrivait aux Jeux Olym-
pique précédée d’une grosse réputation qu’elle
S’téait faite avec’ une rapidité prodigieuse — elle
n’avait que 19 ans -- aux Etats-Unis, où elle 
S’éait montrée supérieure á Miss MALLORY, la
seule femme qui ait réussi à battre Suzanne LEN-
GLEN. Miss WILLS a confirmé cette réputation.
et sans atteindre á la maîtrise d’une Suzanne LES-
GLEN, on peut dire qu’elle a affirmé une nette
supériorité sur toutes les autres concurrentes du
tournoi. II ne lui fallut jamais plus de 2 sets
dans chacun de ses matches. Miss MALLORY
fut celle de ses adversaires qui marqua le plus de
jeux contre elle: cinq en deux sets.

EPREUVE N o  72 exceptionnelle permet d’affirmer qu’elle eut sans
doute triomphé. Mais peut-être aussi cette absence
a-t-elle précisément rendu ce tournoi plus ouvert,
partant plus intéressant sportivement.

L’âge moyen des joueuses se rapprochait sensi-S I M P L E  D A M E S

I r e H .  W I L L S
Etats-Unis

28 J. VLASTO
France

3e K. MAC KANE
Grande-Bretagne

H .  W I L L S .

blement de celui des joueurs: entre 25 et 30 ans,
la plus âgée étant Mme DE BORMAN (Belgique),
avec 43 ans et la benjamine se trouvant être pré-
cisément, avec ses 19 printemps, celle qui devait
être la triomphatrice, Miss HELEN WILLS.

Le tournoi nécessita 8 tours
Un Ier tour, avec 6 matches;
Huitièmes de finale;
Quart de finale;
Demi-finales ;
Finale.
En outre, un match supplémentaire eut lieu

pour la désignation de la 3e place entre les battues
des demi-finales et fut remporté par Mis MAC
KANE sur Mme GOLDING, par 5-7, 6-3 et 6-o.

Après le premier tour, seul le Danemark dis-
parut de la compétition, mais dés 12 second, quatre
autres nations perdirent toutes leurs représentants :

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
Les matches des différents tours de la compéti-

tion se sont disputés concurremment avec ceux
du simple Messieurs et dans les mêmes conditions
de régularité sur les courts olympiques de Colom-
bes. 11 n’y eut aucun incident qui vaille la peine
d’être noté.

La compétition avait réuni 38 engagenients re-
présentant 15 nations.
pants,

II n’y eut que 31 partici-
le Luxembourg étant forfait général avec

son unique représentante Mlle LE GALLAIS. Les
autres défaillantes furent : Mmes FONRODONA
et MARNET (Espagne),
(France),

Suzanne LENGLEN
CONTOSTAVLOS (Italie), A part Su-

zanne LENGLEN, malade, et Miss RYAN, on peut
dire que le tournoi réunit les meilleures joueuses du
monde. Il faut regretter toutefois spécialement
l’absence de Suzanne LENGLEN, dont la maîtrise

L I S T E  D E S  E N G A G É E S
21

D a n e m a r k

E . B R E H M . . . . . . . . . . . . . . . . . .  23 ans Ier Tour.

Engagées Participantes

Nations . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 15 14
Individuelles . . . . . . . . . . . . . . 38 31

E s p a g n e

12 E . A L V A R E Z . . . . . . . . . . . . . . . .  19 ans 1/4 Fin.
25 I. FONRODONA.. . . . . . . . . . . 23 ans N. Part. .

1 M.-L. MARNET.. . . . . . . . . . . . 24 ans N. Part.
37 R. TORRAS . . . . . . . . . . . . . . . . . 23 ans I/8e Fin.

No D’ORDRE
FIGURANT AU
CABLEAU DE5
RÉSULTATS

Belgique

E t a t s - U n i s
NOMS AGE PROGRESSION
DES DES DANS

ENGAGÉS PARTICIPANTES LE TOURNOI
1/8e Fin.
114 Fin.
2e Tour.
Champion.

E. GOSS . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  28 ans
M. JESSUP . . . . . . . . . . . . . . . . . .  28 ans
L. SCHARMAN . . . . . . . . . . . . . .  23 ans
H, WILLS.. . . . . . . . . . . . . . . . . .  19 ans

28
33
11

37
A.-C.-G. DE BORMAN . . . . . . . 43 ans 2e Tour.
M.-M.-A. DUPONT.. . . . . . . . . 32 ans 2e Tour.

16 G.. K-A. JANSSEN.. . . . . . . . 35 ans Ier Tour.
26          M.-P.-J. STORMS . . . . . . . . . . . 38 ans 2e Tour. V o i r  l a  s u i t e  d e  l a  L i s t e  d e s  E n g a g é s ,  à  l a  p a g e  3 8 7 .

—  —



LE SIMPLE DAMES

Les deux concurrentes de la finale du simple dames.
Une reprise de service de la championne olympique Miss H. WILLS, Une volée haute de Mlle J. VLASTO

classée deuxéme du simple dames.

Mlle J. VLASTO

classée deuxiéme.

Pendant une demi-finale du simple dames.

Un coup droit de Miss K. MAC KANE

qui s’assura la 3e place du tournoi sur Mme A.-G. GOLDING.
Miss K. MAC KANE

classée troisiéme

— 385 —



TABLEAU SYNOPTIQUE DES RÉSULTATS DE L'ÉPREUVE SIMPLE DAMES

M a t c h  p o u r  l a  3 e  p l a c e

:  

K .  M c .  K a n e   G . - B r . ,  V a i n q u e u r  d e  A .  G o l d i n g  F r a n :  5 - 7  6 - 3  6 - 0

—
 





 —

:



LISTE DES ENGAGÉES (Suite)

France
23

30
7

36
15

Luxembourg
R. LE GALLAIS.. . . . . . . . . .

Norvège
C. DAHL . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
M. MALLORY.. . . . . . . . . . . . . .

Suède
S. FICK . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
L.-E. VON ESSEN.. . . . . . . . .

21 ans N. Part

34 ans 2e Tour.
40 ans 1/4 Fin.

37 ans I/8e Fin.
28 ans Ier Tour.

A.-G. GOLDING . . . . . . . . . . . . .
S. LENGLEN . . . . . . . . . . . . . . . .
j.-G. VAUSSARD . . . . . . . . . . . .
J.-P. VLASTO . . . . . . . . . . . . . .

Grande-Bratagne
F COVELL . . . . . . . . . . . . . . . . .
K. MAC KANE. . . . . . . . . . . . . .
SATTERTH-WAITE . . . . . . . . .
D.-C. SHEPHERD BARRON

Grèce
H. CONTOSTAVLOS . . . . . . . .
L.VALAORITI SCARAPANGA

Hollande
K. BOUMAN . . . . . . . . . . . . . . . .

Hongrie

1. PETERY . . . . . . . . . . . . . . . .
M. KRENCSEY.. ................

Indes
V. POLLEY . . . . . . . . . . . . . . . .

Irlande

R.-P. BLAIR WHITE . . . . . . .
M.-H. WALLIS . . . . . . . . . . . . . .

Italie

P. BOLOGNA., . . . . . . . . . . . . .
M. FORLANINI . . . . . . . . . . . . . .
R. GAGLIARDI., . . . . . . . . . . .
G. PERELLI . . . . . . . . . . . . . . . .

37 ans I/2 Fin.
25 ans N. Part.
31 ans 29 Tour.
21 ans Finale.

18
38
4

24

27
10

5

17
35

9

22
19

13
3

20
32

1/8e Fin.
1/2 Fin.
1/8e Fin.
1/4 Fin.

29 ans
27 ans

27 ans
CLASSEMENT DES NATIONS

Ier ETATS-UNIS, IO Points (Ier H. WILLS).

2e FRANCE, 5 Points (2e J. VLASTO).

3e GRANDE-BRETAGNE, 4 Points (3e K. MAC
KANE).

4e FRANCE, 3 Points (4e A. GOLDING).

N. Part.
2e Tour.27 ans

21 ans 1/8e Fin.

30 ans 2e Tour.
28 ans N. Part.

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES

1/8e Fin. 1908 LONDRES, Mrs. L. CHAMBERS (Grande-Bre-
tagne).

30 ans 2e Tour.
24 ans Ier Tour.

35 ans 28 Tour.
26 ans N. Part.
29 ans 1/8e Fin.
27 ans 2e Tour.

1912 STOCKHOLM, M. BROQUEDIS (France).

1916 N' a pas eu lieu.
1920 ANVERS, S. LENGLEN (France).
1021 PARIS, H. WILLS (Etats-Unis).

31 ans

É P R E U V E  N °  7 3
3e place entre les battus des demi-finales fut gagné
par LACOSTE-BOROTRA (France) sur CONDON-
RICHARDSON (Afrique du Sud), par 6-3, 10-8,
6-3.

Dés le premier tour, la Grande-Bretagne, la Hol- 
lande, la Roumanie, le Portugal, la Hongrie et
l’Irlande sont éliminés. Cette disparition, dés le 
premier choc, de la Grande-Bretagne, n’est pas 
sans causer quelque surprise. Il est vrai que sa
meilleure équipe, KINGSCOT-J. WEATHLEY eut
la malchance de tomber sur cel le  des fréres
ALONSO.

Au 2e tour, les victimes sont plus nombreuses 
encore. L’Argentine, la Belgique, la Yougoslavie,
le Chili, le Japon, la Suisse, l’Australie, le Mexique 
et la Norvège disparaissent et avec elles des équi- 
pes qui, comme les deux japonaises, et celle aus-
tralienne WILLARD-BAYLEY étaient estimées
comme devant aller plus loin dans le tournoi.
Aprés les huitièmes de finale, il ne reste plus en
présence, pour les quarts, que la France et tes
Etats-Unis, avec deux équipes chacune, la Suede,
l’Afrique du Sud, l’Espagne et les Indes, chacune
avec une. Les deux équipes françaises passent Vic-
torieusement les quarts de finale’, ainsi que les
Américains RICHARDS-HUNTER et les Sud-Afri-
tains CONDON-RICHARDSON qui ont réussi
l’exploit d’éliminer la deuxiéme paire WILLIAMS-
WAHSBURN. Les fréres ALONSO, eux, ont été
victimes de l’équipe RICHARDS-HUNTER.

En demi-finales, tandis que les Français BRU-

Iers

GNON-COCHET Eliminaient, non sans peine, en 4
sets, les Sud-Africains, RICHARDS-HUNTER ne
venaient Æ bout, qu’avec plus de difficulté encore,
en cinq sets, de BOROTRA-LACOSTE.

La finale opposa donc BRUGNON-COCHET Æ
RICHARDS-HUNTER. Les Français donnérent
d’abord l’impression de devoir gagner en enlevant
facilement le premier set, mais grâce surtout Æ la. .
puissance de RICHARDS, les Américains mirent
Æ leur actif les 2e et 3e sets. Le 4e vit le réveil
des Français. Mais cet effort devait être le der-
nier et les Américains emportérent le set décisif.

Nous avons parlé, par ailleurs, de Vincent RI-
CHARDS, champion olympique du simple.  Son
partenaire HUNTER compte lui aussi parmi les
six meilleurs joueuis des Etats-Unis. De tempéra-
ment agressif, il est cependant un tacticien remar-
quable, ce qui fait de lui un joueur de double de
premier ordre. Il est âgé de 30 ans. Cette même
équipe venait de gagner le tournoi de Wimbledon.

—       —

Le tournoi nécessita 6 tours:
I premier tour avec 13 matches et I9 équipes;
I deuxiéme tour avec 16 matches;
Huitiémes de finale;
Quarts de finale;
Demi-finale ;
Finale.
En outre, le match supplémentaire pour !a

DOUBLE MESSIEURS

V .  R I C H A R D S .
F . - T .  H U N T E R
Etats-Unis

J. BRUGNON J. BOROTRA
2e H. COCHET 3e

J. LACOSTE
France France

V .  R I C H A R D S

C O N S I D É R A T I O N S  G É N É R A L E S

Le tournoi s’est disputé sur les courts olympi-
ques de Colombes, dans les mêmes conditions de
parfaite régularité que les autres catégories.

La compétition avait réuni l’inscription de 45
équipes représentant 27 nations. 39 seulement s’ali-
gnérent, ne représentant plus que 24 nations, la
Chine, le Portugal et la Yougoslavie ayant déclaré
forfait. La plupart des compétiteurs participant
également au simple, la moyenne d’age est donc
sensiblement la même que celle de cette catégorie.
L’équipe doyenne d’âge était celle formée par les
Hindous JACOB et SLEEM (45-32 ans). L’équipe
BOROTRA-LACOSTE (26-20) était une des plus
jeunes. F . - T .  H U N T E R .



LISTE DES ENGAGÉS

Engagés Participants
— —

Nations . . . . . . . . . . . . . . . . . . 27 24
Individuels . . . . . . . . . . . . . . . 9 0 78

Indes
S.-M. HADI . . . . . . . . . . . . . . . . . .
D. RUTNAM . . . . . . . . . . . . . . . .
S.-M. JACOB . . . . . . . . . . . . . . . .
M. SLEEM.. . . . . . . . . . . . . . . . .

Irlande
E. MAC CREA . . . . . . . . . . . . . .
W.-G, IRELAND . . . . . . . . . . . .

Italie
C. COLOMBO . . . . . . . . . . . . . .
R. SABBADINI . . . . . . . . . . . . . .
U. DE MORPURGO . . . . . . . .
C. SERVENT1 . . . . . . . . . . . . . .

Japon
T. HARADA . . . . . . . . . . . . . . . . .
S. OKAMOTO . . . . . . . . . . . . . . . .
A. HONDA.. . . . . . . . . . . . . . . . .
M. FUKUDA . . . . . . . . . . . . . . .

Mexique
F.-M. DEL CANTO . . . . . . . . . .
M. LOZANO Y ALATORRE

Norvège
C. LANGAARD . . . . . . . . . . . . . .
J.-V. NIELSEN . . . . . . . . . . . . . .

Portugal
A. CASANOVAS. . . . . . . . . . . . .
R. CASTRO.. . . . . . . . . . . . . . . .

Roumanie
G. LUPPU . . . . . . . . . . . . . . . . .
A. ROMAN . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
N. MISHU.. . . . . . . . . . . . . . . . . .
M. STERN . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Suède
H.-C. MULLER . . . . . . . . . . . . .
S.-C. WENNERGREN . . . . . . .

Suisse
C. AESCHLIMANN . . . . . . . . . .
M. FERRIER . . . . . . . . . . . . . . . .
P. DEBRAN . . . . . . . . . . . . . . . . .
H.-G. SYZ . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Tchécoslovaquie
A. GOTTLIEB . . . . . . . . . . . . . .
B. ROHRER . . . . . . . . . . . . . . . .
J. KOZELUH . . . . . . . . . . . . . . .
L. ZEMLA . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Yougoslavie.
1. BALAS . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
A. DURDJENSKI . . . . . . . . . . . .

No D’ORDRE

114 Fin.

Ier Tour.

FIGURANT AU NOMS
TABLEAU DES DES

RÉSULTATS ENGAGÉS

A G E  PROGRESSION
DES DANS

PARTICIPANTS LE TOURNOI

21 ans
29 ans
29 ans
26 ans

1/2 Fin.

N. Part.

20 ans

24 ans
21 ans

2e Tour.

1/8e Fin.

25 ans
31 ans

2e Tour.

30 ans
30 ans
27 ans
34 ans

2e Tour.

2e Tour.

24 ans
22 ans

2e Tour.

N. Part.

N. Part.

27 ans
29 ans
28 ans
28 ans

Ier Tour.

1/8e Fin.

28 ans
30 ans
20 ans

1/4 Fin. 24

1/8e Fin. 22

30 ans
22 ans
30 ans
33 ans

Champions.

1/4 Fin.

22 ans
33 ans
35 ans
35 ans

2e Tour.

1/8e Fin.

26 ans
20 ans
29 ans
23 ans

1/2 Fin.

Finale.

36 ans
25 ans

Ier Tour.

Ier Tour.

22 ans
38 ans

1/8e Fin.

27 ans
36 ans
20 ans
37 ans

1er Tour.

Ier Tour.

37 ans
30 ans
33 ans
36 ans

Ier Tour.

I
er Tour.

23 ans
23 ans
45 ans
32 ans

41

20

23

38

5

35

‘3

36

40

14

II

30

2

16

27

7

Afrique du Nord

J.-J. CONDON . . . . . . . . . . . . . .
I.-J. RICHARDSON . . . . . . . . .
L.-B. RAYMOND .. . . . . . . . . . . .
P.-D.-B.- SPENCE . . . . . . . . . .

Argentine
H. CATTARUZZA . . . . . . . . . . .
J.-R. WILLIAMS . . . . . . . . . . . .
C. DUMAS . . . . . . . . . . . . . . . . . .
G.  ROBSON . . . . . . . . . . . . . . . .

Australie 
J.-P.-A. BAYLEY . . . . . . . . . . . .
A.-J. W I L L A R D . . . . . . . . . . . .

Belgique
V.-A DE LAVELEYE . . . . . .
J.-M. WASHER . . . . . . . . . . . . . .
S.-J.-J. HALOT . . . . . . . . . . . . . .
A.-T.-E. LAMMENS.. . . . . . . . .

Chili
D. TORRALVA-PONSA . . . . . .
L. TORRALVA-PONSA . . . . . .

China
L. WEI . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
N.-G. SZEKWONG . . . . . . . . . .
H.-H. KHOO.. . . . . . . . . . . . . . .
W.-U. SZE-CHEUNG . . . . . . . .

Danemark
E.-C. BACHE . . . . . . . . . . . . . . . .
B. THALBITZER . . . . . . . . . . .
E. TEGNER . . . . . . . . . . . . . . . .
E. ULRICH . . . . . . . . . . . . . . . .

Espagne
J. ALONSO.. . . . . . . . . . . . . . . . .
M. ALONSO . . . . . . . . . . . . . . . . .
E. FLAQUER . . . . . . . . . . . . . . .
R. SAPRISA . . . . . . . . . . . . . . . . .

Etats-Unis
F.-T. HUNTER . . . . . . . . . . . . .
V. RICHARDS . . . . . . . . . . . . . .
W. WASHBURN . . . . . . . . . . . .
R.-N. WILLIAMS . . . . . . . . . . .

Finlande
A.-W. GRAHN . . . . . . . . . . . . . .
E. SCHYBERGSON . . . . . . . . .
R.-R. GRANHOLM . . . . . . . . . .
E.-B. SCHILDT . . . . . . . . . . . .

France
J.-R. BOROTRA . . . . . . . . . . . .
J.-R. LACOSTE . . . . . . . . . . . . . .
T. BRUGNON . . . . . . . . . . . . . .
H.-J. COCHET . . . . . . . . . . . . . .

Grande-Bretagne
GODFREE . . . . . . . . . . . . . . . . . .
M. WOOSNAM . . . . . . . . . . . . . .
A.-R. KINGSCOTE . . . . . . . . . .
J.-D. WHEATLEY . . . . . . . . . .

Grèce
P. PAPADOPOULOS . . . . . . . .
A. KERLENTIS . . . . . . . . . . . . . .

Hollande
G. LEEMBRUGGEN . . . . . . . .
M. VAN DER FEEN . . . . . . . .
H. TIMMER . . . . . . . . . . . . . . . .
C .  V A N  L E N N E P  . . . . . . . .

Hongrie
L. GONCZ.. . . . . . . . . . . . . . . . .
K. KIRCHMAYER.. . . . . . . . . .
B. KEHRLING . . . . . . . . . . . . . .
A. KELEMEN . . . . . . . . . . . . . . .

Ier Tour.29 ans
42 ans9

25

I

44

29

6

43

10

 4

39

34

21

33

15

31

9

45

3

42

8

17

32

37

26

12

18

28

1/8e Fin.

1/8e Fin.

35 ans
30 ans
30 ans
35 ans

2e Tour.

2e Tour,

2e Tour.31 ans
30 ans

2e Tour.34 ans
28 ans

N. Part.29 ans
35 ans

1er Tour.24 ans
29 ans
31 ans
37 ans

N. Part.

1/4 Fin.28 ans
35 ans

28 ans
23 ans
24 ans
33 ans

2e Tour.

2e Tour.

2e Tour.31 ans
29 ans
20 ans
37 ans

1/8e Fin.

28 ans
26 ans

N. Part.

CLASSEMENT DES NATIONS

Ier ETATS-UNIS, 10, Points (Ier V. RICHARDS
et F. HUNTER).

2e FRANCE, 5 Points (2e J. BRUGNON et H.
COCHET).

3e FRANCE, 4 Points (3e  J.  BOROTRA et
J LACOSTE).

4e AFRIQUE DU SUD, 3 Points (4e J. (CON-
DON et J. RICHARDSON).

LES  VAINQUEURS  OLYMPIQUES
1908 LONDRES, G. HILLYARD et R. DOHERTY

(Grande-Bretagne).

1912 STOCKHOLM, A. KITSON et C. WINSLOW
(Afrique du Sud).

1916 N’a pas eu lieu.

1920 ANVERS, TURNBULL et WOOSNAM (Gde-
Bretagne).

1 9 2 4  P A R I S ,  V .  RICHARDS  e t  F .  HU N TER
(Etats-Unis).

—  —



LE DOUBLE MESSIEURS

Les vainqueurs J.-R. Borotra et J.-R. Lacoste
du double messieurs classés troisiénies.

F.-T. Hunter et v. Richards
en action.

J. Brugnon et H.-J. Cochet F.-T. Hunter et V. Richards,

classés deuxièmes, au cours de la finale. au cours du match final.
Au milieu : Les quatre finalistes du double messieurs

F.-T. Hunter, H.-J. Cochet, M. Decugis (arbitre), J. Brugnon et V. Richards.

 —  —



TABLEAU SYNOPTIQUE DES RÉSULTATS DE L'ÉPREUVE DOUBLE MESSIEURS

—
 





 —



Match pour la 3e place : J. Borotra - J. Lacoste. Fran., vainqueur de J. Condon -. J. Richardson, Af.-S., : 6-3 10-8 6-3

—
 


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ÉPREUVE No 74 Dans les demi-finales, 1’équipe britannique P.
COWELL-K. MAC KANE triomphe facilement
par 6-2, 6-2 des représentantes françaises Mmes
BILLOUT et Yvonne BOURGEOIS. Par contre,
la paire américaine H. WIGHTMAN-HELEN
WILLS a beaucoup plus de mal à Eliminer, par
6-3, r-6 et 7-5, les britanniques SHEPHERD BAR-
RON-COYLER.

La finale, quoique n’ayant nécessité que 2 sets,
fut des plus disputées, et ce n’est que par 7-5
et 8-6 que la paire américaine triompha. Au début
de chaque set, les Britanniques eurent l’avantage,
mais faiblirent sur la fin.

Nous avons parlé par ailleurs de Miss HELEN
WILLS, gagnante du simple Dames. Sa parte-
naire, Mrs WIGHTMAN, n’occupe pas un rang
prépondérant aux Etats-Unis parmi les joueuses
de simple. Mais c’est une remarquable joueuse de
double, tacticienne consommée, d’une sûreté de
jugement et d’exécution admirable. Ce sont d’ail-
leurs ces qualités de tête qui lui ont valu d’être
choisie comme capitaine de l’équipe de tête des
Etats-Unis.

Trois nations, l’Irlande, 1’Éspagne et l’Italie
disparaissent aux huitiémes de finale, le premier
tour n’ayant vu qu’un seul match, qui élimina
d’ailleurs l’équipe américaine JESSUP-GOSS.

DOUBLE DAMES

H .  W I G H T M A N
1 r e H .  W I L L S

Etats-Unis

P. COVELL D. SHEPHERD-BARRON
K. MAC KANE 3”
Grande-Bretagne Grande-Bretagne

CLASSEMENT DES NATIONSH .  W I G H T M A N .

Ire ETATS-UNIS, IO Points (Ier H. WIGTH-
MAN et H. WILLS).

2e GRANDE-BRETAGNE, 5 Points (2e P. CO-
VELL et K. MAC KANE).

3e GRANDE-BRETAGNE Points (39 D.
SHEPHERD-BARRON et E. COYLER).

4e  FRANCE, 3 Points (4e  M. BILLOUT et
Y. BOURGEOIS).

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
Ce tournoi

de Colombes.
eut lieu sur les courts olympiques
dans les meilleures conditions de

régularité. .
Il y avait eu 34 équipes engagées, représentant

II nations. 20 seulement prirent part effectivement
au tournoi. Deux nations avaient déclaré forfait:
la Gréce et la Norvége. Mêmes observations que
pour le double Messieurs, en ce qui concerne
l’âge des concurrentes, toutes étant pour la plu-
part des joueuses de simple. L’équipe doyenne
était 1’équipe belge de BORMAN-STORMS (34-
38 ans). Dans l’équipe victorieuse, si Mrs. WIGHT-
MAN comptait parmi les joueuses les plus âgées
(38 ans), par contre, sa partenaire Miss WILLS
en était la benjamine avec Mlle ALVAREZ (Ig ans).

Le tournoi ne nécessita que cinq tours:
Un premier tour avec un seul match et 15

exempts ;
Huitihmes de finale ;
Quarts de finale ;
Demi-finale ;
Finale.

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES
Cette épreuve ne figurait

Jeux antérieurs à 1920.
pas au programme des

1920 AN V E R S ,  Mc .
Bretagne).

NAIR et Mc. KANE (Grande-

H .  W I L L S .
19-1 PARIS, H. WLGIITMAN et 11. WILLS (Etats-

Unis).
Deux équipes britanniques, une française et une
américaine dépassent seules le cap des quarts de
finale. L’Italie, la Suéde et la Hongrie sont éli-
minées.

LISTE DES ENGAGÉES

Engagées Participantes
— 

9
20

Nations . . . . .

Individuelles

II

34

Grande-Bretagne
E.-L. COLYER. . . . . . . . . . . .
D.-C. SHEPHERD-BARRON
P. COVELL.. . . . . . . . . . . . . . . .
K. MAC KANE.. . . . . . . . . . . . .

Grèce
H. CONTOSTAVLOS.. . . . . . .
L .  V A L A O R I T I  S C A R A -

No D’ORDRE
FIGURANT AU NOMS
TABLEAU DES DES

RÉSULTATS ENGAGÉES

1/2 Fin.

Finale.

22 ans
27 ans
29 ans
27 ans

AGE PROGRESSION
DES DANS 10

PARTICIPANTES LE TOURNOI
9

Belgique
N. Part.1 / 8 e F i n .

N. Part.

A.-C. DE BORMAN.. . . . . . . . . 43 ans
7 M.-P.-J. STORMS. . . . . . . . . . . .  38 ans

M.-M.-A. DUPONT . . . . . . . . . .  32 ans
II G.-M.-A. JANSSEN . . . . . . . . . .  35 ans

MANGA . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Hongrie
1. PETERY . . . . . . . . . . . . . . . . .
M. KRENCSEY . . . . . . . . . . . .

Irlande
R.-P. BLAIR WHITE.. . . . . . .
M.-H. WALLIS . . . . . . . . . . . . . .

Italie
P. BOLOGNA . . . . . . . . . . . . . . .
M. PORLANINI . . . . . . . . . . . .
R. GAGLIARDI . . . . . . . . . . . . .
G. PERELLI . . . . . . . . . . . . . . . .

Norvége
C. DAHL. . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
M. MALLORY.. . . . . . . . . . . . . .

S u é d e
S. FICK . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
L.-L. VON ESSEN . . . . . . . . . .

27 ans

N. Part.30 ans
28 ansEspagne

E. ALVAREZ . . . . . . . . . . . . . . . .  19 ans
4 R. TORRAS . . . . . . . . . . . . . . . . .  29 ans

1. FONRODONA . . . . . . . . . . . .  23 ans
17 M.-L. MARNET. . . . . . . . . . . . .  24 ans

1/8 e Fin.

N. Part. I/8e Fin.30 ans
24 ans

Etats-Unis N. Part.

1/4 Fin.

35 ans
26 ans
29 ans
27 ans

Ier Tour.

Championnes.
8

14

M. JESSUP.. . . . . . . . . . . . . . . . .  28 ans
E. GOSS . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  28 ans
H. WIGHTMAN . . . . . . . . . . . . .  38 ans
H .  WILLS . . . . . . . . . . . . . . . . . .  19 ans

N. Part.34 ans
40 ans

France
15

1/2 Fin.

1/4 Fin.

M.-M. BILLOUT . . . . . . . . . . . .  31 ans
3 Y.-S. BOURGEOIS . . . . . . . . . .  22 ans

A.-G. GOLDING . . . . . . . . . . . . . .  37 ans
12 J.-G, VAUSSARD . . . . . . . . . .  31 ans

1/4  Fin.37 ans
28 ans6

�  �



TABLEAU SYNOPTIQUE DES RÉSULTATS DE L’ÉPREUVE DOUBLE DAMES

Math pour la 3e place : D. Shepherd-Barron - E. Coyler, G.-Br., vainqueur de M. Bilfout - Y. Bourgeois, Fran. : 6-1 6-2

—
  —



ÉPREUVE  No 75 COCHET. Ce fut une des équipes. défaillantes,
et cette absence enleva certainement un puissant
intérêt au tournoi.

La compétition nécessita 5 tours

Un premier tour avec II matches et 5 exempts;
Huitibmes de finale;

Quarts de finale ;
Demi-finales ;
Finale.

Mêmes conditions de moyenne d’âge que dans
les autres catégories. L’équipe victorieuse totali-
sait 71 années (Mrs WIGHTMAN 38, WIL-
LIAMS 33).

Dés le premier tour, la France perdit son uni-
que équipe : BILLOUT-BOROTRA, battue par
JESSUP-RICHARDS. Dans les huitiémes de finale,
les Indes, la Norvége, la Belgique, la Gréce, la
Hongrie, l’Italie et le Danemark disparaissaient
Æ leur tour et, seules, restaient en présence pour
les quarts de finale: les Etats-Unis et la Grande-
Bretagne avec leurs deux équipes, et l’Espagne,
l’Irlande, la Hollande et la Suède avec une. Les
deux équipes américaines Passérent avec facilité
le cap des demi-finales, Eliminant la paire hol-
landaise: K. BOUMAN-TIMMER et la paire bri-
tannique Mac KANE-GILBERT. La finale se ré
duisit donc á un duel américain que l’équipe
H. WIGHTMAN-P. WILLIAMS enleva, aprés 3
sets, 2-6, 8-6, 6-1 sur M. JESSUP-V. RICHARDS,
grâze surtout á la supériorité de Mrs WIGHTMAN
sur son adversaire féminine.

Dans le match de barrage pour la 3e place,
l’équipe hollandaise K. BOUMAN-H. TIMMER
triomphe par w. o. de K. MAC KANE-J. GIL-
BERT.

Nous avons parlé par ailleurs de Mrs WIGHT-
MAN, victorieuse avec Miss WILLS dans le cham-

pionnat double Dames. Son partenaire, WIL-
LIAMS, est considéré comme l’un des quatre
meilleurs joueurs des Etats-Unis, l’éga1 au moins
de Vincent RICHARDS.

WILLIAMS ne put donner sa mesure dans le
simple, du fait d’une blessure qu’il se fit au pied
en jouant contre M. ALONSO, qu’il battit néan-.
moins. Il méritait de cueillir une couronne olym-
pique.

CLASSEMENT DES NATIONS

DOUBLE  MIXTE

ter ETATS-UNIS, 10 Points (Ier H. WIGHT-
MAN et P. WILLIAMS).

2e ETATS-UNIS, 5 Points (20 M. JESSUP et
V. RICHARDS).

3e HOLLANDE, 4 Points (3e K. BOUMAN et
H. TIMMER).

4e GRANDE-BRETAGNE, 3 Points (40 K. Mc.
KANE et J. GILBERT).

H .  W I G H T M A N
Ire P .  W I L L I A M ' S

Etats-Unis

M. JESSUP R .  B O U M A N
2e V. RICHARDS 3e H. TIMMER

Etats-Unis H o l l a n d e

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES
CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES

Mêmes conditions de terrain, de température,
de lieu et de régularité que pour les autres caté-
gories du tournoi.

Vingt-sept équipes engagées, représentant 15
nations. Six équipes déclarérent forfait et une seule
nation : le Luxembourg.
Mlle LENGLEN devait disputer l’épreuve avec

1908 LONDRES. Ne figure pas au programme.
1912 STOCKHOLM, D. KORING et S. SCHOM-

BURCK (Allemagne).
1916 N’a pas eu lieu.
1920 ANVERS, D E C U G I S  e t  S .  LENGLEN

(France).
1924 PARIS, H. WIFHTMAN et P. WILLIAMS

(Etats-Unis).

LISTE DES ENGAGÉ

Engagés Participants
—

15
54

—
14
42

Hollande

Nations . .
Individuels

1/2  Fin.

No D’ORDRE
FIGURANT AU NOMS
TABLEAU  DES DES

RÉSULTATS ENGAGÉS

A G E

DES
PROGRESSION

DANS
LB TOURNOI

1/8 e Fin.

I
ER Tour.

Ier Tour.

1/4 Fin.

Ier Tour.

Finale.

Champions.

I
er Tour.

N. Part.

1/4 Fin.

1 /2  Fin.

N. Part.

1/8e Fin.

K. BOUMAN. . . . . . . . . . . . . . . .
H. TIMMER.. . . . . . . . . . . . . . . . .

Hongrie

1. PETERY . . . . . . . . . . . . . . . .
A. KELEMEN, . . . . . . . . . . . . . .
M. KRENCSEY . . . . . . . . . . . . . .
B. KEHRLING . . . . . . . . . . . . . .

21 ans
20 ans

30 ans
36 ans
28 ans
33 ans

Indes

N. POLLEY . . . . . . . . . . . . . . . .  31 ans
S.-M. JACOB . . . . . . . . . . . . . . . . 45 ans
M. TATA. . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  45 ans
M. SLEEM.. . . . . . . . . . . . . . . . .  32 ans

Irlande

R.-P. BLAIR-WHITE . . . . . . . .  30 ans
W.-G. IRELAND . . . . . . . . . . . . .  42 ans
M.-H. WALLIS . . . . . . . . . . . . . .  24 ans
E. MAC ‘CREA. . . . . . . . . . . . . .  29 ans

Italie

G . P E R E L L I . . . . . . . . . . . . . . . .  27 ans
U. DE MORPURGO . . . . . . . .  28 ans
R. GAGLIARDI . . . . . . . . . . . . .  29 ans
R. SABBADINI . . . . . . . . . . . . . .  30 ans

Luxembourg

R. LE GALLAIS ............ 21 ans
C. WOLFF.. . . . . ............ 30 ans

Norvège

C. DAHL.. . . . . . . . . . . . . . . . . . . 34 ans
C. LANGAARD.. . . . . . . . . . . . . 34 ans
M. MALLORY . . . . . . . . . . . . . . .  40 ans
J.-V. NIELSEN . . . . . . . . . . . . . .  28 ans

Suède

S. FICK . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
H.-C. MULLER . . . . . . . . . . . . . .
S.-C. WENNERGREN . . . . . . .
L.-E. VON ESSEN . . . . . . . . . .

28 ans
35 ans
28 ans

‘3

II

17

26

2

7

27

23

12

9

19

6

18

14

PARTICIPANTS

43 ans
30 ans
32 ans
30 ans

23 ans
29 ans

19 ans
30 ans
29 ans
20 ans

28 ans
22 ans
38 ans
33 ans

31 ans
26 ans
25 ans
23 ans

29 ans

27 ans
37 ans

22 ans

27 ans
38 ans

Belgique
A.-C.-G.

1/8e Fin.
DE BORMAN.. . . . . .

S.-J.-J. HALOT.. . . . . . . . . . .
M.-M.-A. DUPONT.. . . . . . . . .

N. Part.15

5

16

1

24

3

21

4

22

8

25

10

20

J.-M. WASHER . . . . . . . . . . . . .

Danemark
E. BREHM . . . . . . . . . . . . . . . . . .
E. TEGNER . . . . . . . . . . . . . . . . .

Espagne
E. ALVAREZ . . . . . . . . . . . . . . . .
E. FLAQUER . . . . . . . . . . . . . . . .
R. TORRAS.. . . . . . . . . . . . . . . .
R. SAPRISA . . . . . . . . . . . . . . . . .

Etats-Unis
M. JESSUP . . . . . . . . . . . . . . . . . .
V. RICHARDS . . . . . . . . . . . . . .
H. WIGHTMAN . . . . . . . . . . . . .
R.-N. WILLIAMS . . . . . . . . . . . .

France
M.-M. BILLOUT . . . . . . . . . . . .
J.-R. BOROTRA . . . . . . . . . . . .
S. LENGLEN . . . . . . . . . . . . . . .
H.-J. COCHET . . . . . . . . . . . . . .

Grande-Bretagrne
M.-P. COVELL . . . . . . . . . . . . . .
GODFREE . . . . . . . . . . . . . . . . . .
K. MAC KANE.. . . . . . . . . . . . .
J.-B. GILBERT . . . . . . . . . . .

Grèce
H. CONTOSTAVLOS . . . . . . . .
P. PAPADOPOULOS . . . . . . . .
L .  V A L A O R I T I  S C A R A -

MANGA . . . . . . . . . . . . . . . . . .
A. ZERLANTIS . . . . . . . . . . . . . .

1/8e Fin.

N. Part.

Ier Tour.

1/4 Fin.

1/8e Fin.

N. Part.’

N. Part.

10er Tour.

1/8e Fin.

1/4 Fin.

Ier Tour.

�  �



LE DOUBLE DAMES & LE DOUBLE MIXTE

H. Wightmann et H. Wills dans la
finale du double d a m e s  q u ' e l l e s
r e m p o r t e n t  s u r

P. Covell-K. Mac

Kane.

Fendant la finale du Double Mixte
M. Jessup et V. Richards classés deuxiémes.

Au milieu : Les vainqueurs du Double Mixte, H. Wightmann et R.-N. Williams.

—  —



TABLEAU SYNOPTIQUE DES RÉSULTATS DE L’ÉPREUVE DOUBLE MIXTE

—
 




 —



LES VAINQUEURS DU DOUBLE MIXTE

R. WILLIAMS -  H.  WIGHTMAN.

  —  —



GRÉCO-ROMAINELUTTE
Du Dimanche 6 au

Jeudi 10 Juillet 1924

2. SUÈDE

1. FINLANDE

6 Epreuves

Nos 76 à 81

3. ESTHONIE

C L A S S E M E N T  G É N É R A L  D E S  N A T I O N S

—  — 



CONSIDERATIONS GENERALES

HISTORIQUE.
La lutte existe depuis toujours, c’est un mouve-

ment d’instinct. De tous temps. les hommes se sont
empoignés pour vider leurs querelles, commençant
par se servir de leurs pieds et de leurs poings
pour en arriver fatalement au corps Æ corps pour
se renverser.

Cette empoigrade pour essayer d’amener l’ad-
versaire Æ terre, c’est la lutte primitive. Les pre-
miers hommes s’y entraînérent par délassement
dans les moments d’oisiveté.

On fait remonter l’origine de la lutte aux héros
et aux dieux. Apollon, Humés, Hérachés, Thésée
auraient pris part Æ des combats de ce genre
et Palaestra. personnification de la lutte, était
fille d’Hermés. Les poémes homéiques chantaient
ta lutte. Elle fit partie de l’éducation gymnique.
Avant notre ére, la lutte fut introduite officielle-
mentment dans le concours des jeux publics et
fit partie intégrante du penthale, où elle venait
immédiatement après la course. Les athlétes s’y
préparaient par un long entraînement et un régime
spécial. Les conditions du combat étaient fixées
par des réglements trés Précis et il était surtout
interdit de frapper- avec les pieds et les poings.
ce qui distinguait la lutte du pancrace et du
pugilat. Les athlétes combattaient mus, frottés
d’huile et de sable.

Puis, la lutte se perpétue 21 travers les siècles,
tantôt en faveur, tantôt délaissée, suivant la prédo-
minance de l’époque pour les exercices physiques.
L’époque de la Renaissance vit la lutte devenir
très en honneur parmi la noblesse dont les jeunes
seigneurs rivalisaient de force, d’adresse et de
courage au cours des letes et tournois restés
célébres.

Par la suite, In lutte fut surtout pratiquée Sous
les régnes combattants, très en honneur dans les
armées, dans les camps, où des tournois étaient
organisés pendant les périodes d’accalmie ou en
cantonnement d’hiver.

REGLEMENTS
(Extrait du Réglement International

qui fut appliqué aux Jeux de la VIIIe Olympiade)
I. Catégories. — Les concurrents seront répartis

d’aprés les six catégories de poids suivantes:
a) Coqs: jusqu’h 58 kilos;
b) Plumes! de 58 Æ 62 kilos;
C) Légers: : de 62 Æ 67 k. 500;
d) Moyens: de 67 k. 5oo Æ 75 kilos;
c) Mi-lourds: de 75 à 82 k. 500;
f Lourds: au-dessus de 82 k. 5oo.

2. Pesage. — Le pesage aura lieu le premier
jour du tournoi et se fera au plus six heures et
au moins deux heures avant le commencement des

M. Percy LONGHURST
secrétaire géneral

de la Fédération Internationale de Lutte

épruves, Si le tournoi est de longue durée, un
nouveau pesage aura lieu les troisième, cinquième.
septième jours, etc... D ans ce cas, les concurrents
ne devront pas peser plus de deus kilos au-dessus
de la limite de leur catégorie. S’ils ne peuvent
satisfaire Æ cette tolérance, ils seront exclus de
la compétition.

3. Durée des Matches. — La dur& d’un match
est de vingt minutes, plus, en cas de non tombé

et de I’impossibilité absolue de ne pouvoir donner
un vainqueur aux points, une reprise supplémen-
taire de six minutes au tapis (trois minutes pour
chaque adversaire).

J. Juges et arbitres. — Les juges et arbitres
sont proposés par les Associations affiliées 21 la

M. E. ROBERG
Président

de la Fédération Internationale de Lutte.

Fédération Internationale de Lutte Amateur et
choisis par le Comité Exécutif deux mois avant
les jeux Olympiques.

5. Jury. — Le jury est composé de cinq juges,
parmi lesquels sont choisis un juge-président,
chargé de donner la décision, et un juge-arbitre
qui conduit le match.

6. Décisions. Pour être valable, un tombé
doit être constaté par au moins deux juges. En
cas de non tombé pendant les 20 minutes admises,
les quatre juges, chacun pour soi et par éerit,
donnent leur décision au juge-président, lequel, au
cas où les décisions se diviseraient deux contre
deux, décide le match au profit de l’un des con-

currents ou, s’il y a match nul, décide la prolon-
gation du match pour la reprise supplémentaire de
six minutes. Les tombés qui pourraient se produire
pendant cette reprise supplémentaire ne comptent
pas. Apré’s ces sis minutes, les quatre juges
donnent de nouveau leur décision au juge-président
qui décide alors le match définitivement au profit
de l’un des deux lutteurs.

Deux défaites font perdre le droit de continuer
In compétition.

7 Classement. — Si deux ou trois lutteurs se
trouvent avoir un nombre égal de victoires et de
défaites, la priorité dans le classement est accordée
Æ celui qui a le plus de victoires par tombé qui
sont considérées supérieures aux victoires acquises
aux points. En cas d’égalité de victoires par
tombé, la priorité dans le classement est accordée
d’après la totalisation du temps de ces victoires.

MECANISME DES EPREUVES.
Dés le premier pesage executé, un tirage au sort

est fait par le Comité d’organisation, en présence
d’un dé1égué de chaque nation engagée. Ce tirage
au sort donne aux concurrents un numéro d’ordre
qui sert a opérer la classification de leurs matches
pour toute la duriée du tournoi,, en Avitant autant
que possible de faire combattre ensemble des lut-
teurs de même nationalité, tour par tour, jusqu’á
la finale.

LES ENGAGES ET LES PARTICIPANTS

En ce qui concerne la lutte gréco-romaine seule,
le nombre des engagés aux Jeux de 1924 a atteint
le chiffre de 252 représentant 21 nations. Le
réglement international n’autorisant que deux con-
currents par nation et par catégorie, 146 lutteurs
seulement purent participer au tournoi olympique
dans ce genre de style.

Quatre nations présentérent le maximum de

participants: ce sont la Finlande, la France, la
Hongrie et l’Italie, avec chacune une équipe de
12 lutteurs. Le Danemark eut II représentants

la Suéde 10, la Belgique et la Tchécoslovaquie 9,
et l’Autriche, 1’Esthonie et la Hollande 8.

Sauf pour la catégorie poids lourds, qui ne
réunit que 17 participants, les autres catégories
furent sensiblement égales avec les chiffres de 25
(coqs), 27 (plumes), 28 (legers), 27 (moyens) et
22 (mi-lourds). Ce dénombrement prouve excel-
lemment que la lutte peut être pratiquée par tous
les formats et qu’elle n’est pas seulement reservée
aux hommes lourds, comme l‘erreur en est com-
commune Æ presque tous les pays.

Pour opérer le classement des quatre premiers
de chaque catégorie, 255 luttes furent nécessaires,
se décomposant ainsi : coqs, 44; plumes, 48; légers,
40; moyens, 50; mi-lourds, 35 et lourds, 29.
100 victoires furent acquises avant la limite, 140
autres le furent aux points et les 15 restantes le
furent par forfait.

CONCLUSION.
Le Tournoi olympique des Jeux de 1924, si nous

nous en rapportons surtout ans Jeux de Stockholm
1912 et d’Anvers 1920, fut une fois de plus l’apa-
nage des lutteurs scandinaves, et plus particulié-
rement des Finlandais et des Suédois.

A Stockholm 1912, les Finlandais K. KOSKELO
(60), E. VARE (67) et Y SAARELA (lourds), rem-
portérent la premiére place, tandis que celle des
73 kilos Tétait par le Suédois C. JOHANSSON
et que la catégorie 83 kilos voyait le classement
ex-æquo de I. BOHLING, Finlandais et de A.
AHLGREN, Suédois, le jury ayant décidé d’opérer
ainsi aprés une lutte mémorable qui ne dura pas
moins de sept heures en trois séances.

A Anvers 1920. O. FRIMAN (60), E. VARE
(67,500) et A. LlNDSFORDS (lourds) firent triom-
pher les couleurs finlandaises. Les deus autres
catégories furent remportées par les Suédois K.
WESTERGREN (75) et C. JOHANSSON (82,500).

A Paris 1924, les places de premier furent acqni-
ses par I’Esthonien E. PUTSEP (58), les Fin-
landais K. ANTTILA (23), O. FRIMAN (67,500)
et E. WESTERLUND (759, le Suédois K. WES-
TERGREN (82,500) et le Français H. DEGLANE
(lourds).

Sur les seize places de premier que comportaient
les Jeux de Stockholm, Anvers et Paris, 9 I/2
le furent donc par les Finlandais, 4 1/2 par les
Suédois, I par un Esthonien et I par un Français.

Par cet exposé, l’on peut être tenté de croire
que les Finlandais et les Suiédois ont une technique
spéciale qui leur permet seule d’obtenir des résul-
tats superieurs Æ ceux de leurs concurrents. Cela
n’est pas trés exact et, quoique leur façon de
lutter ait un rapport assez lointain avec la vieille

M. Alfred BRULL
élu President

de la Fédération Internationale de Lutte
au Congrès de Paris, I924.

méthode classique. nous croyons ans plutot qu'une
grande puossance naturelle, allée á une trés sévére
préparntion. fit plus que leur technique le succés,
des lutteurs de ces deus pays voisins.

La meilleure technique scientifique fut repré-
sentés par les lutteurs hongrois, avec un style
tout de souplesse, très plaisant Æ voir. mais qui
manque malheureusement de puissance.

—  —



L’AMÉNAGEMENT PRÉVU PAR LE C. O. F., AU VÉLODROME D’HIVER
EN VUE DU TOURNOI OLYMPIQUE DE LUTTE GRÉCO-ROMAINE

V U E  D ’ E N S E M B L E  D U  R I N G  D E  L U T T E

LE D ISPOSIT IF  DES EMPLACEMENTS RESERVÉS AUX SPECTATEURS

—  —



Les Recettes et les Spectateurs de la Lutte Gréco-Romaine, au Vélodrome d’Hiver

TABLEAU R CAPITULATIF PAR R UNIONS

TABLEAU R CAPITULATIF PAR CAT GORIES DE PLACES

—  —



TABLEAU DES ENGAGEMENTS DE LA LUTTE GRÉCO-ROMAINE, PAR ÉPREUVE

Nota. � Les chiffres qui figurent sur ce tableau indiquent le nombre de bulletins d’engagements par nation. II est Æ remarquer qu’un athléte peut
être engagé dans plusieurs épreuves.

TABLEAU DES CONCURRENTS DE LA LUTTE GRÉCO-ROMAINE, PAR ÉPREUVE

Nota. — Les chiffres qui figurent sure ce tableau indiquent le nombre d’engagements qui ont été effectivement remplis. Il est à remarquer
qu’un athlète peut participer à plusieurs épreuves.



Les Pouvoirs Sportifs

Fédération Internationale de Lutte Amateur

Président : M. Roberg.
Secrétaire général : M. Percy Longhurst.

Fédération Française de Lutte

Président : M. Perroud.
Secrétaire général : M. Harasse.

Liste des Officiels Arbitres et Juges

Autriche : L. Hermann, R. Zimmerman, X. Markonis, Erno
Markus.

Belgique : A. Makar, A Dam, A. Servais, Ivan Eckhoven,
J. Van den Berghe, J. Van Gasbel.

Danemark : Holgar Nielsen, Arnold Richard, Nielsen.
Esthonie : Joh. Villemson.
Espagne : Carmelo, Davallitti.
Finlande : V i c to r  S m e d s ,  H a r a l d ,  N o v a b t o c d ,  Gustav

Sundvall.
France : Supervielle, Blum, Delmas, Roger Auger, Laigre 
Grande-Bretagne : Percy Longhurst.
Hollande : H. Van Putten, Ivan Deutekom, J.-B. Looman,

J.-B. Dreryck, W. Jansen.
Hongrie : Eug. Radvany, N. Esillag, Charles Rendek,

Emeric Szuberth.
Italie : Ricardo Mazillo, Edilio Pareto, Silvio Ugo.
Japon : Aida.
Lettonie : Jost, Lieut. Col. A. Pantocky.

M. Albert PERROUD
Président de la Fédération Française de Lutte
et de la Commission technique du C. O. F.

Commission technique de Lutte Libre

du Comité Olympique Français

MM. Perroud.
Delmas.
Philippon.
Moreau.
Supervielle.
Blum.
J. Bouquet.

M. J. BOUQUET
membre de la Commission technique du C. O. F.

Norvège : Erling Lystad, Ihovolf, H. Hany, Alfred Gun-
dersen.

Suède : Einar, Gottfrid, Swenson, Sven, Ohlsson.
Suisse : Gaston Leval, A. Longchamp.
Chronométreur :  Philippon.

JURY D’APPEL

MM. Roberg (Suède), Percy Longhurst (Grande-Bretagne),
Albert Perroud (France), Brull (Hongrie), Smedts (Finlande).

Eta t  des  Engagás  e t  des  Par t i c ipants  à  l a  Lut te  Gréco -Romaine

PAR NATIONS

N U M É R O T A G E  D E S  É P R E U V E S  

D E  L U T T E  G R É C O - R O M A I N E
N A T I O N S  ENGAGÉS PARTICIPANTS NATIONS ENGAGÉ PARTICIPANTS

Autriche . . . . . . . . . . . . . . . . .
Belgique . . . . . . . . . . . . . . . . .
Danemark . . . . . . . . . . . . . . .
Egypte . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Espagne . . . . . . . . . . . . . . . . .
Esthonie . . . . . . . . . . . . . . . .
Etats-Unis . . . . . . . . . . . . . . .
Finlande . . . . . . . . . . . . . . . . .
France . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Grèce . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Hollande . . . . . . . . . . . . . . . .
Hongrie . . . . . . . . . . . . . . . . .
Italie . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

—





—





—
168



—
100Report

Japon . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Lettonie . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Lithuanie . . . . . . . . . . . . . . . .
Luxembourg . . . . . . . . . . . . .
Norvège . . . . . . . . . . . . . . . .
Pologne . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Suède . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Suisse . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Tchécoslovaquie . . . . . . . . . .
Turquie . . . . . . . . . . . . . . . . .
Yougoslavie . . . . . . . . . . . . . .



 





 








  

7 6  P o i d s  c o q s .

7 7  P o i d s  p l u m e s .

7 8  P o i d s  l e g e r s .

7 9  P o i d s  m o y e n s .

80  Poids  mi - lourds .

8 1  P o i d s  l o u r d s .  













 






























 à reporter  Total. . . . . . . .

—  —



COMPTE RENDU DES ÉPREUVES DE LUTTE GRÉCO-ROMAINE

ÉPREUVE No
76

POIDS   COQS
(JUSQU’A 58 K.)

I
er E. PUTSEP

Esthonie

2e A. AHLFORS
Finlande

3e V. IKONEN

Finlande

ternational n’autorisant que deux participants par
nation, 25 concurrents furent pesés.

Quoique la plus légère, elle fut la plus longue-
ment disputée, car, sur les 44 luttes enregistrées,

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
Cette catégorie a atteint le chiffre de 44 engagés,

représentant 17 nations, dont 2, la Pologne et la
Yougoslavie, déclarènt forfait. Le réglement in-

10 victoires seulement furent acquises avant la
limite, 33 le furent aux points et 1 par forfait.
Le temps total est de 12 h. 50’ 44”, soit une
moyenne de 17’ 31” par match, ce qui est la plus
élevée.

LISTE DES ENGAGÉS .
ENCAGÉS PARTICIPANTS

—

A HERSCHMANN . . . . . . . . . . . . . . . . .
F LASNITZKA.. . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Belgique
H. DIERICKX . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
P. SLOCK.. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Danemark
H. ANDERSEN . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

G. GUNDERSEN . . . . . . . . . . . . . . . . . .
C. PETERSEN . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Esthonie
A. KOOLMANN . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
E. PUTSEP. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Finlande
A. AHLFORS . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
V.-V. IKONEN . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
K.-E. MAKINEN . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
V. PAPPINEN . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

France
G. APPRUZEZE. . . . . . . . . . . . . . . . . .
T. KUENY . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
R. POINCELET . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
J. SITTLER.. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Grèce
G. ZERVINIS.. . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Hollande
J.-L. VAN MAAREN . . . . . . . . . . . . . .

Le plus jeune des concurrents fut M. MAZHAR
(Turquie), 17 ans, et les plus agés E. VAN
MAAREN (Hollande) et G. PONTE (Italie), tous
les deux 34 ans.

Le premier. E. PUTSEP (Esthonie), 26 ans,
4 aux-points,’ dans le total de I h. 40’, soit un
temps moyen de 16’  40” par lutte.  C’est  un
athléte puissant, habitué des dures compétitions
scandinaves, ce qui fut son meilleur entraînement
pour les Jeux de 1924. De même que tous les
lutteurs esthoniens, il se présenta dans une con-
dition parfaite et fut trés bien conseillé et dirigé

CLASSEMENT DES NATIONS

1re ESTHONIE, IO Points (I
er E. PUTSEP).

2e FINLANDE, 9 Points (2 e A. AHLFORS,

5 p.; 39 V. IKONEN, 4 p.).
3e SUEDE, 3 Points (4e H. HANSSON).

Nations . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Individuels . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

NOMS AGE

DES DES
ENGAGÉS PARTICIPANTS

PROGRESSION
DANS

LE TOURNOI

ItalieAutriche

17 15
44 25

Hongrie
B. ELEK . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
A. MAGYAR . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
J. POLGARI . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
J. TASNADI . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

E. PUTSEP.

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES
Cette épreuve ne figurait pas au programme

des précedents Jeux Olympiques.

I924 PARIS, E. PUTSEP (Esthonie).

—

32 ans

31 ans
21 ans

20 ans
23 ans

25 ans
26 ans

27 ans
29 ans

22 ans
22 ans

19 ans

34 ans

26 ans

26 ans

5e Tour (aband.)
N. Part.

4e Tour (aband.).
26 Tour.

2e Tour.
2e Tour (aband.).
N. Part.

3e Tour.
Champion Olympiqu.

6e Tour.
6e Tour.
N. Part.
N. Part.

2 e Tour.
4e Tour.
N. Part.
N. Part.

2e Tour.

4e Tour.

N. Part.
5e Tour.
N. Part.
5e Tour.

NOMS AGE PROGRESSION

DES DES DANS

ENGAGÉS PARTICIPANTS 1.E TOURNOI

U. GHEZZI. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
G.  GOZZI . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
C.  PONTE . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
A. SELLERI . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Lettonie
A. KRIEVS.. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Norvège
S. MARTINSEN . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
R. OLSEN.. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
B. PEDERSEN . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
S. UNDHSEM . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Pologne
W. ZIOLKOWKI . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Suède
C.-L. ANDERSSON . . . . . . . . . . . . . . . .
H.-S. HANSSON . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
A. LARSSON . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
A. OSTMAN . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Tchécoslovaquie
F. BIDERMANN.. . . . . . . . . . . . . . . . . .
J. BOZDECH.. . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
J. SKOPOVY . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
J. TOMAN . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Turquie
M. MAZHAR.. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Yougoslavie
J. HOPMANN . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
S. PENZES . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

22 ans
34 ans

22 ans

25 ans
27 ans

N. Part.
3e Tour.
2e Tour.
N. Part.

2e Tour.

4e Tour.
5e Tour.’
N. Part.
N. Part.

N. Part.

23 ans

22 ans

20 ans
22 ans

17 ans

N. Part
6e Tour.
N. Part.
2e Tour.

N. Part.
3e Tour.
3e Tour.
N. Part.

2e Tour

N. Part
N. Part.

—  —



L E S  P O I D S  C O Q S

V. IKONEN
(Finlande)
classé 3e

A. AHLFORS
(Finlande)
classé 2e

A. MAGYAR, hongrois,
vainqueur aux points de A. OSTMAN, suédois,

(match du Ier Tour).

H. HANSSON
(Suéde)

classé 4e

T. KUENY
(France)

E. PUTSEP, Esthonie,
vainqueur aux points de V. IKONEN, Finlande,

(match du 2e Tour).

52 —  —



—
  —

TABLEAU SYNOPTIQUE DES RÉSULTATS DE L’ÉPREUVE POIDS COQS



20 victoires furent acquises avant la limite,
25 le furent aux points et 2 par forfait.  Le temps
total des 48 luttes est de 12 h. 40' 38". soit une
moyennes de 15' 51" par match.
le plus jeune concurrent fut O. KAPP (Estho-
nie), 19 ans, et le plus âgé fut E. PORRO (Italie),
39 ans.

Le Premier, K. Anttila (Finlande), 37 ans,

ÉPREUVE  No
77 C’est un lutteur d’une rare puissance à ce poids et

doué d’une farouche énergie qui ne laisse aucun
répit à son adversaire. Quoique ayant abandonné
les compétitions depuis 1922, il n’en continuait
pas moins à se maintenir, par un entraînement
rigoureux, dans une forme parfaite dans l’espé-
rance, réalisée, de terminer glorieusement sa car-
riére par une victoire olympique.

POIDS PLUMES
(DE 58 A 62 K.)

CLASSEMENT DES NATIONS

Ire FINLANDE, 15 Points (Ier K. ANTTILA.
 p.; 2e A. TOIVOLA, 5 p.).

2e SUEDE, 4 Points (3e E. MALMBERG.
3e NORVEGE, 3 Points (4e A. NORD)

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES
I e r K .  A N T T I L A

Finlande

2e A. TOIVOLA
Finlande

3e E. MALMBERC
Suède

Cette épreuve ne figurait pas au programme
des Jeux antérieurs à 1912.
1912  Stockholm, K. KOSKELO (Finlande).
1916 N’a pas eu lieu.
1920 Anvers, O. FRIMAN (Finlande).
1924 Paris, K. ANTTILA (Finlande)

K. ANTTILA.

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES fut vainqueur de 7 luttes, dont 4 par tombé et
3 aux points, dans le temps total de I h. 46’ 03”,
soit un temps moyen de 15’ 09” par lutte. K.
ANTTILA, dont la longue carrière lui permit de
remporter une rare collection de victoires, fut
déjà vainqueur olympique aux Jeux d’Anvers 1920,
mais dans le style libre, catégorie de 61 kilos.

Cette catégorie a atteint le chiffre de 45 engagés,
représentant 20 nations, dont 5, les Etats-Unis,
la Lithuanie, la Pologne, la Turquie et la You-
goslavie déclarérent forfait. 27 concurrents furent
pesés.

LISTE DES ENGAGÉS
ENGAGÉS PARTICIPANTS

Nations . . . . .  . . . . .  . . . . .  . . . ..
Individuels. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 

20 15
2745

NOMS AGE PROGRESSION
DES DANS

PARTICIPANTS LE  TOURNOI

AGE
DES

PARTICIPANTS

Belgique

25 ans
20 ans

33 ans
26 ans

31 ans

24 ans

20 ans
28 ans

19 ans
21 ans

37 ans

25 ans

23 ans
24 ans

22 ans
36 ans

PROGRESSION
DANS

LE TOURNOI

NOMS
DES

ENGAGÉS

Italie

3e Tour.
1er Tour (aband.).

G.  CAVALLERA . . . . . . . . . . . . . . . . .
G. GARGAND . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
E. PORRO . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

DES
ENGAGÉS

Autriche
K. MEZULIAN.. . . . . . . . . . . . . . . . . . .
J. PENCZIK.. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

N. Part
N. Part
2e Tour.39 ans

22 ans 2e Tour.

20 ans 4e Tour

21 ans 2e Tour

2e Tour (forfait).
3e Tour.

G. QUAGLIA . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Japon

K. NAITOH.. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

L. BOTTIN.. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
E. ROTTIERS.. . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Danemark
P. ERIKSEN. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
A. MEIER . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
A. TORGENSEN . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Espagne
D.  SANCHEZ . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
J. VALLMAJO-GIRALT.. . . . . . . . . .

Esthonie
V . E I G I . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
O. KAPP.. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
V. VALI . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . ....

Etats-Unis
BROWN . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Finlande
K. ANTTILA . . . . . . . . . . . . . . ..
E. HUUPPONEN . . . . . . . . . . . . . . . . . .
A. TOIVOLA . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

3e Tour.
N. Part.
4e Tour.

Lettonie
J. RUDZITS. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Lithuanie
P . P O Z E L A . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  N. Part.

2e Tour. Luxembourg
2e Tour. H . F E T T E S . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  25 ans 2e Tour (forfait)

Norvège
28 ans
26 ans

N. Part
4e Tour.
4e Tour.

M. EKEBERG . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 4e Tour
7e Tour
N Part

A. NORD. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .. . .
O. OLSEN. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Pologne
GERS . . . . . . . . . . . . . . . . . . . ..... N. PartN. Part. M.

Suède
Champion Olympique.
N. Part.

E. MALMBERG . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

8e Tour.
N. NILSSON . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
E. SVENSSON . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

7e Tour.
N. Part.
6e Tour

27 ans

28 ans

23 ans

France Tchécoslovaquie
DYRSMID. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
KOMAREK . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
K O U L A . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
RESAE . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Turquie

5e Tour.
N. Part.
2e Tour.
N. Part.

CAPRON . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
C. PACOME . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
E. ROTTENFLUC . . . . . . . . . . . . . . . . .
RUBISTCHON . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Hongrie
E. FEHRER . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
E. NEMETH . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
E. RADVANY . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
G. SZELL . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

3e Tour.
N. Part.
N. Part.
3e Tour.

F.
F.
J.
J. 26 ans

—  —

N. Part.
2e Tour.
5e Tour.

H. SAADOULLAH . . . . . . . . . . . . . . . . .
Yougoslavie

N Part.

N. Part. H. JOVAN . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .....



TABLEAU SYNOPTIQUE DES RÉSULTATS DE L’ÉPREUVE POIDS PLUMES—



L E S  P O I D S  P L U M E S

A. TOIVOLA, Finlande,
vainqueur aux points de K. MEZULIAN, Autriche,

(match du 2e Tour).

A. TOIVOLA
(Finlande)

classé 2e

E. MALMBERG
(Suède)

classé 3e

A. NORD, Norvège,
vainueur aux points de E. RADVANY, Hongrie,

(match du Ier Tour).

A. NORD
(Norvège)

classé 4e

M. CAPRON

(France).

E. MALMBERG, Suède.
vainqueur aux points de K. MEZULlAN, Autriche,

(match du 3e Tour).

—  —



ÉPREUVE N° 78

POIDS LÉGERS
(DE 62 A 67 K. 500)

Ier O. FRIMAN
Finlande

L. KERESZTES 3e K. WESTERLUSD
Hongrie Finlande

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
Cette catégorie a atteint le chiffre de 42 engagés,
représentant 20 nations, dont 2, la Suisse et la
Yugoslavie, déclarèrent forfait, 28 concurrents fu-
rent pesés. Ce fut donc la catégorie la plus
nombreuse.
23 victoires furent acquises avant la limite, 20
furent aux points et 6 par forfait. Le temps
tota1 des 49 luttes fut de 10 h. 48’, 39” soit une

NOMS
DES

ENGAGÉS

AGE PROGRESSION NOMS AGE PROGRESSION

DES DANS DES DES DANS

PARTICIPANTS LE TOURNOI ENGAGÉS PARTICIPANTS LE TOURNOI

S .
L.

L.
E.

H.
C.

A.

F.

A.
A.

O.
J.
N.
K.

M.
J.
G.
F.

B .

C.
J.

Autriche Hongrie
BERGMANN . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
SESZTAK . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Belgique
CHRISTOFFEL. . . . . . . . . . . . . . . .
MOLIN . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Danemark
ASKEHAVE . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
FRISENFELDT . . . . . . . . . . . . . . . .

Egypte
RAHMY . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Espagne
SOLE PLANA . . . . . . . . . . . . . . . . .

Esthonie

19 ans
24 ans

38 ans
20 ans

24 ans
25 ans

2e Tour (forfait).
4e Tour.

I .  DOBO . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
F. GYORGYEL.. . . . . . . . . . . . . . . . . . .
L. KERESZTES . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
M. MATURA.. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Italie

KUSNETS . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
PRAKS . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Finlande
FRIMAN . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

IKAVALKO . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
NYKANEN . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
WESTERLUND . . . . . . . . . . . . . . . .

France

30 ans

24 ans

20 ans
22 ans

30 ans

27 ans

CHASSAGNY. . . . . . . . . . . . . . . . . .
IOURLIN . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
METAYER . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
PARISEL . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Grèce
PAVLIDIS . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Hollande
COERSE . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
VAN BENTUM . . . . . . . . . . . . . . . .

20 ans
20 ans

27 ans

32 ans

2e Tour.
2e Tour.

R. DE MARCHI.. . . . . . . . . . . . . . . . .

4e Tour.
W. RANGHIERI . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

5e Tour (forfait).
D. ROCCA. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
A.  VENTURI . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Lettonie
2e Tour. P. RONIS . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Norvège
3e Tour. A. GAUPSETH.. . . . . . . . . . . . . . . . . . .

E. MIKKELSEN.. . . . . . . . . . . . . . . . .
6e Tour.  O. MJAATVEDT . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
4e Tour. Pologne

L. REKAWER. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Champion Olympique. Suède
N. Part.
N. Part.

O. BORGSTROM . . . . . . . . . . . . . . . . . .

6e Tour. Suisse
O. MARADAN . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

N. Part. Tchécoslovaquie
N. Part. J. BERANEK . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
2e Tour. L. BUSTA. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
3e Tour. J. CIHELKA.. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

F. KRATOCHVIL . . . . . . . . . . . . . . . . .

2e Tour. Turqule
II. FOUAD . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

3e Tour (forfait). Yougoslavie
N. Part. S.  WIESNECKER . . . . . . . . . . . . . . . . .

moyenne de 13’ 14” par match, ce qui est la
plus faible.

Le concurrent le plus âgé fut L. CHRISTOFFEL
(Belgique), 38 ans, et les plus jeunes furent
S. BERGMANN (Autriche) et L. REKAWEK (Po-
logne), tous les deux 19 ans.

Le premier, O. FRIMAN (Finlande), 30 ans,
fut vainqueur de 5 luttes, dont 2 par tombé et

O. FRIMAN.

3 aux points, dans le temps total de I h. 20’ 42”,
soit un temps moyen de 16’ 08” par lutte. O.
FRIMAS, l’un des lutteurs les plus populaires de
Scandinavie, et qui a été en Finlande surnommé
(( l’ingénieur de la lutte )), posséde une technique
spéciale bien à lui et qui fait école. Il a créé
des prises qui ont surpris et enthousiasmé les
lutteurs les plus renommés. La température séné-

Nations . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  . .
Individuels . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .. . . . 

LISTE DES ENGAGÉS
ENGAGÉS PARTICIPANTS

20

42

galienne ne lui permit pas, de même qu’à beaucoup
d’autres, de faire admirer sa virtuosité dont l’exé-
cution fut généralement empêchée par l’état de
grande sudation où se trouvaient les concurrents
dès les premières minutes de la lutte, C’est la
deuxième couronne olympique que remporte FRI-
MAN, étant sorti victorieux une premiére fois,
lors des Jeux d’Anvers 1920, dans la catégorie
des 60 kilos.

CLASSEMENT DES NATIONS

Ire FINLANDE, 14 Points (Ier 0. FRIMAN,
10 p.; 3e K. WESTERLUND, 4 p.).

2e HONGKIE, 5 Points (2e L,. KERESZTES)
3e ESTHONIE, 3 Points (4e A. KUSNETS).

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES

Cette épreuve ne figurait pas au programme des
Jeux antérieurs à 1908.
1908 Londres, E. PORRO (Italie).
1912 Stockholm, E. WARE (Finlande).
1916 N’a pas eu lieu.

1920 Anvers, E. WARE (Finlande).

1924 Paris, O. FRIMAN (Finlande).

18
28

24 ans
23 ans

28 ans
29 ans

27 ans

30 ans
25 ans

19 ans

29 ans

33 ans

20 ans

24 ans

N. Part.
N. Part.
6e Tour.
5e Tour.

2e Tour (forfait).
3e Tour (forfait).
N. Part.
N. Part.

4e Tour (aband.)

5e Tour.
2e Tour.
N Part.

3e Tour.

3e Tour.

N. Part.

3e Tour.
Y. Part.
N. Part.
5e Tour (aband.)

—  —



L E S  P O I D S  L É G E R S

K. WESTERLUND
(Finlande)

classé 3e

M. MATURA, Hongrie, A. KUSNETS
vainqueur aux points de L. SESZTAK, Autriche. (Esthonie)

(Match du Ier Tour.) classé 4e

F. KRATOCHVIL
Tchécoslovaquie. J. BERANEK, Tchécoslovaquie,

vainqueur aux points de S. BERGMANN, Autriche.
(Match du Ier Tour )

M. MATURA
(Hongrie).

P. PARISEL, France.
vainqueur par tombé de E. MOLIN, Belgique.

(Match du Ier Tour.)

P .  P A R I S E L
(France).

—  —



TABLEAU SYNOPTIQUE DES RÉSULTATS DE L’ÉPREUVE POIDS LÉGERS

—



ÉPREUVE N° 79

POIDS MOYENS
(DE 67.500 A 75 K.)

Ier E. WESTERLUND
Finlande

2e A. LINDFORS
Finlande

3e R. STEINBERG
Esthonie

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
Cette catégorie a atteint le chiffre de 45 engagés,

représentant 19 nations, dont aucune ne déclara
forfait, 27 concurrents furent pesés.

20 victoires furent acquises avant la limite, 27
le furent aux points et 3 par forfait. Le temps

A. LINDFORS

(Finlande)

classé 2e.

total des 57 luttes fut de 12 h. 35’ 43”, soit une
moyenne de 15’ 07” par match.

Le plus jeune concurrent fut A. GYORFFY
(Hongrie), 18 ans, et le plus âgé fut A. GARGANO
(Italie), 41 ans.

Le premier, EDWARD WESTERLUND (Fin-

E. WESTERLUND.

lande); 23 ans, est le plus jeune d’une famille
d’excellents lutteurs qui ont acquis une solide ré-
putation en Scandinavie. Son frére aîné, Emil
Alexander, 37 ans, fut de nombreuses fois cham-
pion de Finlande. Son second frére, Karl, 27 ans,
sans avoir connu les mêmes succès, s’est toujours
classé dans les premiers. Participant aussi aux
Jeux de 1924, il prit la 3e place dans les 67 k. 500.

EDWARD WESTERLUAND est un lutteur plus

LISTE DES ENGAGÉS

Nations . . . . . . . . . . .  . . . . .  . . . . . . . . . . . ... . . 

Individuels . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
19 19

45 27

NOMS AGE PROGRESSION

DES DES DANS

ENGAGÉS PARTICIPANTS LE TOURNOI

Autriche

V. FISCHER . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
O. GRILKA . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
F. SZIKMUND.. . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Belgique

32 ans 6e Tour.
S. Part.
N. Part.

N. APPELS.. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
J. DUMONT.. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
J. GOSSENS.. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Danemark

38 ans

26 ans

N. Part.
28 Tour.
N. Part.

R. CHRISTOFFERSES., . . . . . . . . .
J, JACOBSEN . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Espagne

5e Tour.
N. Part.

E. VIDAL BARRACHINA.. . . . . . .

Esthonie

27 ans

24 ans

3e Tour

R. STEINBERG.. . . . . . . . . . . . . . . . . .
R.  VARTER . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Finlande

5e Tour.
N. Part.

A. LINDSFORS . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
V. PEKKALA.. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
A.-E, WESTERLUND . . . . . . . . . . . . .
L. WIRTANEN.. . . . . . . . . . . . . . . . . . .

France

31 ans

37 ans

7e Tour.
N. Part.
Champion Olympique
N. Part.

E. CLODY . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
J. DOMAS . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
LAFEBRERE . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
M. PRUNIER . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Hollande

21 ans
32 ans

3e Tour.
4e Tour.
N. Part.
N. Part.

W. DOLL . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 24 ans 2e Tour.

J. REINDERMAN . . . . . . . . . . . . . . . . 38 ans 4e Tour.

ENGAGÉS PARTIClPANTS

scientifique que puissant. Il fut vainqueur de
7 luttes, dont I par tombé, I par abandon et
5 aux points, dans le temps total de 2 h. 20’ 36”,
soit un temps moyen de 20’ 06” par match. C’est
l’un des rares lutteurs qui eut la chance de faire
toucher les épaules à son compatriote O. FRI-
MAS, victoire qui le fit pronostiquer immédia-
tement comme le lavori des Jeux de 1924

CLASSEMENT DES NATIONS

Ire FINLANDE, 15 Points (Ier E. WESTER-
LUND, IO p.; 2e A. LINDFORS, 5 p.).

2e ESTHONIE, 4 Points (3e R. STEINBERG).
3e ITALIE, 3 Points (4e G. GORLETI).

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES

Cette épreuve ne figurait pas au programme des
Jeux antérieurs à 1908.
1908 Londres, F. MARTENSSON (Suéde).

1912 Stockholm, C.-E. JOHANSSON (Suéde).

1916 N’ a pas eu lieu.

1920 Anvers, K. WESTERGREN (Suéde).

1924 Paris, E.-A. WESTEKLUND (Finlande).

R. STEINBERG

(Esthonie)

classé 3e.

53

Voir la suite page 415.
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TABLEAU SYNOPTIQUE DES RÉSULTATS DE L’ÉPREUVE POIDS MOYENS—



LISTE DES ENGAGÉS (Suite)

NOMS
DES

ENGAGÉS

Hongrie

AGE
DES

PARTICIPANTS

E. GARAI . . . . . .  . . . . . . . .  . .  .  . . .  . .
A. GYORFFY.. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
K. KONYI . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 23 ans
E. SZALAY . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Italie

L. CARDINALE.. . . . . . . . . . . . . . , . . .
V. DOTTI.. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
A. GARCANO.. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 41 ans
G. GORLETI.. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 33 ans

Lettonie

K. VILLINS.. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 32 ans

Luxembourg

A. DUMONT. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 25 ans

Norvège
P. JAHREN.. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 29 ans

Pologne

W. OKULICZ-KOLARYN . . . . . . . . . 40 ans

ÉPREUVE N° 80

POIDS MI-LOURDS
(DE 75 A 82 K. 500)

Ier C. WESTERGREN
Suède

2e J.-R. SVESSSON
Suède

3e O. PELLINEN
Finlande

CONSIDERATIONS GÉNÉRALES
Cette catégorie a atteint le chiffre de 42 engagés,

représentant 17 nations, dont 2, la Pologne et la

J.-R. SVENSSON
(Suéde)

classé 2e.

PROGRESSION NOMS AGE PROGRESSION
DANS DES DES DANS

LE TOURNOI ENGAGÉS PARTICIPANTS LE   TOUHNOI

N. Part.
2e Tour.
4e Tour.
N. Part.

N. Part.
N. Part.
2e Tour.
6e Tour.

3e Tour.

2e Tour (forfait).

Suède

H. NILSSON . . . . . . . . . . . . . . . . . .  . . .. 23 ans

Suisse

J. GRANDIAN.. . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
R. PORRET . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
L .  VEUVE. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Tchécoslovaquie

26 ans

25 ans

2e Tour (forfait,
N. Part.
2e Tour.

F. PRAZSKY.. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 23 ans
J. PSTROS.. . . . . .  . . . . . . . . . . . . . . . . . 21 ans
F. SEDMARA . . . . . . . . . . . . . . . . . .  . .  . .
H. SVEHLA . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Turquie

3e Tour.
4e Tour.
N. Part.
N. Part.

S. DURRY.. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
1. TAYYAK. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Yougoslavie

R. ARZENSEK.. . . . . . .
N. CURBITCH . . . . . . . .

22 ans 2e Tour.
23 ans 4e Tour.

. . . . .
. . . . .

N. Part.
6e Tour.

3e Tour.

5e Tour.

Suisse, déclarérent forfait. 22 concurrents furent
pesés.

17 victoires furent acquises avant la limite, 17
le furent aux points et I par forfait. Le temps
total des 35 luttes fut de 9 h. 26’ 24”, soit une
moyenne de 16’ II” par match.
Le lutteur le plus âgé fut B. VARGA (Hongrie),

C. WESTERGREN.

36 ans, et les plus jeunes furent SEYFI (Turquie)
et S. NADY (Yougoslavie), tous les deux 21 ans.

Le premier, K. WESTERGREN (Suéde), 28
ans, est certainement le lutteur qui produisit le
plus d’impression par sa puissance et sa fougue. Il
est surtout remarquable lorsqu’il a réussi à amener
son adversaire au tapis et là, il lui porte, sans
discontinuer, clés et ramassements de bras qui
obtiennent trés souvent et rapidement le tombé,
lorsque l’adversaire n’est pas ou peu entraîné à
ce genre de technique qui est la base de la
méthode scandinave au tapis. C’est d’ailleurs lui
qui obtint les meilleurs résultats, puisque sur 7
luttes, il en acquit 3 par tombé, I par abandon
et 3 aux points, dans un temps total de I h. 39’ 20”
soit 14’ II” par match, ce qui est la meilleure
moyenne obtenue.

K. WESTERGREN est champion olympique
pour la deuxième fois, ayant remporté sa pre-
miére couronne aux Jeux d’Anvers 1920, dans la
catégorie des 75 kilos.

Liste des engagés : page 417.

Tableau synoptique des résultats :
page 416.

CLASSEMENT DES NATIONS

Ire SUEDE, 15 Points (I
er C. WESTERGREN,

10 p.; 2e J. SVENSSON, 5 p.).

2e FINLANDE, 4 Points (3e 0. PELLINEN).
3e EGYPTE, 3 Points (4e I. MOUSTAPHA).

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES

Cette épreuve ne figurait pas au programme des
Jeux antérieurs à 1908.

1908 Londres, W. WECKMAN (Finlande).
1912 Stockholm, A. AHLGREN (Suéde), J. BOH-

LING (Finlande).

1916 N ‘a pas eu lieu.

1920 Anvers, C. JOHANSSON (Suède).

1924 Paris, A. WESTERGRES (Suède).

0. PELLINEN
(Finlande)

classé 3e

—  —



—
  —

TABLEAU SYNOPTIQUE DES RÉSULTATS DE L’ÉPREUVE POIDS LÉGERS



LISTE DES ENGAGÉS

Nations . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

PARTICIPANTS

15
22Individuels . . , . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

ENGAGÉS

17

42

NOMS AGE PROGRESSION NOMS AGE PROGRESSION
DES DES DANS DES DES DANS

ENGAGÉS PARTICIPANTS LE TOURNOI ENGAGÉS PARTICIPANTS LE TOURNOI

Autriche
R. PERELES . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
F. SAXS . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
F. SCHOLL.. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Belgique
E. CASTEELS . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
C. VAN ANTWERPEN . . . . . . . . . . .
J. WALHEM . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Danemark

29 ans
N. Part.
2e Tour.
N. Part.

Hongrie
L. ADORJAN . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
E. DOMENY.. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
R. . FERENCI . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
B. VARGA. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Italie

25 ans

36 ans

N. Part
3e Tour.
N. Part.
4e Tour.

28 ans

N. Part.
N. Part.
Ier Tour (aband.).

E. HANSEN.. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
H HANSEN . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
S. NIELSEN . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
A. TETENS . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Egypte
I. MOUSTAPHA . . . . . . . . . . . . . . . .

N. Part.
N. Part.
3e Tour (aband.).
3e Tour.

R. CAMPAGNOLI . . . . . . . . . . . . . . . . .
D. CECCATELLI . . . . . . . . . . . . . . . . . .
V. LIMBERTI . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
B. TESTONI . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Lettonie

29 ans
N. Part.
2e Tour.
N. Part.
Ier Tour (aband.).

32 ans
32 ans

23 ans

A. BAUMANS . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

P o l o g n e

J. MIAZIO. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Suède

23 ans 2e Tour (aband.).

N. Part.
6e Tour (aband.)

. Esthonie
N. KASAKOV . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
R. LOO . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Finlande
22 ans

N. Part.
4e Tour.

E. SUVONEN . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
O. PELLINEN . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
E. WECKSTEN . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

France

B. BENGTSSON . . . . . . . . . . . . . . . . . .
S,  SVESSSON . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
C. WESTERGREN.. . . . . . . . . . . . . . .

Suisse

25 ans
28 ans

N. Fart.
7e Tour.
Champion Olympique.

J. BAUMERT. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
P. BONNEFOND . . . . . . . . . . . . . . . . .
G. GIROUDEAU.. . . . . . . . . . . . . . . . .
LE QUEAN . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Hollande
A. MISSET . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
J.  MUYS . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

31 ans
29 ans

22 ans
20 ans

N. Part.
6e Tour.
5e Tour.

N. Part.

2e Tour.
2e Tour.
N. Part.
N. Part.

L. BARRAUD . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Tchécoslovaquie

F. STRUNNA.. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
F.  TAZLER. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
E. TOMASS . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
R. URBAN.. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Turquie
K. SEYFI . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Yougoslavie
S. NADJ . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

26 ans
N. Part.
2e Tour (aband.).
N. Part.
N. Part.

23 ans 4e Tour (forfait).
26 ans 2e Tour.

21 ans

21 ans

28 Tour.

20 Tour

ÉPREUVE No
81

POIDS LOURDS

victoires furent même obtenues très rapidement.
Par contre, quelques lutteurs n’acquirent toutes
leurs victoires qu’aux points et même aprés prolon-
gation. Le cas le plus typique est celui de A.
ROSENQVIST (Finlande) classé deuxiéme, qui
totalisa I h. 58’ pour ses 5 victoires, soit une
moyenne-record de 24 minutes par lutte.

(AU DELA DE 82 K. 500) Le plus jeune lutteur fut A. DONATI (Italie),

Ier H. DEGLANE

France

2e A. ROSENQVIST 3e R. BADO
Finlande Hongrie

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES H. DEGLANE.

Cette catégorie atteint le chiffre de 34 engagés,
représentant 12 nations, dont 2, la Suisse et la

20 ans, et les plus âgés furent J. SALILA (Fin-

Tchécoslovaquie, déclarèrent forfait. 17 concur-
lande) et C. JOHANSSON (Suéde), tous les deus

rents furent pesés. Ce fut donc la catégorie ]a
40 ans. Relativement à ce dernier (il fut champion

moins nombreuse.
olympique aux Jeux de Stockholm 1912 dans les

10 victoires furent acquises
73 kilos et à ceux d’Anvers 1920 dans les 82 k. 500)

avant la limite,
 17 le furent aux points et 2 par forfait. Le temp

un fait mérite d’être signalé. Au deuxième tour,

total des 29 luttes fut de 7 h. 39’ 28”, soit une
dans sa lutte avec H. DEGLANE (France), il

bout de
moyenne de 15’ 51”

fut déclaré vainqueur aux points au
par match, ce qui n’a rien

d’anormal pour une telle catégorie et quelques
20 minutes. Sur réclamation des dirigeants fran-
çais, cette décision fut cassée par le Jury d’appel

qui décida de faire disputer la reprise supplémen-
taire de six minutes, au bout desquelles H. DE-
GLANE fut déclaré vainqueur. C. JOHANSSON,
mécontent de cette décision, abandonna le tournoi.

Le premier, H. DEGLANE (France), 22 ans,
fut vainqueut de 6 luttes, toutes acquises aux
points dans le temps total de 2 h. 12’, soit une
moyenne de 22 minutes par lutte. C’est un superbe,
athléte trés puissant, doué d’une grande énergie,
d’une force naturelle phénoménale et possesseur
d’une défensive contre laquelle se brisèrent tous
les efforts de ses adversaires. C’est, en outre, quoi-
que l’on en ait pu penser, un lutteur scientifique,
luttant tout aussi bien en souplesse qu’en force.

Liste des engagés, page 419.
Tableau synopt. des résultats, p. 418

CLASSEMENT DES NATIONS 

Ire FRANCE, 10 Points (Ier H. DEGLANE)
2 FINLANDE, 5 Points (2e A. ROSENQVIST).
3e HONGRIE, 4 Points (3e R. BADO).
4e DANEMARK, 3 Points (4e E. LARSEN).

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES 
Cette épreuve ne figurait pas au programme

des Jeux antérieurs à 1908.
1908 Londres, R. WEISZ (Hongrie).
1912 Stockholm, Y. SAARCLA (Finlande).
1916 N‘a pas eu lieu.
1920 Anvers, A. LINDFORS (Finlande)
1924 Paris, H. DEGLANE (France).

—  — 
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TABLEAU SYNOPTIQUE DES RÉSULTATS DE L'ÉPREUVE POIDS LOURDS



A. ROSENQVIST
(Finlande)
classé 2e.

E. LARSEN
(Danemark)
classé 4e.

LISTE DES ENGAGÉS

Nations . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . ..

Individuels. . . . . .. . . . . . . . . . . . .. . . . .

NOMS AGE PROGRESSION
DES DES DANS

ENGAGÉS PARTICIPANTS LE TOURNOI

Autriche

J. HINTERSTOISSER . . . . . . . . . . . .
F. MILEDER.. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
E. WIESBERGER . . . . . . . . . . . . . . . . .

Belgique

N. Part.
2e Tour.
N. Part.

J DAHEYER . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
L. POTHIER . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Danemark

P. HANSEN . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
E. LARSEN . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Finlande

33 ans

30 ans

33 ans
36 ans

32 ans
40 ans

31 ans
22 ans

37 ans
33 ans

22 ans

29 ans

20 ans
33 ans

31 ans

40 ans
33 ans

N. Part.
4e Tour.

3e Tour.
5e Tour.

M. NIEMEN . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
T. POHJÓLA . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
A. ROSENQVIST.. . . . . . . . . . . . . . . . .
J. SALILA . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

France

N. Part.
N. Part.
6e Tour.
3e Tour.

E. DAME . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
H. DEGLANE . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
G. HONAUER . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
J. MONTGELLAZ . . . . . . . . . . . . . . . . .

Hollande

4e Tour.
Champion Olympique.
N. Part.
N. Part.

J.  SINT . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
J. SJOUWERMAN.. . . . . . . . . . . . . . . .

Hongrie

3e Tour.
2e Tour.

R.  BADO . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
T. HALASZ . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
B .  N A G Y . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
O SZELKY . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Italie

5e Tour.
N. Part.
N. Part.
3e Tour.

A. CANEPA. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
A: DONATI . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
M. CIURIA.. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
M. ISETTA . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Lettonie

N. Part.
2e Tour.
2e Tour.
N. Part.

J. POLIS.. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Suéde

4e Tour (forfait).

C. JOHANSSON . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
E. NILSSON . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
J. RICKTOFF . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Suisse

2e Tour (aband.).
4e Tour.
S. Part.

H. WERNLI . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Tchécoslovaquie

N. Part.

F. KOPRIVA . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . N. Part.
J. KRAUS.. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . N. Part.
J. KUCHAR. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . N. Part.
J. URBAN.. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . N. Part.

ESGAGÉS PARTICIPANTS

12 10

31 17

R. BADO
(Hongrie)

classé 3e.

E. DAME
(France).

LÉGENDE DES ABRÉVIATIONS

insérées dans les tableaux synoptiques des résultats de Lutte Gréco-Romaine (Pages 406, 408, 412, 414, 416 et 418) 

V. T. Victoire par tombé.
V. P. Victoire aux points.
V. A. Victoire par abandon.
V. D. Victoire sur faute (Disqualification).
V. F. Victoire par forfait.

D. T. Défaite par tombé.
D. P. Défaite aux points.
D. A. Défaite par abandon.
D.  D.  Défaite sur faute (Disqualification). 
D. F. Défaite par forfait.
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L U T T E
Du Vendredi 11 7   E p r e u v e s

Nos 82  à  88au Lundi 14 Juillet 1924

2. ex-æquo FINLANDE

L I B R E

1. ÉTATS-UNIS

2. ex-æquo SUISSE

CLASSEMENT GÉNÉRAL DES NATIONS
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CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES

La lutte libre amateur, cu « catch as catch can »,
suivant le terme adopte par l’Internationale Wrest-
ling Federation, n’a rien de commun, sauf le
nom, avec le catch as catch can professionnel qui
est une lutte pratiquée exclusivement en Amérique.

Cette lutte est dite « libre » pour la différencier
de son aînée, l’antique « gréco-romaine », qui
n’autorise les prises que de la tête à la ceinture.
Cette liberté, qui se traduit en la circonstance
par « attrape-comme-tu-peux », ne permet nulle-
ment à un lutteur amateur de provoquer la dou-
leur chez son adversaire pour forcer ce dernier
à l’abandon, c’est-à-dire à s’avouer vaincu. De
même qu’en gréco-romaine,. la lutte doit être
cordiale, et les deux adversaires ne doivent cher-
cher qu’à se faire toucher les deux épaules.

II est assez difficile de fixer son origine pré-
cise à ce genre de lutte et, contrairement à cer-
tains auteurs, nous nous refusons totalement à
lui assigner l’antique pancrace qui était un mé-
lange de lutte et de pugilat où ce dernier était
surtout employé. La meilleure preuve convain-
cante que nous puissions en donner réside dans
ce groupe « Les Lutteurs » du Musée des Offices
de Florence, œuvre admirable attribuée à Céphi-
sodote, statuaire athénien du IVe siècle avant J.-C,
Ce groupe représente une prise à terre, où le lut-
teur qui a l’avantage est en demi-ciseau. Son
bras gauche maintient le bras droit de son adver-
saire dans une prise de jiu-jitsu qui est un genre
d’arm-lock. Son bras droit est à demi-allonge,
poing ferme, prêt à s’assurer la victoire par un
solide coup de masse à la nuque. Ce n’est donc
pas ce mélange qui peut logiquement servir d’ori-
gine au « catch as catch can » de notre époque,
et nous croyons plutôt que c’est une trouvaille
des Américains qui, amateurs de sports violents
et peu émotionnes par la vieille lutte gréco-romaine.
auraient modifié cette dernière en y ajoutant les
nombreuses prises de jiu-jitsu et c’est de cet
amalgame que doit être né le « catch as catch can »
qui, dans le genre professionne1, devrait plutôt
se traduire par « prends-ce-que-tu-veux ».

libre, bien à eux. En tête, nous pouvons citer
Quelques autres pays ont leur méthode de lutte

la Suisse, chez qui la lutte est un sport national
et qui possède deux méthodes distinctes. L’une,
qui passe pour être le pur style libre, est l’apa-

M. Percy LONGHURST
secrétaire général

de la Fédération Internationale de Lutte.

nage des gymnastes et est constituée spécialement
de passements de jambes offensifs et de crochets
défensifs. L’autre, dite lutte au caleçon, du fait
que l’on se ‘sert d’un vêtement spécial affectant
la dite forme, est pratiquée par les nombreux
bergers suisses qui n’ont qu’un faible relatif pour
la libre qui ne permet pas suffisamment à leur
grande vigueur de s’exercer.

Les Japonais, outre leur fameux jiu-jitsu et
outre, aussi, une lutte pousse-pousse bien spéciale
(pratiquée de même en Chine), ont un genre de
lutte libre qui est un mélange de gréco-romaine,
de passements de jambes et de torsions.

La Turquie pratiquait une lutte libre très dou-
loureuse, car toutes les prises y étaient autorisées
sans aucune exception.

L’Angleterre possède un style spécial peu ré-
pandu, car ii n’est guère pratiqué que dans ses
Comtés de Cumberland et de Westmorland, style
qui est un proche parent de la gréco-romaine.

En France, la lutte libre était complètement
inexistante avant 1913, année où la Fédération
Française d’alors essaya de lancer ce genre de
technique en organisant la première compétition

Y. E. ROBERG
Président

de la Fédération Internationale de Lutte.

amateur. Actuellement, elle est encore peu cotée
et n’est guère pratiquée que dans la région pari-
sienne. Nous devons indiquer néanmoins, mais
plutôt à titre de curiosité, qu’un genre de lutte
libre était pratiqué en Bretagne, mais n’a jamais
dépassé les limites de cette région. Le « Pardon
des Lutteurs », très réputé chaque année. était
plutôt un jeu de fête qu’un sport de combat. La
lutte se passait entièrement debout et les coups
les plus employés étaient le passement de jambes
en fauchant (c’hlicket) et le croc-en-jambe (tac
bez troad).

Au point de vue spectaculaire, la lutte libre.
par la variété de ses nombreuses prises, tant debout
qu’au tapis, est d’un plus grand intérêt que la
lutte gréco-romaine, trop souvent monotone.

Au point de vue exercice physique, la lutte
libre est un sport complet des plus recomman-
dables, mais qui demande, pour acquérir quelque
notoriété, beaucoup de vitesse, de souplesse et
d’agilité.

REGLEMENTS
(Extrait du Règlement International qui fut

appliqué à la VIIIe Olympiade).
Catégories. — Les concurrents seront repartis

d’après les sept catégories de poids suivantes:

a) Coqs, jusqu’à 56 kilos;
b) Plumes, de 56 à 61 kilos;
c) Légers, de 61 à 66 kilos:
d) Mi-moyens, de 66 à 72 kilos:
e) Moyens, de 72 à 79 kilos;
f Mi-lourds, de 79 à 87 kilos:
g) Lourds; au-dessus de 87 kilos.
Pesage. — Le pesage aura lieu le premier jour

du tournoi et se fera au plus six heures et au
moins deux heures avant le commencement des
épreuves.

Il n’y aura qu’un seul pesage..

Juges et arbitres. — Les juges et arbitres sont
proposés par les Associations affiliées à la Fédé-
ration Internationale de Lutte Amateur et choisis
par le Comité Exécutif deux mois avant les Jeux
Olympiques.

Jury. — Pour chaque rencontre, il y aura un
arbitre et deux juges.

Durée des rencontres et décisions. — La durée
de chaque rencontre sera de dix minutes. A l’ex-
piration de ce temps, s’il n’y a pas eu de tombé,
la décision sera donnée aux points. Au cas oh

les décisions des deux juges ne seraient pas d’ac-
cord, l’arbitre peut, à volonté, donner la décision
en faveur de l’un des lutteurs ou accorder une
nouvelle période de cinq minutes, à l’expiration
de laquelle, s’il n’y a pas eu de tombé, une
décision aux points devra être donnée obligatoire-
ment en faveur de l’un des lutteurs.

Mécanisme des épreuves. — Dés le pesage exé-
cuté, un tirage au sort est fait par le Comité
d’organisation, en présence d’un délégué de chaque
nation participante. Ce tirage au sort donne aux
concurrents un numéro d’ordre qui sert à opérer
la classification de leurs matches pour toute la
durée du tournoi, en évitant, autant que possible,
de faire combattre ensemble des lutteurs de même
nationalité, tour par tour, jusqu’à la finale.

Les vainqueurs successifs sont tirés par paire.
Une seule rencontre suffit pour désigner le vain-

queur lors des épreuves éliminatoires.
L'épreuve finale, ne servant qu’à désigner le

premier de chaque catégorie, se dispute sur deux
rencontres. Une troisième rencontre est ordonnée
lorsque les deux adversaires ont acquis chacun
une décision.

La place de second. est disputée par les con-
currents battus par le lutteur classé premier,
d’après le même système que pour l’épreuve finale.

La place de troisième est disputée par les con-
currents battus par le lutteur classe second.
d’après le même système que pour l’épreuve finale.

Il n’y a que trois concurrents classes dans
chaque catégorie.

Les engagés et les participants. — En ce qui
concerne la lutte libre « catch as catch can »
seule, le nombre des concurrents engages aux
Jeux de 1924 a atteint le chiffre de 187, repré-
sentant 16 nations. Le règlement international
n’autorisant que deux concurrents par nation et
par catégorie, 100 lutteurs seulement purent par-
ticiper au tournoi olympique dans ce genre de style.

Deux nations présentèrent le maximum de par-
ticipants : ce sont les Etats-Unis et la Grande-
Bretagne, avec chacune une équipe de 14 lutteurs.
La Finlande et la France eurent 13 représentants,
la Suisse 10, la Belgique et la Suède 8, le Canada,
le Danemark et L’Italie 5, l’Esthonie 3, et l’Aus-

M. Alfred BRULL
élu Président

de la Fédération Internationale de Lutte
au Congres de Paris, 1924.

tralie et le Japon I. La Hongrie, la Lithuanie et
la Norvège, qui avaient respectivement 10, I et
4 engagés, déclarèrent forfait.

Ce genre de lutte étant moins répandu que la
lutte gréco-romaine, le nombre de participants
dans chaque catégorie fut moins élevé que pour
cette dernière. Les catégories les moins chargées
furent les 56 kilos et les lourds, avec 12 con-
currents, représentant, la première 8 nations et la
seconde 6 nations. Les 72 kilos eurent 13 con-
currents, représentant 7 nations, les 79 kilos eu-
rent 14 concurrents, représentant 9 nations, les
66 et les 87 kilos eurent 16 concurrents, repré-
sentant toutes les deux 10 nations. La catégorie
la plus chargée fut celle des 61 kilos, qui eut
17 concurrents, représentant 12 nations.
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Pour opØrer le classement des trois premiers
de chaque catØgorie, 127 luttes furent nØcessaires
se dØcomposant ainsi : c qs 16; plumes 22; lØgers
21; mi-moyens 18 ; moyens 19 ; mi-lourds 18 ;
lourds 13.

Ce chiffre de 127 luttes pour IOO concurrents
est trØs infØrieur de celui de la lutte grØco-
romaine qui exigea 255 luttes pour 146 concur-
rents et sexplique par le fait que les deux modes
de classement sont diffØrents, Alors quen lutte
grØco-romaine il fallait deux dØfaites pour Øliminer
un concurrent, une seule dØfaite suffisait en lutte
libre.

   
 
 
 

 

CONCLUSION.

Lors des Jeux de Paris 1924, cØtait la troi-
siØme fois seulement que la lutte libre Øtait portØe
au programme olympique.

 

Elle fut introduite pour la premiŁre fois lors
des Jeux Olympiques de Londres 1908.

La deuxiØme fois ce fut aux Jeux dAnvers 1920.
La lutte libre na donc pas encore acquis un

droit de citØ olympique aussi grand que son
a nØe, la lutte grØco-romaine qui, en toute justice,
fut portØe au programme dØ la rØnovation des
Jeux Olympiques qui eurent lieu, en 1896, 
AthØnes.

La technique, dailleurs, sen ressent et les mØ-
thodes disparates qui furent mises en Øvidence
aux Jeux de Paris ont dØmontrØ que le (( catch-as-
catch-cari )) amateur aurait grand besoin dune
unification qui pourrait grandement la lancer dans
les pays oø elle est complŁtement ignorØe et oø,
surtout, la grØco-romaine est  lhonneur.

Deux mØthodes distinctes, lune amØricaine, lau-
tre suisse. La premiØre est un genre de catch-as-
catch-can professionnel auquel on a enlevØ tous
les coups douloureux et qui ne trouve son effica-
citØ que dans la lutte au tapis. La seconde, 
linverse de la premiØre, ne recherche le rØsultat
que dans les prises debout. Chaque mØthode a
quelque chose dexcellent. Il ne suffirait donc qu
les amalgamer pour en sortir quelque chose de
bien.

Si nous nous en rapportons aux chiffres qui,
quelquefois, ont tout de mŒme leur valeur, nous
serions tentØs de croire que la technique amØri-
caine est plus efficace que la technique suisse.
Sur 16 places de premier qui furent remportØes

au cours des Jeux de Londres 1908, dAnvers 1920
et de Paris 1924, la Finlande, la Grande-Bretagne
et la Suisse en acquirent 3. Les Etats-Unis domi-
nØrent nettement les autres nations et obtinient
7 places de premier, dont 2 aux Jeux de 1908, I
aux Jeux de 1920 et 4 aux Jeux de 1924.

NATIONS
Australie . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Belgique . . . . . . . . . . . . . . . .
Canada . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Danemark . . . . . . . . . . . . . . . .
Esthonie . . . . . . . . . . . . . . . . .
Etats-Unis . . . . . . . . . . . . . .
Finlande . . . . . . . . . . . . . . . . .
France . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Grande-Bretagne . . . . . . . . .
Hongrie . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Italie . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Japon . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Llthuanie . . . . . . . . . . . . . . . .
Norvège . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Suède . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Suisse . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

ENGAG S













 
 
 





PARTICIPANTS









 


M. Albert PERROUD
PrØsident de la FØdØration Fran aise de Lutte
et de la Commission technique du C. 0. F.

Dans le classement des nations pour les Jeux
de 1924 les Etats-Unis se classent en tŒte avec
49 points, suivis de la Finlande et de la Suisse
ex- quo avec 33 points, de la Belgique et de
la SuØde es- quo avec 5 points et de la Grande-
Bretagne et du Japon ex- quo avec 4 points.

L e s  Pouvoirs Sportifs

Etat des EngagØs et des Participants
 la Lutte Libre, par Nations

Total . . . . . . . . . .  

NUMÉROTAGE DES ÉPREUVES

DE LUTTE LIBRE

82 Poids coqs.
83 Poids plumes.

84 Poids légers.

85 Poids mi-moyens.

86 Poids moyens.

87 Poids mi-lourds.

88 Poids lourds.

Fédération Internationale de Lutte Amateur

PrØsident : M. ROBERG.
SecrØtaire GØnØral : M. Percy Longhurst.

Belgique : A. Maker, A. Dam, A. Servais, Ivan Eckhovens,
J.  Van Den Berghe, J.  Van Gasbel.

Danemark : Holgar Nielsen, Arnold Richard, Nielson
Esthonie : Joh. Villemson.

Fédération Française de Lutte
Espagne : Carmelo, Davallitti.
Finlande : Victor Smeds, Harald, Novabtocd, Gustav 

PrØsident : M. Albert Perroud.

SecrØtaire GØnØral :M. Georges Blum.

Commission Technique de Lutte Libre
du Comité Olympique Français

MM. Albert Perrpoud, Delmas, Philippon, Moreau, Super- Hongrie : Eug. Radvany, N. Esillac, Charles Rendek,

vielle, Blum, Reiss.
Emeric Szuberth.

Italie : Ricardo Mazillo.

Sundvall.
France  :  S u p e r v e i l l e ,  B l u m ,  D e l m a s ,  R o g e r  A u g e r .

Laigre .
Grande-Bretagne : Percy Longhurst.

Hollande : H. Van Putten, Ivan Deutekom, J.-B. Looman.
J . -B.  Dreryck,  W.  Jansen.

JURY DAPPEL :

MM. Roberg (SuŁde), Percy Longhurst (Grande-Bretagne),

Italie, juge : Edilio Pareto, Silvio Ugo.

Japon : Aida.
Lettonie : Jost Lieut. Col. A. Pantocky.

Albert Perroud (France), Brull, (Hongrie), Smedts (Finlande). NorvŁge : Erling Lystad, Ihovolf, H. Hany, Alfred 

Autriche
Markus.

Liste des Officiels, Arbitres et Juges
Gundersen.

SuŁde : Einer, Gottfrid, Swenson, Sven, Ohlsson.

L. Hermann, R. Zimmerman, X. Markonis, Erno Suisse : Gaston Leval, A. Longchamp.

ChronomØtreur : Philippon.
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TABLEAU DES ENGAGEMENTS DE LA LUTTE LIBRE, PAR EPREUVE

NOTA. - Les chiffres qui figurent sur ce tableau indiquent le nombre de bulletins d’engagements par nation. Il est à reunarquer qu’un athlète peut ètre engagé dans plusieurs épreuves.

ÉPREUVETABLEAU DES CONCURRENTS’ DE LA LUTTE LIBRE, PAR

NOTA. - Les chiffres qui figurent sur ce tableau indiquent le nombre d’engagements qui ont été effectivement remplis. Il est à remarquer qu’un athlète peut parliciper à plusieurs épreuves.



Les Recettes et les Spectateurs de la Lutte Libre, au Vélodrome d’Hiver

TABLEU RÉCAPITULATIF PAR RÉUNIONS

TABLEAU RÉCAPITULATIF PAR CATÉGORIES DE PLACES
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L’AMÉNAGEMENT PRÉVU PAR LE C. O. F., AU VÉLODROME D’HIVER

EN VUE DU TOURNOI OLYMPIQUE DE LUTTE LIBRE

LE DISPOSITIF DES EMPLACEMENTS RÉSERVÉS AUX SPECTATEURS.

COMPTE-RENDU DES EPREUVES DE LUTTE LIBRE

É P R E U V E  N o 8 2

POIDS COQS
(JUSQU’A 56 K.)

Ier K. PIHLAJAMAKI
Finlande

2e K.-E, MAKINEN

Finlande
3e B. HINES

Etats-Unis

mark, la Hongrie, la Norvège et  la Suisse,
déclarérent forfait. Le règlement international
n’autorisant que deux participants par nation et
par catégorie, 12 concurrents seulement furent
pesés.

Ce fut, avec celle des ‘poids lourds, la catégorie

DERA (Italie), 39 ans, et J. BOUQUET (France),
36 ans.

Le premier, K. PIHLAJAMAKI (Finlande) 22
ans, fut vainqueur de 3 luttes. C’est un lutteur
trés puissant, mais d’une technique assez rudi-
mentaire en lutte libre et ii brille plutôt. en
temps ordinaire, dans la lutte gréco-romaine où
il conquit deux fois le titre de champion de
Finlande dans les 62 kilos.

K. PIHLAJAMAKI.

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
Cette catégorie a atteint le chiffre de 28 enga-

gés représentant 12 nations, dont 4, le Dane-

la moins chargée et elle n’exigea que 16 luttes
pour le classement des trois premiers.

Le plus jeune lutteur fut  TRlFUNOV (Ca-
nada), 20 ans, et les plus âgés furent P. TOR-

CLASSEMENT DES NATIONS 

Ire FINLANDE, 15 Points (Ier K. PIHLAJA-
MAK1, IO p.; 2e K. MAKINEN, 5 p.).

2e ETATS-UNlS, 4 Points (3e B. HINES).

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES

Cette épreuve ne figurait pas au programme des
Jeux antérieurs à 1908.

1908 Londres, M. MEHNERT (Etats-Unis).

1912 Stockholm, Non disputée.
1916 N’a pas eu lieu.

1920 Anvers, ACKERLY (Etats-Unis).
1921 Paris, K. PIHLAJAMAKI (Finlande).
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TABLEAU SYNOPTIQUE DES RÉSULTATS DE L’ÉPREUVE POIDS COQS

LISTE DES ENGAGÉS
ENGAGÉS

Nations . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . ............. 12

Individuals . . . . . . . . . . . . . . . .. . . . . . . . . . . . .. . . . . . .. . . .. . 2 8

PARTICIPANTS

8
12

NOMS
DES

ENGAGÉS

N° D’ORDRE
FIGURANT AU
TABLEAU DES

RÉSULTATS

AGE PROGRESSION
DES DANS

PARTICIPANTS LE TOURNOI

No D’ORDRE
FIGURANT AU NOMS
TABLEAU DES DES

RÉSULTATS ENGAGÉS

AGE PROGRESSION
DES DANS

PARTICIPANTS LE TOURNOI

Belgique

5 J. DILLEN . . . . . . . . . . . . . .
J. ROTTIERS . . . . . . . . . . . .
F. SEBRECHT . . . . . . . . . . .

Canada
12 J. TRIFUNOV . . . . . . . . . . .

Danemark
G. GONDERSEN . . . . . . . . .

Etats-Unis

4
8

S. BROWN . . . . . . . . . . . . . . .
B. HINES.. . . . . . . . . . . . . . .
C.-M. MAC WILLIAMS . .

Finlande

9
3

V.-V. IKONEN . . . . . . . . . . .
J. MAENPAA . . . . . . . . . . . .
K.-E. MAKINEN.. . . . . . . .
K. PIHLAJAMAKI . . . . . .

France
6

10
J. BOUQUET . . . . . . . . . . .
G. DUCAYLA . . . . . . . . . . . .
R. LAFAILLE . . . . . . . . . . .

M. ROZAN . . . . . . . . . . . . . . .

1/4 Fin
N Part
1/4 Fin.

Grande-Bretagne

1 H. DARBY.. . . . . . . . . . . . . 22 ans
H.-S. HOW.. . . . . , . . . . . . .

II H.-E. SANSUM . . . . . . . . . . 31 ans

Hongrie

A. MAGYAR . . . . . . . . . . . . .
J. TASNADY . .  . . . . . . . . . .

Italie

2 P. TORDERA . . . . . . . . . . . . 39 ans

Norvège

S. MARTINSEN . . . . . . . . .
R. OLSEN . . . . . . . . . . . . . . .

Suède

C.-L. ANDERSSON, . . . . .
7 A.-B.-V. LARSSON . . . . . . 23 an5

A.-H. OSTMAN . . . . . . . . . .

Suisse

F. CRAUSAZ . . . . . . . . . . . .

1/4 Fin.
N. Part.
N. Part

21 ans

20 ans Elim

N. Part. .
N PartN. Part.

N. Part.
1/2 Fin.
Elim.

Elim
28 ans
21 ans

N. Part.
N PartN. Part.

N. Part.
Finale.
Champion Olympique.

32 ans
22 ans N. Part

1/2 Fin.
N. Part.36 ans

26 ans
1/4 Fin.
Elim.
N. Part
N. Part. N. Part.
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ÉPREUVE N° 83 17 concurrents furent pesés. Ce fut la catégorie
la plus chargée et elle exigea 22 luttes pour le
classement des trois premiers.

Le concurrent le plus âgé fut G.-H. STOTT
(Grande-Bretagne, 36 ans, et le plus jeune C.
DELMAS (France), 18 ans, qui le fut aussi de
tous les concurrents.

bien debout, il ne cherche qu’à amener son ad-
versaire au tapis où il est supérieur. Là, sans
effort apparent, presque toujours avec le sourire,
il obtient trés souvent le résultat décisit en em-
barrassant son adversaire dans une complication
où le jeu de jambes a la plus grande part.POIDS PLUMES

(DE 56 A 61 K.)

CLASSEMENT DES NATIONS

Ire ETATS-UNIS, 15 Points (Ier R. REED, IO p.;
2e C. NEWTON, 5 p.).

2e JAPON, 4 Points (3e K. NAITOH).

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES

Ier R. REED
Etats-Unis

Cette épreuve ne figurait pas au programme des
Jeux antérieurs à 1908.

1908 Londres, G.-S. DOLE (Etats-Unis).

1912 Stockholm, Non disputée.

1916 S’a pas eu lieu.

1920 Anvers, ANTILLA (Finlande).
1924 Paris. R. REED (Etats-Unis).

2e C. NEWTON

Etats-Unis

3e K. NAITOH

Japon

R. REED.

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
Cette catégorie a atteint le chiffre de 34 engages,

représentant 16 nations, dont 4, la Hongrie, la

Le premier, R. REED (Etats-Unis), 25 ans,
fut vainqueur de 4 luttes. C’est un lutteur d’une
technique parfaite pour ce genre de lutte et
c’est probablement lui qui produisit la meilleure
impression de tous les concurrents. Luttant trés

Lithuanie, la Norvége et la Suisse,
forfait.

déclarèrent

LISTE DES ENGAGÉS
ENGAGÉS PARTICIPANTS

Nations . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  . .  ..  .. . 16 12

34 17Individuels . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

AGE PROGRESSION
N° D'ORDRE
FIGURANT AU NOMS

TABLEAU DES DES
RÉSULTATS ENGAGÉS

Australie
12 C. ANGELO . . . . . . . . . .  . . .

Belgique

17 A. FOUBERT . . . . . . . . . . . .

Canada

N°  D'ORDRE
FIGURANT AU NOMS
TABLEAU DES DES

RÉSULTATS ENGAGÉS

Etats-Unis
6 C. NEWTON.. . . . . . . . . . .

14 R. REED.. . . . . . . . . . . . . . .
Finlande

K. ANTTILA . . . . . . . . . . . . .
J. FRANTI.. . . . . . . . . . . . . .

I E. HUUPPONEN.. . . . . . .
France

M. BERNARD . . . . . . . . . . .
4 C. DELMAS . . . . . . . . . . . . .
2 M. GUINARD . . . . . . . . . . . .

F. MOUCHET . . . . . . . . . . .
Grande-Bretagne

9 G. MACKENZIE . . . . . . . . .
D. MAC NIVEN . . . . . . . . 

13 G.-H. STOTT.. . . . . . . . . . .

N. Part.
N. Part.

26 ans

20 ans

1/8e Fin.

1/4 Fin.

N. Part.

N. Part.

23 ans

33 ans

1/8e Fin.
N. Part.
1/8e Fin.
N. Part.

N. Part.
N. Part.

. N. Part.
N. Part.

AGE PROGRESSION
DES DANS LE

PARTIClPANTS LE TOURNOI
DES

PARTICIPANTS
DANS

LE TOURNOI

21 ans Finale.
25 ans Champion Olympique.

26 ans

N. Part
N. Part.
1/2 Fin.

30 ans 1/4 Fin.

21 ans 1/8e Fin.

10 C. CHILCOTT.. . . . . . . . . .

Danemark
A. MEIER.. . . . . . . . . . . . . . .

8 A. TORGENSEN . . . . . . . . .

Esthonie

15 A. KOOLMANN . . . . . . . . . .
E. PUTSEP . . . . . . . . . . . . . .

24 ans 1/2 Fin. N. Part.
1/4 Fin.
Elim.
N. Part.

18 ans
22 ans

24 ans
N. Part.
1/4 Fin.

1/8e Fin.
N. Part,
I/8e Fin

34 ans
25 ans 1/8e Fin.

N. Part.

Hongrie
E. NEMETH . . . . . . . . . . . . .
E. RADYANY . . . . . . . . . . . .

Italie

36 ans

II F. CAVALLINI . . . . . . . . . .
Japon

16 K. NAITOH.. . . . . . . . . . . . .
Lithuanie

P. POZELA.. . . . . . . . . . . . .
Norvège

M. EKEBERG . . . . . . . . . . .

Suède

7 H.-S. HANSSON . . . . . . . . .
E. MALMBERG . . . . . . . . . .

5 N.-S.-H. NILSSON.. . . . . .
F.-K.-M. SVENSSON . . . . .

Suisse
C.  BELET . . . . . . . . . . . . . . .
G. GEYER.. . . . . . . . . . . . . .
E. JUILLERAT.. . . . . . . . .
D. PERRET.. . . . . . . . . . . .

C. NEWTON
(Etats-Unis)
classé 2e.

E. HUUPPONEN

(Finlande).
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TABLEAU SYNOPTIQUE DES RÉSULTATS DE L'ÉPREUVE POIDS PLUMES

ÉPREUVE No 84

POIDS LÉGERS

16 concurrents furent pesés.
31 luttes furent  nécesaires pour le classement

des 3 premiers.
Le premier, R. VIS (Etat-Unis), 24 ans, fut

vainqueur de 4 luttes. De même que son camarade
R. REED, il fit une excellente impression, possé-
dant à fond ce genre de technique qu'exige le
catch-as-catch-can amateur.(DE 61 A 66 K)

Ier R. VIS

Etats-Unis

2e V.-W. WIKSTROM 3e A. HAAVISTO

Finlande Finlande

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
Cette catégorie a atteint le chiffre de 29 engagés.

représentant 13 nations, dont 3, la Hongrie, la
Norvège et la Suède, déclarèrent forfait. V. WIKSTROM A. HAAVISTO

(Finlande) classé 2e. (Finlande) classé 3e.

CLASSEMENT DES NATIONS
Ire ETATS-UNIS, 10 Points (Ier R. VIS).
2e FINLANDE, 9 Points (2e W. WIKSTROM,

5 p.; 3e A. HAAVISTO, 4 p.).

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES
Cette épreuve ne figurait pas au programme des

Jeux antérieurs à 1908.

1908 Londres, G. DE RELWYSKOW (Grande-
Bretagne).

1912 Stocholm, Non disputée.

1916 N’a pas eu lieu.
1921 Anvers, Non disputée.

1924 Paris, R. VIS (Etats-Unis).

—  —



LISTE DES ENGAGÉS Finlande

0.  FRINAN . . . . . . . . . . . . . .
5 A. HAAVISTO . . . . . . . . . . .
9 V.-W. WIKSTROM . . . . . .

France
M ARTICLAUX 

II E. JOURDAIN
. . . . . . . . . .
. . . . . . . . . . .

3 E.  POUVROUX . . . . . . . . .
Grande-Bretagne

16 E. BACON . . . . . . . . . . . . . . .
13 G. GARDINER . . . . . . . . . .

A. MUNRO . . . . . . . . . . . . . .
Hongrie

F. GYORGYEI . . . . . . . . . .
L. KERESZTES . . . . . . . . .
M. MATURA . . . . . . . . . . . . . .

Italie
12 R. PIZZOCCARDO . . . . . .

Norvège
A. NORD . . . . . . . . . . . . . . . .

Suède
O.-R. BORGSTROM . . . . .

Suisse

15 E. BELET . . . . . . . . . . . . . . .
6 A. CORTI. . . . . . . . . . . . . . .

O. MARADAN . . . . . . . . . . .
V, ROCHAT . . . . . . . . . . . . .

N. Part.
1/2 Fin.
Finale.

N. Part.
1/4 Fin.
1/4 Fin.

Elim.
1/2 Fin.
N. Part.

N. Part.
N. Part.
N. Part.

Elim.

N. Part.

N. Part.

1/4 Fin.
Elim.
N. Part.
N. Part.

ENGAGÉS PARTICIPANTS 24 ans
31 ans

24 ans
23 ans

31 ans
24 ans

22 ans

Nations . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Individuels . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
13 10

29 16

N°  D’OHDRE
FIGURANT AU NOMS DES PROGRESSION
TABLEAU DES DES DES DANS
RÉSULTATS ENGAGÉS PARTICIPANTS LE TOURNOI

MEERSMAN . . . . . . . . . . . . N. Part.
4 II .  VAN DUYZEN . . . . . . 22 ans Elim.

Canada
2 W.-J. MONTGOMERY.. . 29 ans Elim.

Danemark
10 P. ERIKSEN.. . . . . . . . . . . . 31 ans Elim.

Esthonie

14
7

0 . KAPP.. . . . . . . . .
A. PRAKS.. . . . . . .

. . . . . . 19 ans Elim.

. . . . . . 22 ans 1/4 Fin.
N. Part.

Etats-Unis
S P. MARTTER . . . . .

C ROGERS. . . . . .
I K. VIS . . . . . . . . .

. . . . . .

. . . . . .
. . . . . .

23 ans

24 ans

Elim.
N.Part.
Champion Olympique.

TABLEAU SYNOPTIQUE DES RÉSULTATS DE L’ÉPREUVE POIDS LÉGERS
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ÉPREUVE N° 85

POIDS Ml-MOYENS
(DE 66 A 72 K.)

2e E. LEINO

Finlande

Ier H. GEHRI

Suisse 

3e O. MULLER

Suisse

CONSIDÉRATIONS GÉNERALES
Cette catégorie a atteint le chiffre de 24 engagés,

repébsentant 9 nations, dont 2, le Danemark et
I’Esthonie déclarèrent forfait.

13 concurrents furent pesés.
18 luttes furent nécessaires pour le classement

des 3 premiers.
Le premier, H. GEHRI (Suisse), 25 ans, fut

vainqueur de 4 luttes. C’est un lutteur qui connaît

H. GEHRI.

même catégorie. H. GEHRI, malgré un poids de
corps relativement faible, remporta de nombreuses
victoires sur des athlétes pesant de 20 à 30 kilos
de plus que lui.

LISTE DES ENGAGÉS
Voir page 431

CLASSEMENT DES NATIONS
Ire SUISSE, 14 Points (Ier H. GEHRI, IO p.;

3e O. MULLER, 4 p.).
2e FINLANDE, 5 Points (2e E. LEINO).

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES
Cette épreuve ne figurait pas au programme des

Jeux antérieurs à 1920.
1920 Anvers, LEINO (Finlande).

1924 Paris, H. GEHRI (Suisse).parfaitement le style suisse et il porte avec une
réelle virtuosité les divers passements de jambes
et crochets qui sont la base de cette technique.
Le réglement suisse ignore le classement des di-
verses catégories olympiques. Quel ‘que soit le
poids du corps, tout le monde est classé dans la

TABLEAU SYNOPTIQUE DES RÉSULTATS DE L’EPREUVE POIDS MI-MOYENS
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LISTE DES ENGAGÉS

E. LEINO
(Finlande)

classé 2e des Poids mi-moyens.

ÉPREUVE N° 86

Nations . . . . . . .  . . . . . .. . . . . .  . . . . . .. 

Individuels . . . . . . . . .. . .  . ..  . .. .  .. . .  . .. .  . .

No D’ORDRE
FIGURANT AU
TABLEAU DES

RÉSULTATS

8
9

13

10
12

2
5

II

4

P O I D S  M O Y E N S
(DE 72 A 79 K.)

Ier F. HAGGMANN
Suisse

2e P. OLLIVIER

Belgique

3e V.-F. PEKKALA

Finlande

NOMS
DES

ENGAGÉS

Belgique
L. HALLIN.. . . . . . . . . . . . .
F. JANSSENS . . . . . . . . . . . .
H. ROOSEN . . . . . . . . . . . . .
J. SAENEN . . . .. . . . . . . . . .

Canada
D. STOCKTON . . . . . . . . . .

Danemark
C. FRISENFELDT . . . . . . . .

Esthonie
A. KUSNETS . . . . . . . . . . . .

Etats-Unis

W.-B. JOHNSON.. . . . . . .
G. LOOKABOUGH . . . . . .
K. TRUCKENMILLER . .

Finlande
J. IKAVALKO . . . . . . . . . . .
E. LEINO.. . . . . . . . . . . . . .
F
V.

LUNDSTEN . . . . . . . . . .
PENTTALA . . . . . . . . . . .

France

M. DUPRAZ.. . . . . . . . . . . .
G. FICHU.. . . . . . . . . . . . . .
C. MERCKLEN . . . . . . . . . .

Grande- Bretagne
E . . BACON .. . . . . . . . . . . . . . .
J.-W. DAVIS . . . . . . . . . . . . .
W.-E. DOWLING.. . . . . . .

S u i s s e  
H. GEHRI.. . . . . . . . . . . . . .
E. GONSETH . . . . . . . . . . . .
0 . MULLER . . . . . . . . . . . . .

DES PROGRESSION
DES DANS

PARTICIPANTS LE TOURNOI

26 ans
27 ans

N. Part.
Elim.
1/4 Fin.
N. Part

20 ans 1/2 Fin.

N. Part.

N. Part.

23 ans
28 ans

23 ans
24 ans

1/4 Fin.
Finale.
N. Part

N. Part.
1/2 Fin.
Elim.
N. Part.

27 ans
23 ans

37 ans
31 ans

25 ans

Elim.
Elim.
N. Part.

1/4 Fin.
1/4 Fin.
N. Part.

Champion Olympique.
N. Part.

ENGAGÉS PARTICIPANTS

9 7

24 ‘3

Elim.
F. REYMOND.. . . . . . . . . . . N. Part.

25 ans

19 luttes furent nécessaires pour le classement
des 3 premiers.

Le premier, F. HAGGMANN (Suisse), 26 ans,
fut vainqueur de 4 luttes. Dés le début du tournoi,

F. HAGGMANN.

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
 Cette catégorie a atteint le chiffre de 26 engagés
représentant II nations, dont 2, l’Esthonie et la
Hongrie, délarèrent forfait.

14 concurrents furent pesés.

il s’avéra comme gagnant de sa catégorie, tant il
produisit d’impression par sa lutte debout, où
l’adversaire le plus difficile se trouvait déséquilibré
par des passements de jambes foudroyants de
vitesse, de précision et de force.

K.-E. MAKINEN
(Finlande)

classé 2e des Poids coqs.

V.-F. PEKKALA
(Finlande)

classé 3e des Poids moyens.

LISTE DES ENGAGÉS
Voir page 432

CLASSEMENT DES NATIONS
Ire SUISSE, 10 Points (Ier F. HAGGMANN)

2e  BELGIQUE, 5 Points (2e  P.  OLLIVIER)

3e FINLANDE, 4 Points (3e  V.  PEKKALA)

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES 
Cette épreuve ne figurait pas au programme des

Jeux antérieurs à 1908.

1908 Londres, S.-V. BACON (Grande-Bretagne).
1912 Stockholm, Non disputée.

1916 N’a pas eu lieu.

1920 Anvers, Non disputée.

1924 Paris F. HAGGMANN (Suisse).

—  —



LISTE DES ENGAGÉS

Nations . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .......

Individuels . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . ...

N° D’ORDRE
FIGURANT AU NOMS AGE
TABLEAU DES DES DES

RÉSULTATS ENGAGÉS PARTICIPANTS

Belgique

7 P. OLLIVIER.. . . . . . . . . . 34 ans

Danemark

4 R. CHRISTOFFERSEN.. 26 ans
J. JACOBSEN . . . . . . . . . .

14 S. NIELSEN . . . . . . . . . . . . 32 ans

Esthonie

R. STEINBERG... . . . . . .

Etats-Unis

13

12

H.-A. SMITH . . . . . . . . . . . .
O. STUTEVILLE . . . . . . . .
W.-D. WRIGHT. . . . . . . . .

24 ans

R. HEWITT. . . . . . . . . . . . . .
1 N. RHYS . . . . . . . . . . . . . . . .

10 B.-J. ROWE . . . . . . . . . . . . .

Hongrie

Finlande

11 V.-F. PEKKALA.. . . . . . . .
J. PENTTILA.. . . . . . . . . .
E.-W. WESTERLUND.. .

26 ans
33 ans

1/2 Fin.
1/4 Fin.
N. Part.ENGAGÉS PARTICIPANTS

France
11 9 6 R. DURR . . . . . . . . . . . . . . .  23 ans Elim.
26 14 P. BONNEFONT . . . . . . . .  N. Part.

V. LE QUEAN.. . . . . . . . .  N. Part.

Grande-Bretagne

PROGRESSlON
DANS

LE  TOURNOI

N. Part.
1/2 Fin.
Elim.

Finale.

Elim.
N. Part.
Elim.

N. Part.E. DOMENY . . . . . . . . . . . . .
B. VARGA . . . . . . . . . . . . . . .  N. Part.

Italie

8 E. BOSASSIN.. . . . . . . . . . Elim.

Suède

B.-J.-H. BENGTSSON. . . . N. Part.
2 H. NILSSON. . . .  .  .  . . . . . 1/4 Fin.

N. Part.
Suisse

1/4 Fin.
N. Part.
Elim.

L. BARRAUD . . . . . . . . . . . .  N. Part.

3 F. HAGGMANN . . . . . . . . . .  Champion Olympique.
J. TAUXE . . . . . . . . . . . . . . .  N. Part.

9 E. TOGNETTI . . . . . . . . . . .  1/4 Fin.

TABLEAU SYNOPTIQUE DES RÉSULTATS DE L’ÉPREUVE POIDS MOYENS
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ÉPREUVE N° 87

POIDS MI-LOURDS
(DE 79 A 87 K.)

Ier J. SPELLMAN
Etats-Unis

2e J. SVENSSON

Suède

3e C. COURANT
Suisse

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
Cette catégorie a atteint le chiffre de 28 engagés,

représentant 12 nations, dont 2, l’Esthonie et la
Hongrie déclarèrent forfait.

16 concurrents furent pesés.

18 luttes furent nécessaires pour le classement
des 2 premiers, la 3e place ayant été attribée
sans combat à C. COURANT (Suisse), par suite
du forfait de ses 4 autres concurrents.

lie), tous les deux 22 ans, et le plus âgé fut
M. KAPPELER (France), 41 ans, qui le fut même
de tous les concurrents.

Le premier, J.-T. SPELLMAN (Etats-Unis), 25
ans, fut vainqueur de 4 luttes. C’est un lutteur
doué d’une grande puissance, en laquelle il devait
certainement avoir beaucoup plus de confiance
qu’en sa technique, qui parut nettement inférieure
à celle de ses camarades R. REED et R. VIS.

LISTE DES ENGAGÉS
Voir page 434

CLASSEMENT DES NATIONS
Ire ETATS-UNIS, IO Points (Ier J. SPELLMAN).

2e SUEDE, 5 Points (2e J. SVENSSON).

3e SUISSE, 4 Points (3e C. COURANT).

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES
J.-R. SVENSSON Cette épreuve ne figurait pas au programme des
(Suéde) classé 2e.

Les plus jeunes concurrents ont été G.-H.
HUMPLE (Canada) et  DELGENOVESE (Ita-

Jeux antérieurs à 1920.
1920 Anvers, LARSON (Suéde).

1924 Paris, J. SPELLMAN (Etats-Unis).

TABLEAU SYNOPTIQUE DES RÉSULTATS DE L'ÉPREUVE POIDS MI-LOURDS
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LISTE DES ENGAGÉS
ENGAGÉS PARTICIPANTS

Nations . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Individuels . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
12

28

10

16

N° D'ORDRE
FIGURANT AU NOMS
TABLEAU DES DES

RESULTATS ENGAGÉS

Belgique
J. DAEMEN . . . . . . . . . . . . .

10 J. HUTMACKER . . . . . . . .
Canada

3 G.-H. RUMPLE. . . . . . . . . .
Danemark

E. HANSEN . . . . . . . . . . . . .
13 P. HANSEN . . . . . . . . . . . . .

A, TETENS . . . . . . . . . . . . . .
Esthonie

A. KUKK . . . . . . . . . . . . . . . .
R. LOO.. . . . . . . . . . . . . . . . .

Etats-Unis
W;-B.-F. QUINN . . . . . . . . .

1 J.-T. SPELLMAN . . . . . . . .
 16 C.-W. STRACK . . . . . . . . . .

Finlande
II I. MYLLARI . . . . . . . . . . . . .

O.-V. PELLINEN . . . . . . . .
6 E.-D. WECKSTEN. . . . . . .

N° D'ORDRE
FIGURANT AU
TABLEAU DES

RÉSULTATS
France

NOMS AGE PROGRESSION
DES DES DANS LE

ENGAGÉS PARTICIPANTS LE TOÜRNOI

4 J. BAILLOT . . . . . . . . . . . . .
H. BAUMERT . . . . . . . . . . .
D. CAPPUCCIATTI . . . . . .

S M. KAPPELER . . . . . . . . . .
Grande-Bretagne

25 ans

41 ans

Elim.
N. Part.
N. Part.
Elim.

12 V. LAY . . . . . . . . . . . . . . . . . .
2 W.-G. WILSON . . . . . . . . .

Hongrie
R. BADO. . . . . . . . . . . . . . . .

Italie

27 ans Elim.
36 ans Elim.

N. Part.

7 DELGEVONESE . . . . . . . .
Suède

22 ans 1/4 Fin.

9 J.-R, SVENSSON . . . . . . . .
5 C.-O. WESTERGREN . . . .

Suisse

25 ans
28 ans

Finale.
1/2 Fin.

15

14

C. COURANT . . . . . . . . . . .
P. JEANNET.. . . . . . . . . . . .
F. ROTH . . . . . . . . . . . . . . . .
SCHMIED . . . . . . . . . . . . . .

28 ans

24 ans

1/2 Fin.
N. Part.
Elim.
N. Part.

DES PROGRESSION
DES DANS

PARTICIPANTS LE TOURNOI

N. Part.
Elim.32 ans

1/4 Fin.22 ans

N. Part.
1/4 Fin.
N. Part.

23 ans

N. Part.
N. Part.

N. Part.
Champion
Elim.

Olympique.25 ans
25 ans

1/4 Fin.
N. Part.
Elim.

30 ans

29 ans

ÉPREUVE N° 88 Le premier, H. STEELE (Etats-Unis), 25 ans,
fut vainqueur de 3 luttes. C’est un lutteur d’une
grande force musculaire, mais possédant à peu
prés les mêmes caractéristiques que son camarade
J.-T. SPELLMAN.

12 concurrents furent pesés.
13 luttes furent nécessaires pour le classement

des 2 premiers, la 3e place ayant été attribuée

POIDS LOURDS
CLASSEMENT DES NATIONS

(AU-DELA DE 87 K.)

Ire ETATS-UNIS, 10 Points (Ier H. STEELE)

2e SUISSE, 5 Points (2e H. WERNLI).
3e GRANDE-BRETAGNE, 4 Points (3e A. MAC

DONALD).

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES
Cette épreuve ne figurait pas au programme des

Jeux antérieurs à 1908.
1908 Londres, G.-C. O’KELLY (Grande-Bretagne).

1912 Stockholm, Non disputée.

1916 N’a pas eu lieu.

1920 Anvers, ROTH (Suisse).
1924 Paris, H. STEELE (Etats-Unis).

Ier H. STEELE
Etats-Unis

2e H. WERNLI 3e A. MAC DONALD
Suisse Grande-Bretagne

H. STEELE.
CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES

sans combat à A. MAC DONALD (Grande-Breta-
gne) par suite du forfait de ses 3 autres con-
currents.

Cette catégorie a atteint le chiffre de 18 engagés,
représentant 7 nations. dont I seule. la Belgique,
déclara forfait.

LISTE DES ENGAGÉS
ENGAGES PARTICIPANTS

Nations . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 7 6

Individuels . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 18 12

No D'ORDRE
AGE PROGRESSION FIGURANT AU NOMS AGE
DES DANS TABLEAU DES DES DES

PARTICIPANTS LE TOURNOI RÉSULTATS ENGAGÉS PARTICIPANTS

PROGRESSION
DANS LE

LE TOURNOI

Belgique Grande-Bretagne

2.3 ans 1 / 4  F i n . Suède

N. Part.
N. Part. 6 A. MAC DONALD . . . . . . 29 ans 1/4 Fin.

4 A,-H.-E. SANGWINE . . . . 23 ans Elim.

25 ans Champion Olympique.

20 ans Elim.
26 ans 1/2 Fin.

C.-E. JOHANSSON.. . . . .
8 E.-H.-V. NILSSON.. . . . .
3 J.-C. RICKTOFF.. . . . . . .

33 ans
26 ans

N. Part.
Finale.
1/4 Fin.

N. Part.

31 ans Elim.
22 ans Elim.

N. Part.

Suisse

A. HIRSCHY. . . . . . . . . . . .
10 H. RUTH . . . . . . . . . . . . . . . .
1 H. WERNLI . . . . . . . . . . . . .

21 ans
26 ans

N. Part.
1/4 Fin.
1/2 Fin.

N° D'ORDRE
FIGURANT AU NOMS
TABLEAU DES DES

RESULTATS ENGAGÉS

H. DE GROOT.. . . . . . . . .
J. VAN DER BRIL . . . . . .

Etats-Unis

7 H.-L FLANDERS.. . . . . . .
5 H. STEELE . . . . .  . . . . . . . . 

Finlande
II E. NYSTROM . . . . . . . . . . .
12 T. POH JALA.. . . . . . . . . . . .

A.-E. ROSENQVIST.. . . .
France

2 E. DAME.. . . . . . . . . . . . . . .
9 H. DEGLANE.. . . . . . . . . .

J. MOUGELLAZ.. . . . . . . .

—  —
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N A T A T I O N
Du Dimanche 13 au

Dimanche 20 Juillet 1924
17 Epreuves

Nos 89 à 106

1. ÉTATS-UNIS

2. SUÈDE 3. GDE BRETAGNE

CLASSEMENT GÉNÉRAL DES NATIONS
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CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES

Au point de vue du water-polo, il convient de

et de la Commission technique du C. O. F.

M .  J .  D E  C A S T E L L A N E

PrØsident de la FØdØration Fran aise

De toutes les manifestations olympiques le mee-
ting de natation qui, pendant huit jours, mit aux
prises, au Stade Nautique des Tourelles, tous les
meilleurs nageurs du monde, fut certainement une
de celles qui remporta le plus concluant des succès
à tel point que certains critiques sportifs ont fort
justement écrit que la Natation et le Football ont
été les grands triomphateurs des Jeux de Paris,

Tout concorda au succès du meeting de natation:
installation grandiose, organisation en tous points
parfaite, une température chaude à souhait, un
lot de nageurs et de nageuses comme jamais
encore il n’en avait été réuni, des performances
remarquables et enfin la brillante victoire de l’équi-
pe de France dans le tournoi de water-polo qui
souleva, fort justement du reste, l’enthousiasme
national des spectateurs français.

Au point de vue de l’installation, tout d’abord.
le luxueux Stade Nautique des Tourelles et ses
. places, eut le don de satisfaire à la fois
les spectateurs et les nageurs. Toutes les installa-
tions dues à l’initiative de M. E.-G. Drigny,
l’actif Secrétaire Général de la Fédération Fran-
çaise de Natation et de Sauvetage ne donnèrent
lieu à aucune critique, bien plus même, plusieurs
innovations techniques importantes furent appor-
tées qui rallièrent l’unanimité des suffrages, telle
la limitation de la longueur du bassin à  mètres
a u  l i e u  d e  1 0 0  m è t r e s  a d o p t é s  j u s q u ’ a l o r s
aux Olympiades antérieures et l’adoption de lignes
d’eau formées de lignes de bouchons qui, fort
critiquées avant l’ouverture des épreuves, démon-
trèrent magnifiquement toute leur utilité et furent
adoptées par la suite pour l’organisation de tous
les grands meetings.

L’adoption de ces lignes d’eau, qui évita les
venues en contact eut pour résultat de pallier
à l ’absence des rigoles dont la Commission
technique du C. O. F. et la Fédération française
avaient cependant recommandé la nécessité aux
architectes.

Les lignes d’eau en brisant ces vagues permirent,
heureusement, d’améliorer sensiblement les perfor-
mances tout en facilitant la tâche du nageur.

Les organisateurs avaient même prévu un original
appareil destiné à arrêter les nageurs en cas de
faux départ, mais ce système, malgré son esprit
pratique ne fut pas accepté par la Fédération
Internationale.

signaler, concernant l’installation, la pose rapide
des buts coulissant sur un câble, le perchoir élevé
de l’arbitre et, enfin, l’original panier de ballon
disparaissant sous l’eau au moment de la mise
en jeu.

Les plongeoirs, établis d’après les données in-
ternationales et qui, dans les Jeux antérieurs
avaient soulevé nombre de réclamations, eurent
le don de satisfaire tous les présents.

L’organisation des réunions, confiée à la Fédé-
ration Internationale de Natation Amateur et pour
laquelle le Secrétaire de la Fédération Française
de Natation et de Sauvetage, M. E.-G. Drignv,
véritable animateur du meeting, se multiplia lut

M .  G . - W .  H E A R N

Secrétaire général
de la Fédération Internationale de Natation-Amateurs

en tous points parfaite. Les réunions commencé-
rent toutes avec une régularité toute militaire et
virent leur programme se poursuivre sans à-coup.
Si quelques réunions matinales se terminèrent de
façon tardive, la faute en incombe au nombre
des engagés, dans les concours de plongeons
notamment.

Le beau temps favorisa entièrement tout le mee-
ting et la natation, au point de vue des recettes, se
classe au 3e rang des sports olympiques, immé-
diatement après le football et l’athlétisme.

Le meeting olympique méritait pleinement ce
succès, car, ainsi que nous le mentionnions plus
haut, jamais encore il n’avait connu un pareil suc-
cès d’engagement depuis 1896, à Athènes où, pour
la première fois, la natation avait figuré au pro-
gramme olympique.

On peut dire qu’à l’exception des nageurs alle-
mands, non encore reconnus par la Fédération
Internationale de Natation Amateur, le meeting de
natation des Jeux de Paris réunit tous les meilleurs
nageurs et toutes les plus réputées nageuses du
monde.

Sur ce nombre imposant d’engagés, trés rares
furent les sujets de valeur qui déclarèrent forfait
et le nombre des concurrents ayant participé aux
épreuves s’éleva à 327 nageurs et nageuses.

La réunion d’un tel lot de champions fournit
naturellement l’occasion de remarquables perfor-
mances, Tous les records olympiques furent, en
effet, abaissés au cours de cette grande Semaine
et quarante et une perfomances améliorant les
anciens records olympiques.

La Natation Sportive démontra magnifiquement,
au cours de ce meeting vraiment unique, ses pro-
digieux progrès, et sept records du monde furent

abaissés: ceux des . mètres et . mètres
(chacun deux fois), celui de  mètres nage libre
dames et celui de  mètres dos dames (deus fois;.

Le meeting olympique a démontré magnifique-
ment, par ses résultats! la suprématie manifeste
du team américain, qui surclassa vraiment tous
les adversaires qu’il rencontra en la circonstance,
devançant de  points son concurrent le plus
direct: la Suède.

Sauf dans les . mètres nage libre, les na-
geurs et les nageuses des Etats-Unis firent preuve,
comme les plongeurs et les plongeuses, d’une
incontestable supériorité, s’assurant le plus souvent
les trois premières places des finales dans lesquelles
ils se qualifièrent et, notamment, dans le  mè-
tres nage libre (dames et messieurs), comme dans
les concours’ de plongeons.

Individuellement parlant, trois champions de
grande classe se sont particulièrement imposés
au cours des épreuve olympiques: l’Américain
Johnny WEISSMULLER, vainqueur du  mè-
tres et du 400 mètres, l’Australien CHARLTON,
victorieux du . mètres, et le Suédois ARNE
BORG, qui, sans remporter une seule victoire,
s’imposa dans les trois épreuves classiques ⁽,
 et . mètres) comme l’adversaire le plus
direct des vainqueurs.

Les épreuves de spécialités et de plongeons
comme les épreuves féminines, affirmèrent encore
la supériorité américaine.

La plus belle course du meeting fut certainement
la magnifique lutte que se livrèrent WEISSMUL-
LER. ARNE BORG et CHARL’I’ON dans la finale
du 400 mètres nage libre.

Le match de water-polo le plus émotionnant,
pour les spectateurs Français surtout, fut sans
nul doute le match France-Amérique, duquel résulta
en premier lieu la qualification de l’équipe fran-
çaise et la grande finale que se disputèrent les
équipes de Belgique et de France.

Le classement des nations assura nettement
comme nous l’avons annoncé plus haut, l’avantage
aux Etats-Unis.

La Suède se classa seconde devant la Grande-
Bretagne, l’Australie et la France qui, déjouant
tout pronostic, devait à sa belle victoire en water-
polo une très honorable 5e place.

Se classaient ensuite: la Belgique, le Japon, véri-

M .  E . - G .  D R I G N Y

Secrétaire général de la Fédération Française
Membre de la Commission technique du C. O. F.

Juge arbitre du water polo.

table révélation du meeting, le Danemark et la
Hongrie, etc., etc.

Le meeting olympique des Jeux de Paris fera
vraiment date dans l ’histoire de la Natation
Sportive.

—  —



C O U P E  T R A N S V E R S A L E

Le stade nautique

des

Tourelles

C O U P E

L O N G I T U D I N A L E V U E  E N  P L A N  D E S  G R A D I N S

—  —



LE STADE NAUTIQUE DES TOURELLES

F A Ç A D E  P R I N C I P A L E

VUE  DE  LA  P ISC INE  V IDE VUE DE LA PISCINE PLEINE (50 M. X 18 M.)

F A Ç A D E  L A T É R A L E
—  —



L E  S T A D E  N A U T I Q U E  D E S  T O U R E L L E S

P L A N  D U  R E Z - D E - C H A U S S É E

—  —

P L A N  D U  D E U X I È M E  É T A G E



Les Pouvoirs Sportifs

F é d é r a t i o n  I n t e r n a t i o n a l e  d e  N a t a t i o n  A m a t e u r

Secrétaire général : M. Georges-W. Hearn.

F é d é r a t i o n  F r a n ç a i s e  d e  N a t a t i o n  e t  d e  S a u v e t a g e

Président : M. J. de Castellane.
Secrétaire général : M. E.-G. Drigny.

C o m i t é  d é s i g n é  p a r  l a

F é d é r a t i o n  I n t e r n a t i o n a l e  d e  N a t a t i o n  A m a t e u r

p o u r  a s s u r e r  l e  c o n t r ô l e  s p o r t i f

d e s  é p r e u v e s  d e  n a t a t i o n  d e  l a  V I I l e  O l y m p i a d e

G.-W. Hearn (Grande-Bretagne), secrétaire de la Fédération
internationale de Natation Amateur ; E. Bergvall, (Suède) ;
E.-G. Drigny (France) ; H.-E. Fern (Afrique du Sud) ;
F.-W. Rubien (Amérique) ; J.-F, Van der Heyden (Belgique).

C o m m i s s i o n  T e c h n i q u e  d e  N a t a t i o n

d u  C o m i t é  O l y m p i q u e  F r a n ç a i s

Président : M. J. de Castellane.
Membres : MM. Lieutenant de vaisseau Blot ; M. Brun

E.-G. Drigny ; E. Grandjean.

JURY D’APPEL

Grande-Bretagne : MM. G.-W. Hearn, Secrétaire de la Fédé-
ration Internationale de Natation Amateur,

Suède : E. Bergvall.
France : E.-G. Drigny.
Afrique du Sud : E.-H. Fern.
Etats-Unis : F.-W. Rubien.
Belgique : J.-F. Vander Heyden.

H e u r e s

10 h. 30 93 1.500 mètres nage libre (Messieurs) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
11 h. 45 105 Water-Polo : Italie contre Suède. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

15 heures 93
> > 100

16 h. 30 105
17 heures 105

Juges-arbitres : Geo. W. Hearn, (Secrétaire Général de la Fédé-
ration Internationale de Natation amateur) ; E.-G. Drigny,
(France).

Juges : E. Dean, (Etats-Unis) ; Dr Leo Donath, (Hongrie) ;
J. Vander Heyden, (Belgique) ; J. Feyaerts, (Belgique) ;
H.-T. Bretton, (Grande-Bretagne) ; J. Taylor, (Australie) ;
L. Lebaillif, (France).

Juges aux virages : Miss E. Epstein, (Etats-Unis) ; W.-J.
Howcroff, (Grande-Bretagne) ; L. Laufray, (France) ;
W.-E. Bredius, (Hollande).

Starters : M. BRUN, (France) ; E. Rombaut, (Belgique).
Chronométreurs : Chef H.-E. Fern, (Grande-Bretagne) ;

Larson, (Suède ; Conord, (France) ; N. Smets, (Belgique) ;
Degraine, (France) ; I. Semadani, (Pologne), ; O.-G.-M.
Merrett, (Australie) ; J. Reilley, (U. S.) ; Sikl, (Tchéco-
Slovaquie) ; Toutzenthaller, (Hongrie) ; W.-I. Hawkins,
(Grande-Bretagne) ; G. Blitz, (Hollande) ; A. Hudson,
(Grande-Bretagne).

Juges de plongeons : Chef E. Bergvall, (Suède) ; H. Hains-
worth, (Etats-Unis) ; J. Sauvage, (Belgique) ; L. Handley,
(Etats-Unis) ; Lesserteur, (France) ; I. Aro, (Finlande) ;
Melville-Clarke, (Grande-Bretagne) ; O. Janner, (Dane-
mark) ; N. Hesselmans, (Suède) ; Blot, (France).

Starters de plongeons : Delbord, (France) ; M. Oger, (France).
Secrétaire de plongeons : H. Ahlstrom, (Suède).
Arbitres de Water Polo : N.-E. Gilbert, (Grande-Bretagne) ;

A. Delahaye, (Belgique) ; K. Meyer, (Hollande) ; E.
Bergwall, (Suède) ; Beulque, (France) ; A. Inglis, (Grande-
Bretagne).

Chronométreurs de Water Polo : V. Boin, (Belgique) ; Dr
FRETTE, (France) ; W.-I. Lintern, (Grande-Bretagne) ; G.-H.
Leitch, (Irlande).

Juges de buts : T. Cernik, (Tchécoslov.) ; Odetti, (Italie) ;
A.-B. Orts, (Espagne) ; A. Foulon, (France) ; P.-O.

Cohen, (Belgique).
Daniell (Grande Bretagne) ; S. Wallborn, (Suède) ; H.

Secrétaire : Geo Borocco, (France).
Commissaires aux nageurs : M. M. Musnik, (France) ; A.

Chalicarne, (France) ; Rolland-Lévy, (France) ; Hermant,
(France) ; Mme Protin, (France) ; Mme Domon, (France).

P R O G R A M M E  D E S  R É U N I O N S  D E  N A T A T I O N

N u m é r o s
d e s

E p r e u v e s
D a t e s ,  N u m é r o s  d e s  R é u n i o n s
e t  D é s i g n a t i o n  d e s  E p r e u v e s .

1re Journée. — Dimanche  Juillet.

Réunion No 244.

Réunion No 245.

1.500 mètres nage libre (Messieurs). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
400 mètres nage libre (Dames) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .. . . .

Water-polo : Grande-Bretagne contre Hongrie . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
> > Etats-Unis contre France. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

2e Journée. — Lundi 14 Juillet.

RÉUNION No 246.

P h a s e s

Elim.
Elim.

Elim.
Elim.
Elim.
Elim.

Elim.
Elim.

—  —

10 h. 30 94 Plongeons de haut vol ordinaires (Messieurs). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
11 h. 15 105 Water-Polo :  Hollande contre Suisse. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .



PROGRAMME DES RÉUNIONS DE NATATION (SUITE)

Heures

15 heures
> >

16 h. 30
17 heures

93
100
105
105

10 h. 30
> >

11 h. 15

15 heures
> >
> >

16 h. 15
17 heures

10 h. 30
> >

15 heures
> >

16 h. 30
17 heures

10 h. 30
> >
> >

15 heures
> >

16 h. 30

10 h. 30
> >
> >

15 heures
> >
> >
> >
> >

16 h. 30
17 heures

10 heures
> >

15 heures
> >
> >
> >

16 h. 30
17 heures

10 h. 30
> >
> >

15 heures
> >
> >
> >
> >

17 heures

.

Numéros
des

Epreuves

91
105
105

93
100
94

105
105

96
90

99
91
99

105
105

101
92
90

96
91

i05

104
103
105

92
101
103
90
99

105
105

89
95

89
102
97
98

105
105

97
103
105

95
102
89
97
98

105

Dates, Numéros des Réunions

et Désignation des Epreuves.

Réunion No 247.

1.500 mètres nage libre (Messieurs) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
400 mètres nage libre (Dames) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Water-Polo: Autriche contre Irlande . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
> > Grèce contre Tchécoslovaquie. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

3e Journée — Mardi i5 Juillet.
Réunion No 248.

 mètres brasse (Messieurs). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Water-polo : Espagne contre Suède . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

> > Irlande contre Tchécoslovaquie. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Réunion No 249.

1.500 mètres nage libre (Messieurs). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
400 mètres nage libre (Dames). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Plongeons de haut vol ordinaires (Messieurs). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Water-Polo : Belgique contre Hongrie. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

> > France contre Hollande . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

4e Journée — Mercredi 16 Juillet:
Réunion No 250.

Plongeons du tremplin (Messieurs). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
ioo mètres dos (Messieurs) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Réunion No 251.

200 mètres brasse (Dames) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
200 mètres brasse (Messieurs) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
400 mètres nage libre (Messieurs). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Water-Polo : Belgique contre Tchécoslovaquie. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
>> France contre Suède. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

5e Journée. — Jeudi 17 Juillet.
Réunion No 252.

Plongeons du tremplin (Dames): . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
4oo mètres nage libre (Messieurs) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
ioo mètres dos (Messieurs) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Réunion No 253.

Plongeons du tremplin (Messieurs). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
200 mètres brasse (Messieurs) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Water-Polo : Belgique contre France. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

6e Journée. — Vendredi 18 Juillet.
Réunion No 254.

400 mètres relais (Dames) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
800 mètres relais (Messieurs) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Water-polo : Hongrie contre Tchécoslovaquie. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Réunion No 255.

400 mètres nage libre (Messieurs) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Plongeons du tremplin (Dames) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

800 mètres-relais (Messieurs) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
100 mètres dos (Messieurs) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
200 mètres brasse (Dames) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Water-polo : Belgique contre Suède . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
> > Etats-Unis contre Hollande . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

7e Journée. — Samedi 19 Juillet
Réunion No 256.

i00 mètres nage libre (Messieurs).. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Plongeons de haut vol variés (Messieurs). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Réunion No 257.

100 mètres nage libre (Messieurs). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Plongeons de haut vol ordinaires (Dames). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

100 mètres nage libre (Dames) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
100 mètres dos (Dames) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Water-polo : Hongrie contre Suède . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
> > Belgique contre Etats-Unis . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

8e Journée. — Dimanche 20 Juillet.
Réunion No 258.

100 mètres nage libre (Dames) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
800 mètres relais (Messieurs) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Water-polo : Belgique contre Etats-Unis . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Réunion No 259.

Plongeons de haut vol variés (Messieurs). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Plongeons de haut vol ordinaires (Dames) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

100 mètres nage libre (Messieurs). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
100 mètres nage libre (Dames) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
100 mètres dos (Dames) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Water-Polo : Etats-Unis contre Suède . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Phases

1/2 fin.
1/2 fin.
Elim.
Elim.

Elim.
Elim.
Elim.

Fin.
Fin.
Fin.
Elim.
Elim.

Elim.
Elim.

Elim.
1/2 fin.
Elim.
1/2 fin.
1/2 fin.

Elim.
1/2 fin.
1/2 fin.

Fin.
Fin.
Fin.

Epreuve unique.
Elim.
Pour la 3e place.

Fin.
Fin.
⁄ fin.
Fin.
Fin.
Pour la 2e place.
Pour la 2e place.

Elim.
Elim.

1/2 fin.
Elim.
Elim.
Elim.
Pour la 3e place.
Pour la 2e place.

1/2 Fin.
Fin.
Pour la 2e place.

Fin.
Fin.
Fin.
Fin.
Fin.
Pour la 3e place.
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Les Recettes et les Spectateurs de la Natation, au Stade Nautique dés Tourelles.

TABLEAU RÉCAPITULATIF PAR RÉUNIONS

LE STADE NAUTIQUE DES TOURELLES

P L A N  S C H É M A T I Q U E  D E S  E M P L A C E M E N T S  R É S E R V É S  A U X  S P E C T A T E U R S .
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Le S Recettes et les Spectateurs de la Natation, au Stade Nautique des Tourelles
TABLEAU RÉCAPITULATIF PAR CATÉGORIES DE PLACES

(I) Groupe de réunions:

X.... Nos 249, 253, 255.
Y.... Nos 245, 247, 251, 257, 258.
Z.... Nos 244, 246, 248, 250, 252, 254, 256.

—  —



TABLEAU DES ENGAGEMENTS DE LA NATATION, PAR EPREUVES
.

NOTA. Les chiffres qui figurent sur ce tableau indiquent le nombre de bulletin d’engagements par nation. Il est à remarquer qu’un athlète peut être engagé dans plusieurs épreuves.

Etat des Engagés et des Participants NUMÉROTAGE DES ÉPREUVES

à la Natation, par Nations
DE NATATION

NATIONS ENGAGÉS PARTICIPANTS

— —
Argentine . . . . . . . . . . . . . . . . .
Australie . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Autriche . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Belgique . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Canada . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Danemark . . . . . . . . . . . . . . . .
Espagne . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Etats-Unis . . . . . . . . . . . . . . . .
Finlande . . . . . . . . . . . . . . . . . .
France . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Grande-Bretagne . . . . . . . . . .
Grèce . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Hollande . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Hongrie . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Irlande . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Italie . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Japon . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Luxembourg . . . . . . . . . . . . . .
Nouvelle-Zélande . . . . . . . . . .
Norvège . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Portugal . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Suède . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Suisse . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Tchécoslovaquie . . . . . . . . . . .
Yougoslavie . . . . . . . . . . . . . . .

—
4
6

15
18

5
16

18

45
8

46

48
10

24

29
10

20

6

5
2

4
6

3

17
2

8

14

42
8

37

42

7
21

14

7

14
6

4
2

36 34

13 8

24 19

14 6

Total . ...........

57

424

89
90
91
92
93
94
95
96
97
98
99

100
101
102
103
104
105

100 mètres, nage libre, Messieurs.
100 mètres, nage dos, Messieurs.
200 mètres, brasse, Messieurs.
400 mètres, nage libre, Messieurs.
1.500 mètres, nage libre, Messieurs.
Plongeons, haut vol ordinaires, Messieurs.
Plongeons, haut vol variés, Messieurs,
Plongeons du tremplin, Messieurs.
100 mètres, nage libre, Dames.
100 mètres, nage dos, Dames.
200 mètres, brasse, Dames.
400 mètres, nage libre, Dames.
Plongeons du tremplin, Dames.
Plongeons, haut vol ordinaires, Dames.
800 mètres relais (4 x 200), nage libre, Messieurs.
400 mètres relais (4 x 100), nage libre, Dames.
Water polo.
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TABLEAU DES CONCURRENTS DE LA NATATION, PAR ÉPREUVES

NOTA. Les chiffres qui figurent sur ce tableau indiquent le nombre d’engagements qui ont été effectivement remplis. Il est à remarquer qu’un athlète peut participer à plusieurs épreuves

COMPTE-RENDU DES ÉPREUVES

ÉPREUVE No 89 circonstance, cette compétition fut disputée en
6 séries éliminatoires, qualifiant les deux premiers
de chaque série et le meilleur troisième pour les
demi-finales, qui elles-mêmes qualifièrent pour la
finale les deux premiers de chaque demi-finale et
le meilleur troisième.

La sixième place du classement fut déterminée par
le meilleur temps réalisé dans les demi-finales.

Les nations suivantes étaient représentées dans
cette épreuve : Argentine, Australie, Canada,
Espagne, Etats-Unis, France, Grande-Bretagne,
Grèce, Hollande, Hongrie, Japon, Suède, Tchéco-
Slovaquie, et Yougo-Slavie.

Les séries disputées dans la matinée du samedi
19 juillet démontrèrent brillamment l’indiscutable
supériorité des nageurs américains et ne motivè-
rent à vrai dire qu’une seule surprise celle du japo-
nais TAKAISHI que ses performances dans le 1.500
mètres avaient du reste déjà mis en valeur et qui
remportait facilement la quatrième série.

La formule du tirage au sort employée par la
Fédération Internationale pour la composition des
séries rendit quelques séries particulièrement dures.
Ce fut notamment le cas de la deuxième série rem-
portée par SAM KAHANAMOKU qui réalisa du
reste avec 1 m. 3 sec. 2/10 le meilleur temps des
séries et dans laquelle le cinquième coureur classé,
l’anglais DICKIN, réussit un temps meilleur que
certains vainqueurs de série et notamment que
celui du canadien BOURNE.

Les deux demi-finales disputées au cours de cette
même journée laissaient 13 qualifiés se décompo-
sant en 3 Américains, 2 Australiens, 2 Japonais,
2 Suédois, 1 Argentin, 1 Anglais, 1 Canadien et
1 Hongrois.

La lutte devenant immédiatement plus serrée
améliorait sensiblement les temps.  JOHNNY
WEISMULLER réussissait dans les demi-finales
la meilleure performance avec le temps de I m. 8/10
et se qualifiait pour la finale en compagnie de ses

joli temps et attirèrent au Stade Nautique des
Tourelles l’assistance-record puisque la recette aux
entrées pour la dernière réunion au programme de
laquelle était inscrite la finale du 100 mètres attei-
gnit plus de 80.000 francs.

Au point de vue sportif, cette épreuve disputée100 MÈTRES

NAGE LIBRE
(MESSIEURS)

I e r
J .  W E I S M U L L E R

Etats-Unis

2e D. KAHANAMOKU 3e S. KAHANAMOKU
Etats-Unis Etats-Unis

J. WEISMULLER

dans le bassin de 50 mètres (visages butés) se dérou-
la avec une parfaite régularité.

Cette épreuve, dans laquelle 41 engagements repré-
sentant 17 nations avaient été centralises, mit fina-
lement aux prises 30 concurrents représentant 15
nations, chiffre-record non seulement du meeting
mais encore des précédents meetings olympiques.

Suivant les réglements de la Fédération Interna-
tionale de Natation Amateur, appliqués en la

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
En natation, comme du reste dans tous les sports,

la pure vitesse est reine et c’est la raison pour
laquelle l’épreuve de 100 mètres nage libre fut
conservée pour les deux dernières journées du
meeting olympique dont elle constitua l’apothéose.

Ces deux journées furent favorisées par un très
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LE 100 MÈTRES NAGE LIBRE (MESSIEURS)

Le Départ de la Première Demi-Finale. — De gauche à droite: D. Kahanamoku (1er), C. Bourne (5e), N. Trolle (4e), K. Takaishi (3e),
E. Barany (6e) et S. Kahanamoku (2e).

LA FINALE A 25 Mètres du Départ. — De gauche à droite: LA Finale A 25 Mètres de l’Arrivée. — J. Weismuller se
D. Kahanamoku, J. Weismuller, K. Takaishi. A. Borg détache devant D. Kahanamoku, S. Kahanamoku,

et S. Kahanamoku. A. Borg et K. Takaishi.

L’Arrivée de la Finale. — J. Weismuller bat nettement D. Kahanamoku, Après la Finale. — J. Weis-
muller et D. Kahanamoku
(champion olympique 1912-
1920).
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Suisse. —
N. Cl.

C. KOPP, 22 ans, Elim. 3e Sér. : FINALEdeux coéquipiers SAM et DUKE KAHANAMOKU,
d u  S u é d o i s  A r n e  B O R G  e t  d u  J a p o n a i s  K .

Dimanche 20 Juillet — 16 HeuresTAKAISHI meilleur troisième.
La finale disputée le dimanche 20 juillet au cours Tchéco-Slovaquie. — J. BALASZ, 23 ans, Elim.

6e Sér. : N. Ci. — S. BICAK, 19 ans, Elim: 2e

Sér. : N. Cl. — V. LEGAT, 19 ans, Elim. 3e Sér.:
N. Cl.

Réunion No 259de la dernière ‘journée du meeting fut à vrai dire
sans histoire. JOHNNY WEISMULLER faisant

1 J. WEISMULLER, E.-U., Champion Olympi-
que. Temps : 59 s. ; 2 D. KAHANAMOKU, E.-U.,
1 m. 1 s. 4/10 ; 3 S. KAHANAMOKU, E.-U.,

1 m. 1 s. 8/10; 4 A. BORG, Suède, I m. 2 s.;
5 K. TAKAISHI, Jap., 1 m. 3 s.

La sixième place a été attribuée à N. O. TROL-
LE, Suède, comme ayant réalisé au cours des
demi-finales, le meilleur temps après les 5 concur-
rents qui ont pris part à la finale.

preuve d’une indiscutable supériorité se détacha dès
le signal et gagna nettement devant ses deux
compatriotes DUKE KAHANAMOKU et SAM
KAHANAMOKU dont l’aîné DUKE, le vétéran
de l’épreuve (34 ans) et victorieux de cette même
compétition à Stockholm et à Anvers réussit à
conserver la place d’honneur.

JOHNNY WEISMULLER abaissait. au cours de
de cette finale avec 59 sec., le record olympique que
DUKE KAHANAMOKU détenait depuis Anvers
avec 1 m. 2/5.

Yougo Slavie. — I. ARCAUNI, N. Part. — A.
VAGO, N. Part. — V. SMOKVINA, 17 ans, Elim.
1re Sér. : N. Cl.

RÉSULTATS

Le Suédois ARNE BORG malgré une fort jolie
course terminait quatrième à distance respectueuse
devant le Japonais TAKAISHI et la sixième place
déternimée par le temps était attribuée au Suédois
TROLLE qui avait réalisé dans la demi-finale la
performance de 1 m. 2 sec. 6/10.

Le 100 mètres nage libre confirmait magnifique-
ment la suprématie du crawl qui, pour la premiére
fois aux Jeux Olympiques, était employé par tous
les concurrents.

Le classement des nations revenait de haute
lutte aux Etats-Unis dont les 3 représentants s’assu-
raient les trois premières places.

ELIMINATOIRES CLASSEMENT DES NATIONS
Samedi 19 Juillet — 10 Heures

Réunion No 256
1re ETATS-UNIS : 19 Points (1er J. WEISMUL-

LER : 10 p.; 2e D. KAHANAMOKU, 5 p. ; 3e S.
KAHANAMOKU : 4 p.).

2e Suède : 4 Points (4e A. BORG : 3 p.; 6e N. O.
TROLLE : 1 p.).

3e JAPON : 2 Points (5e K. TAKAISHI).

Nombre de séries : 6. — Qualifiés par séries : 2
et le meilleur troisième, soit 13 concurrents admis-
sibles aux demi-finales.

Première Série. — 1 N. O. TROLLE, Suède,
temps : 1 m. 4 s. 2/10 ; 2 D. KAHANAMOKU,
E.-Û., Temps : 1 m. 4 s, 2/10. — N. Cl. : K.
ONODA, Jap. 1 m. 5 s. 4/10 ; CH. BAILLEE,
G.-Br., 1 m. 8 s. 2/10; V. SMOKVINA, Y.-Sla.,
1 m. 11 s. 6/10. — N. Part. : L. HENYERI, Hong.

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES

Deuxième Série. — 1 S. KAHANAMOKU, E.-U.,
Temps : 1 m. 3 s. 2/10 ; 2 E. M. HENRY, Austr.,
1 m. 3 s. 8/10 ; 3 T. MIYAHATA, Jap. : 1 m. 4 s.
2/10, meilleur troisième. — N. Cl. : H. PADOU,
Fran., 1 m. 5 s. ; A. DICKEN, G.-Br., 1 m. 6 s. ;
S. BICAK, T.-Slo., 1 m. 10 s. 2/10.

Troisième Série. — 1 C. BOURNE, Cana, 1 m.
6 s. 2/10 ; 2 V. ZORRILLA, Arg., 1 m. 8 s. 2/10.
N. Cl. : V. LEGAT, T.-Slo., 1 m. 13 s. 2/10 ; C.
KOPP, Suis., 1 m. 15 s. — N. Part. : A. TUR-
NOVSKY, Hong.

Quatrième Série. — 1 K. TAKAISHI, Jap., 1 m.
4 s. ; 2 I. STEDMAN, Austr., 1 m. 6 s. — N. Cl.:.
C.  WERNER, Suède,  I  m. 7 s .  ;  E.  ZEIBIG,
Fran., I m. 8 s. ; G. DEKKER, Holl. I m. II s.
8/10.

Cinquième-Série. — 1 J. WEISMULLER, E.-U.,
1 m. 3 s. 8/10 ; 2 A. PYCOCK, G.-Br. 1 m. 5 s.
2/10. — N. Cl. : ). VANZEVEREN, Fran., 1 m.
6 s. 8/10 ; M. F. CHRISTIE, Austr, 1 m. 7 s.
2/10 ; J. PINILLO, Espa. 1 m. 14 s. 2/10.

Sixième Série. — 1 A. BORG, Suede, 1 m. 5 s.
4/10 ; 2 E. BARANY, Hong., 1 m. 8 s. 4. 10. —
N. Cl. : J. BALASZ, T.-Slo., 1 m. 11 s. 8/10 ;
D .  V A S S I L O P O U L O S ,  G r è c e ,  1  m .  1 2  s .  ;
P.  JACOBSZOON, Holl . ,  1 m. 12 s.  2/10.  —
N. Part. : A. VAGO, Y.-Sla.

MEILLEUR TEMPS DES ELIMINATOIRES

S. KAHANAMOKU, Etats-Unis,  dans la 2e .
Série . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  1m. 3 s. 2/10

1896 Athènes, HAGHE, Hong.. . . . 1 m. 22 s. 1/5
LISTE DES ENGAGÉS 1900 Paris, pas disputé.

1904 St-Louis, ZOLTAN DE HO-
LOMAY, Hong. (disputée.
sur 100 yards). . . . . . . . . . . . 1 m. 2 s. 4/5

1908 Londres, DANIELS, E.-U.. . 1 m. 5 s. 3/5
1912 Stockholm, D. KAHANAMO-

KU, E.-U . . . . . . . . . . . . . . . . . 1 m. 3 s. 2/5
1916 N’a pas eu lieu.

1920 Anvers, D. KAHANAMOKU,
E.-U . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 1 m. 1 s. 2/5

1924 Paris, J. WEISMULLER,
E . - U . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 59 s.

RECORD OLYMPIQUE

J. WEISMULLER, E.-U., Paris, 1924 . . . . 59 s.

RECORD DU MONDE

Engagés Participants

Nations . . . . . . . . . . . . . . . . .

Individuels . . . . . . . . . . . . . .

— —

17 15

41 30

Argentine. — V. ZORRILLA, 18 ans, Elim. 3e

Sér. : 2e ; 2e 1/2 Fin. N. Cl.

Australie, — M. F. CHRISTIE, 20 ans, Elim.
5e Sér. : N. Cl.  — E. M. HENRY, 20 ans,
Elim. 2e Sér. : 2e ; 2e 1/2 Fin. : N. Cl. — I.
STEDMAN, 29 ans, Elim. 4e Sér. : 2e ; 2e 1/2
Fin. : N. Cl.

Canada. — C. BOURNE, 20 ans, Elim. 3e Sér. :
1er ; 1re 1/2 Fin. : N. Cl. — G. VERNOT, N.
Part. — T. R. WALKER, N. Part.

Espagne. — J. CRUELLS, N. Part. — J. PERE-
DEJORDI, N. Part. — J. PINILLO, 22 ans, Elim.
5e Sér. : N. Cl.

Etats-Unis. — D. KAHANAMOKU, 34 ans, Elim.
1re Sér. : 2e ; 1re 1/2 Fin. : 1er ; Fin, : 2e. —
S. KAHANAMOKU, 20 ans, Elim. 2e Sér. : 1er ;
1re 1/2 finale 2e; Fin.: 3e. — J. WEISMULLER,
20 ans, Elim. 5e Sér.: 1er; 2e 1/2 Fin.: 1er;
Fin.: 1er.

France. — . PADOU, 26 ans, Elim. 2e Sér. :
N. Cl. — E. VANZEVEREN, 19 ans, Elim. 5e Sér.:
N. Cl. — E. ZEIBIG, 20 ans, Elim. 4e Sér. : N. Cl.

Grande-Bretagne. — C. BAILLEE, 22 ans, Elim.
1re Sér. : N. Cl. — A. DICKEN, 23 ans, Elim. 2e

Sér. : N. Cl. — A. PYCOCK, 23 ans, Elim. 5e

Sér. : 2e ; 2e 1/2 Fin. : N. Cl.

Grèce. — A. ASSIMACOPOULOS, N. Part. —
D. VASSILOPOULOS, 22 ans, Elim. 6e Sér. :
N. Cl.

Hollande. — G. DEKKER, 20 ans, Elim. 4e Sér. :
N. Cl. — P. JACOBZOON, 21 ans, Elim. 6e Sér. :
N. Cl.

Hongrie. — E. BARANY, 17 ans, Elim. 6e Sér. :
2e : 1re Fin. : N. Cl. — L. KENYERI, N. Part. —
A. TURNOVSZHY, N. Part.

Japon. — T. MIYAHATA, 21 ans, Elim. 2e Sér.:
N. Cl. — K. ONODA, 24 ans, Elim. 1re Sér. : N.
Cl. — K. TAKAISHI, 18 ans, Elim. 4e Sér. : 1er ;
1re 1/2 Fin. : 3e ; Fin. : 5e.

J. WEISMULLER, E.-U., Alameda 1922 58 s. 3/5

ÉPREUVE No 90

100 MÈTRES

NAGE DOS
(MESSIEURS).DEMI-FINALES

Samedi 19 Juillet — 15 Heures

Réunion N0 257

Nombre de demi-finales : 2. — Qualifiés par
demi-finale : 2 et le meilleur troisième, soit  5
concurrents admissibles à la Finale.

Première Série. — 1 D. KAHANAMOKU, E.-U.,
1 m. 1 s .  6/10 :  2 S.  KAHANAMOKU, E.-U.,
1 m. 2 s. 2/10 ; 3 K. TAKAISHI, Jap., 1 m. 2 s.
4/10, meilleur troisième. — N. Cl.: N.-O. TROL-
LE, Suède, 1 m. 2 s. 6/10 ; C. BOURNE, Cana,
1 m. 6 s. ; E. BARANY, Hong. 1 m. 8 s. — N.
Part. : T: MIYAHATA, Jap.

Deuxième Série. — 1 J. WEISMULLER, E.-U.,

I e r W .  K E A L O H A

1 m. 0 s. 8/10 ; A. BORG, Suède, 1 m. 2 s. 6/10.
N. Cl. : E. M. HENRY, Austr., 1 m. 3 s. ; A.
PYCOCK, G.-Br. ,  1 m. 5 s.  ;  I .  STEDMAN,
Austr., 1 m. 6 s. ;  V.  ZORRILLA, Arg. ,  1 m.
7 s. 6/10.

Etats-Unis

2e V.-P. WYATT 3e V.-CH. BARTHA
Etats-Unis Hongrie

Luxembourg. — F. UNDEN, N. Part. CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
Norvège. — A. R. STEEN, N. Part.

Suède. — A. Borg, 23 ans, Elim. 6e Sér. : 1er ;
2e 1/2 Fin, : 2e ; Fin. 4e. — N. O. TROLLE, 24
ans, Elim. 1re Sér. : 1er ; 1re 1/2 Fin. : 4e ; Fin. :
6e. — C. WERNER, 20 ans, Elim. 4e Sér. : N. Cl.

MEILLEUR TEMPS DES DEMI-FINALES
Si le 100 mètres nage libre messieurs confirma la

pratique universelle du crawl comme nage de vites-
se, on peut dire que l'épreuve de 100 mètres nage
sur le dos imposa également le décisivement crawl
sur le dos que l'américain HEBNER avait importé

J .  WEISMULLER,  Etats -Unis ,  dans  la  2 e

1/2 Finale.. . . . . . . . . . . . . . . . . 1 m. 0 s. 8/10

—  —



en quelque sorte en 1912 lors de l'épreuve similaire
disputée à Stockholm.

Le 100 mètres nage sur le dos qui avait réuni
29 engagements représentant 15 nations mit finale-
ment aus prises 20 concurrents représentant la
Belgique, les Etats-Unis, la France, la Grande-
Bretagne, la Hongrie, la Hollande, le Japon, le
Luxembourg, la Norvège, la Suède et la Tchéco-
Slovaquie, soit 11 nations.

Disputée par très beau temps et suivant les
règles internationales (départ dans l’eau, virage
buté aux 50 mètres), cette épreuve nécessita 5
séries qui qualifièrent onze concurrents pour les
demi-finales (deux premiers de chaque série et le
meilleur troisième). La finale ne laissa aux prises
que cinq concurrent les deux premiers de chaque
demi-finale et le meilleur troisième.

Ces différentes épreuves se déroulèrent respecti-
vement le mercredi 16 juillet dans la matinée pour
les séries, le jeudi 17 juillet également dans la
matinée pour les demi-finales et enfin le vendredi
18 juillet dans l’après-midi pour la finale.

Concernant les séries il convient pourtant de
remarquer qu’elles se disputèrent trop tardivement
(après 13 heures) et devant les banquettes vides par
suite des longues opérations préliminaires auxquel-
les avaient donné lieu les séries éliminatoires des
épreuves de plongeons du tremplin.

Dès la première série du reste le mulâtre améri-
cain W. KEALOHA abaissait en 1 minute 13 secon-
des 4/10 le record olympique qu’il détenait depuis
Anvers avec 1 minute 14 secondes 4/5. Il réalisait
le meilleur temps des séries et se qualifiait pour les
demi-finales avec son concitoyen P. WYATT, les
Anglais RAWLINSON, WORTHINGTON et Mac
DOWALL, le Belge G. BLITZ, le  Français
ZEIBIG, le Japonais SAITOH, le Hongrois
BARTHA, le Norvégien THAULOW et le Suédois
SKOGLUND.

La deuxième série de cette épreuve donnait lieu
à l’un des rares incidents du meeting. L’américain
H. LUNING, facile vainqueur de cette série,
s’étant vu, par suite de la stricte application des
réglements internationaux, disqualifié pour vol au
départ.

Les deux demi-finales qui donnaient lieu, la
deuxième surtout, à une fort jolie lutte à l’arrivée
entre le Belge G. BLITZ et l’Anglais RAWLIN-
SON qualifiaient en plus de ces deux nageurs les
Américains W. KEALOHA et P. WYATT et le
Hongrois BARTHA meilleur troisième.

La finale portée au programme de la réunion du
vendredi 18 juillet se termina tout à l’honneur des
deus concurrents américains qui se détachèrent
nettement dès le départ. W. KEALOHA démarrant
aux 75 mètres renouvellait aisément sa victoire
d’Anvers précédant son compatriote P. WYATT de
2 m. 50 et améliorant une fois de plus le record
olympique qu’il abaissait cette fois à 1 minute 13
secondes 4/10.

Les places d’honneur de cette épreuve revenaient
respectivement au Hongrois BARTHA, au Belge
G. BLITZ et à l’Anglais RAWLINSON qui se
disputaient chèrement les accessits à distance
respectueuse des deux premiers.

La sixième place déterminée d’après les meilleurs
temps accomplis par les éliminés dans les demi-
finales revenait au Japonais T. SAITOH.

LISTE DES ENGAGÉS
Engagés Participants

Nations . . . . . . . . . . . . . . . . . . 15 11
Individuels . . . . . . . . . . . . . 29 20

Argentine. — J.-W BEHRENSEN, N. Part.
Belgique. — G. BLITZ, 23 ans, Elim. 1re Sér. :

2e ; 2e 1/2 Fin. : 1er ; Fin. : 4e.

Canada. — T.-R. WALKER, N. Part.
Etats-Unis. — W. KEALOHA, 21 ans, Elim. 1re

Sér. : 1er ; 1re 1/2 Fin. : 1er . — H. LUNING,
19 ans, Elim. 2e Sér. : N. Cl. — P. WYATT, Elim.
3e Sér. : 1er ; 1re 1/2 Fin. : 2e ; Fin. 2e.

France. — M. DUCOS, 20 ans, Elim. 1re Sér. :
N. Cl. — G. PAULUS, 28 ans, Elim. 2e Sér. : N.
Cl. — E. ZEIBIG, 20 ans, Elim. 3e Sér. : 2e ; 2e

1/2 Fin. : N. Cl.

Grande-Bretagne. — J.-Mac DOWALL, 21 ans,
Elim. 2e Sér. : 2e ; 1re 1/2 Fin. : N. Cl. — A.
RAWLINSON, 22 ans, Elim. 4e Sér. : 1er ; 2e 1/2
Fin. : 2e ; Fin. : 5e. — J. WORTHINGTON, 20
ans, Elim. 1re Sér. : 3e ; 2e 1/2 Fin. : N. Cl.

Hollande. — P. VAN SENUS, 20 ans, Elim. 4e

Sér. : N. Cl. — A.-J. VAN WILGENBURG, 22
ans, Elim. 2e Sér. : N. Cl.

Hongrie. — C. BARTHA, 17 ans, Elim. 2e Sér. :
1er ; 1re 1/2 Fin. : 3e ; Fin. : 3e. — A. BITSKEY,
N. Part.

Italie. — E. POLLI, N. Part.

Japon. — T. ISHIDA, Elim. 2e Sér. : N. Cl. —
T. SAITOH, 21 ans, Elim. 4e Sér. : 2e ; lre 1/2
Fin. : 4e ; Fin. : 6e.

Luxembourg. — E. KUBORN, 23 ans, 5e Sér. :
N. Cl. — J.-P. MORIS, Elim. 3e Sér. : N. Cl.

Norvège. — B. LUND, N. Part. — S. THAU-
LOW, 19 ans, Elim. 5e Sér. : 1er ; 2e 1/2 Fin. :
N. CI.

Suède. — E. SKOGLUND, 21 ans, Elim. 5e Sér. :
2e ; 1re 1/2 Fin. : N. Cl.

Tchéco-Slovaquie. — W. BICAK, N. Part. —
V. LEGAT, Elim. 5e Sér. : N. Cl. — J. VODICKA,
N. Part.

W .  K E A L O H A

Yougo-Slavie. — B. DEAK, N. Part. — Z MIR-
KOVIC, N. Part.

RÉSULTATS

ELIMINATOIRES
Mercredi 16 Juillet — Réunion No 250

Nombre de séries : 5. — Qualifiés par séries : 2,
et le meilleur troisième, soit 11 concurrents admis-
sibles aux 1/2 Finales.

Première Série — 1 W. KEALOHA, E.-U., 1 m.
13 s. 4/10 ; 2 G. BLITZ, Belg., 1 m. 19 s. ;
3 J. WORTHINGTON, G.-Br., 1 m. 23 s. 2/10,
meilleur troisième. — N. Cl. : M. DUCOS, Fran.,
1 m. 25 s. — N. Part. : J.-W- BEHRENSEN,
Arg. ; J. VODICKA, T.-Slo.

Deuxième Série. — 1 CH. BARTHA, Hong.
1 m. 18 s. ; 2 J. Mac DOWALL, G.-Br., 1 m. 21 s.
8/10. — N. Cl.: A. VAN WILGENBURG, Holl.,
1 m. 24 s. 6/10 ; T. ISHIDA, Jap., 1 m. 26 s. ;
G. PAULUS, Fran., 1 m. 28 s. ; H. LUNlNG,
E.-U., 1 m. 16 s. 4/10, (délassé pour vol du
départ).

Troisième Série. — P. WYATT, E.-U., 1 m.
19 s. 4/10; 2e E. ZEIBIG, Fran., 1 m. 22 s. 4/10. —
N. Cl.: J.-P. MORIS, Lux., 1 m. 41 s. 2/10. — N.
Part. :  W .  BI CAK,  T . -S l o .  ;  Z .  MI RKOVI C ,
Y.-Sla.

Quatrième Série. — 1 A. RAWLINSON, G.-Br.,
1 m. 18 s. 8/10 ; 2 T. SAITOH, Jap., 1 m. 20 s.
2/10 ; P. VAN SENUS, Holl., 1 m. 24 s. 8/10. —
N. Part. : A. BITSKEY, Hong. ; E. POLLI, Ital.

Cinquième Série .  — 1 S.  THAULOW, Norv. ,
1 m. 24 s. ; 2 E. SKOGLUND, Suède, 1 m. 27 s.
4/10. —- N. Cl. : V. LEGAT, T.-Slo., 1 m. 27 s.
8/10 ; E. KUBORN, Lux., 1 m. 29 s. — N. Part. :
B. DEAK, Y.-Sla.

MEILLEUR TEMPS DES ELIMINATOlRES

W. KEALOHA, E.-U. dans la 1r e  Sér.  1 m
13 s. 4/10.

DEMI-FINALES
Jeudi 17 Juillet — Réunion No 252

Nombre de 1/2 Finales : 2. — Qualifiés par 1/2
Finale: 2, et le meilleur troisième, soit 5 concur-
rents admissibles à la Finale.

Première Série. — 1 W. KEALOHA, E.-U., 1 m.

13 s. 6/10 ; 2 P. WYATT, E.-U., 1 m. 17 s. ;
3 CH. BARTHA, Hong., 1 m. 19 s., meilleur troi-
sième. — N. Cl. : T. SAITOH, Jap. 1 m. 19 s.
8/10 ; J. Mac DOWALL, G.-Br. 1 m. 22 s. ;
E. SKOGLUND, Suède, 1 m. 26 s. 6/10.

Deuxième Série. — 1 G. BLITZ, Belg., 1 m.
19 s.; 2 A. RAWLINSON, G.-Br. 1 m. 19 s. 2/10.
— N. Cl. : E. ZEIBIG, Fran., 1 m. 23 s. 4/10 ;
J. WORTHINGTON, G.-Br., 1 m. 24 s. 2/10 ;
S. THAULOW, Norv., 1 m. 24 s. 2/10.

MEILLEUR TEMPS DES DEMI-FINALES

W.  KEALOHA,  Eta ts -Unis ,  dans  l a  1r e  1 /2
Finale. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 1 m. 13 s. 6/10

FINALE
Vendredi 18 Juillet — Réunion No 255

1 W. KEALOHA, E.-U., Champion Olympique,
1 m. 13 s. 2/10 ; 2 P. WYATT, E.-U., 1 m. 15 s.
4/10 ; 3 CH. BARTHA, Hong., 1 m. 17 s. 8/10 ;
4 G. BLITZ, Belg., 1 m. 19 s. 6/10 ; 5 A.
RAWLINSON, G.-Br. 1 m. 20 s.

La sixième place a été attribuée à T. SAITOH,
Jap., comme ayant réalisé au cours des demi-fina-
les, le meilleur temps après les cinq concurrents
qui ont pris part à la finale.

CLASSEMENT DES NATIONS
1re ETATS-UNIS : 15 Points (1er W. KEALO-

HA : 10 p. ; 2e P. WYATT, 5 p.).

2e HONGRIE : 4 Points, (3e CH. BARTHA).

3e BELGIQUE : 3 Points, (4e G. BLITZ).
4e  GRANDE-BRETAGNE :  2 Points,  (5 e  A.

RAWLINSON).

5e JAPON : 1 Point, (6e T. SAITOH).

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES
Cette épreuve ne figurait pas au programme des

1ere et 2e olympiades.
1904 St-Louis, BROCK, All . . . . . . . 1 m. 16 s. 4/5

(disputée sur 100 yards)
1908 Londres, BIERBERSTEIN,

All . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 1 m. 24 s. 3/5
1912 Stockholm, HEBNER, E.-U. 1 m. 21 s. 1/5
1916 N’a pas eu lieu
1920 Anvers, KEALOHA W., E.-U. 1 m 15 s. 1/5
1924 Paris, KEALOHA W., E.-U. 1 m. 13 s. 2/10

RECORD OLYMPIQUE
W. KEALOHA, E.-U., Paris 1924. 1 m. 13 s. 2/10

RECORD DU MONDE
W. KEALOHA, E.-U., Honolulu 1922. 1 m. 12 s. 3/10

ÉPREUVE No
91

200 MÈTRES BRASSE
(MESSIEURS)

1e r R. SKELTON

Etats-Unis

2e J. DE COMBE 3e V.-W KIRSHBAUM
Belgique Etats-Unis

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
Si le 100 mètres nage libre fut l’épreuve olympi-

que de natation qui réunit à son départ le plus
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grand nombre de concurrents, le 200 mètres bras-
se messieurs s’assura le record des nations repré-
sentées.

28 concurrents représentant 16 nations participè-
rent en effet à cette épreuve qui avait réuni primi-
tivement à la clôture des inscriptions 31 engage-
ments représentant 17 nations.

La liste des pays représentes s’établissait comme
suit : Australie, Belgique, Etats-Unis, Finlande,
France, Grande-Bretagne, Hongrie, Italie, Japon,
Nouvelle-Zélande, Portugal. Suède. Suisse. Tchéco-
Slovaquie et Yougo-Slavie.

Cette épreuve nécessita 5 séries et 2 demi-finales
qui qualifièrent, suivant l’usage établi par la Fédé-
ration Internationale de Natation Amateur, cinq
concurrents pour la finale.

Les séries disputées le 15 juillet dans la matinée
donnèrent lieu, la cinquième notamment que rem-
porta le Suédois LINDER, à quelques jolies luttes
et a une remarquable performance de  la part de
l’Américain R. SKELTON abaissant dès la premiè-
re série en 2 minutes 56 le vieux record olympique
que l’Allemand W. BATHE détenait depuis 1912 à
Stockholm avec 3 minutes 1 seconde 4/5.

Ces cinq séries qualifiaient pour les’ demi-finales
onze concurrents d-ont cinq atteignaient la finale,
les Américains R. SKELTON et W. KIRSHBAUM,
le Belge de COMBE, le Suédois LINDERS et le
Suisse WYSS.

Les deus vainqueurs des demi-finales, l’Améri-
cain SKELTON et le Belge J. de COMBE. réali-
saient le même temps de 3 minutes 2/10 ce qui
permettait d’espérer une lutte sévère dans la finale.

Cette dernière se produisit ainsi qu’elle était
prévue toutefois SKELTON qui avait pris délibé-
rément la tête dès le début en compagnie de son
compatriote W. KIRSHBAUM ne fut à vrai dire
jamais sérieusement menacé malgré l’energique fin
de course du Belge de COMBE qui s’assurait très
courageusement une belle seconde place.

Au cours de cette finale R. SKELTON réalisait
à nouveau un temps meilleur à celui du vieux record
olympique de BATHE, record que ses deux suivants
de COMBE et KIRSHBAUM abaissaient également,
mais ne pouvait rééditer le temps de 2 minutes 56
qu’il avait réalisé au cours de la première série, et
qui constitue de ce fait le nouveau record olym-
pique.

Les places d’honneur de la finale revenaient après
de COMBE et KIRSHBAUM au Suédois LIN-
DERS, au Suisse R. WYSS et au Suédois T.
HENNING oui se voyait attribuer la sixième place
du classement comme ayant réalise, au cours’ des
demi-finales, le meilleur temps après les cinq
concurrents qui s’étaient qualifiés pour la finale.

Tout comme dans les deux épreuves précédentes
la première place du classement des nations reve-
nait facilement aux Etats-Unis qui s’assuraient
avec SKELTON et KIRSHBAUM les première
et troisième place du classement final.

L ISTE DES ENGAGÈS
Engagés Participants

— —

Nations. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 17 16
Individuels. . . . . . . . . . . . . . . . 31 28

A u s t r a l i e .  —
Sér. : N. Cl.

I. STEDMAN, 29 ans, Elim. 1re

Belgique. — J. de Combe, 23 ans,
1er ; 2e 1/2 Fin. : 1er ; Fin. : 2e.

Elim. 2e Sér. :

Canada. — T. CHAPMAN, N. Part.

E t a t s - U n i s . — J .  FARICY,  N .  Par t .  — W.
KIRSHBAUM, 22 ans, Elim. 3e Sér. : 1er ; 1re

1/2 Fin. : 2e ; Fin. : 3e ; R. SKELTON, 21 ans,
Elim. 1re Sér. : 1er ; 1re 1/2 Fin. : 1er ; Fin. : 1er.

Finlande. — A. AALTONEN, 32 ans, Elim. 2e

Sér. : N. Cl.
Sér. : N. Cl.

— V. VIKLUND, 21 ans, Elim. 3e

France. — H. BOUVIER, 23 ans, Elim. 4e Sér. :
N. Cl. — G. VALLEREY, 22 ans, Elim. 1re Sér. :
N. Cl. — M. ZWILLER, 19 ans, Elim. 2e Sér. :
N. Cl.

Grande-Bretagne. — R. FLINT, 21 ans, Elim.
4e Sér. : 1er ; 1re 1/2 Fin. : N. Cl. — E. MAW,
22 ans, Elim. 2e Sér. : 2e; 2e 1/2 Fin. : N. Cl. —
W. STONEY, 26 ans, Elim. 1re Sér. : N. Cl.

H o l l a n d e .  —
N. CI.

G. MOES, 22 ans, Elim. 4e Sér. :

Hongrie. — Z, BITSKEY, 20 ans, Elim. 1re Sér. :
3e ; 2e 1/2 Fin. : N. CI. — F. HOLLOSY, 18 ans,
Elim. 4e Sér. : 2e ; 1re 1/2 Fin. : N. Cl. — M.
SIPOS, 25 ans, Elim. 2e Sér. : N. Cl.

Italie. — E. BIACH, 31 ans, Elim. 4e Sér. : N.
CL. — L. TROLLI, 19 ans, Elim. 3e Sér. : N. Cl.

Japon. — T. ISHIDA, 19 ans, Elim. 5e Sér. :
N. Cl.

Nouvelle-Zélande. — E.-C. HEARD, 18 ans, Elim.
5e Sér. : N. Cl.

P o r t u g a l . — M.-Da SIVA MARQUES, 23 ans,
Elim. 5e Sér. : N. Cl.

Suède. — T. HENNING, 30 ans, Elim. 1re Sér. :
2e ; 2e 1/2 Fin. : 3e ; Fin. : 6e. — B.-E. JOHNS-

R .  S K E L T O N

SON, 22 ans, Elim. 3e Sér. : S. Cl. — B.-J. LIN-
DERS, 20 ans, Elim. 5e Sér. : 1er ; 2e 1/2 Fin. :
2e ; Fin. : 4e.

Suisse. — R. WYSS, Elim. 5e Sér. : 2e ; 1re 1/2
Fin. : 3e ; Fin. : 5e.

Tchéco-Slovaquie. — J. MULLER, 23 ans, Elim.
5e Sér. : N. Cl. — R. PIOVATY, 24 ans, Elim.
3e Sér. : 2e ; Ire 1/2 Fin. : N. Cl.

Y o u g o - S l a v l e .  —  B .  D E A K ,  N .  P a r t .  —  I .
PAVELIC, 17 ans, Elim. 4e Sér. : N. Cl.

RÉSULTATS

ELIMINATOIRES

Mardi 15 Juillet — Réunion N0 248

Nombre de séries : 5 — Qualifiés par séries : 2,
et le meilleur troisième, soit 11 concurrents admis-
sibles aux 1/2 Finales.

P r e m i è r e  S é r i e .  —  1  R .  S K E L T O N ,  E . - U . ,
Temps : 2 m. 56 s. ; 2 T. HENNING, Suède, 3 m.
2 s. 4/10 ; 3 Z. BITSKEY, Hong., 3 m. 5 s. 4/10
meilleur troisième, — N. Cl. : J. STEDMAN, Aust.,
3 m. 9 s. 6/10 ; W. STONEY, G.-Br., 3 m. 10 s.
3/10 ; G. VALLEREY, Fran., 3 m. 11 s. 2/10.

Deuxième Série .  — 1 J.  De COMBE, Belg. ,
Temps : 3 m. 2 s. ; 2 E. MAW, G.-Br., 3 m. 7 s.
— N. CI. : M. SIPOS, Hong., 3 m. 9 s. 8/10 ;
A. AALTONEN, Finl., 3 m. 11 s. ; M. ZWILLER,
Fran., 3 m. 11 s. 2/10. — N. Part. : B. DEAK,
Y.-Sla.

Troisième Série. — 1 W. KIRSHBAUM, E.-U.,
Temps : 3 m. 1 s. ; 2 R. PIOVATY, T.-Slo., 3 m.
10 s. 8/10. — N. CI. : B.-E. JOHNSSON, Suède,
3 m. 12 s. 2/10 ; V. VIKLUND, Finl., 3 m. 12 s.
4/10 ; L. TROLLI, Ital., 3 m. 23 s. — N. Part :
J. FARICY, E.-U.

Quatrième Série. — 1 R. FLINT, G.-Br. Temps:
3 m. 5 s. 2/10 ; 2 F. HOLLOSY, Hong., 3 m. 6 s.
4/10. — N. Cl. H. BOUVIER, Fran, 3 m. 7 s.
8/10; G. MOES, Holl., 3 m. 18 s. 8/10; BIACH,
ltal., 3 m. 26 s. 8/10; I. PAVELIC, Y.-Sla., 3 m.
28 s. 4/10.

Cinquième Série. — 1 B. LINDERS, Suède,
Temps : 3 m. 3 s. 4/10 ; 2 R. WYSS, Suisse, 3 m.
3 s. 6/10 — N. Cl. : E. HEARD, N.-Zél., 3 m.

9 s. ; T. ISHIDA, Jap., 3 m. y S. 2/10 ; J. MUL-
LER, T.-Slo., 3 m. 22 s. ; M.-Da SIVA MARQUES
Port., 3 m. 32 s. 4/10.

MEILLEUR TEMPS DES ELIMINATOIRES

R. SKELTOS, E.-U., dans la 1re Sér... 2 m. 56 s.

DEMI-FINALES
Mercredi 16 Juillet — Réunion N0 251

Nombre de 1/2 Finales : 2 — Qualifiés par 1/2
Finale : 2 et le meilleur troisième, soit 5 concur-
rents admissibles à la finale.

P r e m i è r e  S é r i e .  —  1  R .  S K E L T O N ,  E . - U .
Temps :  3  m  0  s .  2 / 10 ;  2  W.  KIRSHBAUM,
E.-U., 3 m. 2 s. 6/10; 3 R. WYSS Suis., 3 m.
4 s. 2/10 (meilleur troisième). — N. Cl. : Fr.
HOLLOSY, Hong., 3 m. 5 s. 6/10; R. FLINT,
G.-Br., 3 m. 6 s. 8/10; R. PIOVATY, T.-Slo.,
3 m. 11 s. 8/10.

Deuxième Série .  — 1 J. DE COMBE, Bel.
Temps: 3 m. 0 s. 2/10; 2 B. LINDERS, Suède.
3 m. 1 s. 4/10. — N. CI.: T. HENNING, Suède,
3 m. 5 s. ; E. MAW, G.-Br., 3 m. 7 s.; Z. BITS-
KEY, Hong., 3 m. 9 s. 2/10.

MEILLEUR TEMPS DES DEMI-FINALES

R. SKELTON, Etats-Unis, dans la 1ere 1/2 Fi-
nale . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 3 m. 0 s. 2/10

J. De COMBE, Belgique, dans la 2e 1/2 Fi-
nale . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 3 m. 0 s. 2/10

FINALE
Jeudi 17 Juillet — Réunion No 253

1 R. SKELTON, E.-U., champion olympique.
Temps: 2 m. 56 s. 6/10; 2 J. De COMBE, Belg.,
2 m. 59 s.  2/10;  3 W. KIRSHBAUM, E.-U.,
3 m. 1 s. ; 4 B. LINDERS, Suède, 3 m. 2 s. 2/10;
5 R. WYSS, Suisse, 3 m. 5 s. 6/10.

La sixième place a été attribuée à T. HENNING
(Suède) comme ayant réalisé, au cours des demi-
finales, le meilleur temps après les cinq concur-
rents qui ont pris part à la finale.

CLASSEMENT DES NATIONS
1e r e  ETATS-UNIS: 14 Points (1e r  R.  SKEL-

TON: 10 p. ; 3e W. KIRSHBAUM: 4 p.).
2e BELGIQUE: 5 l’oints (2e J. De COMBE).
3e SUEDE: 4 Points (4e B. LINDERS: 3 p.;

6e T. HENNING, 1 p.).

4e SUISSE: 2 Points (5e R. WYSS).

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES
Cette épreuve ne figurait pas au programme

des trois premières olympiades.
1908 Londres, HOLMAN, G.-Br. 3 m. 9 s. 1/5

1912 Stockholm, W. BATHE, All. 3 m.  1 s. 4/5
1916 N’a pas eu lieu.

1920 Anvers, MALMROTH, Suède 3 m. 4 s. 2/5
1924 Paris, R. SKELTON, E.-U. 2 m. 56 s. 6/10

RECORD OLYMPIQUE
R. SKELTON, E.-U., Paris, 2 m. 56 s.

RECORD DU MONDE
E. RADEMACHER, All., Amsterdam, 1922.

2 m. 54 S. 2/5.
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LE 100 MÈTRES NAGE SUR LE DOS (MESSIEURS)

ET LE 200 MÈTRES BRASSE (MESSIEURS)

Le Départ de la Finale du 100 mètres nage sur le dos. — De gauche à droite : W Kealoha (1er), P. Wyatt
G. Blitz (3e) et P. Wyatt (2e). deuxième du 100 mètres dos

J. de Combe
deuxième du 200 mètres brasse

Le Départ de la Deuxième Demi-Finale du 200 mètres brasse. — De gauche à droite :
E. Maw (4e), B. Linders (2e), J. de Combe (Ier), Z. Bitskey (5e) et T. Henning (3e).

Le Départ de la Première Demi-Finale du 200 mètres brasse. — De gauche à droite: R. Skel-
ton (Ier), R. Piovaty (6e), F. Hollosy (4e), W. Kirshbaum (2e), R. Wyss (3e) et R. Flint (5e),

R. Skelton remportant la
victoire dans la finale
du 200 mètres brasse.
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ÉPREUVE No
92

400 MÈTRES

NAGE LIBRE
(MESSIEURS)

1e r J .  WEISMULLER

Etats-Unis

2 e  A r n e  B O R G  3e A. CHARLTON

Suède Australie

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
De toutes les épreuves olympiques de natation,

le 400 mètres nage libre fut certainement celle
qui donna lieu à la finale la plus disputée. On
attendait beaucoup dans cette épreuve de la ren-
contre des trois grands champions du meeting
olympique, l’américain Johnny WEISMULLER,
l’australien CHARLTON et le suédois Arne BORG,
empressons-nous de dire que la lutte de ces véri-
tables tritons donna lieu de bout en bout à une
bataille nautique comme il est rare d’en voir et
comme on n’en verra peut-être plus.

Le 400 mètres nage libre qui avait réuni au
départ de ses séries 23 concurrents représentant
13 nations se disputa en 3 journées; les séries,
au nombre de 5, ayant lieu le mercredi 16 juillet,
dans l’après-midi, les deux demi-finales le jeudi
dans la matinée, et la finale, enfin, le vendredi
dans l’après-midi suivant la formule habituelle
de qualification: deux premiers de chaque épreuve
et le meilleur troisième.

Malgré l’estrême facilité avec laquelle les favo-
ris se qualifiaient dans leurs séries la valeur du
lot de cette épreuve se démontrait dès la pre-
mière éliminatoire où l’Américain Ralph BREYER
abaisait en 5 minutes 22 secondes 4/10 le vieux
record olympique que le Canadien HODGSON
détenait depuis les Jeux de Stockholm, en 1912,
avec 5 minutes 24 secondes 2/5.

Ce record était de courte durée puisque Johnny
WEISMULLER, au cours de la troisième série
qu’il remportait au train devant CHARLTON,
réalisait le temps de 5 minutes 22 secondes 2/10.

Les cinq séries qualifiaient 11 concurrents pour
les demi-finales : les Américains J. WEISMUL-
LER, R. BREYER et L. SMITH ; les Anglais
HATFIELD et ANNISON; les Australiens BEAU-
REPAIRE et CHARLTON; les Suédois Arne
BORG et Ake BORG; le Canadien VERNOT,
meilleur troisième, et le Tchéco-Slovaque ANTOS.
L’abolition des faux-départs occasionnait à nou-
veau dans la première série le distancement de
l’Australien Christie, qui s’était classé troisième,
et n’aurait, du reste, pu obtenir la qualification.
Par contre, les performances accomplies par les
vieux champions, l’Australien BEAUREPAIRE et
l’Anglais HATFIELD, constituaient une grosse
surprise.

Les demi-finales donnaient à Johnny WEISMUL-
LER l’occasion d’améliorer à nouveau le record
olympique. Devançant CHARLTON, qu’il rencon-
trait à nouveau dans sa demi-finale et qui se
contentait de rechercher uniquement la qualifica-
tion, Johnny WEISMULLER accomplissait la
distance en 5 minutes 13 secondes 6/10.

La seconde demi-finale voyait Arne BORG
s’assurer le meilleur devant son frère Ake BORG
qui devait repousser une rude attaque du vieux
champion britannique HATFIELD, ce dernier
obtenant du fait de sa performance sa qualifica-
tion en finale.

Cette dernière donna lieu, comme nous l’avons dit
plus haut, à une lutte superbe qui restera éter-
nellement gravée dans la mémoire de ceux qui
en furent les spectateurs.

Après un départ donné dans d’excellentes con-
ditions, WEISMULLER s’assurait tout d’abord
un léger avantage qu’Arne BORG refaisait rageu-
sement parvenant à virer premier aux 100 mètres
qu’il couvrait en 1 minute 4 secondes 2/10. La
lutte s’engageait, admirable, émotionnante et
superbe entre ces deux champions qui tour à tour
s’assuraient le meilleur tandis que CHARLTON
parti bien moins rapidement se voyait quelque
peu distance. Aux zoo mètres, WEISMULLER avait
repris le commandement et virait premier en 2 mi-
nutes 23 secondes mais Arne BORG, s’accrochant
avec l’énergie du désespoir, reprenait la tête aux
300 mètres qu’il accomplissait en 3 minutes 45 se-
condes 2/10. L’Australien CHARLTON qui, lâché
d’environ huit mètres, avait continué avec sa
remarquable régularité de chronomètre, produi-
sait alors son effort et se lançait à la poursuite
de ses rivaux.

Aux 350 mètres Arne BORG virait encore pre-
mier tandis que CHARLTON, refaisant le ter-
rain perdu, venait se mêler à la lutte. Les der-
niers 50 mètres donnaient lieu à une lutte épique
qui porta vraiment en elle la quintessence du
sport. Johnny WEISMULLER, dans un effort
de tout son être, parvenait dans une dernière dé-
tente à s’assurer de 1 mètre 50 le meilleur sur
Arne BORG, tandis que CHARLTON, remar-
quablement revenu et qui terminait certainement
le plus fort des trois nageurs, finissait sur les
talons mêmes du champion suédois.

Cette course remarquable, au cours de laquelle
les deux premiers classés s’étaient livrés jusqu’à

J .  WEISMULLER

l’épuisement, donnait lieu naturellement à la nou-
velle chute du record olympique que WEISMUL-
LER portait cette fois à 5 minutes 4 secondes 2/10.
Arne BORG et CHARLTON, battaient naturel-
lement aussi de leur côté le vieux temps d’HODG-
SON, qui fut abaissé sept fois au cours de cette
épreuve.

La quatrième place de cette grande finale reve-
nait à Ake BORG, qui terminait à distance res-
pectueuse des trois premiers classés et devançait
HATFIELD, tandis, que la sixième place, déter-
min& par le temps, était attribuée à l’Américain
L. SMITH.

Le classement des nations se terminait encore
à l’avantage des Etats-Unis, toutefois, la Suède,
grâce aux performances des frères BORG, ap-
prochait de 3 points le total enregistré par la na-
tion victorieuse.

LISTE DES ENGAGÉS

Nations . . . . . . . . . . . . . . . .
Individuels . . . . . . . . . . . . . . . .

Engagés Participants

16

38
13
23

Argentine. — V. ZORRILLA, 18 ans, Elim. 4e

Sér.: N. Cl.

Australie. — A. CHARLTON, 17 ans, Elim. 3e

Sér. : 2e ; 1ere 1/2 Fin. : 2e ; Fin. : 3e. — M. CHRIS-
TIE, 23 ans, Elim. 1ere Sér.: N. CI. — F. de BEAU-
REPAIRE, 33 ans, Elim. 4e Sér.: 2e; 2e 1/2 Fin.
N. Part

Canada, — C. BOURSE, N. Part. — G. VER-
NOT, 23 ans, Elim. 5e Sér.: 3e; 1ere 1/2 Fin.: N.
Cl. — T. WALKER, N. Part.

Espagne. — M. BASTE, N. Part. — P. MEN- .
DEZ, 20 ans, Elim. 5e Sér.: N. Cl. — J.-M. PUIG,
N. Part.

Etats-Unis. — R. BREYER, 20 ans, Elim. 1ere

Sér. :  1e r ; 1ere 1/2 Fin. N. Part. — L. SMITH,
22 ans, Elim. 5e Sér.: 1er; 1ere 1/2 Fin.: 3e; Fin.:
6e. — J. WEISMULLER, 20 ans, Elim. 3e Sér.:
1er; ere 1/2 Fin.: 1er; Fin.: 1er.

France. — H. PADOU, N. Part. — S. PELLE-
GRY, 26 ans, Elim. 3e Sér.: N. Cl. — E. VANZE-
VEREN, 19 ans, Elim. 5e Sér.: N. Cl.

Grande-Bretagne. — H. ANNISON, 29 ans, Elim.
5e Sér.: 2e; 2e 1/2 Fin. : N. Cl. — J. HATFIELD
31 ans, Elim. 1ere Sér.: 2e; 2e 1/2 Fin. : 3e; Fin.:
5e. — E. PETER, 22 ans, Elim. 3e Sér.: N. Cl.

Grèce. — A. ASSIMACOPOULOS, S. Part 
D. VASSILOPOULOS, 22 ans, Elim. 2e Sér.: N.
Cl.

Hollande. —
N. CI.

J. KOHLER, 22 ans, Elim. 3e Sér.:

Hongrie — Z. BITSKEY, N. Part. — G. EGRI,
N. Part. — B. EPERJESSY, N. Part.

Italie. — R. BACIGALUPO, N. Part. — G. PA-
TRIGNANI, N. Part.

Japon. — T. MIYAHATA, N. Part. — K. NODA,
16 ans, Elim. 4e Sér.: N. Cl. — K. TAKAISHI, N.
Part.

Norvège. — A R. STEEN, N. Part.

Suède. — Arne BORG, 23 ans, Elim. 4e Sér. : 1er;
2e 1/2 Fin. : 1er; Fin. : 2e. — Ake BORG, 23 ans,
Elim. 2e Sér. : 1er; 2e 1/2 Fin.: 2e Fin. : 4e

Théco-Slovaquie. — V. ANTOS, 19 ans, Elim. 2e

Sér.: 2e; 1ere 1/2 Fin.: N. Cl. — S. BICAK, 19 ans,
Elim. 4e Sér.: N. Cl.

Y o u g o - S l a v i e .  — A. ROJE, N. Part. — D.
SENDJERDJI, 24 ans, Elim. 2e Sér.: N. Cl. —
A VENTURINI, 18 ans, Elim. 1ere Sér.: N. Cl.

RÉSULTATS

ELIMINATOIRES
Mercredi 16 Juillet — Réunion No 251

Nombre de Séries: 5. — Qualifiés par séries 2 et
le meilleur troisième, soit 11 concurrents admissibles
aux 1/2 Finales.

Première Série. — 1. R. BREYER, E.-U.: 5 m.
22 s. 4/10; 2. J. HATFIELD, G.-Br., 5 m. 32 s.
6/10. — N. CI.: A. VENTURINI, Y.-Sla., 6 m.
28 s.; M. CHRISTIE, Aust., 5 m. 39 s. 2/10 dis-
tance. — N. Part.: B. EPERJESSY, Hong. ; K.
TAKAISHI, Jap.

Deuxième Série. — 1. Ake BORG, Suède, 5 m.
28 s. 2/10; 2. V. ANTOS, T.-Slo., 5 m. 34 s. 8/10.
— N. Cl.: D. VASSILOPOULOS, Grèce, 6 m. 21 s.
4/10. D. SENDJERDJI, Y.-Sla., 6 m. 41 s. 4/10.

Troisième Série. — 1. J. WEISMULLER, E.-U.,
5 m. 22 s. 2/10; 2. A CHARLTON, Aust., 5 m.
30 s. 2/10. — N. Cl.: E. PETER, G.-Br., 5 m.
38 s. 6/10; S. PELLEGRY, Fran., 5 m. 56 s. 2/10;
J. KOHLER, Holl., 6 m. 20 s. 4/10.

Quatrième Série. — 1. Arne BORG, Suède, 5 m.
31 s. 8/10; 2. F. de BEAUREPAIRE. Aust., 5 m.
38 s. — N. Cl.: K. NODA, Jap., 5 m. 43 s. 8/10;
V. ZORRILLA, Arg., 5 m. 49 s. 4/10; S. BICAK,
T.-Slo., 5 m. 52 s. 4/10. — N. Part.: R. BACI-
GALUPO, Ital.

Cinquième Série. — 1. L. SMITH, E.-U.; 5 m.
32 s. 4/10; 2. H. ANNISON, G.-Br., 5 m. 32 s.
6/10; G. VERNOT, Cana., 5 m. 35 s. 2/10. meil-
leur troisième. — N. Cl. :  E.  VANZEVEREN,
Fran., 5 m. 59 s. 8/10; P. MENDEZ, Esp., 6 m.
26 s. 6/10. — N. Part.: A. ASSIMACOPOULOS,
Grèce.

MEILLEURS TEMPS DES ELIMINATOIRES

J. WEISMULLER, Etats-Unis, dans la 3e Série
5 m. 22 s. 2/10.
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LE 400 MÈTRES NAGE LIBRE (MESSIEURS)

Le Départ de la Finale. — De gauche à droite: J. Weismuller, Arne Borg, A. Charlton, Ake Borg et J. Hatfield.

Pendant la Finale. — La lutte Arne Borg - J. Weismuller aux 100 mètres (à gauche), et aux 350 mètres (à droite).

L’Arrivée de la Finale. — J. Weismuller précède de peu Les trois premiers du 400 mètres après la Finale. — De

Arne Borg. gauche à droite : A. CHARLTON (3e), J. WEISMULLER (1er),
Arne Borg (2e).
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DEMI-FINALES

Jeudi 17 Juillet — RÉUNION No 252

Nombre de 1/2 Finales: 2. — Qualifiés par 1/2
Finale: 2, et le meilleur troisième, soit 5 concur-
rents admissibles à la Finale.

Première Série. — 1. J. WEISMULLER, E.-U.,
5 m. 13 s. 6/10; 2. A. CHARLTON, Aust., 5 m.
32 s. 6/10. — N. Cl.: G. VERNOT, Cana., 5 m.
38 s. V. ANTOS, T.-Slo., 5 m. 53 s. 2/10. — N.
Part. : R. BREYER, E.-U.

Deuxième Série. — 1. Arne BORG, Suède 5 m.
21 s. 4/10; 2. Ake BORG, Suède 5 m. 25 s.; 3.
J. HATFIELD, G.-Br. 5 m. 30 s. 4/10, meilleur
troisième. — N. Cl. : H. ANNISSON, G.-Br., 5 m.
39 s. 4/10, F. de BEAUREPAIRE, Aust.

MEILLEUR TEMPS DES DEMI-FINALES

J. WEISMULLER, E.-U., dans la 1ere 1/2 Fina-
le 5 m. 13 s. 6/10.

FINALE

Vendredi  18  Juillet — Réunion No 255

1. J. WEISMULLER, E.-U., Champion olym-
pique, 5 m. 4 s. 2/10; 2. Arne BORG, Suède, 5 m.
5 s. 6/10; 3. A. CHARLTON, Aust., 5 m. 6 s.
6/10; 4. Ake BORG, Suède, 5 m. 26 s.; 5. J. HAT-
FIELD, G.-Br., 5 m. 32 s.

La sixième place a été attribuée à L. SMITH
(E.-U.) comme ayant réalisé au cours des demi-
finales, le meilleur temps après les cinq concur-
rents qui ont pris part à la finale.

TEMPS INTERMEDIAIRES DE LA FINALE

aux 100 mètres Arne BORG (Suède) 1 m. 4 s. 2/10,
aux 200 mètres J. WEISMULLER (E.-U.) 2 m.
23 s.,
aux 300 mètres Arne BORG (Suède) 3 m. 45 s.
2/10.

CLASSEMENT DES NATIONS
1e r e  ETATS-UNIS: 11 Points (1e r J.  WEIS-

MULLER, 10 p.; 6e L. SMITH, 1 p.).
2e SUEDE, 8 Points (2e Arne BORG, 5 p.;

4e Ake BORG, 3 p.).
3e AUSTRALIE, 4 Points (3e A. CHARLTON).

4e GRANDE-BRETAGNE, 2 Points (5e J HAT-
FIELD.).

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES
Cette preuve ne figurait pas au programme des

1ere et 2e olympiades.

1904 St-Louis, DANIELS, E.-U. 6 m. 16 s. 1/5

1908 Londres, TAYLOR, G.-Br. 5 m. 36 s. 4/5
1912 Stockholm, HODGSON,

Cana. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 5 m. 24 s. 2/5

1916 N’a pas eu lieu.
1920 Anvers, NORMAN ROSS,

E.-U. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 5 m. 26 s. 4/5

1924 Paris, J. WEISMULLER,
E.-U. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  5 m. 4 s. 2/10

RECORD OLYMPIQUE

J. WEISMULLER, E.-U., Paris, 1924, 5 m.
4 s. 2/10.

RECORD DU MONDE

J. WEISMULLER, E.-U., New-Haven, 1923,
4 m. 57 s.

ÉPREUVE No
93

1500 MÈTRES

NAGE LIBRE
(MESSIEURS)

1e r A .  C H A R L T O N

Australie

2e Arne BORG 3e F. de BEAUREPAIRE

Suède Australie

CONSIDÉRATIONS GENÉRALES
Le 1.500 mètres nage libre première grande

épreuve du meeting olympique, fut également
la compétition qui donna lieu à la plus grande
hécatombe de records, car le record du monde,
qu’Arne BORG détenait avec 21 minutes 35 secon-
des 6/10, fut baissé cinq fois au cours de cette

A .  C H A R L T O N

épreuve et la dernière fois de près de 1 minute
30 secondes tandis que le record olympique de
cette distance, dont le Canadien HODGSON était
détenteur depuis Stockholm, avec 22 minutes,
était battu douze fois, remarquable constatation
des progrès que les nouveaux styles de course ont
valu à la natation.
22 concurrents, représentant 12 nations, partici-

pèrent à cette épreuve, qui se disputa sur 30 lon-
gueurs de bassin et nécessita cinq séries qui,
mises en compétition le dimanche 13 juillet, au
cours des réunions du matin et de l’après-midi,
qualifièrent, suivant l’usage, pour les demi-finales
les deux premiers de chaque série et le meilleur
troisième, en l’occurence l’Américain HOWELL.

Dès la troisième série l’Australien, Alain
CHARLTON démontrait sa brillante condition
en abaissant à 21 minutes 20 secondes 4/10,
sans paraître produire le moindre effort, le record
mondial de la distance.

Le Suédois Arne BORG, probablement piqué
au vif, s’attaquait dans la quatrième série à cette
performance et parvenait à reprendre son bien
avec le temps de 21 minutes 11 secondes 4/10.

Ces séries se terminaient tout à l’honneur
des vieux champions BEAUREPAIRE et HAT-
FIELD, qui, bien qu’ayant dépassé la trentaine,
se qualifiaient aisément pour les demi-finales, ainsi,
du reste, que les Anglais ANNISON et J. TAY-
LOR, le  Suédois Ake BORG, l ’Américain A.
SMITH le Japonais TAKAISHI et le Canadien
VERNOT.

Les deux demi-finales, disputées le lundi 14 juil-
let dans l’après-midi, se terminaient à l’avantage

de CHARLTON sur Arne BORG, qui éprouvait
quelque difficulté à se débarrasser du champion
Anglais HATFIELD et du vétéran de BEAURE-
PAIRE. Ce dernier, après une course très cou-
rageuse, parvenait à rejoindre, puis à devancer,
le Japonais TAKAISHI, qui avait longtemps paru
comme un vainqueur et dont la course avait été
une révélation.

Les cinq nageurs qualifiés pour la finale des
1500 mètres, disputée le mardi 15 juillet, étaient

donc les Australiens CHARLTON et de BEAU-
REPAIRE, l’Anglais HATFIELD, le Japonais TA-

KAISHI et le Suédois Arne BORG.
On s’attendait, dans cette épreuve, à une lutte

sévère entre CHARLTON et Arne BORG; i l
n’en fut rien. Arne BORG, qui avait pris la tête
au premier 100 mètres, et qui avait conservé le
cammandement jusqu’aux 200 mètres, se vit bien-
tôt rejoindre et dépasser par le jeune et puissant
champion australien CHARLTON qui dès les 500
mètres se détachait de façon irrésistible de son
rival et augmentait très régulièrement son avance
pour la porter successivement à 25 mètres. aux
1000 mètres, et à plus de 40 mètres à la fin de
l’épreuve

CHARLTON, dont la supériorité dans cette
c o u r s e  f u t  i n d i s c u t a b l e ,  .accomplit successivement
au cours de cette finale les 100 mètres en 1 mi-
nute 8 secondes, les 200 mètres en 2 minutes 26 se-
condes 6/10, les 800 mètres en 10 minutes 35 se-
condes, les 1.000 mètres en 13 minutes 19 secon-
des 6/10 et, enfin, les 1.500 mètres en 20 minu-
tes 6 secondes 6/10, ces deux dernières perfor-
mances constituant de nouveaux records du monde.

La troisième place de cette épreuve revenait au
glorieux vétéran Australien F. de BEAUREPAIRE,
déjà concurrent aux Jeux Olympiques de Londres, .
en 1908, et qui précédait l’Anglais HATFIELD et
le Japonais TAKAISHI. La sixième place attri-
buée d’après les meilleurs temps réalisés par les
éliminés des demi-finales, revenait au Suédois
Ake BORG.

A l’encontre des résultats enregistres dans les
épreuves précédentes les nageurs américains ne se
distinguèrent pas dans cette épreuve et les Etats-
Unis, une fois n’est pas coutume, ne figurèrent
pas au classement dés nations que l’Australie,
grâce à CHARLTON et à F. de BEAUREPAIRE,
remportait facilement sur la Suède et la Grande-
Bretagne.

LISTE DES ENGAGÉS
Engagés Participants

Nations . . . . . . . . . . . . . . . . . . 14 12

Individuels . . . . . . . . . . . . . . . 31 22

Australie. — A. CHARLTON, 17 ans, Elim. 3e

Sér. :  1e r ; 1ere 1/2 Fin. : 1er. — M. CHRISTIE,
23 ans. Elim. 1ere Sér. : N. Cl. — F. de BEAU-

REPAIRE, 33 ans, Elim. 5e Sér.: 1er; 2e 1/2 Fin.:
1e r ;  Fin. :  3e

Canada. — G. VERNOT, 23 ans, Elim. 5e Sér. :
2e; 1ere 1/2 Fin. : N. Cl.

Espagne. — M. BASTE, N. Part. — P. MEN-
DEZ, 20 ans, Elim. 5e Sér.: N. Cl. — J.-M.
PUIG, N. Part.

Etats-Unis. — R. HOWELL, 21 ans, Elim. 3e

Sér. : 3e; 2e 1/2 Fin.: N. Part. — J. O’CONNOR,
N. Part. — A. SMITH, 21 ans, Elim.: 1ere Sér.:
2e; 1ere 1/2 Fin.: N. Cl.

France. — G. KLEIN, 23 ans, Elim. : 1 ere Sér.:
N. Cl. — S. PELLEGRY, 26 ans, Elim. 5e Sér.:
N. Cl. — J. REBEYROL, 21 ans, Elim. 2e Sér.:
N. Cl.

Grande-Bretagne. — H. ANNISON, 29 ans,
Elim. : 1ere Sér. : 1er; 2e 1/2 Fin.: N. Cl. —
J. HATFIELD, 31 ans, Elim. 3e Sér.: 2e; 1ere

1/2 Fin. : 3e; Fin. : 4e. — J.-P. TAYLOR, 20 ans,
Elim. 2e Sér. : 2e; 1ere 1/2 Fin. : N. Cl.

Grèce. — D. VASSILOPOULOS, 22 ans, Elim.
3e Sér. : N. CI.

Hongrie. — Z. BITSKEY, N. Part. — B. EPER-
JESSY, N. Part. — E. SERENY, N. Part.

Italie. — R. BACIGALUPO, 16 ans, Elim. 4e

Sér. : N. Cl. — G. PATRIGNANI, N. Part.

Japon. — K. SODA, 16 ans, Elim. 2e Sér.: N.
Cl. — K. ONODA, 24 ans, Elim. 1ere Sér.: N. Cl
— K. TAKAISHI, 18 ans, Elim. 4e Sér.: 2e; 2e

1/2 Fin.: 2e; Fin.: 5e
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LE 1500 MÈTRES NAGE LIBRE (MESSIEURS)

Le Départ de le Deuxième
Demi-Finale. — De gau-
che à droite: F. de Beau-

repaire (Ier), Ake Borg
(3e), H. Annison (4e), K
Takaishi (2e).

Dans la Finale, après 600 mètres de course.

A. Charlton a déjà nettement lâché Arne Borg.

Arne Borg et A. Charlton

après la finale
L'Arrivée de la Finale

A. Charlton s’assure une facile victoire
K. Takaishi (5e) (à gauche) et
le vieux champion F. de Beau-

repaire (3e).
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Norvège. — A.-R. STEEN, N. Part.

Suède. Ake— BORG, 23 ans, Elim. 2e Sér. :
Ier; 2e 1/2 Fin. : 3e; Fin. : 6e. — Arne BORG,
23 ans, Elim. 4e Sér. : Ier ; Iere 1/2 Fin. : 2e;
Fin. : 2e.

Tchéco-Slovaquie. — V. ANTOS, 19 ans, Elim.
5e Sér.: N. CI.

Yougo-Slavie. — A. ROJE, 18 ans, Elim. 3e

Sér. : N. Cl. — D. SENDJERDJI, N. Part.

RÉSULTATS

ELIMINATOIRES

Dimanche 13 Juillet — Réunons No 244 et 245

Nombre de Séries: 5. — Qualifiés par séries: 2,
et le meilleur troisième, soit 11 concurrents admis-
sibles aux 1/2 Finales.

Première Série .  — I.  H.  ANNISON, G.-Br. ,
22 m. 38 s. 4/10; 2. A. SMITH, E.-U., 22 m. 48 s.
8/10. — N. Cl.: M. CHRISTIE, Aust., 22 m.
49 s.  4/10;  G.  KLEIN, Fran. ,  abandonné;  K.
ONODA, Jap., abandonné. — N. l’art.: E. SE-
RENY, Hong.

Deuxième Série. — I. Ake BORG, Suède, 22 m.
55 s. 2/10; 2. J. TAYLOR, G.-Br., 23 m. 16 s.
6/10. — N. Cl.: K. NODA, Jap., 23 m. 44 s. 2/10;
J. REBEYROL, Fran., 24 m. 46 s. 4/10. — N.
Part.: B. EPERJESSY, Hong.; G. PATRIGNA-
NI, Ital.

Troisième Série. — I. A. CHARLTON, Aust.,
21 m. 20 s. 4/10; 2. J. HATFIELD, G.-Br., 22 m.
26 m. 8/10; 3. R. HOWELL, E.-U., 22 m. 48 s.
2/10, meilleur troisième. — N. Cl. : D. VASSILO-
POULOS, Grèce, 26 m. 17 s. 4/10; A. ROJE,
Y.-Sla., abandonné. — N. Part. : Z.  BITSKEY,
Hong.

Quatrième Série .  — I. Arne BORG, Suède,

EPREUVE No
94

PLONGEONS
DE HAUT-VOL

ORDINAIRES
(MESSIEURS)

I e r R .  E V E

Australie

2e K. JANSON 3e H. CLARKE
Suède Grande-Bretagne

CONSIDÉRATIONS GENÉRALES
Des trois compétitions de plongeons messieurs

portées au programme des Jeux Olympiques, le
concours de plongeons de haut vol ordinaires fut
celui qui réunit le plus de compétiteurs. Vingt-
cinq concurrents, représentant les 10 nations sui-
vantes: Australie, Belgique, Danemark, Espagne,
Etats-Unis, Finlande, France, Grande-Bretagne,

21 m. II s. 4/10; 2. K. TAKAISHI, Jap., 22 m. 2: m. 55 S. 6/10; 5. K. TAKAISHI, Jap., 22 m.
43 s. 2/10. — N. Cl. : R. BACIGALUPO, Ital., 10 s. 4/10.
23 m. 4 s. 4/10. — N. Part.: D. SENDJÉRDJI;

(Suède), comme ayant réalisé, au cours des demi-
finales, le meilleur temps après les cinq concur-
rents qui ont pris part à la finale.

La sixième place a été attribuée à Ake BORG

P MENDEZ, Espa., 26 m. 23 s. 5/10.

Y-Sla.

Cinquième Série. — I. F. de BEAUREPAIRE,
Aust., 22 m. 17 s. 6/10; 2. G. VERNOT, Cana.,
23 m. 11 s. 4/10. — N. Cl.: S. PELLEGRY, Fran.,
24 m. ; s. 6/10: V. ANTOS, T.-Slo., 24 m. 44 s.;

CLASSEMENT DES NATIONS
MEILLEUR TEMPS DES ELIMINATOIRES

Arne BORG, Suède, dans la 4e Série: 21 m.
II s. 4/10.

DEMI-FINALES
Lundi 14 Juillet — Réunion No 247

Nombre de 1/2 Finales: 2. — Qualifiés par 1/2
Finale 2, et le meilleur troisième, soit 5 concur-
rents admissibles à la Finale.

Deuxième Série. — I. F. de BEAUREPAIRE,
Aust., 21 m. 41 s. 6/10; 2. K. TAKAISHI, Jap.,
21 m. 48 s. 6/10. — N. Cl.: Ake BORG, Suède,
21 m. 59 s. 4/10; H. ANNISSON, G.-Br., 23 m.
II s. 8/10. — N. Part.: R. HOWELL, E.-U.

Première Série. — I. A. CHARLTON, Aust.,
21 m. 28 s. 4/10; 2. Arne BORG, Suède, 21 m.
50 s. 8/10; 3. J. HATFIELD, G.-Br., 21 m. 53 s.
4/10, meilleur troisième. — N. Cl. : A. SMITH,
E.-U.,  22 m 39 s.  8/10;  G. VERNOT, Cana.,
23 m. 2 s.  4/10;  J.  TAYLOR, Gr.-Br. ,  23 m.
13 s. 8/10.

MEILLEUR TEMPS DES DEMI-FINALES

Iere AUSTRALIE, 14 Points (Ier A. CHARL-
TON, 10 p.; 3e F. de BEAUREPAIRE, 4 p.).

2e  SUEDE, 6 Points (2e  Arne BORG, 5 p. ;
6e Ake BORG, I p.).

3e GRANDE-BRETAGNE, 3 Points (4e J. HAT-
FIELD.).

4e JAPON, 2 Points (5e K. TAKAISHI.).

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES
Cette épreuve ne figurait pas

trois premières olympiades,
au programme des

1904 Saint-Louis (disputée sur
I mile, 1609 m., E. RAUCH
(Allemagne) . . . . . . . . . . . . 27 m. 18 s. 1/5

1908 Londres, TAYLOR, G.-Br. 22 m. 48 s. 2/5
1912 Stockholm, HODGSON,

Canada . . . . . . . . . . . . . . . . 22 m.

1916 N’a pas eu lieu.
1920 Anvers, NORMAN ROSS,

E.-U. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 22 m. 23 s. 1/5

A. CHARLTON, Australie,  dans la I e  1/2
Finale: 21 m. 28 s. 4/10.

1924, Paris, A. CHARLTON,
Aust. . . . . . . . . . . . . . . . . . . 20 m. 6 s. 6/10

FINALE
RECORD OLYMPIQUE

A. 20 m.
Mardi 15 Juillet — Réunion No 249

CHARLTON, Aust., Paris, 1924,
6 s. 6/10.

I. A. CHARLTON, Aust., Champion Olympi-
que, 20 m. 6 s. 6/10; 2. Arne BORG, Suède

RECORD DU MONDE
20  m.  41  s .  4 / 10 ;  3 .  F .  de  BEAUREPAlRE, A. CHARLTON, Austr., Paris, 1924, 20 m.
Aust., 21 m. 48 s. 4/10; 4. J. HATFIELD, G.-Br., 6 s. 6/10.

Hollande, Suède s’alignèrent, en effet, dans cette
épreuve, dont les séries se disputèrent le lundi
14 juillet, dans la matinée, et la finale, le mardi
15 juillet, dans l’après-midi.

Cette compétition qui, lors des Olympiades anté-
rieures, s’était, à vrai dire, limitée à la rencontre

rents, donna lieu à une sévère compétition entre
les quatre premiers et qualifia l’Australien R. EVE,
l’Américain J. DESJARDINS, le Français R.

VINCENT, tandis que l’ancien champion olym-
pique de cette spécial ité,  le  Suédois F.  AD-
LERZ, terminait quatrième et se voyait éliminé.

La seconde série, composée de huit concur-
rents, se terminait à l’avantage du Suédois A.
WALMANN, devant l’Américain PINKSTON et
l’Anglais A. KNIGHT qui, tous trois, devançaient
assez nettement tous leurs autres adversaires.

La troisième série, enfin, qui réunissait huit
concurrents, se terminait par une facile victoire
de l’Anglais H. CLARKE, tandis que l’Américain
B. TRASH, le Suédois K. JANSON et le Français
E. DAUVET totalisaient presque le même nom-
bre de points, mais se classaient dans cet ordre.

La finale, qui réunissait donc 3 Américains,
2 Suédois, 2 Anglais, I Australien et I Français
donna lieu à une remarquable présentation qui
enthousiasma, par la parfaite exécution des sauts,
l’assistance. L’Australien R.-C. EVE, vraiment im-
peccable dans ses quatre sauts, s’assura une très
méritée victoire, devançant pourtant de peu au.
classement le Suédois K. JANSON et l’Anglais
H. CLARKE.

R. EVE

des plongeurs scandinaves et. américains, néces-
sita, par suite du nombre de concurrents qu’elle
réunit, l’organisation de 3 séries éliminatoires,
dont les 3 premiers seulement furent qualifiés pour
la finale.

Ce concours démontra pourtant, malgré son
succès, la difficulté d’établir un classement après
les quatre plongeons ordinaires demandés et cette
compétition sur la demande même de la Fédéra-
tion Internationale de Natation, sera à l’avenir
confondue avec l’épreuve de plongeons de haut
vol variés.

L’épreuve, disputée suivant les règlement de la
Fédération Internationale de Natation, comportait
quatre plongeons ordinaires successivement effec-
tués avec et sans élan des plate-formes de 5 mè-
tres et de 10 mètres.

LISTE DES ENGAGÉS
Engagés Participants 

Le jury de cette  épreuve était  composé de
MM. Aro (Finlande),  Blot  (France) ,  L.  de B.
Handley (Etats-Unis), Hesselman (Suède) et Mel-
ville-Clark (Grande-Bretagne).

La première série, qui réunissait neuf concur-

Nations . . . . . . . . . . . . . . . . . 14 10
Individuels . . . . . . . . . . . . . . . 33 25

Australie. — K.-C. EVE, 23 ans, Elim. Iere Sér.:
Ier; Fin.: Ier.
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LES PLONGEONS DE HAUT VOL ORDINAIRES (MESSIEURS)

Un plongeon de 10 mètres, avec
élan, de R. Eve.

H. Clarke, classé se, plongeant
de 10 mètres.

R. Eve, le vainqueur, plongeant de 5 mètres.
K. Janson, classé 2e, plongeant de 5 mètres, avec élan. R. Vincent, classé 5e, plongeant de 5 mètres, sans Clan.
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TABLEAU DES RÉSULTATS DES PLONGEONS DE HAUT VOL ORDINAIRES (MESSIEURS)

Nombre de séries : 3. — Qualifiés par séries: 3, soit 9 concurrents admissibles à la Finale.
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Belgique, — A. VAN HEYMBEEK, 24 ans,
Elim. 1ere Sér.: N. Ci. .

Canada. — C. CHILCOTT, N. Part. — T.-R.
WALKER, N. Part.

Danemark. — H. JANSSON, 25 ans, Elim. 3e

Sér.: N. Cl. — V. OTZEN, 27 ans, Elim. 2e Sér.:
N Cl. — S.-P.-L. SORENSEN, 17 ans, Elim.
1ere Sér.: N. Cl.

Espagne. — F. ORTIZ, 25 ans, Elim. 1ere Sér.:
N. Cl. — A. TORT, 31 ans, Elim. 2e Sér.:
N. Cl. — S. ULIO, 15 ans, Elim. 3e Sér.: N. Cl.

Etats-Unis, — J.-J. DESJARDINS, 17 ans, Elim.
1ere Sér.: 2e; Fin.,: 6e. — C. PINKSTON, 24 ans,
Elim. 2e Sér. : 2e; Fin. : N. Ci. — B. THRASH,
27 an, Elim. 3e Sér.: 2e; Fin.: 4e.

Finlande. -- J.-A. ELO, 26 ans, Elim. 3e Sér.:
N. Cl. H, KOIVUNIEMI, 30 ans, Elim. 2e Sér.:
N. Cl. -- Y. VALKAMA, 30 ans, Elim. 1ere Sér.:
N. Cl.

France. — E. DAUVET, 17 ans, Elim. 3e Sér.:
N. Cl. — G. GARREAU, 22 ans, Elim. 2e Sér.:
N. Cl. — R. VINCENT, 18 ans, Elim. 1ere Sér.:
3e; Fin. : 5e.

Grande-Bretagne. — H. CLARKE, 36 ans, Elim.
3e Sér.: 1er; Fin. : 3e. — A. DICKEN, 23 ans,
Elim. 1ere Sér. : N. Cl. — A. KNIGHT, 20 ans,
Elim. 2e Sér.: 3e Fin. : N. Ci.

Hollande. — H.-C. HEMSING, 33 ans, Elim.
3e Sér. : N. Cl. — H.-R. LOTGERING, 21 ans,
Elim. 2e Sér.: N. Cl.

Italie. —  L . - G .  C A K G U I L L O ,  N .  P a r t .  —
G.-P. LANZI, N. Part.

ÉPREUVE No
95

PLONGEONS DE
HAUT VOL VARIÉS

(MESSIEURS)

1e r A .  W H I T E

Etats-Unis

2e D. FALL 3e C. PINKSTON

Etats-Unis Etats-Unis

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
Les plongeons de haut vol variés qui constituent,

sans contredit, par la grâce des évolutions des
plongeurs et par le danger qui semble en résulter,
une des manifestations sportives les plus prisées
du public, réunirent, malgré les grandes qualités
gymniques dont doivent faire preuve les spécia-
listes d’une telle compétition, 20 concurrents,
représentant 10 nations: la Belgique, le Danemark,
l’Espagne, les Etats-Unis, la Finlande, la France,
la Grande-Bretagne, la Hollande, l’Italie, et la
Suède.

Schéma du Plongeon ordinaire
exigé des Concurrents

L’épreuve des plongeons de haut vol ordinaire
comprenait 4 fois l’exécution de ce même plongeon

A. — Sans élan, de la plate-forme de 5 mètres.
B. — Avec éIan, de la plate-forme de 5 mètres.
C. — Sans éIan, de la plate-forme de 10 mètres.
D. — Avec élan, de la plate-forme de 10 mètres.

Le nombre des engagés nécessita la composition
de 3 séries éliminatoires, portées au programme
du samedi matin, 19 juillet, et qualifiant chacune
les trois premiers pour la finale, portée au pro-
gramme de la dernière journée du meeting, fixée
au dimanche 20 juillet, dans l’après-midi, et qui
constitua un des gros succès de cette réunion.

Le concours de plongeons de haut vol variés,
effectué des plate-formes de 5 et de 10 mètres, se
disputait, suivant les règlements de la Fédération
Internationale, chaque concurrent devant effectuer
huit plongeons: quatre imposés et déterminés un

A .  W H I T E

an avant les Jeux Olympiques et quatre laissés
à son libre choix et comportant un cœfficient de
cotation suivant leur degré de difficulté.

Les quatre plongeons imposés étaient: le plon-
geon retourné de 5 mètres, le saut périlleux en
arrière de 5 mètres, le saut périlleux demi-avant
de 5 mètres et le coup de pied à la lune périlleux
de 5 mètres.

La plupart des plongeons volontaires furent
effectués de la plate-forme de 10 mètres, un certain
nombre avec élan afin de bénéficier des cœfficients
de difficulté.

Suède. — E.-W. ADLERZ, 32 ans, Elim. 1ere

Sér. : N. Cl. — K.-J.-E. JANSON, 32 ans, Elim.
3e Sér. : 3e ; Fin. 2e. — A.-H. WALLMAN, 23 ans,
Elim. 2e Sér.: 1er; Fin.: N. Cl.

Tchéco-Slovaquie. — A. HILSCHER, N. Part

Yougo-Slavie. — B. GRILC, N. Part. — I.
KORDELIC, N.
Part.

Part.  — R. KOVACEC, N.

CLASSEMENT DES NATIONS

1e r e  AUSTRALIE: 10 Points (1e r  R.  EVE).

2e SUEDE: 5 Points (2e K. JANSON.).

3e ex æquo, GRANDE-BRETAGNE: 4 Points

3e ex æquo, ETATS-UNIS: 4 Points (4e B.
TRASH, 3 p.; 6e J. DESJARDlNS, 1 p.).

5e  FRANCE: 2 Points:  (5e  R.  VINCENT.) .

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES
Cette épreuve ne figurait

précédentes olympiades.
pas au programme des

1908 Londres, JOHANSSON, Suède.
1912 Stockholm, ADLERZ, Suède.
1916 N’a pas eu lieu.

1920 Anvers, L. KUEHN, Etats-Unis.
1924 Paris, R. EVE, Australie.

Le jury de cette épreuve était constitué de
MM. Bergwall (Suède), Biot (France), L. de B.
Handley (Etats-Unis), Melville-Clark (Brande-Bre-
tagne et Sauvage (Belgique).

La première série, qui réunissait 7 concurrents,
qualifiait assez nettement l’Américain PINKSTON,
le Suédois ADLERZ et le Français LENORMAND,
qui se classaient dans cet ordre.

La deuxième série, dans laquelle s’alignaient six
concurrents, se terminait également à l’avantage
d’un Américain A. WHITE devant le Suédois
OBERG et le Finlandais H. KARKKAINEN.

La troisième série, enfin, qui voyait sept concur-
rents aux prises, se terminait aussi par la victoire
d’un Américain, D. FALL, qui l’emportait sur le
Suédois HELLQUIET et le Danois SORENSEN.

La finale. disputée devant un public enthou-
siaste, m a i s  p a r  t r o p  ignorant des règles
de plongeons, confirma définitivement la supério-
rité des Américains sur les Scandinaves longtemps
invincibles dans cette spécialité. Les trois plon-
geurs américains, après représentation admirable
au cours de laquelle la précision et l’élégance éga-
lèrent la difficulté, s’assurèrent, en effet, très
justement les trois premières places A. WHITE
l’emportant sur D. FALL, que suivait C. PINKS-
TON, ancien champion olympiques de cette spé-

Toute la gamme dificultueuse des rapides sauts
périlleux, des gracieux coup de pied à la lune,
des vertigineux équilibres fut exécutée avec maî-
trise par les concurrents de cette finale qui enthou-
siasmèrent littéralement les spectateurs.

On comprend mai pourtant les protestations
par lesquelles
taient, pour la

ces mêmes
plupart, et

spectateurs qui assis-
pour la première fois,

à un tel concours et en ignoraient -naturellement
les premières règles et le degré de difficulté des. .
plongeons, saluèrent les résultats de ce concours
dont la justice du verdict ne pouvait pourtant en
aucune façon être mis en doute.

A. WHITE, comme ses deux camarades améri-
cains, D. FALL et PINKSTON avait fait preuve
d’une assez nette supériorité sur ses rivaux ainsi
que le démontrent du reste les tableaux de points
des juges dont la compétence ne saurait être mise
en doute.
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Désignation et Schéma des Plongeons
exécutés par les Concurre nts

DANS L’ÉPREUVE DES PLONGEONS DE HAUT VOL VARIÉS (MESSIEURS)

L'épreuve comprenait 8 Plongeons:

4 Plongeons imposés aux concurrents

4 Plongeons au choix des concurrents

No 6. Plongeon retourné, exécuté de la
plate-forme de 5 mètres.

No 10. Saut périlleux, en arrière, exécuté
de la plate-forme de 5 mètres.

No 6 No 10

No 17. Saut périlleux et demi, en avant,
avec élan, exécuté de la plate-
forme de 5 mètres.

No 19. Coup de pied à la lune, périlleux,
en avant, avec élan, exécuté de
la plate-forme de 5 mètres.

—  —

Plongeons imposés aux Concurrents

No 17 No 19



PLONGEONS DÉPART AVANT

No 2. Saut périlleux et demi, en avant,
sans élan, exécuté de la plate-
forme de 10 mètres.

No 4. Coup de pied à la lune, en avant,
sans élan, exécuté de la plate-
forme de 5 mètres.

No 4I. Coup de pied à la lune, en avant,
sans élan, exécuté de la plate-
forme de 10 mètres.

No 5. Coup de pied à la lune, périlleux, en
avant, sans élan, exécuté de la
plate-forme de 10 mètres.

59

PLONGEONS DÉPART ARRIÈRE

No 7. Saut de carpe, périlleux, en arrière,
exécuté de la plate-forme de 5
mètres.

No 8. Saut de carpe et demi, périlleux en
arrière, exécuté de la plate-forme
de 10 mètres.

No 2 Nos 4 et- 4I

Plongeons au choix des Concurrents

No 5

No 7 No 8
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Plongeons au choix des Concurrents (Suite)

PLONGEONS DÉPART ARRIÈRE

No 9. Plongeon en arrière, exécuté de la
plate-forme de 5 mètres.

No 9I. Plongeon en arrière, exécuté de la
plate-forme de 10 mètres.

No 10I. Saut périlleux, en arrière, exécuté
de la plate-forme de 10 mètres.

Nos 9 et 9I

PLONGEONS EN ÉQUILIBRE

No 11. Plongeon en équilibre, en avant,
exécuté de la plate-forme de 5
mètres.

No 12. Saut de la mort, exécuté de la plate-
forme de 10 mètres.

No 11 No 12

No 13. Saut périlleux en équilibre, exécuté
de la plate-forme de 10 mètres.

No 14. Plongeon en équilibre, avec passage
en avant, exécuté de la plate-
forme de 10 mètres.

No 10I

No 13 No 14
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PLONGEONS AVEC ÉLAN

Plongeons au choix des Concurrents (Suite)

No 16. Sauf périlleux au vol, en avant, avec
élan, exécuté de la plate-forme
de 5 mètres.

No 16I. Saut périlleux au vol, en avant, avec
élan, exécuté de la plate’-forme
de 10 mètres.

No 17I. Saut périlleux et demi, en avant,
avec élan, exécuté de la plate-
forme de 10 mètres.

No 18. Coup de pied à la lune, en avant,
avec élan, exécuté de la plate-
forme de 10 mètres.

No 19I. Coup de pied à la lune, périlleux.
en avant, avec élan, exécuté de
la plate-forme de 10 mètres.

LISTE DES ENGAGÉS
Engagés Participants

Nations . . . . . . . . . . . . . . . . . . 13 10

Individuels . . . . . . . . . . . . . . 29 20

Australie. — R.-C. EVE, N. Part.

Belgique. — A. VAN HEYMBEEK, 24 ans,
Elim. 2e Sér.: N. Cl.

Danemark. — C.-E. CHRISTIANSEN, N. Part.
— P. KOHLER, N. Part. — S.-P.-L. SOREN-
SEN, 17 ans, Elim. 3e Sér.: 3e; Fin. N. Cl.

Espagne. — F. ORTIZ, N. Part. — A. TORT,
31 ans, Elim. 3e Sér.: N. Cl, — S. ULIO, 15 ans,
Elim. 1ere Sér.: N. Cl.

Etats-Unis. — D. FALL, 22 ans, Elim. 3e Sér.:
1er ; Fin. : 2e. — C. PINKSTON, 24 ans, Elim. 1re

Sér.: 1er; Fin. : 3e. — A.-C. WHITE, 29 ans Elim.
2e Sér. : 1er; Fin. : 1er.

Nos 16 et 16I No 17I

No 18 No 19I

Finlande. — H. KARKKAINEN, 22 ans, Elim. 2e

Sér . :  3 e ;  F in . :  N .  C l .  — L . -V .  KYOSTILA,
28 ans, Elim. 3e Sér.: N. Cl.

France. — A. COCHINAL, 19 ans,  Elim. 3e

Sér. : N. Cl. — E. LENORMAND, 33 ans, Elim.
1ere Sér.: 3e; Fin. : 5e. — E. VINCENT, 22 ans,
Elim. 2e Sér.: N. Cl.

Grande-Bretagne. — A. KNIGHT, 20 ans, Elim.
2e Sér.: N. Cl. — E. MAC DONALD, 24 ans,
Elim. 1ere Sér. : N. Cl.

Hollande. — H.-C HEMSING, 33 ans, Elim.
3e Sér.: N. Cl. — H. LOTGERING, 21 ans, Elim.
1ere Sér.: N. Cl.

Italie. — L. CANGIULLO, 25 ans, Elim. 1ere

Sér.: N. Cl. — G. LANZI, N. Part.

Suède. — E.-W. ADLERZ, 32 ans, Elim. 1ere

Sér. :  2e ;  Fin. :  4e  A.-F.  HELLQUIST, 23 ans,
Elim. 3e  Sér. :  2e ;  Fin. :  N. Cl.  — J.  OBERG,
18 ans, Elim. 2e Sér. : 2e; Fin. : 6e.

Suisse. — M. RIETMANN, N. Part.

Yougo-Slavie. — B. GRILC, N. Part. — I. KOR-
DELIC, N. Part. — R. KOVACEC, N. Part

CLASSEMENT DES NATIONS
1ere ETATS-UNIS: 19 Points (1e A. WHITE,

10 p.; 2e D. FALL, 5 p.; 3e C. PINKSTON, 4 p.).

2e SUEDE : 4 Points (5e E. ADLERZ, 3 p.;
6e J. OBERG, 1 p.).

.

3e FRANCE: 2 Points (5e E. LENORMAND.).

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES
Cette épreuve ne figurait pas au programme des

précédentes olympiades.
1904 Saint-Louis, G.-E. SHELDON, Etats-Unis.

1912 Stockholm, ADLERZ, Suède.
1916 N’a pas eu lieu.
1920 Anvers, PINKSTON, Etats-Unis.
1924 Paris, A.-C. WHITE, Etats-Unis.

—  —



TABLEAU DES RÉSULTATS DES PLONGEONS DE HAUT VOL VARIÉS (MESSIEURS)
Nombre de Séries : 3. — Qualifiés par Série : 3, soit 9 Concurrents admissibles à la Finale.

—  —
(I) Voir le schéma des plongeons choisis par les concurrents aux pages Nos 461, 462 et 463.



LES PLONGEONS DE HAUT VOL VARIÉS (MESSIEURS)

A. White, dans le saut périlleux et demi
en avant avec élan de 10 mètres.

A. WHITE, dans le plongeon retourné de
5 mètres.

D. Fall, Classé 2e

dans le saut périlleux et demi avant
avec élan de 5 mètres.

C. Pinkston, dans le coup de pied à la lune
périlleux.

Les  trois  premiers  classés  des  plon-
geons de haut vol variés .  — De
gauche à droite: C. Pinkston  (3 e),
D. Fall (2e) et A. White (Ier).

E. Adlerz, classé 4 e dans le plongeon
retourné

—  —



EPREUVE No
96

PLONGEONS

DU TREMPLIN
(1 M. ET 3 M.)

(MESSIEURS)

I e r A.  WHITE

Etats-Unis

2e J. DESJARDINS 3e C. PINKSTON

Etats-Unis Etats-Unis

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
On aurait pu croire que la difficulté du program-

me demandé par la Fédération Internationale, dans
les concours de plongeons du tremplin, ait porté
quelque préjudice à cette compétition olym-

pique.
Il n’en fut rien. Certes, le déchet entre les 30

engagés et les participants fut assez grand;
toutefois, 17 concurrents participèrent à cette
épreuve, qui exige de ses spécialistes de brillantes

qualités gymniques et un très long entrainement,
nécessite par l’étude des nombreux plongeons por-
tés au programme de ces épreuves.

Neuf nations: l’Australie, les Etats-Unis, la

Australie. — R.-C. EVE, 23 ans, Elim. 1ere Sér.:
2e; Fin : 5e.

Autriche. — H. ALBERT, N. Part.

Belgique. — J. CALLENS, N. Part. — A. VAN
HEYMBEEK, N. Part.

Canada. — C. CHILCOTT, N. Part.

Danemark. — A.-F.-A. JENSEN, N. Part.

Etats-Unis. — J.-J. DESJARDINS Elim. 3e Sér. :
1er; Fin. : 2e. — C. PINKSTON, 24 ans, Elim. 1ere

Sér. : 1er; Fin. 3e. — A.-C. WHITE, 29 ans, Elim.
2e Sér.: 1er; Fin. : 1er.

Finlande. — A. LINQUIST, 30 ans, Elim. 3e

Sér. : N. Cl.

France. — A. JACOB, 18 ans, Elim. 2e Sér.:
N. Cl. — P. RAETH, 26 ans, Elim. 3e Sér.: N.
Cl. — R. WEIL, 25 ans, Elim. 1ere Sér.: N. Cl.

Grande-Bretagne, — E. MAC DONALD, 24 ans,
E l i m .  1e r e  Sér . :  N .  C l .  — G .  MATVEIEFF,
23 ans, Elim. 2e Sér. : N. Cl.

Finlande, la France, la Grande-Bretagne, la Hol-
lande, la Suède, la Suisse, et la Tchéco-Slovaquie
alignèrent des représentants dans cette épreuve,
qui nécessita l’organisation de 3 séries, qualifiant
chacune 3 concurrents pour la finale.

Les éliminatoires se disputèrent le jeudi 16 juil-
let, dans la matinée et donnèrent lieu à une véri-
table orgie de plongeons, puisque le total des
sauts accomplis par les concurrents atteignit 204
plongeons. Cette réunion, commencée pourtant à
10 heures précises, se termina après 13 heures et

A .  W H I T E

se déroula de ce fait devant les banquettes vides.
Le concours, imposé par les règlements de la

Fédération Internationale et applique pour les
Jeux Olympiques, comportait 6 plongeons obliga-
toires, 4 plongeons au choix du concurrents et 2
plongeons tirés au sort parmi les 47 plongeons
plongeons figurant au Code International.

Les plongeons inposés pour ce concours, et com-
muniqués aux Fédérations étrangères un an plein
avant les Jeux Olympiques, étaient: le plongeon or-

dinaire arrière du tremplin de 3 mètres, le tire-bou-
chon avec élan de 3 mètres, le saut périlleux et
demi-avant avec Clan de I mètre, la demi-vrille
arrière de 3 mètres, le coup de pied à la lune
carpé avec Clan de 3 mètres et le coup de pied
à la lune périlleux sans élan de 3 mètres.

Les plongeons tirés au sort furent pour les

3 séries: le coup de pied à la lune périlleux sans
élan de I mètre et le coup de pied et demi-périlleux
avec Clan de 3 mètres.

Pour la finale le sort désigna le saut de carpe
avec élan de I mètre et le coup de pied à la lune
avec élan de 3 mètres.

Le jury de ce concours était  constitué de
MM. Bergwall (Suède), Blot (France), L. de B.
Handley (Etats-Unis), Melville-Clark (Grande-Bre-
tagne) et Sauvage (Belgique).

La première série, qui réunissait 6 concurrents,
qualifiait très nettement l’Américain C. PINKS-
TON, que suivaient l’Australien R. EVE, cham-
pion olympique des plongeons de haut vol ordi-
naires, et le Suédois SJOBERG, ce dernier devan-
çant de peu le Français Rémy WEIL.

La deuxième série, qui réunissait également six
concurrents se terminait à nouveau par une nette
victoire de l’Américain A. WHITE par la suite
champion olympique des plongeons de haut vol
variés, qui devançait le Suédois A. HELLQUIST
et le Hollandais HEMSING.

La troisième série, enfin, revenait également à un
plongeur Américain, le petit DESJARDINS, qui
devançait, tout aussi nettement que ses compa-
triotes, le Suédois K. LINDMARK, et le Tchéco-
Slovaque J. BALASZ, que suivaient deux autres
concurrents.

La finale de cette compétition, qui réunissait
donc 3 Américains, 3 Suédois, I Australien, I Hol-
landais et I Tchéco-Slovaque, se disputa dans
l’après-midi du jeudi 17 juillet et fut, pour la
grosse majorité des spectateurs, une agréable
révélation.

Le résultat de l’épreuve confirma magnifiquement
les progrès considérables des plongeurs américains
qui parvinrent à s’assurer, dans cette spécialité ou
ils n’avaient pas encore brille, une éclatante supré-
matie sur les grands spécialistes de ce genre de
concours : les plongeurs Suédois.

Tout comme dans le Championnat de plongeons
de haut vol variés qui devait se disputer par la
suite, les Américains s’assurèrent les trois pre-
mières places de cette finale, faisant preuve 
leurs rivaux d’une incontestabIe supériorité.

sur

A. WHITE remporta toutefois d’extrême jus-
tesse la victoire sur son compatriote P. DESJAR-
DINS, qui le suivait de fort près au total de points.
La troisième place revenait à l’ancien champion
olympique C. PINKSTON, qui devançait le Sué-
dois LINDMARK, l’Australien R. EVE et le Sué-
dois A. HELLQUIST.

LISTE DES ENGAGÉS
Engagés Participants

Nations . . . . . . . . . . . . . . . . . 16 9
Individuels . . . . . . . . . . . . . . 30 17

Hollande. — H.-C. HEMSING, 33 ans, Elim. CLASSEMENT DES NATIONS
2e  Sér. :  3e ;  Fin. : N.  Cl .  — H. LOTGERING,
21 ans, Elim. 1ere Sér.: N. Cl.

Hongrie. — E. FARKAS, N. Part. — J. SZA-
LAY, N. Part.

I tal ie.  — L. -G .  CAN GI U LLO,  N .  Par t .  —
G.-P. LANZI, N. Part.

1er ETATS-UNIS: 19 Points (1er A. WHITE,
10 p.; 2e J, DESJARDINS, 5 p.; 3e C. PINKS-
TON, 4 p.).

2 e  SUEDE:  4  Po in t s  ( 4 e  K .  L I N D M A R K ,
3 p.; 6e A. HELLQUIST, 1 p.).

3e AUSTRALIE: 2 Points (5e R. EVE.).

Suède. — A.-F. HELLQUIST, 23 ans Elim.
2 e  Sér . :  2 e ;  F in . :  6 e .  —  K . - E .  L I N D M A R K ,
30 ans, Elim. 3e Sér. : 2e; Fin.: 4e. — K.-J. SJO- LES VAINQUEURS OLYMPIQUES
BERG, 25 ans, Elim. 1ere Sér.: 3e; Fin,: N. Cl.

Suisse. — A. BISCHOFF, 23 ans,  Elim. 2e

Sér. : N. Cl.

Cette épreuve ne figurait pas au programme des
précédentes olympiades.

1908 Londres, ZURNER, Allemagne.

Tchéco-Slovaquie. — J. BALASZ, 23 ans, Elim.
3 e  Sér . :  3 e ;  F in . :  N .  CI .  — A .  HILSCHER,
N. Part.

Yougo-Slavie. — B. GRILC, N. Part. — I. KOR-
DELIC, N. Part. — R. KOVACEC, N. Part.

1912 Stckholm, GUNTHER, Allemagne.

1916 N’a pas eu lieu.

1920 Anvers, WALLMAN, Suède.
1924 Paris, A.-C. WHITE, Etats-Unis.

—  —



LES PLONGEONS DU TREMPLIN (Messieurs)

C. Pinkston, dans le coup de pied à la
lune périlleux avec élan.

C. Pinkston, classé 3e dans le coup de
pied à la lune sans élan de 3 mètres.

J. Desjardins, classé 2e dans le coup A. White, le vainqueur dans le coup de pied à la lune
de pied à la lune carpé sans élan.

A. White, dans le tire-bouchon avant
périlleux avec élan du tremplin de 3 mètres. avec élan de 3 mètres.

—  —



TABLEAU DES RÉSULTATS DES PLONGEONS DU TREMPLIN (MESSIEURS)
Nombre de Séries : 3. — Qualifiés par Séries : 3, soit 9 Concurrents admissibles à la Finale.

—  —
(1) Voir le schéma des plongeons choisis par les concurrents aux pages Nos 470, 471, 472 et 473,



Désignation et Schéma des Plongeons

exécutés par les concurrents et concurrentes

DANS LES ÉPREUVES DE PLONGEONS DU TREMPLIN

ÉPREUVE No 96 (Messieurs)
12 Plongeons décomposés comme suit : ÉPREUVE No 101 (Dames)

6 Plongeons imposés aux concurrents ;

2 Plongeons tirés au sort ;

4 Plongeons au choix des concurrents.

comprenant

6 Plongeons choisis par les concurrentes

No 8. Plongeon ordinaire, en arrière, bras
tendus à l’entrée à l’eau, exécuté
du tremplin de 3 mètres.

No 15. Tire-bouchon, en avant, avec élan,
bras tendus à l’entrée à l’eau,
exécuté du tremplin de 3 mètres.

N o  8 1

No 26. Saut périlleux et demi, en avant,
avec élan, bras tendus à l’entrée
à l’eau, exécuté du tremplin de
1 mètre.

No 33. Demi-vrille, en arrière, bras tendus

à l’entrée à l’eau, exécuté du
tremplin de 3 mètres.

No 42. Coup de pied à 1a 1une, carpé, avec
élan, départ des deux pieds,
bras tendus à l’entrée à l’eau,
exécuté du tremplin de 3 mètres.

N0 46. Coup de pied à la lune, périlleux,
sans élan, départ des deux pieds,
bras au corps à l’entrée à l’eau,
exécuté du tremplin de 3 mètres.

N o  4 2

60

Plongeons imposés aux Concurrents

N o  2 6

N o  15

N o  33

No 461

—  —



Plongeons tirés au sort

ÉLIMINATOIRES

No 43. Coup de pied à la lune, périlleux,
sans élan, départ un pied, bras
au corps à l’entrée à l’eau, exé-
cuté du tremplin de 1 mètre.

No 45. Coup de pied et demi à la lune,
périlleux, avec élan, départ un
pied, bras tendus à l’entrée à
l’eau, exécuté du tremplin de 3
mètres. N o  4 3 N o  4 5

FINALE

No 18. Saut de carpe, avec élan, bras au
corps à l’entrée à l’eau, exécuté
du tremplin de 1 mètre.

No 38. Coup de pied à la lune, avec élan,
départ un pied, bras tendus à
l’entrée à l’eau, exécuté du trem-
plin de 3 mètres.

Plongeons au

No 181  N o  3 8

choix des concurrents et des concurrentes

PLANCHES

No 3. Planche avant, bras au corps toute
la durée du plongeon, exécutée
du tremplin de 3 mètres.

No 4. Planche arrière, bras au corps toute
la durée du plongeon, exécutée
du tremplin de 3 mètres.

PLONGEONS ORDINAIRES

No 8. Plongeon ordinaire arrière, bras ten-
dus à l’entrée à l’eau, exécuté du
tremplin de 1 mètre.

No 8’2 Plongeon ordinaire arrière, bras au
corps à l’entrée à l’eau, exécuté
du tremplin de 3 mètres.

No 9. Plongeon ordinaire groupé, sans élan,
bras tendus à l’entrée à l’eau,
exécuté du tremplin de 3 mètres

N o  3  N o  4

Nos 8 et 82 No 9

—  —



Plongeons au choix des concurrents et des concurrentes (Suite)

TIRE-BOUCHONS

No  12 DEMI TIRE-BOUCHON, EN AVANT,  avec é lan,
bras tendus à l’entrée de I'eau, exécuté du tremplin
de 3 métres.

N o  1 3  D E M I  T I R E - B O U C H O N ,  E N  A R R I E R E ,  b r a s
tendus à l ’entrée à l ’eau, exécuté du tremplin
de 3 mètres.

NO 13 1  DEMI TIRE-BOUCHON, EN ARRIERE bras au
corps toute la durée du plongeon, exécuté du
tremplin de 3 métres.

N o  1 4  T I R E - B O U C H O N  E N  A V A N T ,  s a n s  é l a n ,  b r a s
tendus à l’entrée de l’eau, exécuté du tremplin de
3 métres. N o  1 2  N o s  1 3  e t  1 3 1

N o  1 5  T I R E - B O U C H O N  E N  A V A N T ,  a v e c  é l a n ,  b r a s
tendus à l’entrée à l’eau, exécuté du tremplin de
3 métres.

SAUTS DE CARPE ET VRILLES EN AVANT

N o  1 7  S A U T  D E  C A R P E ,  s a n s  é l a n ,  b r a s  t e n d u s  à
I’entrée à l’eau, exécuté du tremplin de 3 métres.

No  171 SAUT DE CARPE, sans élan, bras au corps à
l’entrée de l’eau, exécuté du tremplin de 3 métres.

N o  1 8  S A U T  D E  C A R P E  a v e c  é l a n ,  b r a s  t e n d u s  à
l’entrée à l’eau, exécuté du trempiln de 3 métres.

No  182 SAUT DE CARPE, avec élan, bras au corps à
l’entrée à l’eau, exécuté du tremplin de 3 métres.

No 19 DEMI-VRILLE, sans élan, bras tendus à l’entrée
à I'eau, exécutée du tremplin de 3 métres.

No 20 DEMI-VRILLE, avec élan, bras tendus à l’entrée
à l'eau, exécutée du tremplin de 3 métres.

No 22 VRILLE, avec élan, bras tendus à l’entrée à i’eau,
exécutée du tremplin de 3 métres.

Nos 14 et 15

SAUTS PERILLEUX EN AVANT

No  23 SAUT PERILLEUX en avant, sans élan, bras au
corps, à I’entrée à l’eau, exécuté du tremplln de
3 màtres.

No  23 SAUT PERILLEUX en avant, sans élan, bras au
corps toute la duràe du plongeon, exécuté du
tremplin de 3 métres.

No  24 SAUT PERILLEUX en avant, avec élan, bras au
corps toute la durée du plongeon, exécute du
tremplin de 3 màtres.

N o  2 5  S A U T  P E R I L L E U X  E T  D E M I  e n  a v a n t ,  s a n s
élan, bras au corps toute la durée du plongeon,

exécuté du tremplin de 3 màtres.

N o  2 6  S A U T  P E R I L L E U X  E T  D E M I ,  e n  a v a n t ,  a v e c
élan, bras tendus à i’entrée à l’eau, exécuté du
tremplin de 1 mètre.

N o  2 6 1  S A U T  P E R I L L E U X  E T  D E M I  e n  a v a n t ,  a v e c
élan, bras tendus à l’entrée à l’eau, exécuté du
tremplin de 3 métres.

N o  2 6 2  S A U T  P E R I L L E U X  E T  D E M I  e n  a v a n t ,  a v e c
élan, bras au corps à l’entrée à l’eau, exécuté
tremplin de 3 métres.

N o  2 6 3  S A U T  P E R I L L E U X  E T  D E M I  e n  a v a n t ,  a v e c
élan, bras au corps toute la durée du plongeon,
exécuté du tremplin de 3 métres.

N o  22Nos 17, 171, 18, 182 Nos 19 et 20

N o  2 7  D O U B L E  S A U T  P E R I L L E U X  e n  a v a n t ,  s a n s
élan, bras au corps à l’entrée à l’eau, exécuté du
tremplin de 3 métres.

N o  2 8  D O U B L E  S A U T  P E R I L L E U X  e n  a v a n t ,  a v e c
élan, bras au corps à I’entrée à l’eau, exécuté
du tremplin de 3 métres. Nos 23, 231 et 24 Nos 25, 26, 261, 262 et 263 No s  27 et 28

—  —



Plongeons au choix des concurrents et des concurrentes (Suite)

SAUTS PERILLEUX EN ARRIERE

No  29 SAUT PERILLEUX en arr iére, bras au corps à
l'entrée à l’eau, exécuté du tremplin de 3 métres.

No  29 1  SAUT PERILLEUX en ar r ié re ,  b ras  au  corps ,
toute la durée du plongeon, exécuté du tremplin
de 3 métres.

N o  3 0  S A U T  P E R I L L E U X  E T  D E M I  e n  a r r i é r e ,  b r a s
tendus à I’entrée à l’eau, exécuté du tremplin de
3 mètres.

No  30 1  SAUT PERILLEUX ET DEMI  en ar r ié re ,  b ras
au corps à l’entrée à l’eau, exécuté du tremplin
de 3 métres.

N 0  3 1  D O U B L E  S A U T  P E R I L L E U X  e n  a r r i é r e ,  b r a s
au corps à l’entrée à I’eau, exécute du tremplin
de 3 métres.

SAUTS DE CARPE ET VRILLES ARRIERE

Nos 29 et 291

N o s  3 2  e t  3 2 1

N o  3 4

N o  3 2  S A U T  D E  C A R P E  e n  a r r i é r e ,  b r a s  t e n d u s  à
I’entée à l’eau, exécuté du tremplin de 3 métres.

No 321 SAUT DE CARPE en arriére, bras nu corps toute
la durée du plongeon, exécute du tremplin de
3 métres.

No  33 DEMI-VRILLE en arr iére, bras tendus à l ’entrée
à l’eau, exécuté du tremplin de 3 métres.

No  34 SAUT DE CARPE PERILLEUX en ar r ié re ,  b ras
au corps à l’entrée à l’eau, exécuté du tremplin
de 3 mètres.

N o  3 5  S A U T  D E  C A R P E  E T  D E M I  P E R I L L E U X  e n
arriére, bras tendus à l'entrée à l’eau, exécuté du
tremplin de 3 mètres.

N o  3 5 1  S A U T  D E  C A R P E  E T  D E M I  P E R I L L E U X  e n
arriére, bras nu corps à l’entrée à I’eau, exécuté
du tremplin de 3 métres.

COUPS DE PIED A LA LUNE SIMPLES

No  36 COUP DE PIED A LA LUNE sans é lan ,  dépar t
un pied, bras tendus à l’entrée à l’eau, exécuté

 du tremplin de 3 métres.

No  37  COUP DE PIED A LA LUNE sans é lan ,  dépar t
deux pieds, bras tendus à l’entrée à l’eau, exécuté
du tremplin de 3 mètres. 

No  371 COUP DE PIED A LA LUNE sans élan, départ
deux pieds, bras au corps toute la durée du plon-
geon, exécuté du tremplin de 3 métres.

No  381 COUP DE PIED A LA LUNE avec élan, départ
un pied, bras au corps à I’entrée à l’eau, exéuté
du tremplin de 1 mètre.

No 38 2 COUP DE PIED A LA LUNE avec élan, départ
un pied, bras au corps à l’entrée à l’eau, exécuté
du ‘tremplin de 3 mètres. No s 36, 381 et 382

No s  30 et 301 No 31

N o  33

Nos 35 et 351

Nos 37 et 371

—  —



Plongeons au choix des concurrents et des concurrentes (Suite et fin)

COUPS DE PIED A LA LUNE CARPES

No  40 COUP DE PIED A LA LUNE CARPE avec é lan;
départ un pied, bras tendus à I’entrée à l’eau,
exécuté du tremplin de 3 métres.

No  41 COUP DE PIED A LA LUNE CARPE sans é lan,
départ deux pieds, bras tendus à I’entrve à l’eau,
exécuté du tremplin de 3 métres.

No  411 COUP DE PIED A LA LUNE CARPE sans élan,
départ deux pieds, bras au corps à l ’entrée à
l’eau, exécuté du tremplin de 3 métres.

No  42 COUP DE PIED A LA LUNE CARPE avec é lan,
départ deux p ieds, bras tendus à l’entrée à l’eau,
exécuté du tremplin de 3 mètres.

No  421 COUP DE PIED A LA LUNE CARPE avec élan,
départ deux pieds, bras au corps à I ’entrée à
l’eau, exécuté du tremplin de 3 métres.

COUPS DE PIED A LA LUNE PERILLEUX

No  44 COUP DE PIED A LA LUNE péri l leux avec élan,
départ un pied, bras nu corps à l’entrée à l’eau,
exécute du tremplin de 1 métra.

NO 46 COUP DE PIED A LA LUNE périlleux sans élan,
départ  deux pieds, bras au corps à I ’entrée à
l’eau, exécuté du tremplin de 1 métre.

No 461 COUP DE PIED A LA LUNE périlleux sans élan,
départ deux pieds, bras au corps à l’entrée à l’eau,
exécuté du tremplin de 3 métres.

No  47 COUP DE PIED A LA LUNE péri l leux avec élan,
départ deux pieds, bras au corp à l’entrée à l’eau,
exécuté du tremplin de 1 métre.

No 471 COUP DE PIED A LA LUNE périlleux avec élan,
dépar t  deux  p ieds ,  b ras  au  corps  à  l ’ en t rée  à  
l’eau, exécuté du tremplin de 3 métres.

ÉPREUVE No
97

1 0 0  M È T R E S

NAGE LIBRE
(DAMES)

Ie r e E.  LACKIE

 Etats-Unis

2e M. WEHSELAU 3e  G.EDERLE

Etats-Unis Etats-Unis

CONSIDÉRATIONS   GÉNÉRALES
Les épreuves féminines de natation, qui

n’avaient fait leur apparition au programme olym-

l
pigue qu’aus Jeux de 1912, à Stockholm, prirent
ors de la VIIIe Olympiade une trés grande am-
pleur, ainsi que le démontre le nombre des con-
currentes qui participérent à chacune des épreuves
portées au programme.

Le 100 mètres nage libre, qui clotura la série
de ces grandes manifestations, et dont la finale
fut disputée lors de la grande réunion du diman-
che 20 juillet, réunit 16 concurrentes, représentant
7 pays : le Danemark, les Etats-Unis, la France,
la Grande-Bretagne, la Hollande, la Nouvelle
Zélande et la Suéde.

N o  40

N o  44

L’importance d’un tel lot et le nombre des na-
tions représentées contrastait avec les résultats
enregistrés dans ces épreuves lors des précédentes
Olympiades.

Cette course disputée naturellement dans le
bassin olympique, avec virage buté aux 50 mètres,
nécessita quatre séries, deux demi-finales et une
finale de 5 nageuses, la place de sixième étant

déterminée par le meilleur temps réalisé dans les
demi-finales et non qualifié pour la finale.

Ainsi qu’il était prévu, les nageuses américaines

E .  L A C K I E

firent preuve d’une trés grande supériorité en s’as-
surant les trois premiéres places de cette compé-
tition, toutefois la glorieuse incertitude du Sport
attribua la victoire à la nageuse américaine qui sem-
blait la moins qualifiée pour s’assurer ce glorieux
trophée.

Les éliminatoires disputées le samedi 19 juillet
par beau temps qualifiérent donc neuf nageuses les
trois américaines M. WEHSELAU, E. LACKIE et
G. EDERLE, les’ trois Anglaises I. TANNER,
F. BARKER et C. JEANS la Néo-Zélandaise
G. SHAND, la Française Mariette PROTIN et enfin
la Hollandaise VIERDAG, meilleure troisiéme.

Nos 41, 411, 42 et 421

Nos 46, 461,  47 et 471

L'Américaine M. WEHSELAU s’imposait aus-
sitôt comme une gagnante probable réalisant le
meilleur temps des séries et des demi-finales et
s’assurant dès la première Epreuve, avec la mer-
veileuse performance de I minute 12 secondes 2/10,
le record du monde de cette distance et le record
olympique que détenait sa compatriote Miss BLEIB-
TREY, depuis Anvers, avec 1 minute 13 secon-
des 3/5.

Les demi-finales, disputées au cours de la téu-
nion de la matinée de clôture, qualifiaient pour la
finale inscrite au programme de la réunion de
I’aprés-midi les trois nageuses américaines M. WEH-
SELAU, G. EDERLE, E. LACKIE et les deux
Anqlaise C. JEANS et I. TANNER, cette derniére
meilleure troisiéme.

Le résultat de cette derniére épreuve donna lieu,
çomme nous l’avons dit plus haut, à une surprise;
les trois nageuses américaines s’assurérent bien les
trois premières places mais M. WEHSELAU et
EDERLE, qui semblaient devoir se disputer la pre-
miére place, se voyaient devancer par la gracile
Ethel LACKIE, qui parvenait á s’assurer la vie-
toire.

M. WEHSELAU se classait seconde á moins
d’une demi-longeur de la championne olympique.
tandis que G. EDERLE, dans un de ses mauvais
jours, ètait nettement lâchée, La quatrième place
revenait á la championne britannique Miss C.
JEANS, devant sa compatriote Miss I. TANNER

La sixième place, déterminée par les meilleurs
temps réalisés dans les demi-finales, revenait á
l’énergique Hollandaise VIERDAG.

Cette compètition olympique, dont les luttes
successives lurent vraiment dignes des èpreuven
masculines, démontra les progrès considèrables de
la femme en natation sportive et sa complète
assimilation au crawl que pratiquaient toutes les
concurrentes.

Il convient de noter en effet que, sur les
r6 nageuses ayant participè á cette épreuve huit
parvinrent á réaliser des performances trés supe-
rieures á celle réalisée, en 1912, à Stockholm, par
la fameuse championne australienne Fanny DUR-
RACK, avec I minute 22 secondes 1/5, performance
qui constitua pendant de longues annèes le record
mondial de cette distance.

 



LISTE DES ENGAGÉES
Engagées Participantes Dimanche 20 Juillet — Réunion No 259

Nations . . . . . . . . . . . . . . . . . 8 7
Individuelles . . . . . . . . . . . . 20 16

Danemark. — A. OLSEN, 15 ans, Elim. Iere

Sér. : N. Cl. — H. RASMUSSEN, 22 ans, Elim.
3e Sér. : N. Cl. — K. RASMUSSEN, 18 ans, Elim.
2e Sér. : N. Cl.

Etats-Unis. — G. EDERLE, 18 ans, Elim. 3e

Sér.: Iere; 2e 1/2 Fin.: Iere; Fin.: 30. — E. LAC-
KIE, 17 ans, Elim. 2e Sér.: Iere; lcre 1/2 Fin. :
20; Fin.: Iere, — M. WEHSELAU, 18 ans, Elim.
1ere Sér.: Iere; Iere 1/2 fin.: lere; Fin.: 2e.

France. — E. LEBRUN, 18 ans, Elim. 2e Sér.;
N. CI. — G. MORTIER, N. Part. — M. PROTIN,
18 ans, Elim. 3e Sér. : 2e; 2e 1/2 Fin.: N. Cl

Grande-Bretagne. — F. BARKER, 16 ans, Elim.
2e Sér.: 2e; Iere 1/2 Fin. : N. Cl. — C. JEANS,
25 ans, Elim. 4e Sér. : Iere; 2e 1/2 Fin.:2e; Fin. : 4e.
I TANNER, 18 ans, Elim. Iere Sér.: 2e; Iere 1/2
Fin. : 3e; Fin. : 5e.

Hollande. — M. BARON, N. Part. — A.-C.
BOLTEN, N. Part. — M. VIERDAG, 19 ans, Elim.
4e Sér.: 3e ; Iere 1/2 Fin.: 4e; Fin.: 6e.

Nouvelle-Zélande. — G. SHAND, 20 ans, Elim.
4e Sér. : 2e; 2e 1/2 Fin. : N. Cl.

Suéde. — G. EVERLUND, 22 ans, Elim. 3e

Sér. : N. Cl. — V. PETTERSON, 20 ans, Elim.
2e Sér.: N. Cl. — H. TOPEL, 20 ans, Elim. 4e

Sér.: N. Cl.

Tchéco-Slovaquie.— E. CHALOUPKOVA, N.
Part.

RÉSULTATS
ELIMINATOIRES

Samedi 19 Juillet — Réunion No 257

Nombre de Séries: 4. — Qualifiées par séries:
2. et la meilleure troisième, soit 9 concurrentes
admissibles aux 1/2 Finales.

ÉPREUVE No
98

100 MÈTRES

NAGE SUR LE DOS
(DAMES)

lere S. BAUER
Etats-Unis

2e P. HARDING
Grande-BrEtagne

3e A. RIGGIN
Etats-Unis

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
La nage sur le dos qui, pour la première fois,

figurait au programme des épreuves féminines
acceptées par les Jeux Oympiques, fut la compé-
tition qui réunit le moins de concurrentes, mais vit
pourtant s’aligner au départ 10 nageuses, repré-
sentant 5 nations: les Etats-Unis, la France, la
Grande-Bretagne, le Luxembourg et la Tchéco-
Slovaquie.

Première Série. — I M. WEHSELAU, E.-U.,
1 m. 12 s. 2/10; 2. I. TANNER, G.-Br., I m.
22 s. 4/10. — N. Cl.: A. OLSEN, Dane., I m. 23 s.
— N. Part. A.. BOLTEN, Holl., G. MORTIER,
Fran.

Deuxième Série. — I. E. LACKIE, E.-U. I m.
12 s. 8/10; 2. F. BARKER,  G . -Br . ,  I  m .
20 s. 8/10. — N. Cl.: E. LEBRUN, Fran., I m.
23 s. 4/10; V. PETTERSON, Suède, I m. 27 S.

4/10; K. RASMUSSEN, Dane., I m. 29 s.

Troisième Série. — I. G. EDERLE, E.-U., I m.
12 s. 6/10; 2. M. PROTIN, Fran., I m. 22 s. 2/10.
— N. Cl. : H. RASMUSSEN, Dane., I m. 22 s.
4/10; G. EVERLUND, Suède, I m. 23 s. 2/10. —
N Part. M. BARON, Holl.

Quatrième Série. — I. C. JEANS, G.-Br., I m.
16 s.; 2. G. SHAND, N. Zél., I m. 21 s., meil-
leure troisiéme; M. VIERDAG, Holl., I m. 22 s. N.
Cl.: II. TOPEL, Suéde, I m. 25 s. 8/10. — N.
Part. : E. CHALOUPKOVA, T.-Slo.

MEILLEUR TEMPS DES ELIMINATOIRES

M. WEHSELAU, Etats-Unis, dans la Iere Série,
I m. 12 s. 2/10.

DEMI-FINALES

Dimanche 20 Juillet — Réunion No 258

Nombre de 1/2 Finales : 2. — Qualifiées par 1/2
Finales : 2, et la meilleure troisième, soit 5 con-
currentes admissibles á la Finale.

Première Série. — I. M. WEHSELAU, E.-U.
I m. 15 s. 2/10; 2. E. LACKIE, E.-U., I m. 16 s.;
meilleure troisième 1. TANNER, G.-Br., I m.
18 s. 6/10. — N. Cl. M. VIERDAG, Holl., I m.
21 s. 2/10; FI. BARKER, G.-Br., I m. 21 s.

Deuxième Série. — I. G. EDERLE, E.-U., I m.
15 s. 4/10; 2. C. JEANS, G.-Br., I m. 16 s. 6/10.
— N. Cl. : G. SHAND, N. Zél., I m. 22 s. 4/10;
M. PROTIN, -Fran., I m. 22 s. 8/10.

MEILLEUR TEMPS DES DEMI-FINALES

M. WEHSELAU, Etats-Unis, dans la Iere 1/2
Finale . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . I m. 15 s. 2/10

Le petit nombre d’engagées ne nécessita de cc
fait que deus séries éliminatoires, qui se dispu-
térent le 19 juillet, et une finale de 5 concurrentes
portées au programme de la réunion de clôture.

Les deus séries éliminatoires qualifiaient pour la
finale les trois nageuses américaines Miss Sibyl
BAUER, A. RIGGIN et FI. CHAMBERS, une An-

S. BAUER

glaise Miss P. HARDING et une T’chéco-Slovaque.
J. MULLEROVA.

Si l’épreuve masculine de dos avait démontré la
suprématie du dos crawlé employé par presque tous
les concurrents, l’épreuve féminine confirma la su-
périorité de ce style, d’autant plus que plusieurs
des concurrentes n’employant encore que le vieux
style se virent, de ce fait, éliminées dés leur série.

France. — L. ROUET, 23 ans, Elim. Iere Sér. :
N. CI. — A. STOFFEL, 19 ans, Elim. 2e Sér. :
N. Cl.

Brande-Bretagne. — H. BOYLE, 16 ans, Elim.
2e Sér.: N. CI. — P. HARDING, 17 ans, Elim.
Iere Sér.: 2e; Fin. : 2e; E. KING, 15 ans, Elim.
Iere Sér. : 4e; Fin. : 6e.

La Tchéco-Slovaque J. MULLEROVA fit tou-
tefois exception à cette règle, mais fut positivement
surclassée dans la finale,

Luxembourg.— R. BRASSEUR, 22 ans, Elim.
2e Sér. : N. Cl.

Cette dernière épreuve se terminait par une très Tchéco-Slovaquie. — J. MULLEROVA, 22 ans,
facile victoire de l’Américaine Miss Siovi BAUER, Elim. 2e Sér. : 2e; Fin.: 5e.

FINALE

I. E. LACKIE, E.-U., champion olympique, I m.
12 s. 4/10; 2. M. WEHSELAU, E.-U., I m. 12 s.

8/10; 3e G. EDERLE; E.-U., I m. 14 s. 2/10;
4. C. JEANS, G.-Br., I m. 15 s. 4/10; 5. I. TAN-
KER, G.-Br., I m. 20 s. 8/10.

La sixième place a été attribuée à M. VIERDAG
(Hollande) comme ayant réalisé au cours des demi-
finales, le meilleur temps aprés les cinq consur-
rentes qui ont pris part à la finale.

CLASSEMENT DES NATIONS
Iere: Etats-Unis, 19 Points (Iere E. LACKIE,

10 p. ; 2e M. WEHSELAU, 5 p.; 3e G. EDERLE,
4 p.).

2e Grande-Bretagne, 5 Points (4e C. JEANS,
3 p.; 5e I. TANNER, 2 p.).

3e Hollande, I Point (6e M. VIERDAG.).

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES
Cette épreuve ne figurait pas au programme des

précédentes olympiades.
1912 Stockholm, Fanny DURACK,

Aust. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . I m. 22 s. 1/5
1916 N’a pas eu lieu.
1920 Anvers, E. BLEIBTREY,

E.-U. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . I m. 13 s. 3/5
1924 Paris, E. LACKIE, E.-U... I m. 12 s. 4/10

RECORD OLYMPIQUE
M. WEHSELAU, E-U., Paris, 1924, I m. 12 s.

2/10

RECORD DU MONDE
M. WEHSELAU, E-U., Paris, 1924, I m. 12 s.

2/10.

qui s’assurait par la même occasion le record olym-
pique, qu’elle établissait, du reste, ainsi que le
record du monde qu’elle abaissait à I m. 23 s. 2/10.
La seconde place revenait à l’Anglaise P. HARDING,
qui parvenait à s’assurer le meilleur sur les deus
nageuses américaines Miss A. RIGGIN et Miss FI.
CHAMBERS.

La cinquième place revenait à la nageuse Tchéco-
Slovaque MULLEROVA, tandis qu’une jeune na-
geuse anglaise de 15 ans, E. KING devait, à la
performance qu’elle avait réalisée dans sa série,
la sixsiéme place du classement.

LISTE DES ENGAGÉES
Engagées Participantes

Nations . . . . . . . . . . . 6 5
Individuelles . . . . . . . . 11 10

Danemark. — R. OLSEN, N. Part.

Etats-Unis. — S. BAUER, 21 ans, Elim. Iere

Sér. : Iere; Fin. : Ire F. CHAMBERS, 19 ans, Elim.
Iere Sér. : 3e; Fin. : 4e ; A. RIGGIN, 18 ans, Elim.
2e Sér. : Iere; Fin. : 3e.

—  —



LE lOO MÈTRES NAGE LIBRE (DAMES) ET LE 100 MÈTRES

NAGE SUR LE DOS (DAMES)

M. Wehselau, classée 2e du
100 métres nage libre dames.

Le départ de la finale du 100 mètres nage libre dames. — De gauche à
droite: C. Jeans (4e), M. Wehselau (2e), Tanner (5e), G. Ederlé (3e)

et E. Lackie (Ire).

G. Ederlé, classée 3e du
100 métres nage libre dames

La Finale du 100 mètres nage sur le dos dames au virage.
De gauche à droite: Fl. Chambers (4e), A. Riggin (3e),

S. Bauer (Iere), J. Mullerova (5e) et P. Harding (2e).

S. Bayer remporte facilement le 100 métres nage sur le dos dames

—  —



RÉSULTATS MEILLEUR TEMPS DES ELIMINATOIRES
S. BAUER, Etats-Unis, dans la Iere Série,

I m. 24 s.

FINALE
Dimanche 20 Juillet — Réunion No 259

I. S. BAUER, E.-U., Champion olympique,
I m. 23 s. 2/10; 2. P. HARDING, G.-Br., I m.
27 s. 4/10; 3. A. RIGGIN, E.-U., I m. 28 s. 2/10;
4 FI. CHAMBERS, E.-U., I m. 30 s. 8/10; 5. J.
MULLEROVA, T.-Slo., I m. 31 s. 2/10.

La sixiéme place a été attribuée à E. KING
(Grande-Bretagne) comme ayant réalisé au cours
des éliminatoires le meilleur temps aprés les cinq
concurrentes qui ont pris part à la finale.

2e GRANDE-BRETAGNE, 6 Points (2e P. HAR-
DING, 5 p.; 6e E. KING, I p.).

3e TCHECO-SLOVAQUIE, 2 Points (5e J. MUL-
LERAVA.).

ELIMINATOIRES

Samedi 19 Juillet — Réunion N o  2 5 7 LES VAINQUEURS OLYMPIQUES
Nombre de Séries: 2. — Qualifiées par séries: 2,

et la meilleure troisième, soit 5 concurrentes admis-
sibles á la Finale.

Cette épreuve ne figurait pas au programme des
précédentes olympiades,
1924 Paris, S. BAUER, E.-U. . . I m. 23 s. 2/10Première Série. — I. S. BAUER, E.-U., I m.

24 s.; 2. P. HARDING, G.-Br., I m. 29 s. 6/10;
meilleure troisiéme Fl. CHAMBERS. E.-U., I m.
32 s. — N. Cl. : E. KING, G.-Br., I m. 38 s. 2/10;
L. ROUET, Fran., I m. 43 s. 8/10. — N. Part
R. OLSEN, Dane.

RECORD OLYMPIQUE

S. BAUER, E.-U., Paris 1924 I m. 23 s. 2/10

RECORD DU MONDE
CLASSEMENT DES NATIONSDeuxième Série. — I. A. RIGGIN, E.-U., Im.

29 s. 6/10; 2. J. MULLEROVA, T.-Slo., I m. 37 s.
— N. Cl. : H. BOYLE, G.-Br., I m. 43 s.; A.
STOFFEL, Fran ., 1 m. 44 s. ; R. BRASSEUR,
LUS., 1 m. 51 s. 4/10.

S. BAUER, E.-U., Paris 1924 I m. 23 s. 2/10
Iere ETATS-UNIS, 17 Points (Iere

10 p.; 3e A. RIGGIN, 4 Points; 4e

BERS, 3e p.).

S. BAUER,
FI. CHAM

TERSON, tandis que l 'Anglaise I. GILBERT,ÉPREUVE No
99 RÉSULTATSgrande favorite de cette épreuve, mais relevant à

peine d’une maladie qui avait longtemps fait crain-
dre son forfait, ne terminait que cinquiéme devant
la Luxembourgeoise KOSTER. ELIMINATOIRES

200 MÈTRES BRASSE Mercredi 16 Juillet — Réunion No 251

Nombre de Séries: 3. — Qualifiées par séries:
2 et la meilleure troisième, soit 7 concurrentes
admissibles à la Finale.

Première Série. — I. A. GERAGHTY, E.-U
3 m. 27 s. 6/10; 2. J. GILBERT, G:-Bt., 3 m.
32 s. 8/10; meilleure troisiéme: V. PETTERSON,
Suède, 3 m. 37 s. -- N. Cl. : O. MONARD,
Fran., 3 m. 48 s.. 4/10; M. BARON, Holl.,
3 m. 22 s. 6/10, déclassée.

Deuxième Série.  — I. L. MORTON, G.-Br.,
3 m. 29 s. 4/10; 2. L. KOSTER, Lus., 3 m. 35 s.
— N. Cl.: E. COLEMAN, E.-U., 3 m. 39 s. 2/1o;
E MOLNAR, Hong., 3 m. 39 s. 8/10; A. STOF-
FEL, Fran., 3 m. 48 s.

Troisième Série. — I. G. CARSON, G.-Br.,
3 m. 30 s.; 2. H. TOPEL, Suède, 3 m. 39 s. —
N. Cl. M. SCHUERICH, E.-U., 3 m. 41 s. 2/10;
B. DRAZKOVA, T.-S1., 3 m. 43 s. ; S. KIFFER-
PORTE, Fran., 3 m. 43 s. 6/10.

MEILLEUR TEMPS DES ELIMINATOIRES

A. GERAGHTY, E.-U, dans la Iere Série 3 m
27 s 6/10

FINALE
Vendredi 18 Juillet — Réunion No 255

Iere L. MORTON, G.-B., Champion Olympique,
3 m; 33 s. 2/10; 2e A. GERAGHTY, E.-U., 3 m.
34 s. ; 3e G. CARSON. G.-Br. 3 m. 35 s. 4/10;
4e V. PETTERSON, Suéde, 3 m. 37 s. 6/10; 5e I.
GILBERT, G.-Br., 3 m. 38 s.; 6e L. KOSTER,
Lux., 3 m 39 s. 2/10; 7e H. TOPEL, Suéde,
3 m. 47 s. 6/10..

(DAMES) LISTE DES ENGAGEES
Engagées Participantes

Nations . . . . . . . . . . . . . . . . . 8 8
Individuelles . . . . . . . . . . . . 15 15

Etats-Unis. — E. COLEMAN, 19 ans, Elim. 2e

Sér. : N. Cl. — A. GERAGHTY, 17 ans, Elim.
Iere Sér. : Ier; Fin. : 2e. — M. SCHUERICH,
14 ans, Elim. 3e Sér. : N. Cl.

 France. — S. KIFFER-PORTE, 22 ans, Elim.
3e Sér.: N. Cl. — O. MONARD, 21 ans, Elim.Iere L. MORTON

Grande-Bretagne

2e A. GERAGHTY 3e G. CARSON
Etats-Unis Grande-Bretagne

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
La brasse, qui figurait également pour la pre-

mière fois au programme olympique des épreuves
féminines, remporta un plus vif succés d’engage-
ment que l’épreuve de nage sur le dos et réunit
15 concurrentes, représentant 8 nations: les Etats-
Unis, la France, la Grande-Bretagne, la Hollande,
la Hongrie, le Luxembourg la Suède et la Tchéco-
Slovaquie.

L’épreuve se disputa en 3 séries éliminatoires,
cc qui nécessita une finale de 7 concurrentes et ne
permit pas, de ce fait, l’installation des ordinaires
lignes d’eau.

Cette course fut à vrai dire la seule dans laquelle
les nageuses américaines trouvérent des adver-
saires de leur classe, elle fut également la seule
dont la victoire leur échappa.

La premiére série donna lieu à un regrettable
incident donc la jeune nageuse Hollandaise, M. BA-
RON, qui établit, en 3 minutes 22 sécondes 6/1o, le
record olympique de l’épreuve, fut la victime. Son
ignorance du règlement en ce qui concerne le
virage qui doit être pris à 2 mains provoqua sa
disqualification et lui coûta probablement la vic-
toire.

Se qualifiant donc pour la finale I’Américaine
A. GERAGHTY, qui réalisait le meileur temps des
séries, les trois nageuses anglaises J. GILBERT,
L .  MORTON e t  G .  CASON, les  Suédoises
V. PETTERSON et H. TOPEL ainsi que le Luxem-
bourgeoise KOSTER.

La finale donna lieu à une trés jolie lutte entre
le ; nageuses britanniques MORTON et CARSON
et I’Américaine A. GERAGHTY. Cette derniére
menait assez nettement détachée jusqu’aux 100 me-
tres, mais se voyait remontée tout d’abord puis
dépassée par l’Anglaise MORTON, qui s’assurait
d’extrême justesse, et après un effort trés méri-
toire, la victoire sur l’Américaine A. GERAGHTY..

1924 Paris, L. MORTON, G.-Br. 3m. 33 s. 2/10

La troisiéme place revenait à la nageuse brita-
nnique G. CARSON, devant la suédoise V. PET-

CLASSEMENT DES NATIONSL .  M O R T O N .  

Iere GRANDE-BRETAGNE: 16 Points (Iere L.
MORTON, 10 p., 3e G. CARSON, 4 p. ; 5e 1. GIL.-
BERT, 2 p.).

2e ETATS-UNIS: 5 Points (2e A. GERAGHTY.).
3e SUEDE: 3 Points (4e V. PETTERSON.)

4e LUXEMBOURG : I Point (6e L. KOSTER.).

Iere Sér.: N. Cl. — A. STOFFEL, 19 ans, Elim
2e Sér. N. Cl.

Gronde-Bretagne. — G. CARSON, 21. ans, Elim.
3e Sér. : Iere; Fin. : 3e ; I. GILBERT, 21 ans, Elim.
Iere Sér.: 2e; Fin.: 5e; L. MORTON, 26 ans,
Elim. 2e Sér. : Iere; Fin. : Iere.

Hollande. — M. BARON, 16 ans, Elim. Iere Sér. :
N. CI.

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES
Hongrie. — E. MOLNAR, 17 ans, Elim. 2e Sér. :

N. Cl. Cette épreuve ne figurait pas au programme des
précédentes olympiades.

Luxembourg. — L. KOSTER, 22 ans, Elim. 2e

Sér. : 2e; Fin. : 6e.

RECORD OLYMPIQUE,Suéde. — V. PETTERSON, 20 ans, Elim. Iere

Sér.: 3e; Fin.: 4e: H. TOPEL, 20 ans, Elim. 3e

Sér. : 2e; Fin. : 7e, A. GERAGHTY, E.-U., Paris, 1924, 3 m. 27 s.
6/10.

RECORD DU MONDE

I: GILBERT, G.-Br., Rotherham, 1922, 3 m.
20 s. 2/5.

Tchéco-Slovaquie. — B. DRAZKOVA, 19 ans,
Elim. 3e Sér. : N. CI.

—  —



LE 200 MÈTRES BRASSE (DAMES)

Le Départ de la Première Série du 200 mètres dames. — De gauche à droite: A. Gerachty (Iere), O. Monard (4e), I. Gilbert (2e),

V. Petterson (3e), m. Baron non classée.

En médaillon: M. Baron, arrivée premiére, mais déclassée.

En médaillon: L. Morton remporte la Finale.

Les trois premières classées de la Finale en course. — De gauche à droite; l. Morton (Iere), A. Gerachty (2e), G. Carson (3e).

  —  —



Troisième Série. — I H. WAINWRIGHT, E.-U.,ÉPREUVE No
100 ENGAGÉESLISTE DES 6 m. 46 s. 8/10; 2. M. PROTIN, Fran., 6 m. 58 s.

2/10. — N. Cl. : V. MOLLER, Dane. 7 m. 2 s 2/10;
J. GYLLING, Suède; 7 m. 55 s.; E. CHALOUP-
KOVA, T -Slo., 8 m. 14 s.

Engagèes Participantes
8 8Nations ... . . . . . . . . ...

Individuelles . . . . . . . . . . . 19 18400 MÈTRES Quatrième Série.  — I. G. SHAND, N.-Zél.
6 m. 23 s. 6/10. 2. I. TANNER, G.-Br. 6 m. 35 S.
4/10. — N. Cl.: H. TOPEL, Suéde, 6 m.  59 s 8/10;
M. VIERDAG, Holl. 7 m. 2 s 4/10.

Danemark. — M. HANSEN, N. Part. — V.-W
MOLLER 19 ans, Elim. 3e Sér.: N. Cl. — H. RAS-
MUSSEN, 22 ans, Elim Iere Sér.: 3e; 2e 1/2 Fin.:
N.  Cl :

NAGE LIBRE
MEILLEUR TEMPS DES ELIMINATOIRES

(DAMES) Etats-Unis. — G. EDERLE, 18 ans, Elim. Iere

Sér.: Iere; 2e 1/2 Fin. : Iere ; Fin. : 3e. — M. NORE-
LUIS, 15 ans, Elim. 2e Sér. : Iere; 2e 1/2 Fin. : Iere.
— H. WAINWRIGHT, 18 ans, Elim. 3e Sér :
Iere ; Iere 1/2 Fin. : Iere; Fin. : 2e.

G. EDERLE, Etats-Unis, dans la Iere Série
6 m. 12 s. 2/10.

DEMI-FINALES

France. — E. LEBRUN, 18 ans, Elim. Iere Sér.:
N. Cl. — G. MORTIER, 17 ans, Elim. 2e Sér.:
N Cl. M PKOTIN, 18 ans, Elim. 3e Sér.: 2e;
Iere: 1/2 Fin.: N. Cl,

Lundi 14 Juillet — Réunion No 247

Nombre de 1/2 finales : 2. — Qualifiées par 1/2
Finale : 2 et la meilleure troisiéme, soit 5 concur-
rentes admissibles à, la Finale.

Grande-Bretagne. — C.-M. JEANS, 25 ans, Elim.
2e Sér. : 2e; Iere 1/2 Fin. : N. CI. — D. MOLES-
WORTH, 22 ans, Elim. Iere Sér.: 2e; Iere 1/2

Première Série. — I. H. WAIWRIGHT, E.-U.,
6 m. 19 s. 6/10; 2. D. MOLESWORTH, G.-Br.,
6 m. 19 s. 8/1o; meilleure troisiéme, G. SHAND,
N.-Zél., 6 m. 24 s. 4/10. — N. Cl.: C. JEANS,
G.-Br., 6 m. 37 s. 8/10; M. PROTIN, Fran.,
6 m. 56 s. 6/10.

Iere M. NORELIUS
Etats-Unis

2e H. WAINWRIGHT 3e G. EDERLE

Etats-Unis Etats-Unis
Deuxième Série. — I. G. EDERLE, E.-U., 6 m.

23 s. 8/10; 2. M. NORELIUS, E.-U., 6 m. 26 s.
6/10. — N. Cl. : I. TANNER, G.-Br., 6 m. 34 s.;
H. RASMUSSEN, Dane., 6 m. s. 2/10.  55CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES

L,épreuve de 400 métres nage libre dames, qui
figurait également. pour la premiére fois au -pro-
gramme olympique fut la compétition féminine
qui réunit le plus de concurrentes. Dix-huit nageu-
ses s’alignèrent en effet, dans cette épreuve qui
nécessita quatre séries, deux demi-finales et une
finale de 5 nageuses.

Huit nations étaient représentées dans cette
course, le Danemark, les Etats-Unis, la France,
la Grande-Bretagne, la Hollande, la Nouvelle-Zé-
lande, la Suéde et la Tchéco-Slovaquie.

Les séries se disputèrent au cours de la premiére
journée du meeting, celle du 13 juilet, et quali-
fiaient pour les demi-finales les Américaines EDER-
LE, NORELIUS et WAINWRIGHT, qui, toutes
trois, faisaient preuve d’une nette supériorité en
remportant leurs séries, les Anglaises D. MOLES-
WORTH, I. TANNER et C. JEANS, la Fran-
çaise M. PROTIN, el Néo-Zélandaisé G. SHAND
et, enfin, la Danoise H. RASMUSSEN, meilleure
troisième. Le meilleur temps des séries était réalisé
par l’Américaine EDERLE, avec 6 m. 12 s. 2/10.

Les demi-finales, portées au programme de la
réunion du 14 juillet, qualifiaient pour la finale
les 3 nageuses Américaines H. WAINWRIGHT,
G. EDERLE et M. NORELIUS, l’Anglaise D. MO-
LESWORTH et la N&o-Zélandaise G. SHAND,
meilleure troisiéme.

Mardi 15 Juillet — Réunion N o 249

Tout comme dans le 100 métres nage libre
dames, les Américaines firent preuve, dans la finale
du 400 métres, d’une incontestable supériorité, tou-
telois, la victoire revint à la nageuse qui semblait
la moins qualifiée, et, alors que l’on escomptait
que la première place allait se disputer entre G.
EDERLE et WAINWRIGHT, ce fut la jeune
NORELIUS qui, malgré ses 15 ans, parvint à
devancer ses rivales et à s’assurer la victoire.

3 e  NOUVELLE-ZELANDE,  2  Po in t s  ( 5 e  G

G. EDERLE, qui avait mené trés détachée toute
la course, se faisait, en effet, remonter dans les der-
niers 50 métres par ses deux compatriotes, M. NO-
RELIUS et WAINWRIGHT, qui s’adjugeaient les
deus places d’honneur, Dimanche 13 Juillet — Réunion No 245

NORELIUS établissait, par la même occasion,
avec l’excellent temps de 6 minutes 2 secondes 2/10,
le record olympique de la distance.

H. WAINWRIGHT se classait seconde, G.
EDERLE troisiéme, devançant de loin l’Anglaise
MOLESWORTH, classée quatriéme à distance
respectueuse, la cinquiéme naqeuse de la finale,
la Néo-Zélandaise G. SHAND, ayant abandonné
aux 300 métres.

RECORD OLYMPIQUE

RECORD DU MONDE
La sixième place, déterminée par le temps, était

attribuée à la nageuse anglaise I. TANNER, qui
avait du s’incliner dans sa demi-finale devant les
deux américaines EDERLE et NORELIUS.

MEILLLEUR TEMPS DES DEMI-FINALES

II. WAINWRIGTH, Etats-Unis, dans la Iere 1/2
Finale . . . . . . . . . . . . . . . . 6 m. 19 s. 6/10

FINALE

I. M. NORELIUS, E.-U., Champion Olympique,
6 m. 2 s. 2/10; 2. II. WAINWRIGHT, E.-U.,
6 m. 3 s. 8/10; 3. G. EDERLE, E.-U., 6 m. 4 s.
8/10; 4. D. MOLESWORTH, G.-Br., 6 m. 25 s.
4/10; 5. G. SHAND, N.-Zél., abandonné.

La sixième place a été attribuée à I. TANNER
(G.-Br.) comme ayant réalisé au cours des demi-
finales, le meilleur temps aprés les cinq concurrentes
qui ont pris part à la finale.

M. NORELIUS

Fin : 2e; Fin. :4e. — I. TANNER, 18 ans, Elim.
4e Sér. : 2e; 2e 1/2 Fin. : N. Cl. ; Fin. : 6e.

Hollande. — G. KLAPWYK, 20 ans ,Elim. 2e

Sér. : N. Cl. — M. VIERDAG, 19 ans, Elim.
4e Sér. : N. Cl

Nouvelle-Zélande. — G. SHAND, 20 ans, Elim.
4e Sér. : Iere; Iere 1/2 Fin. : 3e; Fin: 5e.

CLASSEMENT  DES NATIONSSuéde. — G. EVERLUND, 22 ans, Elim. Iere

Sér. : Y. Cl. — J. GYLLING, 22 ans, Elim. 3e

Sér : N. Cl. -- H. TOPEL, 20 ans, Elim. 4e Sér.:
N. CI.

Iere ETATS-UNTS, 19 Points (Iere M. NORE-
LIUS, 10 p.; 2e H. WAINWRIGHT, 5 p.; 3e G.
EDERLE, 4 p.).

2e GRANDE-BRATAGNE, 4 Points (4e D. MO-
LESWORTH, 3 p. ; 6e I. TANNER, I p.).

SHAND.).

Tchéco-Slovaquie. — E. CHALOUPKOVA, 19
ans, Elim. 3e Sér. : N. CI.

RÉSULTATS

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES
ELIMINATOIRES

Cette épreuve ne figurait pas au programmé des
précédentes olympiades.

1924 Paris, M. NORELIUS, E.-U., 6 m. 2 s. 2/10)Nombre de Séries: 4. — Qualifiées par séries:
2, et la meilleure troisiéme, soit 9 concurrentes
admissibles aux 1/2 Finales.

Première Série. — I. G. EDERLE, E.-U., 6 m.
12 s 2/10; 2e D. MOLESWORTH, G.-Br., 6 m.
28 s. 8/10; meilleure troisième II. RASMUSSEN,
Dane., 6 m. 58 s. 2/10. — N. Cl.: G. EVERLUND,
Suéde, 7 m. 5 s. 4/10; E. TEBRUN, Fran., 7 m.
6 s. 4/10.

M. NORELIUS, Etats-Unis, Paris, 1924, 6 m.
2 s. 2/10

G. EDERLE, Etats-Unis, Indianapoli, 1922, 5 m.
53 s. 1/5.Deuxième Série. — I. M. NORELIUS, E.-U.,

6 m. 23 s. 2/10; 2. C. JEANS, G.-Br. 6 m. 34 s. 6/10
N. Cl. G. KLAPWYK, Holl., 7 m. 15 s. ; G MOR-
TIER, Fran., 7 m. 35 s. — N. Part. : M. HANSES,
Dane

—  —



LE 400 MÈTRES NAGE LIBRE (DAMES)

Le Départ de la Finale. — De gauche à droite:
D. Molesworth (4e), M. Norelius (Iere), G. Eder-
le (3e), G. Shand (abandonné) et H. Wainwriht.
( 2 e ) .

A mi-parcours de la Finale.
G. Ederlé, au premier plan, précéde de peu M. Norelius

L’Arrivée de la Finale. — M. Norelius s’assure nettement le meilleur sur G. Ederlé,
qui se fait remonter, pour la deuxième place, par H. Wainwright.

Les trois premières du 400 mètres nage libre
dames. — De gauche à droite: M. Nore-
l i u s  ( I e r e , H .  W a i n w r i g h t  ( 2 e  e t
G. Ederlé (3e).

—    —



ÉPREUVE No
101

PLONGEONS
DU TREMPLIN

(1 M. ET 3 M.)
(DAMES)

Iere E. BECKER
Etats-Unis

2e  A.  RIGGIN 3e C. FLETCHER

Etats-Unis Etats-Unis

CONSIDÉRATIONS    GÉNERALES
On aurait pu croire que les conditions du pro-

gramme des épreuves de plongeons du tremplin
dames, qui exigent de la part des concurrentes de
véritables qualités acrobatiques, aient quelque peu
nui au succès de cette compétition; il n’en fut rien,
car 17 plongeuses, représentant 7 nations: l’Autri-
che, les Etats-Unis, la France, la Grande-Bretagne,

E. BECKER

la Hollande, la Suède et la Tchéco-Slovaquie parti-
cipèrent à cette épreuve.

Les conditions imposées pour ce concours, condi-
tions dictées par le Code de la Fédération Inter-
nationale, comprenaient pour chaque concurrente
6 plongeons différents, à effectuer des tremplins
de I ou de 3 mètres, et dont le choix était laissé
à leur entière volonté.

Le nombre des concurrentes nécessita l’organi-
sation de deux séries de 8 et 9 plongeuses disputées-
le jeudi matin 17 juillet, et dont les 3 premières
furent qualifiées pour la finale, portée au pro-
gramme de la réunion du vendredi 18 juillet.

Toutes les plongeuses se montrèrent les dignes
rivales des plongeurs et exécutèrent souvent avec
brio, sans rien nuire à leur grâce, les sauts les
plus difficiles, tire-bouchons, vrilles, sauts péril-
lieus. coups de pied à la lune, etc., etc.

Les plongeuses scandinaves, qui, jusqu’alors,
avaient fait preuve, dans cette spécialité, d’une
incontestable supériorité, durent cette fois comp-
ter avec les Américaines, qui se taillèrent à nou-
veau la part du lion.

Les deux séries qualifiaient, en effet, pour la
finale, les trois Américaines E. BECKER, A. RIG-
GIN et C. FLETCHER, les Suédoises E. OLLI-
WIER et S. JOHANSSON et l’Autrichienne K.
DORNETT, dont l’assurance et la détente avaient
rallié, au cours de la première série à sa cause,
les faveurs des spectateurs.

La finale qui, par la remarquable présentation des
concurrentes fut, pour la plupart des assistants
une surprise, voir même une révélation, se ter-
mina toute à l’honneur des Américaines qui, sui-
vant l’habitude prise s’assurèrent les 3 premières
places.

E. BECKER, dont le programme très varié
était éxécuté sans aucune défaillance, se classait
première devant sa camarade A. RIGGIN, dont
l’élégance des lignes égalait vraiment la virtuo-

sité et qui précédait sa petite compatriote C.
FLETCHER.

La Suédoise E. OLLIWIER, se classait qua-
trième, devançant de peu sa camarade S. JOHANS-
SON, tandis que l’Autrichienne K. BORNETT,
moins brillante dans la finale que dans sa série,
mais toujours aussi populaire auprès du public,
devait se contenter de la sixième place.

LISTE DES ENGAGÉES
Engagées Participantes

Nations . . . . . . . . . . . . . . . . . 7 7
Individuelles . . . . . . . . . . . . 18 17

Autriche. — G. ADLER, N. Part. — K. BOR-
NETT, 25 ans, Elim. Iere Sér.: 3e Fin.: 6e. —
V. SOLKNER, 19 ans, Elim. 2e Sér.: N. Cl.

Etats-Unis. — E. BECKER, 21 ans, Elim. Iere

Sér.: Iere: Fin
Elim. 2e  Sér. :

Iere. — C. FLETCHER, 18 ans,
I e r e ;  F in . :  3 e .  — A . RIGGIN,

18 ans, Elim. Iere Sér.: 2e; Fin.: 2e.

France. — E. BRIOLLET, 24 ans, Elim. Iere

Sér.: N. Cl. — L. LENORMAND, 23 ans, Elim.
Iere Sér.: N. Cl. — S. RAETH, 19 ans, Elim. 2e

Sér. : N. CI.

Grande-Bretagne. — A. HUDSON, 22 ans, Elim.
2e Sér.: N. Cl. — G. LUSCOMBE, 16 ans, Elim.
2e Sér.: N. Cl. — C. O’BRYEN, 25 ans, Elim.
Iere Sér.: N. Cl.

Hollande. — H.-T. BANTE, 23 ans, Elim. 2e Sér. :
N. Cl. — G. KLAPWYK, 20 ans, Elim. Iere Sér.:
N. Cl.

Suède. — S.-D. JOHANSSON, 19 ans, Elim. 2e

Sér.: 2e; Fin.: 5e. — M.-E. JOHANSSON, 17 ans,
Elim. Iere Sér.: N. Cl. — E.-V.-E. OLLIWIER,
20 ans, Elim. 2e Sér. : 3e; Fin. : 4e.

Tchéco-Slovaquie. — L. WRONGEIGEROVA, 24
ans, Elim. 2e Sér.: N. Cl.

RÉSULTATS
Voir le Tableau des Résultats à la

page 482 et le schéma des plongeons
choisis par les concurrentes, aux pages
470, 471, 472 et 473.

CLASSEMENT DES NATIONS
Iere ETATS-UNIS, 19 Points, (Iere E. BECKER,

10 p., 2e A. RIGGIN, 5 p.; 3e C. FLETCHER,
4 p.).

2e SUEDE, 5 Points (4e E. OLLIWIER, 3 p.;
5e S. JOHANSSON, 2 p.).

3e AUTRICHE, I Point (6e K. BORNETT.).

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES
Cette épreuve ne figurait pas au programme des

précédentes olympiades.
1912 Stockholm, JOHANSSON, Suède.

1916 N’a pas eu lieu.

1920 Anvers, FRYLAND, Danemark.
1924 Paris, E. BECKER, Etats-Unis.

ÉPREUVE No
102

PLONGEONS

DE HAUT VOL

ORDINAIRES
(DAMES)

Iere C. SMITH
Etats-Unis

2e E. BECKER 3e H. TOPEL

Etats-Unis Suède

CONSIDÉRATIONS      GÉNÉRALES
Les plongeons de haut vol ordinaires dames, rem-

portèrent un succès moindre d’engagements que les
plongeons du tremplin, et ne réunirent que 11 con-
currentes, représentant 6 nations : l’Autriche, la Bel-

C. SMITH

gique, le Danemark, les Etats-Unis, la Grande-
Bretagne et la Suède.

Le concours, identique à celui des hommes, com-
prenait, suivant les règlements de la Fédération
Internationale, 4 plongeons ordinaires obligatoires
pour chaque concurrente et qui devaient être effet-
tués avec et sans élan des plate-formes de 5 et de
10 mètres.

Cette compétition, vraiment impressionnante pour
le spectateur, fut subdivisée en  séries de 6 et de
5 concurrentes, qui furent disputées le samedi 19
juillet dans l’après-midi, et en une finale de 6 qua-
lifiées, inscrite au programme de la grande réunion
de clôture.

La première série donnait lieu à une lutte fort
sévère en l’Américaine BECKER et la Suédoise
TOPEL, qui terminaient à un 1/2 point d’écart
et devançaient l’Américaine MEANEY.

Dans la seconde série, par contre, l’Américaine
C. SMITH l’emportait beaucoup plus nettement sur
l’Anglaise I. WHITE, qui précédait elle-même
d’assez loin la Danoise NIELSEN.

La finale mettait donc aux prises trois Améri-
cames,, une Anglaise, une Suédoise et une Danoise.

Une fois encore, la victoire revint aux Etats-
Unis, dont les deux représentantes, C. SMITH et
E. BECKER, firent preuve de qualités sensible-
ment égales et terminèrent presque sur la même
ligne, SMITH s’assurant la victoire par un 1/2
point seulement devant sa rivale.

—  —



LES PLONGEONS DU TREMPLIN (DAMES)

E. Becker dans la demi-vrille avant C. Fletcher classée 3e dans le coup de pied
avec élan. à la lune.

A. Riggin classée 2e dans le tire-bouchon
avant avec élan.

E. Olliwier classée 4e dans le coup de pied S. Johansson classée 5e dans le coup de pied K. Bornet classée 6e dans le coup de pied
à la lune périlleux sans élan. à la lune périlleux avec Clan. à la lune périlleux avec élan.

—  —



TABLEAU DES RÉSULTATS DES PLONGEONS DU TREMPLIN (DAMES)

Nombre de Séries : 2 — Qualifiées par Série : 3, soit 6 Concurrentes admissibles à la Finale

(1) Voir le schéma des plongeons choisis par les concurrentes aux pages Nos 470, 471, 472 et 473.

La Suédoise H. TOPEL, moins brillante que Etats-Unis. — E. BECKER, 21 ans, Elim. Iere

dans sa série, se classait troisième devant la
Danoise E. NIELSEN, l’Américaine H. MEANY
et I’Anglaise I. WHITE, dont la corpulence fit
sensation et contrasta avec la gracilité de la cham-
pionne olympique.

Sér.: Iere; Fin.: 2e. — H. MEANY, 20 ans, Elim.
Iere Sér.: 3e; Fin.: 5e. — C. SMITH, 18 ans,
Elim. 2e Sér.: Iere; Fin.: Iere.

RESULTATS

Voir le tableau des résultats des plon-
geons de haut vol ordinaires à la
page 484.France. — I. SAVOLLON, N. Part.

Grande-Bretagne. — B. ARMSTRONG, 28, ans,
Elim. Iere Sér.: N. CI. — V. NEWMAN, 27 ans,
Elim. Iere Sér. : N. CI. — I WHITE, 29 ans,
Elim. 2e Sér. : 2e; Fin. : 6e.

CLASSEMENT DES NATIONS
LISTE DES ENGAGÉES Iere ETATS-UNIS, 17 Points (I ere C. SMlTH,

10 p. 2e E. BECKER, 5 p. ; 5e H. MEANY 2 p.).;
2e SUEDE, 4 Points (3e H. TOPEL.).
3e DANEMARK, 3 Points (4e E.-B. NIELSEN.).
4e GRANDE-BRETAGNE, 1 Point (6e I. WHI-

TE.).

Engagées Participantes
Nations . .  . . . . . . . . . . . . . . . 6 6

Hollande. — H BANTE, N. Part. — G. KLAP-
WYK, N. Part.

Individuelles . . . . . . . . . . . . 17 11 Suéde. — S.-D. JOHNSSON, N. l’art. E.-V.
OLLlWIER, 20 ans, Elim. Iere Sér.: N. Cl. — H.
TOPEL, 20 ans, Elim. Iere Sér. : 2e; Fin. : 3e.

Autriche. — G. ADLER, 27 ans, Elim. 2e Sér. :
N. Cl. LES VAINQUEURS OLYMPIQUES

Belgique. — S. HENNEBERT, 20 ans, Elim.
2e Sér.: N. Cl.

Danemark. — N. CHRISTENSEN, N. Part.
E-B. NIELSEN, 18 ans, Elim. 2e Sér.: 3e; Fin.:
4e. — A. RASMUSSEN, N. Part.

Cette épreuve ne figurait pas au programme des
précédentes olympiades.
1920 ANVERS, A. RlGGlN, Etats-Unis.
1924 PARIS, C. SMITH, Etats-Unis.

  



LES PLONGEONS DE HAUT VOL ORDINAIRES (Dames)

Un plangeon de haut vol ordinaire de 10 métres avec élan de C. Smith. Un plongeon de haut vol ordinaire de 5 métres
sans élan de H. Topel, classée troisiéme.

—    —



TABLEAU DES RÉSULTATS DES PLONGEONS DE HAUT VOL ORDINAIRES (DAMES)

Nombre de Séries : 2. — Qualifiées par Série : 3, soit 6 Concurrentes admissibles à la Finale.

L’épreuve des Plongeons de haut vol ordinaires (Dames) comprenait 4 fois l’exécution d’un
même plongeon dont le schéma se trouve à la page 459.

Ce plongeon devait être exécuté dans les conditions suivantes :

a. — Sans élan, de la plate-forme de 5 mètres.

b. — Avec élan, de la plate-forme de 5 mètres.

c. — Sans élan, de la plate-forme de 10 mètres.

d. — Avec élan, de la plate-forme de 10 mètres.

—    —



ÉPREUVE No
103

800 MÈTRES RELAIS
NAGE LIBRE

(4 x 200 M.)

(MESSIEURS)

2e AUSTRKALIE

Iere ETATS-UNIS

3e SUEDE

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
Le 800 mètres relais nage libre messieurs fut, par

son succès de participants une des épreuves qui
démontra le mieux l’importance du meeting olym-
pique de natation et qui permit, par cela même;
d’étabir une ligne sur- la valeur comparative des
grandes nations

Seize pays étaient engagés dans cette épreuve,
treize prirent le départ: l’Argentine, l’Australie,
la Belgique, l’Espagne, les Etats-Unis, la France,
la Grande-Bretagne, la Hollande, l’Italie, le Japon,
la Suéde, la Tchéco-Slovaquie. Les trois nations
ayant déclaré forfait, le Canada, la
Gréce et la Hongrie, possédaient,
du reste, sur place les éléments
nécessaires pour prendre le départ
de cette épreuve, qui donna lieu à
quatre séries éliminatoires, 2 demi-
finales et une finale de cinq, la
sixiéme place étant déterminée
d’aprés les temps réalisés par les
éliminés des demi-finales.

Autralie. — Elim. 3e Sér. : Iere; Iere 1/2 Fin. :
Iere; Fin. : 2e. — A.-M. CHARLTON, 17 ans, Part.
— M.-F. CHRISTIE, 23 ans, Part. — F. de BEAU-
REPAIRE
Part.

, 33 ans, Part. — E.-M. HENRY, 20 ans,
— I.-C. STEDMAN, 29 ans, Part.

Belgique.
BAUWENS,

— Elim. 4e Sér.: Non classée. — R.
N. part. — G BLITZ, N. part. —

Suède. — Elim. 2e Sér. : Iere ; 2e 1/2 Fin. : 2e ;
Fin. : 3e. — Arne BORG, 23 ans, Part. — Ake
BORG, 23 ans, Part. — T. HENNING, 30 ans
Part. — O.-G.-A. PERSSON, 20 ans, Part. —
N.-O. TROLLE, 24 ans, Part. — C.-O.-G. WER-
NER, 20 ans, Part.

Par suite d’une erreur de la
Fédération Internationale de Nata-
tion Amateur, dans la composition
du programme-minute de la semaine
olympique, les séries et les demi-
finales se disputérent au cours de
la même journée, ce qui obligea
plusieurs des engagés de modifier
la composition de leurs équipes,
ces dernières étant légalement cons-
tituées de 6 nageurs pouvant se
remplacer suivant les rencontres.

Tchéco-Slovaquie. — Elim. 3e Sér. : 3e; Iere 1/2
Fin . : Non Partante. — V. ANTOS,
19 ans, Part. — S. BICAK, 19 ans,
— R. PIOVATY, 24 ans. Part.
Part. — V. LEGAT, 19 ans, Part.

Yougo-Slavie. — Elim. Iere Sér. :
Non classée. — I. ARCANIN, 18 ans,
Part. — D. KAVURIC, N. Part.

— A. ROJE, 18 ans, Part. — M
MARGREITER,  N .  Par t .  — V .
SMOKVINA, 17 ans, Part. — A.
VENTURINI, 18 ans, Part.

RÉSULTATS

ELIMINATOIRES

Les deux premiers tours se dispu-
térent au cours de la journée du
vendredi 18 juillet, les éliminatoires
étant portées au programme de la
matinée et les demi-finales au cours
de la réunion de l’après-midi; la
finale fut nagée le dimanche matin
et cette remarquable épreuve, qui vit
aux prises tous les meilleurs nageurs
du meeting, se vit, de ce fait, en
partie sacrifiée pour les spectateurs.

Vendredi 18 Juillet

Réunion No 254

Sombre de séries: 4. — Qualifiées
par séries : 2 équipes et la meilleure
troisiéme, soit 9 équipes admissibles
aux demi-finales.

L’équipe des ETATS-UNIS. Première Série.  — Iere ETATS-

De gauche à droite : J. O'Connor, R. Breyer, H. Glancy et J. Weismuller.
UNIS: (R:  BREYER, H. GLAN-
CY, R .  H O W E L L ,  J .  O ’ C O N -

Les quatre séries avaient qualifié pour les demi-
finales les Etats-Unis, qui n’alignaient pourtant
pas leur meilleure équipe, l’ltalie, la Suède, la
Hollande, l’Australie, le Japon, la France, la
Grande-Bretagne et la Tchéco-Slovaquie, meilleure
troisième. Le meilleur temps des éliminatoires était
réalisé par le team australien qui, composé de
CHRISTlE, de BEAUREPAIRE, HENRY et
STEDMAN, s’assurait la première série en 10 mi-
nutes 21 secondes 2/10. Parmi les surprises de ce
premier tour, il convient de signaler la belle
victoire de la France sur la Grande-Bretagne et
I’élimination de la Belgique.

A. BUYDENS, 19 ans, Part. — J. CALLENS,
20 ans, Part. — E. THIENPONDT, 20 ans, Part.
— M. VAN SCHELLE, 25 ans, Part.

Canada. — Equipe non partante. — C. BOUR-
NE; T. CHAPMAN; G. VERNOT; T.-K WAL-
KER.

NOR.). Temps: 10 m. 41 s. 6/10.
2e ITALIE: (R. BACIGALUPO,

A. FRASSINETTI, G. PATRIGNANI, E. POLLI).
Temps: 11 m. 5 s. 2/10. — Non classées: YOUGO-
SLAVIE: (J. ARCANIN, A. ROJE, V. SMOK-
— ESPAGNE: (R. BERDENAS, P. MENDEZ,
VINA, A. VENTURINI). Temps: 12 m. 2 s. 4/10.
J. PEREDEJORDI, J. PINILLO). Temps: 12 m.
21 s. 2/10.

Les deux demi-finales, qui se terminaient respec-
tivement par les victoires de 1’Autralie et des
Etats-Unis, qualifiaient également pour l’ultime
épreuve, la Grande Bretagne, qui s’assurait de ce
fait la revanche de la défaite qui lui avait été
infligée par la France dans la série éliminatoire;
la Suéde et le Japon meilleur troisiéme.

Espagne. — Elim. Iere Sér. : Non classée. — M.
BASTE, N. part. — R. BERDENAS Part. — P.
MENDEZ, 20 ans, Part. — J. PEREDEJORDI,
18 ans, Part. — J. PINILLO, 22 ans, Part. —
J. PUIG, N. part.

Etats-Unis. — Elim. Iere Sér. : Ier; 2e 1/2 Fin.:
Iere; Fin. Iere. — R. BREYER, 20 ans, Part. —
H.-S. GLANCY, 20 ans, Part. — R. HOWELL,
21 ans, Part. — J.-W. O’CONNOR, 21 ans, Part.
— L. SMITH, N. Part. — J. WEISMULLER,
20 ans, Part.

Deuxième Série. — Iere SUEDE: (T. HEN-
NING, O. PERSSON, N. TROLLE, C. WER-
NER). Temps: II m. 15 s. 4/10. — 2e HOLLAN-
DE : (G. DEKKER, O. HOOGESTEYN, J.
KOHLER, J. SCHUTTE). Temps: II m. 35 s.
6/10. — Non Partantes : GRECE, HONGRIE.

Trois ième Série .  — Ie r e  AUSTRALIE :  (M.
CHRISTIE, F. de BEAUREPAIRE, E. HENRY,
I. STEDMAN). Temps: 10 m. 21 s. 2/10. — 2e

JAPON : (T. MIYAHATA, K. NODA, K. ONO-
DA, K. TAKAISHI). Temps : 10 m. 24 s. 2/10.

La finale, pour laquelle toutes les équipes avaient
cette fois fait appel à leurs meilleurs éléments, fut,
en ce qui concerne la premiére place, sans histoire.
Malgré l’indiscutable valeur de ses concurrents,
le team américain, composé de Ralph BREYER,
H. GLANCY, .J O’CONNOR et J. WEISMUL-
LER, l’emporta fort nettement, augmentant son
avance de relais en relais et couvrant la distance
en 9 minutes 53 secondes 4/10, ce qui bat l’ancien
record olympique de cette épreuve de II secondes.

La seconde place revenait à léquipe d’Australie,
composée de HENRY, DE BEAUREPAIRE,
CHRISTIE et CHARLTON, en 10 minutes 2 se-
condes 2/10, tandis que l’infatigable Arne BORG,
à la suite d’un effort en tous points remarquable,
parvenait à arracher, pour la Suède, la troisiéme
place, que la jeune et déjà redoutable équipe du
Japon avait paru pendant longtemps devoir rem-
porter.

La Grande-Bretagne, nettement lâchée, devait se
contenter de la cinquiéme place, tandis que la
sixiéme était attribuée à l’équipe de France, cette
derniére ayant réalisé, avec 10 minutes 3 secon-
des 4/10, le meilleur temps aprés les cinq équipes
ayant pris part à la finale.

LISTE DES ENGAGÉS

Individuels
Engagés Participants

. . . . . . . . . . . . . . 88
Nations

56
. . . . . . . . . . . . . . . . . 16 13

Argentine. — Elim. 3e Sér. : Non Classée. — J.-W
BEHRENSEN, 20 ans, Part. — F.-T. JONES,
21 ans, Part. — E.-J. MOREAU, 16 ans, Part. —
V.-A. ZORRILLA, 18 ans, Part.

France. — Elim. 4e Sér. : Iere ; Iere 1/2 Fin. :
3e; Fin. : 6e. — W. MENU, N. Part. — G. MID-
DLETON, 24 ans, Part. — H. PADOU, 26 ans,
Part. — P. TISSON, N. Part. — E. VANZE-
VEREN, 19 ans, Part. — E. ZEIBIG, 20 ans,
Part.

Grande-Bretagne. — Elim. 4e Sér. : 2e; Iere 1/2
Fin. : 2e; Fin.: 5e. — H. ANNISON, 29 ans, Part.
— A. DICKEN, 23 ans, Part. — E. PETER,
16 ans, Part. — A. PYCOCK, N. Part. — L. SA-
VAGE, 27 ans, Part. — J. THOMSON, N. Part

Gréce. — Equipe non partante. — A. ASSIMA-
COPOULOS; N. BALTAZZI-MAVROCORDATO ;
N. CALOUDIS; P. SPYCHA; A. THEODORA-
KIS; D. VASSILOPOULOS.

Hollande. — Elim. 2e Sér. : Iere 1/2 Fin. : Non
Classée: G. DEKKER, 20 ans, Part. — O. HOO-
GESTEYN, 21 ans, Part. — J.-P. JACOBSZOON,
N. part. — J. KOHLER, 22 ans, Part. — J.-F.
SCHUTTE, 27 ans, Part.

Hongrie. — Equipe non partante. — L. BELEZ-
NAY; Z.  BITSKEY; B.  EPERJESSY; A.  GA-
BORFI; B. HOLLOSY; G. MAGYAR.

Italie. — Elim. Iere Sér. : 2e; 2e 1/2 Fin. : Non
Classée: R.-C. BACIGALUPO, 16 ans, Part. —
G.-E.-B. de FRANCHI, N. part. — A.-A. FRAS-
SINETTI, 27 ans, Part. — G.-V. PATRIGNANI,
18 ans, Part. — E.-P. POLLI, 23 ans, Part. —
G.-M. VALLE, N. Part.

Japon. — Elim. 3e Sér. : 2e; 2e; 1/2 Fin. : 3e; Fin. :
4e: T. ISHIDA, N. Part. — T. MIYAHATA, 21
ans, Part. — K. NODA, 16 ans, Part. — K. ONO-
DA, 24 ans, Part. — T. SAITOH, N. Part. — K.
TAKAISHI, 18 ans, Part.
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— 3e TCHECO-SLOVAQUIE: (V. ANTOS, S. BI-
CAK, V. LGRAT, R. PlOVATY). Temps: 11 m.
12 s. 8/10, meilleur troisiéme. — Non classée: AR-
GENTINE: (J., BEHRENSEN, F. JONES, E. MO-
REAU, V. ZORRILLA). Temps: 11 m. 25 s.

Quatrième Série. — Iere FRANCE: (G. MIDDLE-
TON, H. PADOU, E. VANZEVEREN, E. ZEI-
BlG). Temps : 10 m. 41 s. 4/10. — 2e GRANDE-
BRETAGNE: (H. ANNISON, A. DICKEN, E.
PETER,; L. SAVAGE). Temps: 10 m. 52 s. 6/10.
— Non Classée :
J. CALLENS,

BELGIQUE: (A. BUYDENS,
E .  THEINPONDT,  M.  VAN

SCHELLE). Temps: 11 m. 14 s. 8/10.

MEILLEUR TEMPS DES ELIMINATOIRES

AUSTRALIE: (M. CHRISTIE, F. de BEAURE-
PAIRE, E. HENRY, I. STEDMAN) dans la 3e

Série : 10 m. 21 s. 2/10.

DEMI-FINALES

Vendredi 18 Juillet — Réunion No 255

Nombre de 1/2 Finales : 2. — Qualifiées par
1/2 finale: 2 équipes et la meilleure troisiéme, soit
5 équipes admissibles à la Finale.

Première Demi-Finale. — Iere AUSTRALIE :
(M. CHRISTIE, F. de BEAUREPAIRE, E. HEN-
KY, I. STEDMAN). Temps: 10 m. 27 s. — 2e

GRANDE-BRETAGNE: (H. ANNISON, A. DIC-
KEN, E. PETER, J. THOMSON). Temps: 10 m.
31 s. 2/10. .— Non classée: FRANCE (G. MIDDLE-
TON, H. PADOU, E. VANZEVEREN, E. ZEI-
BIG). Temps: 10 m. 39 s. 4/10. — HOLLANDE:
(G .DEKKER,  O .  HOOGESTEYN,  J .  KOH-
LER, J. SCHUTTE) Temps: II m. 29 s. — Non
Partante : TCHECO-SLOVAQUIE.

Deuxième Demi-Finale. — Iere ETATS-UNIS: (R.
BREYER, H. GLANCY, R. HOWELL, J. O’CON-
NOR). Temps: 9 m. 59 s. 4/10. — 2e SUEDE: (Ar-
ne BORG, Ake BORG, N. TROLLE, C. WER-
NER). Temps : 10 m. 8 s. 2/10. — 3e JAPON : (T.
MIYAHATA, K. SODA, K. ONODA, K. TAKAI-
SHI). Temps : 10 m. 12 s. 4/10 (meilleure troisiéme).
— Non classée : ITALIE: (R. BACIGALUPO, A.
FRASSINETTI, G. PATRIGNANI, E. POLLI).
Temps : II m. 0 s. 4/10.

MEILLEUR TEMPS DES DEMI-FINALES

ETATS-UNIS: (R. BREYER H. GLANCY, R.
HOWELL, J. O’CONNOR), dans la 2e 1/2 Finale:
9 m. 59 s. 4/10.

FINALE

Dimanche 20 Juillet — Réunion No 258

Iere ETATS-UNIS: (R. BREYER, H. GLANCY,
J. O’CONNOR, J. WEISMULLER), Champion
olympique. Temps : 9 m. 53 s. 4/10. — 2e AUS-
TRALIE : (A. CHARLTON, M. CHRISTIE, F.
de BEAUREPAIRE, E. HENRY). Temps : 10 m.

2/10. — 3e SUEDE : (Arne BORG, Ake
BORG, N. TROLLE, C. WERNER). Temps :
10 m. 6 s. 8/10. — 4e JAPON : (T. MIYAHATA,
K. NODA, K. ONODA, K. TAKAISHI). Temps :
10 m. 15 s. 2/10. — 5e GRANDE-BRETAGNE :
(H. ANNISON, A.  DICKEN, E.  PETER, J.
THOMSON). Temps : 10 m. 29 s. 4/10.

La sixiéme place a été attribuée à la FRANCE
comme ayant réalisé, au cours des demi-finales,
le meilleur temps après les cinq équipes qui ont
pris part à la finale.

CLASSEMENT DES NATIONS
Iere ETATS-UNIS, 10 points; 2e AUSTRALIE,

5 points; 3e SUEDE, 4 points; 4e JAPON, 3
points; 5e GRANDE-BRETAGNE, 2 points;
6e FRANCE, 1 point.

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES
Cette épreuve ne figurait pas au programme

des précédentes olympiades.
1908 Londres, GRANDE-BRETA-

GNE . . . . 10 m. 55 s. 3/5
1912 Stockholm, AUSTRALIE:

(Cecil HEALY, H.-H.
HARDWICK, L. BOURD-
MANN, M. CHAMPION) 10 m. 11 s. 3/5

1916 N’a pas eu lieu.
1920 ANVERS, ETATS-UNIS: (Mc

GILLIVRAY, P.  KEA-
LOHA, Norman ROSS,

D. KAHANAMOKU) . . . . 10 m. 4 s. 2/5

1924 PARIS, ETATS-UNIS (R.
BREYER, H. GLANCY,
J. O’CONNOR, J. WEIS-
MULLER) . . . . . . . . 9 m. 53 S. 4/10

RECORD OLYMPIQUE

ETATS-UNIS : (R. BREYER, H.
GLANCY, J. O’CONNOR,
J. WEISMULLER). PARIS
1924 . . . , , , , . . . . , . . . , . 9 m. 53 s. 4/10

ÉPREUVE No
104

400 MÈTRES RELAIS

NAGE LIBRE
DAMES (4 X 100 M.)

lere ETATS-UNIS

2e GRANDE-BRETAGNE 3e SUEDE

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
Le 400 métres relais nage libre dames fut la seule

épreuve du meeting  olympique ne nécessita pas

de séries éliminatoires. Son succés fut pourtant en
tous points concluant puisque cette course réunit
les six nations engagées, chiffre encore jamais
atteint et qui démontre les remarquables progrés
de la nation féminine dans le monde entier.

Cette finale, disputée au cours de la réunion
de I’aprés-midi du vendredi 18 juillet, mit aux pri-
ses les équipes du Danemark, des Etats-Unis, de
la France, de la Grande-Bretagne, de la Hollande
et de la Suéde.

Plus facilement encore que dans le relais mes-
sieurs, l’équipe d’Amérique, composée de DOS-
NELLY’, EDERLE, LACKIE et WEHSELAU,
s’assura la premiére place, devançant de plus de
25 métres I’équipe de Grande-Bretagne, composée
de BARKER, JEANS, Mac KENZIE et TANNER,
et elle-même aussi nettement détachée de la Suéde,
classée troisième.

Une lutte des plus vives s’engageait pour les
trois dernières places, le Danemark parvenant à
devancer de peu la France, qui s’assurait la cin-
quiéme place en résistant à un dernier asaut de
la Hollande.

Le temps de 4 minutes 58 secondes 8/10, réalisé
par l’équipe féminine des Etats-Unis, dans cette
épreuve, constitue le nouveau record olympique
et abaisse de près de 13 secondes la remarquable
performance qu’avaient accompli les nageuses
américaines lors des Jeux Olympiques d’Anvers.

LISTE DES ENGAGÉES
Engagées Participantes

Nations . . . . . . . . . . . . . . . . . . 6 6

Individuelles . . . . . . . . . . . . 33 24

Danemark. — Equipe classée 4e: M. HANSES,
N. Part. — V.-W. MOLLER, 19 ans, Part. — A.
OLSEN, 15 ans, Part. — E. OSTERGAARD,
N. Part. — K.-M. RASMUSSEN, 18 ans, Part. —
H. RASMUSSEN, 22 ans, l’art.

Etats-Unis. — Equipe classée Iere : E. DON-
NELLY, 18 ans, Part. — G. EDERLE, 18 ans,
Part. — E. LACKIE, 17 ans, Part. — M. MO-
RELIUS, 15 ans, N. Part. — H. WAIN-
WGRIGHT, 18 ans, N. Part. — M. WEHSELAU,
18 ans, Part.

France. — Equipe classée  5e : A. BONNET,

L’équipe des ETATS-UNIS

De gauche à droite: G. Ederlé, E. Donnely, E Lackie, M. Wehselau.

—  —



LES RELAIS

LE 800 MÈTRES NAGE LIBRE MESSIEURS (4x200)

ET LE 400 METRES NAGE LIBRE DAMES(4x100)

Le premier relais dans la 2e demi-Finale du 800 mètres nage
libre messieurs. — J. O'Connor relaie R. Howell pour
l'Equipe des Etats-Unis qui méne devant le Japon.

Le départ du dernier relais dans le 400 mètres relais dames
M. Wehselau relaie E. Lackie

Le départ du 400 mètres relais dames. — De bas en haut :
France (5e), Etats-Unis (Iere), Hollande (6e), Grande-Bre-
tagne (2e), Danemark (4e) et Suéde (3e).

Après  la victoire. — M. Wehselau félicitée après son arrivée
et avant de remonter sur la galerie de départ.

—  —



N. Part. — E. LEBRUN, 18 ans, Part. —. G.
MORTIER, 17 ans, Part. — R. NOUGARET,
N. Part. — B. PELLEGRY, 25 ans, Part. —
M. PROTIN, 18 ans, Part.

Grande-Bretagne. — Equipe classée 2e : F.
BARKER, 16 ans, Part. — P. GANT, N. Part. —
J.-E. HATCH. N. Part. — C.-M. JEANS, 25 ans,
Part. — G. Mac KENZlE, 20 ans, Part. — 1.
TANNER, 18 ans, Part.

Hollande. — Equipe classée 6e M. BARON,
16 ans, Part. — A.-C. BOLTEN, 21 ans, Part.
— G. KLAPWYK, 20 ans, Part. — M. VIER-
DAG, 19 ans, Part.

Suéde. — Equipe classée 2e : A. BERG, 22 ans,
Part. — G. EVERLUND, 22 ans, Part. — J.
GYLLING, N. Part. — V. PETTERSON, 20 ans,
Part. — H. TOPEL, 20 ans, Part.

2e BELGIQUE

RÉSULTATS

EPREUVE UNIQUE

Vendredi 18 Juillet — Réunion No 255

Iere ETATS-UNIS : (E. DONNELLY, G.
EDERLE, E. LACKIE, M. WEHSELAU), Cham-
pion olympique. Temps : 4 m. 58 s. 8/10. — 2e

GRANDE-BRETAGNE : (F. BARKER, C. JEANS,
G. Mac KENZIE, I. TANNER). Temps: 5 m. 17 s.

— 3e SUEDE: (A. BERG, G. EVERLUND, V.
PETTERSON, H. TOPEL). Temps: 5 m. 35 s.
6/10. 4e DANEMARK: (V. MOLLER, A. OLSEN,
H. RASMUSSEN, .K. RASMUSSEN). Temps: 5 m.
42 s. 4/10. — 5e FRANCE: (E. LEBRUN, G.
MORTIER, B. PELLEGRY, M. PROTIN). Temps :
5 m. 43 s. 4/10. — 6e HOLLANDE: (M. BARON,
A.  BOLTEN, G.  KLAPWYK, M. VIERDAG).
Temps: 5 m. 45 s. 8/10.

CLASSEMENT DES NATIONS
Iere ETATS-UNIS, 10 points. — 2e GRANDE-

BRETAGNE, 5 points. — 3e SUEDE, 4 points. —
4e DANEMARK, 3 points. — 5e FRANCE, 2 points
— 6e HOLLANDE, I point.

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES
Cette épreuve ne figurait pas au

précédentes olympiades.
1912 Stockholm, GRANDE-BRE-

TAGNE: (B. MOORE, J.
FLETCHER, A. SPEERS,
I. STEER) . . . . . . . . . . . . . .

1916 N’a pas eu lieu.
1920 Anvers, ETATS - UNIS :

WOODBRTDGE, GUEST,
SCHROTH, BLEIBTREY)

1924 Paris, ETATS-UNIS : (E.
DONNELLY, G.  EDER-
LE, E. LACKIE, M. WEH-
SELAU) . . . . . . . . . . . . . . . . .

programme des

5 m. 52 s. 4/5

5 m. 11 s. 3/5

4 m. 58 s. 8/10

RECORD OLYMPIQUE

ETATS-UNIS: (E. DONNELLY,
G. EDERLE, E. LACKIE,
M. WEHSELAU). PARIS
1924 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 4 m. 58 s. 8/10

ÉPREUVE No
105

W A T E R - P O L O

Iere FRANCE

3e ETATS-UNIS

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
Le tournoi olympique de water-polo des Jeux de

Paris remporta le plus vif succès et donna lieu à
une compétition des plus sévères qui eut le don de
rallier à la cause du water-polo, encore trop
méconnu en France, de nombreux spectateurs.

Quatorze nations étaient engagées dans ce véri-
table Championnat mondial, l’ordre des rencontres,
ainsi que les exempts, furent déterminés huit jours
avant l’ouverture des Jeux Nautiques.

Suivant les régles imposées par la Fédération
Internationale de Natation Amateur, ce tournoi
lut mis en compétition suivant la formule Bergwall,
qui permet l’établissement d’un classement sans
avoir recours à la poule entre tous les clubs, poule
vraiment irréalisable étant donné le nombre des
rencontres nécessaires et le peu de temps dont
disposent les équipes étrangères. Le système Berg-
wall n’entre du reste, en vigueur que pour l’attri-
bution des places d’honneur, la victoire et le titre
de Champion olympique étant déterminé par une
compétition à éliminations successives.

Ce tournoi donna lieu à 19 matches, qui se dis-
putèrent pendant toute la semaine de natation à
raison de trois et quelquefois même quatre mat-
ches dans la même journée.

Treize des nations engagées participérent à ce
tournoi : la Belgique, l’Espagne, les Etats-Unis,
la France, la Grande-Bretagne, la Grèce, la Hol-
lande, la Hongrie, l’Irlande, l’Italie, la Suéde, la
Suisse, la Tchéco-Slovaquie. Seule l’Autriche, régu-
lièrement engagée, déclara forfait.

Conformément aux décisions du Comité d’Orga-
nisation de la Fédération Internationale, il fut
décidé que le premier tour comporterait 6 ren-
contres et 2 exempts qui, désignés par le sort,
furent la Belgique et l’Espagne. Ce premier tour
donna lieu. dés les premiers matches, à des ren-
contres
venait.

magnifiquement disputées,
en effet. à s’assurer le

la Hongrie
meilleur su

par-
r la

Grande-Bretagne; grande favorite de cette com-
pétition, aprés trois prolongations, tandis que la
France éprouvait les plus grandes difficultés à éli-
miner le team des Etats-Unis. L’Irlande, par for-
lait de l’Autriche, la Tchéco-Slovaquie, la Hollande,
et la Suède se qualifiaient également pour le deu-
xiéme tour.

Huit clubs — six étant qualifiés par leurs vic-
toires et deux par suite. de leur exemption — furent
donc opposés au 2e tour et les quatre matches
disputés se terminérent à l’avantage de la Bel-
gique, de la Tchéco-Slovaquie, de la Suéde et de
la France, qui se rencontrèrent dans les 1/2 finales.

Ces deux dernières revinrent
la Belgique,

respectivement à
l’emportant sur la Tchéco-Slovaquie

par 5 buts à I et à la France mettant à son
une belle victoire sur la Suède Dar 4 buts à 2

actif

La grande finale, qui réunissait ‘donc les équi-
pes de Belgique et de France, eut malheureu-
sement le grand tort de se dérouler en semaine,
ce qui empêcha la grande foule d’assister à cet
évent d’applaudir à la victoire, assez peu escomp-
tée du reste, de l’équipe de France aprés une
partie toute à l’honneur des vainqueurs et pleine-
ment réguliére.

L’équipe de France, qui remporta quatre belles
victoires consécutives: sur les Etats-Unis par 4 buts
à 1, sur la Hollande par 6 buts à 3, sur la Suéde
par 4 buts à 2 et enfin sur la Belgique par 3 buts
à rien, mérita justement ce brillant succés qui moti-
va dans le monde entier un triés gros retentissement.
L’équipe de France, qui fit preuve d’une cohé-
sion, d’une volonté de vaincre et d’une efficacité

parfaite, disputa ses quatres matçhes dans la
même composition suivante : But, P. DUJARDIN ;
Arrières, N. DELBERGHE et G. RIGAL; Demi,
H. PADOU; Avants, A. DEBORGIE, A. MAYAUD
et R. DESMETTRE.

L’attribution de la 2e place fut déterminée sui-
vant le système Bergwall par une nouvelle com-
pétition entre les équipes battues par la France,
elle donna lieu à quatre rencontres et se termina
à l’avantage de la Belgique qui, à deux -reprises
différentes, par suite d’un match donné à rejouer,
devait triompher des Etats-Unis par 2 buts à 1.

La troisième place fut attribuée à l’issue d’une
compétition à laquelle ne participèrent que les
nations directement éliminées par la France et la
Belgique, classées première et seconde du tournoi.
Cette compétition donna lieu à quatre matches dans
lesquels s’alignèrent les Etats-Unis, la Hollande,
la Hongrie, la Tchéco-Slovaquie, et la Suéde.

A. la suite d’éliminations successives, la Suède et
les Etats-Unis restaient aux prises pour le match
décisif, qui revint à cette dernière équipe par 3 buts
à 2.

Le classement du tournoi olympique de water-polo
s’établissait donc comme suit: Iere France, 2e Bel-
gique, 3e Etats-Unis.

Pour la premiére fois depuis l’inscription du
water-polo au programme des Jeux Olympiques,
inscription qui remonte à 1900, la victoire échappait
à la Grande-Bretagne.

LISTE DES ENGAGÉS
Engagées Participantes

Nations . . . . . . . ..... 14 13
Individuels . . . . . . . . . . . . . . 151 101

Autriche: Non partante. — S. BROCINER, 1.
DWORZAK. L. GRUNFELD, LANDESMANN,
R. MORBERGER, K. PATUZZI, R. RAFFAY,
I .  REDLICH, E.  REICH, R.  WACKLER, O.
WOREL.

Belgique.—              — Equipe classée seconde. — Elim. :
exempte; 1/4 Fin. : a joué contre la Hongrie
(Match No 9); 1/12 Fin. : a joué contre la Tchéco-
Slovaquie (Match No II); Fin.: a joué contre la
France (Match No 13). — Pour la seconde place
du tournoi a joué contre la Suéde (Match No 15)
et les Etats-Unis (Matches Nos 18 et 19): G.
BLITZ, 23 ans, Demi (Matches Nos 9, 13 et 15);
Avant-droit (Match No 18) ; Avant-centre (Match

19). — M. BLITZ, 33 ans, Arriére-gauche
(Match No 19). — J. CLUDTS, 28 ans, Avant-
gauche’ (Matches Nos 9, 13, 15, 18 et 19). — J. de
COMBE, 23 ans, Arrière-droit (Match No 19). —
P. DEWIN, 30 ans, Avant-droit (Matches Nos 9,
11, 13, 15, 19). — A. DURANT, 32 ans, Gardien
de but (Matches Nos 9, 11, 13, 15, 18 et 19). —
G. FLEURIX, 32 ans, Arrière-gauche (Matches
Nos 9, 11, 13, 15 et 18). — P. GAILLY, 30 ans,
Arriére-droit (Matches NOS 9, II, 13, 15 et 18). —
J. PLETINCX, 35 ans, Demi (Matches Nos 11, 18
et 19). — J. THIRY, 26 ans, Avant gauche (Match
No II). — J.-P. VERMETTEN, 29 ans, Avant
centre (Matches Nos 9, II, 13, 15 et 18).

Espagne. — Equipe non classée. — Elim. :
exampte; 1/4 Fin . : a joué contre la Suéde (Match
No 7) : M. BASTE, 25 ans, Demi. — A. BRETOS,
N. — Part. — J. CHUELLS, 18 ans, Gardien de
but. — J. FONTANET, 24 ans, Avant gauche. —
F. GIBERT, 24 ans, Arriére droit. — L. GIBERT,
21 ans, Avant droit. — E. GRANADOS, 26 ans,
Avant centre. — J. PUIG, 21 ans, Arrière gauche.
— J. TRIGO, N. Part. — M. TRIGO, N. Part.
— A. TUSELL, N. Part.

Etats-Unis. — Equipe classée 3e. — Elim. : a joué
contre la France (Match No 3). — Pour la. seconde
place du tournoi, a joué contre la Hollande (Match
No 16) et contre la Belgique (Matches Nos 18
annulé et 19). — Pour la troisiéme place du
tournoi, a joué contre la Suéde (Match No 20):
A. AUSTIN, 22 ans, Avant droit (Matches Nos 3
et 18); Avant gauche (Matches Nos 16, 19 et 20).
— E. COLLETT, N. Part. — J. HANDY, N.
Part. — O. HORN, 23 ans, Arriére gauche (Match
No 3); Demi (Match No 16); Arrière droit (Matches
Nos 18, 19 et 20). — F. LAUER, 26 ans, Gardien
de but (Matches Nos 3, 16, 18, 19 et 20). — G.
MITCHELL, 23 ans, Arriére droit (Matches Nos

3 et 16); Demi (Match No 18); Arriére gauche
(Matches Nos 19 et 20). — J. NORTON, 25 ans,
Avant droit (Matches Nos 16 et 19); Avant gauche
(Match No 18). — J. O’CONNOR, 21 ans, Avant
centre (Match No 3). — G. SCHROTH, 25 ans,
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Demi (Matches Nos 3, 19 et 20); Arriére gauche
(Matches No s 16 et 18). — H. VOLLMER, 29 ans,
Avant gauche (Match No 3); Avant centre (Mat-
ches Nos 16, 18 et 19) ; Avant droit (Match No 20).
— J. WEISMULLER, 20 ans, Avant centre (Match
No 20).

France. — Champion olympique. — Elim. : a
joué contre les Etats-Unis (Match No 3); 1/4 Fin.:
a joué contre la Hollande (Match No 10); 1/2 Fin. :
a joué contre la Suéde (Match No 12); Fin. : a
joué contre la Belgique (Match No 13): R. BER-
TRAND, N. Part. — A. DEBORGIE, 22 ans,
Avant droit. — N. DELBERGHE, 27 ans, Ar-
rière droit. — R. DESMETTRE, 23 ans, Avant
gauche. — P. DUJARDIN, 30 ans, Gardien de
but. — A. FASANI, N. Part. — J. LASQUIN,
N. Part. — A. MAYAUD, 25 ans, Avant centre.
— H. PADOU, 26 ans, Demi. — J. PEROL, N.
Part. — G. RIGAL, 34 ans, Arriére gauche.

Les 7 équipiers français ont joué tous leurs
matches à la même place.

Demi. — E. VLASSIS, N. Part. — C. VOUR-
VOULIS, N. Part.

Hollande. — Equipe non classée. — Elim. : a
joué contre la Suisse (Match No 4); 1/4 Fin. : a
joué contre la France (Match No 10). — Pour la
seconde place du tournoi, a joué contre les Etats-
Unis (Match No 16) : G, BOHLANDER, 29 ans,
Avant centre. — F. BOHLANDER, 33 ans, Ar-
riére gauche. — W. BOKHOVEN, 24 ans, Avant
droit. — J. DEN BOER, 35 ans, Arriére droit, —
A. GOEDINGS, N. Part. — J. KOHLER, 22 ans,
Avant gauche. — K. STRUYS, 32 ans, Gardien
de but. — A. VAN OLST, N. Part. — A. VAN
SENUS, 24 ans, Demi. — P. VAN SENUS, N.
Part. — R. VAN SENUS, N. Part.

Les 7 équipiers hollandais ont joué leurs trois
matches à la même place.

Hongrie. — Equipe non classée. — Elim. : a
joué contre la Grande-Bretagne (Match No 2);
1/4 Fin. : a joué contre la Belgique (Match No 9).

KETT, 40 ans, Avant centre. — J. BRADY, 33 ans,
Arriére droit. — J. CONVERY, 28 ans, Gardien
de but. — C. FAGAN, 25 ans, Avant gauche. —
W. FAGAN, N. Part. — N. JUDD, N. Part. —
J O’CONNOR, N. Part. — M. O’CONNOR, 24
ans, Demi — N. PURCELL, 33 ans, Avant droit.

Italie — Equipe non classée. — Elim. : a joué
contre la Suéde (Match No 1): T. AMBROSINI,
21 ans, Avant gauche. — O. ANDREANCIC, N. Part.
— M. BALLA, 21 ans, Gardien de but. — B. BEN-
VENUTI, N. Part. — A. BERRUTI, 22 ans, Demi.
— A. GAVOGLIO, 32 ans, Arriére droit. — E. GA-
VOGLIO, N. Parti — M. CAZZANIGA, 24 ans,
Arriére gauche. — E. DELLA CASA, 23 ans,
Avant droit. — C. de LUCA, N. Part. — G. VAL-
LE, 20 ans, Avant centre.

Suéde. — Equipe non classée. — Elim.: a joué
contre l’Italie (Match No I); 1/4 Fin. : a joué con-
tre l’Espagne (Match No 7); 1/2 Fin. : a joué contre
la France (Match No 12). — Pour la seconde place

L’Equipe de France. — De gauche à droite: N. Delberghe, P. Dujardin, A. Deborgie, R. Desmettre, H. Padou, A. Mayaud, G. Rigal (Capitaine).

Grande-Bretagne. — Equipe non Classée. —
Elim. : a joué contre la Hongrie (Match No 2):
H. ANNISON, 29 ans, Avant droit. — J. BUDD,
25 ans, Demi. — C. BUGBEE, 37 ans, Arriére
gauche. — D. EDWARD, N. Part. — R. HAS-
TON, N. Part. — R. HODGSON, 32 ans, Arriére
droit. — A. HUET, 40 ans, Avant gauche. —
W. PEACOCK, N. Part. — P. RADMILOVIC,
38 ans, Avant centre. — C. SMITH, 45 ans, Gar-
dien de but.

Gréce. — Equipe non classée. — Elim. : a joué
contre la Tchéco-Slovaquie (Match No 6): A. ASSI-
MACOPOULOS, 35 ans, Avant centre. — N. BAL-
TAZZI-MAVROCORDATO, 27 ans, Gardien de
but. — N. CALOUDIS, 25 ans, Arriére droit. —
G. CHALKIOPOULOS, 23 ans, Avant gauche
— C. PEPPAS, N. Part. — P. PSYCHA, 36 ans,
Arriére gauche. — A. THEODORAKIS, 22 ans,
Avant droit. — D. VASSILOPOULOS, 22 ans,

— Pour la troisiéme place du tournoi, a joué con-
tre la Tchéco-Slovaquie [Match No 14) .et contre
la Suède (Match No 17) : E. BARTA, 29 ans, Gar-
dien de but (Matches Nos 2, 9, 14 et 17). — T.
FAZEKAS, 32 ans, Arriére droit (Matches Nos 2,
9, 14 et 17). — L. HOMONNAI, 20 ans, Avant
droit (Matches Nos 2, 14 et 17). — M. HOMONNAI,
18 ans, Arriére gauche (Matches Nos 2, 9, 14 et 17).
— A. IVADY, N. Part. — F. KANN, N. Part. —
F. KESERU, 21 ans, Avant gauche (Matches
Nos 2, 9, 14 et 17). — L. KESERU, 19 ans, Demi
Matches Nos 2, 9, 14 et 17). — B. NAGY, N. Part.
— J. VENK, 30 ans, Avant centre (Matches Nos 2,
9. 14 et 17). — J. VERTESI, 23 ans, Avant droit
(Match No 9).

Irlande. — Equipe non Classée. — Elim. : devait
jouer contre l’Autriche (Match No 5); 1/4 Fin.: a
joué contre la Tchéco-Slovaquie (Match No 8): C.
BARRETT, 23 ans. Arriére gauche. — J. BEC-

du tournoi, a joué contre la Belgique (Match No 15).
— Pour la troisiéme place du tournoi, a joué con-
tre la Hongrie (Match No 17) et contre les Etats-
Unis (Match No 20) : E. ANDERSON, 31 ans,
Avant droit (Matches Nos 17, 12, 15, 17 et 20).
— K. ANDERSSON, 28 ans, Avant centre (Matches
Nos 1, 7, 12, 15, 17 et 20. — W. ANDERSON.
33 ans Arriére gauche (Matches No 1, 7, 12, 15
et 17. — N. BACKLUND, 28 ans, Avant gauche
(Matches Nos 1, 7, 12, 15, 17 et 20). — S. FRI-
BERG, N. Part. — F. NAUMAN, 39 ans, Gar-
dien de but (Matches Nos 1, 7, 12, 15, 17 et 20). —
M. NORBERG, 22 ans, Arriére droit (Matches Nos

1, 7, 12, 15, 17 et 20). — O. PERSSON, 20 ans,
(Matches Nos 1, 7, 12, 15, 17 et 20). — E. SKO-
GLUND, N. Part. — N. SKOGLUND, N. Part. —
O. WICTORIN, 30 ans, Arriére gauche (Match
No 20).

Suisse. — Equipe non classée. — Elim. : a joué
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contre la Hollando (Match No 4): K. BIEFER,
28 ans, Avant droit. — A. BOPPART, N. Part. —
H. DEMIEVILLE, 36 ans, Demi. — R. GIROD,
23 ans, Arriére gauche. — C. KOPP, 22 ans, Avant
centre. — A. MONDET, 26 ans, Gardien de but.
— F. MORET, 19 ans, Arrière droit. — P. RENE-
VIER, N. Part. — H. RICH, N. Part. — R. RI-
COLFI-DORIA, N. Part. — R. WYSS, Avant
gauche.

Tchéco-Slovaquie. — Equipe non classée. —
Elim. : a joué contre la Grèce (Match No 6); 1/4
Fin. : a joué contre l’lrlande (Match No 8); 1/2
Fin. : a joué contre la Belgique (Match No II). —
Pour la truisième place du tournoi, a joué contre
la Hongrie (Match No 14) : V. ANKRT, 22 ans,
Gardien de but (Matches Nos 6, 8, 11 et 14). —
F. CERNIK, N. Part. — F. FRANCK 23 ans,
Arrière droit (Matches Nos 6, 8, 11 et 14. — J.
HORA, 24 ans, Avant centre Match No 11). —
J. HUMELHANS, N. l’art. — H. KLEMPFNER,
22 ans, Avant centre (Matches Nos 6 et 8); Demi
(Matches Nos 11 et 14). — F. KURKA 21 ans,
Arriére gauche (Matches Nos 6, 8, 11 et 14). —
B. NEMENYI, 24 ans, Avant gauche (Matches
Nos 6, 8, 11 et 14). — J. REITMANN, Demi (Mat-
ches Nos 6 et 8); Avant centre (Match No 14). —
J. TOMASEK, 20 ans, Avant droit (Matches Nos

6, 8 et 14. — F. VACIN, 19 ans, Avant droit
(Match No 11).

RÉSULTATS

ELIMINATOIRES
Officiels

(SIX MATCHES)

Deux nations exemptes : BELGIQUE, ESPAGNE.

Match No I — Réunion No 244

Dimanche 13 Juillet, a 11 h. 45

SUEDE bat ITALIE, 7 buts à 0

Le premier match du tournoi olympique ne pré-
senta qu’un intérêt secondaire étant donné la
différence de classe qui séparait les deux équipes
en présence. Les Suédois, plus vites et plus scien-
tifiques, surclassaient nettement dans la premiére
mi-temps les Italiens, dont Iéquipe manquait
encore de métier, et marquaient pendant la pre-
miére mi-temps 5 buts.

Au cours de la seconde reprise les italiens. et
surtout leur garde de but, M. BALLA, se défen-
daient mieux, mais leurs passes manquaient trop
de précision et les Suédois marquaient 2 nouveaux
buts, ce qui portait leur avantage final à 7 buts
à rien.

Formation des équipes

Suéde. — Avants: N. BACKLUND (gauche) ;
K. ANDERSSON (centre); E. ANDERSON (droit).
Demi : O. PERSSON. — Arriées: W. ANDER-
SON (gauche); M. NORBERG (droit). — Gardien
de but: F. NAUMAN.

Italie. — Avants: T. AMBROSINI (gauche);
G. VALLE (centre); E. DELLA CASA (droit). —
Demi: A. BERRUTI. — Arriéres: M. CAZZA-
NIGA (gauche); A. GAVOGLIO (droit). — Gar-
dien de but: M. BALLA.

Officiels

ARBITRE: A. INGLIS (G.-Br.). — CHRONOMÉTREUR:
V. BOIN (Belg.). — JUGES DE BUTS: D. THIBOR-
KELLER (Hong.) ; A. FOULON (Fran.).

Officiels

Match No 2 — Réunion No 245

Dimanche 13 Juillet, a 16 h. 30

HONGRIE bat GRANDE-BRETAGNE, 7 buts à 6

Le match Hongrie-Grande-Bretagne, fut, sans
contredit, la rencontre la plus captivante et la plus
acharnée à laquelle le meeting donna lieu, car il ne
fallut rien moins que trois prolongations pour que
les joueurs hongrois parviennent à éliminer l’équipe
britannique.

La première mi-temps donnait lieu à un jeu
égal de la part des deux équipes, les Hongrois
faisant preuve de plus d’adresse et de plus de
vitesse, les Anglais de plus de tactique et surtout

de plus d’efficacité dans le shoot. Cette effica-
cité se traduit par un avantage, au repos, de 4
buts à 2, à l’avantage de l’Angleterre.

Dans la seconde reprise, l’équipe hongroise
paraissait fatiguée et manquait quelques bonnes
occasions, mais, dans les toutes derniéres minu-
tes de cette reprise, ces joueurs parvenaient coup
sur coup à réussir deux nouveaux buts qui égali-
saient la marque ; le résultat après la durée règle-
mentaire étant de 4 buts à 4.

La première prolongation ne modifiait pas la
situation, les deus équipes, malgré tous leurs
efforts, ne parvenant pas à conclure.

Dans la seconde prolongation, par contre, la
Grande-Bretagne prenait, à deux reprises dif-
férentes, l’avance, mais, deus fois encore, la
Hongrie égalisait.

Ce n’est que dans la première mi-temps de la
troisième prolongation que les Hongrois parve-
naient à s’assurer un but d’avance, qu’ils conser-
vaient, malgré les efforts de leurs adversaires,
jusqu’au coup de sifflet final, éliminant de ce fait
la Grande-Bretagne par 7 buts à 6.

Formation des équipes

Hongrie. — Avants : F. KESERU (gauche) ;
J. VENK (centre); L. HOMONNAI (droit). —
Demi: L. KESERU. — Arriéres : M. HOMONNAI
(gauche); T. FAZEKAS (droit). — Gardien de but:
E. BARTA.

Grande-Bretagne. — Avants: A. HUNT (gau-
che); P. RADMILOVIC (centre); H. ANNISON
(droit). — Demi: J. BUDD. — Arriéres G. BUG-
BEE (gauche); R. HODGSON (droit). — Gardien
de but: C. SMITH..

ARBITRE: A. DELAHAYE (Belg.). — CHRONOMÉ-
TREUR: Dr. FRETTE (Fran.). — JUGES DE BUTS:
A.-B. ORTIS (Espa.); S. WALBAUM (Suéde).

Match No 3 — Réunion No 245

Dimanche 13 Juillet, a 17 h.

FRANCE bat ETATS-UNIS, 3 buts à 1

Cette seconde rencontre de l’après-midi du
dimanche 13 Juillet, sans atteindre l’intérêt de la
précédente, donna lieu à une fort belle partie long-
temps indécise. Elle nécessita, du reste, également
une prolongation, ce qui fit terminer la réunion,
étant donné la longueur de son programme et la
durée des matches de Water-polo, à prés de 8 heu-
res 30 du soir.

La première mi-temps était assez nettement à
l’avantage des Etats-Unis, dont les joueurs parais-
saient beaucoup plus vites que les Français, qui

confinaient dans la défensive. Au repos les
Américains menaient par I but à rien, mais dans
la seconde reprise, l’équipe française modifiant sa
tactique initiale passait alors à l’attaque, ce qui
permettait à DESMETTRE d’égaliser, mais la fin
du temps réglementaire arrivait sans changement,
chaque équipe comptant un but à son actif.

Pendant la prolongation les Américains bais-
saient de pied et se désunissaient. Sur faute volon-
taire d’un de leurs équipiers, mis hors de l’eau
par I’arbitre. la France, sur service de PADOU,
réussissait à s’assurer, par l’intermédiaire de
MAYAUD, l’avantage d’un but, que les Améri-
cains s’employaient par la suite de toute leur volonté
à combler. Dans les derniéres minutes de cette
prolongation,
BERGHE,

DESMETTRE, sur passe de DEL-
marquait pourtant un nouveau but

pour la France, ce qui assurait sa victoire finale
par 3 buts contre I.

Formation des équipes

France. — Avants: R. DESMETTRE (gauche);
A. MAYAUD (centre); A. DEBORGIE (droit). —

Demi: H. PADOU. — Arriéres: G. RIGAL (gau-
che); N. DELBERGHE (droit). — Gardien de but :
P. DUJARDIN.

Etats-Unis. — Avants: H. VOLLMER (gauche);
J. O’CONNOR (centre); A: AUSTIN (droit). —
Demi: G. SCHROTH. — Arriéres: O HORN,
(gauche); G. MITCHELL (droit). — Gardien de
but: F. LAUER.

Officiels

Arbitre: N.-E. GILBERT (G.-Br.). — Chronomé-
treur : G.-H. LEITCH (Irl.). — Juges de buts: P.
O. DANIELL (G.- B. ) ;  T  CERNIK (T  S lo ).- . .

Match No 4 — Réunion No 246

Lundi 14 Juillet, a 11 h. 15

HOLLANDE bat SUISSE, 7 buts à 0

Cette rencontre ne présenta qu’un intérêt de
second plan, par suite de l’infériorité de l’équipe
Suisse, encore assez éloignée de la classe interna-
tionale.

A la mi-temps, les Hollandais, vites et puissants,
menaient par 3 buts à rien, et l’emportaient fina-
lement par 7 buts (J. KOHLER 3, G. BOHLAN-
DER 2, W. BOKHOVEN. I et VAN SENUS 1)
à rien.

Formation des équipes

Hollande. — Avants:
:G.

J. KOHLER (gauche) ;
BOHLRNDER (centre); W. BOKHOVEN

(droit). — Demi: A. VAN SENUS. — Arrières:
F. BOHLANDER (gauche); J. DEN BOER (droit).
— Gardien de but: K. STRUYS.

Suisse. — Avants: R. WYSS (gauche); C. KOPP
(centre); K. BIEFER (droit). — Demi : H. DE-
MIEVILLE. — Arrières: R. GIROD (gauche);
F. MORET (droit). — Gardien de but: A. MON-
DET.

Officiels

Arbitre : P. BEULQUE (Fran.). — Chronomé-
treur : W. LINTERN (G.-Br.). — Juges de buts:
BERETTA (Ital.); A. FOULON (Fran.).

Match No 5 — Réunion No 247

Lundi 14 Juillet, a 16 h. 30

IRLANDE bat AUTRICHE par forfait

Cette rencontre, portée au programme de la
réunion du 14 juillet, aprés-midi, fut acquise sans
match à l’Irlande, par forfait de l’Autriche.

Match No 6 — Réunion No 247

Lundi 14 Juillet, a 17 h.

TCHECO-SLOVAQUIE bat GRECE, 6 buts à 1

Ce match fut loin d’égaler, par sa facture, les
belles rencontres de la veille.

L’équipe tchéco-slovaque n’avait aucun mal, as
cours de cette rencontre, de s’assurer le meilleur
sur l’équipe de Gréce, dont le gardien de but se
montrait insuffisant.

A la mi-temps, fa Tchéco-Slovaquie menait par
4 buts à rien et ajoutait 2 nouveaux buts au cours
de la seconde reprise, tandis que la Grèce, pro-
fitant, dans les derniéres minutes, de la mise hors
de l’eau d’un joueur adverse, parvenait à sauver
l’honneur.

Formation des équipes

Tchéco-Slovaquie. — Avants : B. NEMENYI
(gauche); II. KLEMPFNER (centre); J. TOMA-
SEK (droit). — Demi: J. REITMANN. — Arriè-
res : F. KURKA (gauche); F. FRANCK (droit).
— Gardien de but: V. ANKRT.

Gréce. — Avants: G. CHALKIOPOULOS (gau-
che); A. ASSIMACOPOULOS (centre); A. THEO-
DORAKIS (droit). — Demi: D. VASSILOPOU-
LOS. — Arrières :
LOUDIS (droit).

P. PSYCHA (gauche); N. CA-
— Gardien de but: N. BALTA-

ZZI-MAVROCORDATO.

Arbitre: E. BERGWALL (Suéde.). — Chronomé-
treur :
D.

W. LINTERN (G.-Br. — Juges de buts:
THIBOR-KELLER (Hong.); A. FOULON

(Fran.).

—    —



LE WATER-POLO (ELIMINATOIRES)

Le gardien de but  hongrois
sauve en corner au cours du
match Hongrie-Grande-Breta-
gne,  remporté par la  Hon-
grie, par 7 buts à 6, aprés
trois prolongations.

Pendant le match Tchéco-Slovaquie-Grèce remporté par la Tchéco-
Slovaquie par 6 buts à I. — Les avants Tchéco-Slovaques passent
à l’attaque.

G. BLITZ marque le but qui assure la victoire de la Belgique sur les
Etats-Unis et la 2e place du tournoi.

Le gardien de but suédois à l’ouvrage dans le match
Etats-Unis-Suéde qui, remporté par les Etats-Unis par
3 buts à 2, détermine la 3e place du tournoi.

—    —



QUARTS DE FINALES Formation des équipes Demi : H. KLEMPFNER. — Arrières : F. KURKA
(gauche); F. FRANCK (droit). — Gardien de but :
V. ANKRT.Belgique. — Avants : J. CLUDTS (gauche) ; J.

P. VERMETTEN (centre); P. DEWIN (droit). —
Demi : G. BLITZ. — Arriéres : G.  FLEURIX
(gauche); P. GAILLY (droit). — Gardien de but :
A DURANT.

(QUATRE MATCHES)

Match No 7 — Réunion No 248 Ordre des buts marqués

Mardi 15 Juillet, a 10 h. 30 PREMIÈRE MI-TEMPS: Ier P. DEWIN (Belg.); 2e

P. DEWIN (Belg.) ; 3e P. DEWIN (Belg.). —
SECONDE MI-TEMPS : 4e P. DEWIN (Bel.); 5e  J. PLE-
TINCX (Bel.) ; 6e J. HORA, (T-Slo.).

SUEDE bat ESPAGNE, 9 buts à 0

Cette rencontre se déroula toute à l’avantage des
joueurs suédois, tandis que les représentants espa-
gnols se montrérent au-dessous de leur valeur.

Trés supérieure à sa rivale, la Suéde, dont les
joueurs étaient à la fois scientifiques et puissants,
conduisait le jeu à sa guise et augmentait d’autant
plus facilement son avance que, sur un mouvement
en tous points regrettable, un des équipiers espa-
gnols abandonnait le match.

Les Suédois, qui menaient, au repos, par 5 buts
à rien, l’emportaient finalement par 9 buts à rien.

Hongrie. — Avants: F. KESERU (gauche); J.
VENK (centre); J. VERTESI (droit). — Demi: L.
KESERU. — Arriéres : M. HUMONNAI (gauche) ;
T.  FAZEKAS (droit ) .  — Gardien de but:  E.
BARTA.

Officiels

Officiels

Arbitre: N.-E. GILBERT (G.-Br.). — Chronomé-
treur : W.-T. LINTERN (G.-Br.) — Juges de buts:
A.-B. ORTIS (Espa.); S. WALLBAUM (Suéde).Arbitre: N.-E. GILBERT (G.-Br.). — Chronomé-

treur : Dr FRETTE (Fran.). — Juges de buts: A.
FOULON (Fran.) ; A.-B. ORTIS (Espa.).

Match No 12 — Réunion No 251

Mercredi 16 Juillet, a 17 h.

FRANCE bat SUEDE, 4 buts à 2
Match No 10 — Réunion No 249

Formation des équipes
Mardi 15 Juillet, a 17 h.

Suède. — Avants. N. BACKLUND (gauche) ;
K. ANDERSSON (centre); E. ANDERSSON (droit)

— Demi : O. PERSSON, — Arriéres: W. ANDER-
SON (gauche); M. NORBERG (droit). — Gardien
de but: F. NAUMAN.

La seconde demi-finale entre la Suède et la
France, portée au programme de la même réunion,
fut beaucoup plus intéressante et plus disputée
que la précédente.

La premiére mi-temps donnait lieu, entre les
deux équipes, à une rencontre des plus égales,
les Suédois ouvraient la marque grâce à un shoot
de N. BACKLUND, mais MAYAUD parvenait à
égaliser avant le repos. La défense française, et
principalement le gardien de but DUJARDIN, se
distinguait au cours de cette partie qui, dans son
début surtout, fut une des plus belles et les plus
égales du meeting.

Dans la seconde reprise, le jeu devenait plus dur
et obligeait l’arbitre à pénaliser certains joueurs.
La France prenait d’abord l’avantage, grâce à
DESMETTRE. mais la mise hors de l ’eau de
RIGAL et de MAYAUD permettait à K. ANDERS-
SON d’égaliser à nouveau la Suéde, malgré les
efforts désespérés de la défense française pour
conserver son avantage. Une nouvelle offensive
brillamment lancée par les services de ses arriéres
permettait pourtant à la France de s’assurer à
nouveau l’avantage et d’ajouter à son actif, avant
le coup de sifflet final, deux nouveaux buts, réa-
lisés par A. MAYAUD et par DESMETTRE.

FRANCE bat HOLLANDE, 6 buts à 3

Ce match fut longtemps indécis et donna lieu
à une partie souvent égale. La premiére mi-temps,
captivante au possible, se terminait par le résul-
tat de 3 buts à 3.

Dans la seconde reprise, et suivant en cela la
tactique qu’elle avait employée contre les Etats-
Unis, la France forçait encore l’allure et marqait
3 nouveaux buts, alors que la Hollande ne pouvait
augmenter son score. Au cours de cette mi-temps,
la France démontrait assez nettement sa supério-
rité et réalisait certainement quelques-unes des
plus belles phases de jeu auquel le tournoi olym-
pique devait donner lieu.

Les buts de cette rencontre avaient été marqués
par  DESMETTRE 3 , PADOU, RIGAL,  e t
MAYAUD, pour la France, G. BOHLANDER et
BOKHOVEN, pour la Hollande.

Espagne. — Avants : J. FONTANET (gauche) ;
E. GRANADOS (centre); L. GIBERT (droit). —
Demi: M. BASTE. — Arriéres: J. PUIG (gau-
che); F. GIBERT (droit). — Gardien de but:
J. CRUELLS.

Officiels

Arbitre: A. DELAHAYE (Belg.). — Chronomé-
treur : G.-H. LEITCH (Irl.). — Juges de but:
T. CERNIK (T.-SI.). A. FOULON (Fran.).

Match No 8 — Réunion No 248

Mardi 15 Juillet, a 11 h. 15
Formation des équipes

TCHECO-SLOVAQUIE bat IRLANDE, 4 buts à 2

Cette rencontre, bien que plus égale, ne fut à
vrai dire que de qualité moyenne. Par suite de
l’inefficacité des joueurs irlandais devant les buts,
ce macht revenait assez facilement à la Tchéco-Slo-
vaquie. A la mi-temps, les Tchéques menaient par
2 buts à rien.

France. — Avants: R. DESMETTRE (gauche) ;
A. MAYAUD (centre); A. DEBORGIE (droit). —
Demi: H. PADOU. — Arrières: G. RIGAL (gau-
che); N. DELBERGHE (droit). — Gardien de but:
P DUJARDIN. Formation des équipes

Hollande. — Avants: J. KOHLER (gauche) ;
BOHLANDER (centre) ; W BOKHOVEN

(droit). — Demi: A. VAN SENUS Arriéres: F.
BOHLANDER (gauche); I. DEN BOER (droit). —
Gardien de but: K. STRUYS.

France. — Avants: R. DESMETTRE (gauche);
A. MAYAUD (centre); A. DEBORGIE (droit). —
Demi : H. PADOU. — Arriéres: G. RIGAL (gau-
che); N. DELBERGHE (droit). — Gardien de but :
P. DUJARDIN.

Formation des équipes

Tchéco-Slovaquie. — Avants: B. NEMENYI (gau-
che); H. KLEMPFNER (centre); J. TOMASEK
(droit). — Demi: J. REITMANN. — Arriéres:
F. KURKA (gauche); F. FRANCK (droit). —
Gardien de but: V. ANKRT.

Officiels
Première mi-temps : Ier N. BACKLUND (Suéde);

2e A. MAYAUD (Fran.). — DEUXIÈME  MI-TEPS : 3e

DESMETTRE, (Fran.) ; 4e K. ANDERSSON (Suè-
de); A. MAYAUD (Fran.); 6e R DESMETTRE
de but: F. NAUMAN.

Arbitre : A. INGLIS (G.-Br.). — Chronométreur :
W.-I. LINTERN (G.-Br.). — Juges de buts: D.
THIBOR-KELLER (Hongr.); ACKLEY (G.-Br.).Irlande. — Avants: C. FAGAN (gauche) ; J.

BECKETT (centre) ; N.  PURCELL (droit) .  —
Demi: M. O’CONNOR. — Arriéres: C. BARRETT
(gauche); J. BRADY (droit). — Gardien de but :
J CONVERY. DEMI-FINALES

Ordres des buts marqués

Officiels
Première mi-temps Ier N. BACKLUND (Suède);

2e A. MAYAUD (Fran.). — DEUXIÈME MI-TEMPS: 3e

DESMETTRE (Fran.); 4e K. ANDERSSON (Sué-
de); A. MAYAUD (Fran.); 6e R. DESMETTRE
(Fran.).

Officiels

(DEUX MATCHES)

Match No II — Réunion No 251Arbitre : P. BEULQUE (Fran.). — Chronemé-
treur : V. BOIN (Belg.). — Juges de buts: S.
WALLBAUM (Suède) ; ROMBAUT (Belg.). Mercredi 16 Juillet, a 16 h. 30

BELGIQUE bat TCHECO-SLOVAQUIE, 5 buts à 1 Arbitre: A. INGLIS (G.-Br.). — Chronométreur :
V. BOIN (Belg.). — Juges de buts: W.-T. LIN-
TERN (G.-Br.). ; D. THIBOR-KELLER (Hong.).

Match No 9 — Réunion No 249 La premiére demi-finale fut moins attrayante
qu’on se plaisait à l’espérer de la part de la Bel-
gique, qui fut loin de rééditer la belle exhibition
qu’elle avait fournie la veille contre la Hongrie.
P. DEWIN parvenait pourtant, au cours de la
premiére teprise, à marquer 3 buts pour ses cou-
leurs, auxquels deux autres buts, réussis par DE-
WIN et J. PLETINCX, venaient s’ajouter dans

la seconde mi-temps. Dans les derniéres minutes
de jeu, et alors que plusieurs équipiers de Belgique
étaient sortis de l’eau par l’arbitre, la Tchéco-Slo-
vaquie dominait à son tour et parvenait à sauver
l’honeur grâce à un shoot de J. HORA.

Mardi 15 Juillet a 16 h. 15

FINALEBELGIQUE bat HONGRIE, 7 buts à 2

Malgré le net écart de but séparant les deux
équipes au coup de sifflet final, cette rencontre
-fut certainement l’une des plus attrayantes des
quarts de finales.

Au début, l’avantage fut en faveur des Hongrois,
qui rentraient le premier but, mais les Belges
égalisaient bientôt, grâce à DEWIN, et pre-
naient l’avantage avant le repos à la suite d’un
shoot de CLUDTS.

Dans la seconde reprise, l’équipe belge, con-
duisant remarquablement sa partie, parvenait à
réussir 5 nouveaux buts (DEWIN 4 et FLEURIX
I) à I (L. KESERU).

La netteté avec laquelle la Belgique avait rem-
portée cette victoire sur les vainqueurs de l’Angle-
terre faisait grande impression et prédisposait
cette équipe comme une des favorites de la com-
pétition.

Match No 13 — Réunion No 253

Jeudi 17 Juillet, a 16 h. 30

FRANCE bat BELGIQUE, 3 buts à 0

La finale du tournoi olympique, qui met-
tait aux prises la Belgique et la France, se disputa
un jeudi et n’attira certes pas la grande foule,
qui aurait certainement envahi le stade, si cette
grande finale s’était disputée le dimanche. C’est
un des gros inconvénients du systéme Bergwali
qui crée l’obligation de disputer le match qui four-
nit le vainqueur bien avant la fin du meeting.

L’équipe de France, confirmant la brillante con-
dition dont elle avait fait preuve dans les ren-
contres précédentes, s’assura dans ce match la vic-
toire et le titre.

Formation des équipes

Belgique. — Avants: J. THIRY (gauche); J.-P.
VERMETTE ( centre); P. DEWIN (droit). —
Demi: J. PLETINCX. — Arriéres: G. FLEURIX
(gauche); P. GAILLY (droit). — Gardien de but:
A. DURANT.

Tchéco-Slovaquie. — Avants : B. NEMEYI
(gauche) ; J . HORA (centre); F. VACIN (droit. —

—    —



Tableau Synoptique des  Résultats du Tournai de Water-Polo

63 —    —



La première mi-temps, longtemps égale, donnait
lieu à un jeu vite, sec, et particuliérement serré, qui
resta longtemps sans résultat, juste avant le re-
pos pourtant, sur le coup franc, à l’avantage de
PADOU, ce dernier servait DESMETTRE, qui
ouvrait la marque pour la France.

Dans la seconde reprise, la France dominait
beaucoup plus nettement encore, réussissait un se-
cond but par R. DESMETTRE, puis un troisième
par PADOU, après une phase de jeu en tous points
magnifique,
à rien.

et triomphait finalement par 3 buts

Demi : O HORS. — Arrières : G. SCHROTH
(gauche); G. MITCHELL (droit). — Gardien de
but: F. LAUER.

Ordre des buts marqués

Première mi-temps: Ier P. DEWIN (Belg.). —
Deuxième mi-temps : 2 e  P .  DEWIX (Be lg . ) ;  3 e

A. AUSTIN (E.-U.).
Officiels

Arbitre : F. BERGWALL (Suède). — Chronomé-
treur : Dr FRETTE (Fran.). — Juges de buts:
T. CERNIK (T.-Slo) ; E. CONORD (Fran.).

Hollande. — Avants : J. KOHLER (gauche); G.
BOHLANDER( centre) ; W. BOKHOVEN (droit).
— Demi: A. VAN SENUS. — Arrières: F. BOH-
LANDER (gauche) ; J. DEN BOER (droit). —
Gardien de but: K. STRUYS.

Officiels

Arbitre: E. BERGWALL (Suède.). — Chronomé-
treur : W.-I. LINTERN (G.-Br.). — Juges de buts:
A. FOULON (Fran.); KOMIADY (Hong.).

ATTRIBUTION

DE LA TROISIEME PLACE

Formation des équipes

France. — Avants: R. DESMETTRE (gauche) ;
A. MAYAUD (centre); A. DEBORGIE (droit). —
Demi : H. PADOU. — Arrières : G. RIGAL (gau-
che); N .DELBERGHE (droit). — Gardien de but :
P. DUJARDIN.

(TROIS MATCHES)

Match No  18 — Réunion No 257

Samedi 19 Juillet, a 17 h. Match N0 14 — Réunion No 254Belgique. — Avants: J. CLUDTS (gauche); J.-P.
VERMETTEN (centre); P. DEWIN (droit). —
Demi:  G.  BLITZ.  — Arrières:  G.  FLEURIS
(gauche); P. GAILLY (droit). — Gardien de but :
A DURANT.

BELGIQUE bat ETATS-UNIS, 2 buts à 1 Vendredi 18 Juillet, a 10 h. 30

Le match décisif pour la deuxiéme place qui, par
suite des rencontres disputées, mettait aux prises
la Belgique et les Etats-Unis, donna lieu à deus

rencontres qui se terminèrent toutes deus par le mê-
me résultat. Le premier match fut donné à rejouer,
sur faute de l’arbitre omettant de siffler une remise
en jeu, après un arrêt motivé par la blessure d’un
joueur belge, VERMETTEN, et dont la rentrée
dans le jeu avait donné lieu à un but. L’équipe
de Belgique joua de malchance au cours de ce
match.

Aprés une premiére mi-temps égale, au cours
de laquelle aucune des deux équipes ne pouvait
s’assurer à marquer, l’équipe de Belgique l’emporta
en seconde mi-temps par 2 buts (CLUDTS et
BLlTZ) à 1.

HONGRIE bat TCHECO-SLOVAQUIE, 7 buts à 0

Le premier match comptant pour l’attribution de
la troisiéme place, fut disputé entre la Hongrie
et la Tchéco-Slovaquie, alors qu’on ignorait encore
les nations qui resteraient qualifiées pour se dis-
puter la troisième place, et afin de décongestionner
le tournoi qui menaçait de dépasser la durée prévue.

Ainsi qu’il était prévu, l’équipe de Hongrie fai-
sait preuve sur sa rivale d’une assez nette supé-
riorité et, malgré la bonne forme montrée par le
gardien de but adverse, l’emportait finalement par
7 buts à rien, après avoir mené au repos par
3 buts à rien.

Formation des équipes

Ordre des buts marqués

Première mi-temps. — Ier R. DESMETTRE (Fran.).
— Deuxième mi-temps: 2e R. DESMETTRE (Fran);
3e H. PADOU (Fran.).

Officiels

Arbitre: A. INGLIS (G.-Br.). — Chronométreur :
W.-I. LINTERN (G.-Br.). — Juges de buts: E.
BERGWALL (Suède) ; KOMIADY (Hong.).

ATTRIBUTION

DE LA SECONDE PLACE
Formation des équipes Hongrie. — Avants : F. KESERU (gauche) ; J.

VENK (centre); L. HOMONNAI (droit). — Demi:
L,. KESERU. — Arriéres: M. HOMONNAI (gau-
che) ; T. FAZEKAS (droit). — Gardien de but.
E. BARTA.

Belgique. — Avants : J. CLUDTS (gauche);
J.-P. VERMETTEN (centre); G. BLITZ (droit).
— Demi : J. PLETINCX. — Arriéres : G. FLEU-
RIS (gauche) ; P. GAILLY (droit). — Gardien de
but: A. DURANT.

(QUATRE MATCHES)

Match No  15 — Réunion No 255
Tchéco-Slovaquie. — Avants: B. NEMENYI (gau-

che) ;  J .  REITMANN (centre) ;  J .  TOMASEK
(droit). — Demi: Il. KLEMPFNER. — Arriéres:
F. KURKA (gauche); F. FRANCK (droit). —
Gardien de but: V. ANKRT.

Vendredi 18 Juillet, a 16 h. 30
Etats-Unis. — Avants J. NORTON (gauche);

H. VOLLMER (centre); A. AUSTIN (droit). —
Demi. G. MITCHELL. — Arrières : G. SCHROTH
(gauche): O. HORN (droit). — Gardien de but:
F. LAUER.

BELGIQUE bat SUEDE, 4 buts à 3

Les matches de classement, pour déterminer
les places d’honneur du tournoi olympique, com-
mencèrent par la rencontre Belgique-Suéde, qui
donna lieu à une fort belle partie.

Ce match fut dur et pénible, le jeu fut heurté
de part et d’autre, les belges parvinrent pourtant
à s’assurer un léger avantage et l’emportérent fina-
lement par 4 buts (DEWIN 3, VERMETTEN 1)
à 3 (K. ANDERSSON 2 et BACKLUND I).

Officiels

Ordre des buts marqués Arbitre: A. DELAHAYE (Belg.). — Chronomé-
treur : W.-I. LINTERN (G.-Br.). —  JUGES DE BUTS:
A.-P. ORTIS (Espa.) S. WALLBAUM (Suède).Première mi-temps : Aucun but de marqué. —

Deuxième mi-temps : Ier J. CLUDTS (Belg). ; 2e

J NORTON (E.-U.); 3e G. BLITZ (Belg.).

Officiels Match  No 17 — Réunion No 257Formation des équipes
Arbitre: E. BERGWALL (Suède). — Chronomé-

treur: W.-I.  LINTERN (G.-Br.) .  — Juges  de
buts: A. FOULON (Fran.) A.-B. ORTIS (Espa.).
NOTA. — Ce match fut annulé par le Jury et
rejoué sous le No 19, le dimanche 20 juillet.

Samedi 19 Juillet, a 16 h. 30Belgique. — Avants: J. CLUDTS (gauche); J.-P.
VERMETTEN (centre); P. DEWIN (droit). —
Demi : G. BLITZ. — Arrières : G. FLEURIX
(gauche); P. GAILLY (droit). — Gardien de but:

 A DURANT.

SUEDE bat HONGRIE, 4 buts à 

Cette avant-dernière rencontre du tournoi, qui
devait fournir l’adversaire des Etats-Unis pour la
place de troisième, donna lieu à une rencontre
longtemps égale dans laquelle les Hongrois joué
rent vraiment souvent de malchance. Aprés
une mi-temps asez nettement à l’avantage des
vainqueurs de la Grande-Bretagne, le repos arri-
vait alors que chacune des deux équipes comp-
tait un but.

Suéde. — Avants: N. BACKLUND (gauche); K.
ANDERSSON (centre) ;
— Demi: O. PERSSON.

E. ANDERSON (droit).
— Arriéres: W. ANDER-

SON (gauche); M. NORBERG (droit). — Gardien
de but: F. NAUMIAN.

Match No 19 — Réunion No  258

Dimanche 20 Juillet, a 10 h. 30

BELGIQUE bat ETATS-UNIS, 2 buts à 
Dans la seconde reprise les Suédois, profitant

de la mise hors de l'eau d’un joueur hongrois,
prenaient le meilleur et l’emportaient finalement,
quelque peu de chanceusement, par 4 buts à rien.

Officiels
Le Comité d’appel de la Fédération Interna-

tionale ayant décidé de faire rejouer le match pré-
ci-dent, la Belgique fut dans l’impossibilité de
rasembler ses meilleurs joueurs, dont quelques-
uns avaient déjà rejoint leur pays. Dans ces con-
ditions, les Belges n’alignérent qu’une équipe mixte.

Match N o  16  — Réunion N o  255

Vendredi 18 Juillet, a 17 h.

Malgré la vitesse des Américains, la Belgique
confirmait son résultat de la veille s’assurant la
victoire par 2 buts (DEWIN) à I (AUSTIN).

Formation des équipes

Arbitre: P. BEULQUE (Fran.). — Chronomé-
treur: W.-T. LISTERN (G.-Br.). — Juges de buts:
ODETTI (Ital.) T. CERNIK (T.-Slo.).

Suède. — Avants: N. BACKLUND (gauche) ;
K. ANDERSSON (centre); E. ANDERSON (droit).
— Demi: O. PERSSON. — Arrières: W. ANDER-
SON (gauche) ; M. NORBERG (droit). — Gardien
de but : F. NAUMAN.Formation des équipesETATS-UNIS battent HOLLANDE, 4 buts à 2

Belgique. — Avants : J. CLUDTS (gauche) ;
G. BLITZ (centre); P. DEWIN (droit). — Demi:
J. PLETINCX. — Arrières: M. BLITZ (gauche);
J. DE COMBE (droit). — Gardien de but: A. DU-
RANT.

Cette partie se déroula toute à l’avantage des
Etats-Unis, dont les joueurs dominèrent leurs adver-
saires par la vitesse et marquérent successivement
4 buts contre 2 à la Hollande, ces deux derniers
étaient réussis dans les dernières minutes de la
seconde mi-temps.

Hongrie. — Avants : F. KESERU (gauche); J.
VENK (centre) ; L. HOMONNAI (droi,). — Demi :
L. KESERU. — Arriéres: M. HOMONNAI (gau-
che); T. FAZEKAS (droit). — Gardien de but:
E. BARTA.

Etats-Unis. — Avants : A. AUSTIN (gauche) ;
H. VOLLMER (centre); J. NORTON (droit). —
Demi : G. SCHROTH. — Arriéres : G. MITCHELL
(gauche); O. HORN (droit). — Gardien de but:
F. LAUER.

Officiels
Formation des équipes

Arbitre: HUDSON (G.Br.). — Chronométreur :
V. BOIS (Belg.). — Juges de buts: M. BRUN
(Fran.) ; E. CONORD (Fran.).

Etats-Unis. — Avants: A. AUSTIN (gauche) ;
H. VOLLMER (centre); J. NORTON (droit). —

—    —



LE WATER-POLO (FINALE)

Pendant la Finale remportée par
la France sur la Belgique par
3 buts à rien, P. Dujardin pare
un shoot de P. Vermetten.

Un bel arrêt du gardien de but français P. Dujardin.

P. Vermetten (bonnet blanc) et H. Padou (bonnet bleu)
aux prises.

L’Equipe de Belgique clessèe seconde du tournoi de water-polo. —
Assis : De gauche à droite : J. Cludts, P. Vermetten, P. Dewin. —
Debouts: G. Fleurix, A. Durant, G. Blitz, P. Gailly.

—    —



Match No  20 — Réunion No  259

Demanche 20 Juillet, a 17 h.

ETATS-UNIS battent SUEDE, 3 buts à 2

Le dernier macht du tournoi olympique de wa-
ter-polo, entre les Etats-Unis et la Suéde, et dont
la troisiéme place était l’enjeu, se disputa au
cours de l’ultime réunion de la Grande Semaine de
Natation, entre les Etats-Unis et la Suède.

La vitesse l’emportait, au cours de cette partie,
sur la précision comme la science, et l’équipe
américaine, qui comptait dans ses rangs le fameux
WEISMULLER, gagnait finalement par 3 buts
(SCHROTH, AUSTIN et  H.  VOLLMER) à 2
(N. BACKLUND et K. ANDERSON).

Formation des équipes

Etats-Unis. — Avants: A. AUSTIN (gauche);
J. WEISMULLER (centre); H. VOLLMER (droit).
— Demi : G. SCHROTH. — Arriéres : G. MIT-
CHELL (gauche); 0. HORS (droit). — Gardien
de but: F. LAUER.

Suéde. — Avants: N. BACKLUND (gauche) ;
K. ANDERSSON (centre); E. ANDERSON (droit).
— Demi: O. PERSSON. — Arriéres: O. WICTO-
RIN (gauche); M. NORBERG (droit). — Gardien
de but: F. NAUMAN.

—    —

Ordre des buts marqués

Première mi-temps: Ier G. SCROTH (E.-U); 2e

N. BACKLUND (Suéde); 3e A. AUSTIN (E.-U.). —
Deuxième mi-temps:  4e  H. VOLLMER (E.-U.) ;
5e K. ANDERSSON (Suède).

Officiels

Arbitre : W.-I. LINTERN (G.-Br.). — Chronomé-
treur: V. BOIS (Belg.). — Juges de buts: H.
COHEN (Belg.); M. BRUS (Fran.).

CLASSEMENT DES NATIONS
Iere FRANCE, 10 points. — 2e BELGIQUE,

5 points. — 3e ETATS-UNIS, 4 points.

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES
1896 Athènes, Pas disputé.

1900 Paris, GRANDE-BRETAGNE.

1904 Saint-Louis, Pas disputé.

1908 Londres, GRADE - BRETAGNE : C.-S
SMITH (gardien de but), G. NEVINSON
et G. CORSET (arrières), T. THOULD
(demi), G. WILKINSON, P. RADMILO-
VIC, C.-G. FORSYTH (avant).

1912 Stockholm, GRANDE-BRETAGNE : SMITH
(gardien de but), THOMSON, CORNET,
BUGBEE (arrières), EDWIN HILL (demi),

WILKINSON, RADMILOVIC, BENTHAM
(avants).

1916 S’a pas eu lieu.

1920  Anvers, G R A N D E - B R E T A G N E    C.-S.
SMITH (Gardien de but), N.-M. PURCELL
et C.  JONES (arrières) ,  C.  BUGBEE

(demi), W. DEAN, P. RADMILOVIC et
W. PEACOCK (avants.)

1924 Paris, FRANCE: (P. DUJARDIN (gardien
de but), G. RIGAL et N. DELBERGHE
(arriéres), H. PADOU (demi), R. DESMET-
TRE,  A .  MAYAUD  e t  A .  D EBO RG IE
(avants).



PENTATHLON MODERNE
Du Samedi 12 au

Jeudi 17 Juillet 1924

2. FRANCE

1. SUÈDE

1 Epreuve

No 106

3. FINLANDE

CLASSEMENT GÉNÉRAL DES NATIONS

EPREUVE No
106

Ier B.-S.-G. LINDMAN
Suéde

2e G.-P.-W. DYRSSEN 3e B. UGGLA
Suéde Suéde

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
Entré dans le programme olympique de 1912

seulement, ce concours se rapportant à 5 sports
différents, comprend le; cinq épreuves suivantes :

TIR : 20 balles en 4 séries de 5, au revolver
ou au pistolet, sur silhouette à 25 métres.

NATATION: 300 métres, nage libre.
ESCRIME : épée de combat.
SPORTS EQUESTRES : 5.000 métres.
ATHLETISME : cross-country de 4.000 métres.
Le résultat final du concours est décidé en addi-

tionnant les places obtenues dans chacune des
cinq épreuves.

M. le Commandant HECTOR
Président de la Commission Technique du C. O. F.

En raison de la diversité des épreuves, elles
durent être disputées en des endroits différents:
le Tir à Versailles; la Natation au Stade nautique
des Tourelles; l’Escrime à Colombes, ainsi que le
Cross-Country, et les Sports Equestres à Fontai-
nebleau.

Sur 41 engagés, il n’y eut que trois forfaits.
Donc 38 partants, représentant II nations: la
Suisse et l’Argentine étant forfait. Lot composé en
majeure partie d’officiers. Age moyen : 30 ans. Le
vainqueur, le Suédois LINDMAN, n’avait que
25 ans. Comme à Anvers, où elle avait pris les
quatre premiéres places, la Suède fit montre d’une
écrasante supériorité. Elle ne s’adjugea cette fois
que les trois premiéres places. Mais son 4e homme
se classe néanmoins Ioe, c’est-à-dire en trés bon
rang.

Commission Technique
de Pentathlon Moderne

du Comité Olympique Français.
Président : M. le Commandant HECTOR.
Secrétaire : M. le Capitaine PERRODON.
Members : MM. E.-G. DRIGNY.

R. LACROIX.
P. LE CESNE.
F. LERMUSIAUX.
P. PORTEFIN.

—    —



CALENDRIER DES RÉUNIONS Les Recettes et les Spectateurs du Pentathlon Moderne
à l’Hippodrome du GRAND PARQUET, à Fontainebleau

CROSS-COUNTRY ÉQUESTRE — Réunion No 285 — Mercredi 16 Juillet 1924

TERRAIN DÉSIGNATION PHASE

Ire Journée. — Samedi 12 Juillet.
Après-midi. — Réunion no 283

Stand de Versailles Tir ))

2e Journée. — Lundi 14 Juillet.
Réunion no 246

Piscine des Tourelles Natation ))

3e Journée. — Mardi 15 Juillet
Après-midi. — Réunion no

284

Stade de Colombes Escrime ))

4e Journée. — Mercredi 16 Juillet.
Aprés-midi. — Réunion no 285

Fontainebleau Equitation ))

5e Journée. — Jeudi 17 Juillet.
Aprés-midi. — Réunion no 286

Stade de Colombes Athlétisme ))

Etat des Engagés et des Participants

au Pentathlon Moderne, par Nations
Les quatre autres épreuves du Pentathlon Moderne n’ont pas fait l’objet de réunions spéciales.

Ces épreuves ont été incorporées dans le programme des réunions Nos 246 (Natation), 283 (Tir), 284
(Escrime) et 286 (Cross-Country pédestre au Stade de Colombes).

NATIONS

Argentine . . . . . . . . . . . . . . .
Belgique. . . . . . . . . . . . . . . . .
Danemark . . . . . . . . . . . . . . . .
Etats-Unis . . . . . . . . . . . . . . .
Finlande . . . . . . . . . . . . . . . . .
France . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Grande-Bretagne . . . . . . . . .
Hollande . . . . . . . . . . . . . . . .
Italie . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Norvége . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Suéde . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Suisse . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Tchécoslovaquie . . . . . . . . . .

ESGAGÉS PARTICIPANTS

0
4
3
4
3
4
4
4
4
2
4
0
2

38

I
4
3
4
3
4
4
4
4
2
4
2
2

41

RESULTATS PARTICULIERS A CHAQUE EPREUVE

I.- TIR A LA CIBLE CLASSEMENT
Vitesse à 25 métres

Disputée au STAND DE VERSAILLES

Samedi 12 Juillet 1924. — Réunion No 283

REGLEMENT

I. O.-P. OLSEN, Dane., 20 balles placées, 186
points.

2. H.-J.-C. JENSEN, Dane., 20 balles Placées,
183 points (barrage : 10/6).

3. C.-V.-G. ARMAN, Suèd., 20 balles Placées,
183 points (barrage: 10/5).

4. I. DURANTHON, Fran., 20 balles placées,
182 points (barrages: 10/5, 9/13).

5. E. HARMON, E.-U., 20 balles placées, 182
points (barrages : 10/5, 9/12).

6. C.-A.-M. STOFFELS, Holl., 20 balles placées,
180 points.

7. B.-G. UGGLA, Suéd., 20 balles Placées, 177
points.

8. R.-J. DIGNON, Fran., 20 balles placées, 174
points.

9, B.-S.-G. LINDMAN, Suèd., 20 balles Placées,
170 points.

10. D. TURQUAND YOUNG, G.-Br., 20 balles
placées, 168 points.

II. B.-J. SOMMA, Holl., 19 balles placées, 172
points.

12. M.-E.-W. CHRISTENSEN, Dane., 19 balles
placées, 170 points (barrage: 10/6).

13. V.-E. BREMER, Finl., 19 balles placées,
170 points (barrage: 10/5).

14. G. BARE, E.-U., 19 balles placées, 169 points.
15. L. KNUDTZON’, Norv., 19 balles placées,

167 points.
16. F.-B. BARTON, G.-Br., 19 balles Placées,

165 points.
17. H. AVELLAN, Finl., 19 balles placés, 164

points (barrages : 10/2, 9/9, 8/7).
18.) O. SMITH, Norv., 19 balles placées, 164

points (barrages: 10/2, 9/9, 8/6).
19. E.-A. HAGELBERG, Finl., 18 balles placées.

163 points.
20. G.-P.-W. DYRSSEN, Suéd., 18 balles placées,

160 points.
21. L.-L.-A. BUFFIN, Belg., 18 balles placées,

156 points.
22. CH. TONNET, Holl., 18 balles placées,

154 points.
23. K.-J. VAN DEN BRANDELER, Holl., 18

balles placées, 146 points.
24. G. VIKINS, G.-Br., 17 balles placées, 144

points.
25. J.-M.-E. DE WYKERSLOOTH DE ROO-

YESTEYN, Belg., 17 balles placées, 140 points
(barrages : 10/2, 9/6).

Total. . . . .  . . . .

LISTE DES ENGAGÉS
Engagés Participants

— —
Nations  . . . . . . . . . . .. 13 11
Individuels. . . . . . . . . . . . 41 38

Argentine. — E.-R. THOMPSON, N. Partt.
Belgique. — L.-L.-A. BUFFIN, 29 ans, N. Cl.

— J.-M.-E. DE WYKERSLOOTH DE ROOYES-
TEYN, 28 ans, N. Cl. — HULSMANS, 26 ans,
N. Cl. — J.-L.-M. VAN LOOCKE, 25 ans, N. Cl.

Danemark. — M.-E. W. CHRISTENSEN. 25
ans, N. Cl. — H.-J-C. JENSEN, 28 ans, classé
6e. — O.-P. OLSEN, 30 ans, N. Cl.

Etats-Unis. — G. BARE, 25 ANS, N Cl. — E.
HARMON, 30 ans, N. Cl. — F. PITTS, 26 ans.
N. Cl. — D. SCOTT, 30 ans, N. Cl.

Finlande. . H. AVELLAN, 32 ans, classé 5e. —
V.-E. BREMER, 25 ANS, n. Cl. — E.-A. HAGEL-
BERG, 29 ans, N. Cl.

France, — M.-L.-G. DE TOURNEMIRE, 23 ans,
N. Cl. — R.-J. DlGNON, 30 ans, N. Cl. — I.
DURANTHON, 27 ans, cIassé 4e. — J. LEVA-
VASSEUR, 32 ans, N. CI.

Grande-Bretagne, — F.-B. BARTON, 24 ans. S.
Cl. — B.-G. HORROKS, 28 ans, N. Cl. — D.
TURQUAND YOUNG, 20 ans, N. CI. — J. VO-
KINS, 28 ans, N. Cl.

Hollande. — B.-J. MOMMA, 27 ans, N. Cl. —
C.-A.M. STOFFELS, 31 ans. N. CI. — C. TON-
NET, 22 ans, N. CI. — K.-J. VAN DEN BRAN-
DELER, 36 ans, N. Cl.

Italie. — O. CHIESA, 31 ans. N. Cl. — E.
CORRADI, 31 ans, N. Cl. — G. MICHELI, 36
ans, N. Cl. — G. PASTA, 31 ans, N. Cl.

Norvége. — L. KNUDTZON, 29 ans, N. C.
— O. SMITH, 26 ans, N. Cl.

Suéde. — C.-V.-G. ARMAN, 30 ans, N. Cl. —
C.-P.-W. DYRSSEN, 33 ans, classé 2e. — B.-S.-G.
LINDMAN, 25, ans, Champion olympique. — B.-G.
UGGLA, 34 ans, classé 3e.

Suisse. — E. ARBENZ, N. Part. --- H. GUISAN,
N. Part.

Tchécoslovaquie. — J. LEPIERE, 27 ans, N. Cl
— K. TUMA, 39 ans, N. Cl.

I. — Arme : revolver ou pistolet quelconques à
hausse et mire ouvertes (suppression de toute
crosse spéciale, crosse orthopédique). Détente

accélérée interdite.
Munitions à douilles

de cartouches en
métal.

2. — Nombre de coups:
20 coups en 4 sé-
ries de 5 coups. 2
coups d’essai.

3. — But : Figure (à
zones) de 1 m. 63
de hauteur.

4. — Position initiale :
bras étendu vers le
bas, la bouche du
canon dirigée vers
le sol, la crosse de
J’arme touchant la
cuisse du tireur.

5. — Feu : Le tir com-
mence au comman-
dement de Feu. A
partir de ce com-
mandement, la sil-
houette paraît pen-
dant 3 secondes,
puis, disparaît 10 se-
condes pendant les-
quelles on peut
recharger. Le feu
continue ainsi jus-

qu'à la fin de la série. Arrét aprés chaque
série pour marquer les coups. Tout coup non
parti pendant l’apparition de la silhouette est
compté comme manqué.

6. — Classement : Le classement est fait d’aprés
le réglement des matches internatinaux.

—  —



26. E. CORRADI, Ital., 17 balles placées, 140
points (barrages : 10/2, 9/5).

27. J.-G. HULSMANS, Belg., 17 balles placées,
140 points (barrage: 9/5).

28. J. LEVAVASSEUR, Fran., 16 balles Placées,
142 points.

29. O. CH CHIESA, Ital., 16 balles Placées, 136
points.

30. J.-L.-M. VAN LOOCKE, Belg., 16 balles
Placées, 134 points (barrage: 10/2).

31. M.-L.-G. DE TOURNEMIRE, Fran., 16
balles placées, 134 points (barrage: 10/1).

32: G. MICHELI, Ital., 16 balles placées, 134
points (barrage : 9/7;).

33. F. PITTS, E.-U., 15 balles Placées, 134
points.

34. D. SCOTT, E.-U., 15 balles placées, 131
points.

35. B.-G. HORROKS, G.-Br., 15 balles placées,
129 points.

36. G. PASTA, Ital., 15 balles placées, 126
points.

37. K. TUMA, T.-Sl., 8 bailes placées, 68 points.
38. J. LEPIERRE, T.-SI., 6 balles placées, 55

points.

II . - NATATION
Course de 300 métres, nage libre

Disputée au STADE DES TOURELLES

Lundi 14 Juillet 1924. — Réunion No 246

REGLEMENT

Les règlements spéciaux de la natation ont été
mis en vigueur, avec cette différence que le concours
a été  divisé en séries et sans finale, le résultat étant
déterminé uniquement par le temps. En cas d’éga-
lité de temps, même chiffre de place. pour l'attribution de la 5e place

CLASSEMENT

I. B.-S.-G. LINDMAN, Suéd., 6e sér., temps:
5 m., 18 s., 3/5.

2. O. CHIESA, 5e sér., temps: 5’ 21” 3/5
3. D. TURQUAND YOUNG, G.-Br., 5e sér.,

temps : 5’ 21” 4/5.
4. G.-P.-W. DYRSSEN, Suéd., 2e sér., temps:

5’ 35” 3/5
5. E.-A. HAGELBERG, Finl., 3e sér., temps:

5’ 41” 1/5.
6. II.

5’ 45” 4/5.
AVELLAN, Finl . ,  4e  sér. ,  temps :

7. V.-E. BREMER, Finl., Ire sér., temps :
5’ 47" 3/5.

8. O. SMITH, Norv., Ire sér., temps: 5’ 58” 4/5.
9. C.-V.-G. ARMAN, Suèd., 3e sér., temps :

5’ 59”.
10. M.-E.-V. CHRISTENSEN, Dane., 2e sér.,

temps : 6’ 2” 25.
II. G. VOKINS, G.-Br., 2e sér., temps: 6’ 2” 4/5,

6’ 3” 2/5.
CH. TONNET, Holl . ,  3 e  sér. ,  temps :

13. J. LEVAVASSEUR, Fran., 5e sér., temps:
6’ 8” 3/5.

ELIMINATOIRES

Lundi 14 Juillet 1924

Réunion No 20414. B.-G. HORROKS, G.-Br., 4e sér., temps:
6’ 12” 1/5.

15. G. BARE, E.-U., Ire sér., temps: 6’ 15” 4/5.
16. J.-L.-M. VAN LOOCKE, Belg., 2e sér.,

temps: 6’ 18”.

6’ 21"
KNUDTZON. Norv.,

1/5. 2e sér., temps :

18. I. DURANTHON, Fran., 4e sér., temps:
6’ 24” 2/5.

19. H.-J.-C. JENSEN, Dane., 5e sér., temps:
6’ 24” 4/5.

20. L.-L.-A. BUFFIN, Belg., 5e sér., temps:
6’ 25’’ 4/5.

21. B.-G.
6’ 30’’ 4/5

UGGLA, Suéd., 5e sér., temps :

22. E. CORRADI, Ital., 3e sér. temps :
6’ 34”  4 /5 .

23. C.-A.-M. STOFFELS, Holl., Ire sér., temps:
6’ 38” 1/5.

F.-B.
6’ 45".

BARTON, G.-Br., 6e sér., temps:

25. F. PITTS, E.-U., 3e sér., temps : 6’ 45” 4/5.
26. J.-G. HULSMANS, Belg., 4e sér., temps:

6’ 49” 4/5.
27. K.-J. VAN DEN BRANDELER, Holl., 6e

sér., temps: 6’ 56” 2/5.
28. K TUMA, T.-Slo., Ire sér., temps: 6’ 58”.
29. M.-L.-G. DE TOURNEMIRE, Fran., 2e sér.,

tamps: 7’ 39” 2/5.
30. B.-J., NOMMA, Holl., 5e sér., temps :

7’ 40” 2/5.
31. J.-M-E. DE WYKERSLOOTH, Belg, 6e

sér., temps: 7’ 41” 3/5.
32.  O.-P.  OLSEN, Dane. ,  4 e  sér. ,  temps :

7’ 43” 3/5.
33. D. SCOTT, E.-U., 6e sér., temps: 7’ 56”.
34. R.-J. DIGNON, Fran., 6e sér.. temps: 8’.

8’ 10”
35 .  G .  MICHELI ,  I ta l . ,  4 e  sér . ,  t emps  :

3/5.
36. G. PASTA, Ital., Ire sér., temps: 8’ 13” 2/5.
37.  E.  HARMOS, E.-U. ,  4e  sér. ,  temps :

8’ 30” 2/5.

38. J. LEPIERE, T.-SI., 3e sér., temps :
8’ 49” 4/5.

B.-S.-G. LINDMAN,
vainqueur du Pentathlon Moderne.

III. - ESCRIME
Disputée au STADE D’ESCRIME de COLOMBES

REGLEMENT

3e C. ARMAN (Suède), 6 assauts victorieux sur
: bat G. Pasta, K. Van den Brandeler, J. de

Wykerslooth de Rooyesteyn, G. Bare, L. Knutzon
et E. Hagelberg; battu par M. Christensen, J.
Levavasseur et B. Horroks.

4e J. LEVAVASSEUR (France), 5 assauts victo-
rieux sur 9 : bat C. Arman, J. de Wykerslooth
de Rooyesteyn, L. Knutzon, B. Horroks et E.
Hagelberg ; battu par M. Christensen, G. Pasta,
K. Van der Brandeler et G. Bare.

5es ex-aequo : K. VAN’ DER BRANDELER (Hol-
lande) et J. DE WYKERSLOOTH DE ROOYES-
TEYN (Belgique), 4 assauts victorieux sur 9.

K. VAN DEN BRANDELER bat J. Levavas-
seur, G. Bare, L. Knutzon et R. Horroks; battu
par M. Christensen, G. Pasta, C. Arman, J. de
Wykerslooth de Rooyesteyn et  E.  Hagelberg
(coup double).

J. DE WYKERSLOOTH DE ROOYESTEYN
bat K. Van den Brandeler, L. Knutzon, B. Hor-
roks et E. Hagelberg ; battu par M. Christensen,
G. Pasta, C. Arman, J. Levavtisseur et G. Bare
(coup double).

7es ex-aequo : G. BARE (Etats-Unis) et L. KNUT-
ZON (Norvége), 3 assauts victorieux sur 9.

G. BARE bat G. Pasta, J. Levavasseur et L.
Knutzon ; battu par M. Christensen, C. Arman,
Ii. Van den Brandeler, J. de Wykerslooth de Rooyes-
teyn (coup double), B. Horroks et E. Hagelberg.

L. KUNTZON bat M. Christensen, B. Horroks
et E. Hagelberg; battu par G. Pasta, C. Arman, J.
Levavasseur, K. Van den Brandeler, J. de Wykers-
looth de Rooysteyn et G. Bare.

9e B. HORROKS (Grande-Bretagne), 2 assauts
victorieux sur 9 : bat C. Arman et G. Bare; battu
par M. Christensen, G. Pasta, J. Levavasseur, K.
Van den Brandeler, J. de Wykerslooth de Rooyes-
teyn, L. Knutzon et E. Hagelberg (coup double).

10e E. HAGELBERG (Finlande), I assaut victo-
rieux sur 9 : bat G. Bare; battu par M. Christen-
sen, G. Pasta, C. Arman, J. Levavasseur, K. Van
den Brandeler (coup double), J. de Wykerslooth de
Rooysteyn, L. Knutzon et B. Horroks (coup dou-
ble).

Assaut de barrage

K. VAN DER BRANDELER (Hollande, bat J.
de Wykerslooth de Rooysteyn.

Assaut de barrage
pour l’attribution de la 7e place

G. BARE (Etats-Unis, bat L. Knutzon.

jury. — Président : M. Heide (Norvège) —
Assesseurs : MM. Nordendtrom (Suède), Ruas
(France), Saltalla (Italie), et Pasquet (France).

POULE B

Piste No 4

Le concours d’escrime a eu lieu à l’épée, en plein
air, en une touche et en poules suivant les régle-
ments de la Fédération Internationale.

Classement au moindre nombre de touches reçues.
Les tireurs ex-aequo ont tiré le barrage.

Iers ex-aequo : L. BUFFIN (Belgique) et 0.
OLSEN (Danemark), 6 assauts victorieux sur 9.

L. BUFFIN bat O. Olsen, J. Duranthon, B.
Lindman, E. Harmon, O. Smith et F. Barton ;
battu par V. Bremer, G. Micheli (coup double)
et C. Stoffels.

O. OLSEN bat V. Bremer, G. Micheli, C. Stof-

RÉSULTATS PAR POULES fels, E. Harmon, O. Smith. et F. Barton; battu
par L. Buffin, J. Duranthon et B. Lindman.

3es ex-aequo : J. DURANTHON (France) et V.
BREMER (Finlande), 5 assauts victorieux sur 9.

J. DURANTHON bat O. Olsen, V. Bremer,
B. Lindman, C. Stoffels et F. Barton; battu par
L. Buffin, G. Micheli, E. Harmon et O. Smith

Sombre de poules : 4. — Qualifiés par poule : (coup double).

5, soit 20 concurrents admissibles aux 1/2 finales, V. BREMER bat L. Buffin, B. Lindman, E.
Harmon, O. Smith et F. Barton; battu par O.

POULE A Olsen, J. Duranthon, G. Micheli et C. Stoffels.

Piste No 2
Iers ex-aequo : M. CHRISTENSEN (Danemark)

et G. PASTA (Italie), 7 assauts victorieux sur 9.
M. CHtIRISTENSEN bat C. Arman, J. Levavas-

seur, K. Vanden Brandeler, J. de Wykerslooth de
Rooyestern, G. Bare, B. Horroks et E. Hagel-
berg ; battu par G. Pasta et L. Knudtzon.

G. PASTA bat M. Christensen, J. Levavasseur,
K. Van den Brandeler, J. de Wykerslooth de
Rooyesteyn, L. Knutzon, B. Horroks et E. Hagel-
berg; battu par C. Arman et G. Bare.

5e B. LINDMAN (Suède), 4 assauts victorieux
sur 9 : bat O. Olsen, G. Micheli, C. Stoffels et
E. Harmon ; battu par L. Buffin, J. Duranthon,
V. Bremer, O. Smith (coup double) et F. Barton.

6es ex-aequo : G. MICHELI (Italie), C. STOF-
FELS (Hollande), E. HARMON (Etats-Unis), 0.
SMITH (Norvége) et F. BARTON (Grande-Bre-
tagne), 3 assauts victorieux sur 9.

G. MICHELI bat J. Duranthon, V. Bremer et
E. Harmon ; battu par L. Buffin (coup double),
O. Olsen, B. Lindman, C. Stoffels (coup double),
O. Smith et F. Barton.
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C. STOFFELS bat L. Buffin, V. Bremer et E.
Harmon ; battu par O. Olsen, J. Duranthon, B.
Lindman, G. Micheli (coup double), 0. Smith
et F. Barton.

E. HARMON bat J. Duranthon, 0. Smith et
F. Barton; battu par L,. Buffin, O. Olsen, V.
Bremer, B. Lindman, G. Micheli et C. Stoffels.

O. SMITH bat G. Micheli C. Stoffels et F.
Barton; battu par L. Buffin, O. Olsen, J. Duran-
thon (coup double), V. Bremer, B. Lindman (coup
double) et E. Harmon.

F. BARTON bat B. Lindman, G. Micheli et C.
Stoffels ; battu par L. Buffin, O. Elsen, J.
Duranthon, V. Bremer, E. Harmon et 0. Smith.

Poule de barrage
pour l’attribution des 6e, 7e, 8e, 9e

et 10e places.

6es ex-aequo : G. MICHELI (Italie) et C. STOF-
FELS (Hollande), 3 assauts victorieux sur 4.

G. MICHELI bat E. Harmon, O. Smith et F.
Barton; battu par C. Stoffels.

C. STOFFELS bat G. Micheli, O. Smith et F.
Barton; bartu par E. Harmon.

8es ex-aequo : E. HARMON (Etats-Unis), 0.
SMITH (Norvége) et F. BARTON (Grande-Breta-
gne), I assaut victorieux sur 4.

E. HARMON bat C. Stoffels; battu par G. Mi-
cheli, O. Smith et F. Barton.

O. SMITH bat E. Harmon; battu par G. Micheli,
C. Stoffels et F. Barton (coup double).

F. BARTON bat E. Harmon; battu par G. Mi-
cheli, C. Stoffels et O. Smith (coup double).

Assaut de barrage
pour l’attribution de la 6e place

G. MICHELI (Italie) bat C. Stoffels.

Poule de barrage
pour l’attribution des 8e, 9e et 10e places

8e E. HARMON (Etats-Unis), 2 assauts victo-
rieux sur 2 : bat O. Smith et F. Barton.

9e O. SMITH (Norvége), I assaut victorieux sur
2 : bat F. Barton ; battu par E. Harmon.

10e F. BARTON (Grande-Bretagne), o assaut
victorieux sur 2 : battu par E. Harmon et O.
Smith.

JURI. — Président : M. LEVISON (Danemark). —
Assesseurs : MM. LINDSTROM (Suède), VAN DULM
(Hollande), LOY (Italie) et d’ANDIGNE (France).

POULE C

Piste No 6
Ier G. DYRSSEN (Suéde), 7 assauts victorieux

sur 8 : bat J. Van Loocke, H. Avellan, C. Tonnet,
R. Dignon, O. Chiesa, D. Turquand Young et
K. Tuma; battu par F. Pitts (coup double).

2es ex-aequo : J. VAN LOOCKE (Belgique), H.
AVELLAN (Finlande) et C. TONNET (Hollande),
5 assauts victorieux sur 8.

J. VAN LOOCKE bat H. Avellan, R. Dignon,
F. Pitts, D. Turquand-Young et K. Tuma; battu
par G. Dyrssen, C. Tonnet et O. Chiesa.

H. AVELLAN bat C. Tonnet, O. Chiesa, F.
Pitts, D Turquand-Young et K. Tuma; battu par
G. Dyrssen, J. Van Loocke et R. Dignon.

C. TONNET bat J. Van Loocke, R. Dignon, O.
Chiesa, D. Turquand-Young et K. Tuma; battu
par G. Dyrssen, H. Avellan et F. Pitts.

5es ex-aequo : R. DIGNON (France) et O.
CHIESA (Italie), 4 assauts victorieux sur 8.

R. DIGNON bat H. Avellan, O. Chiesa, F.
Pitts et K. Tuma; battu par G. Dyrssen, J. Van
Loocke, C. Tonnet et D. Turquand-Young.

O. CHIESA bat J. Van Loocke, F. Pitts, D.
Turquand-Young et K. Tuma ; battu par G. Dyrs-
sen, H. Avellan, C. Tonnet et R. Dignon.

7es ex-aequo : F. PITTS (Etats-Unis) et D.
TURQUAND-YOUNG (Grande-Bretagne) 2 assauts
victorieux sur 8.

F. PITTS bat C. Tonnet et D. Turquand-Young ;
battu par G. Dyrssen (coup double), J. Van Loocke,
H. Avellan, R. Dignon, O. Chiesa et K. Tuma

D. TURQUAND-YOUNG bat R. Dignon et K.
Tuma; battu par G. Dyrssen, J. Van Loocke, H.
Avellan C. Tonnet, O. Chiesa et F. Pitts.

9e K. TUMA (Tchécoslovaquie), I assaut victo-
rieux sur 8 : bat F. Pitts; battu par G. Dyrssen,
J. Van Loocke, H. Avellan, C. Tonnet, R. Dignon,
O. Chiesa et D. Turquand-Young.

Non partant : E. THOMPSON (Argentine).

Assaut de barrage
pour l‘attribution de la 5e place

R. DIGNON (France) bat O. Chiesa.

Assaut de barrage
pour l’attribution de la 7e place

F. PITTS (Etats-Unis) bat D. Turquand-Young.

JURY. — Président : M. MUNTZ (France). —
Assesseurs : MM. GRONHAGEN (Suéde), BARTHELE-
MY (France), HAMMOND (Etats-Unis) et CUCCIA
(Italie).

POULE D

Piste No 8
Ier H. JENSEN (Danemark), 6 assauts victorieux

sur 8 : bat M. L. de Tournemire, B. Uggla, G.
Vokins, D. Scott, E. Corradi et J. Hulsmans ; battu
par J. Lepiere et B. Momma.

2es ex-aequo: M.-T,. DE TOURNEMIRE (France)
et B. UGGLA (Suéde) 5 assauts victorieux sur 8.

M.-L. DE TOURNEMIRE bat G. Vokins, J.
Lepière, D. Scott, E. Corradi et B. Momm; battu
par H. Jensen, B. Uggla et J. Hulsmans.

B. UGGLA bat M.-L. de Tournemire, J. Lepiere,
D. Scott, E. Corradi et J. Hulsmans; battu par
H. Jensen, G. Vokins et 13. Momma (coup double).
4 e s  e s - q u o  : G. VOKINS (Grande-Bretagne)
et J. LEPIERE (Tchécoslovaquie), 4 assauts vic-
torieux sur 8.

G.  VOKINS bat B.  Uggla,  E.  Corradi ,  B.
Momma et J. Hulsmans ; battu par H. Jensen,
M.-L. de Tournemire, J. Lepiere et D. Scott.

J. LEPIERE bat H. Jensen, G. VOKINS, E.
Corradi et B. Momma; battu par M.-L. de Tour-
nemire, B. Uggla, D. Scott et J. Hulsmans.

6e D. SCOTT (Etats-Unis), 3 assauts victorieux
sur 8 : bat G. Vokins, J. Lepiere et J. Hulsmans ;
battu par H. Jensen, M.-L. de Tournemire, B.
Uuggla, E. Corradi (coup double) et B. Momma.

7es ex-aequo : E. CORRADI (Italie), B. MOM-
MA (Hollande) et J. HULSMANS (Belgique), 2
assauts victorieux sur 8.

E. CORRADI bat B. Momma et J. Hulsmans;
battu par H. Jensen, M.-T,. de Tournemire, B.
Uggla, G. Vokins, J. Lepiere et D. Scott (coup
double).

B. MOMMA bat H. Jensen et D. Scott; battu
par M.-L.. de Tournemire, B. Uggla (coup double),
G. Vokins, J. Lepiere, E. Corradi et J. Hulsmans
(coup double).

J. HULSMANS bat M.-L. de Tournemire et J.
Lepiere ; battu par H. Jensen, B. Uggla, G.
Vokins, D. Scott, E. Corradi et B. Momma (coup
double).

Son partant : E. ARBENZ (Suisse).

Poule de barrage
pour l’attribution des 7e, 8e et 9e places

7e E. CORRADI (Italie), 2 assauts victorieux
sur 2 : bat B. Momma et J. Hulsmans.

8e B. MOMMA (Hollande), I, assaut victorieux
sur 2 : bat J. Hulsmans; battu par E. Corradi.

9e J. HULSMANS (Belgique), o assaut victo-
rieux sur 2 : battu par E. Corradi et B. Momma.

JURY. — Président : M. DELEVOYE (France). —
Assesseurs : MM. GRIPENSTEDT (Suéde), WOLFSON
(Hollande), GALL.IANO (Italie) et CALNAN (Etats-Unis).

DEMI-FINALES

Nombre
5, soit 10

Mardi 15 Juillet 1924.

Réunion No 205

de poules : 2. — Qualifiés
concurrents admissibles à la

par poules :
poule finale.

POULE E

Piste No 2
Iers ex-aequo : G. PASTA (Italie) et B. UGGLA

(Suède), 7 assauts victorieux sur 9.

G. PASTA bat B. Uggla, J. Levavasseur, O.
Olsen, G. Vokins, V. Bremer, J. Duranthon et
K. Van den Brandeler; battu par L. Buffin et C.
Arman.

B. UGGLA bat J. Levavasseur, O. Olsen, G.
Vokins, L. Buffins, C. Arman, J. Duranthon et
K. Van den Brandeler, battu par G. Pasta et V.
Bremer.

3e J. LEVAVASSEUR (France), 6 assauts victo
rieux sur 9 : bat O. Olsen, G. Vokins, L. Buffin,
C. Arman, J. D uranthon et K. Van den Brande-
ler; battu par G. Pasta, B. Uggla et V. Bremer.

4es ex-aequo : O. OLSEN (Danemark), G. VO-
KINS (Grande-Bretagne), V. BREMER (Finlande),
L. BUFFIN (Belgique) et C. ARMAN (Suède), 4
assauts victorieux sur 9.

O. OLSEN bat V. Bremer, L. Buffin, C. Arman
et J. Duranthon; battu par G. Pasta, B. Uggla,
J. Levavasseur, G. Vokins et K. Van den Bran-
deler (coup double).

G. VOKINS bat O. Olsen, L. Buffin, J. Duran-
thon et K. Van den Brandeler; battu par G. Pas-
ta, B. Uggla, J. Levavasseur, V. Bremer et C.
Arman.

V. BREMER bat B. Uggla, J. Levavasseur,
G. Vokins et K. Van den Brandeler; battu par
G. Pasta, O. Olsen, L. Buffin, C. Arman et J.
Duranthon.

L. BUFFIN bat G. Pasta, V. Bremer, J. Duran-
thon et K Van den Brandeler; battu par B.
Uggla, J. Levavasseur, O. Olsen, G. Vokins et
C. Arman (coup double).

C. ARMAN bat G. Pasta, G. Vokins, V. Bremer
et K. Van den Brandeler; battu par B. Uggla, J.
Levavasseur, O. Olsen, L. Buffin (coup double)
et J. Duranthon.

9e J. DURANTHON (France), 2 assauts victo-
rieux sur 9 : bat V. Bremer et C. Arman; battu
par G. Pasta, B. Uggla, J. Levavasseur, O. Olsen,
G. Vokins. L. Buffin et K. Van den Brandeler.

10e K. VAN DEN BRANDELER (Hollande), I
assaut victorieux sur 9 : bat J. Duranthon; battu
par G. Pasta, B. Uggla, J. Levavasseur, O. Olsen
(coup double), G. Vokins, V. Bremer, L. Buffin
et C. Arman.

Poule de barrage
pour l’attribution des 4e, 5e, 6e, 7e

et 9e places

4 O. OLSEN (Danemark), 3 assauts victorieux
sur 4 : bat G. Vokins, V. Bremer et C. Arman;
battu par L. Buffin.

5es ex-aequo : G. VOKINS (Grande-Bretagne),
V. BREMER (Finlande) et L. BUFFIN (Belgi-
que), 2 assauts victorieux sur 4.

G. VOKINS bat L. Buffin et C. Arman; battu
par O. Olsen et V. Bremer.

V. BREMER bat G. Vokins et C. Arman; battu
par O. Olsen et L. Buffin (coup double).

L. BUFFIN bat O. Olsen et C. Arman; battu
par G. Vokins et V. Bremer (coup double).

8e C. Arman (Suéde), o assaut victorieux sur 4 :
battu par O. Olsen, G. Vokins, V. Bremer et
L. Buffin.

Poule de barrage
pour l’attribution des 5e, 6e et 7e places

5e G. VOKINS (Grande-Bretagne), 2 assauts vic-
torieux sur 2 : bat V. Bremer et L. Buffin.

6e V. BREMER (Finlande), I assaut victorieux
sur 2 : bat L. Buffin; battu par G. Vokins.

7e L. BUFFIN (Belgique), o assaut victorieux
sur a : battu par G. Vokins et V. Bremer.

JURY. — Président : M. Delevoye (France). —
Assesseurs : MM. Dyer (Grande-Bretagne), Seller-
berg (Suéde), Loy (Italie) et Berthelsen (Dane-
mark).

POULE F

Piste No 4

Ier M.-L. DE TOURNEMIRE (France), 9 assauts
victorieux sur 9 : bat G. Dyrssen, B. Lindman,
M. Christensen, R. Dignon, H. Jensen, C. Ton-
net, J. Van Loocke, H. Avellan et J. Lepiere.

2es ex-aequo : G. DYRSSEN (Suéde) et B. LIND-
MAN (Suéde), 7 assauts victorieux sur 9.
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G. DYRSSEN bat M. Christensen, R. Dignurt.
H. Jensen, C. Tonnet, J. Van Loocke, H. Avel-
Ian et J. Lepierre; battu par M.-L. de Tournemire
et B. Lindman.

B. LINDMAN bat G. Dyrssen, R. Dignon, H.
Jensen, C. Tonnet, J. Van Loocke, H. Avellan et
J. Lepière; battu par M.-L. de Tournemire et M.
Christensen.

4e M. CHRISTENSEN (Danemark), 6 assauts
victorieux sur 9 : bat B. Lindman, H. Jensen,
C. Tonnet, J. Van Loocke, H. Avellan et J.
Lepierre; battu par M.-L. de Tournemire, G.
Dyrssen et R. Dignon.

5e R. DlGNON (France), 4 assauts victorieux
sur 9 : bat M. Christensen, C. Tonnet, J. Van
Loocke et J. Lepiere; battu par M.-L. de Tour-
nemire, G. Dyrssen, B. Lindman, H. Jensen et
H. Avellan (coup double).

6es ex-æquo : H. JENSEN (Danemark), C. TON-
NET (Hollande) et J. VAN LOOCKE (Belgique),
2 assauts victorieux sur 9.

H. JESSEN bat R. Dignon et J. Lepiere; battu
par M.-L. de Tournemire, G. Dyrssen, B. Lind-
man, M. Christensen, C. Tonnet (coup double).
J. Van Loocke et H. Avellan (coup double).

C. TONNET bat J. Van Loocke et J. Lepiere;
battu par M.-L. de Tournemire, G. Dyrssen, B.
Lindman, M. Christensen, R. Dignon, H. Jensen
(coup double) et H. Avellan (coup double).

J. VAN LOOCKE bat H. Jensen et J. Lepiere;
battu par M.-L. de Tournemire, G. Dyrssen, B.
Lindman, M. Christensen, R. Dignon, C. Tonnet
et H. Avellan.

9es ex-æquo : H. AVELLAN (Finlande) et J.
LEPIERRE (Tchécoslovaquie), 1 assaut victorieux
sur g.

H. AVELLAN bat J. Van Loocke; battu par
M.-L. de Tournemire, G. Dyrssen, B. Lindman,
M. Christensen, R. Dignon (coup double), H. Jen-
sen (coup double, C. Tonnet (coup double) et J.
Lepiere.

J. LEPIERE bat H. Avellan; battu par M.-L.
de Tournemire, G. Dyrssen, B. Lindman, M.
Christensen, R. Dignon, H. Jensen, C. Tonnet et
J. Van Loocke.

Poule de barrage
pour l’attribution des 6e, 7e et 8e places
6e H. JENSEN (Danemark), 2 assauts victorieux

sur 2 : bat C. Tonnet et J. Van Loocke.
7e C. TONNET (Hollande). 1 assaut victorieux

sur 2 : bat J. Van Loocke; battu par H. Jensen
8e J. VAN LOOCKE (Belgique), o assaut victo-

rieux sur 2 : tattu par H. Jensen et C. Tonnet.

Assaut de barrage
pour l’attribution de la 9e place

H. AVELLAN (Finlande) bat J. Lepiere.

JURY. — Président : M. PASQUET (France). —
Assesseurs : MM. B ERCK (Suéde), GRIPENSTEDT
(Suède), d’AUBIGNY (France) et SALTALLA (Italie).

FINALE

POULE G

Piste N o 4
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1ers ex-æquo : G. DYRSSEN (Suéde) et G. PAS-
Ta (Italie), 6 assauts victorieux sur 9.

G. DYRSSEN bat B. Lindman, B. Uggla, M.-L.
de Tournemire, J. Levavasseur, R. Dignon et G.
Vokins; battu par G. Pasta, M. Christensen et
O. Olsen (coup double).

G. PASTA bat G. Dyrssen, B. Lindman, M.
Christensen, M.-L. de Tournemire, J. Levavasseur
et O. Olsen; battu par B. UggIa R. Dignon et
G. Vokins (coup double).

3es es-æquo : B. LINDMAN (Suède) et M. Chris-
tensen (Danemark) : 5 assauts victorieux sur 9.

B. LINDMAN bat B. Uggla, M.-L. de Tourne-
mire, J. Levavasseur, O. Olsen et R. Dignon;
battu par G. Dyrssen, G. Pasta, M. Christensen
et G. Vokins.

M. CHRISTENSEN bat G. Dyrssen, B. Lind-
man, J. Levavasseur, R. Dignon et G. Vokins;
battu par G. Pasta, B. Uggla, M.-L. de Tourne-
mire et O. Olsen.

5es ex-æquo : B. UGGLA (Suède), M.-I.. DE
TOURNEMIRE (France) et J. LEVAVASSEUR
(France), 4 assauts victorieux sur 9.

64

B. UGGLA bat G. Pasta, M. Christensen, O
Olsen et G. Vokins; battu par G. Dyrssen, B.
Lindman, M.-L. de Tournemire, J. Levavasseur et
R. Dignon (coup double).

M.-L. DE TOURNEMIRE bat M. Christensen,
B. Uggla, O. Olsen et R. Dignon; battu par G.
Dyrssen, G. Pasta, B. Lindman, J. Levavasseur
et G. Vokins.

J. LEVAVASSEUR bat B. Uggla, M.-L. de
Tournemire. O. Olsen et G. Vokins; battu par
G. Dyrssen, G. Pasta, B. Lindman, M. Christen-
sen et R. Dignon.

8es ex-æquo : O. OLSEN (Danemark) et R.
DIGNON (France), 3 assauts victorieux sur 9.

O. OLSEN bat M Christensen, R. Dignon et
G. Vokins ; battu par G. Dyrssen (coup double),
G. Pasta,  B.  Lindman,  B.  Uggla,  M.-L.  de
Tournemire et J. Levavasseur.

R. DIGNON bat G. Pasta, J. Levavasseur et
G. Vokins; battu par G. Dyrssen, B. Lindman,
M. Christensen, B. Uggla (coup double), M.-L. de
Tournemire et O. Olsen.

10e G. VOKINS (Grande-Bretagne), 2 assauts
victorieux sur 9 : bat B. Lindman et M.-L. de
Tournemire; battu par G. Dyrssen, G. Pasta (coup
double), M. Christensen, B. Uggla, J. Levavasseur,
O. Olsen et R. Dignon.

Assaut de barrage
pour l’attribution de la 1re place

G. DYRSSEN (Suède) bat G. Pasta.

Assaut de barrage
pour l’attribution de la 3e place

B. LlNDMAN (Suède) bat M. Christensen.

Poule de barrage
pour l’attribution des 5e, 6e et 7e places
5e B. UGGLA (Suède), 2 assauts victorieux sur

2 : bat M.-L. de Tournemire et J. Levavasseur.
6e M.-L. DE TOURNEMIRE (France), 1 assaut

victorieux sur a :
B. Uggla.

bat J. Levavasseur ; battu par

7e J. LEVAVASSEUR (France), o assaut victo-
rieux sur 2 :
Tournemire.

battu par B. Uggla et M.-L. de

Assaut de barrage
pour l’attribution de lu 8e place

O. OLSEN (Danemark) bat R. Dignon.

JURY. — Président : M. CUOMO (Italie). —
Assesseurs : MM. CEDERSCHIOLD (Suède), BARTHE-
LEMY (France), PAsQUET (France) et DYER (Grande-
Bretagne).

CLASSEMENT

de l’Epreuve d’Escrime

1. C.-P.-V. DYRSSEN, Suèd., Poules C, F, G,
1 point.

2. G. PASTA, Ital., Poules A, E, G. 2 points.
3. B.-S.-G. LINDMAN, Suèd., Poules B, F, G,

3 points.
4. M.-E.-W. CHRISTENSEN, Dane., Poules

A, F, G, 4 points.
5.  B.-G.  UGGLA, Suèd. ,  Poules D,  E,  G,

5 points.
6. M.-L.-G. DE TOURNEMIRE, Fran., .Poules

D, F, G, 6 points.
7. J. LEVAVASSEUR, Fran., Poules A, E, G,

7 points.
8.  O.-P.  OLSEN, Dane. ,  Poules B,  E,  G,

8 points.
9. R.-J. DIGNON, Fran., Poules C, F, G,

9 points.
10. G. VOKINS, G.-Br., Poules D, E, G, 10

points.
11. H.-J.-C, JENSEN, Dane., Poules D, F,

11 p. 5.
11. V.-E. BREMER, Fini., Poules B, E, 11 p. 5.
13. CH. TONNET, Holl., Poules C, F, 13 p. 5.
13. L.-L.-A.-T.-V. BUFFlN, Belg., Poules B,

E , 13 p. 5.
15. J.-L.-M. VAN LOOCKE, Belg., Poules C,

F , 15 p. 5.
15. C.-V.-G. ARMAN, Suèd., Poules A, E,

15 P. 5.

17. H. AVELLAN, Finl., Poules C, F, 17 p. 5.
17. I. DURANTHON, Fran., Poules B, E,

17 P. 5.
19. J. LEPIERE, T.-S1., Poules D, F, 19 p. 5.
19. K.-J. VAN DES BRANDELER, Holl., Pou-

les A, E, 19 p. 5.
21.   J . -M.-E.-G.  DE WYKERSLOOTH DE

ROOYESTEYN, Belg., Poules A, 22 p. 5.
21. G. MICHELI, Ital., Poule B, 22 p. 5.
21. O. CHIESA, Ital.. Poule C, 22 p. 5.
21. D. SCOTT, E.-U., Poule D, 22 p. 5.
25, G. BARE, E.-U., Poule A, 26 p. 5.
25. C.-A.-M.-C. STOFFELS, Holl., Poule B,

26 p. 5.
25. F. PITTS, E.-U., Poule C, 26 p. 5.
25. E. CORRADI, Ital., Poule D, 26 p. 5.
29. L. KNUDTZON, Norv., Poule A, 30 p. 5.
29. E. HARMON, Norv., Poule A, 30 p. 5.
29. D. TURQUAND-YOUNG, G.-Br., Poule C,

30 p. 5.
29. B. MOMMA, Holl., Poule D, 30 p. 5.
33. B. HORROKS, G.-Br., Poule A, 31 p. 5
33. O. SMITH, Norv., Poule B, 34 p. 5
33. K. TUMA, T.-Sl., Poule C, 34 p. 5.
33. J. HULSMANS, Belg., Poule D, 34 p. 5.
37. E. HAGELBERG, Finl., Poule A, 37 p. 5.
37. F. BARTON, G.-Br., Poule B, 37 p. 5.

Non partants:

E. ARBENZ, Suis., Poule D.
E. THOMPSON, Arg., Poule C.

IV. - EQUITATION
Cross-Country, distance : 5,000 mètres.

Disputée à FONTAINEBLEAU

(Hippodrome du Grand Parquet)

REGLEMENT

1. — L’ordre de départ des Nations sera tiré au
sort. Chaque nation désignera elle-même l’ordre
de départ à ses nationaux et communiquera
d’avance cet ordre au. Comité.

Tous les numéros 1 partiront successivement,
tous les numéros 2 ensuite, etc.
2. — Tenue : Pour les militaires, petite tenue.

Pour les gentlemen, tenue de chasse.
3. — Poids : 75 kilos.
4. —   Chevaux : Ils seront fournis par le Comité

organisateur et tirés au sort. Ils ne pourront
pas être essayés avant le concours.

5. — Parcours : Il ne dépassera pas 5,000 mètres.
Le terrain sera montré au plus tard la veille de
la course. Les obstacles (naturels ou artificiels)
seront signalés par des fanions entre lesquels
le cavalier devra passer. Les obstacles ne dépas-
seront pas : en hauteur, 1 m. 10 et en largeur,
3 m. 50.

6. — Départs : Ils seront individuels et espacés
de 5 minutes.

7. — Vitesse : Elle sera de 500 mètres à la minute.
Tout excédent de vitesse sera pénalisé d’un demi-

point par deux secondes perdues.
Une bonification d’un demi-point sera accordée

par seconde gagnée.
Pendant la course, les cavaliers ne peuvent rece-

voir d’aide de qui que ce soit, ni s’attendre pour
sauter couplés.
8. — Pointage : Chaque concurrent reçoit au dé-

part 100 points dont on retranche :
3 points pour premier relus ou dérobé;
6 points pour second refus ou dérobé;

10 points pour troisième refus ou dérobé.
(Au quatrième refus ou dérobé, le concurrent

sera mis hors de concours.)
5 points pour la chute du cheval ou du cheval

et du cavalier.
10 points pour la chute du cavalier seul.
En cas d’égalité de points, le résultat sera déter-

miné par le temps.

—  —



CLASSEMENT DE L'ÉPREUVE D'ÉQUITATION DU PENTATHALON MODERNE

Concurrents éliminés. — F.-B. BARTON, G.-Br. (pied à terre); J. LEPIERE, T.-Slo. (abandonné); G. PASTA,
Ital. (pied à terre); F. PITTS, E.-U. (erreur de parcours) ; D. TURQUAND, G.-Br. [pied à terre).

OBSERVATION. — Les chevaux, inconnus des concurrents, étaient tirés au sort au départ. Celui-ci était donné
isolément aux concurrents de cinq en cinq minutes.

�      �



PARCOURS DU CROSS-COUNTRY ÉQUESTRE A FONTAINEBLEAU (LONGUEUR : 5,000 MÈTRES)

V. - ATHLÉTISME
Cross-Country pédestre. Distance : 4.000 mètres.

Disputé au STADE DE COLOMBES

JEUDI 17 JUILLET 1924. — RÉUNION No59

REGLEMENT

1. — Parcours : La course se lait sur un terrain
varié, parcours inconnu des concurrents et tracé
immédiatement avant l’épreuve. Les départs et
l’arrivée se font au Stade.

2. — Départs : Ils seront individuels et espacés
d’une minute.

L’ordre de départ des nations sera déterminé
par voie de tirage au sort. Chaque nation désignera
elle-même l’ordre de départ à ses nationaux et com-
muniquera d’avance cet ordre au Comité. Tous les
numéros 1 partiront successivement, les numéros 2
ensuite, etc.

Classement au meilleur temps. En cas d’égalité
de temps ,même chiffre de place.

Pour tout le reste, application des règlements
spéciaux des sports athlétiques.

CLASSEMENT
1. B.-S.-G. LINDMAN. Suèd., ordre au dé-

part: 35c; temps mis: 12’ 40”.
2. CH. TONNET

temps mis: 12’ 49”.
Holl., ordre au départ: 17e;

3. B.-G. HORROKS, G.-Br., ordre au départ
19e; temps mis: 13’ 07”.

4. I. DURANTHON, Fran., ordre au départ
21e; temps mis: 13’ 08” 3/5.

j. D. TURQUAND YOUNG, G.-Br., ordre au
départ 28e; temps mis: 13’ 11”.

6. O. SMITH, Norv., ordre au départ: 1 er;
temps mis: 13’ 13”.

7. B.-G. UGGLA, Suède, ordre au départ: 27e;
temps mis: 13’ 18”.

8. D. SCOTT, E.-U., ordre au départ: 33 e;
temps mis: 13’ 20”.

9. F.-B. BARTON, G.-Dr., ordre au départ : 36e;
temps mis: 13’ 25”.

10. V.-E. BREMER, Finl., ordre au départ: 3e;
temps mis: 13’ 32”.

11. C.-P.-V. DYRSSEN, Suède, ordre au départ:
7e; temps mis : 13’ 35".

11. G. VOKINS, G.-Br. ordre au départ: 8 e;
temps mis: 13’ 35".

13. G. BARE, E.-U., ordre au départ: 5 e;
temps mis: 13’ 45”

14. H. AVELLAN, Finl., ordre au départ: 24e;
temps mis: 13’ 46”.

15. J. LEVAVASSEUR, Fran., ordre au départ:
30e; temps mis: 14’ 06” 3/5.

16. O.-P. OLSEN, Dane., ordre au départ 22e;
temps mis: 14’ 12”.

17. R.-J. DIGNON, Fran., ordre au départ : 38e;
temps mis: 14’ 12” 2/5.

18. F. PITTS, E.-U., ordre au départ: 16e;
temps mis: 14’ 15”.

19. H.-J.-C. JENSEN, Dane., ordre au départ:
31e; temps mis : 14’ 19'‘.

20. C.-V.-G. ARMAN, Suède, ordre au départ :
18 e temps mis: 14’ 22”.

21. J.-L.-M. VAS LOOCKE. Belg., ordre au dé-
part- 9e; temps mis: 14’ 28”.

22. L. KNUDTZON, Norv., ordre au départ: 12e;
temps mis: 14’ 30”.

23. E.-A. HAGELBERG, Finl., ordre au départ:
14e ; temps mis: 14’ 31”.

24. C-.A.-M. STOFFELS, Holl., ordre au départ:
6e; temps mis: 14’ 50”.

25. J.-G. HULSMANS, Belg., ordre au départ:
2 0 e temps mis: 14’ 58”.

26. E. HARMON, E.-U., ordre au départ: 25 e;
temps mis: 15' 01”.

27. J.-M.-E. DE WYKERSLOOTH DE ROOY-
ESTES, Belg. ordre au départ: 37 e; temps mis:
1’ 08” 3/5.

28. M.-L.-G. DE TOURNEMIRE, Fran., ordre
au départ : 10e; temps mis: 15’ 22”.

29. B.-J. MOMMA, Holl., ordre au départ: 26e;
temps mis: 15’ 25”.

30. G. MICHELI, Ital., ordre au départ : 23 e;
temps mis: 15’28”.

31. E. CORRADI, Ital., ordre au départ: 13 e;
yemps mis: 15’ 42”.

32. G. PASTA, Ital., ordre au départ : 13 e;
temps mis: 15’ 48”.

33. L.-L.-A.. BUFFIN, Belg., ordre au départ:
29e; temps mis : 16’ 03”.

34. K. TUMA, T.-Slo.. ordre au depart: 4 e;
temps mis: 16’ 25”.

35. M.-E.-W. CHRISTENSEN, Dane., ordre au
départ: 11e; temps mis: 16’ 30”.

36. O. CHIESA, Ital., ordre au départ : 32”;
temps mis : 16’ 40”.

37. K.-J. VAN DES BRANDELER, Holl., ordre
au départ : 34e ; temps mis : 16’ 46”.

38. J. LEPIERE, T.-Slo., ordre au départ : 15e;
temps mis: 17’ 48".

CLASSEMENT DES NATIONS

du Pentathlon Moderne

1re SUEDE, 19 Points (1er B.-S.-G. LINDMAN,
10 p.; 2e G.-P.-W. DYRSSEN, 5 p.; 3 e B. UG-
GLA, 4 p.).

2e FRANCE, 3 Points (4 e I. DURANTHON).
3e FINLANDE, 2 Points (5 e H. AVELLAN).
4e DANEMARK, 1 Point (6e H.-J.-C. JENSEN).

L E S  V A I N Q U E U R S  O L Y M P I Q U E S

Cette épreuve ne figurait pas au programme des
Jeux antérieurs à 1912.
1912 STOCKHOLM, G. LILIEHOOK (Suède), 27

points.

1916 N’a pas eu lieu.
1920 ANVERS, DYRSSEN (Suède), 18 points.

1924 PARIS, B.-S.-G. LINDMAN (Suède), 19 points.

—      —



TABLEAU DE CLASSEMENT GÉNÉRAL DU PANTATHLON MODERNE

 Non Partants. —  E.-R. THOMSON, Arg.; E. ARBENZ, Suis.; H. GUISAN, Suis.

    



POIDS & HALTÈRES
Du Lundi 21

au Jeudi 24 Juillet 1924

5  E p r e u v e s

N 0 5  1 0 7  à  1 1 1

1. ITALIE

2.  ex-æquo  AUTRICHE 2 . ex-æquo FRANCE

CLASSEMENT GÉNÉRAL DES NATIONS

    



CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES

Les Jeux Olympiques de 1924 auront consacré
définitivement le sport ingrat des Poids et Haltères
si longtemps avili, dégradé par le truquage et, par
suite, décrié et finalement méconnu des sportsmen
eux-mêmes.

Le fait d’avoir vu réunis en juillet 1924, au Vélo-
drome d’Hiver de Paris, un lot de 106 haltérophiles
triés sur le volet dans quelque vingt nations,
athlètes admirablement musclés, en parfaite posses-
sion d’un règlement sévère, tous respectueux des
décisions arbitrales, certains véritablement stylés,
comme les Italiens et les Autrichiens, sans oublier
les Suisses, cet ensemble démontre mieux que tout
raisonnement la vitalité du sport haltérophile inter-
national.

Une bonne volonté double s’est du reste mani-
festée en la circonstance, d’une part, chez les diri-
geants étrangers, qui ont préféré se plier à des
réglements qui ne leur étaient pas familiers, plutôt
que de s’y cantonner en ignorant les performances
signalées sur tous les points du monde; d’autre
part, chez les propagateurs français du sport halté-
rophile, qui ont su faire les sacrifices nécessaires:
abandon de certains exercices d’origine nationale
(volée, bras tendus, etc...) et adoption pour
l’avenir — car la transformation ne peut se faire
en quelques mois — du matériel à disques en
remplacement des barres à sphères et haltères
uniquement répandus en France depuis un siècle,
ou peu s’en faut.

C’est à ce concours de saines volonté agissantes
qu’on doit cette sorte de standardisation des
moyens de mesure de la force musculaire, et aussi
l’établissement des précieuses listes de records
internationaux qui ont cours maintenant dans tout
l’univers.

De tous ces efforts parallèles sont aussi sorties
les épreuves olympiques de force de 1924 qui
marquèrent sur celles d’Anvers en 1920 un progrès
considérable, tant au point de vue du nombre des
engagés et de leur qualité qu’à celui de l’impor-
tance, du caractère de grandeur, même, donné
à la compétition.

La valeur du programme. — Après de longues
discussions. au cours desquelles il fallut tenter
la tâche impossible de contenter tout le monde.
la Fédération Internationale Haltérophile mit sur
pied un programme comportant cinq mouvements
(l’arraché d’un bras, l’épaulé et jeté du bras opposé,
le développé l’arraché, l’épaulé et jeté à deus bras
en barre): cet ensemble pouvait donner satisfaction
à chacun puisqu’il comportait, outre l’exercice-type
de la force: l’épaulé et jeté à deus bras, un exercice
de force lente et locale le développé, un mouve-
ment de force et d’adresse combinées : l’arraché à
deux bras; un exercice de force et de souplesse:
l’arrache d’un bras; enfin, un mouvement d’adresse
à tendance acrobatique: l’épaulé et jeté d’un bras,
d’ailleurs banni depuis.

Trois essais par exercice imposé étaient accordés
à chaque concurrent, avec interdiction de régresser
dans l’échelle des poids essayés; trois concurrents
par nation et par catégorie étaient autorisés en
tout et pour tout.

Tel que, le programme apparu trop long et
trop compliqué bien que la F. F. P. II., Chargée
de l’organisation, ait fait toute diligence pour
accélérer l’allure et que, d’autre part, les concur-
rents de toutes les nations se soient révélés par-
faitement disciplinés pour leur immense majorité.

L’étiage des concurrents. — Que va’aient les
hommes issus de tant de nations dressés chez eux
au moyen de simples règlements imprimés, sans
illustrations, sans conseils techniques d’ordre inter-
national ? La réponse est nette: ces athlètes
étaient les meilleurs du monde pratiquant et aucun
ne fut sensiblement au-dessous  de sa réputation.
C’est un point sur lequel il faut insister. Des

—  —

minima avaient été imposés pour la qualification;
il y avait sans aucun doute été largement satis-
fait car tous les hommes qui se présentèrent
s’avérèrent de la classe dite internationale et
plusieurs records mondiaux furent battus au cours
des épreuves, bien que les concurrents, vu leur
nombre, dussent souvent attendre longtemps entre
deux exercices.

En l’absence de l’Allemagne, on avait tablé sur
l’Autriche pour fournir des hommes de premier
ordre: elle n’y manqua pas et on peut dire qu’avec
un peu plus de chance, cette nation emportait tous
les lauriers; l’Italie, sur qui on comptait peut-
être moins, fut la grande triomphatrice, partageant
les succès avec la France, la première remportant
trois titres et la seconde deux.

Toutefois, il faut tenir compte du nombre d’athlè-
tes engagés, en général proportionnel à la popu-
lation des nations, et peu de ces dernières purent
faire concourir un tean complet comme y parvin-
rent l’Italie, l’Autriche et la France. L’Angleterre,
l’Esthonie, la Belgique, la Suisse, la Suède, la
République Argentine, la Hollande, le Luxem-
bourg, la Lettonie, la Tchécoslovaquie, l’Egypte,

M.-J, ROSSET,
Président

de la Fédération Internationale Haltérophile.

la Turquie avaient envoyé des athlètes de grande
classe et certains battirent des records du monde.
C’est pourquoi il ne semble pas qu’on doive se
cantonner dans le classement par nations si l’on
tient à connaître les possibilités de chacune d’elles
non en nombre mais en valeur.

Quelques hommes de premier ordre furent aussi
éliminés par la règle des trois essais, ayant marqué
zéro dans un des exercices imposés; toutefois,
les hommes de grande classe ont démontré qu’ils
étaient à l’abri de pareils accidents ,parce qu’ils
menaient leur concours avec intelligence et cir-
conspection

La question des ex-œquo. — L’adoption d’une
progression uniforme entre les barres à sphères
ou à disques, qui est de 2 kgs 500 ou de 5 kgs,
suivant les cas, a pour effet à peu près imman-
quable de créer dans les concours de nombreux
ex-œquo, certains athlètes perdant autant de points
sur un mouvement donné qu’ils en gagnent sur
tel autre exercice. La F. I. H., pour obvier à cet
inconvénient fit, aux Jeux de 1924. exécuter un
épaulé et jeté en barre supplémentaire (avec trois
essais), chaque concurrent adoptant un poids su-

périeur de 2 kgs 500 à son maximum dans le
mouvement sus-indiqué, qui est le plus probant de
l’haltérophilie; si ce barrage ne donnait pas de
résultat, le plus léger des deus hommes était
classé devant l’autre. Depuis, la F. I. H. a sup-
primé ce barrage qui compliquait les compétitions
et donné l’avantage définitif à l’homme le plus
léger.

Les cinq vainqueurs. — C’est l’Italien TONANI.
frére du coureur cycliste professionnel bien connu,
qui remporta la palme de peu, devant l’Autrichien
AIGNER, athlète de premier ordre, alors en mau-
vaise forme.

Dans la catégorie des mi-lourds, le Français
Charles RIGOULOT, alors âgé de 20 ans et demi,
battit le champion de Suisse toutes catégories, le
valeureux HUNENBERGER, déjà second, derrière
CADINE, à Anvers en 1920.

Le jeune âge de RIGOULOT, qui est né au
Vésinet le 3 novembre 1903, lui permet d’envi-
sager encore des progrès appréciables; on peut
dire que jamais la France — ni aucune autre
nation du reste — n’a possédé un athlète aussi
brillant, aussi extraordinaire et ayant réalisé en
si peu de temps et à un âge si tendre, des per-
formances qu’il a réalisées depuis 1924 et qu’on
croyait, d’ailleurs, impossibles.

C’est encore un Français, le Cominois Edmond
DECOTTIGNIES, qui triompha chez les poids
légers; doué d’une détente extraordinaire, adroit
et souple, énergique au possible, il a amené très
haut les records de sa catégorie; aujourd’hui à
peu près retiré du sport, car c’est déjà un ancien,
il a pu voir cependant des poids légers le sur-
passer, même en France; il n’en restera pas moins
un homme de grande valeur et d’un sang-froid
remarquable en compétition.

Après avoir sauté par dessus les poids moyens,
il nous faut y revenir pour admirer le magnifique
athlète italien GALIMBERTI, qui vainquit de
loin tous ses adversaires, produisant à tous une
impression profonde, tant par son masque énergi-
que et sa musculature superbe que par la terrible
volonté dont il fit preuve d’un bout à l’autre des
épreuves.

Groupant ainsi les Italiens dans un même champ
de gloire, nous en terminerons avec ce résumé, en
hissant sur le pavoi le petit poids plume GABETTI,
charmant gagnant de sa catégorie; athlète de mo-
dèle réduit mais élégant, visage frais et jeune,
musculature de statuette d’art, il montra une
énergie et une qualité remarquables et s’assura
une victoire très méritée.

L’étiage olympique de 1924 et la situation ac-
tuelle internationale. — Considérés comme les
véritables championnats du monde amateurs, les
Jeux Olympiques ont, en ce qui concerne l’haltéro-
philie, rempli leur office aussi complètement qu’il
était possible. Actuellement encore, ils constituent
la plus importante compétition internationale qui
ait jamais été mise sur pied. Mais, depuis 1924.
le sport de la force s’étant développé assez inten-
sément, des progrès très notables ont été enre-
gistres un peu partout et on peut dire que
l’Autriche, la France et la Suisse sont, avec
l’Allemagne plus récemment affiliée à la F. I. H.,
à la tête de ce mouvement.

Ce qui ressort de plus net en l’occurence, c’est
que les records olympiques sont battus assez lar-
gement dans la plupart des catégories et que,
surtout, en ce qui concerne les poids lourds,
Charles RIGOULOT en a porté les maxima à
une altitude telle qu’on ne peut s’imaginer la voir
un jour difficilement atteinte.

Notre conclusion sera enfin qu’en 1928, on verra
tomber la plupart des records olympiques de force
et que le nombre des athlètes qualifiables et leur
valeur auront progressé très sensiblement.



CALENDRIER DES RÉUNIONS

Nos DES
ÉPREUVES DÉSlGNATION PHASE

1re Journée. — Lundi 21 Juillet.

Après-midi. — Réunion n o 179.

107 Poids plumes. . . . . . . . Elim.

Soir. — Réunion n o 180.

107 Poids plumes. . . . . . . . Fin.

2e journée. — Mardi 22 Juillet.

Matin et  après-midi .  — Réunion n o  181.

108 Poids  légers. . . . . . . . . Elim. et Fin.

Soir. — Réunion n o 182.

109 Poids  moyens . . . . . . . Elim.

Les Pouvoirs Sportifs

Fédération Internationale Haltérophile

Président : M. J. ROSSET.
Vice-Présidents : MM. UGO SILVIO, P. MAKAR.
Secrétaire Général : M. BOURDONNAY-SCHWEICH.

Trésorier : M. PAUL BUISSON.

Fédération Français de Poids et Haltéres

Président : M. J. R OSSET.
Vice-Présidents : MM. S. HEILES, M. MIGUET.
Secrétaire Général : M. BAYART.
Trésorier : M. L AROCHE.

Commission technique de Poids et Haltéres

du Comité Olympique Français

MM. R O S S E T Prés ident ,  B U I S S O N ,  L A R O C H E ,  H A R A S S E ,
BALLOUX, B AYART, L ESIEUR, B OURDONNAY-SCHWEICH.

JURY D'APPEL:

MM. P. M AKAR (Belgique), U GO SILVIO (Italie), Col.
PAULOKIS (Lettonie), A. GERBER (Suisse), LEIJON (Suède),
Dr. GOFRETO-GRASSO (Argentine), WILLEMSON (Esthonie),
C. de MELLE (Portugal).

3e journée. — Mercredi 23 Juillet.

Matin et  après-midi .  — Réunion n o  183.

109 Poids moyens.. . . . . . Fin.

110 Poids mi-lourds . . . . . Elim.

Soir. —  R é u n i o n  n o 184.

110 Poids mi-lourds. . . . . Fin.

4e journée. — Jeudi 24 Juillet.

Après-midi. — Réunion no 185.

111 Poids lourds.. . . . . . . Elim.

Soir. —  R é u n i o n  n o  1 8 6 .

111 Poids lourds.. . . . . . . Fin.

Plan du Vélodrome d’Hiver, aménagé par le C. O. F., en vue de l’organisation des Poids et Haltères.

—  —



Les Recettes et les Spectateurs des Poids et HaItéres, au Vélodrome d’Hiver

 

TABLEAU RÉCAPITULATIF PAR RÉUNIONS

TABLEAU RÉCAPITULATIF PAR CATÉGORIES DE PLACES



TABLEAU DES ENGAGEMENTS DES POIDS ET HALTÈRES, PAR EPREUVE

Nota: — Les chiffres qui figurent sur ce tableau indiquent le nombre de bulletins d'engagements par nation. Il est à remarquer qu'un athlète peut être engagé dans plusieurs épreuves.

TABLEAU DES CONCURRENTS DES POIDS ET HALTÈRES, PAR ÉPREUVE

NOTA. — Les chiffers qui fiigurent sur ce tableau indiquent le nombre d’engagement qui ont été effectivement remplis. Il est à remarquer qu’un athlète peut participer à plusieurs épreuves.
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L'ÉTIAGE DES CONCURRENTS SUR LES CINQ MOUVEMENTS DU CONCOURS

Arraché d’un bras. — L’arraché se tirait à
droite ou à gauche, au choix du concurrent, mais
il était imposé à ce dernier de tirer l’épaulé et jeté
du bras opposé à celui qu’il avait employé pour
l’arraché.

Mouvement très esthétique et qui comporte à
la fois force et souplesse, l’arraché a toujours été
très prisé par les races latines, surtout depuis qu’il
se tire avec un (( temps )) de jambes (flexion
brusque  sur les extrémités  inférieures).

Le maximum fut réalisé par CHARLES RIGOU-
LOT, champion des mi-lourds, qui réussit 87 k. 500
dans un style merveilleux; chez les poids lourds,
JOSEPH ALZIN, le colosse Luxembourgeois, qui
pesait 146 kilos, arracha également 87 k. 500,
mais il se vit refuser le mouvement pour l’avoir
terminé (( en dévissé )) ; on comprit là toute la
valeur des exercices tirés.

Les Autrichiens AIGNER, LEPPELT, l’Italien
TOSANI, sorti champion toutes catégories, l’Es-
thonien RAAG et le Français DANNOUX arra-
chèrent 80 kilos, ce qui constitue le chiffre auquel
on reconnaît ordinairement les hommes de classe.

Chez les mi-lourds, hormi RIGOULOT, qui fit,
nous l’avons dit, 87 k. 500 en manquant de peu
go, seuls le Suisse HUNENBERGER et le docteur
argentin Carlos BERGARA réussirent 80 kilos.

Côté poids moyens, le fameux Esthonien NEU-
LAND parvint à arracher à droite 82 k. 500,
dominant le lot de loin; derrière lui, s’inscrivit
l’Italien GALIMBERTI, qui devait sortir cham-
pion de la catégorie, et qui arracha 77 k. 500,
manquant 80 kilos au troisième essai. Enfin le
Français Léon VANDEPUTTE réussit aussi
77 k. 500. L’un et l’autre tiraient à gauche; VAN-
DEPUTTE égalait ainsi son propre record mondial.

C’est l’Autrichien ZWERINA qui, chez les poids
légers, réussit le meilleur arraché (à droite) avec
75 kilos, performance de premier ordre; le Fran-
çais DECOTTIGNIES, le Suisse BICHSEL et le
Tchécoslovaque DURDYS réussissaient 70 kilos.

Enfin, dans le clan des poids plumes, si trois
hommes firent 60 kilos, ce qui représente précisé-
ment le poids de corps des athlètes de cette caté-
gorie, on en compte deux: le champion de la
catégorie, l’Italien GABETTI et l’Autrichien STAD-
LER, qui arrachèrent 65 kilos; le second nommé
en manqua même 67 k. 500 de peu. Ces résultats
sont tout à fait remarquables.

Epaulé et jeté du bras opposé. — L’exercice du
jeté d’un bras, essentiellement acrobatique dit-on,
et qui ressortit davantage à la gymnastique qu’à
l’haltérophilie, supprime depuis 1925 des grandes
compétitions internationales, donna lieu au cours
des Jeux Olympiques de 1924 à des perofrmances
fort brillantes. Une grande adresse permet, en
effet, de réaliser dans cette spécialité des progrès
presque insoupçonnables. Il est à noter, d’ailleurs,
que les hommes les plus remarquables, soit au
développé, soit au jeté de la barre à deux bras
— critères incontestés de la force musculaire —
sont très quelconques au jeté d’un bras, et réci-
proquement.

Notons la meilleure performance réalisée dans
chaque catégorie : poids lourds, 97 k. 500 par
l’Autrichien AIGNER; poids mi-lourds, 107 k.. 500
par le Suisse HUNENBERGER (qui se vit refuser
un jeté termine de 112 k. 500 pour appui de la
barre sur la poitrine); poids moyens, 95 kilos
par l’Italien GALIMBERTI ; poids légers, 95 kilos
par le Suisse BICHSEL ; poids plumes, 80 kilos
par le Tchécoslovaque HRABE et 1’Esthonien
ERNESAKS.

On remarquera qu’aucun poids lourd n’a jeté
100 kilos et que les athlètes les plus reputés
comme TONANI, RIGOULOT, AESCHMANN,
ZWERINA, STADLER, GABETTI, etc..., n’ont
pas atteint des chiffres très élevés.

Développé à deux bras. — Exercice de force
lente, et d’ailleurs locale, mais dans lequel il
semble que la qualité des organes et aussi une
conformation spéciale (bras courts, épaules tom-
bantes, deltoïdes puissants et peu souples) soient
des atouts indispensables, le développé à deux
bras vit le triomphe des hommes lourds et dépcour-
vus des (( temps )) de gymnastique qui permettent
de briller dans les mouvements rapides où la dé-
tente est tout.

—  —

TONANI et AIGNER réussirent 112 k. 500
très bien, l’arbitrage étant, à juste raison, sévère;
TONANI monta 115 kilos qui furent déclarés non
valables pour ascension trop lente et léger déhan-
chement ; l’Italien BOTTINO, spécialiste de l’exer-
cice, se borna à 110 kilos, ALZIN, le colosse
Luxembourgeois, fit 105 kilos et le Letton LEI-
LANDS 100 kilos. Comme à l’ordinaire, les Fran-
çais s’avérèrent inférieurs dans ce mouvement
qu’ils cultivent, en général, sans grand enthou-
siasme.

Voici les meilleurs développés réalisés dans les
autres catégories : mi-lourds, 100 kilos par le
docteur Suisse SCHOERER; moyens, 97 K. 500 par
1’Esthonien KIKKAS et l’Italien GALINBERTI ;
poids légers, 85 kilos par les Esthoniens VANAA-
SEME et NOORMAGI ; poids plumes, 80 kilos
par le Turc DJEMAL et le Suisse REINMANN.

Arraché à deux bras. — Ici, nous entrons dans
la force jointe à la souplesse et à une grande
coordination nerveuse et musculaire.

La meilleure performance réalisée le fut par le
mi-lourd Français RIGOULOT, qui monta 102
kilos 500, et en manqua 105.

Chez les poids lourds, personne ne dépassa
100 kilos, qui furent soulevés par les Français
DANNOUX et DUTRIEVE, l’Italien TONANI
et le Letton LEILANDS. Poids moyens, 95 kilos

M. BOURDONNAY-SCHWEICH,
Secrétaire Général

de la Fédération Internationale Haltérophile.

par GALIMBERTI ; légers, go kilos par DUR-
DYS (Tchécoslovaque) ; plumes, 82 k. 500 par le
Français MARTIN et l’Italien GABETTI.

Epaulé et jeté à deux bras en barre. — Voici
l’exercice-type de la force, celui qui subsisterait
de l’avis de tous les haltérophile consommes, si on
devait, dans un concours, se borner à un seul
mouvement.

C’est l’Esthonien TAMMER qui s’y montra le
plus brillant chez les poids lourds en réussissant
140 kilos pour son troisième essai et 142 k. 500
au. cours du (( barrage )) qui intervint entre lui
et le Français DANNOUX pour la 3e place, les
deux hommes étant ex-œquo; DANNOUX se borna
à 135 kilos, échouant sur 140 tant au cours des
essais supplémentaires que dans le concours pro-
prement dit.

Côté mi-lourds, RIGOULOT, qui commença par
135 kilos, échouant deux fois sur 140, fut le meil-
leur, trois hommes, derrière lui, montant 130 kilos.

Chez les poids moyens, nous retrouvons, comme
pour le développé, 1’Esthonien KIKKAS et l’Italien
GALIMBERTI en tête, avec un jeté de 127 k. 500
qui, à l’époque, constituait le record mondial.

Le Français VANDEPUTTE venait derrière avec
120 kilos, qu’il fut le seul à réussir.

Les poids légers, toujours remarquables, ne
dépassèrent cependant pas 115 kilos que le seul
Français, DECOTTIGNIES, réussit ; derrière lui,
le Français DELLOUE, les Autrichiens TREFFNY
et ZWERINA s’inscrivent à 112 k. 500.

Enfin, chez les poids plumes, les résultats furent
moins satisfaisants, le maximum atteint pour le
jeté à deux bras ayant été de 105 kilos, réussis
par le champion GABETTI, l’Autrichien STAD-
LER et l’Anglais BAXTER.

De tout ce qui précède, il faut conclure que,
si l’on veut bien tenir compte de la durée des
concours haltérophiles olympiques, du nombre des
concurrents, des espaces de temps fort irréguliers
qui déparent les différents essais, les résultats
enregistres en 1924 sont excellents; ils ont démon-
tré, en tout cas, d’abord que le règlement inter-
national avait été étudié et compris par toutes
les nations concurrentes, ensuite que les champions
envoyés à Paris par celles-ci étaient tous à la
hauteur de leur réputation locale ou mondiale.

Il est à croire, si l’on en juge par ce qui a
pu être observe depuis la clôture de la VIIIe Olym-
piade, qu’on fera beaucoup mieux dans l’avenir,
le sport haltérophile étant maintenant classé,
reconnu, apprécié et partiqué avec suite par quel-
que vingt-cinq nations.

Etat des Engagés et des Participants

aux Poids et Haltères

par Nations

NATIONS

Argentine . . . . . . . . . . . . . . .

Autriche . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Belgique . . . . . . . . . . . . . . . . .
Egypte . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Esthonie . . . . . . . . . . . . . . . 
France . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Grande-Bretagne . . . . . . . . .
Hollande . . . . . . . . . . . . . . . . .
Italie . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Lettonie . . . . . . . . . . . . . . . . .
Luxembourg . . . . . . . . . . . . . .

Portugal . . . . . . . . . . . . . . . . .

Suède . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Suisse . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Tchécoslovaquie . . . . . . . . . .
Turquie . . . . . . . . . . . . . . . . . .

ENGAGÉS PARTICIPANTS

3 3
20 15
11 8

1 1
3 8

 9  4
 3 10
6 3

20 15
4 4
4 4
2 1

7 5
9 9

20 6
2 1

Total. . . . . . . . . . 154 107

NUMÉROTAGE DES ÉPREUVES

DE POIDS & HALTÈRES

107 Poids Plumes

108 Poids Coqs

109 Poids Moyens

110 Poids Mi-Lourds

111 Poids Lourds



COMPTE RENDU DES ÉPREUVES DE POIDS & HALTÉRES

ÉPREUVE  NO 107

POIDS PLUMES
(JUSQU’A 60 K.)

Suède. — E.-G. DALROTH, N. Part. — E.-S.
HYLANDER, 22 ans, N. Cl.

Suisse. — E. JUILLERLAT, 37 ans, N. Cl. —
A. REINMANN, 23 ans, classé 3e.

Tchécoslovaquie. — A. HRABE. 21 ans. N. Cl.
— J. SCHULZ, N. Part. — V. SOCHUREN, N.
Part. — J. VACEK, N. Part.

Turquie. — M.-N. DJEMAL, 13 ans. N. Cl.

Belgique. — G. BUTTER, 36 ans, N. Cl. —
M. MARTENS, N. Part.

Esthonie. — V. NOORMAGI, 29 ans, N. Cl.
— E. VANAASEME, 26 ans, classé 6 e.

France. — E. DECOTTIGNIES 31 ans, Cham-
pion olympique. — A. DELLOUE, 25 ans. N.
Cl. — G. DUGRATOUN, N. Part. — A. PHI-
LIPPON, N. Part.

Grande-Bretagne. — W.-A. RANDALL. 36 ans,
N. Cl. — J.-H. TOOLEY. 25 ans. N. CL. —
R. WILKINSON, N. Part. — W.-P. WYATT,
31 ans, N. Cl.

1er P. GABETTI CLASSEMENT DES NATIONS
Italie

2e A. STADLER 3e A. REINMANN
1re ITALIE, 10 Points (1er GABETTI).

Autriche Suisse
2e AUTRICHE, 7 Points (2e A STADLER, 5 p.;

5e W. ROSINEK, 2 p.).

LISTE DES ENGAGÉS
Engagès Participants

— —
Nations . . . . . . . . . . . . . . . . . 12 11

3e SUISSE, 4 Points (3e A. REINMANN).

4e FRANCE, 3 Points (4 e M. MARTIN).
5e ESTHONIE, 1 Point (6 e G. ERNESAKS).

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES
E. DECOTTIGNIES.

Individuels . . .  . . . . . . . . . . 33 21 Cette épreuve ne figurait pas au programme des Hollande. — A SCHEFFER. 26 ans. N. Cl.

Autriche. — F. ASDRISEK, 18 ans, N. Cl. — Jeux antérieurs à 1920.

F. MILNARIK, N. Part. — W. ROSINEK, 23 1920 ANVERS. F. DE HAES (Belgique).
Italie. — C. BONETTI, 35 ans, N. Cl. —

ans, classé 5e. — A. STADLER, 28 ans, classé 2é.
B. MACCAGLI,Part. — G. PIERINI, 34 ans,

1924 Paris, P. GABETTI (Italie). N. Cl. — S. QUADRELLI, 35 ans. N. Cl

Belgique. — A. MAES, 18 ans, N. Cl. — N.
MOERLOOS, 24 ans, N. Cl.

Lettonie. — E. RAUSKA, 25 ans, N. Cl.

Esthonie. — G. ERNESAKS, 27 ans, classé 6e.
Luxembourg. — J. GRUN, 27 ans, N. Cl.

— K. KOIV, N. Part. — A. RICHMAN, N. Part. — ÉPREUVE NO 108 Portugal. — A.-J. DE COSTA, N. Part.

A. SCHMID, N. Part.

Suède. — C.-M. OLOFSON, 33 ans, N. Cl.
France. — R. CATALAA, 27 ans, N. Cl. —

M. MARTIN, 40 ans, classé 4e. — H. RUOLT.
— F. BICHSEL. 27 ans, N. Cl. — J.

N. Part. — R. SUVIGNY, 21 ans, N. Cl.
POIDS LÉGERS JAQUENOUD, 23 ans, classé 5 e — J. VON

GUNTEN, 35 ans, N. Cl.
(DE 60 A 67 K. 500)

Tchécoslovaquie. — J. BRODECKY. N. Part.
— B. DURDYS, 21 ans, classé 3e. — J. MATEJF-

RÉSULTATS

Le tableau des résultats de L’épreuve des
poids légers est inséré  aux pages 518

P. GABETTI.

Qrande-Bretagne. -- A. BAXTER, 26 ans, N.
Cl. — A. CUMINS, 43 ans, N. Cl. — T. TAY-
LOR, 35 ans, N. Cl. — C.-H. TOWLES. N. Part.

Hollande. — J. TYMAN, N. Part.

Italie. — G. CONCA, 20 ans, N. Cl. — P. GA-
BETTI, 20 ans, Champion olympique. — A. MAS-
CARDI,  N.  Part .  — S.  SCARCIA, 20 ans.
NJ. Cl.

Portugal. — A. PEREIRA, 36 ans, N. Cl.

RÉSULTATS
Le tableau des résultats de l’épreuve

et 517.

1er E. DECOTTIQNIES
France

2e A. ZWERlNA 3e B. DURDYS
Autriche Tchécoslovaquie

LISTE DES ENGAGÉS
Engagés Participants

— —

Nations . . . . . . . . . . . . . . . 13 12
Individuels . . . . . . . . . . . . . . . 32 22

Autriche. — W. ETZENBERGER, 23 ans. N.
Cl. — K. HUBER, N. Part. — L. TREFFNY,
20 ans, classé 4 e. — A. ZWERlNA, 24 ans,
classé 2e.

CLASSEMENT DES NATIONS
1re FRANCE. 10 Points (1er E. DECOTTI-

GNIES).

2e AUTRICHE, 8 Points (2e A. ZWERINA, 5
p.; 4e. L. TREFFNY, 3 p.).

39 TCHECOSLOVAQUIE,
DYS).

4 Points (3e B. DUR-

4e SUISSE, 2 Points (5 e J. JAQUENOUD).
5e ESTHONIE, 1 Point (6 e E. VANAASEME).

LES VAINQUEURS OLYMPlQUES
Cette épreuve ne figurait pas au programme des

Jeux antérieurs à 1920.
1920 Anvers, NEYLAND (Esthonie).
1924 PARIS. E. DECOTTIGNIES (France).
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ÉPREUVE No 109

POIDS MOYENS
(DE 67.500 A 75 K.)

1er C. GALIMBERTI
Italie

2e A. NEULAND
Esthonie

3e J. KIKKAS

Esthonie

LISTE DES ENGAGÉS
Engagés Participants

— —

Nations . . . . . . . . . . . . . . . 14 13
Individuels . . . . . . . . . . . . . . 36 25

Argentine. — A. PIANTA, 23 ans, N. Cl. --
A ROVERE, 27 ans, N. Cl.

Autriche. — R. AX, N. Part. — R. EDINGER,
22 ans, N. Cl. — R. EIDLER, 26 ans, N. Cl. —
J GILL, 20 ans, N. Cl.

C. GALIMBERTI.

Belgique. — N. HORSCH, 35 ans, N. Cl. —
M. VAN DER GOTEN, 20 ans, N. Cl. — V.
VAN HAMME, 27 ans, N. Cl.

Egypte. — A. SAMY, 25 ans, classé 4e.

Esthonie. — J. KIKKAS, 32 ans, classé 3e. —
A. NEULAND, 29 ans, classe 2e. — A. PUUSAAC,
N. Part.

France. — L. CATONNET, N.  Part .  — R.
FRANÇOIS, 24 ans, classé 6 e. — L. VANDE-
PUTTE, 23 ans, N. Cl. — P. VIBERT, 29 ans,
M. Cl.

Grande-Bretagne. — C.-F. ATTENBOROUGH,
22 ans, N. Cl. — J.-S. AUSTIN, 24 ans, N. Cl.
— R.-F. LOWES, 20 ans, N. Cl. — W.-J. LOW-
RY, N. Part

Hollande. — W.-J. DOLL., N. Part. — J. WEL-
TER, N. Part.

Italie. — D. FIGOLI, 24 ans, N. Cl. — C. GA-
LIMBERTI, 26 ans, Champion olympique. — A.
LANDINI, N. Part. -- E. PUCCI, 24 ans, N. Cl.

—      —

Lettonie. — A. OZOLINS, 28 ans, N. Cl.

Luxembourg. — M. MERTES, 22 ans, N. Cl.

Suède. — N. LIDMAN, 24 ans, N. Cl. — E.A.
PETTERSSON, N. Part.

Suisse. — A. AESCHMMANN, 24 ans, classé 5e.

Tchécoslovaquie. — J. JONAK, N. Part. — J.
TOMAS, 31 ans, N. Cl. — J. SLEPICKA, N.
Part. — V. ZIEBA, N. Part.

Belgique. — F. VAN POUCK, N. Part .  —
F. VERDONCK, 28 ans, N. Cl.

Esthonie. — S. HALLOP, 27 ans, N. Cl. —
J. MANDMETS, N. Part.

France. — D. FAITH, N. Part. - A. LOUNC-
KE. 25 ans, N. Cl. — C. RIGOULOT, 21 ans,
Champion olympique. — A. ROLET, 23 ans,
N. Cl.

RÉSULTATS

Le tableau des résultats de l’épreuve
poids moyens est inséré aux pages 520
et 521.

CLASSEMENT DES NATIONS

1re ITALIE, 10 Points (1er C. GALIMBERTI).
2e ESTHONIE, 9 Points (2 e A. NEULAND, 5

p.; 3e J. KIKKAS, 4 p.).
3e EGYPTE, 3 Points (4e A. SAMY).

4e SUISSE, 2 points (5 e A. AESCHMANN)
5e FRANCE, 1 point (6 e R. FRANÇOIS)

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES
Cette épreuve ne figurait pas au programme des

Jeux antérieurs à 1920.
1920 ANVERS, GANCE (France).
1924 P ARIS, C. GALIMBERTI (Italie)

ÉPREUVE No 110

P O I D S  MI-LOURDS
( D E  7 5  A 8 2 K. 5 0 0 )

1er C. RIGOULOT
France

2e F. HUNENBERGER 3e L. FRIEDRICH

Suisse Autriche

LISTE DES ENGAGÉS
Engagés Participante

— —

Nations . . . . . . . . . . . . . . . . . 12 12

Individuels . . . . . . . . . . . . . . . 27 20

Argentine. — C. BERGARA, 29 ans, classé 5e.

Autriche. — K. FREIBERGER, 22 ans, classé
4e — L. FRIEDRICH, 26 ans, classé 3 e. — H.
GLUCK, 21 ans, N. Cl. — R. JAHN, N. Part.

C. RIGOULOT.

Hollande. — J. VERHEYEN, 28 ans, N. Cl.

Italie. — M. GIAMBELLI, 26 ans, classé 6 e.
— N. LORENZETTI, N. Part. — G. MERLIN,
36 ans, N. CI — A. TUGNOLA, 30 ans, N. Cl.

Lettonie. — E. REICHMANS, 24 ans, N. Cl.

Luxembourg. — II. LEHNEN, 25 ans, N. Cl.

Suède. — B.-R. CARLSON, 23 ans, N. Cl.

Suisse. — F. HUNENBERGER, 27 ans, classé
2e. — A. SCHAERER, 26 ans, N. Cl.

Tchécoslovaquie. — F. FROLFK, N Part. —
B. JUN, N. Part. — J. SKOBLA, 25 ans, N. Cl.
— B. STINNY, 24 ans, N. Cl.

RÉSULTATS

Le tableau des résultats de l’épreuve
poids mi-lourds est inséré aux pages 522
et 523.

CLASSEMENT DES NATIONS
1re FRANCE, 10 Points (1 er C. RIGOULOT).

2e AUTRICHE, 7 Points (3 e L. FRIEDRICH,
4 p.; 4 e K. FREIBERGER, 3 p.).

3e SUISSE, 5 Points (29 F. HUNESBERGER).
4e ARGENTINE, 2 Points (5 e C. BERGARA).
5e ITALIE, 1 Point (6e M. GIAMBELLI).

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES

Cette épreuve ne figurait pas au programme des
Jeux antérieurs à 1920.
1920 ANVERS, CADINE (France).
1924 PARIS, C. RIGOULOT (France).



LES POIDS PLUMES & LES POIDS LÉGERS

P. GABETI,

le vainqueur des poids plumes

arrachant 82 kilogs a deux bras.

A. REINMANN,

c l a s s e  3 e  d e s  p o i d s  p l u m e s

developpant 80 kilogs a deux bras.

A.  STADLER,

c l a s s e  2 e d e s  p o i d s  p l u m e s ,

arrachant 65 kilogs du bras gauche

A. ZWERINA,
classé 2e des poids légers.

M. MARTIN,

classé 4e des poids plumes,
jetant 100 kilogs à deux bras.

B.  DURDY,

classé 3e des poids légers.

�  �



ÉPREUVE No 111

POIDS LOURDS
( A U - D E S S U S  D E  8 2  K .  5 0 0 )

1er G. TONANI
Italie

2e F. AIGNER 3e H. TAMMER
Autriche Esthonie

LISTE DES ENGAGÉS
Engagés Participants

Nations . . . . . . . . . . . . . . . . . . 13 12
Individuels . . . . . . . . . . . . . . . 26 19

Autriche. — F. AIGNER, 32 ans, classé 2e. —
E. BECKE, N. Part. — G. BECKER, 24 ans,
N. Cl. — J LEPPELT, 25 ans, N. CI.

Belgique. — G. BERNART, 27 ans, N. CI. —
J. VERBRAEKEN, N. Part.

Esthonie. — K. RAAG, 32 ans, N. Cl. — H
TAMMER, 25 ans, classé 3e.

France. — L. DANNOUX, 24 ans, classé 4e

— R. DUPONT, 28 ans, N. Cl. — C. DUTRlEVE,
33 ans, N. Cl

Grande-Bretagne. — H. WOOD, 35 ans, N. Cl.

Hollande. — A. OORD, 39 ans, N. Cl.

Italie. —- F. BOTTINO, 38 ans, classé 6e. —
M. EPICOCCO, 27 ans, N. Cl. — F. MERCOLI,
N. Part. — G. TONANI, 33 ans, Champion
olympique.

Lettonie. — K. LEILANDS, 29 ans, classé 4e.

Luxembourg. — J. ALZIN, 31 ans, N. Cl.

Suède. — O.-R. BRUNN, 31 ans, N. Cl.

Suisse. — E. PENEY, 35 ans, N. Cl.

Tchécoslovaquie. — J. ANTON, N. Part. — F.
FISCHER, 24 ans, N. Cl. — V. HRYVIK, N.
Part. — J. RERICHA, N. Part.

Turquie. — A.-R. CHEVKI, N. Part.

R É S U L T A T S

Le tableau des résultats de l ’épreuve
poids  lourds  est  inséré  aux pages  524
et 525.

CLASSEMENT DES NATIONS
1re ITALIE, 11 Points (1er G. TONANI, 10 p.;

6e F. BOTTINO, 1 p.). .
2e AUTRICHE, 5 Points (2e F. AIGNER).
3e ESTHONIE, 4 Points (3e H. TAMMER).
4e FRANCE, 3 Points (4e L. DANNOUX).
4e LETTONIE, 2 Points (5e K. LEILANDS).

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES

Cette épreuve ne figurait pas au programme des
Jeux antérieurs à 1920.
1920 ANVERS, BOTTINO (Italie).
1924 PARIS, G. TONANI (Italie).

G. TONANI,
vainqueur des poids lourds
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LES POIDS Ml-LOURDS & LES POIDS LOURDS

F. HUNENBERGER, C. RIGOULOT, L. FRIEDRICH,

classé 2e de la catégorie des poids mi-lourds. le vainqueur de la catégorie des poids mi-lourds, classé 3e de la categorie des poids mi-lourds.

arrachant 87 k. 5oo à droite.

F. AIGNER,
classé 2e de la catégorie

des poids lourds.

F. AIGNER,

jetant 97 k. 500 à gauche.

L .  D A S S O U X ,  
classé 4e des poids lourds.

après barrage pour la 3e place.

    



TABLEAU DES RÉSULTATS DES POIDS ET

Non Partants. — F. Milmarik, Autr. ; K. Koïv, Esth. ; A. Richman, Esth. ; A. Schmid, Esth. ;
Holl. ; A. Mascardi, Ital. ; E.-G. Dalroth, Suède; J. Schulz, T.-Slo.; V. Sochurck, T.-Slo.; J. Vacek,

Nota. — Les essais soulignés sont ceux qui n’ont pas été réussis.

 



HALTÈRES, ÉPREUVE DES POIDS PLUMES

H. Ruolt, Fran.; C.-H. Towles, G.-Br.; J. Tyman.
T.-Slo.
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TABLEAU DES RÉSULTATS DES POIDS ET

Non partants. — K. Huber, Autr.; M. Martens, Belg.; A. Schmidt, Esth.; G. Dugratoux, Fran.;
T.-Slo.; J. Matejicek, T.-Slo.; K. Vlach, T.-Slo.

Nota. — Les essais soulignés sont ceux qui n’ont pas été réussis.

—    — 



HALTÈRES, ÉPREUVE DES POIDS LÉGERS

A. Philippon, Fran. ; R. Wilkinson, G.-Br. B. Maccagli, Ital. ; A.-J. da Costa, Port.; J. Brodecky,
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TABLEAU DES RÉSULTATS DES POIDS ET

Non partants. — R. As, Autr.; A. Puusaag, Esth. ; L. Catonnet, Fran.; W.-J. Lowry, G.-Br.;
J. Slepicka, T.-Slo.; V. Zieba, T.-Slo.

Nota. — Les essais soulignés sont ceux qui n’ont pas été réussis.
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HALTÈRES, ÉPREUVE DES POIDS MOYENS

W.-J. Doll, Holl. ; J. Welter, Holl. ; A. Landini, Ital. ; E.-A. Petterson, Suède; J. Jonak, T-Slo. ;
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TABLEAU DES RÉSULTATS DES POIDS ET

Non partants. — R. Jahn, Autr. ; F. Van Pouck, Belg.; J. Mandmets, Esth.; D. Faith, Fran.;
N. Lorenzelti, Ital. ; F. Froiik, T.-Slo. ; B. Jun, T.-Slo.

Nota. — Les essais soulignés sont ceux qui n’ont pas été réussis.

�  �



HALTÈRES, ÉPREUVE DES POIDS MI-LOURDS
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TABLEAU DES RÉSULTATS DES POIDS ET

Non partants. E. Becke, Autr.; J. Verbracken, Belg.; F. Mercoli, Ital.; J, Anton, T.-Slo.;

Nota. — Les essais soulignés sont ceux qui n’ont pas été réussis.
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HALTÈRES, EPREUVE DES POIDS LOURDS

V. Hryvik, T.-Slo. ; J. Rericha, T.-Slo.; A.-R. Chevki, Turq.

  ——



POLO A CHEVAL
Du Samedi 28 Juin au

Samedi 12 Juillet 1924

1. ARGENTINE

2. ETATS UNIS

CLASSEMENT GÉNÉRAL DES NATIONS

M A T C H E S

Nos 1 à 10

3. GDE BRETAGNE

Le Pavillon du Saint Cloud Country Club.

—  —



CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES

Comme la grosse majorité des sports inscrits
au programme des  Jeux  de  la VIIIc Olympiade
le polo à cheval, sport pourtant aristocratique par
excellence  et qui nécessite des frais de déplace-
ments considérables, remporta en 1924 un succés
sans précédent.

des Matches du Tournoi

Cinq équipes s’engagèrent en effet dans ce tour-
noi et  y participèrent  toutes les cinq, ce qui né-
ccssita, étant donné la formule de poule adoptée
pour la mise en compétition de cette épreuve,
dix matches, qui se déroulèrent du 28 juin au
12 juillet et obligèrent l’emploi de deux terrains,
celui du Country-Club de Saint-Cloud, qui vit du
reste se disputer la plupart des matches, et celui
du Polo de Bagatelle au Bois de Boulogne,  dont
les dimensions trop réduites et l’impossibilité
d’édifier les tribunes nécessaires ne fut employé
que pour une seule rencontre, celle qui opposa
la Grande-Bretagne à la France.

Ajoutons que ce tournoi avait nécessité le dé-
placement de  110 poneys se subdivisant comme
suit: Argentine 24 poneys, Espagne, 21 poneys,,
Etats-Unis, 25 poneys, France, 20 poneys, Grande-
Bretagne,  20 poneys.

LE RÈGLEMENT

sauf en ce qui concerne la taille des poneys qui
restait facultative.

Les poneys dangereux étaient exclus.
Le prêt des poneys entre nations était interdit.
Les poneys devant prendre part à l’épreuve de-

vaient être inscrits au moins trois mois à l’avance.
L’ordre des matches fut tiré au sort.

Pouvaient prendre part à ce concours, toutes
les nations qui pratiquaient ce sport et qui étaient
amisses aux Jeux Olympiques.

L’épreuve olympique  de polo s’est jouée sans
éliminatoires préalables.

L'équipe et ses quatre substituts devaient être
obligatoirement de même nationalité.

Tenue et harnachement adoptés ordinairement
pour le jeu.

Poids des concurrents : libre.
Les règles de Hurlingham ont été appliquées

M. le DUC DECAZES.
Président

de la Fédération des Polos de France.

Les matches furent jugés par deux arbitres dési-
gnés par les membres du Comité de la Fédération
des Polos de France, et conforment aux règles
du Hurlingham Club. Les décisions de ces arbi-
tres en matière de fait étaient sans appel. En tou-
tes matières autres que celles de fait, les appels
étaient jugés conformément aux règles générales
des Jeux Olympiques.

LE CALENDRIER

1re journée. Samedi 28 Juin.
17heures. — Réunion no 103, terrain de Saint-

Cloud : Etats-Unis contre France. Match no 1.

2e journée. Mardi 1er Juillet.
17 heures. — Réunion no 104 terrain de Saint-

Cloud : Espagne contre Etats-Unis. Match no 2.

3e journée. — Jeudi 3 Juillet.
17 heures. — Reunion no 105, terrain de Saint-

Cloud : Etats-Unis contre Grande-Bretagne. Match
n0 3.

4e journée. — Vendredi 4 Juillet.
17 heures. — Réunion no 106, terrain de Saint-

Cloud : Argentine contre Espagne. Match no 4.

5e journée. — Samedi 5 Juillet.
17 heures. — Réunion 114, terrain de Baga-

telle : France contre Grande-Bretagne. Match no 5.

6e journée. Dimanche 6 Juillet.
17 heures. — Réunion no 107, tereain de  Saint-

Cloud: Argentine contre Etats-Unis.  Match no  6.

7e journée. — Lundi 7 Juillet.
17 heures. — Réunion no 108, terrain de Saint-

Cloud : Espagne contre Grande-Bretagne. Match
n0 7.

8e journée. — Mercredi 9 Juillet.
17 heures. — Réunion no 109, terrain de Saint,-

Cloud : Argentine contre Grande-Bretagne. Match
no 8.

9e journée. — Jeudi 10 Juillet.
17 heures. — Réunion no 110, terrain de Saint-

Cloud : Espagne contre France. Match no 9.

10e journée. — Samedi 12 Juillet.
17 heures. — Réunion no 111, terrain de Saint-

Cloud : Argentine contre France. Match no 10.

Le T e r r a i n  d e  P o l o   B a g a t e l l e  ( B o i s  d e  B o u l o g n e ) .
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La Commission Techique
de Polo au

Comité Olympique Français

Le Comte CHARLES de POLIGNAC.

Le Comte JEAN PASTRE.

PLAN DU TERRAIN DU SAINT-CLOUD COUNTRY CLUB.

Les emplacements réservés aux spectateurs.

Les Pouvoirs Sportifs

Fédération Internationale des Sports Equestres
Président: M. le Baron Du TEIL.
Vice-President: M. DUPUICH
Secrétaire Général: M. le Commandant HECTOR.

Fédération des Polos de France
Président: M. le Duc DECAZES.
Vice-President: M. le Duc de GUICHE.
Trésorier: M. le Baron Robert de ROTHSCHILD.

MM. le Comte Ch. de POLIGNAC.
Comte J. PASTRE.

Commission telchnique de Polo
du Comité Olympique Français

MM. le Comte C. de POLIGNAC.
le Comte J. PASTRÉ.
le Lieutenant WADDINGTON.

JURY D’APPEL:
MM. le Duc DECAZES (France) President, NELSON ET NAYLOR

(Argentine), Duque de PENARANDA ET MARQUÈS DE SAN MIGUEL
(Espagne), Cel H.-H. HARJES et PERCY P YNE (Etats-Unis), le
Duc de G U I C H E:  (France) ,  Cap.  The Hon.  F.  G U E S T  E T
Cel MATTEWS L ANNOWE (Grade-Bretagne).

PLAN DU TERRAIN DE BAGATELLE,  AU BOIS DE BOULOGNE.

Lieutenant WADDINGTON. Les emplacements réservés aux spectateures.
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Les Recettes et les Spectateurs du Polo à Saint-Cloud et Cheval, à Saint-Cloud et à Bagatelle

TABLEAU RÉCAPITULATIF PAR RÉUNIONS

TABLEAU RÉCAPITULATIF PAR CATÉGORIES DE PLACES

—  —



  Etat des Engagés et des Participants  

au Polo à Cheval

par Nations

COMPTE RENDU DES MATCHES

NATIONS ENGAGÉS PARTICIPANTS

Argentine . . . . . . . . . . . . . .
Espagne . . . . . . . . . . . . . . .
Etas-Unis . . . . . . . . . . . . .
France . . . . . . . . . . . . . . . . .
Grande-Bretagne . . . . . . .

6 5
7 6
5 4
8 5
4 4

Total. . . . . .  .  30 24

LISTE DES ENGAGÉS

Engagés Participants

Nations . . . . . . . . . . . . . . . . . 5 5
Individuels . . . . . . . . . . . . . . . 30 24

Argentine. — A joué contre l'Espagne (Match
no 4, les Etats-Unis (Match no 6), la Grande-
Bretagne (Match no 8),  la France (Match no 10).

A. KENNY, 36 ans,  joueur no 1 (Matches  nos 4,
6, 8, 10). — J. MILES, 29 ans, arrière (Matches
nos 4, 6 et 8). -- G. NAYLOR, 40 ans, joueur
no 2 (Match no 10). — J NELSON, 33 ans, joueur
n o 2 et Capitaine (Match nos 4, 6 et 8). — Joueur
(( 0 3 (Match no 10). — E. PADILLA, 34 ans,
joueur no 3, (Matches n os 4, 6 et 8). — Arrière
(Match no 10). — A. PENA, S. Part.

Espagne. — A joué contre les Etats-Unis (Match
no2, l’Argentine (Match n o 4), la Grande-Bre-
tagne (Match n o 7), la France (Match n o 9).

1. DE LA MAZA 45 ans, Arrière (Matches
nos 2, 4, 7 et 9). — J. DE SAN MIGUEL, 51 ans,
joueur no

 I (Matches nos 2 et 4). — C. FIGUE-
ROA (de San Damian), N. Part. — L. FIGUEROA  
(tie Velayos), 31 ans, joueur no

 I (Match no 7). —
A. FIGUEROA (de Villabragima), 29 ans, joueur
n0 3 (Matches nos 2, 4 et 7), joueur no 2 (Match
no). — R. HENESTROSA, 30 ans, joueur no 3
(Match no 9), — H. STUART, 41 ans, joueur 
no 2 et Capitaine (Matches nos 2, 4 et 7), joueur
no

 I (Match no 9).

Eats-Unis. — A joué contre la France (Match
no 1), l’Espagne (Match no 2), la Grande-Bretagne
(Match no 3), l’Argentine (Match n o 6).

E. BOESCKE, 31 ans, joueur n o 1 (Matches
nos 1, 2, 3 et 6). — T. HITCHCOCK, 24 ans,
joueur- no 2 et Capitaine (Matches nos 1, 2, 3
et 6). — G. MOORE, N. Part. — F. ROE, 35
ans, joueur no 3 (Matches nos 1, 2, 3 et 6). —
R. WANAMAKER, 25 ans, arrière (Matches n os

1, 2, 3 et 6).

France. — A joué contre les Etats-Unis (Match
no 1), la Grande-Bretagne (Match n o 5), l’Espa-
gne  (Match n 0 9), l’Argentine (Match n o 10).

R. RAMBERGER, N. Part. — P. DE JUMI-
LHAC, 35 ans, joueur no 1 (Matches nos 1 et
10). — H. DE MONBRISON, 32 ans, joueur no 3
(Matches nos 1 et 10). — CH. DE POLIGNAC,
40 ans, arrière et Capitaine (Matches n os 1, 5,
9 et 10). — J. DE POLIGNAC, N. Part. — R.
DE ROTHSCHILD, S. Part. — J. MACAIRE,
36 ans, joueur no 2 (Matches nos 1, 5, 9) et 10). —
J. PASTRE, 36 ans, joueur n o 1 (Matches n os 5
et 9).

Grande-Bretagne. — A joué contre les Etats-
Unis (Match no 3), la France (Match no 5),
l'Espagne (Match no 7), l'Argentine (Match no 8).

F. BARRETT, 41 ans, joueur no 3 (Matches
Nos 3, 5, 7 et 8). — D. BINGHAM, 42 ans,
joueur no 2 (Matches nos  3, 5, 7 et 8). — F.
GUEST, 39 ans, joueur n o 1 et captaine (Mat-
ches nos 3, 5, 7, et. 8). — H. WISE, 37 ans,
arrière (Matches nos 3, 5, 7 et 8). — MATHEW-
LANNOWE, 42 ans, N Part.

MATCH No 1. -- REUNION No 103. MATCH No 2. — REUNION No  104

SAMEDI, 28 JUIN, à 17 heures MARDI 1er JUILLET, à  17 heures.
(à Saint-Cloud) (à Saint-Cloud)

ETATS-UNIS battent FRANCE par 13 buts à 1 ETATS-UNIS battent ESPAGNE par 15 buts à 2.

Un assez nombreux public assista à cette pre-
mière et s‘enthousiasma sur l’installation parfaite
réalisée dans le merveilleux cadre du Country-
Club de Saint-Cloud.

Les Etats-Unis s’assurérent, comme il était prévu
du reste, la victoire et l'emportèrent par 13 buts
à 1 et pourtant ce match fut loin d’êtte aussi
mauvais et aussi inégal que semblerait l’indiquer
le nombre de buts marqués.

Cette deuxième rencontre présenta d’autant plus
d’intérêt qu’elle mettait aux prises deux des équi-
pes sur lesquelles il était fondé de nombreux es-
poirs. Elle attira, de ce fait, une très belle assis-
tance parmi laquelle de nombreux fanatiques sup-
porters des deux teams.

Ce match ne tint malheureusement pas tout ce
que l'on en attendait, l'équipe espagnole qui avait
poussé le soin de la préparation jusqu’à fait-e
amener par vingt automobiles ses poneys de leur

L'équipe de l’ARGENTINE.

De  gauche à droite : J.-B. MlLES, E. PADILLA, J.-D. NELSON, capitaine, A.-J. KENNY.

Pendant les premières périodes  surtout, les
joueurs français, qui participaient pour la pre-
mière fois à un tournoi de cette importance, se
défendirent fort bien et proofitérent habilement du
manque de cohésion dont faisait encore preuve
l'équipe américaine.

Vers le milieu de la rencontre les Français
réussirent même quelques brillantes attaques dont
plusieurs échouérent par malchance et l’équipe
d’Amérique, qui arrivait précédée d‘une formidable
réputation, dut s’employer à fond pour s’assurer
cette victoire.

écurie au lieu du concours fut malheureu-
sement modificée dans sa composition tout toute
dernière heure et grandement handicapée par les
indispositions simultanées de deux de ses meil-
leurs joueurs.

En conséquence l’équipe des Etats-Unis rem-
porta une trés facile victoire par 15 buts à 2.

Malgré ce gros écart de buts, les joueurs espa-
gnols se montrérent individuellement d’une force
sensiblement égale à celle de leurs adversaires qui,
mieux entraînés et beaucoup plus coordonnés, affir-
mérent leur légère supériorité par un résultat
imposant.

FORMATION DES EQUIPES FORMATION DES EQUIPES

Etats-Unis. — Joueurs: E. BOESCKE (n o 1),
T. HITCHCOCK (no 2), F. ROE (no 3). — Ar-
rière: R. WANAMAKER.

France. — Joueurs: P. DE JUMILHAC (no 1),
J. MACAIRE (no 2) H. DE MONBRISCON (no 3).
— Arriére: CH. DE POLIGNAC.

Officiels:

Etats-Unis. — Joueurs: E. BOESCKE (no 1),
T. HITCHCOCK (no 2), F. ROE (no 3). — Ar-
rière:  R.  WANMAKER.

Espagne. — Joueurs : J. de SAN MIGUEIL (no 1),
H. STUART (no 2), A. FIGUEROA (de Villabra-
gima) (no 3). — Arriére: L. DE LA MAZA.

Officiels :

Juge-Arbitre: Lieut.-Col. LANNOWE (G.-Br.). Juge-Arbitre: Lieut.-Col. LANNOWE (G.-Br.). 
— Arbitres: GUEST (G.-Br.), BARRETT (G.-Br.). — Arbitres: GUEST (G.-Br.), KENNY (Arg.).
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LE TOURNOI DE POLO. — Diverses phases de jeu

L'ESPAGNE va  marquer  un but  contre  la  FRANCE.

En pleine action Un arrêt sur les planches
au cours du match FRANCE-ETATS-UNIS. pendant le match ESPAGNE-ETATS-UNIS.

En haut. — Au cours du match ETATS-UNIS-ESPAGNE : le changement des poneys à la mi-temps.
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MATCH N o  3 .  —  R E U N I O N  N o  105 .

Jeudi 5 JUILLET, à 17 heures.

(à  Saint-Cloud)

ETATS-UNIS battent GRANDE-BRETAGNE
par 10 buts à 2.

La troisième rencontre, qui opposait les Etats-
Unis, disputant ainsi leur troisième match consé-
cutif, à la Grande-Bretagne, fut également fort
attrayante par la valeur des  équipes aux prises.

L’Argentin J. NELSON dirigeait cette rencontre,
assisté par l’Argentin G. NAYLOR ‘et le Français
J. PASTRE.

Ce match ne tint également pas l’intérêt qu’on
lui accordait, car la nette défaite de l’équipe bri-
tannique, grande favorite du tournoi, constitua
une grosse surprise.

La sévère défaite britannique comporte pourtant
des circonstances atténuantes, car les britanniques
éprouvèrent les plus grandes difficultés à constituer-
une équipe et à la déplacer. Seul un bel état
d’esprit sportif incita les joueurs à participer coûte
que coûte à cette compétition olympique.

Malgré leur manque complet d’entraînement préa-
lable et de cohésion, les joueurs britanniques se
défendirent vaillamment et menèrent même de
nombreuses attaques qui échouèrent fort souvent
par malchance.

Les Etats-Unis s’assurèrent finalement la vic-
toire par 19 buts à 2.

FORMATION DES EQUIPES

Etats-Unis. — Joueurs : E. BOESCKE  (no 1),
T. HITCHCOCK (n o 2), F. ROE (N o 3). — Ar-
rière : R. WANAMAKER.

Grande-Bretagne. -- Joueurs: F. GUEST (no 1),
D. BINGHAM (N o 2), F. BARRETT (n o 3). —
Arrière : H. WISE.

Officiels:

Juge-Arbitre: J. NELSON (Arg.). — Arbitres :
G. NAYLOR (Arg.), J. PASTRE (Fran.).

MATCH N o  4 .  —  R E U N I O N  N o  106 .

VENDREDI 4 JUILLET, a 17 heures.

(à Saint-Cloud)

ARGENTINE bat ESPAGNE par 16 buts à 2.

Le quatrième match du tournoi perdit une gros-
se part de son intérêt du fait de la précédente dé-
faîte de l’Espagne devant les Etats-Unis.

Ce match fut, de plus, disputé par une pluie
diluvienne qui nuisit à l’attrait de cette rencontre.

Les joueurs espagnols firent preuve d’une remar-
quable sportivité en acceptant de jouer cette ren-
contre dans de telles conditions afin de permettre
à l’équipe argentine de disputer un dernier match
d’entraînement avant la grande finale contre les
Etats-Unis.

Le team espagnol, handicapé par le terrain, fut
nettement inférieur à sa valeur normale et fut
écrasé, malgré les louables efforts du Duc H.
STUART, par 16 buts à 2.

FORMATlON DES EQUIPES

Argentine. — Joueurs : A. KENNY (no 1), J.
NELSON (no 2), E. PADILLA (no 3). — Arrière:
J. MILES.

Espagne. — Joueurs: J. DE SAN MIGUEL
(no 1), H. STUART (n o 2), A. FIGUEROA (de
Villabragima) (no 3). — Arrière: L. DE LA MAZA.

Officiels :

Juge-Arbitre : F. GUEST (G.-Br.). — Arbitres:
E. BOESCKE (E.-U.), Lieut.-Col. LANNOWE
(G.-Br.).

—  —

MATCH No 5. — REUNION N o 114.

SAMEDI 5 JUILLET, à 17 heures.
(à Bagatelle)

GRANDE-BRETAGNE bat FRANCE

par 16 buts à 2.

Le cinquième match du tournoi, qui opposait la
Grande-Bretagne et la France, se disputa sur le
terrain de Bagatelle contrairement aux rencontres
précédentes, toutes organisées à Saint-Cloud.

En se basant sur  les résultats des dernières
parties contre l’Amérique, qui avait disposé de la
France par 12 buts et de l’Angleterre par 8 buts
on déduisait que cette rencontre serait beaucoup
plus égale que les précédentes et ne donnerait
pas lieu à un gros écart de buts.

Il n’en fut rien car la France fut nettement
surclassée par un écart de 14 buts. Le résultat
final de cette rencontre fut, en effet, de 16 buts 
pour l’équipe britannique contre 2 buts pour’ l’Equi-
pe française.

Cette rencontre manqua complètement d’intérêt.
L’équipe anglaise se montra dans -un bien meilleur
jour que dans sa précédente rencontre contre
l’Amérique, tandis que la France, au contraire,
qui comprenait, il est vrai, dans ses rangs, un
remplacant, joua bien au-dessous de la forme
qu’elle avait montrée contre l’Amérique.

La raison de la débâcle de l’équipe française, dé-
bâcle qui surprit la plupart des initiés, fut pro-
bablement motivée par le terrain même de Baga-
telle qui, beaucoup plus petit et moins rapide que
celui de Saint-Cloud, favorisa nettement les joueurs
britanniques dont la maîtrise sur la balle l’em-
portait nettement sur l’entraînement et sur  la
vitesse.

FORMATION DES EQUIPES

Grande-Bretagne. — Joueurs : F. GUEST (no 1),
D. BINGHAM (n o 2), F. BARRETT (n o 3). —
Arfrière : H. WISE.

France. -- Joueurs: J. PASTRE (no 1), J. MA-
CAIRE (n o 2), H. DE MONBRISON (n o 3). —
Arrière : CH. DE POLIGNAC.

Officiels :

Juge-Arbitre : H. HARJES (E.-U.). — Arbitres:
T. HITCHCOCK (E.-U.), F. ROE (E.-U.).

MATCH No 6. — REUNION No 107

DIMANCHE 6 JUILLET, à 17 heures.

(à Saint-Cloud)

ARGENTINE bat ETATS-UNIS
par 6 buts à 5.

La rencontre Argentine-Etats-Unis, qui consti-
tuait la grande finale du tournoi attira, malgré
la concurrence de la première journée des Jeux
d’Athlétisme à Colombes, une assistance vraiment
considérable et comme jamais encore il avait été
donné d’en compter en France pour une telle
compétit ion.

Les vastes enceintes étaient littéralement com-
bles et les commissaires éprouvèrent, étant donné
l’affluence, les plus grandes difficultés pour faire
atteindre la Tribune d’Honneur au Prince de
Galles et à son frère le Prince Henri.

Le match fut digne d’une aussi belle assistance et
souleva l’enthousiasme.

De l’avis unanime de ceux qui suivent réguliè-
rement les grandes rencontres de polo à cheval,
jamais encore il n’avait été donné d’assister aux
Etats-Unis, en Angleterre et même aux Indes,
considérées pourtant comme le véritable berceau
du polo, à un match aussi passionnant et aussi
équilibré.

Les deus équipes firent preuve de qualité,
d’adresse et de fougue sensiblement égales et si
l’Argentine remporta finalement la victoire, ce fut
certainement en partie à la ligne supérieure de sa
cavalerie qu’elle l’a dû. C’est l’état de préparation
et la vitesse des poneys argentins qui permirent
aux Américains du Sud de s’assurer, dans les
dernières minutes et d’extrême justesse, la vic-
toire par 6 buts à 5.

L’intérêt de cette rencontre exige qu’un compte Juge-Arbitre : H. HARJES (E.-U.). — Arbitre:
rendu succinct en soit publié. T. HITCHCOCK (E.-U.).

Les Etats-Unis curent la gloire et le profit
des premières attaques menées à toute vitesse et
par très longs dègagements et dribblings. Cette
tactique leur réussit magnifiquement, du reste, et
dès les premières secondes, ils parvinrent à mar-
quer un fort joli but. Loin de se décourager
les Argentins, remarquables de sang-froid, réagis-
saient à leur tour et égalisaient avant le repos.

Avec des alternatives diverses au cours desquelles
les deus camps étaient tour à tour mis en péril,
les deux équipes se trouvèrent, à la cinquième
période, à égalité (5 buts à 5) et enthousiasmèrent
les spectateurs par l’ardeur avec laquelle ils se
livraient.  Au cours d’une charge, l’excellent joueur
Américain HITCHCOCK avant reçu un coup à
l’estotmac, était même obligé de descendre de che-
val mais il ne tardait pas à reprendre sa place.

La sixième période se terminait sans qu’une
des deux équipes ait pu s’assurer  le meilleur, mais
la septième période devait décider de l’issue de
la rencontre et de la première place du tournoi.
Une charge impétueuse dé l'Américain HITCH-
COCK semblait tout d’abord devoir faire tourner
l’avantage en faveur des américains, mais le but
qui semblait acquis était sauvé d’extrême justesse.

Les Argentins, à mesure que se déroutait cette
période, reprenaient l’avantage grâce à la mer-
veilieuse condition de leur cavalerie et, quelques
secondes avant le coup de sifflet final, l’Argentin
NELSON, perçant la défense adverse, arrivait à
proximité des buts où, d’un shoot puissant, il
réalisait le but qui assurait à son équipe la vic-
toire olympique.

Cette i-encontre souleva littéralement l’enthou-
siasme et la rentrée des Argentins au paddock
donna lieu, de la part de leurs concitoyens, à une
manifestation d’enthousiasme qui se termina par le
port en triomphe des joueurs victorieux.

FORMATION DES EQUIPES

Argentine. — Joueurs : A. KENNY (no 1), J.
NELSON (n o  2) ,  E.  PADILLA (n o  3) .  — Ar-
rière : J. MILES.

Etats-Unis. — Joueurs : E. BOESCKE (no 1),
T. HITCHCOCK (n o 2), F. ROE (n o 3). — Ar-
rière : R. WANAMAKER.

Officiels :

Juge-Arbitre : Lieut.-Col. LANNOWE (G.-Br.). —
Arbitres : M. DE MONBRISON (Fran.), F. GUEST
(G.-Br.).

MATCH N o  7 .  —  R E U N I O N  N o  108 .

LUNDI 7 JUILLET, à 17 heures.

(à Saint-Cloud)

GRANDE-BRETAGNE bat ESPAGNE
par 10 buts à 3.

Le septième match du tournoi, opposant la
Grande-Bretagne à l’Espagne, tirait la plus grosse
part de son intérêt du fait que son résultat était
capital pour- l’attribution des places d’honneur du
classement général.

Les deux équipes, toutes deux fermement ani-
mées du fervent désir de vaincre, s’employèrent
magnifiquement et firent applaudir une rencontre
qui, sans égaler naturellement le jeu fourni par
les deus adversaires de la finale, eut le don de
satisfaire les spectateurs.

Les joueurs espagnols eurent beau se multiplier
et précipiter leurs attaques, ils se heurtèrent vaine-
ment à la sûreté de l’arrière britannique R. WISE,
qui se surpassa littéralement et dégagea à maintes
reprises ses buts fortement menacés.

L‘écart de 7 buts à rien en faveur des britanni-
ques qui séparait les deus équipes au coup de
sifflet final constitue une surprise qu’explique en
partie la malchance des joueurs espagnols.

FORMATION DES EQUIPES

Grande Bretagne. — Joueurs : F. GUEST (no 1),
D. BINGHAM (n o 2), F. BARRETT (n o 3). —
Arrière : H. WISE.

Espagne. — Joueurs: L. FIGUEROA (de Vilayos)
(no 1), H. STUART (n o 2), A. FIGUEROA (de
Villabragima) (no 3). — Arrière: L. DE LA MAZA.

Officiels:



LES EQUIPES DU TOURNOI DE POLO

L’équipe des ETATS-UNIS classée seconde. L’équipe de GRANDE-BRETAGNE classée troisième.

D e gauche Æ droite : E. BOESCKE, T. HITCHCOLK, capitaine, De gauche Æ droite : F. BARRETT, H. WISE, F. GUEST, capitaine,
F . ROE, R.  WANAMAKER. D. BINGHAM

Une phase disputée au cours du match décisif entre l’ANGLETERRE et les ETATS-UNIS.

L’équipe d’ESPAGNE classée quatrième.

De gauche Æ droite : J. DE SAN MIGUEL, L. DE LA MAZA,
A. FIGUEROA, H. STUART, capitaine.

L’équipe de FRANCE classée cinquième.
De gauche á droite : P. DE JUMILHAC, C. DE POLIGNAC, capitaine.

Il .  DE MOSTBRISON, J.  MACAIRE.

—    —



MATCH N° 8. — REUNION N° 109.

Mercedi 9 Julièt, à 17 heures

(à Saint-Cloud)

Jeudi 10 Julliet, à 17 heures.

(à Saint-Cloud)

ARGENTINE bat GRANDE-BRETAGNE
par 9 buts 5.

Le huitième match du tournoi, qui mettait aux
prises l’Argentine et la Grande-Bretagne, donna
lieu une rencentre beaucoup plus serrée qu’on
tait en droit de le supposer car les Américains,
vaincus par les Argentins en finale, avaient très
facilement triemphé de I’équipe britannique
Les Anglais, dont la forme semblait vraiment

s’améliorer avec la durée du tournoi, se réhabi-
litèrent au cours de cette rencontre et opposèrent
une résistance héroïque aux champions olympiques,
qui ne l’emportèrent que par 4 buts d’écarts, l’arbi-
tre proclamant finalement la victoire de l’Argen-
tine par 9 buts à 5.

Les joueurs britanniques, plus âgés que leurs
adversaires, se défendirent avec une énergie et une
ténacité remarquables; ils se montrèrent aussi
brillants dans la défensive que dangereux dans
l’attaque, mirent, du reste, souvent en danger
es buts adverses et firent preuve d’une cohésion
en tous points parfaite.

Dommage que leurs poneys, probablement in-
complètement reposés, se soient montrés beaucoup
plus lents et plus lourds que ceux de leurs adver-
aires argentins, car les joueurs anglais, sur leur
orme de cette rencontre, auraient fort bien pu
intervertir le résultat de cette partie.

FORMATION DES EQUIPES

Argentine. — Joueurs: A. KENNY (n° i), J.
NELSON (n° 2), E. PADILLA (n° 3). Arrière:
J. MILES.

Grande-Bretagne. — Joueurs: F. GUEST (n° i),
D. BINGHAM (n° 2), F.  BARRETT (n° 3) .  
ArriŁre: H. WISE.

Officiels:

Juge-Arbitre : Lieut.-Col. LANNOWE (G.-Br.).
Arbitre: NAYLOR (Arg.).

ESPAGNE bat FRANCE par 15 buts à I.

Le match France-Espagne, avant-dernier match
du tournoi, donna lieu à une nouvelle désillusion
de la part de l’équipe française.

La ligne du match contre les Etats-Unis, qui
avaient successivement triomphé de la France par
12 buts et de l’Espagne par 13 buts, faisait espérer
un match sensiblement égal entre les deus teams
de même force.

Il n’en fut rien car l’attaque des espagnols,
menØe  vive allure dès le début de la rencontre,
attaque qui se concrétisa par 8 buts marqués au
cours des deux premières reprises, déconcerta entie-
rement les joueurs français qui, malgré tous leurs
efforts, ne purent qu’une seule fois trouver le
chemin des buts adverses

Les français se reprenaient du reste dans les
dernières périodes et menaient leur tour quelques
belles attaques qui échouaient toutefois sur la
remarquable défense espagnole dont l’équipe l’em-
porta finalement par 15 buts I.

FORMATION DES EQUIPES

Espagne. — Joueurs: H. STUART (n° i), A.
FIGUEROA (de Villabragima) (n° 2), R. HENES-
TROSA (n° 3), — Arrière: L. DE LA MAZA.

France. — Joueurs: J. PASTRE (n° i), J. MA-
CAIRE (n° 2), H. DE MONBRISON (n° 3), —
Arrière: CH. DE POLIGNAC.

Officiels:

Juge-Arbitre : Lieut.-Col. LANNOWE (G.-Br.).
— Arbitres: J. NELSON (Arg.), G. NAYLOR
(Arg.).

MATCH N° 10. — REUNION N° III. 

Samedi 12 Juillet, à 17 heures.

(à Saint-Cloud)

ARGENTINE bat FRANCE par 15 buts à 2.

Le résultat fut conforme aux pronostics car on
ne pouvait décemment croire que la France élimi-
nerait l’Argentine.

TABLEAU DES RESULTATS D’ENSEMBLE DU

MATCH N° 9. REUNION N  110. Cette dernière équipe, toute auréolée de ses
victoires prézédentes, se présenta sur le terrain
avec une entière confiance et tint entièrement ce
qu’elle promettait.

Malgré la valeur toute moyenne de sa cavalerie
privée de plusieurs des meilleurs poneys réembar-
qués déjà pour leur pays d’origine, l’Argentine
mérita incontestablement sa victoire.

Son équipe domina nettement dans toutes ses
lignes et réussit à marquer 9 buts pendant les
quatre premières périodes. malgré la défense éner-
gique de l’arrière français DE POLIGNAC et ses
dégagements opportuns.

Les dernières reprises donnèrent lieu à une meil-
leure résistance de ta France, qui se vit marquer
toutefois 6 nouveaux buts mais parvint à mener
quelques belles offensives dont deux furent trans-
lormées par P. DE JUMILHAC et II. DE MON-
BRISON.

FORMATION DES EQUIPES

Argentine. — Joueurs: A. KENNY (n° I). G
NAYLOR (n° 2), J. NELSON (n° 3). — Arrière:
E. PADILLA.

France. — Joueurs: P. DE JUMILHAC (n° i).
J MACAIRE (no 2), H. DE MONBRISON (n° 3).
— Arrière: CH. DE POLIGNAC.

Off ic ie ls :

Juge-Arbitre: G. NAYLOR (Arg.). — Arbitres:
A FIGUEROA (Espa.), Lieut-Col. LANNOWE
(G.-Br.).

L E S  V A I N Q U E U R S  O L Y M P I Q U E S

1re ARGENTINE, 10 Points,
2e ETATS-UNIS, 5 Points.
3e GRANDE-BRETAGNE, 4 Points.
4e ESPAGNE, 3 Points.
5e FRANCE, 2 Points.

1896 Athènes Ne figurait pas au programme.
1900 Paris, GRANDE-BRETAGNE (Foxhunters).
1907 SAINT-LouiIS

1908 LONDRES, GRANDE-BRETAGNE (Roehamp-
ton) (H. WILSON. G.-A. MILLER, P.-W.
NICKALLS, C.-D. MILLER).

1912 Stockholm, Ne figurait pas au programme.
1916 N’a pas eu lieu.
1920 Anvers, GRANDE-BRETAGNE (MELVIL-

LE, BARRETT, Lord WODEHOUSE,
LOCKETT).

1924 Paris ,  ARGENTINE (A.  KENNY, J MI-
LES, J. NELSON, E. PADILLA).

TOURNOI  DE POLO

—  —



Du Dimanche 4 au

Dimanche 18 Mai 1924

2. FRANCE

R U G B Y

1. ÉTATS-UNIS

M a t c h e s

nos 1 à 3

3. ROUMANIE

CLASSEMENT GÉNÉRAL DES NATIONS

Le Stade Olympique de Colombes, le jour de la finale du Tournoi de Rugby.

L’équipe française écoute la «Marseil laise»,

—  —



CONSIDÉRATIONS  GÉNÉRALES

Le football-rugby qui, facultatif aux Jeux d’An-
vers, figurait par suite de la décision du Comité
Olympique de Lausanne comme sport obligatoire.
ne remporta pas le, succès espéré.

Le désintéressement de la Grande-Bretagne et
les impossibilités financières de déplacement devant
lesquelles se heurtèrent l’Afrique du Sud, la Nou-
velle-Zélande et l’Australie, nuisirent grandement

l’intérêt de ce tournoi, qui ne réunit que trois
engagements : ceux des Etats-Unis, de la France
et de la Roumanie.

L’épreuve se disputa, de ce fait, en une poule
qui nécessita trois dimanches.

Les matches se disputèrent les 4, II et 18 mai
sur la pelouse du Stade Olympique de Colombes et
précédèrent immédiatement le tournoi de football
qui devait au contraire connaître le plus concluant
des succès.

Malgré le petit nombre de rencontres le rugby
réalisa, au cours de ces trois matches, 367.264 fr.,
le match France-Amérique, qui constituait la finale
du tournoi, entrait dans cette somme pour 221.895
francs, ce qui constituait, certes, un avant-goût
des grosses recettes du tournoi de football.

Fixé tardivement en saison en raison des Clé-
ments nombreux qui intervinrent dans la fixation
du calendrier olympique, le tournoi de rugby ne
présenta pas, au point de vue sportif, l’intérêt
escompté.

Tandis que l’équipe roumaine venait loyalement
défendre sa chance devant des joueurs qu’elle
savait l’avance techniquement supérieurs, l’équipe

Les Pouvoirs Sportifs

de France présenta des joueurs fatigués d’une dure
saison officielle, et manquant de volonté, qui du-
rent s’incliner devant les représentants des Etats-

M.  0.  LERY,
Président

de la Fédération Française de Rugby.

Unis  la technique moins poussée mais dont la
parfaite condition physique, l’ardeur et la belle
volonté de vaincre, leur donnèrent une juste vic-
toire.

Fédération Française de Rugby

Président : M. O. Léry

Secrétaire Général : M. CHARPENTIER.

Trésorier Général : M. R.-M. ROllAND.

M. Cyril RUTHERFORD,
Secrétaire International.

Commission Technique de Rugby du Comité Olympique Français

MM. le Docteur Caor.
Léopold Chappoux.
Maurice CHARPentiER.
R.-J. Monbarin.
Maurice Rigaud.
Cyril Rutherford.

Adjoint au Commissariat Sportif : M. R.-M. Rolland

A l’encontre de ce qui se produisit pour les
autres sports régis par une Fédération Internatio-
nale, le tournoi de rugby fut organisé par suite
de l’inexistence d’un tel groupement, par la Fédé-
ration Française de Football-Rugby.

Le Calendrier

des Matches du Tournoi
heure réunion désignation phase

1re journée. — Dimanche 4 Mai
15 h. 30 25 France c. Roumanie Match n° I

2e journée. — Dimanche 11 Mai

15 h. 30 26 Etats-Unis c. Rou-
manie . . . . . . . . . Match n° 2

3e journée — Dimanche 18 Mai

15 h. 30 27 Etats-Unis c. France Match n° 3

Etat des Engagés et des Participants

au Rugby, par Nations

nations engagés participants

Etats-Unis . . . . . . . . . . . . . . 30 19
France . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 30 19
Roumanie . . . . . . . . . . . . . . . 23 16

—— ——

T o t a l . . . . . . . . . . . . . 83 54

PLAN DU STADE DE COLOMBES

Dispositif des emplacements réservé aux spectateurs.

—    —



Les Recettes et les Spectateurs du Rugby, au Stade de Colombes

TABLEAU R CAPITULATIF PAR R UNIONS

TABLEAU R CAPITULATIF PAR CAT GORIES DE PLACES

—  —



LISTE DES ENGAGÉS

Engagés Participants

Nations . . . . . . . . . . . . . . . . . . 3 3
Individuels . . . . . . . . . . . . . . .  83 54

Etats-Unis. Ont joué contre la Roumanie
(Match n° 2) et contre la France (Match n° 3).

C. AUSTIN, N. Part, R. BROWN, N. Part.
J. CASHEL, N. Part. P. CLARK, 26 ans,

avant 3e ligne (Match n° 2). N. CLEAVELAND,
23 ans, trois-quart centre (Matches nos 2 et 3). 
H. CUNNINGHAM, N. Part. D. DE GROOT,
32 ans, avant 3e ligne (Match n° 3). R. DEVE-
REUX, 26 ans, trois-quart aile gauche (Match n° 2),
demi d’ouverture (Match n° 3). G. DIXON,
22 ans, cinq-huitième (Match n° 2), trois-quart aile
droite (Match n° 3). — C. DOE, 26 ans, arrière
(Matches nos 2 et 3). L. FARISH, 23 ans.
avant 2e ligne (Match n° 3). E. GRAFF, 27
ans, avant I

re ligne (Matches nos 2 et 3). C.
GRONDONA, N. Part. J. HUNTER, N. Part.

F. HYLAND. 24 ans. trois-quart aile droite
(Match n° 2), trois-quart centre (Match n° 3). 
G. MANELLI, 27 ans, avant I

re ligne (Matches
nos 2 et 3). C. MEEHAN, N. Part. — J. MUL-
DOON. N. Part. — W. MULDOON, N. Part. 
J. O’NEIL, 27 ans, avant I

re ligne (Matches nos 2
et 3). — J. PATRICK, 26 ans, avant 2e ligne
(Match n° 2), avant 38 ligne (Match n° 3), —
W. ROGERS. 22 ans, trois-quart aile gauche
(Match n° 3). R. SHOLZ, 28 ans, demi de
mêlée (Matches nos 2 et 3). C. SLATER, 28 ans,

avant 3e ligne (Match n° 3). — N.-B. SLATER,
30 ans, avant 3e ligne (Match n° 2). C. TIL-
DEN, N. Part. — E. TURKINGTON, 25 ans,
cinq-huitième (Match n° 2). n  A. VALENTINE,
23 ans, avant 2e ligne (Matches nos 2 et 3). 
A. WILLIAMS, 31 ans, avant 3e ligne (Match
n° 2). J. WINSTON, N. Part.

France. — A joué contre Roumanie (Match n° 1)
et contre les Etats-Unis (Match no 3).

F. ABRAHAM, N. Part. R. ARAOU, 22 ans,
avant I

re ligne (Match no
 I). J. BAYARD,

27 ans, avant I
re ligne (Matches nos

 I et 3). 
L. BEGUET, 30 ans, avant I

re ligne (Matches nO8

I et 3). — A. BEHOTEGUY, 24 ans, trois-quart
centre (Matches nos

 I et 3). — M. BESSON, N.
Part. — A. BIOUSSA, 23 ans, avant 3e ligne
(Match n° 3). — E. BONNES, 30 ans, arrière
(Matches nos

 I et 3). — F. BORDE, N. Part. —
A. BOUSQUET, 25 ans, demi d’ouverture (Match

— A. CASSAYET, 31 ans, avant 2e ligne
(Matches nos

 I et 3). — F. CAYROL, N. Part.
— F. CLAUZEL, N. Part. — C. DUPONT, 25
ans, demi de mêlée (Matches- nos

 I et 3). — A.
DUPOUY, 23 ans, trois-quart centre (Match n° I).
— J.  ETCHEBERRY, 23 ans,  avant 3e  l igne
(Match n° 1), avant I

re ligne (Match no. 3). —
E. FRAYSSINET, N. Part. — H. GALAU, 27 ans,
demi d’ouverture (Match no 3). — G. GERINTES,
24 ans, avant 3e ligne (Match no

 I). — C. GON-
NET, N. Part. — R. GOT, 24 ans, trois-quart aile
droite (Matches nos

 I et 3). — A. JAUREGUY,
26 ans, trois-quart aile gauche (Matches nos

 I et 3).
— R. LASSERRE, 29 ans, avant 3e ligne (Mat-
ches nos

 I et 3). — F. LEBRERE-LUBIN, 33 ans,
avant 2e ligne (Match no 3). — L. LEPATEY,
N. Part. — C. MOSTADE, N. Part. — E. PI-

QUIRAL, 23 ans, avant 2e ligne (Match n° 1),
avant 3e ligne (Match no 3). — R. PITEU, N.
Part. — E. RIBERE, N. Part. — J. VAYSSE,
24 ans, trois-quart centre (Match no 3).

Roumanie. — A joué contre la France (Match
no 1) et contre les Etats-Unis (Match no 2).

N. ANASTASIADE, N. Part. — D. ARMASEL,
23 ans, avant I

re ligne (Matches nos
 I et 2). —

G. BENTIA, 27 ans ,trois-quart aile droite (Match
no 1), trois-quart aile gauche (Match no 2). —
J. COCIOCIAHO, N. Part. — C. CRATUNESC0,
N. Part, — T. FLORIAN, 25 ans, arrière (Mat-
ches nos

 I et 2). — J. GARLESTEANO, 24 ans,
demi de mêlée (Match no 2). — P. GHITZU-
LESCO, N. Part. — 0. LOUKIDY, N Part. —
H. MANO, N. Part. — N. MARESCO, 26 ans,
trois-quart centre (Matches nos

 I et 2). T. MA-
RIAN, 20 ans, avant 2e ligne (Matches nos

 I et 2).
S. MICHAILESCO, 26 ans, avant I

re ligne
Matches  n o s

 I  e t  2 ) . — P.  NEDELCOVICZ,
25 ans, avant 2e ligne (Match no

 I). — J. NE-
MESCH, 21 ans, avant 3e ligne (Match n° 1),
avant 2e ligne (Match n° 2). — G. SFETESCO, 17
ans, avant I

re ligne (Matches nos
 I et 2). — M. SFE-

TESCO, 19 ans, trois-quart centre (Matches nos
 I et

2). — S. STERIAN, 18 ans, avant 30 ligne (Matches
nos

 I et 2). — M. STROESCO, N. Part. — A.
TANASESCO, 32 ans, demi de mêlée (Match n° I)
demi d’ouverture (Match no 2), — M. VARDALA,
21 ans, avant 3e ligne (Match no

 I), trois-quart
aile droite (Match n° 2). — P. VIDRASHCO,
23 ans, trois-quart aile gauche (Match no 1), avant
3e ligne (Match n° 2). — D. VOLVODEANU,
26 ans, demi d’ouverture (Match n° 1), avant 3e

ligne (Match n° 2).

L’équipe des ETATS-UNIS

L E  C O M P T E  R E N D U  D E S  M A T C H E S

MATCH N° I.  — REUNION N  25.

DimAnche 4 MAI, à 15 h. 30.

(Stade de Colombes)

FRANCE bat ROUMANIE par 61 points à 3.

La première rencontre fixée au 4 Mai opposait les
équipes de France et de Roumanie. Cette partie
se déroula devant 14.000 spectateurs; elle ne pré-
senta pourtant qu’un intérêt restreint Etant donné
la supériorié évidente de l’équipe de France sur
la jeune équipe de Roumanie, dont la bonne volonté
et le courage des joueurs ne purent suppléer à
leur inespérienc.

La France fit, vrai dire, au cours de ce premier
match, un véritable cavatlier seul et accumula les
essais; tous ses joueurs ouvrirent à outrance et
réussirent marquer 13 essais et 8 buts.

—  —

Le trois-quart aile JAUREGUY mit pour sa part
son actif quatre beaux essais par débordement

qui lui valurent les faveurs des spectateurs.
La première mi-temps se terminait facilement 

l’avantage de la France qui menait par 19 points
(5 essais: André BEHOTEGUY, DUPOUY, JAU-
REGUY, JAUREGUY, DUPOUY; 2 buts:  BE-
GUET) 3 (1 but sur coup franc réussi par
l’arrière roumain FLORIAN).

La seconde reprise confirmait la supéiorité
française et huit nouveaux essais étaient succes-
sivement marqués par GOT, A. BEHOTEGUY,
JAUREGUY, GOT, BEGUET, GERINTES, ET-
CHEBERRY. JAUREGUY. Six de ces essais
étaient transtormés en but par BEGUET et BE;
HIOTEGLY venaient s’ajouter l’actif de la Fran-
ce, qui s’assurait ainsi la victoire par 61 points
(13 essais, 8 buts et 2 buts sur coup franc) à
à 3 (I but sur coup franc).

FORMATION DES EQUIPES

France. — Arrière: E. BONNES.

Trois-quarts: A. JAUREGUY (aile gauche), A.
BEHOTEGUY (centre), A. DUPOUY (centre),
R. GOT (aile droite).

Demis: A. BOUSQUET (ouverture), C. DU-
PONT (mêlée).

Avants: R. ARAOU (I
re ligne), J. BAYARD 

( I
r e  l igne) ,  L.  BEGUET ( I

r e  l igne) ;  A.  CAS-
SAYET (2e ligne), E. PIQUIRAL (2e ligne), J.
ETCHEBERRY (3e ligne), G. GERINTES (3e
ligne), R. LASSERRE (3e ligne).

Roumanie. — Arrière: T. FLORIAN.
Trois-quarts: P. VIDRASHCO (gauche), N. MA-

RESCO (centre), M. SFETESCO (centre), G. BEN-
TIA (droite).

Demis: A. TASNSESCO (mêlée) ,  D.  VOLVO- 
REANU ouverture).

Avants: D. ARMASEL (Ire ligne), MICHAI-
LESCO (I

r e  l igne) ,  G.  SFETESCO (I
r e  l igne,

T. MARlAN (2e ligne), P. NEDELCOVICZ (2e

ligne), J. NEMESCH (3e ligne), S. STERIAN
(3e ligne), M. VARDALA (3e ligne).



LE RUGBY .- Etats-Unis et France contre Roumanie

Le Stade Olympique de Colombes pendant le match ETATS-UNIS-ROUMANIE.

Une belle attaque des trois-quarts

américains au cours du match

ETATS-UNIS-ROUMANIE.
L’équipe de ROUMANIE

classée 3e du tournoi.

A. JAUREGUY va marquer un
essai au cours du match

FRANCE-ROUMANIE.

Un bel essai de débordement pour les ETATS-USIS

au cours du match ETATS-UNIS-ROUMANIE.

DUPOUY marque un essai pour la FRANCE

qui bat la ROUMANIE par OI points 3.

—   —



POINTS MARQUES.

France. — 13 essais: A. JAUREGUY, 4. R.
GOT, 2.  A. DUPOUY,  2. — A. BEHOTEGUY,
2. — G. GERINTES, I. — L. BEGUET, I. —
J. ETCHEBERRY, I.

8 buts: L. BEGUET.
2 buts sur coup franc: L. BEGUET, I. — A.

BEHOTEGUY, I.

MATCH N° 3.  — REUNION N° 27

Dimanche 18 Mai, à 15 h. 30.

(Stade de Columbes)

Roumanie. — I but sur coup franc: T. FLO-
RIAN.

Officiels:

Arbitre: MUNTZ (Fran.). — Arbiters de touches:
C. RUTHERFORD (Fran.), IONESCO (Roum.).

FORMATION DES EQUIPES

Avant le match FRANCE-ROUMANIE.
Les deux capitaines: N. MARESCO (Roumanie)

et R. LASSERRE (France).

MATCH N  2. — REUNION N° 26.

Dimanche ii Mai, 15 h. 30.

(Stade de Colombes)

ETATS-UNIS battent ROUMANIE
par 37 points o.

La recontre Etats-Unis contre Roumanie tira
la plus grosse part de son intérêt de la première

exhibition de l’équipe américaine qui représentait,
pour les spectateurs parisiens, l’inconnu.

Ce match se termina par une facile victoire des
Etats-Unis qui l’emportèrent par 37 points à rien.
Toutefois, l’équipe américaine ne se dØvoila pas,
au cours de cette partie, sous son véritable jour
et fit une exhibition assez ØloignØe de la forme
et de la facture dont elle devait donner les preuves
dans la finale.

Le team américain démontra toutefois, au cours
de ce match, un jeu vite et perçant, mais qui
semblait aux spectateurs par trop mécanique pour
pouvoir mettre en péril I’équipe française. Les
américains, parmi lesquels le trois-quart HYLAND
se distingua particulièrement, firent toutefois
preuve d’une belle adresse dans le jeu ouvert qu’ils
pratiquèrent sans discontinuer

SupØrieurs aux Roumains en vitesse et en puis-
sance, les Américains conduisirent la partie  leur
guise et l’emportèrent finalement par 37 points.

Etats-Unis. — Arrière: C. DOE

Trois-quarts: R, DEVEREUX (aile gauche), N.
CLEAVELA D (centre), F. HYLAND (aile droite).

Cinq-huitièmes: G. DIXON, E. TURKINGTON.

Demis: R. SCHOLZ (mêlée).

Avants: E. GRAFF (I
re ligne), J. O’NEIL (I

re

ligne), G. MANELLI (I
re ligne); J. PATRICK

(2e ligne), A. VALENTINE (2e ligne), P. CLARK
(3e ligne), N.-B. SLATER (3e ligne), A. WIL-
LIA*MS (3e ligne).

Roumanie. — Arrière: T. FLORIAN.
Trois-quarts: G. BENTIA (aile gauche), N. MA-

RESCO (centre), M. SFETESCO (centre), M.
VARDALA (aile droite).

Demis: J. GARLESTEANO (mêlée), A. TANA-
SESCO (ouverture),

Avants: D. ARMASEL (I
re ligne), S. MICHAI-

LESCO (I
re ligne), G. SFETESCO (I

re ligne);
T. MARIAN (2e ligne), J. NEMESCH (2e ligne).
S. STERIAN (3e ligne), P. VIDRASHCO (3e ligne),
D. VOLVOREANU (3e ligne).

POINTS MARQUES.

Etats-Unis. — 8 essais: F. HYLAND, 4. — J.
PATRICK, 3. — N. CLEAVELAND, I.

5 buts: C. DOE.
I but sur coup franc: C. DOE.

Officiels:

Arbitre: LEYSHON (Fran.). — Arbitres de tou
ches: C. AUSTIN (E.-U.), I. NEMECH (Roum.).

ETATS-UNIS battent FRANCE par 17 points à 3.

Le match Etats-Unis contre France, véritable
finale du tournoi olympique de rugby attira, mal-
grØ la pluie, 22.000 spectateurs qui se retirèrent
assez déçus par la nette défaite de l’équipe fran-
çaise

Dès le début les Américains dominaient et mar-
quaient, gr ce  L. FARISH, un premier essai
qui n’était pas transformé. Le jeu était rapide

Avant le match ROUMANIE-ETATS-UNIS.
Les deus capitaines : C. DOE (Etats-Unis)

et  N.  MARESCO (Roumanie) .

et ardent de la part des joueurs des Etats-Unis
qui suivaient inlassablement et brisaient toutes
les attaques adverses par d’impressionnants pla-
quages.

Les joueurs Français, déconcertés par une telle
défensive, se montraient nettement inférieurs 
leur se valeur ordinaire.

Tour tour BONNES et JAUREGUY étaient
touchés; ce dernier, assez durement, quittait du
reste définitivement le terrain et la France était.
réduite quatorze joueurs. A plusieurs reprises,

—  —

Avant le match FRANCE-ETATS-UNIS
L’arbitre : M. C.-E. FREETHY

Les duex capitaines : C. SLATER (Etats-Unis), R. LASSERRE (France).



LE RUGBY. - Etats-Unis contre France

Une belle  attaque lancé par
DUPONT sur sortie de mêlée

à l’avantage de la France

La défense americain au cours de la finale
est impitoyable

Sur Mêlée tournée et malgré
- -

les efforts de DUPONT, les

Americains partent à l’at-
taque

Une attaque française

d e  A .  J A U R E G U Y ,

lancée par
A .  B E HOTEGUY

Une

attaque américaine,
qui va aboutir

à l’essau.

L Øquipe de FRANCE
classØe seconde du tournoi.

—  —



A. BIOUSSA (3e ligne). R. LASSERRE (3e ligne).au cours de cette première reprise, les Américains
s’étaient montré fort menaçants, pourtant le repos
arrivait sans changement, les Etats-Unis conservant
le meilleur par 3 points à rien.

Au cours de la seconde reprise l’avantage numé-
rique des Américains leur permettait de s’assurer
un net avantage sur L’équipe de France démoralisée
et réduite à treize joueurs, VAYSSE touché au
genou ayant dù également quitter le terrain. Les
Américains mettaient profit leur supdriorité pour
marquer quatre nouveaux essais.

L’équipe de France parvenait pourtant sauver
l’honneur grâce un coup de pied suivre de
André BEHOTEGUY qui permettait  GALAU
de marquer un essai.

Les Etats-Unis s’assurérent donc, avec cette vic-
toire remportée par 17 points (5 essais, I but)

3 (1 essai), le titre de champion olympique.
L’équipe américaine mérita pleinement ce suc-

&. Ses joueurs puissants, rapides, se présentèrent
en merveilleuse condition et dominèrent nettement
les joueurs français qui, fatigues par une dure
saison et démoralisés, firent une exhibition déce-
vante.

FORMATION DES EQUIPES

Etats-Unis. — Arrière: C. DOE.
Trois-quarts: W. ROGERS (aile gauche), N

CLEAVELAND (centre), F. HYLAND (aile droite).
Cinq-huitièmes: G. DIXON, E. TURKINGTON.

Demis: R. DEVEREUX (ouverture) ,  R.
SCHOLZ (mêlée).

Avants: E. GRAFF (I
re ligne), J. O’NEIL (I

re

l igne) ,  G.  MANELLI ( I
r e  l igne) ;  L.  FARISH

(2e ligne), A. VALENTINE (2e ligne), D .  D E
GROOT (3e ligne), J. PATRICK (3e ligne), C.
SLATER (3e ligne).

France. — Arribiére: E. BONNES.

“Trois-quarts: A. JAUREGUY (aile gauche), A.
BEHOTEGUY (centre), J. VAYSSE (centre), R.
GOT (aile droite).

Demis: H. GALAU (ouverture), C. DUPONT
(mêlée).

Avants: J. BAYARD (I
re ligne), L. BEGUET

(I
re ligne), J. ETCHEBERRY (I

re ligne), A. CAS-
SAYET (2e ligne), F. LEBRERE-LUBIN (2e ligne),

E. PIQUIRAL (3e ligne).

POINTS MARQUES

Etats-Unis. — 5 essais: D. DE GROOT, I. —
J. PATRICK, I.  — L. FARISH, I.  — W. RO-
GERS, I. — G. MANELLI, I.

I but: C. DOE.
France. — I essai: H. GALAU.

Officiels:

Arbitre: C.-E. FREETHY (G.-Br). — Arbitres
de touche: C. RUTHERFORD (Fran.), N. SLA-
TER (E.-C.).

M. Jacques MUNTZ.
arbitre du match

FRANCE-ROUMANIE.

CLASSEMENT DES NATIONS

Ire ETATS-UNIS, IO Points.
2e FRANCE, 5 Points.

3e ROUMANIE, 4 Points.

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES

1986 Athèna, Ne figure pas au programme.

1900 Paris, FRANCE (Arrière: PHARAMOND. —
Trois-quarts: Frantz REICHEL, COLLAS,
GIROUX, RISCHMANN. — Demis: BI-
NOCHE, Charles GOSDOUIN. — Avants:
ROOSEVELT, HUBERT — LEFEBVRE,
SARRADE, AITOFF, OLIVIER (cap.) ,
GAUTIER, LARDANCHAT, HERVE).

1904  Saint-Louis

1908 Londres AUSTRALIE (Arrière: P. CARMI-
CHAEL. — Trois-quarts: C. RUSSELL,
D-B CARROLL, J. HICKEY, F. BEDE-
SMITH. — Demi:  C.  Mc KIVATT. —
Cinq-huitième: A.-J, Mc CABE. — Avants:
T. GRIFFEN, J. BARNETT. P. Mc CUE,
I. MIDDLETON, T. RICHARDS, M. Mc
A R T H U R ,  C .  Mc  MARTRIE,  R.-R.
CRAIG).

1912 Stockholm, Se figure pas au programme.

1916 N’a pas eu lieu.

1920 ANVERS. Ne figure pas au programme.

1924 PARIS, ETATS-UNIS (Arrière: C. DOE. —
Trois-quarts: W. ROGERS, N. CLEAVE-
LAND, F. HYLAND, G. DIXON. — De-
mis: R.  DEVEREUX, R. SCHOLZ. —
Avants: E. GRAFF, G. MANELLI, J.
O’NEIL, L. FARISH. A. VALENTINE,
D. DE GROOT, J. PATRICK, C. SLA-
TEP)

TABLEAU DES RÉSULTATS D’ENSEMBLE DU TOURNOI DE RUGBY

—    —



TIR DE CHASSE

2. ÉTAT-UNIS

1. NORVÈGE

3. GDE BRETAGNE

CLASSEMENT GÉNÉRAL DES NATIONS

(I) ex-œquo.

(2) dont I ex-œquo.

—  —



CONSIDÉRATIONS  GÉNÉRALES LES RÈGLEMENTS SPÉCIAUX

Le tournoi comportait deux tirs différents : le
tir sur cerf courant, qui eut pour théâtre le stand
spécialement aménagé de Versailles, et le tir sur
pigeons d’argile, qui eut lieu à Issy-les-Moulineaux.

Le tir sur cerf courant comportait 4 épreuves :
individuelle coup simple et coup double, et par
équipes coup simple et coup double; le tir sur
pigeons d’argile deux épreuves seulement, l’une
individuelle et l’autre par équipes.

Les tireurs furent plus nombreux dans les épreu-
ves sur pigeons que dans celles sur cerf courant.
II y eut respectivement 44 et 69 dans l’épreuve
individuelle et dans celle par équipes, représentant
respectivement 14 et 12 nations, tandis que la
plus avantagée des épreuves sur cerf
individuelle coup simple, n’en réunit

cou
que

rant, celle
32, repré-

sentant 8 nations.
S’il y avait quelques concurrents de 20 ans,

par contre, nombreux étaient ceux qui avaient
dépassé 40 et même 50 ans. Le tir de chasse
est un des rares sports olympiques qui puisse
permettre cela. La moyenne d’âge des tireurs ne
devait pas être inférieure la quarantaine.

Jusqu’à présent, dans cette spécialité, surtout
dans le tir au cerf courant, les nations du Nord,
spécialement les scandinaves, avaient accusé leur
supériorité dans les précédents Jeux. En 1924, si
la Norvège arrive encore première au classement
général des nations, avec 2 premiéres places et une
seconde, par contre, elle est talonnée de très près,
2/3 de points, par les Etats-Unis, qui remportent,
eux aussi, deux premiéres places. L’Angleterre,
la Suède et la Finlande sont aux places d’hon-
neur. La France n’a pu obtenir un seul point.

Les stands où furent disputées les épreuves,
aussi bien celui de Versailles que celui d’Issy-les-
Moulineaux, furent jugés excellents, au point de
vue installation, par les tireurs.

Les Pouvoirs Sportifs
Fédération Internationale

de Tir de Chasse

Président : M. le comte Clary.
Secrétaire général : M. G. Vasse.

Saint-Hubert-Club de France

Président : M. le comte Clary.
Secrétaire général : M. G. Vasse.

Commission Technique de Tir de Chasse
du Comité Olympique Français

Président : M. F. Lermusiaux.
Secrétaire : M. P. Stephan.
Secrétaire Technique : M. Ancelini.
Membres : MM. Texier, Adelon.

TIR SUR CERF COURANT

(Coup simple et coup double).

Armes rayées de tous systèmes à hausse et gui-
don découverts, un canon, canon double, 
répétition ou automatiques sans limitation de
poids.

Cible. — Les cerfs-cible sont de grandeur natu-
relles ; elles ont les dimensions avec zones et
points indiqués et délimités par la figure expli-
cative.

Armes. — On peut employer une carabine ou

M. le Comte CLARY,
Président

de la Fédération Internationale de Tir de Chasse

fusil de modèle et de calibre quelconques.
La détente doit peser au minimum de I kg.

(Double détente interdite.) Le contrôle exclura
toute arme à détente d’un poids inférieur.

Seules les hausses et mires découvertes sont per-
mises.

Il peut y avoir sur la hausse ou près du guidon
une. ligne unique en argent ou autre métal.

Le concours commencé doit être terminé avec
la même arme, sauf le cas de force majeure cons-
taté par le juge.

Munitions libres sauf les balles explosives.

Position libre.
Pour le coup double on peut se servir d’une arme
double canon ou d’une arme à répétition ou

automatique.
La distance entre le pas de tir et le but est de

100 mètres. La partie ouverte du champ de tir a
23 mètres de largeur et le cerf est visible pendant
4 secondes.

La culasse du fusil doit rester ouverte jusqu’à
ce que le juge crie : Attention !

Les points sont 5, 4, 3, 2, 1 et 0. Le tireur
reçoit les points 5 et 4 pour les ( (  touchés ) )

dans les zones tracées sur l’épaule, lesquelles ont
les diamètres respectifs de 15 centimètres pour
le 5 (la mouche) et 30 centimètres pour le 4;
3 points pour un touché dans le reste de la
règion de l’épaule, limitée par deux lignes perpen-
diculaires; 2 points pour un touché dans un champ
de 10 centimètres de large en arrière de la région
de l’épaule et un touché entre la ligne antérieure
de la région de l’épaule et la tête; I point pour
un touché entre la ligne limite du 2 et une ligne
parallèle celle-ci qui aboutit au pli inguinal;
et o point pour un touché dans la région de la
tête, le train de derriére ou les jambes.

Les divisions tracées sur le cerf ne sont pas
visibles du pas de tir.

Les points seront comptés du centre d’impact
de la balle.

Le marqueur indiquera la balle l’aide d’une
palette de 15 centimètres de diamètre appliquée
sur le trou de la balle.

La couleur de la palette indique les points:

Le coup hors cible est indiqué par la palette
noire oscillante.

Le juge se réserve le droit de surveiller lui-
même ou par l’intermédiaire d’un délégué que
les prescriptions édictées pour la détente et les
cartouches sont observées.

de
Le juge doit veiller à ce que toutes les mesures

précautions soient prises pour éviter les acci-
dents pendant le concours; il règle les différends
éventuels, juge les résultats; son jugement est
bans appel.

11 est interdit au tireur d’épauler avant que le
but apparaisse.

Lorsque le juge s’est assuré que le tireur est
prêt en lui disant : Attention! il donne l’ordre
de mettre le but en mouvement. La première
course du but, soit pour les coups d’essai, soit
pour le concours, a lieu, pour chaque série, du
remblai droit au remblai gauche. Le tireur se pré-
pare immédiatement pour la deuxième course, qui
suit aussitôt que le coup est marqué, le but réparé
et retourné

—  —



Si le fusil dûment chargé et armé rate sans
qu’il y ait de la faute du tireur, le but est remis
en mouvement dans la même direction pour un
nouveau tir.

La cartouche qui a raté est remise au juge,
qui examine et décide s’il y a lieu de procéder à
un tir nouveau.

Si, dans le concours au doublé, le fusil, dùment
chargé et armé, rate au premier coup sans qu’il
y ait de la faute du tireur, le second coup ne
sera pas tiré et la cible sera remise en mouvement
en partant du même remblai, Si le second coup
est tiré, on marquera deux coups manqués. Si
le deuxiéme coup rate, le premier sera compté
comme coup nul et le but sera remis en mouve-
ment en partant du même remblai.

Tout ricochet ayant touché la cible sera compté
comme coup manqué

I. Concours par Equipes (coup double).

Le concours est ouvert à une équipe de  tireurs
de chaque nation. L’équipe a droit à deux rem-
plaçant dont l’un peut être le capitaine de tir.

L’ordre des tireurs des différentes équipes est
tiré au sort un à un, indépendamment de la
nationalité.

Le tireur a quatre coups d’essai.
Chaque concurrent tire  coups à la file ;

 coups à chaque passage.
En cas d’égalité de nombre de points, chaque

tireur tire de nouveau  coups à la file;  coups
à chaque passage.

L’équipe gagnante est celle qui a obtenu le nom-
bre de points le plus élevé.

II. Concours par Equipes (coup simple).

Le concours est ouvert aux équipes de  ti-
reurs. L’équipe a droit à  remplaçants.

Concours individuel (coup double).

Le concours est ouvert à  tireurs individuels
de chaque nation.

L’ordre des tireurs est tiré au sort.
Le tireur a  coups d’essai,  coups à chaque

passage.
Chaque concurrent tire  coups il la file,

 coups à chaque passage.
En cas d’égalité de nombre de points, chaque

tireur tire de nouveau  coups à la file,  coups
à chaque passage.

Le tireur gagnant est celui qui a obtenu le
nombre de points le plus élevé

Concours  indivduel (coup simple).

Le concours est ouvert à  tireurs individuels
de chaque nation.

L’ordre des tireurs est tiré au sort.

Le tireur a deus coups d’essai avant chaque
série.

Chaque concurrent tire  coups à la file; I

coup à chaque passage.
En cas d’égalité de nombre de points, chaque

tireur tire de nouveau  coups à la file, I coup
à chaque passage.

Le Cerf-Cible.

Le tireur gagnant est celui qui a obtenu le nom-
bre de points le plus élevé.

TIR AUX PIGEONS D’ARGILE.

 y aura  trappes réparties par groupes de 
sur  pas de tir, numérotés de I à , les numéros
partant du côté gauche.

L-es trappes sont à une distance de  mètres
en avant du pas de tir.

11 n’est pas permis d’employer un fusil d’un
calibre supérieur au calibre .

La charge de plomb ne doit  pas dépasser
 grammes, et le plomb ne doit pas être plus
gros que le no

 anglais ⁽ mm.  de diamètre).
Le juge se réserve le droit de prélever, par

l’intermédiaire des commissaires, deus des cartou-
ches de chaque tireur pour vérifier l’exactitude de
la charge et la grosseur du plomb.

Le fusil doit rester ouvert jusqu’à ce que le
juge, s’étant assuré que les tireurs sont leur
place, crie : Attention!

On peut tirer deux coups sur chaque pigeon.
La position du tireur est libre.  peut rester

épaulé.
Le juge contrôle la bonne installation des trap-

pes et vérifie si toutes les précautions ont été
observées pour éviter les accidents.

 règle les contestations éventuelles, juge les
résultats : son jugement est sans appel.

Un oiseau est déclaré nul : si les deux coups
partant en même temps le pigeon est cassé. Mais
s’il est manqué, l’oiseau est compté zéro.

Le tireur est en droit de refuser le pigeon sor-
tant cassé de la trappe, mais il doit accepter le
resultat s’il a tiré sur un fragment de l’oiseau.

Dans le cas où plusieurs pigeons sont lancés de
façon qu’ils se trouvent en l’air en même temps
que le pigeon sur lequel le tireur doit tirer, le
tireur est en droit de refuser l’oiseau qui, alors,
est déclaré nul.

Si le fusil dûment chargé et armé ne part pas,
pour une cause quelconque, indépendante de la
volonté du tireur, le pigeon sera compté comme
nul.

Si le fusil rate du premier coup et si le tireur
tire le second coup et touche, le coup est compté
comme (( touché )). Mais s’il tire ce second coup
et le manque, l’oiseau sera marqué zéro.

S’il ne tire pas le second coup, l’oiseau sera
compté ( (  nul  ) ) .

Si le premier ayant été manqué le second rate,
on accorde au tireur un second oiseau. Mais, dans
ce cas, le premier canon sera chargé d’une car-
touche à poudre seulement que le tireur devra
tirer avant de tirer le second coup. Le résultat
du second coup sera compté.

Si le tireur se sert d’un fusil nécessitant l’em-
ploi d’une cartouche chargée à plomb, pour que la
culasse puisse fonctionner pour le second coup,
on accordera au tireur deux nouvelles cartouches
dont la premiére devra être déchargée en l’air et
la seco de sur l’oiseau. Le résultat du second coup
sera compté, mais si le pigeon est touché du pre-
mier coup, le résultat sera compté zéro.

Une cartouche ayant été ratée est remise au juge,
qui déclare s’il y a lieu de procéder à un nou-
veau tir.

Pour qu’un pigeon soit compté comme touché,
il doit SP casser après le coup tiré et avant de
toucher le sol. Le juge décidera si l’oiseau est cassé
et sa décision sera sans appel.

Tout tireur qui contestera cette décision sera
éliminé du concours. En aucun cas, le pigeon ne
pourra être recherché pour être vérifié.

Feu continu. — Les tireurs prendront chacun
un des  pas de tir tirés au sort.

\Aucun tireur ne peut quitter sa place avant
que la série soit terminée.

Lorsque les tireurs sont à leurs pas de tir res-
pectif, le préposé aux trappes appelle no

I et le
tireur qui est à la place no

I répond (( Pull )).

Tous les autres tireurs répondent (( Pull )) lors-
qu’on crie le numéro de leur pas de tir.

Coups tirés hors tours.  — Si un tireur tire hors
de son tour, cela comptera comme coup manqué.
On lance un nouveau pigeon d’argile au tireur
dont c’était le tour de tirer.

Angle inconnu. — Le tireur ignore toujours de
laquelle des trois trappes sera lancé le pigeon.

——



Vue d’ensemble du Tir aux Pigeons à Issy-les-Moulineaux.

Coups isolés des trappes inconnues. — Le tireur
ignore de quel groupe de trappes le pigeon d’argile
sera lancé

Un tireur Sur la ligne (exemple). — Le tireur se
tient au pas de tir n°  et tire son nombre déter-
miné de pigeons d’argile avant d’être autorisé à
quitter ledit pas.

Deux tireurs sur la ligne (exemple). — L’un
d’eux reste au pas de tir n°  et tire sur le
nombre déterminé de pigeons lancés par les grou-
pes de trappes nos

 I, 2 et , et le second reste
au pas de tir n°  et tire sur le nombre déterminé
de pigeons lancés par les groupes de trappes
Nos

,  et .

Il est procédé à une nouvelle élimination de
 % au maximum des équipes concurrentes pour
les tireurs ayant fait le total de points le plus
bas dans les premiére et deuxiéme poules.

Les tireurs restants sont qualifiés pour la troi-
siéme poule.

Troisième poule. — L’ordre des équipes reste
toujours le même.

Tir sur  pigeons pour chaque tireur en deux
séries de  oiseaux par série. Tir continu. Les
pigeons sont lancés de groupes de trappes connus
sous des angles inconnus.

Le tir se fait en trois poules, chacune devant se
terminer en une journée autant que possible.

Première poule. — Tir sur  pigeons pour cha-
que tireur en deux séries de  oiseaux par série.
Tir continu Les pigeons sont lancés de groupes
de trappes connus sous des angles inconnus.

Deuxième poule. — Tir sur  pigeons pour cha-
que tireur en deux séries de  oiseaux par série.
Tir continu.

Les pigeons sont lancés de groupes de trappes
connus sous des angles inconnus.

On procède à une élimination de  % au

I. Concours par équipes.
maximum des tireurs ayant réalisé le plus pe-
tit nombre de (( touchés )) dans les première

Le concours est ouvert à une seule équipe
de  tireurs par nation

1° L’ordre des tireurs des différentes équi-
pes sera tiré au sort un à un indépendamment
de la nationalité;

2° Le tir se fera en trois poules; chaque
poule se terminera en une journée si possible.

Première poule. — Tir sur  pigeons pour
chaque tireur en deux séries de  oiseaux.
Tir continu. Les pigeons sont lancés des grou-
pes de trappes connus sous des angles incon-
nus. Deux ou trois équipes tirent ensemble.
Chaque tireur, en alternant les équipes, tirera
à son tour une série de  coups. De cette façon,
la première poule constituera une série de

et deuxième poules pour qualifier les tireurs de
la troisième poule.

Troisième poule. — L’ordre de tir reste le
même que pour la poule no

.

Tir sur  pigeons pour chaque tireur en
deux séries de  oiseaux chacune et en tir
continu.

Les pigeons sont lancés de groupes de trap
pes connus sous des angles inconnus.

Après ce tir, chaque tireur tire sur  pigeons
en deus séries de  oiseaux chacune lancés
de groupes de trappes connus sous des angles
inconnus, et en tir continu.

Pour les  pigeons lancés de groupes de trap
pes nos

,  et , le tireur se tiendra au pas de
m a t c h e s .  

En cas d’égalité de résultat, chaque tireur tire
une nouvelle-série ininterrompue de  pigeons.

A la fin de la poule, il est procédé à une pre-
mière élimination de  % au maximum des équi-
pes concurrentes.

Les tireurs restants sont qualifiés pour la seconde
poule.

Deuxihme poule, — L’ordre des équipes reste
le même que dans la première poule.

L’installation des trappes.

En cas d’égalité de résultat, chaque tireur tire
nouveau en tir individuel du pas de tir no 3

une nouvelle série de  pigeons.
L’équipe gagnante est celle qui a obtenu le

nombre de (( touchés )) le plus élevé dans les trois
poules

tir no
2 et pour les  pigeons lancés de grou-

pes de trappes nos
,  et , le tireur se tiendra

au pas de tir no
.

En cas d’égalité de résultat, chaque tireur tirera
une nouvelle série de  pigeons, lancés de grou-
pes de trappes connus sous des angles inconnus et
en tir continu.

Le tireur gagnant est celui qui a obtenu le plus
grand nombre de (( touchés )) dans les trois poules.

Tir sur  pigeons pour chaque tireur en deux
séries de  oiseaux, tir continu; les pigeons sont II. Concours individuels.
1ancés des groupes de trappes connus sous des NOTA. — Les règles de ce sport sont celles de
angles inconnus. Le concours est ouvert à  tireurs individuels de la Fédération Internationale de Tir de Chasse.

En cas d’égalité de résultat, chaque tireur tire chaque nation. En cas de désaccord sur l’interprétation des
une nouvelle série de  pigeons. L’ordre des concurrents est tiré au sort. règles, le texte français seul fait foi.

La planche de tir et les trappes.

—  —



TABLEAU DES ENGAGEMENTS DU TIR DE CHASSE PAR ÉPREUVE

Nota — Les chiffres qui figurent sur ce tableau indiquent le nombre de bulletins d'engagements par nation Il est à remarquer qu'un athlète peut
être engagé dans plusieurs épreuves.

TABLEAU DES CONCURRENTS AU TIR DE CHASSE, PAR ÉPREUVE

Nota. — Les chiffres qui figurent sur ce tableau indiquent le nombre d’engagements qui ont été effectivement remplis. Il est à remarquer qu’un
athlète peut participer à plusieurs épreuves.



LE STAND DE TIR DE VERSAILLES

La création du stand de tir sur cerf courant a
été le début d’une oeuvre magnifique rêvée depuis
 ans par l’Union des Sociétés de Tir de France
et les vieux tireurs Français : le Stand National
et le Parc des Sports de Versailles, qui comprend
les aménagements suivants :

L’entrée du Stand.

Tir au fusil, à la carabine, au revolver, au
pistolet de chasse, sur cerf courant, sur avion,
tir aux pigeons, sur cinéma, à l’arc, athlétisme,
cyclisme, marche, tennis, boxe, natation, escrime,
rugby et association, aviron, poids et haltères,

gymnastique, lutte, sports féminins, pentathlon
moderne, croquet, pelote basque, basket-ball,
boules, jeux pour les enfants et colonies de va-
cances.

On sait qu’en présence de la densité de popu-
lation de l’agglomération parisienne. Versailles
est destiné à devenir  la  c ité  soeur de la
Capitale. Les moyens de transport ne cesseront
d’être améliorés Les espaces libres ne peuvent
plus, être cherchés ailleurs que dans les régions
encore vierges de lotissements et d’envahissements ;
Versailles s’offre aux regards et aux aspirations
par tous les souvenirs que la ville recèle par ses
larges et spacieuses artères, ses monuments, son
château unique au monde, son parc ravissant, ses
horizons et ses environs.

Aller à Versailles afin de pratiquer les sports,
assister à une grande manifestation athlétique ou
à un festival, c’est en même temps se procurer
le plaisir de visiter, d’étudier, de se documenter
et d’admirer une foule de choses splendides.

Le stand de tir au cerf courant, qui représente
un champ de tir de 130 mètres de long et 80 mè-
tres de large, avec une organisation de terrain
offrant le maximum de sécurité et composé de
paraballes, écrans, murs de flancs, murs-buttes,
buttes de tir, abri des marqueurs, bâtiment du
Pas de Tir, fut édifié dans un délai de 60 jours.

L’aménagement du terrain et son accès par la

route de Saint-Cyr furent achevØs pour la date
indiquØe par le ComitØ Olympique fran ais.

Les services des postes,  tØlØgraphes et  tØlØ
phones, bureau du secrØtariat, trouvŁrent place
dans les b timents existants de l ancien stand de
tir. Le public put suivre sans aucun danger toutes

Les paraballes et murs de flancs.

les Øpreuves sur une partie de terrain rØservØe
sur la gauche de la butte de t ir ;  la  visibil i tØ
des silhouettes servant  la  marque des points
Øtait  parfaite ,  la  cible mobile  du cerf  courant,  
trŁs visible, attirait l intØrŒt du public.

EC H E L L E  DE 0,0005 D.M.

Plan d’ensemble du Parc des Sports de Versailles.

—  —



Les Recettes et les Spectateurs du Tir de Chasse, à Versailles et à Issy-les-Moulineaux

TABLEAU RÉCAPITULATIF PAR RÉUNIONS

Etat des Engagés et des Participants

au Tir de Chasse

par Nations

NATIONS ENGAGÉS PARTICIPANTS

Autriche ...................
Belgique ..................
Canada ....................
Danemark ................
Espagne ..................
Etats-Unis ................
Finlande ..................
France ....................
Grande-Bretagne ..........
Grèce .....................
Hollande ..................
Hongrie ..................
Italie .....................
Norvège ..................
Suède .....................
Tchécoslovaquie ...........

 

 

 

 

 

 

 

 

 











 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 









 

CALENDRIER DES RÉUNIONS
N o s  D E S

ÉPREUVES D SIGNATION  PHASE


 Journée. — Lundi 30 Juin.

Réunion no


 Cerf courant : coup sim-
ple. Indiv. . . . . . . , . . . .

 
 Journée. — Mardi 1 er Juillet.

Réunion no


   Cerf courantî: coup dou-
ble. Indiv. . . . . . . . . . . . .


 Journée. — Mercredi 2 Juillet.

Réunion n° 

  Cerf courant
ple. Equip.

: coup sim-
. . . . . . . . . . . .


 Journée. — Jeudi 3 Juillet.

Réunion no


   Cerf courant : coup dou-
ble. Equip. . . . . . . . . . . .

 
 Journée. — Dimanche 6 Juillet.

Réunion no


 Pigeon d’argile : équipes


 Journée. — Lundi 7 Juillet.
Réunion no



   Pigeon d’argile : équipes



Journée. — Mardi 8 Juillet.

Réunion no


   Pigeon d’argile : Indiv..


 Journée. — Mercredi 9 Juillet.

Réunion no


 Pigeon d’argile : Indiv..               ))


 Journée. — Jeudi 10 Juillet,

Réunion n° 

   Pigeon d’argile : Indiv..                 ))

           ))

                ))

           ))

              ))

               ))

         ))

             ))

NOMENCLATURE DES ÉPREUVES

DE TIR DE CHASSE

. — Tir sur cerf courant, coup sim-
ple (Epreuve individuelle).

  . — Tir sur cerf courant, coup dou- 
ble (Epreuve individuelle). 

. — Tir aux pigeons d’argile (Epreu-
ve individuelle).

. -- Tir sur cerf courant, coup sim-
ple (Epreuve par équipes).

. — Tir sur cerf courant, coup dou-
ble (Epreuve par équipes).

. — Tir aux pigeons d’argile (Epreu-
ve par équipes).

Les délégués du Congrès de la Fédération Internationale de Tir de Chasse.

          —  —



COMPTE RENDU DES ÉPREUVES DE TIR DE CHASSE

ÉPREUVE    No 114

Tir sur Cerf courant
C o u p  s i m p l e

(Epreuve idividuelle)

I
er= J. BOLES

Etats-Unis

 C.-W. MACKWOORT-PRAED
Grande-Bretagne

 O.-M. OLSEN
NorvŁge

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
L’épreuve s’est disputée au stand spécialement

aménagé à Versailles. Elle se déroula dans la
plus parfaite régularité.

8 nations sur 9 engagées, et 32 tireurs sur 36,
se présentèrent, l’Espagne ayant déclaré forfait
général. La lutte fut très serrée entre les tireurs
Norvégiens, Suédois et Finlandais, auxquels vin-
rent se mêler un Américain, M.-J. BOLES et un
Britannique, M. C.-W. MACKWORTH-PRAED.

Ce fut d’ailleurs ceux-ci qui prirent les deux
premières places, M. J. BOLES l’emportant d’un
point par 40 à 39; le second ne prenant la
2e place qu’après un barrage avec deux autres
concurrents.

Age moyen des tireurs : près de 40 ans, le plus
jeune ayant 28 ans et le plus âgé 52. Le vain-
queur avait 36 ans.

LISTE DES ENGAGÉS

ENGAGÉS PARTICIPANTS

Nations . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 9 8
Individuels . . . . . . . . . . . . . . . . 36 32

Espagne. — A. DE ALMAZAN, N. Part. — 1
DE RIBADAVIA, N. Part.  — F. DE VILIA-
GONZALO, N. Part. — S. PIDAL, N. Part.

Etats-Unis. — J. BOLES, 36 ans, Champion

J. BOLES.

olympique. — R. COULTER, N. Cl. — D. FEN-
TON, 36 ans, N. Cl. — W. STOKES, 26 ans.
N. Cl,

Finlande. — J.-U. AUTONEN, 39 ans, N. Cl.
— M. LIUTTULA, 30 ans, classé 5e. — T.-R.
TIKKANEN, 36 ans,  N. Cl.  — K.-M. WEGE-
LIUS, 40 ans, N. Cl.

France. — M.-L.-E. ADELON, 38 ans, N. Cl. —
A. CHAUVET, 46 ans, N. Cl. — E. DUFLOT,
39 ans, N. Cl. — J. MAHIEU, 40 ans, N. Cl.

Grande-Bretagne. — J.-C. FAUNTHORPE, 52
ans, N. Cl. — C.-W.- MACKWORTH-PRAED,
33 ans, classé 2e. — T. RANKEN, 49 ans, N. Cl.
— A.-E. ROGERS, N. Cl.

Hongrie. — A. LUMNICZER, 28 ans, N. Cl. —
G. SZOMJAS, 26 ans, N. Cl. — E. TAKACS,
35 ans, N. Cl. — R. VELEZ, 37 ans, N. Cl.

Norvège. — E. LIBERG, 51 ans, N. Cl. —
O.-A. LILLOE OLSEN, 41 ans,  N. Cl.  — H.
NATVIG, 42 ans, N. Cl. — O.-M. OLSEN, 40 ans,
classe 3e.

Suède. — O.-F. HULTBERG, 47 ans, classe 4e.
— G.-M. JOHANSSON, 43 ans, N. Cl. — P.-F.
LANDELIUS, 40 ans, N. Cl. — A.-G.-A. SWAHN,
45 ans, classé 6e.

Tchéoslovaquie. — M. HLAVAC, 31 ans, N. Cl.
— J, HOSSA, 42 ans, N. Cl. — R. JELEN,
44 ans, N. Cl. — J. SUCHARDA, 41 ans, N. Ci.

CLASSEMENT  DES  NATIONS
1re ETATS-UNIS, IO Points (I

er J. BOLES).
2e GRANDE-BRETAGNE, 5 Points (2e C.-W.

MACKWORTH-PRAED).
3e ex-œquo : NORVEGE, 4 Points ( 3 e O.-M.

OLSEN). — SUEDE, 4 Points (4e O.-F. HULT-
BERG, 3 p., 6e A.-G.-A. SWAHN, I p.).

5 e FILANDE, 2  Points ( 5 e M. LIUTTULA).

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES
1900 PARIS, L. DEBRAY (Fran.).
1904 SAINT-LOUIS, Non disputée.
1908 LONDRES, O.-G. SWAHN (Suède).
1912 STOCKHOLM, A.-G.-A. SWAHN (Suède).
1916 N’a pas eu lieu.
1920 AN V E R S ,  O.-M. OLSEN (Norv.) .
1924 PARIS, J. BOLES (E.-U.).

RESULTATS DE L'EPREUVE DISPUTEE AU STAND DE VERSAILLES
LUNDI 30 JUIN 1924 — RÉUNION N° 130

Non participants. A. DE ALMAZAN (Espa.). — I. DE RIBADAVIA (Espa.).- F. DE VILLAGONZALO (Espa.). — S. PIDAL (Espa.).

NOta. — Les concurrents à égalité de points ont été départagés à la suite d’une épreuve supplémentaire.

—  —



ÉPREUVE N° 115 LISTE DES ENGAGÉS — A. CHAUVET, 46 ans, N. Cl. — E. DUFLOT,
39 ans, N. Cl. — J. MAHIEU, 40 ans, N. Cl.

Grande-Bretagrne. — C.-W. MACKWORTH-
PRAED, 33 ans, classé 2e. — H.-S. PERRY, 30
ans, N. Cl. — T. RANKEN, 49 ans, N. Cl. —
A. WHITTY, N. Cl.

C o u p  d o u b l e
( Epreuve individuelle )

Hongrie. — A.  LUMNICZER,  N .  Par t .  —
G. SZOMJAS, 26 ans, N. Cl. — E. TAKACS,
35 ans, N. Cl. — R. VELEZ, 37 ans, abandonné.

Norvège. — E. LIBERG, 51 ans, classé 5 e —
O.-A, LILLOE-OLSEN, 41 ans, Champion olym-
pique. — H. NATVIG, 52 ans, N. Cl. — 0.
WESMANN-KJAER, 50 ans, N. Cl.

Tir sur Cerf courant
ENGAGÉS PARTICIPANTS

Nations . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 9 8

Individuels . . . . . . . . . . . . . . . . 36 31

Espagne. — 1.  DE RIBADAVIA, N. Part.  - -
I. PIDAL, N. Part. — S. PIDAL, N. Part. —
J. SAN MIGUEL, N. Part.

Etats-Unis. — J. BOLES, 36 ans, N. Cl. —

Suède. — G.-M. JOHANSSON, 43 ans, N. Cl.
— P.-F. LANDELIUS, 40 ans,  classé 4e .  —
K.-G.-E. SVENSSON, 45 ans, N. Cl. — A.-G.-A.
SWAHN, 45 ans,  N. Cl.

Tchécoslovaquie. — M. HLAVAC, 45 ans, N.
Cl. — J. HOSSA, 42 ans, N. Cl. — R. JELEN,
44 ans, N. Cl. — J. SUCHARDA, 41 ans, N. Cl.

Ier O.-A. LILLOE-OLSEN
Norvège

2e C.-W. MACKWORTH-PRAED
Grande-Bretagne

CLASSEMENT DES NATIONS3e A.-G.-A. SWAHN
Suède Ir e NORVEGE, 12 Points (Ie r O.-A. LILLOE-

OLSEN, IO p.; 5e E. LIBERG, 2 p.).

2 e SUEDE, 7 Points ’  ( 3 e A.-G.-A.  SWAHN,
4  P . ; 4e P.-F. LANDELIUS, 3 p.).

3 e GRANDE-BRETAGNE, 5 Points ( 2 e C.-W.
MACKWORTH-PRAED).

4e FINLANDE, I Point (6e T.-R. TIKKALEN).

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
Epreuve disputée dans les mêmes conditions et

avec les mêmes tireurs, ou presque, que l’épreuve
à coup simple. 31 participants sur 36 engagés,
représentant 8 nations, l’Espagne ayant déclaré
forfait.

Même âge
avant. cette

moyen,
fois. 4I

par conséquent, le
ans. Comme dans

champion
l’épreuve

O.-A. LILLOE-OLSEN.

LES VAINQUEURS OLYMPIQUESà coup simple, la lutte s’est passée surtout entre
les tireurs scandinaves : Norvégiens, Suédois et
Finlandais. L’Américain J. BOLES n’est que 7e.

Seul le Britannique MACKWORTH-PRAED con-
serve la même 2e place. Le vainqueur, le Norvégien
O.-A. LILLOE-OLSEN, n’avait fini que 15e dans
l’épreuve à coup simple, alors qu’il gagne celle-ci
nettement par 4 points.

Au classement par nations, franche victoire de

R. COULTER, N. Cl, — D. FENTON, 36 ans,
N. Cl. — W. STOKES, 26 ans, N. Cl.

Finlande. — J.-U. AUTONEN, 41 ans, N. Cl. —
M. LIUTTULA, 30 ans, N. Cl. — T.-R. TIKKA-
NEN, 36 ans, classé 6e . — K.-M. WEGELIUS,
40 ans, N. Cl.

France. — M.-L.-E. ADELON, 38 ans, N. Cl.

1908 LO N D R E S ,  W. WINANS (E.-U.) .

1912 STOCKHOLM, A. LUNDEBERG (Suède).

1916 N’a pas eu lieu.

1920 ANVERS, O.-A. LILLOE-OLSEN (Norv.).

1924 PARIS, O.-A. LILLOE-OL.SEN (Norv.).la Norvége par 12 points, contre 7 à la Suède.

RESULTATS DE L’EPREUVE DISPUTEE AU STAND DE VERSAILLES

M A R D I  I e r  J U I L L E T ,  —  R É U N I O N  N °  1 3 1 .

I ,  DE RIBADAVIA (Espa.) .   I .  PIDAL (Espa.) .  S .  P I D A L  ( E s p a . ) .   J .  S A N - M I G U E L  ( E s p a . ) .   A .  L U M N I C Z E R  ( H o n g . ) .

Nota.  Les concurrents   ØgalitØ de points  on t ØtØ dØpartagØs  la suite d une Øpreuve supplØmentaire.

—  —



ÉPREUVE  N° 116

Tir aux Pigeons d’Argile
( Epreuve individuelle)

Ier J HALASY
Hongrie

2 e C.-W. HUBER
Finlande

3 e F .  HU G U E S
Etats-Unis

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
44 tireurs, représentant 14 nations, se présen-

tèrent, sur 64 tireurs et 16 nations inscrites. Il y
eut forfait général de la Grèce et de la Hollande.
Age moyen sensiblement le méme que celui des
tireurs sur cerf courant. L’épreuve fut disputée en
trois journées et en 3 poules, à Issy-les-Moulineaux,
dans les meilleures conditions.

L’épreuve fut très serrée et donna lieu à plu-
sieurs barrages, notamment pour la première place
entre le Hongrois HALASY et le  Finlandais
C.-W HUBER, qui avaient totalisé 98 points.
Ce fut HALASY qui l’emporta. Deux concurrents
totalisèrent 97 points, quatre 96, deux 95, trois 94,
deux 93 et deux 92.

LISTE DES ENGAGÉS

Nations         . . . . . . . . . . . . . . . .
Individuels     . . . . . . . . . . . . . . . .

Autriche.

ENGAGÉS
—
16
64

PARTICIPANTS
—

14
44

— H.-A. BARTOSCH. 53 ans. N. Cl.
— A. BAUMGARTNER, 47 ans, N. Cl. — H.
SCHOELD, 39 ans,  N. Cl.  — E. ZOIGNER,
30 ans, N. Cl.

Belgique. — A. BOSQUET, 42 ans, abandonné.
— L. D’HEUR, 35 ans, classé 5e. — E. DUPONT,
37 ans, a b a n d o n é  — L. VAN-TILT, 49 ans,
abandonné.

Canada. — G. BEATTIE, 6e ex-œquo. — H.
COOEY, N. Part. — J. MONTGOMERY, classé
4e. — S. VANCE, 6e ex-œquo.

Danemark. — V.-S. ANDERSEN, N. Part. —
K.-P.-M. DONS, N. Part. — P.-F.-V. HORNE-
MANN, N. Part. — H.-O. JACOBSEN, 43 ans,
abandonné.

Espagne. — A. ARQUER, N. Part,. — S. GAS-
TELLO, N. Part.  — J.-M. FONTANALS, N.
Part, — J.-M. PALLEJA, 33 ans, abandonné

Etats-Unis. — F.-R. ETCHEN, 40 ans, N. Cl.
W.-H. FAUWCETT, 39 ans,  N. Cl.  — F.

HUGUES, classé 3e — S. SHARMAN, 6e  ex-
oequo.

Finlande. — R.-N. EKMAN. 31 ans. N. Cl. —
C.-W. HUBER, 32 ans, classé 2e. — G.-J.-W.
NORDBLAD, 30 ans, N. Cl. — T.-R. TIKKA-
NEN, 36 ans, abandonné.

France. — A. BEJAT, N. Part.  — J.  DE
BEAUMONT, N. Part. — L. DELOY, 30 ans,
N. Cl. — J. D’IMECOURT, abandonné.

Grande-Bretagne. — T. GRIERSON, N. Part.
— E. JENKINS, 31 ans, N. Cl. — C.-W. MACK-
WORTH-PRAED, 33 ans, abandonné. — J.-J.
O’LEARY, 44 ans,  N. Cl.

Grèce. — E. LAGONICOS, N. Part.  — T.
LAGONICOS, N. Part. — A. RALLIS, N. Part.
E. SALVACOS, N. Part.

Hollande. — D.-J. EXALTO, N. Part. — F.
JURGENS, N. Part. — R.-J.-O. MENTEN, N.
Part. — R.-G. VAN LEYDEN, N. Part.

J. HALASY.

Hongrie. — J. HALASY, 33 ans,  Champion
Olympique. — A. LUMNICZER, 28 ans, aban-
don&. — G. SZOMJAS, 26 ans,  N. Cl.  — L.
SZOMJAS, 20 ans, N. Cl.

Italie. — F.  CESARANO,  N .  Par t .  — N .
REBISSO, 35 ans,  abandonné.  — G. ROSSI,

RESULTATS DE L'EPREUVE DISPUTEE AU STAND D’ISSY-LES-MOULINEAUX

42 ans, abandonné. — G. SERRA, 31 ans, N. Cl

Norvège. — E. HOLMSEN, 30 ans, N. Cl. —
O.-A. LILLOE-OLSEN, 41 ans,  N. CI.  — M.
STENERSEN, 47 ans, N. Cl. — 0. WESSMAN-
KJAER, 50 ans, N. CI.

Suède. — A.-W. EKBLOM, 31 ans, N. Cl. —
M.-N. HALLMAN, N. Cl. — P.-F. LANDELIUS,
40 ans, N. Cl. — E.-R.-G. LUNDQVIST, 28 ans,
N. Cl.

 Tchécoslovaquie. — P. MACH, N. Part. — K.
RIEDL, 16 ans, abandonné, — F. SCHUSTER,
abandonné. — A. SIEGL, 44 ans, abandonné.

CLASSEMENT DES NATIONS
Ire HONGRIE, IO Points (Ier J. HALASY).
2e FINLANDE, 5 Points (2e C.-W. HUBER).
3e ETATS-UNIS, 4 Points 1/3 (3e F. HUGUES,

4 p.; 6e ex-œquo S. SHARMAN, 1/3 de p.).
4e CANADA, 3 Points 2/3 (4e J. MONTGO-

MERY, 3 p.; 6es ex-oequo S. VANCE, 1/3 de p.,
G. BEATTIE, 1/3 de p.).

5e BELGIQUE, 2 Points (5e L. D’HEUR).

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES
1900 PA R I S ,  R.  DE BARBARIN (Fran.) .
1904 SAINT-LOUIS, Non disputée.

1908 LONDRES, W.-H. EWING (Cana.)
1912 ST O C K H O L M ,  J. -R.  GRAHAM (E.-U.) .
1916   N ’a  pas  eu  l i eu .

1920 ANVERS, M.-P. ARIE (E.-U.).
1924  PARIS, J. HALLASY (Hong.).

M A R D I  8 ,  M E R C R E D I  9 E T  JE U D I  I O  JU I L L E T .  — R É U N I O N S N o s  137,  138 et  139.

I e r J. HALASY (Hong.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  98 touches
2 e C.-W. HUBER (Finl.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  98 ))
3e F. HUGHES (E.-U.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  97 ))
4e J. MONTGOMERY (Cana.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  97                     ))
5e L. D’HEUR (Belg.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  96 ))
6e S. VANCE (Cana.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  96 ))
6e G. BEATTIE (Cana.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  96 ))
6e S. SHARMAN (E.-U.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  96 ))

Non classés.
H.-A. BARTOSCH (Autr.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  95 ))
L. DELOY (Fran.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  95 ))
R.-N, EKMAN (Finl.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  94 ))
O.-A. LILLOE-OLSEN (Norv.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  94 ))
E. JENKINS (G.-Br.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  94 ))
H, SCHOEDL (Autr.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  93 ))
P.-F. LANDELIUS (Suède). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  93 ))
A.-W, EKBLOM (Suède). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  92                    ))
0 . WESSMAN-KJAER (Norv.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  92 ))
W.-H. FAUWCETT (E.-U.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 91 ))
E. HOLMSEN (Norv.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 90 ))
M. STENERSEN (Norv;). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 90 ))
G. SZOMJAS (Hong.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 90                    ))
L. SZOMJAS (Hong.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 90 ))
G.  SERRA (Ital.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 90                     )
F.-R. ETCHEN (E.-U.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 89 ))
G.-J.-W. NORDBLAD (Finl.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  89 ))
J.-J. O’LEARY (G.-Br.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  89 ))
E.-R.-G. LUNDKVIST (Suède). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 89 ))
E. ZOIGNER (Autr.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 89 ))
A. BAUMGARTNER (Autr.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  88 ))
M.-N. HALLMAN (Suède). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 88                     ))

Ont abandonné
A. BOSQUET (Belg). — E. DUPONT (Belg.). — L. VAN TILT, (Belg).

— H.-O. JACOBSEN (Dane.). — J.-M. PALLEJA (Espa.). — T.-R. TIKKANEN
(Finl.). — J. D’IMECOURT (Fran.). — C.-W. MACKWORTH-PRAED (G.-Br.).
— A. LUMNICZER (Hong.). — N. REBISSO (Ital.). — G. ROSSI (Ital.). —
K. RIEDA (T.-Slo.). — F. SCUSTER (T.-Slo. ) .  — A. SIEGL (T.-Slo.).

Non participants.
H. COOEY (Cana.). — V.-S. ANDERSEN (Dane.). — K.-M.-P. DONS

(Dane.). — P.-F.-V. HORNFMANN (Dane.). — A. ARQUER (Espa.). —
S. CASTELLO (Espa.) .  — J.-M. FONTANALS (Espa.) .  — A. BERJAT
(Fran.). — J. DE BEAUMONT (Fran.). — T. GRIERSON (G.-Gr.). — E.
LAGONICOS (Grèce). — T, LAGONICOS (Grèce). — A. RALLIS (Grèce). —
E. SALVACOS (Grèce). — D.-J.- EXALTO (Holl.). — F. JURGENS (Holl.).

R.-J.-O. MENTEN (Holl.). — R.-G. VAN LEYDEN (Holl.). — F. CESA-
RANO (Ital.). — P MACH (T.-Slo.).

Nota. — Les concurrents à
d’une épreuve supplémentaire.

ØgalitØ de touches ont ØtØ dØpartagØs  la suite

—  —



LÈS TIRS SUR PIGEONS D’ARGILE

Les équipes de tir sur pigeon d'argile par équipes de 6 tireurs.
A gauche  :  l'équipe du Canada classée deuxième.

A droite  :  l'équipe de Belgique classée quatrième.

Les concurrents des épreuves du tir sur pigeon d’argile au stand d’Issy-les-Moulineaux.

En médaillon : les quatre premiers concurrents classés du concours individuel.

De gauche à droite : F. HUGUES (3e), C.-W. HUBER (2e), J. HALASY ( Ier et champion olympique), J. MONTGOMERY (4e).

—  —



ÉPREUVE N° 117 LISTE DES ENGAGÉS OLSEN, 40 ans,  classé I I
e .  — 0.  WESMANN-

KJAER, N. Part.
Suède. — Equipe classée 2e.

O.-F. HULTBERG, 47 ans, classé 8e. — G.-M.
JOHANSSON, 43 ans, classé I I

e .  — P.-F. LAN-
DELIUS, 40 ans, classé 7e. — K.-G.-B. RICH-
TER, N. Part. — K.-G.-E. SVENSSON, N. Part.
— A.-G.-A. SWAHN, 45 ans, classé 5e.

Tchécoslovaquie, — Equipe non classée.
R. JELEN, N. Part. — M. HLAVAC, 31 ans,

classe 15e. — J. HOSSA, N. Part. — F. SKALA,
N. Part. — J. SUCHARDA, N. Part, — E. WER-
NER, N. Part.

ENGAGÉS PARTICIPANTS

— —

Nations . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 9 7
Individuels . . . . . . . . . . . . . . . . 54 25

Espagne. — Equipe non participante.     
A.  DE ALMAZAN. — I.  DE RIBADAVIA —

F. DE VILLAGONZALO. — I.  PIDAL. — S.
PIDAL. — J. SAN MIGUEL.

Etats-Unis. — Equipe classée 3e

J.-K. BOLES, 36 ans, classé 3e. — R.-O. COUL-
TER, c lassé  I I

e .  — D. FENTON, 36 ans, classé
I6e. — M. FISHER, N. Part. — C.-T. OSBURN,
N, Part. — W.-R. STOKES, 26 ans, classe 8e.

Finlande. — Equipe Classée 5e.
J.-U. AUTONEN, 41 ans, classé 21e .  — L.-W.

HANNELIUS, N. Part. — M. LIUTTULA, 30 ans,
classé 14e. — U. MAKINEN, N. Part. — T.-R.
TIKKANEN, 36 ans, classé 22e. — K.-M. WEGE-
LIUS, 40 ans, classé 5e.

France. — Equipe non participante.

M.-L. ADELON. — A, CHAUVET. — P. CO-
LAS. — E. DUFLOT. — J. MAHIEU. — A. MO-
REAU DE LA MEUSE.

Grande-Bretagne. — Equipe Classée 4e.
J. -C.  FAUNTHORPE, 5 2  ans,  classé 16e .  —

C.-W. MACKWORTH-PRAED, 33 ans, classé 3e.
— P. NEAME, N. Part. — J.-J. O’LEARY, 44 ans,
classé 19e. — H.-S. PERRY, N. Part. — A.-E.
ROGERS, 53 ans, classé 16e.

Hongrie. — Equipe classée 6.
A. LUMNICZER, N. Part. — L. PINTSCHOFF,

N. Part. — G. SZOMJAS, 26 ans, classe 2Oe .  —

L. SZOMJAS, 20 ans, classé 25e — E. TAKACS,
35 ans, classé 23e .  R .  VELEZ,  37  ans ,
classe 23e .

Norvège. — Equipe Champion olympique.
E. LIBERG, 51 ans, classé 2e. — O.-A. LILLOE-

OLSEN, 41 ans,  classé I e r .  — H. NATVIG, 5 2

ans, classé 8e. — H. NORDVIK, N. Part. — O.-M.

Tir sur Cerf courant
Coup simple

(Epreuve par équipes)

RÉSULTATS
CLASSEMENT PAR ÉQUIPES

I
r e N O R V E G E ,  1 6 0  Po i n t s  (O . -A .  L I LLOE-

OLSEN, 43 p.; E. LIBERG, 42 p.; H. NATVIG,
38 p.; O.-M. OLSEN, 37 p.).

2e SUEDE, 154 Points (A.-G.-A. SWAHN, 40 p.;
P.-F. LANDELIUS, 39 p.; O.-F. HULTBERG.
38 p.; G.-M. JOHANSSON, 37 p.).

3e ETATS-UNIS, 148 Points (J.-K. BOLES,
4 1  p . ;  W.-R. STOKES, 38 p. ; R.-O. COULTER,
37 p.; D. FENTON, 32 p.).

4e GRANDE-BKETAGNE, 136 Points (C.-W.
MACKWORTH-PRAED, 41 p.; A.-E. ROGERS,

J.-C.  FAUNTHORPE, 32 p.  ;  J. -J.
O’LEARY, 31 p.).

5e FINLANDE, 130 Points (K-M. WEGELIUS,
40 P.; M. LIUTTULA, 36 p.; J.-U. AUTONEN,
2 8  p. ; T.-R. TIKKANEN, 26 p.).

6e HONGRIE, 97 Points (G. SZOMJAS, 30 p. ;

R. VELEZ, . E. TAKACS, 2323 p.; p. ; L. SZOM-

Ire NORVEGE

2e SUEDE 3e ETATS-UNIS

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
L’épreuve a été disputée, comme l’individuelle,

à Versailles. Deux nations déclarèrent forfait géné-
ral, l’Espagne et la France. Il n’y eut donc que
7 nations en ligne et 25 concurrents seulement au
lieu de 54 engages. Même âge moyen que pour
es épreuves individuelles, les tireurs étant les
mêmes. Comme dans celles-ci, la lutte se passa
entre les équipes scandinaves, la Norvège et la
Suède, qui terminèrent dans cet ordre; les Etats-
Unis et la Grande-Bretagne s’intercalant aux pla-
ces d’honneur avant la Finlande.

Individuellement, ce furent les deux Norvégiens
O.-A. LILLOE-OLSEN, déjà champion individuel
coup double, et E. LIBERG, qui totalisèrent le
plus de points, 43 et 42. Les deux premiers du
coup simple,  J. -K.  BOLES et C.-W. MACK-
WORTH-PRAED, firent l’un et l’autre 41 points.

JAS, 21 p.).

Equipe non classée.

TCHECOSLOVAQUIE.

Equipes non participantes.
ESPAGNE, FRANCE.

RESULTATS DE L’EPREUVE DISPUTEE AU STAND DE VERSAILLES

M E R C R E D I  2  JU I L L E T  1 9 2 4 .  —  RÉ U N I O N N °  1 3 2

CLASSEMENT PAR TIREUR

N O M B R E  D E  B A L L E S  D E  : TOTAL
d e s
(pts)

—
43
42
41
41
40
40
39
38
38
38
37
37
37
36
33
32
32
32
31
30
2 8

26
23
23
21

NOMS DES CONCURRENTS

O.-A. LILLOE-OLSEN (Norv.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
E. LIBERG (Norv.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
J.-K. BOLES (E.-U.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
C.-W. MACKWORTH-PRAED (G.-Br.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
A.-G.-A. SWAHN (Suède). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
K.-M. WEGELIUS (Finl.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
P.-F. LANDELIUS (Suède) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
H. NATVIG (Norv.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
O.-F. HULTBERG (Suède). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
W.-R. STOKES (E.-U.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
O.-M. OLSEN (Norv.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
G.-M, JOHANSSON (Suède) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
R.-O. COULTER (E.-U.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
M. LIUTTULA (Finl.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
M. HLAVAC (T.-Slo.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
D. FENTON (E.-U.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
A.-E. ROGERS (G.-Br.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
J.-C. FAUNTHORPE (G.-Br.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
J.-J. O’LEARY (G.-Br.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
G. SZOMJAS (Hong.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
J.-U. AUTONEN (Finl.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
T.-R. TIKKANEN (Finl.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
R. VELEZ (Hong.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
E. TAKACS (Hong.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
L. SZOMJAS (Hong.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

1.
2.
3
3
5.
5.
7.
 8.
8.
8.

11.
11.
11.
14.
15
16.
16.
16.
19.
20.
21.
22.
23.
23
25

Non participants:

A. DE ALMAZAN (Espa.). — I. DE RIBADAVIA (Espa.). — F. DE VILLAGONZALO (Espa.). -- 1. PIDAL, (Espa.). — S. PIDAL (Espa.)..
— J. SAN MIGUEL (Espa.). — M. FISHER (E.-U.). — C.-T. OSBURN (E.-U.). — L.-W. HANNELIUS (Finl.). — U. MAKINEN (Finl.). — M.-L.
ADELON (Fran.). — A. CHAUVET (Fran.) .  — P. COLAS (Fran.) .  — E. DUFLOT (Fran.) .  — J.  MAHIEU (Fran.) .  — A .  M O R E A U  D E  L A
MEUSE (Fran.). — P. NEAME (G.-Br.). — H.-S. PERRY (G.-Br.). — A. LUMNICZER (Hong . ) .  — L.  PINTSCHOFF (Hong.) .  — H. NORDVIK
(Norv.). — 0. WESMANN-KJAER (Norv.). — K.-G.-B. RICHTER (Suède). — K.-G.-E. SVENSSON (Suède). -- R. JELEN (T.-Slo.). — J. HOSSA
(T.-Slo.). — E. SKALA (T.-Slo.). — J. SUCHARDA (T.-Slo.). — E. WERNER (T.-Slo).

—  —



L'ÉQUIPE DE NORVÈGE, VAINQUEUR DU TIR AU CERF COURANT, COUP SIMPLE

E. LIBERG,
deuxième

du classement individuel.

O.-M. 0LSEN,
onzième

du classement individuel.

ÉPREUVE    N°  118

Tir sur Cerf courant
Coup double

(Epreuve par équipes)

Ire GRANDE-BRETAGNE

2 e NORVEGE 3e SUEDE

CONSIDÉRATIONS GENÉRALES
Epreuve disputée à Versailles et, comme dans

celle à coup simple, même nombre de concurrents
et de nations, 25 et 7,’ sur le même nombre d’ins-
crits, 54 et 9. Les tireurs étant exactement les
mêmes, mêmes considérations d’âge également.
Cette fois, grâce au total tout à fait remarqua-

O.-A. LILLOE-OLSEN,
premier

du classement individuel.

H. NATVIG,
huitième

du classement individuel.

CLASSEMENT DES NATIONS
1re NORVEGE, IO Points (Equipe classØe 1re).
2 e S U E D E ,  5  P o i n t s  ( E q u i p e  c l a s s Ø e  2 e ) .

3e ETATS-UNIS, 4 Points (Equipe ClassØe 3e).
4 e  GRANDE -  BRETAGNE, 3  Points  (Equipe

classØe 4e).
5e FINLANDE, 2 Points (Equipe ClassØe 5e).
6 e  H O N G R I E , I Point (Equipe classØe 6e).

LES     VAINQUEURS      OLYMPIQUES
1908 LONDRES, SUEDE (A. SWAHN, A. KNOP-

PEL, O.-G. SWAHN, E.-O. ROSSEL.).
1912   STOCKHOLM, SUEDE (A.-G.-A.  SWAHN,

O.-G. SWAHN, A.  LUNDBERG, P.-O.
ARVIDSON).

1916 N’a pas eu lieu.
1920 ANVERS, NORVEGE (H. NATVIG, O.-A.

LILLOE-OLSEN, O.-M. OLSEN, E. LI-  
BERG, H. NORDVIK).

1924 PARIS, NORVEGE (O.-A. LILLOE-OLSEN,
E. LIBERG, H. NATVIG, O.-M. OLSEN)-

ble,  76 points obtenus par M. C.-W. MACK-
WORTH-PRAED, qui fut le tireur le plus régulier
du tournoi, c’est la Grande-Bretagne qui prend la
première place. Mais les trois nations scandinaves:
Norvège, Suède et Finlande, suivent dans l’ordre,
la Norvège à I point seulement de l’équipe ga-
gnante.

LISTE DES ENGAGÉS

ENGAGÉS PARTICIPANTS

— —

Nations . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 9 7
Individuels . . . . . . . . . . . . . . . . 54 25

France. — Equipe non participante.
M.-L. ADELON. — A. CHAUVET. — P. CO- 

LAS. — E. DUFLOT. — J.  MAHIEU. — R.
MOREAU DE LA MEUSE.

Grande-Bretagne — Equipe Champion olympique.
J.-C. FAUNTHORPE, N. Part. — C.-W. MACK-

WORTH-PRAED, 33 ans, classe Ier. — P. NEA-
ME, 36 ans, classe 20e. — J.-J. O’LEARY, N.
Part. — H.-S. FERRY, 30 ans, ‘  classe 3e .  —
A. WHITTY, 57 ans, classé 3e.

Hongrie. — Equipe non classée.
A. LUMNICZER, N. Part. — L. PINTSCHOFF.

N. Part. — G. SZOMJAS, N. Part. — L. SZOM-
JAS, N. Part. — E. TAKACS, 35 ans, classe 25e.
— R. VELEZ, N. Part.

Espagne. — Equipe non participante.

A. DE ALMAZAN. — J. DE RIBADAVIA. —
D. DE VILLAGONZALO. — 1.  PIDAL. — S.
PIDAL. — J. SAN MIGUEL.

Etats-Unis. — Equipe classée 5e.
J. BOLES, 36 ans, classé 13e — R. COULTER.

classé 9e. — D. FENTON, 38 ans, classé 24e. —
M. FISHER, N. Part. — C. OSBURN, N. Part.
— W. STOKES, 26 ans, classe 11e.

Finlande. — Equipe classée 40.
J.-U. AUTONEN, 41 ans, classé 13e.  — L.-W.

HANNELIUS, N. Part. — M. LIUTTULA, 30 ans,
classé 16e. — U. MAKINEN, N. Part. — T.-R.
TIKKANEN, 36 ans,  classe 18 e .  —  K.-M. WE-
GELIUS, 40 ans, classe I I

e .

Norvège. — Equipe classée 2e

E. LIBERG, 51 ans, classé 13e. — O.-A.
LILLOE-OLSEN, 41  ans ,  c lassé  3 e  — H. NAT-
VIG, 52 ans, classe 9e. — H. NORDVIK, N. Part.
— O.-M. OLSEN, 40 ans, classé 7e. — 0. WES-
MANN-KJAER, N. Part.

Suède. — Equipe classée 3e.
E. BENEDICKS, N. Part. — A.-W. EKBLOM,

31 ans, Classée 23e. — G.-M. JOHANSSON, 43 ans,
classé 3e. — P.-F. LANDELIUS, 40 ans, classé 7e.
K.-G.-E. SVENSSON,  N .  Par t .  —  A . -C . -A .
SWAHN, 45 ans, classé 2e.

Tchdécoslovaquie. — Equipe classée 6e

M. HLAVAC, 31 ans, classe 17e. — J. HOSSA,
42 ans, classé 21e. — R. JELEN, 44 ans, classé
21e. —
41 ans

F. SKALA, N. Part. — J. SUCHARDA,
, classé 18e — E. WERNER, N. Part.
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RESULTATS DE L’EPREUVE DISPUTEE AU STAND DE VERSAILLES

JEUDI 3  JUILLET 1924. — REUNION N° 133

A. DE ALMAZAN (Espa.). — I. DE RIBADAVIA (Espa.). — F. DE VlLLAGONZALO (Espa.). — I. PIDAL, (Espa.). — S. PIDAL (Espa.). —
J. SAN MIGUEL (Espa.). — M. FISHER (E.-U.). — C. OSBURN (E.-U.). — L.-W. HANNELIUS (Finl.). — U. MAKINEN (Finl.). — M.-L. ADELON
(Fran.). — A. CHAUVET (Fran.). — P. COLLAS (Fran.). — J. MAHIEU (Fran.). — R. MOREAU DE LA MEUSE (Fran.). — J.-C. FAUNTHORPE
(G.-Br.). — J.-J. O’LEARY (G.-Br.). — A. LUMNICZER (Hong.). — L. PINTSCHOFF (Hong.). — G. SZOMJAS (Hong.). -- L. SZOMJAS (Hong.).
— R. VELEZ (Hong.). — H. NORDVIK (Norv.). — 0. WESMANN-KJAER (Norv.). — E. BESEDICKS (Suède) -- K.-G.-E. SVENSSON (Suède). —
F. SKALA (T.-Slo.). — E. WERNER (T.-Slo.).

CLASSEMENT PAR ÉQUIPES   CLASSEMENT  DES  NATIONS

Ire GRANDE-BRETAGNE, 263 Points (C.-W.
MACKWORTH-PRAED. 76 p. ;  A. WHITTY,
68 p.; H.-S. PERRY, 68 p.; P. NEAME, 51 p.).

5e: ETATS-UNIS, 233 Points (R. COULTER,
65 p.; W. STOKES, 63 p.; J. BOLES, 62 p.;
D. FENTON, 43 p.).

L’équipe de GRANDE-BRETAGNE.

De gauche à droite : Debouts. — J.-J. O’LEARY, A.-E. ROGERS, Major T. RANKEN.
Assis  —. . . A. WHITTY, C.-W. MACKWORTH-PRAED, J.-C. FAUNTHORPE, Capitaine,

H.-S. PERRY, P. NEAME.

2e NORVEGE, 2 6 2  Points (O.-A.  LILLOE-
OLSEN, 68 p.; O.-M. OLSEN, 67 p.; H. NAT-
VIG, 65 p.; E. LIBERG, 62 p.).

3e SUEDE, 250 Points (A.-C.-A. SWAHN, 69 p.;
G.-M. JOHANSSON, 68 p.; P.-F. LANDELIUS,
67 p.; A.-W. EKBLOM, 46 p.).

6e TCHECOSLOVAQUIE, 204 Points (M. HLA-
VAC, 57 p.; J. SUCHARDA, 53 p.; R. JELEN,
47 p.; J. HOSSA, 47 p.).

Equipe    non    classée.

HONGRIE.

4e FINLANDE, 239 Points (K.-M. WEGELIUS.
63 p.; J-U. AUTONEN, 62 p.; M. LIUTTULA,
61 p.; T.-R. TIKKANEN, 53 p.).

Equipe  non  participante.

FRANCE.

Ire GRANDE-BRETAGNE, 10 Points (Equipe
classée Ir e ) .

2e NORVEGE, 5 Points (Equipe classée 2e .

3e SUEDE, 4 Points (Equipe c1assée 3e).
4e FINLANDE, 3 Points (Equipe classée 4e).

5e ETATS-UNIS, 2 Points (Equipe classée 5e).
6e TCHECOSLOVAQUIE, I Point (Equipe clas-

sée 6e).

LES  VAINQUEURS  OLYMPIQUES
Ne figurait pas au programme des précédents

Jeux Olympiques.

1920 ANVERS, NORVEGE (H. NATVIG, O.-A.
LILLOE-OLSEN, E.  LIBERG, T.  JO-
HANSEN, II. NORDVICK).

1924 PARIS, GRANDE-BRETAGNE (C.-W. MACK-
WORTH-PRAED, A. WHITTY, H.-S.
PERRY, P. NEAME).
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LES TIRS SUR CERF COURANT

L’intérieur du pas de tir au Stand de Versailles. Le passage du cerf et la butte de tir au Stand de Versailles.

C.-W. MACKWOORTH-PRAED,
classé deuxième

coup simple et coup double.

A.-G.-A. SWAHN,
classé troisième

coup double.

O.-F. HULTBERG,
classé quatrième

coup simple.

M. LIUTTULA,
classé cinquième

coup simple.

71 —  —



ÉPREUVE   N° 119

Tir aux Pigeons d’Argile
( Epreuve par équipes )

1er ETATS   UNIS

2e CANADA 3e FINLANDE

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
Epreuve disputée à Issy-les-Moulineaux.
C’est. de toutes celles de Tir de Chasse, celle

qui a réuni le plus de participants : 69, représen-
tant 12 nations. Il y avait 88 inscrits et 15 nations.
L’Espagne, la Grèce et la Hollande déclarèrent
forfait. Même considération d ’âge que pour
l’épreuve individuelle.

La victoire revint au Etats-Unis, qui battirent
de trois touches seulement le Canada et la Fin-
lande, entre qui un barrage fut nécessaire. Mais.

LISTE DES ENGAGÉS

ENGAGÉS PARTICIPANTS

Nations                    . . . . . . . . . . . . . . . .  15 12

Individuels . . . . . . . . . . . . . . . . 88 69

Autriche. — Equipe classée 6e.
H.-A. BARTOSCH, 53 ans,  classé 2 e .  —  A.

BAUMGARTNER,  47  ans ,  c l assé  14 e .  — F .
DIETZ-WEIDENBERG, 53 ans. classé 51e. —
F . HOLLITZER,  46  ans ,  c l assé  48e .  — I I .
SCHOEDL, 39 ans, classé 30e. — E. ZOIGNER,
30 ans, classé 39e.

Belgique. — Equipe classée 4e ex-œquo.
A. BOSQUET, 42 ans, classé 9e. — L. D’HEUR,

35 ans, classé 9e. — E. DUPONT, 37 ans, classé
22e. — J.  MOUTON, 36 ans,  classé 2 2 e .  —  H .

QUERSIN, 61 ans, classé 48e. — L. VAN TILT,
49 ans, c l a s s é  2 2 e .

Canada. — Equipe Classée 2e,
W. BARNES, 48 ans, classé 26e .  — G. BEAT-

TIE, 44 ans, classé 3e — J.-H. BLACK, 44 ans,
c l a s s é  2 0 e .  —  R.-J. MONTGOMERY, 33 ans,
classé 3e. — S.-R. NEWTON, 43 ans, classe 62e.
— S.-G. VANCE, 44 ans, classé 14e.

Espagne. — Equipe non participante.
A .  A R Q U E R .  —  A .  B A L A G U E R .  —  J . - M :

FONTANALS. — A. LLOBET. -- J.-M. LLOBEI’.
— J.-M. PALLEJA.

Etats-Unis. — Equipe Champion olympique.
F.-R. ETCHEN, 40 ans, classé 4e. — F.-II.

HUGUES, 43 ans, classé 3e. — J. MOEL, classé
2oe .  — C.-B. PLATT, 51 ans, classé 59e .  —
S.-Ii. SHARMAN. 46 ans, classé 3e. — W. SILK-
WORK, classé 12e .

Finlande. — Equipe classée 3e.
R.-N. EKMAN, 31 ans, classé 9e. — C.-V. HU-

classé 46e. -- L. DELOY, 30 ans, classé 34e. —
R. TEXIER, classé 69e.

Grande-Bretagne. — Equipe non classé.
W.-P.  GROSVENOR, 55 ans,  classé 59e .  —

E. JENKINS, 31 ans, classé 37e. — H.-V, LAR-
SEN, 51 ans, classé 39e. — C.-W. MACKWORTH-
PRAED, 33 ans,  classé 43e .  — G.-R.  NEAL,
30 ans, classe 51e. — J.-J. O’LEARY, 44 ans,
classé 26e.

Grèce. — Equipe non participante.
E.  LAGONICOS. — T.  LAGONICOS. — A.

RALLIS. — E. SALVACOS.

Hollande. -- Equipe non participante.
P, BIJLEVELD. — J. EXALTO. — F. JUR-

GENS. — R.-J.-C. MENTEN. — C.-S.-J. MOLT-
ZER. — K.-G. VAN LEYDEN.

Hongrie. — Equipe non Classée.
J. HALASY, 33 ans, classé 48e. — A. LUM-

NICZER, classé 2 2 e .  — G. SZERVICZKY, N.
Part. — G. SZOMJAS, 26 ans, classé 62e — L.
SZOMJAS, 2 0  ans,  classe 30e .  — R. VELEZ,
N. Part.

Italie. -- Equipe non classée.
G. BELLOTTO, 43 ans, classé 62e. — F. CESA-

RANO, classé 55e. — S. LUCCHESI, 42 ans,
classé 55e. — N. REBISSO, 35 ans, classé 59e.
— G. ROSSI, 42 ans, classé 14e. — G. SERRA,
31 ans, classé 26e.

Norvège. -- Equipe non classée.
E. HOLMSEN, 30 ans, classé 37e. — O.-A.

LILLOE-OLSEN, 41 ans, classé 14e. — H. NAT-
VIG, 52 ans, classé 68e. — H. NORDVIK, N.
Part. — M. STENERSEN, 47 ans, classée 43e. —
0. WESMANN-KJAER, 50 ans, classé 26e.

Suède. — Equipe classée 4e ex-oequo.
A.-W. EKBLOM, 31 ans, classé 39e. — M.-N.

HALLMAN, 41 ans, classé 30e. — P.-F. LANDE-
LIUS, 40 ans, classé 12e. — E.-R.-G. LUNDK-

L’équipe des ETATS-UNIS.

De gauche à droite : W. SILKWORK (12e ,  F.-H. HUGUES (3e), S.-H. SHARMAN (3E),
F.-R. ETCHEN (49).

individuellement, c’est le Finlandais C.-V. HUBER
qui réussit le plus grand nombre de touches.
94 sur maximum possible de IOO, suivi à une
touche de l’Autrichien BARTOSH. Les deux pre-
miers Américains, HUGUES et SHARMAN, ve-
naient ensuite avec 92 touches, chiffre obtenu
également par 4 autres concurrents. Trois en
avaient 91, deux go et cinq 89.

BER,  32  ans ,  c lassé  I e r .  —  R . -W.  HUBER,
46 ans, classé 3e. — G.-J.-W. NORDBLAD, 30 ans,
classé 43e. — T.-R. TIKKANEN, 36 ans, classé
34e. — K.-M. WEGELIUS, 40 ans, classé 46e.

France. — Equipe non classée.
DE BAUDUS, classé 65e .  — J.  DE BEAU-

MONT, classé 39e. — DE BOURGON-BUSSET,
classé 51e. — M.-E. DE LAMBERTYE, 40 ans,

VIST, 28 ans, classé 3e. — K.-G.-B. RICHTER,
48 ans, classé 30e -- A.-G.-A. SWAHN, 45 ans,
classé 19e.

Tchécoslovaquie. — Equipe non classée.
B. FRANK, 26 ans, classé 54e. — A. JILEK,

44 ans, classé 55e. — R. KLIER, 33 ans, classé
66e. — P. MACH, 38 ans, classé 67e. — K RIEDL,
16 ans, classé 34e. — A. SIEGL, 44 ans, classé 25e.
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1.

2.

3.
3.
3.

    3.

3.
3.
9.
9.
9.

12.
12.

14.
14.
14,
14.
14.
19.
20.
20.
22.
22.
22

22.
26.
26.

26.
26.

30.

30.

30.

30.
34.
34.

34.
37.
37.
39,
39.
39.
39.

43.
43.
43.
46.
46.
48.
48.
48

51.
51.
51.
54.
55.
55.
55.
55.
59.
59.
59.
62.

62.
62.

6 5 .
66.

67.
68.

69.

RESULTATS DE L’ EPREUVE DISPUTEE AU STAND D’ISSY-LES-MOULINEAUX

DIMANCHE 6 ET LUNDI 7 JUILLET 1924. —

CLASSEMENT INDIVIDUEL

C.-V. HUBER (Finl) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
H.-A. BARTOSCH (Autr.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
F.-H. HUGUES (E.-U.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
S.-H. SHARMAN (E.-U.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
G. BEATTIE (Cana.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
R.-J. MONTGOMERY (Cana.). . . . . . . . . . . . . . . . . . .
R.-W. HUBER (Finl.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
E.-R.-G. LUNDKVIST (Suède). . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
R.-N. EKMAN (Finl.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
L. D’HEUR (Belg.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
A. BOSQUET (Belg.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
W. SILKWORK (E.-U.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
P.-F. LANDELIUS( Suède). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
F.-R. ETCHEN (E.-U.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
S.-G. VANCE (Cana.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
A. BAUMGARTNER (Autr.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
O.-A. LILLOE-OLSEN (Norv.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
G.  ROSSI (Ital.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
A.-G.-A. SWAHN (Suède). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
J. MOEL (E.-U.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
J.-H. BLACK (Cana.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
E. DUPONT (Belg.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
J. MOUTON (Belg.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
L. VAN TILT (Belg). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
A. LUMNICZER (Hong.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
W. BARNES (Cana.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
0 . WESMANN-KJAER (Norv.). . . . . . . . . . . . . . . . . . .
J.-J. O’LEARY (G.-Br.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
G. SERRA (Ital.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
M.-N. HALLMAN (Suède). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
K.-G.-B. RICHTER (Suède) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
H. SCHOEDL (Autr.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
L. SZOMJAS (Hong.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
T.-R. TIKKANEN (Finl.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
L . DELOY (Fran.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
K. RIEDL (T.-Slo.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
E. HOLMSEN (Norv.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
E. JENKINS (G.-Br.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
A.-W. EKBLOM (Suède). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
E. ZOIGNER (Autr.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
H .V . LARSEN (G.-Br.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
J .  DE BEAUMONT (Fran.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
G.-J.-W. NORDBLAD (Finl.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
M. STENERSEN (Norv.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
C.-W. MACKWORTH-PRAED (G.-Br.). . . . . . . . . . . .
K.-M. WEGELIUS (Finl.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
M.-E. DE LAMBERTYE (Fran.). . . . . . . . . . . . . . . . .
H. QUERSIN (Belg.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
F. HOLLITZER (Autr.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
J. HALASY (Hong.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
F. DIETZ-WEIDENBERG (Autr.). . . . . . . . . . . . . . . . .
G.-R. NEAL (G.-Br.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
DE BOURBON-BUSSET (Fran.). . . . . . . . . . . . . . . . . .
B. FRANK (T.-Slo.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
F. CESARANO (Ital.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
S. LUCCHESI (Ital) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
A. J I L E K  (T.-Slo.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
A. SIEGL (T.-Slo.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
C.-B.  PLATT (E.-U.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
W.-P. GROSVENOR (G.-Br.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
N.  REBISSO (Ital . ) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
S.-R. NEWTON (Cana.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
G. BELLOTO (Ital.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
G . S Z O M J A S  (Hong.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
G. DE BAUDUS (Fran.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
R. KLIER (T.-Slo.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
P. MACH (T.-Slo) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
H. NATVIG (Norv.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
R. TEXlER (Fran.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Non participants.

RÉUNIONS Nos 135 et 136.

CLASSEMENT PAR ÉQUIPES
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A, ARQUER (Espa.). — A. BALAGUER (Espa.). — J.-M. FONTANALS
(Espa.). — A. LLOBET (Espa.). — J.-M. LLOBET (Espa.). — J.-M. PALLEJA
(Espa.). — E. LAGONICOS (Grèce) .  — T.  LAGONICOS (Grèce) .  — A.
RALLIS (Grèce). — E. SALVACOS (Grèce). — P. BIJLEVELD (Holl.). —
J. EXALTO (Holl.). — F. JURGENS (Holl.). — R.-J.-O. MENTEN (Holl.).
— C.-N.-J. MOLTZER (Holl.). — K.-G. VAN LEYDEN (Holl.). — G. SZER-
VICZKY (Hong.). — R. VELEZ (Hong.). — H. NORDVIK (Hong.).

Ire ETATS-UNIS, 363 Touches (F.-H. HUGUES,
92 t.; S.-H. SHARMAN, 92 t.; W. SILKWORK,
90 t.; F.-R. ETCHEN, 89 t.)

2e CANADA, 360 Touches (G. BEATTIE, 92 t.;
R.-J. MONTGOMERY, 92 t.; S.-G. VANCE, 89 t.;
J.-H BLACK, 87 t.).

3e FINLANDE. 360 Touches (C.-V. HUBER.
94 t.; R.-W. HUBER, 92 t.; R. EKMAN, 91 t.;
T.-R.  TIKKANEN, 83 t . ) .

4e —
D ’ H E U R  9 1  t

BELGIQUE, 354 Touches (L
. ;  A.  BOSQUET, 91 t . ;  E.  DU-

PONT, 86 t . ;  J.  MOUTON, 86 t . ) .
4e ex-œquo, SUEDE, 354 Touches (E.-R.-G.

LUNDKVIST, 92 t.; P.-F LANDELIUS, 90 t.;
A.-G.-A. SWAHN, SS t.; M.-N. HALLMAN, 84 t.).

6 e  A U T R I C H E ,  3 4 ;  T o u c h e s  ( H . - A :  B A R -
TOSCH, 93 t.; A BAUMGARTNER, 89 t.; H..
SCHOEDL, 84 t.; E. ZOIGNER, 81 t.).

Equipes  non classées.
NORVEGE, 336 Touches (O.-A.  LILLOE-

OLSEN, 89 t.; 0. WESSMANN-KJAER, 85 t.;
E. HOLMSEN, 82 t.; M STENERSEN, 80 t.).

GRANDE — BRETAGNE, 328 Touches (J.-J.
O’LEARY, 85 t . ;  E.  JENKINS, 8 2  t . ;  H.-V.
LARSEN, 81 t.; C.-W. MACKWORTH-PRAED,
80 t.)

ITALIE, 324 Touches (G. ROSSI, 89 t.; G.
SERRA, 85 t.; F. CESARANO, 75 t.; S. LUC-
CHESI, 75 t.).

HONGRIE, 321 Touches (A.  LUMNICZER,
86 t.; L. SZOMJAS, 84 t; J, HALASY, 78 t.;
G. SZOMJAS, 73 t.).

FRANCE, 320 Touches (L, .  DELOY, 83 t . ;
J .  DE  BEAUMONT,  81  t . ;  M . -E .  DE LAM-
BERTYE, 79 t ; DE BOURBON-BUSSET, 77 t.).

TCHECOSLOVAQUIE, 309 Touches (K
RIEDL, 83 t . ;  B.  FRANK, 76 t . ;  A.  JILEK,
75 t.; A. SIEGL, 75 t.).

Equipes non participantes.
ESPAGNE, GRECE, HOLLANDE.

Nota. — Les équipes à égalité de points ont été
départagées à la suite d’une épreuve supplémen-
taire.

CLASSEMENT DES NATIONS
Ire ETATS-UNIS, IO Points (Equipe Classée Ire).

2e CANADA, 5 Points (Equipe classée 2e).

3e FINLANDE, 4 Points (Equipe classée 3e).

4e ex-œquo, BELGIQUE, 2 Points I/2 (Equipa
classée 4e  ex-œquo) .  — SUEDE, 2  Points I /2
(Equipe classée 4e ex-œquo).

6e AUTRICHE, I Point (Equipe classée 6e).

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES
Cette épreuve ne figurait

Jeux antérieurs à 1908.
pas au programme des

1908

1912

1916

1920

LONDRES, GRANDE-B’RETAGNE (A. MAUN-
DER, J.-F. PIKE, C. PALMER, J. POS-
TANS, F.-W. MOORE, P. EASTE).

STOCKHOLM, ETATS-UNIS (C.-W. BIL-
LINGS,  R . -L .  SPOTTS,  J . -H .  HEN-
DRICKSON, J. — R .  G R A H A M ;  E . - F .
GLEASON, F. HALL).

N’a pas eu lieu.

ANVERS, ETATS-UNIS (E.-M. NEIR, F.
PLUM, M. ARIE, J. CLARK, F. TROEH,
F .  W R I G H T ,  H .  B O N S E R ,  B .  D O N -
NELLY).

1924 PARIS, ETATS-UNIS (F.-H. HUGUES, S.-
H. SHARMAN, W. SILKWORK, F.-R.
ETCHEN).
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 T I R  
Du Lundi 23

au Samedi 28 Juin 1924

2. FRANCE

A LA CIBLE

1. ÉTATS-UNIS

5 Epreuves

No s 120 à 124

3. DANEMARK

CLASSEMENT GÉNÉRAL DES NATIONS

(1) dont un ex-œquo.

(2) dont un ex-œquo.
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CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES

Les épreuves de tir à la cible étaient au nombre
de quatre : carabine miniature à 50 mètres, indi-
viduelle; armes libres, individuelle et par équipes;
pistolet ou revolver, individuelle.

Elles eurent deux théâtres différents. Pour la
carabine miniature, Reims, où un stand ultra-
moderne lui a donné abri, en même temps qu’au
magnifique tournoi international qui l’a encadrée.
Pour les trois autres épreuves, un terrain spécial
fut aménagé au Camp de Châlons, à proximité de
Mourmelon. En dehors du stand spécial pour le
tir au pistolet, il comportait, pour les armes libres,
trois pas de tir à 400, 600 et 800 mètres, dont
les installations au point de vue technique, notam-
ment celle de la ciblerie, furent jugées parfaites
par toutes les compétences mondiales du tir qui se
trouvèrent réunies là. Elles font grand honneur
à l’Union des Sociétés de Tir de France qui avait
assumé leur organisation. On a pu reprocher au
Champ de Tir de Mourmelon son éloignement de
Paris, ses difficultés d’accès des deux grands
centres les plus voisins, Reims et Châlons, et
même du camp proprement dit de Mourmelon.
Mais l’organisation qui fut faite dans ce camp,
grâce à l’autorité militaire, et le camping installé
sur le champ de tir même, donnèrent toute satis-
faction.

Près de 20 nations furent représentées dans les
différentes épreuves : 19 dans la carabine minia-
ture et les armes libres individuelles, 18 dans les
armes libres par équipes et 17 dans le pistolet.

Celle qui réunit le plus de participants fut
l’épreuve au fusil par équipes : 88. Celle indi-
duelle en réunit 73, la carabine et le pistolet 55.

Comme pour le tir de chasse, et pour les mêmes

raisons, l’âge moyen était assez élevé, nettement
aux environs de 40 ans. Il le fut pourtant un
peu moins dans l’épreuve de la carabine oh le
vainqueur avait 24 ans et le second 18 seulement.
A noter que l’équipe des Etats-Unis, victorieuse au

Daniel MERILLON,
Président

de l’Union Internationale de Tir

fusil, état très probablement l’une des plus jeunes
avec celle d’Haïti, FISHER, le Champion olym-
pique individuel n’ayant que 31 ans. CROCKETT,
le plus jeune, 20, COULTER 27 et STOKES 26.
Par contre, les équipiers Français avaient respec-
tivement 44, 42, 40, 35 et 46 ans. Mais le record
d’âge doit certainement être détenu par l’équipe
française au pistolet, dont les membres avaient :
le plus âgé, M. DE SCHOUEN, 55 ans, le plus
jeune, DE CREQUI MONTFORT, 47 ans, et les
deux autres, 49 et 53 ans. Plus de 50 ans de
moyenne!

Les Etats-Unis firent preuve d’une indiscutable
supériorité, remportant 3 premières places et 2 Se-
condes en 4 épreuves et totalisant 43 points contre
16,5 seulement à la nation classée seconde, la
France, A part le concours de carabine, où elle
fut mise en échec par la virtuosité d’un tireur
Français, cette supériorité s’affirma au cours du
tournoi, de plus en plus, au fur et à mesure que
les épreuves se déroulaient. Supériorité qui tient
d’abord à l’entraînement plus méthodique et aux
qualités physiques aussi des tireurs Américains,
mais aussi et surtout à la qualité de l’armement
et des munitions employés nettement supérieurs.
La France, en prenant une première place indi-
viduelle et la seconde au classement par nations,-
a accompli une belle performance. La Suisse, qui
tint si longtemps la tête dans le sport du tir
à la cible, ne paraît pas à sa place dans le
classement. Par contre, Haïti et l’Argentine furent
les révélations du tournoi.

L'entrée principale du Stand de Reims.
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Les Pouvoirs Sportifs R E G L E M E N T S

Union Internationale de Tir

Président : M. D. MÉRILLON.
Secrétaire général: M. F. LERMUSIAUX.

Union des Sociétés de tir de France

Président : M. D. MÉRILLON.
Vice-Président : M. F. LERMUSIAUX.

M. F. LERMUSIAUX,
Président

de la Commission Technique du C. O. F.

Commission technique de Tir
à la Cible

du Comité Olympique Français

Président : M. F. LERMUSIAUX.
Secrétaire : M. P. STEPHAN.
Secrétaire technique : M. ANGEL,INI.
Membres : MM. Munier ; Freminet ;

NOIRTIN ; M.-L. JOHNSON (Tir à la
cible ; COUERY, WALTER (Tir au pis-
tolet) .

EPREUVES INDIVIDUELLES

Nombre maximum d’engagés : 4 par nation
dans chaque épreuve.

Nombre maximum de participants : 5 par nation
dans chaque épreuve.

1. Armes libres. — Distance 600 mères. Une
série de 20 coups à tirer sans interruption (3
balles d’essai). Temps maximum : 45 minutes pour
la série. Position libre sans appui. Cibles blan-
ches de 2 mètres de diamètre avec visuel noir
de go cm. divisé en 3 zones égales comptant
5, 4, 3.

Une zone supplémentaire blanche égale comp-
tant 2 et une zone extérieure comprenant le reste
de la cible et comptant I.

Classement au plus grand nombre de points :
l’indication des points, à la cible, est enregistrée
au pas de tir.

En cas d’égalité :

Io Barrage des matches internationaux;
2o En cas d’égalité persistante, épreuve nou-

velle de IO coups entre les ex-œquo.
2.  Miniature. — Carabine, calibre 22, libre,

sans verres optiques. Distance 50 mètres, quatre
séries de IO coups avec 2 balles d’essai par série.
Position debout. Cibles loyales du match au pis-
tolet. Même classement et barrage qu’aux armes
libres.

3. Pistolet automatique ou revolver libre. —
Distance 25 mètres. Trois séries de 6 balles tirées
sur 6 silhouettes debout, paraissant ensemble
pendant IO secondes. Position debout à bras franc.
Classement par le plus grand nombre de coups
touchés. En cas d’égalité, match recmmencé entre
les ex-œquo à la fin de l’épreuve, en réduisant le
temps à 8 secondes.

EPREUVES PAR EQUIPES

Nombre maximum d’engagés : I équipe de 5
tireurs et deux suppléants par nation.

4 Armes libres. — A l’exclusion des verres
optiques. Distances : 400, 600 et 800 mètres. Posi-
tion libre sans appui. 10 coups avec 3 coups
d’essai à chaque distance. Temps maximum : 2

heures à chaque distance pour toute l’équipe.
Cibles blanches de 2 mètres de diamètre avec
visuel noir de 90 cm. divisé en 3 zones égales
comptant 5, 4, 3.

Cible pour le Tir aux aimes libres.

Une zone supplémentaire blanche également
comptant 2 et une zone extérieure comprenant le
reste de la cible et comptant I.

Pour le tir à armes libres, la hausse et la mire
seront non télescopiques ou grossissantes. Le ti-
reur est autorisé à porter des lunettes non téles-
copiques.

Munitions. — Les munitions peuvent être quel-
conques à condition de n’être pas de nature ex-

Cible pour le tir au pistolet.

plosive dangereuse. En cas d’accident causé par
des munitions défectueuses, le tireur est seul res-
ponsable.

La valeur du touché est déterminée par le côté
du point d’impact.

NOTA. — Les règles de ce sport sont celles
de l’Union Internationale de Tir.

En cas de désaccord sur l’interprétation des rè-
gles, le texte français seul fait foi.

Cible pour le Tir miniature.
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LES STANDS OLYMPIQUES

REIMS

Le stand de la. Société de Tir de Reims est
construit à 400 mètres de la ville, à la bifurcation
des routes de Paris et de Fismes.

L’aménagement des terrains de façade a été
prévu pour permettre un large accès au public.

Un glacis d’environ 75 mètres de profondeur
sépare la route du bâtiment principal. De chaque
côté des constructions pour le logement des nations
ont été aménagées, avec vestiaires et salle de
matériel. Ces installations portaient les pavillons
de chaque nation.

Le bâtiment du stand est entièrement en béton
armé et mesure 170 mètres de long.

Entre deux campaniles de 19 mètres de haut,
on accède à l’intérieur par un hall de 10 mètres
de long, sur 7 mètres de large. Salle d’affichage,
salle de vente et salle d’honneur au-dessus.

De chaque côté des campaniles, les services
généraux sont distribués en salles de présidence,
direction, secrétariat, vestiaire, armurerie, vente
de munitions, restaurant et buvette, salle de cor-
respondance, bureau de poste et télégraphe, infir-
merie, poste de police, lavabos, W.-C. et ves-
tiaires.

Parallèle à ces bâtiments, une galerie de circu-
lation de 170 mètres de long, 8 mètres de large,
dont les deux extrémités sont constituées par une
rotonde d’accès tout en béton armé et largement
aérée.

En avant de cette galerie, le Pas de Tir mesure
110 mètres de long, 5 mètres de large; il com-
prend l’installation la plus moderne pour les ti-
reurs ; châlits, pliants pour toutes les disposi-
tions, porte-fusils, pupitres de greffiers avec son-
neries aux cibleries et téléphone avec 50 cibles à
200 mètres, 25 cibles à 300 mètres et 20 cibles
à 50 mètres.

A droite du Pas de Tir existe une salle de
culture physique, toute en béton armé de 45 mètres
de long sur 18 mètres de large, 12 mètres de haut,
avec auvent de 5 mètres de portée, libre, bien
aérée et éclairée, pour permettre aux jeunes gens
venant s’exercer au tir, de faire de la culture
physique en plein air. Cette salle a été employée
pour les banquets pendant les manifestations
olympiques et permettait de réunir plus de 750
couverts.

Le sous-sol a été aménagé en salle de classe-
ment de cartons, cuisines, cave; en bout de la salle
sont les douches, les groupes de W.-C. et lavabos.
Les tirs réduits à 40 mètres au sanglier et à 12

mètres au pistolet, ont été prévus au sous-sol en
raison de la forte déclivité du terrain.

Les pavillons d’extrémité de la galerie compor-
tent les logements des gardiens.

En avant du bâtiment s’ouvre le champ de tir,
long de 300 mètres, large de 110 mètres, clôturé
par des murs de flancs et compartimenté par des
séries de paraballes entièrement conjugués.

L’organisation de ce champ de tir est unique
au monde et s’inspire des directives suivantes :

M.
architecte

T H O M A S S O N ,

des stands olympiques

I° Défilement complet du terrain à la vue du
plus grand tireur entre le seuil et les parados de
cibleries à 200 et 300 mètres;

2° Impossibilité à tout projectile lancé du Pas
de tir de sortir de plein fouet;

3” Réduction maximum des causes de produc-
tion de ricochets;

4 Tout r icochet  de premier ordre ne  peut
franchir la limite du stand.

Le seuil du Pas de Tir a été surélevé d’environ
un mètre sur la ligne du champ de tir, de façon
d’éviter un trop grand délardement du terrain
existant

Il a Bté prévu un seuil faisant office de parados
et qui forme l’organe important du dispositif de
sécurité adopté, il défile entièrement le terrain
situé entre lui et le parados de la butte à 200

mètres, qui cesse ainsi d’être dangereux; son arête
est conjuguée avec les paraballes N° 2 et No 3,
ainsi  que le  mur-butte à 2 0 0  mètres,  el le  se
trouve pour le plus grand tireur projetée au
parados de la butte à 200 mètres, soit à 3 mètres
de profondeur de l’arête de cette butte. Pour le
petit tireur l’arête se projettera à un mètre au-
dessus du pied du parados, soit à 2 mètres de
profondeur de la même arête.

Dans les deux cas, la gerbe de balles est entiè-
rement absorbée.

I ° Par le parados de 200 mètres;
2 ° Par le sol pour les coups les plus bas,

coups infiniment rares, puisque le centre de la
gerbe de balles se trouve situé à environ un mètre
au-dessus de la crête du seuil.

Ces paraballes sont faits de béton armé d’une
épaisseur de 20 centimètres en ciment de Portland
et gravillon, de plus, un marelas de cailloux et
revêtement en bois d’une forte épaisseur est des-
tiné à absorber toutes les balles de plein fouet.

Tous les coups émanant de la station de tir sont
arrêtes soit par le seuil, soit par le parados de
butte de tir et absorbés, Sangle d’arrivée étant
trop considérable pour qu’il puisse se produire
des ricochets.

Un seul point est susceptible d’en produire: c’est
l’arête du seuil et parados; ici, la sécurité a été
assurée par la conjugaison des seuils et parados
avec les différents paraballes, de manière que tous
projectiles ricochant sur cette arête soient recueil-
lis quelle que soit l’amplitude du ricochet.

Cette conjugaison est telle que l’oeil placé à la
crête du seuil ne peut apercevoir le haut des murs-
buttes de 50, 200 et 300 mètres, de même la visée
sur chaque linteau de paraballes ne permet pas de
voir le haut du paraballes suivant :

La sécurité latérale consiste dans l’établissement
des murs de flanquement en béton armé, prévus
suffisamment hauts pour recueillir les ricochets
latéraux et les coups de plein fouet provenant d’une
maladresse Leur hauteur est prévue telle que du
Pas de Tir, en visant sous le linteau de para-
balles, on ne voit pas de jour.

Enfin, la sécurité en portée et en direction est
effective et il est impossible de faire sortir du

Vue d’ensemble du Parc des Sports de la Ville de Reims.
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LE  STADE O L Y M P I Q U E  D E  R E I M S

Vue de la façade.

Vue en plan.

Coupe transversale.

Le Pas de Tir La galerie de circulation.
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L‘entrée du C‘amp de Châlons. L‘éntrée du Stand Olympique.

dispositif une balle de plein fouet et, d’autre part,
tous les ricochets pouvant prendre naissance á la
crête du parados ou à celle du seuil sont re-
cueillis et sinon tous absorbés, rejetés dans une
direction telle qu’il leur faudra ricocher de noveau
potir pouvoir franchir la limite du stand.

L’emploi de paraballes a portée aussi grande
que possible et dont l’application a été faite, per-
met des portées de 12 mètres sans poteaux, on
conçoit. donc qu’aucun ricochet ne peut être engen-
dré par ces montants, d’autant plus que les cibles
situées près des montants ont leurs lignes de tir
croisées.

L’utilisation est aussi simple qu’avec des lignes
de tir paralléles, étant donné que les numéros du
Pas de Tir correspondent Æ ceux de ta ciblerie.

A toutes les cibleries existe une sonnerie indi-
viduelle par cible correspondant au Pas de Tir du
bâtiment; aux pupitres des greffiers des postes
téléphoniques sont installés dans chaque ciblerie
Æ so, 200 et 300 mètres.

La décoration du bâtiment a été obtenue par
un revêtement de stuc de faïence bleue et mauve
et de mosaïque.

Ce stand est situé au centre d’un terrain de
15 hectares aménagé en Parc des Sports et qui
comprend un grand stade avec piste d’entraîne-
ment, terrain d’honneur pour rugby, terrains d’en-
traînement pour le football et le rugby, terrains
de tennis, jeux de boules, terrains de croquet,
pelote basque, basket-ball et un parc d’agrément
avec jeux divers pour les enfants.

Exécuté en 1924 sur les plans et sous la direc-
tion de M. THOMASSON, architecte de l’Union
des Société de Tir  de France,  pour les t irs
olympiques et les matches internationaux, prés de
1.500.000 balles y ont été tirées à ce jour, et son
système de sécurité, tant pour les grandes dis-
tances que pour les tirs réduits, a donnée toutes
les garanties nécessaires.

Les moyens d’accés réalisés pendant les Jeux
Olympiques en outre du tramway existant, ont été
assurés par un service d’autobus et de taxis-
automobiles, qui ont permis d’écouler d’une façon
régulière les concurrents et le public.

C H A L O N S - S U R - M A R I N E

Les tirs longue portée de 800, 400 et 600 mé-
tres nécessitaient la recherche d’un terrain tout Æ
fait propice à ces exercices; le polygone de la
Commission d’expériences de Tir de I’lnfantérie au
Camp de Chalons fut  choisi  par l ’Union des
Sociétés de Tir de France et le Comité Olympique
Français,
recherché.

comme répondant parfaitement au but

L’aménagement ne put être fait qu’après avoir
obtenu l’accord complet des autorités militaires
du Camp et l’autorisation ministérielle.

Cet aménagement, ainsi d’ailleurs que l’organi-
sation générale de toutes les installations de tirs
de Reims, de Versailles et Issy-les-Moulineaux
furent Confiées aux soins de M. THOMASSON,
architecte de l’Union des Sociétés de Tir de France
et membre du Conseil d’administration.

La situation particuliérement éloignée du poly-
gone l’obligea de créer sur place l’ensemble des
services.

L’eau potable n’existant pas, un forage et une
mono-pompe furent installés pour cette alimenta-
tion, ainsi que l’établissement, sur un parcours
assez long, d’un réseau électrique nécessaire à la
force et lumière du service d’organisation.

L’accés au polygone de tir, éloigné d’environ
2 k., 500, nécessita la remise en État d’une ancienne
route complètement détruite pendant la guerre;

Un bâtiment pouvant abriter 16 nations fut amé-
nagé proximité du terrain de tir; il comprenait
les services principaux, dortoirs, lavabos, drouches,
infirmérie, bureau du Secrétariat, bureau du
Comité Olympique et de 1’U. S. T. F., salle de
correspondance, poste et télégraphe. Ce dernier
service, dont les installations étaient reliées aus
grands réseaux, avait Æ sa disposition deus salles
dont une munie de deux cabines téléphoniques
destinées aux concurrents et la presse.

elle dut être empierrée et recylindrée entiérement.
Les travaux du polygone de tir furent d’une

importance considérable pour la mise au point
parlaite d’un champ de tir de 850 mètres de pro-
Iondeur et d’une largeur de Prés de 110 mètres,
une ciblerie de IOO mètres de long fut construite 
en béton armé avec l’installation de 30 ‘cibles de
2 mètres sur 2 mètres.

Chaque station de tir fut suffisamment suréle-
Vée du sol, afin d’éviter te plus possible le miroi-
tement de surlace si gênant au droit des cibles
et si fréquent pendant la période des chaleurs.

LA visibilité de ces derniéres avec leurs numéros
fit l’objet d’une mise au .point trés attentive.

L.‘accés au P’as de Tir, 800 mètres, avait lieu
sur une platé-forme bordée de chaque côté par un
champ ou chaque nation avait sa disposition
une tente sumentée d’un drapeau à ses couleurs
nationales.

Au centre, un vaste bâtiment était aménagé en
buvette en même temps que les communications
de In presse et des particuliers étaient assurées
par un service téléphonique relié, 2 k. 5oo, au
bâtiment des services généraux et dortoirs, où se
trouvait le poste central.

Dans l’impossibilité d’établir des cuisines et ré-
fectoires au polygone de tir, un service d’autos-car
reliait d’une façon permanente le champ de tir
au bâtiment des services généraux et la cantine 
située 3, k. 500 environ du polygone.

Les plans et croquis joints donneront une idée
des différentes installations créées spécialement en
vue des tirs olympiques de 1924.

Une salle de classement, remise de matériel et
affichage avait été édifie en bordure de la plate-
forme, où un poste de police s‘y trouvait Øga-
1ement.
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LE STAND OLYMPIQUE DE CHALONS-SUR-MARNE

Cibles des tirs  800 mŁtres.

Groupe des marqueurs.

Mât olympique et tableau d’affichage.

IntØrieur des cibles.

Cibles silhouettes du Tir au pistolet.

Le bâtiment des vestiaires.

—  —



TABLEAU DES ENGAGEMENTS DU TIR A LA CIBLE, PAR EPREUVE

TABLEAU DES CONCURRENTS A TIR  A LA CIBLE, PAR ÉPREUVE



Les Recettes et les Spectateurs du Tir à la Cible, à Reims et à Châlons-sur-Marne

TABLEAU RÉCAPITULATIF PAR RÉUNIONS

CALENDRIER DES RÉUNIONS NOMENCLATURE DES EPREUVES DE TIR A LA CIBLE

NOS DES DATES ET DÉSIGNATION

ÉPREUVES DES ÉPREUVES

Ire Journée. — Lundi 23 Juin.
Matin et après-midi. Réunions Nos 118 et 119.

121 Tir miniature, carabine á 50 mètres.
2e Journée. — Jeudi 26 Juin.

Matin, — Réunion No 120
123 Tir aux armes libres, par équipes.

Distance : 400 mètres.
Après-midi. — Réunion No 121

123 Tir aux armes libres, par équipes.
Distance : 600 mètres.

3e Journée. — Vendredi 27 Juin.
Matin. — Réunion No 122

123 Tir aux armes libres, par équipes.
Distance : 800 mètres.

Après-midi. — Réunion No 123
120 Tir aux armes libres, individuelle

Distance : 600 mètres.
4e Journée. — Samedi  28  Juin.

Aprés-midi. — Réunion No 125
122 Tir au pistolet automatique ou re-

volver libre il 25 mètres

1 2 0 .  — Tir aux armes libres à 600 mètres, épreuve individuelle.

1 2 1 .  — Tir miniature, carabine, à 50 mètres.

1 2 2 .  — Pistolet automatique ou revolvcr libre à 25 mètres.

1 2 3 .  — Tir aux armes libres à 400, 600 et 800 mètres. Epreuves par équipes.

Etat des Engagés et des Participants
all Tir á la Cible, par Nations

NATIONS

A f r i q u e  d u  S u d . . . . . . . . . . . .
Argentine . . . . . . . . . . . . . . . . .
Belgique . . . . . . . . . . . . . . . . . .
B r é s i l . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Canada
D a n e m a r k . . . . . . . . . . . . . . . . . .
E g y p t e . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
E t a t s - U n i s . . . . . . . . . . . . . . . .
Finlande . . . . . . . . . . . . . . . . . .
France . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
G r a n d e - B r e t a g n e . . . . . . . . . .
Grèce . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
H a ï t i . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Hollande . . . . . . . . . . . . . . . . . .
H o n g r i e . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Italie . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Mexique . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Monaco . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
N o r v è g e . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Pologne . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Portugal . . . . . . . . . . . . . . . . . .
R o u m a n i e
S u é d e . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Suisse . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Tchécoslovaquie . . . . . . . . . . . .

Total. . . . . . . . . . . .

E N G A G É S PARTICIPANTS

8 7
  3 8
9 8
1 1

10 6
1 1

14 14
9 8

14 11
12 10

7 7
7 5

15 11
8 3

11 8
2 2
4 4

1O 8
10 7

9
9
5

II 10
10 7

9 9

211 169 A Reims. — Vue du Stand de Tir miniature carabine à 50 mètres.
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COMPTE RENDU DES EPREUVES DE TIR A LA CIBLE

ÉPREUVE No 120

Tir aux Armes Libres

Epreu individuelle

Ier M. FISHER
Etats-Unis

2e C.-T. OSBURN 3e N. LARSEN

Etats-Unis Danemark

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
L’épreuve fut disputée sur le champ de tir spé-

cialement aménagé à Mourmelon (Camp de Châ-
Ions). Chaleur torride. 22 nations étaient engagées
avec 83 représentants. II y eut seulement 73 tireurs
et 19 nations présents, l’Argentine, l’Egypte et
le Mexique ayant déclaré forfait, celui des Argen-
tins, qu’on considérait comme des concurrents
dangereux, ayant été motivé par une question
d’armement. Age moyen des concurrents assez
élevé, plus de 35 ans; les Haïtiens étant les plus
jeunes, ensuite les Américains, la moyenne d’âge
des Français-étant de plus de 45 ans. Les tireurs
des Etats-Unis firent preuve d’une nette supériorité.
Deux d’entre eux, FICHER et OSBURN, réunis-
saient 95 points. Mais le barrage revint facilement
a FISHER, véritable roi du Tir Æ la Cible, par
48 points Æ 45. Le Danois LARSES, un autre
Américain, STOKES, puis les deux Haïtiens AU-
GUSTIN et VALBORGE, et le Français COUR-
QUIN prirent les places d’honneur. Au classement
par nations, supériorité écrasante des Etats-Unis.

Vendredi 27 Juin— Réunion o 1245

qui totalisérent’ 18 points contre 4 au suivant
immédiat, le Danemark.

LISTE DES ENGAGÉS
ESGAGÉS

— —

Nations . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 22 19

Individuels . . . . . . . . . . . . . . . . 83 73

Afrique du Sud. — E.-H. HALLEY, 31 ans,
N. Cl. D. SMITH, 44 ans, N. Cl. - STIRAY,
N. Cl, J. TREMBATH, 53 ans, N, Cl.

Argentine. — M. GENOUD, N. Part. — A.
PUGNALI, N. Part. — A. RICO, N. Part, —
B. TEALDI, N. Part.

Belgique. — C. ADRIAESSSENS, 53 ans, N.
Cl. — A. BALBAERT, 45 ans, N. Cl. — F.-J.
LAFORTUNE, 28 ans, N. Cl. — P. VAN AS-
BROEK, 53 ans, N. CI.

Danemark. — S. LARSEN, 35 ans, classé 3e.
— L. -J. MADSEN, 53 ans, N. Cl. — A.-P. NIEL-
SEN, 57 ans, N. Cl. — E. SAETTER-LASSEN,
32 ans, N. Cl.

Egypte. — K. AGATHON, N. Part.

Etats-Unis. — D. FENTON, 36 ans, N. Cl. —
M. FISHER, 31 ans, Champion olympique. —
C.-T. OSBURN, 40 ans, classé 2e. — V.-R.
STOKES, 26 ans, classé 4e.

Finlande. — H. HUTTUNEN, 42 ans, N. Cl
— V.-H. NIEMINEN, 36 ans, N. Cl. — J.-X.
THESLOF, 39 ans, S. CI. -- A.-J. VALRAMA.
35. ans, N. Cl.

France. — A. COURQUIX, 49 ans, classé 6e
ex æquo. — A. PARMENTIER, N. Part. — G.
ROES, 35 ans, a abandonné. — E. RUMEAU,
48 ans, N. CI.

Grande-Bretagne. — H. DOUGLAS, 42 ans.
N. Cl.  — A.-E. MARTIN, 29 ans,  N. Cl.  —
T.-V. NORTHCOTE, 31 ans, N. Cl. — II. RO-
BINSOS. N. Part.

M. FISHER.

Gréce. — G. .ANAGNOSTOU, 44 ans, N. Cl.
—A. THEOFILAKIS, 46 ans, N. Cl. — J. THEO-
FILAKIS, 43 ans, N. Cl. — A. VICHOS, 45
ans, N. Cl.

Hait i .  —1,. AUGUSTIN 22 ans, classé 5e. —
D. DESTINE, 29 ans, N. CI. — A, ROLLAND,

25 ans, N. Cl. — L. VALBORGE, 35 ans, classé
6e ex æquo.

Hollande. — Ii. DE GRYFF, 32 ans, N. Cl. —
C. DE JONGH, 41 ans, N. Cl. — A. LANGEREIS,
36 ans, N. Cl. — J.-P. SCHEUTER, 44 ans,
N. CI.

H o n g r i e . — A. PROKOFF, 37 ans, N. Cl. —

N.
SUT0 N. Part — E. TAKACS, 33 ans,

Cl, — R. VELEZ 37 ans, N. Cl.
I tal ie.  — A. COLETTI, 39 ans, N .  C l .  —

S. DE RANIERI, N. CI. — G. LAVENI, N. Cl.
— R. TICCHI, N. Cl.

M e x i q u e .  — T. HERNANDEZ, N. Part,  —
S.-J. SOLIS, N. Part.

Norvège. — H. ANGAARD, 26 ans, N. Cl. —
0. JOHANSESSEN, 34 ans,  N. Cl.  — O.-M.
OLSEN, 40 ans, S. CI. — F.-A.-H. ONSRUD,
39 ans, N. Cl.

Pologne. — M. BORZEMSKl, 30 ans, N. Cl.
— S. KOWALZEWSKI, 35 ans, N. Cl. — W.
SWIATEK, S. Cl. — E. WACZKIEWICZ, N. Cl.

Portugal. — D. CASNAS, 40 ans, N. Cl. —
M. DA SlLVA-GUERRA, 35 ans, N. Cl. — F.
REAL, N. Cl. — A. SOARES, 35 ans, N. Cl.

Roumanie. — B.-S. GHITESCOU, 38 ans, N.
CI. — C. TENESCOU, 31ans, S. Cl. — S.
VARTOLOMEI, 33 ans, S. Cl. — A. VATAMA-
SOU, a abandonné.

Suède. — G.-E. ANDERSSON, S. Cl. — O.-C.
ERICSSON, 34 ans, S. Cl. — M. ERIKSSON,
36 ans, N. Cl. — C-H. JOHANSON, 37 ans,
N. Cl.

Suisse. — A. FROSDLI, 35 ans,  N. Cl.  —
J. REICH, 34 ans, N. CI. — A. ROSLI, 44 ans,
N. ‘Cl. — C. STUCHELI, N. Cl.

Tchécoslovaquie. —F. CERMAK, 30 ans, S. Cl.
— R. JELES, 44 ans, S. CI. — J. MACH, 37 ans,
S. Cl. — J. SUCHARDA 41 ans, N. Cl.

RESULTATS DE L’EPREUVE DISPUTEE AU CAMP DE CHALONS

(Prés Mourmelon)

NOMBRE MAXIMUM DE POINTS : 100

1. M. FISHER (E.-U.).:. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
2. C.-T. OSBURN (E.-U.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
3. N. LARSEN (Dane.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
4. W.-R. STOKES (E.-U.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
5. L. AUGUSTIN (Haïti). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
6. Ex æquo, A. COURQUIN (Fran.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

L. VALBORGE (Haiti). . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Non classés.

C.-H. JOHANSSON (Suéde). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
A.- E MARTIN (G.-Br.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
G. LAVENI (Ital.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
E. RUMEAU (Fran.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
D. DESTISE (Haïti) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
A. ROLAND (Haïti) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
A. COLETTI (Ital.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
E.-H. HALLEY (Af.-S.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
E. TAKACS (Hong.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
A. BALBAERT (Belg.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
O.-C. ERICSSON (Suéde). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
C. TENESCOU (Roum.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
M. ERIKSSON (Suède). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
A.-J. VALKAMA (Fini.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
F.-J. LAFORTUNE (Belg.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
H. ANGAARD (Norv.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
L.-J. MADSEN (Dane.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
P. VAN ASBROEK (Belg.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
A.-P. NIELSES (Dane.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
D. FEKTON (E.-U.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
T.-V. NORTHCOTE (G.-Br.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
C. STUCHELI (Suis.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
G. ANAGNOSTOU (Grèce). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
A. VlCHOS (Gréce) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
V.-H. NIEMINEN (Finl.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
J. REICH (Suis.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
H. DOUGLAS (G.-Br.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
R. VELEZ (Hong.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
A. ROSLI (Suis.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
J. SUCHARDA (T.-Slo.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

95 Points

95    »
93    »
92            » 
91    »
90              » 
90     »

88 »
87 »
86 »
86 »
8 6 »
85 »
84 »
84 »
84 »
84 »

84 »
83 »
83 »

83 »
83 »

83 »
82 »
82 »
82 »
82 »
82 »
82 »
82 v
81 »
81 »
81 »
80 »

79 »
7 9 »

7 9 »
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J. MACH (T.-Slo) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
J.-A. THESLOF (Finl.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
F.-.A.-H. ONSRUD (Norv.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
0 . JOHANNESSEN (Norv.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
J. THEOFILAKIS (Grèce) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
C. ADRIAENSSENS (Belg.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
H. HUTTUNEN (Finl.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
H. DE GRYFF (Holl.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
E. SAETTER-LASSES (Dane.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
R. JELEN (T.-Slo.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
STIRAY (Af.  S.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
G.-E, ANDERSSON (Suède). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
A. THEOFILAKIS (Gréce). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
O.-M. OLSEN (Norv.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
A. FROSDLI (Suis.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
J. TREMBATH (Af. S.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
R. TICCHI (Ital.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
S. VARTOLOMEI (Roum.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
A. PROKOPP (Hong.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
A. SOARES (Port.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
S. KOWALCZEWSKI (Polog.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
D. SMITH (Af. S ) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
F. CERMAK (T.-Slo.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
M. BORZEMSKI (Polog.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
D. CANNAS (Port.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
E. WASZKIEWICZ (Polog.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
J.-P. SCHEUTER (Holl.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
W. SWIATEK (Polog.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
C. DE JONGH (Holl.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
S. DE RANIERI (Ital.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
B.-S. GHITESCOU (Roum.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
F. REAL (Port.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
A. LANGEREIS (Holl.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
M. DA SILVA-GUERRA (Port.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

O n t  a b a n d o n n é .

G. ROES (Fran.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
A. VATAMANOU (Roum.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Non part ic ipants.
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K. AGATHON (Egyp.). — A. PARMENTIER (Fran.). — E.-H. ROBISSON
(G.-Br.). — L. SUT0 (Hong.). — T. HERNANDEZ (Mexi.). — S.-J. SOLlS
(Mexi.). — M. GESOUD (Arg.). — 4. PUGNALI (Arg.). V A. RICO (Arg.). —
B. TEALDI (Arg.).

Nota. — Les concurrents á égalité de points ont été départagés à la suite
d’une épreuve supplémentaire.

ÉPREUVE N
o 121

TIR MINIATURE
Carabine á 50 mètres

1er P. COQUELIN DE LISLE
France

2e M.-W. DISWIDDIE 3e J. HARTMANN
Etats-Unis Suisse

CONSIDÉRATIONS GÉNERALES
Cette épreuve, la premiére du tournoi du tir á la

  cible, fut disputée à Reims, dans le magnifique
nouveau stand où se déroulèrent également tous
les championnats internationaux.

66 tireurs représentant 19 nations y Participérent
sur 80 tireurs et 22 nations engagés. Les forfaits
furent ceux de l’Egypte, de la Hollande et de
la Pologne. Moyenne d’âge inférieure á celle des
autres concours de tir. Néanmoins, des tireurs
de 50 ans et plus figurent parmi les concurrents.

  Le gagnant avait 24 ans, et le second, l’Américain
 DINWIDDIE, benjamin du tournoi, 18 seulement.

Cette Épreuve donna lieu á une des plus magni-
fiques compétitions qu’on ait pu voir. Au moment
oh elle commença, le record du monde était de
393 points pour un maximum de 400. Or, au cours

de la competition, trois concurrents égalèrent ce
record, et trois autres le battirent, dont l’un, le
vainqueur, le Français P. COQUELIN DE LISLE,
avec le total formidable de 398 points, approchant
de 2 points le maximum. Ce résultat fut d’ailleurs
obtenu dans des circonstances quasi-dramatiques.
En effet, le jeune Américain DINWIDDIE, qui
venait de réaliser le point magnifique, supposé

P .  C O Q U E L I N  D E  L I S L E .

imbattable, de 396, paraissait le vainqueur cer-
tain quand, tirant le dernier, le Français COQUE-
LIN DE LISLE entra en lice. Et l’on s’imagine
avec quelle curiosité, suivie de stupeur, on suivit
les phases de son tir où les maxima se succé-
dèrent pour arriver à ce total formidable de 398
points, qui faisait de lui le champion olympique
et le recordman du monde.

La France prenait également la première place
au classement par nations, devant les Etats-Unis
et la Suisse.

CLASSEMENT DES NATIONS

1re ETATS-UNIS, 18 Points (1er M. FISHER,
10 p. ; 2e C.-T. OSBURN, 2 p.; 4e W.-R. STOKES,
3 P.).

28 DASEMARK, 4 Points (38 N. LARSEN).

3e HAITI,  2 Points 1/2 (5e  L.  AUGUSTIN,
2 p.; 6e ex æquo, L. VALBORGE, 1/2 p.).

4e FRANCE, 1/2 Point (6e ex æquo, A. COUR-
QUIN).

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES
1896 ATHENES, Ne figurait pas au programme.

1900 PARIS, M. KELLEMBERGER (Suis.). Dis-
tance : 300 mètres.

1904 SAINT-LOUIS, Ne figurait pas au programme.
1908 LONDRES, A. HELGERUD (Norv.). Distance:

300 mètres. — J.-K. MILNER (G.-Br.).
Distance : 1,000 yards (914 m. 38).

1912 STOCKHOLM, P.-R. COLAS (Fran.). Dis-
tance : 300 mètres.

1916 N’a pas eu lieu.
1920 ANVERS, M. FISHER (E.-U.). Distance : 300

mètres.
1924 PARIS, M. FISHER (E.-U.).

LISTE DES ENGAGÉS

ENGAGÉS PARTICIPANTS
— —

Sations . . . . . . . . . . . . . . . . . . 22 19
Individuels . . . . . . . . . . . . . . . . 80 66

Argentine. — A. DANERI, 40 ans, N. Cl. —
J. DEL MAZO, 25 ans, N. Cl. — J. MARTINO,
37 ans, IV. Cl. — A. RICO, 35 ans, N. Cl.

Belgique. — C. ADRIAENSSESS, 53 ans, N. Cl.
— .2. BALBAERT, 45 ans, N. Cl. — C. DEL-
BARKE, 38 ans, N. Cl. — P. VAN ASBROEK,
50 ans, S. Cl.

Brésil. — Y. MACEDO, 20 ans, N. Cl.

Danemark. — L.-J. MADSEN 53 ans, N. Cl.
— A.-P. NIELSEN, 57 ans, classé 48 ex æquio. —
A. AIELSEN, 29 ans, N. Cl. — E. SAETTER-
LASSEN, 32 ans, classé 4e ex æquo.

Egypte. — K. AGATHON, N. Part.
Etats-Unis. - J.-K. BOLES, 36 ans, N. Cl. —

M.-W. DINWIDDIE, 18 ans,  classé 2 e .  — J.
GRIER, N. Cl. — W.-R. STOKES, 26 ans. N. CI.

Finlande. — H. HUTTUNEN, 42 ans, N. Cl. —
V. KOLHO, 43 ans, N. Cl. — J.-A. THESLOF,
39 ans , classé 48 ex æquo. — A.-J. VALKAMA,
35 ans, N. Cl.

France. — G. BORDIER, 44 ans, N. Cl. — P.
COQUELIN DE LISLE, 24 ans, Champion olym-
pique. — G. GLOTON, N. Part. — E. RUMEAU,
46 ans, N. Cl.

Grande-Bretagne. — W.-J. ARTIS, 40 ans, N. Cl.
F.-W. BRACEGIRDLE, 39 ans ,  N.  Cl.  —

EG.-N. CLIFT, 47 ans, N. Cl. — D.-E. LEWIS,
4 5  a n s ,  N .  C l .  

Grèce. — G. MORAITINIS, 33 ans, N. Cl. —
A. THEOFILAKIS, 46 ans, N. Cl. — J. THEO-
FILAKIS, 43 ans, N. Cl. — A. VICHOS, N.
Part.

Hollande. — A.-H.-M. .BOUWENS, N. Part. —
C.-F. DE RUYTER DE WILDT. N. Part.  —

—  —



LE TIR AUX ARMES LIBRES A 600 MÈTRES (Épreuve individuelle)

V.-R. STOKES, Les deux premiers tireurs classés :

classé quatriéme. M. FISHER (Ier)  et  C.-T.  OSBURN (2e ) .

L. AUGUSTIN,

classé cinquiéme.

En haut : La butte de tir de Mourmelon et les cibles pendant le concours aux armes libres.

Au centre : M. FISHER, le vainqueur, pendant le tir.

�  �



C.-A.DURASG, S. Part.  C.-M. VAN-DALES,

Hongrie. — L. PINTSCHOF, S. Part.  A.
PROKOPP, N. l’art. E. TAKACS, 35 ans,
N. Cl. R.

Italie. — C.
VELEZ, 37
ISSARDI.

ans,

N. Cl.

N .  C l .  

G. LAVENI.
46 ans, N. Cl. — C.-E.  PANZA, 47 ans, N. Cl.

R. TICCHI, N. Cl.
Mexique. — T.  HERNANDEZ,  S .  Par t .  

M.-J. SOLIS, 36 ans, N. Cl.
Monaco. — R. ABEL, 24 ans, N. Cl. — V.

BONAFEDE, 30 ans, N. Cl. J. CHIABAUT,
25 ans, N. Cl. — A. SCHULTZ, 23 ans N. Cl.

Norvège — O. JOHANNESSEN, 34 ans, N. Cl.
F.-A.-H. ONSRUD, 39 ans, N. Cl. W.

ROGEBERG, 19 ans, N. Cl. O. SLETTES,
38 ans, N. Cl,

Pologne. A. ADJUKIEWICZ, N. Part. -
M. BOKZEMSKI, S. Part. - J. DROHO-
JOWSKI, N. Part. - J. MAZUR, N. Part.

Portugal.  - -4.-A.  DE SILVA-MARTISS, 32
ans, N. CI. - F.-P. DOS SANTOS-MESDONCA,
38 ans, S. Cl. F.-A. REAL, 39 ans, N. Cl. 
A.-A. SOARES DE ANDREA-FERREIRA, 38 ans,
N. CI.

Roumanie. B-S. GHITESCOU, 38 ans, E.
C l. — C. TENESCOU, 31 ans, N. CI. — S.
VARTOLOMEI, 53 ans, N. CI. A. VAT.AMA-
NOU, N. CI.

Suède. — O.-C. ERICSSON, 34 ans, N. Cl. —
M. ERIKSSON, 36 ans, N. Cl. K.-V. KNUTS-
SON, 38 ans, N. Cl. J.-L. LAGERLOF, 54 ans,
N. Cl.

Suisse. — J. HARTMANS, 29 ans, classé 3e.
— W. LIENHARD, 32 ans, N. Cl. — J. REICH,
34 ans, N. Cl. W. SCHNYDER, 30 ans, N. Cl

Tchécoslovaquie. — A. BYCZANSKI, 37 ans,
N. Cl. R. JELEN, 44 ans, N. Cl. J. SC;-
CHARDA, 41 ans, S. Cl. — E. WERNER, 33
ans, N. Cl.

CLASSEMENT DES NATIONS

I
r e  FRANCE, 10 Points (1e r  P.  COQUELIN

DE LISLE).
2e ETATS-UNIS, 5 Points (2e M.-W. DINWID-

DIE).
3es ex æquo SUISSE, 4 Points (3e J. HART-

MANN). DANEMARK, 4 Points (4es ex æquo,

1896
1900

1904
1908

1912

1916
1920

1924

ES VAINQUEURS OLYMPIQUES
ATHENES, Ne figurait pas au programme.

PARIS, C. GROSSET (Fran ). Distance : 12
mètres.

SAINT-LOUIS, Ne figurait pas au programme.

LONDRES, A.-A. CARNELL (G.-Br-.). Dis-
tances : 50 et 100 yards.

STOCKHOLM, F.-S. HIRD (E.-U.). Distance :
50 mètres). W. CALBEKG (Suéde). Dis-
tance : 25 mètres.

N’a pas eu lieu.
ANVERS, L. NUESSLEIN (E.-U.).

PARIS, P. COQUELIN DE LISLE (Fran.).

RESULTATS DE L’EPREUVE DISPUTEE
LUNDI 23 JUIN 1924 (Matin et après-midi). —

AU STAND DE REIMS
RÉUNIONS Nos 118 et 119.

MAXIMUM DE POINTS : 4oo
 Points1. P. COQUELIN DE LISLE (Fran.). . . . . . . . . . . . . . . . . .

2. M.-W. DINWIDDIE (E.-U.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
3 J. HARTMANN (Suis.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
4 Es æquo, SAETTER-LASSES (Dane.). . . . . . . . . . . . .
4 » A.-P. NIELSEN (Dane.). . . . . . . . . . . . . . . .
4 » J.-A. THESLOF (Finl.). . . . . . . . . . . . . . . .

Non classés.

     »
     »
     »
     »
     »

R. JELEN (T.-Slo.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
A.-J. VALKAMA (Finl.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Y. MACEDO (Brés.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
C. ISNARDI (Ital.).. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
J. THEOFILAKIS (Gréce). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
C.-E. PANZA (Ital.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
W. SCHNYDER (Suis.), . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
J. SUCHARDA (T.-Slo.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
R. ABEL (Mona.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
O. JOHANSESSEN (Norv.)., . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
R. VELEZ (Hong.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
A. BYCZANSKI (T.-Slo.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
D.-E. LEWIS (G.-Br.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
F.-P. DOS SANTOS-MENDONCA (Port.). . . . . . . . . . . .
R. TICCHI (Ital,). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

W.-J. ARTIS (G.-Br.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
S. VARTOLOMEI (Koum.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

       »
 »
       »

J. REICH (Suis.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
K.-V. KNUTSSON (Suéde). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
P. VAN ASBROEK (Belg.j.
W.-R. STOKES (E.-U.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
W. LIENHARD ( G u i s . ) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
J. MARTIN0 (Arg.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
A. RICO (Arg.) . . . . .1.. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

NIELSEN
J.:K.

(Dane.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
BOLES (E.-U.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

J. GRIER (E.-U.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
J.-L. LAGEKLOF (Suede). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
W. ROGEBERG (Norv.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
V. KOLHO (Finl.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
E. RUMEAU (Fran.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
E. TAKACS (Hong.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
H. HUTTUNEN (Finl.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
A.-A. DA SILVA-MARTISS (Port.). . . . . . . . . . . . . . . . . .
L.-J. MADSEN (Dane.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
M. ERIKSSON (Suéde) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
A. BALBAERT (Belg.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
0. SLETTEN (Norv.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
F.-A.-H. ONSRUD (Norv.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
O.-C. ERICSSON (Suéde) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
C. ADRIAENSSENS (Belg.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
C. DELBARRE (Belg.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
G. BORDIER (Fran.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
V. BONAFEDE (Mona.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
J. D E L MAZO (Arg.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
A. DANERI (Arg.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
A. SCHULTZ (Mona.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

E. SEATTER-LASSES, 2 p. ; A.-P. NIELSEN,

Points (40 es æquo, J.-A.

Non Participants
K. AGATHON (Egyp.). —  G. GLOTON (Fran.). — A. VICHOS (Gréce).
— A.-H.-M. BOUWENS (Chili)— J.-F. DE RUYTER DE WILDT (Holl.).
— C.-A. DURAND (Holl.). — C.-M. VANDALEN (Holl.). — L. PINSCHOFF —
H O N G . )  —  A .  P R O K O P P  ( H o n g . )  —  T .  H E R N A N D E Z  ( M e x . ) . —  A .
A D J U K I E W I C Z  ( P o l o g . ) .  —  m .  B o r z e m s k i  ( P o l o g . ) . —  J .  D R O H O -
JOWSKI   (Prolog.).

Cible
de P. COQCELIN de LISLE

classé 1er.

       »
        »

       »

 »
 »
 »
 »
 »
 »
 »
 »
            »
 »
 »
 »
 »
 »
 »
 »
 »
 »
 »
 »
 »
 »
 »
 »
 »
 »
 »

E. WËRNER (T.-Slo.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
F.-W. BRACEGIRDLE (G.-Br.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
A.-A. SOARES DE ANDREA-FERREIRA (Port.) . . . .
J.-G.-N. CLIFT (G.-Br.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
G.
J-

MORAITINIS (Grèce). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
CHIABAUT (Mona.): . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

4 . THEOFILAKIS (Gréce). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
G. LAVENI (Ital.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
F.-A. REAL (Port.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
B.-N. GHITESCOU (Roum.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
M.-J. SOLIS (Mexi.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
C. TENESCOU (Roum.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
A. VATAMANOU (Roum.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

 »
 »
 »
 »
          »
 »
 »
 »
 »
       »
      »
 »
      »
       »
 »
 »
 »
 »
 »
 »
 »
 »
   »
 »
       »
       »
       »

Cible Cible
de M. W. DINWIDDIE dr J. HARTMANN

classé 28. classé 38.

—  —



LE TIR MINIATURE, CARABINE A 50 MÈTRES

M. W. DINWIDDIE
classé deuxiéme

P. COQUELIN DE LISLE
Classé premier

Les Cibles pendant le tir à la carabine

J. HARTMANS
classé troisiémc.

Le Stand de Tir de Reims,
pendant le tir á la carabine.

A.-P. NIELSES
classé quatriéme.

 —  —



ÉPREUVE  No 122

Pistolet Automatique
ou Revolver Libre

Distance  25  mètres

1er H.-N. BAILEY
Etats-Unis

2e G.-W. CARLBERG
Suéde

3eL-W. HANNELIUS
Finlande

CONSIDÉRATIONS    GÉNÉRALES 
L‘épreuve fut disputée au champ de tir de Mour-

melon. Temps trés chaud. Installations parfaites.
Participants : 57 tireurs représentant 17. nations,
contre 76 tireurs et 21 nations engagés. Les forfaits
furent ceux du Danemark, de la Roumanie, du
Canada et de la Suisse.

Age moyen très élevé ; le record étant tenu par-
l’équipe française dont les 4 tireurs avaient res-
pectivement 55, 53, 49, et 47 ans; donc 51 ans
de moyenne. Le vainqueur, l’.Américain BAILEY,
n’avait que 31 ans.
Ce fut une des épreuves les plus mouvementées
et les plus intéressantes du tournoi, parce que la
plus facile Æ suivre pour les spectateurs. Au pre-
mier tir, 3 series de 6 balles pour chaque tireur:
huit concurrents avaient réussi le maximum de
18 points. Un barrage fut donc nécessaire, et pour
départager ces S rois du pistolet, il ne fallut
pas moins de huit séries supplémentaires. Finale-
ment, I’Am~ricain BAILEY l’emporta, n’ayant
réussi que des maxima, sur le Suédois W. CARL-
BERG. A noter que le Français de CASTEL-
BAJAC ne fut éliminé que par un défaut de muni-
tions, l’une de ses balles, bien en direction, étant
allée mourir, faute de puissance de projection, au
pied de la cible.

Au classement par nations, victoire également
des Etats-Unis devant In Suéde et l’Argentine,
celle-ci étant seule, avec la Finlande, à avoir deus
tireurs classés dans les huit demeurant en présence
pour le barrage final.

Finlande. — J.-U. AUTONEN, 41 ans, N. Cl. Hollande. — S. BRUINSMA, 20 ans, N. Cl. ---
— L.-W. HANNELIUS, 31 ans, classé 3e. — D. DE WILDE, 39 ans, N. Cl. F. MARITS,
U.-B. SARLIN, 31 ans, N. Cl. J.-A. THESLOF, 40 ans, N. Cl. — J.-W., VAN-BALKUM, 36 ans,
39 ans, N. Cl. N. Cl.

France. — A, DE CASTELBAJAC, 53 ans.
classé 6e . G. DE CREQUI MONTFORT DE

Hongrie. — L. PINTSCHOFF, N. Part. A.
PROKOPP, 37 ans, N. Cl. E. TAKACS, 35 ans,
N. Cl. R. VELEZ, 37 ans, N. Cl.

H.-N. BAILEY.

COURTIVRON, 47 ans, N. Cl. —A. DE SCHO-
NEN, 55 ans, N. CI. — C RIOTTEAU, 49 ans,
N. Cl.

Grande-Bretagne. C.-E. BOUNTON, 43 ans,
N. Cl. — P.-H. GRIFFITHS, 32 ans, N. Cl. —
C.-H. MACKIE; 39 ans; N: Cl. — F.-E. MORTON,
N. Part.’

G r è c e. —  G. MORAITINIS, 33 ans, N. Cl. —
A. THEOFILAKIS, 46 ans, N. Cl. — J. THEO-
FILAKIS: 4.3. ans, N. Cl. G. VAFIADIS, 3o ans.
N. Cl.

Italie. — G.-C. BORIANI, N. Part. — E. PIER-
SANTELLI, 36 ans, N. Cl. F. SARTORARI,
N. Part. SCARELLA, N;. Cl.

Mexique. — T. HERNANDEZ, N. Cl. — M.-J.
SOLIS, 36 ans, N. Cl.

Norvège. — E. LIBERG, 51 ans,  N. Cl.  
O.-A. LILLOE-OLSEN, N. Part. II. NATVlG,
S. Part. O.-M. OLSEN, N. Part.

Pologne. — M. BOKZRMSKI, 30 ‘ans, N. CI.
H. GOSCIEWICZ, 34 ans, N. Cl. S. KO-

WALCZEWSKI, N. CI. W. MARJANSKI, 49,
ans, N. Cl.

Portugal. — A.-A. DA SILVA MARTINS, 32 ans,
N. Cl. — F.-P. DOS SANTOS-MENDONÇA, 38
ans, N. CI. A. DUARTE-MONTEZ, 39 ans,
N. Cf. A. SORRES DE ANDREA-FERREIRA,
38 ans, N. Cl.

Roumanie. — B. GHITESCOU, N. Part. —
C. TENESCOU, N. Part. S. VARTOLOMEI,
S. Part. — A. VATAMANOU, N. Part.

Suède. — G.-E. CARLBERG, 44 ans, N. Cl. —
G.-W. CARLBERG, 44 ans, classé 28. O.-C.
ERICSSON, N. Part. S.-Z. FORSELIUS, 34
ans, N. CI.

Suisse. — W. SCHNYDER,  N .  Par t .  C .
WIDMER, N. Part. — A. WIEDERKEHR, N.
Part. F. ZULAUF, N. Part.

Tchécoslovaquie. J. KURZ, 35 ans, N. Cl.
J. MACH, N. CI. J. PAVLIK, 39 ans,

N. Cl. E. WERNER, N. CI.

RESULTATS DE L’EPREUVE DISPUTEE AU CAMP DE CHALONS

(Prés Mourmelon)

SA M E D I  28  Juin  1924 REUNION N o  125.

MAXlMUM DE POINTS : 18

CLASSEMENT INDIVIDUEL

18 »
18 »
18 »
18 »
18 »

L I S T E  D E S  E N G A G É S

ENGAGES PARTICIPANTS

Nations . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 21 17

Individuels . . . . . . . . . . . . . . . . 76 5 5

Argentine. — L. AMAYA, 28 ans, classé 4e. 
C. BALLESTRINI, N. Cl. — V. BIGAND-RlCAR-
DOKE, 23 ans, N. Cl. — M. OSINALDI, 38 ans,
classé 5e.

18 »
18 »
17 »
17 »
17 »
17 »
17 »
17 »
17 »
17 »
17 »
17 »
17 »
17 »
17 »
16 »
16 »
16 »
16 »

16 »
16 »
16 » 
16 » 
15 »
15 » 
15 » 

Belgique. — F:-J. LAFORTUNE, N. CI. — V.
ROBERT, 61 ans, N. .CI. — THURIAUX, N. Cl.
— P. VAN ASBKOEK, 50 ans, N. Cl.

Canada, -- J. LEHAIN, N. Part.

Danemark .  — C .F ; .  JUSTESEN,  N .  Par t .  — 
L,-J. MADSEY, N. Part. — C. MOLLER, S. Pari.
E. SAETTER-LASSEN, N. Part.

Egypte. — K. AGATHON, 24 ans, N. CI.

Etats-Unis. — H.-S. BAILEY, 31 ans, Champion
olympique. -- B.-G. BETKE, 33 ans, N. Cl. —
W.-D. FRAZER, 40 ans, N, Cl. - - W.-J. WHA-
LING, 30 ans, N. CI.

1. H.-N. BAILEY (E.-U.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
2. G.-W. CARLBERG (Suéde). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

3. L.-W. HANNELIUS (Finl.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

4, L. AMAYA (Arg.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
5. M. OSINALDI (Arg.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
6. A. DE CASTELBAJAC (Fran.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Non classés.

U.-B. SARLIN (Finl.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
E LIBERG (Norv.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
A. DE SCHONEN (Fran.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
B.-G. BETKE (E.-U.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
W.-D. FRAZER (E.-U.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
W.-J. WHALING (E.-U.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
C.-E. HOUNTON (G.-Br.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
M. BORZEMSKI (Polog.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
G.-E. CARLBERG (Suède) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
A.-A. DA SILVA-MARTINS (Port.) . . . . . . . . . . . . . . . . .
F.-P. DOS SANTOS-MENDONÇA (Prt.). . . . . . . . . . . .
M.-J. SOLIS (Mexi.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
K. AGATHON (Egyp.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
J.-A. THESLOF (Finl.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
C. RIOTTEAU (Fran.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
C.-H, MACKIE (G.-Br.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
J.-U. AUTONEN (Finl.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
V. BIGAND-RICARDONE (Arg.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
F. MARITS (Holl.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
G.  DE CREQUI MONTFORT DE: COURTIVRON

(Fran.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
S. KOWALCZEWSKI (Polog). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
W.. MARJANSK. (Polog). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
A. THEOFLIKIS (Grèce). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
S.-Z, FORSELIUS (Suède). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
R. VELEZ (Hong.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
A. DUARTE-MONTEZ (Port.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

18 Points
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T. HERNANDEZ (Mexi.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
D.  DE WlLDE (HOll .) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
S . BRUINSMA (HOll.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
C. BALLESTRINI (Arg.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Ii. PIERSANTELLI (Ital.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
G. MORAITINIS (GrØce).. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
E. W E R N E R (T.-Slo.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
P.-Il. G R I F I T H S (G.-Br.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
V. R O B E R T (Belg.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
F.-J. LAFORTUNE (Belg.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
J . THEOFILAKIS (GrØce).. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
A. SOARES DE ANDREA-FIERREIRA (Port.). . . . . . . .
J.-W VAN BALKUM (Holl.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
J . PAVLlK (T.-Slo.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
E. TAKACS (Hong.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
B. GOSClEWICZ (Polog.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

. J . MACH (T.-Slo.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
THURIAUX (Belg.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
SCARELI,A (Ital.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
1 . VAN ASBROEK (Belg.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
P. PROKOPP (Hong.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
G. VAFIADIS (GrŁce). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
J. K U R Z (T.-Slo.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

15 »

15 »

15 »

15 »
14 »

14 »

14 »
13 »

13 »

13 »

13 »

13 »

13 »

1 3 »
12 »
12 »
12 »

11 »
8 »
8 »

7 »
7 »

7 »

Non participants.

J. LEHAN (Cana.). C . - F .  J U S T E S E N  ( D a n e . ) .  - -  L . - J .  M A D S E N
(DANE).  C. M O L L E R  ( D a n e . ) .   E . SAETTER-LASSEN (Dane.) .  
F . -E.  MORTON (G.-Br . ) .  - -  L .  PINTSCHOF (Hong.) .   G.-C.  BORIANI
(  I t a l . ) .   F .  S A R T O R A R I  ( I t a l . ) .  O . - A .  L I L L O E - O L S E N  ( N o r v . ) .  
II. NATVIG (Son-.).  O.-M. OLSEN (Norv.).  B. GHITESCOU (Roum.).
C. TENESCOU (Roum.).  S. VAKTOLOMEI (Roum.).  A. VATA-

MANOU (Roum.).  O.-C. ERICSSON (Suede).  W. SCHNYDER (Suis.).
 C. WIDMER (Suis.).  A. WlEDERKEHR (Suis.).  F. ZULAUF (Suis.).

PREUVE NO 123

Tir aux Armes Libres
Distances : 400, 600 et 800 m.

(Epreuve par Øquipes)

1re ETATS-UNIS

2e FRANCE 3e  HAITI

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
C Øtait l Øpreuve qui ouvrait le tournoi de Mour-

melon. Elle fut disputØe, par temps trØs chaud, par
equipes de 5 hommes, aux distances de 400, 600
et  800 mŁtres.  Ce fut  aussi  cel le  qui  rØunit  le
plus de concurrents : 88, sur 134 engagØs et 18
nations sur 20.  les  forfaits  Øtant  ceux de l Ar-
gentine et du Mexique. MŒme moyenne d Æge que
pour l Øpreuve individuelle, les tireurs Øtant pres-
que les mŒmes.

La Premiere distance de l Øpreuve etait celle
de 400 mŁtres. La superioritØ des Etats-Unis, qui
s affirma Par la suite de facon si nette, faillit y
Œtre mise en cause. Mais le dernier tireur Fran-
ais, COLAS, rØputØ pourtant le meilleur, et ancien
champion olympique, fit une sØrie mØdiocre.

Dans la 2e Øpreuve, celle de 600 metres, ce fut
au tour des noirs Ha tiens, la rØvelation du tournoi,
 inquiØter les AmØricains. Ils bØnØficiaient d ail-
leurs de la mŒme supØrioritØ d armement et de
munitions. Quoiqu il en soit, aux 400 et 600 mŁtres
additionnØs, Ha ti avait la 2e place, derriŁre les
Etats-Unis et devant la France. Mais, a la derniØre

Øpreuve,- celle des 800, la France rØussissait 
Øgaliser avec Ha ti  et  l emportait  au barrage,
tandis que les Etats-Unis enlevaient nettement la
premiØre place.

Individuellement, FISHER, toujours lui, fut le
meil leur aux 400 mŁtres ,  avec le  maximum de
50 points, aux 800 mŁtres, avec 45, et il fut 3e

aux 600 avec 49 points, derriØre son compatriote
STOKES 49,  et  le  SuØdois  JOHANNSSON 48.
II fut aussi le meilleur aux trois distances addi-
tionnØes, avec 142 points contre 138 Æ STOKES et
1 3 7  J O H A N S S O N ,  l e  F r a n a i s  R U M E A U  e t
ROES,  l AmØricain HINDS et  le  Danois  LAK-
SEN.

LISTE DES ENGAGÉS
ENGAG S PARTICIPATION

Nations . . . . . . . . . . . . . . . 20 18
Individuels . . . . . . . . . . . . . . . 134. 88

Afrique du Sud. — Equipe non classØe.

G.-W. CHURCH, 35 ans, classé 500. — E.-H.
HALLE Y- , 31 ans, classé 290. — G.-H. HARVEY,
N. Part. — L. LAING, 31 ans, classé 200. — D.
SMITH, 44 ans, classé 45e. — J. TREMBATH,
N. Part. — M.-L. WALLACE, 37 ans, classé 540.

Argentine. — Equipe non participante.

A. ARENA. — J, DEL MAZO. — M. GENOUD.
A. PUGNALI. — A, RICO. — J.-A. ROCCA.
— B. TEALDI.

 Belgique. — Equipe non classée.

C. ADRIAENSSENS, 53 ans, classé 428.  A.
BALBAERT, 45 ans,  classé 57e.  — C. DEL-
BARRE, N. Part. — F.-J. LAFORTUNE, classé
42e. — V. LIBERT, N. Part.  — C. SCHEIR-
LINCKX, 57 ans, classé 79e. — P. VAN AS-
BROEK, 50 ans, classé 41e.

Danemark. — Equipe Classée 6e.

O. BJORN, N, Part. — P. GELTZER, 27 ans,
classé 37e. — N. LARSEN, 35’ ans, classé 120. —
N. LAURSEN, N. Part. — L.-J. MADSEN, 53
ans, classe 20e. — A.-P. NIELSEN, 57 ans,
classé 29e. — E. SAETTER-LASSEN, 32 ans,
classé 29e.

CLASSEMENT DES NATIONS

1 r e  ETATS-UNIS,  10  l oints  ( I e r  I I . -N.  BAI-
LEY).

2es es yuo, SUEDE, 5 l oints (2 e G.-W. CARL-
BERG). -- ARGENTINE, 5 Points (4e L. AMAYA
3 p.; 5e M. OSINALDI, 2 p.).

40  FINLANDE, 4  Points  (3 e  L.-W. HANNF,
LIUS).

5e FRANCE, I Point (6e A. DE CASTEL
BAJAC).

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES
1896 ATHENES, Ne figurait pas au programme

1900 PARIS,  ROEDKRER (Suis . ) .  Distance .  50 
mŁtres.

1904 SAINT-LOUIS, Ne figurait pas au programme. 

L O N D R E S , P. VAN ASBROEK (Belg.). Dis-
tance : 50 yards.

1912 STOCKHOLM, A.-P. LANE (E.-U.). Distance :
3 0  m i t r e s .  A.  PLANE (E. -U.) .  Dis-
tance 50 mŁtres

1916 Na Pas eu-lieu 

1920 ANVERS, PARAINES (BrØs.). Distance : 30
mŁtres.  K .-T.
Distance :

F R D E R I C K  ( E - U . ) .
50 mŁtres.

1924 PARIS, H.-S. BAILEY (E.-U.),

Etats-Unis. — Equipe Champion olympique.
R.-O. COULTER, 27 ans, classé 8e. — J.-W.

CROCKETT, 20 ans, classé 78. — D. FENTON,
N. Part. — RI. FISHER, classé Ier. — S.-R.
HINDS, 24 ans, classe 9e. — G.-T. OSBURN,
N. Part. — W.-K. STORES, 26 ans, classé 2e.

Finlande: — Equipe classée 5e.
L.-W. HANNELIUS, N. Part. — II, HUTTU-

NEN, 42 ans, classé 32e. — V.-V. KOLHO, 43 ans,
classé 26e. — V.-H. NIEMINEN, 38 ans, classe
16e. — K.-L. SOKKI, N. Part. — J.-A. THESLOF,
39 ans, classé 34e. —
classé 12e.

A.-J. VALKAMA, 35 ans, 

France. — Equipe Classé 2e.

P. COLAS, 44 ans, classé 26e. — A. COUR-
QUlN, classé 9e. — P. HAKDY, 42 ans, classé
12e. — L. JOHNSON, S. Part. — A. PARMEN-
TIER, N. Part. — G. KOES, 75 ans, classé 23e

—. E. RUMEAU, 46 ans, classé 6e.

Grèce. — Equipe non classée.

G. ANAGNOSTOU, N. Pari. — G. ANITSAS
42 ans, classé 60e.
classé 69e. —

— G. MORATTINIS, 33 ans.  
A. THEOFILAKIS, 46 ans, classé

53e — J. THEOFILAKIS, 43 ans, classé 478. —
G. VAFIADIS, N. Part. -- A. VICHOS, 45 ans,
classé 70s.

Haiti — Equipe classée 3e.
L.-C:. AUGUSTIN, 22 ans. classé 4e. — L.-H.

CLERMONT, N. Part.
classé 16e. — C:.

— D. DESTINE, 29 ans,
DUPRE, N. Part. — St E. 

METULLUS, 32 ans, classé 23e — A. ROLLAND,
 25 ans, classe 15e. — L. VALBORGE, 35 ans, 
classé 16e,

Hollande. -- Equipe non Classée.

G.-H. BOUWHUIS, 36 ans, classé 81e. — H.-H.
DE GRIJF, N. Part. — C. DE JOIUGH, 41 ans,
classe 73e. — F.-T.-W. KORTLEVE, 40 ans,
classé 82e. — A. LANGEREIS, 36 ans, classe 60e.
— J.-P. SCHEUTER, N. Part. — A.-G. VAN
KORLAAR, 42 ans, classé 83e.

Hongrie. — Equipe non classée.

J.  OLAH, N. Part.  -  A.  PROKOPP, 37 ans,  
N. Cl. - L. SUTO, N. Part. - E. TAKACS, 
1 5  a n ,  N .  C I .  - E .  T E T T E Y ,  N .  P a r t .  -  R .  
TRESTI,, N. Part. - R. VELEZ, 37 ans, N. Cl
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Italie. —Equipe non classée.

A. COLETTI, 39 ans, classé 50e. — S. DE
RANIERl, 32 ans, classé 34e. — C. ISNARDl.
50 ans, classé 56e. — G LAVENI, 47 ans, classé
45  —P.  MARCONI ,  N .  Par t .  — F .  SARTO-
RARI, N. Part. — R. TICCIH, 53 an, classé 39e.

Mexique. — Equipe non participante.

T HERNANDEZ. — M.-J. SOLIS

Norvège. — Equipe non classée.

H. ANGAARD, 26 ans, classé 42C. — O. JO)-
HANNESSES, 34 ans, classé 34e. — L. LARSEN,
41 ans, classé 32e. — O.-M. OLSES, 40, ans,
classé 50e. — F.-A.-H. ONSRUD, S.  Part.  —
W. ROGEBEKG. 19 ans, classé 39e. — O. SLET-
TES, N. Part.

P o l o g n e .  —Equipe non classée.

M. BORZEMSKI, 30 ans. classé 67e. — F.

BROSEK, classé 73e. — B. GOSCIEWICZ, 34
ans classé 76e — S. KOWALCZEWSKI 35 ans,
Classié 72e.- W. MARJANSKI, S. Part. — W.
SWIATEK, classé 76e. — R. WASZKIEWICZ 
S. Part.

Portugal. — Equipe non classée.

D. CANNAS, 40 ans, classé 7oe. — M. DE-
SILVA-GUERRA, 35 ans, classé 75e. — A.-A.
DA SILVAMARTINS, N. Part. — F.-A. REAL,
39 ans, classé 85e. — F.-A. REDONRO-BER-
MUDES, 50 ans, classé 84e. — A. SOARES, S.
Part. — A. SOARES DE ANDREA-FERREIRA
38 ans, classé 76e.

Roumanie. — Equipe non classée.

B. GHITESCOU, 38 ans, classé 65e. — D.
MAIORESCOU, S. Part. — M. PLATARANOU,
‘6 ans, classé 60e. — G. TENESCOU, 31 ans
classé 57e. — S. VARTOLOMEI, 33 ans. C l a s s é
59e— A. VATAMANOU. classé 55e.

Suède. — Equipe non clasée.
G.-E. ANDERSSON, 39 ans, classé 49e. — O.-C.

ERICSSON, 34 ans, classé 47e. - M. ERIKSSON,
36 ans, classé 23e. - C.-H. JOHANSSOS, 37 ans,
classé 3e. - J.-L. LAGERLOF, N. Part. - P.-E.-
F. OLSSON, S. Part. — K.-I. WESTER, 32 ans,
classé 9e.

Suisse. — Equipe classée 4e.

A. FRONDLI, 35 ans, classé 38e. — W. LIEN-
HARD, S. Part. — J. REICH, 34 ans, classé 4e.
— A. ROSLI, 44 ans, classé 160e — W. SCHNY-
DER, 30 ans, classé 20e. — C. STUCHELI, 32 ans,
classe 26e. — C. WIDMER, S. Part.

Tchécoslovaquie. — Equipe non Classée.

A, BYCZANSKI, 37 ans, classé 67e. — F. CER-
MAK, 30 ans, clasé 65e. — R. JELES, 44 ans,
N. Part. — J. KOZLIK, 41 ans, classé 79e. — 
J. KURZ, S. Part. — J. MACH, 37 ans, classé
60e. — J. SUCHARDA, 44 ans, cIassé 6oe.

NOMBRE MAXIMUM DE POINTS A CHAQUE DISTANCE: 

NOMBRE DE POINTS A :

 m.

TOTAL

DES POINTS

.
.

.
 .
.
.
.

 m.





 

 





.

.
.
.

.
.
.

.
.
.
.
.

L'EQUIPE DES ETATS-UNIS.

RESULTATS DE L'EPREUVE DISPPUTEE AU CAMP DE CHALONS (Près Mourmelon)

Jeudi  et Vendredi  Juin. — Réunions Nos
,  et .

CLASSEMENT INDIVIDUEL.

CLASSEMEST DES TIREURS

M. FISHER (E.-U . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
W.-K. STOKES (E.-U). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
C.-H. JOHANSSON (Suéde). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
L,-C. AUGUSTIN (Haïti), . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
J. REICH (Suis.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
E. RUMEAU (Fran.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
J.-W. CROCKETT (E.-U.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
R.-O. COULTER (E.-U.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
S.-R. HINDS (E.-U.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
A. COURQUIN (Fran.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
K.-I WESTER (Suéde) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

P. HARDY (Fran.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
A.-J. VALKAMA (Finl.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
S. LARSEN (Dane.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
A. ROLLAND (Haïti) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
L. VALBORGE (Haïti) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
D. DESTINE (Haïti) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
A. ROSLI (Suis.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
V.-H. NIEMINEN (Finl.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

 m.










 


















 




















 











 






 








 


—     —



LE TIR AUX ARMES LIBRES A 400, 600, 800 M ÈTRES

(Epreuve par équipes)

La butte de tir de Châlons pendant le concours par équipes,

L’équipe de FRANCE classée deuxième, L’équipe d’HAITI classée troisiéme.





, — 400, 600 et 800 mètres.RESULTATS DE L’EPREUVE PAR EQUIPES AUX ARMES LIBRES

(CLASSEMENT INDIVIDUEL (Suite)

20.
20.
20.
23.
23.
23.
26.
26.
26.

        29.
29.
29.

W. SCHNYDER (Suis.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
L.-J. MADSEN (Dane.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
L. LAING (Af.-S.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
G. ROES (Fran.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
St E. METULLUS (Haïti) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
M. ERIKSSON (Suède). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
P . C O L A S ( P r a n . ) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . : . . . . . . . . . . . . .
C. STUCHELI (Suis.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
V.-V. ROLHO (Finl.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
A.-P. NIELSEN (Dane) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
E. SAETTER-LASSEN. (Dane.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
E.-H. HALLEY (Af.-S.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

I l .  HUTTUNEN (Finl . ) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

J.A.
LARSEN (Norv.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

TUESLOF (Finl.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
0 .  JOHANNESSEN (Norv.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
S. DE RANIERI (Ital.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
P. GELTZER (Dane.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
A. FRONDLI (Suis.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
W . K O G E B E R G ( N o r v . ) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
R. TICCHI (Ital.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

41
42
42
42
45
45
47
47
49

P. VAN ASBROER (Belg.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
H. ASGAAKD (Norv.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
F.-J. LAFORTUNE (Brlg.).. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
C. ADRIAESSSENS (Belg.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
D . SMITH (AI-S.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
G. LAVENI (Ital.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
O.-C. ERICSSON (Suiéde). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
J. THEOFILAKIS (Créce) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
G.-E. ANDERSSON (Suéde). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

O.-M. OLSEN (Norv.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
G.-W. CHURCH (Af.-S.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
A. COLETTI (Ital.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
A. THEOFILAKIS (Gréce) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
M.-L. WALLACE (Af.-S.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
A VATAMANOU (Roum.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
C. ISNARDI (Ital.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
A. BALBAERT (Belg.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
C. TESESCOU (Roum.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
S. VARTOLOMEI (Roum.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

47 45 3 5 127

45 44 38 127
49 42 36 127
50 44 32 126

48 46 32 126

4 7 42 37 126

4 6 43 36 125
4 7 43 3 5 125
46 39 40 125
46 38 40 124
4 7 46 3 ’ 124
4 4 44 36 124

4 8 4 4
4 7 4 2
4 8 40
4 7 40
4 7 4 5
4 6 5 3
5 0 3 7
4 6 4 1
44 3 9

4 7 3 9
4 4 3 2
4 6 42
4 5 4 0
4 8 3 6
4 8 3 8
4 8 3 6
4 7 3 3
4 9 3 9

31
34
34
35
30
33
33
32
36

32
3 1
29
32
32
36
31
35
26

28
31
33
31
31
31
28
31
35
36

123
123
122
122
Ii.?
131
120
119
119

118
117
117
117
116
116
1 15
1 15
114

4 6
4 3
4 3
4 5
4 3
4 4
4 4
4 2
3 9
4 4

39  
3 9
3 7
3 5
3 6
3 4
3 6
3 3
3 2
3 0

4 4 3 8 2 1
3 8 3 2 3 3
4 1 7 0 26
4 2 3 7 24
4 2 2 9 22
4 3 3 5 24

4 4 3 2 26
4 3 3 8 20

3 7 3 0 34
4 0 3 5 25

1 1 3
1 1 3
1 1 3
1 1 1
110
109
108
106
100
104

103
103
103
1 0 3
1 0 3
102
102
101
101
100

9 7
97
96

94
9 4
9 4
9 4
9 5
9 3
9 2
9 2

90
8 6
8 5
7 6
6 7

4 2 2 8
4 3 3 0
4 2 3 0
4 3 2 5
4 1 3 2
4 4 3 1
3 8 3 2
4 5 2 5
4 1 3 4
3 7 3 2
3 8 29

27
24
24
26
21
19
23
23
18
23
2 5

20
25
2 2
1 2
12

3 2
40
3 0
4 3
3 6

3 8
2 1
2 7
2 1
1 9

»

4 3
4 5

3 1
3 1
36

36
28

32.
32.
34
34.
34
37
38

  39
39

50
50
50
53
54
55

       56
57
57.
59.

60 G. ANITSAS (Gréce). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
60 M. PLATARANOU (Roum.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
60 J. MACH (T.-Slo.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
60. J. SUCHARDA (T-.-S10). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

    60    A. LANGEREIS (Holl.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
65. B. GHITÉSCOU (Koum.).
65                  CERMAK (T.-Slo.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
67. A. BYCZANSKI (T.-Slo.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
67. M  .  BORZEMSKl (Pulog.): . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
69. G. MORAITINIS (Gréce) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

70 A. VICH0S (Gréce:). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
70. D. CANNAS (Port.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
72. S. KOWALCZEWSKI (Polog.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
73 F. BROSEK (Polog.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
73 C. DE JONGH (Holl.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
75 RI. DA SlLVA-GUERRA (Port.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
76 W. WIATEK (Polog.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
76. B. GOSCIEWICZ (Polog.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
76. A. SOARES DE ANDREA-FERREIRA (Port.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
79 C. SCHEIRLNCKS (Belg) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
79 J. KOZLIK (T.-Slo.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

81 C ; . - H . B O U W H U S ( H o l l . ) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
82 F.-T.-W. KORTLEVE (Holl.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
83 H.-G. VAN KOKLAAR (HolI.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
84 F.-A. REDONDO-BERMUDES ( Port.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
85 F.-A. REAL (Port.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

C o n c u r r e n t s  f a i s a n t  p a r t i e  d � u n e  é q u i p e  i n c o m p l é t e .

61A. PROKOPP (Hong) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
E. TAKACS (Hong.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
R. VELEZ (Hong.). . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 32

102
113

N o n  P a r t i c i p a n t s

G.-H. HARVEY (Af. -S.) .  — J. TREMBATH (Af.-S).  — A. ARANA (Arg.) .  — J.  DEL MAZO (Arg.) .  — M. GENOUD (Arg.) .  — A. PJUGNALI
(Arg.). — A. RICO (Arg.). — J.-A. ROCCA (Arg.). — B. TEALDI (Arg.). — C. DELBARRE (Belg.). — V. LIBERT (Belg.). — O. BJORN (Dane.). — 
N. LAURSEN (Dane.). — D. FESTOS (E.-U.) .  — C.-T.  OSBURS (E.-U.) .  — L.-W. HANNELIUS (Finl . ) .  — K.-L.  SORRI (Finl . ) .  — L.  JOHNSON
(Fran.). — A. PARMENTIER (Fran.). — G. ANAGSOSTOU (Gréce). — G, VAFIADIS (Grèce). — L.-H. CLERMONT (Haïti). — C, DUPRE (Haïti). ,
— H.-H. DE GRIJFF (Holl.). — J.-P. SCHEUTER (Holl.). — J, OLAH (Hong.). — L. SUT0 (Hong.). — E. TETTEY (Hong.). — R. TRESTL (Hong.). :
P. MARCONI (Ital.). — F. SARTORARI (Ital.). — T. HERNANDEZ (Mexi.). — M.-J. SOLIS (Mexi.). — F.-A.-H. ONSRUD Norv.). — 0. SLETTEN
(Norv.). — MT. MARJANSKI (Polog.). — E. WASZKIEWICZ (Polog.). — .4.-A. DA SILVA-MARTINIS (Port.). — A. SOARES (Port.). —. D. MAIORES-
COU (Roum.). — J.-L. LAGERLOF (Suède). — P.-E.-F. OLSSON (Suéde). — W. LIENHARD (Suis.). — C. WIDMER (Suïs.). — R. JELEN (T.Slo.). —
J. KURZ (T.-Slo.).
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C L A S S E M E N T  P A R  E Q U I P E S

Ire ETATS-UNIS, 676 Points (M. FISHER, 142
p.; W.-R. STOKES, 138 p.; J.-W. CROCKETT,
133 P.; R.-O. COULTER, 132 p.; S.-R. HINDS,
131 P.)

2e FRANCE, 646 Points (E. RUMEAU, 134 p.;
A.  COURQUIN, 131 p. ;  P.  HARDY, 130 p. ;
G. ROES, 126 p.; P. COLAS, 125 p.).

3e HAITI,646 Points (L.-C. AUGUSTIN, 135 p.;
A. ROLLAND, 129 p.; L. VALBORGE, 128 p.;
D. DESTINE, 128 p.; St E. METULLUS, 126 p.).

4e SUISSE, 635
A. ROSLI, 128 p.;

Points (J. REICH, 135 p. ;
W. SCHNYDER, 127 p. ;

C. STUCHELI, 123 p.; A. FRONDLI, 120 p.)

5e FINLANDE, 628 Points (A.-J. VALKAMA,
130 p.; V.-H. NIEMINEN, 128 p. ; V.-V. KOLHO,
125 p.; II. HUTTUNEN, 123 p.; J.-A. THESLOF,
122 p.).

6e DANEMARK, 626 Points (N. LARSEN, 130
p.; L.-J. MADSEN, 127 p.; A.-P. NIELSES, 124
p.; E. SAETTER-LASSEN, 124 p.; P. GELTZER,
121 p.).

E q u i p e  n o n  c l a s é e s .

1904 SAINT-LOUIS, Ne figurait pas au programme.

1908  LONDRES NORVEGE (A. HELGERUD, O.
SAETHER, G. -G. SKATTEBOE, O. SEA-
TER J. BRAATHE, E. LIBERG.— Dis-
tance:  300 métres

1912 STOCKHOLM, SUEDE (M. ERICKSON G. -H.
JOHANSSON, .  E .  BLOMQUIST ,  C .
BJORKMAN, B. LARSSON, G.A. JONS-
SON.— Distance:  300 metrés

1916 Na pas eu lieu.

SUEDE, 623 Points (C.-H. JOHANSSON, 137 p.;
K.-I. WESTER, 131 p.; M. ERIKSSON, 126p.;
O.-C. ERICSSON, 115 p, G.-E. ANDERSSON,
114 P.).

NORVEGE, 594 Points (L. LARSEN. 123 p.:
O. JOHANNESSEN, 122 p. ; W. ROGEBERG,
119 P.; H. ANGAARD 117 p.; O.-M. OLSEN,
113 P.).

A F R I Q U E  D U  S U D ,  5 9 0  P o i n t s  L A I N G ,
127 p.; E.-H. HALLEY, 124 p.; D. SMITH, 116
p.; G.-W. CHURCH, 113 p.; M.-L. WALLACE,
110 p.).

ITALIE, 578 Points (S. DE RANIERI, 122 p.;
R.  TICCHI, 119 p. ;  C; .  LAVENI, 116 p. ;  A.
COLETTI, 113 p. ; C. ISNARDI, 108. p:).

BELGIQUE, 550 -Points (P. VAN- ASBROEK,
118 p.; F.-J. LAFORTUNE, II; p.; C. ADRIA-
ENSSENS, 117 p. ; A. BALBAERT, 106 p.; C.
SCHEIRLINCKX, 92 p.).

GRECE, 526 Points (J. THEOFILAKIS, 115 p.;
A. THEOFILAKIS, III p. ; G. ANITSAS, 103 p. ;
G. MORAITINIS, 100 p.; A. VICHOS, 97 p.).

ROUMANIE, 524 Points (A. VATAMANOU,
109 P.; C. TENESCOU, 106 p.; S. VARTOLO-
MEI, 104 p. ;  M. PLATARANOU, 103 p.  ;  B.
GHITESCOU, 102 p.).

TCHECOSLOVAQUIE, 501 Points (J. MACH,
103 p. J. SUCHARDA, 103 p. ; F. CERMAK,
102 p.; A.  BYCZANSKI,  101 p. ;  J.  KOZLIK,
92 p.).

POLOGNE, 477 Points (M. BORZEMSKI, 101
p.; S. KOWALCZEWSKI, 96 p. ; F. BROSEK.
94 p. ; B. GOSCIEWICZ, 93 p.; W. SWIATEK.
93 P.).

HOLIANDE, 458 Points (A. LANGEREIS, 108;
p.; C. DE JONGH, 94 p.; (G.-11. BOUWHUIS,
90 p. ; F.-T.-W KORTLEVE, 86 p. ; A.-G. VAS
KOKLAAR, 85 p.).

PORTUGAL, 427 Points (I). (CANNAS, 97; p. ;
XI. DA SILVA-GUERRA, 94 p.: A. SOARES DE
ANDREA-FERREIRA, 93 p.; F.-.A. REDONDO
BERMUDES, 76 p. ; F.-A. REAL, 67 p.).

HONGRIE, équipe incompleté (R. VELEZ. 113.;
p. ; E. TAKACS, 102 p. ; A. PROKOPP, 61 p.)

E q u i p e s  n o n  p a r t i c i p a n t e s .

ARGESTINE, MESTQUE.

Nota. ,— Les Equipes à égalité de points ont
été départagées á la suite d’une épreuve suppli-
mentaire.

1re ETATS-UNIS, 10 Points (Equipe Classée 1re).

2e FRANCE, 5 Points (Equipe classée 28).

3e HAITI, 4 Points (Equipe Classée 3e).

4e  SUISSE. 3 Points (Equipe clasée 4e).

5e FINLANDE,

6e DANEMARK

Points (Equipe classée 5e).

I Point (Equipe classée 6e).

C L A S S E M E N T  D E S  N A T I O N S

L E S  V A I N Q

1896 ATHENES, Ne

U E U R S  O L Y M P I Q U E S

figurait pas au programme
1900 PARIS, SUISSE (BOECKLI, KELLEMBER-

GER, STAEHLI, GRUTTER, RICHAR-
DET. — Distance : 300 métres).

1920 ANVERS, ETATS-UNIS (M. FISHER, C.-T.
OSBURN, L.-S.  POONER, W. LEE, D. 
FENTON. — Distance : 300 métres).

1924 PARIS, ETATS-UNIS (M. FISHER, W.-R.
STOKES, J. — M. CROCKETT, R. — O.
COULTER, S.-R. HINDS).

Le Commissariat Sportif du Comité Olympique Français à Reims.
De gauche á droite : MM. THOMASSON, PAROCHE, FRANTZ-REICHEL,
ALLAS H. MUHR, Albin LERMUSIAUX, A. AVE, F.  LERMUSIAUX,
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Y A C H T I N G

1. NORVÈGE

2. BELGIQUE 3. HOLLANDE

CLASSEMENT G N RAL DES NATIONS
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COnSiDÉrATIONS GÉNÉRALEs

Le Yachting est un sport vieux comme le monde.
De tous les temps, les navigateurs ont lutté de
vitesse entre eux, aussi bien a bord des petites
embarcations que des grands navires. Le yachting
peut s’envisager sous deux aspects différents : les
régates, épreuves de vitesse; les courses croisières,
épreuves d’endurance. Les premiéres se disputent
sur des parcours bien délimités et généralement
restreints, les secondes consistent plutôt dans une
sorte de voyage accompli le plus rapidement possi-
ble entre deux points donnés et souvent fort éloi-
gnés.

Néanmoins, les deux peuvent se combiner et c’est
 ainsi que le réglement de la coupe (( America ))
 oblige les concurrents à se rendre par leurs propres

moyens dans les eaux du (( defender )). Certaines
régates se courent sur de grandes distances, comme
la dernière course de 600 milles autour de la
Grande-Bretagne, et dont le vainqueur a d’ailleurs
été (( un ancien bateau-pilote du Havre )).

Les conditions dans lesquelles se pratique le
yachting sont tout Æ fait spéciales et n’ont aucune
analogie avec celles des autres ports. En effet,
ceux-ci se pratiquent sur des terrains préparés
ou connus et, en tous cas, fixes. Le vent, la
pluie, la température peuvent avoir, dans une cer-
taine mesure, une influence sur le rendement de
l’athléte, mais, en tous cas, ce qui, est en
contact avec ses membres est immuable et ne
varie que peu.

Il en est tout autrement dans le yachting. Le
terrain change constamment, non seulement par
suite des modifications résultant du temps et de
I’état de la mer, mais encore par suite des condi-
tions particulières et variables suivant les endroits
du littoral où a lieu la course. Il en résulte
qu’une équipe de course doit posséder une cohésion
et une homogénéité aussi parfaite que possible,
afin de pouvoir s’adapter instantanément aux con-
ditions de la course.

Certaines épreuves se courent avec un Seul
homme Æ bord ; c’est ce qui s’est passé pour les
régates de la VIIIe Olympiade en ce qui concerne
les monotypes. D’autres, avec des équipes compo-
sées de plusieurs hommes dont le nombre, fixé par
l’Autorité Internationale (( International Yacht
Racing Union )) est fonction de l’importance du
bateau.

Pour faire un bon équipier, il faut avoir le
sens marin, du caractére, de l’énergie physique,
de la souplesse, de l’endurance et, enfin, une
connaissance approfondie de la manoeuvre et de
la mise au point du bateau, donnant la compré-
hension rapide et compléte des ordres du skipper.

Le skipper, qui souvent est en même temps
le barreur, doit posséder, en outre, beaucoup de

M . - E .  M A S S I E U ,
Président

de l’Union des Sociétés Nautiques Françaises
et de la Commission Technique du C. 0. F.

sang-froid, du coup d’œil, de la décision et une
connaissance approfondie de son bateau et des
régles de course.

L’ensemble doit former un tout homogéne com-
parable Æ un être vivant dont le skipper serait la
tête et chaque équipier l’un des membres.

Si un seul d’entre eux est en-dessous de sa
tâche, ou si l’ensemble ne manœuvre pas avec
la cohésion nécessaire, l’équipage se trouve dans
la situation d’un homme qui se trouverait privé
d’un de ses membres ou, ce qui est plus grave,
atteint d’ataxie ou de paralysie.

M . - B .  H E G K S T A L L - S M I T H ,
Secétaire général

de l’International Yacht Racing Union.

En résumé, en dehors de la série des monotypes,
la pratique du yachting réclame des qualitéa Æ
la fois individuelles et collectives.

H I S T O R I Q U E .

La Fédération Internationale du Yachting (( In-
ternational Yacht Racing Union )) a été créée
en 1906. Jusque là, chaque nation avait des règle-
ments de course différents et mesurait ses bateaux
suivant des formules de jauge qui lui étaient pro-
pres. Il en résultait que les compétitions inter-
nationales étaient pratiquement impossibles, sauf
en ce qui concerne quelques grandes épreuves
internationales, telles que la Coupe de l’America,
la Coupe de France, la Coupe du Seawanka,
la Coupe du Cercle de la Voile de Paris, etc...,
qui, la plupart d’ailleurs, ne sont que des matches
se disputant entre deux nations.

C’est la raison pour laquelle on ne voit pas
figurer le yachting sur le palmarés des Jeux Olym-
piques avant l’ann’ée 1908, date de la IVe Olym-
piade qui suivit la fondation de l’Union Interna-
tionale du Yachting de Course en 1906.

Cependant en 1900, Æ l’occasion de l’Exposition
Universelle, une série de régates internationales
fut organisée a Meulan, avec le concours du
Cercle de la Voile de Paris, et au Havre, avec
le concours de la Société des Régates du Havre.

Ces régates eurent lieu suivant la formule de
jauge française d’alors qui divisait les yachts en
séries de I à 20 tx. Elles furent disputées à
Meulan, pour la série de I a IO tx inclus, et au
Havre, pour les séries supérieures Æ IO tx.

E X T R A I T S  D E S  R E G L E S  I N T E R N A T I O N A L E S .

Les séries. —D’après les règlements de l’Union
Internationale du Yachting de Course, les bateaux
sont classés par séries déterminés suivant leurs
dimensions, par la formule de jauge internationale.

Les séries adoptées par le Congrés de Lausanne,
pour disputer les régates olympiques, sont :

Les monotypes, conduits par un seul homme;
La série des 6 mètres, conduits par 3 équipiers

amateurs,
La série des 8 métres, conduits par 5 équipiers

amateurs.
Les 6 métres ont environ :

II mètres de longueur
7 » » de flottaison,
et 43 »  de surface de voilure.

totale,

Les 8 métres ont environ :
14 métres de longueur totale,
9   »     »    de flottaison,

et 80    » de surface de voilure.
Leur jauge est déterminée suivant une formule

établie pour tenir compte des principaux éléments
qui influent sur la vitesse d’un navire, tels que
la longueur, la surface de voilure et la forme
plus ou moins pleine de la coque.

Les monotypes, au contraire, sont des bateaux
construits sur un même modéle, ayant tous même 
forme de coque et même voilure.

Les departs. Les departs sont donnés aux
heures prévues au programme au moyen du pa-
villon de la série hissé au mât, de signaux, 5
minutes avant le départ et amenés au moment du
départ .

Tous les yachts sont sensés partis au moment
du signal de départ. Ils doivent donc croiser prés
de la ligne et manœuvrer de façon à la couper
au moment précis où le signal de départ est
amené.

Cette manoeuvre exige de la part du barreur
beaucoup de sang-froid, du coup d’oeil, de la 
décision et une connaissance approfondie de son
bateaux et des règles de course.

Les parcours. — Les parcours sont presque tou-
jours triangulaires afin de forcer les yachts Æ
naviguer sur chacun des côtés du triangle Æ des
allures différentes.

Ils sont déterminés par des bouées ou marques
de parcours que les yachts doivent doubler en
prenant soin de ne pas les toucher.

L�arrivée. — Les yachts sont pointés a l’arrivée 
par les soins du jury ou du comité de course,
quand ils franchissent la ligne de pointage. 

Réclamations. Les réclamations sont jugées
par le jury de course, dont les décisions sont
déférées, en cas d’appel, Æ l’Autorité Nationale,
et pour les régates olympiques, au jury d’appel
désigné par l’Autorité Nationale du pays charge
d’organiser les Jeux.

L E S  E N G A G E S  E T  L E S  P A R T I C I P A N T S ,

19 nations étaient engagées pour les épreuves
de Yachting, dont 17 dans la série des monotypes,
9 dans la série des 6 métres et 6 dans la série
des 8 métres.

Sauf l’Italie, qui ne s’est pas présentée dans
la série des 8 métres, toutes les nations priretit
part aux épreuves pour lesquelles elles etaient 
engagées.

M .  E u g é n e  L A V E R N E

secrétaire général
de l'Union des Sociétés Nautiques Françaises 
et de la Commission Technique du C. O. F.

Le nombre total de engagements individuels a 
atteint le chiffre de 113 et le nombre des parti-
cipants 68, dont 17 pour les monotypes en riviére
et 51 pour les métres et les 8 métres á la mer.
Les épreuves. — Cette compétition donna lieu
á 16 épreuves, dont 6 dans la série des monotypes
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et 5 
d e s  8

dans chacune
mètres.

des séries des 6 mètres el

LeS résultats. — Sur ces 16 épreuves. 8 furent
 gagnées par la Norvége, dont une en rivière sur
les monotypes et 7 à la mer : savoir, 4 dans
les séries des 6 métre.s et 3 dans celles des
8 métres.
 La Belgique a gagné 2 épreuves dans les mono-
types. Le Danemark en a gagné une dans la série
des 6 métres et la France et la Grande-Bretagne,
chacune une dans la série des 8 mètres. Enfin
la Finlande, la Hollande et le Portugal ont gagné
chacun une épreuve dans les monotypes.

Comme on le voit, la Sorvége s’est montrée
nettement supérieure dans l’ensemble des épreuves,
se classant I

re dans la série des 6 mètres et
celle des 8 métres et 2e dans la série des mono
types.
Par contre, le champion belge s’est affirmé le
meilleur dans la série des monotypes.

C O N C L U S I O N .

Jamais régates internationales n’avaient réuni
un si grand nombre de nations différentes.
p 17 nations partant dans la série des monotypes,

9 dans la série des 6 métres et 5 dans celle des
8 métres constituent un record.

Les épreuves ont eu lieu dans des conditions
de vent et de mer tres différentes qui ont permis
de juger la valeur des équipages par tous les
temps, depuis la brise 1égére et mer calme jusqu’au
vent violent et mer houleuse.

Certains jours même, au Havre, l’endurance et
l’énergie des équipages furent mises Æ une dure
épreuve.

D’une façon générale, on peut dire que, dans
aucun cas, la qualité du bateau n’a eu d’influente
sur le résultat final et que la victoire a toujours
été due uniquement a la supériorité de 1’équipage.

M .  E d m o n d  V I D A L ,
Commissaire général au Havre,

Secrétaire généra1 de la Société des Régates.

Les Pouvoirs Sportifs

International Yacht Racing Union
Président : Sir William P. BURTON.
Secrétaire Général : M. le Major B.

HECKSTALL SMITH.

U n i o n  d e s  S o c i é t é s  N a u t i q u e s  F r a n ç a i s e s

Président : M. E. M'ASSIEU.
Secrétaire Général : M. E. LAVERNE.

Commission Technique de Yachting
du Comité Olympique Français

Président : M. E. MASSIEU.
Secrétaire : M. Eugène LAVERNE.
Membres :  MM. BERTOT, DU PASQUIER,

F. GUILLET,  P E Y R E L O N G U E ,  C O S T A  D E

B E A U R E G A R D .

JURY D’APPEL
MM. HECKSTALL-SMITH (Grande-Breta-

gne) ; PALLAVICINO (Italie) ; LUCAS-
SEN Hollande) ; WESTENHOLS (Dane-
mark) ; GRISAR (Belgique) ; LAVERNE

(France).
Commissaire Général au Havre : M. Ed-

mond VIDAL.

JURY DE COURSE
MM. SCHAUMRURG (Danemark) ; ROWE

MUNDET (Espagne); LAVERNE (France);
LUCASSEN (Hollande); VATRICAN (Mo-
naco) ; PETERSON (Norvège).

L E S  B A S S I N S  O L Y M P I Q U E S

LES BASSINS

Le C. 0. F. avait à sa disposition, pour faire.
courir les épreuves de yachting, deux champs de
course : le bassin de Meulan, sur la Seine, qui
présentait l’avantage d’être le plus rapproché de
Paris, et la rade du Havre, plus Eloignée, mais

M .  M i c h e l  H O U Y V E T ,
Président

du Cercle de la Voile de Paris.

qui se prêtait mieux aux épreuves des grandes
séries.

Aprés étude approfondie de la question, il fut
décidé que les épreuves des monotypes auraient
lieu à Meulan et celles des 6 métres et des
8 métres au Havre.

MEULAN-LES-MUREAUX

Le nombre ‘de tours et le sens des virages
étaient déterminés chaque jour par le jury de course
suivant la force et la direction du vent.

La ligne de pointage était déterminée par l’ali-
gnement de deux mâts surmontés d’un losange
blanc et rouge, fixés Æ l’extrémité du pavillon
du C. V. P.

Les signaux de départ étaient donnés suivant
les prescriptions du réglement international du
yachting de course. En outre, pour indiquer le
nombre de minutes restant Æ s’écouler avant le
départ, 5 boules noires étaient hissées, à côté
les unes des autres, au sommet d’un portique
situé devant le sémaphore.

A l’expiration de chacune de 5 minutes précédant
le signal de départ, une de ces boules était détachée
et tombait.

Les 4 premiéres boules tombaient complétement
Æ l’expiration de chacune des 4 premières minutes.

La cinquième boule, détachée une minute avant
le départ, descendait de la moitié de sa hauteur,
ce qui indiquait qu’il ne restait plus qu’une demi-
minute avant le départ.

A l’expiration des 5 minutes, cette cinquième
et derniére boule tombait complètement, en même
temps qu’était donné le signal du départ.

Tous les départs se faisaient Æ la remonte et
les arrivées Æ la descente devant le pavillon du
Cercle de la Voile de Paris, sans tenir compte
de la bouée d’ava1 qui pouvait être laissée indiffé-
remment Æ tribord ou à babord, tant au départ
qu’à 1’arrivée.

L’organisation technique de ces epreuves avait
eté confiée, par le comitté Olympique français,
au Cercle de la Voile de Paris.

Succédant au Cercle de la Voile de. la Basse-Seine
et au Cercle d’Asnières, qui, depuis 1834, don-
naient des régates en Seine, le Cercle de la Voile
de Paris a été fondé, en 1858, (á Argenteuil.
Depuis 1892, il est installé a Meulan-les-Mureaux
où il posséde un élégant Club House.

La Seine, dans le bassin de Meulan-les-Mureaux.
coule du Nord-Est au Sud-Ouest, entre la plaine
des Mureaux, sur la rive gauche, et les hauteurs
de l’Hautie, sur la rive droite.

Sa largeur est d’environ 250 métres et sa pro-
fondeur moyenne varie entre 3 et 5 mètres 50.

Le parcours était 1imité en aval par une bouée
mouillée devant le pavillon du Cercle de la Voile

M .  S e r g e  P A U L M I E R ,
Secrétaire général

du Cercle de la Voile de Paris.

de Paris et, en amont, par une autre bouée
mouillée au-dessous de la pointe aval de I’Ile
de Vaux.

La distance entre les 2 bouées était de 1.500 mé-
tres, ce qui donnait pour chaque tour une longueur
de 3 kilomètres.
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Suivant de fort prØs tous les progrŁs et tous
les perfect ionnements des yachts de course et
cherchant Æ donner aux jeunes le goßt de la

le  nombre de ses  membres et  de ses  bateaux.
Lors de l Exposition Universelle de 1900, le Cercle
de la  Voile  de Paris  fut  chargØ, sous l habile
direction du Marquis de la JAILLE, son prØsident,
d organiser les rØgates internationales qui eurent
lieu,  cette occasion, dans le Bassin de Meulan.
Ces rØgates eurent un grand succŁs et rØunirent
prŁs d une centaine de yachts  appartenant   5
nations diffØrentes.

Chaque annØe, sans  parler de nombreux prix
et  objets  d art ,  le  Cercle  de la  Voile  de Paris
fait courir une vingtaine de coupes. Le plus con-
voitØ de ces trophØes est la Coupe Internationale
du C.  V.  P. ,  plus connue  l Øtranger sous le
nom de « One ton cup ». Depuis sa fondation,
en 1898, cette Coupe a Øte disputØe Æ 17 reprises
tant en Angleterre qu en Allemagne, en SuØde et
en Hollande, oø elle se trouve actuelllement et
oø le  Cercle  de la  Voile  de Paris  va tenter  de

         la reconquØrir .Club House de Cercle de la Voile de Paris
à Meulan. Sous la direction de son trŁs dØvouØ et  trØs

actif  prØsident,  M. Michel  HOUYVET, le  Cercle
de la Voile de Paris compte, aujourd hui, environ 
400 membres actifs et plus de 75 yachts battent
son pavillon.

Un virage  la bouØe
dans le Bassin de Meulan.

Le Bassin olympique de Meulan-les-Mureaux. Vue prise en avion.

En bas, Æ gauche, les pontons du Cercle de la Voile.
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L A  R A D E  O L Y M P I Q U E  D U  H A V R E

La rade du Havre est limitée :
Au Nord-Est, par la côte qui s’étend depuis

le port du Havre jusqu’a la pointe de la Héve;
Au Sud-Ouest, par la baie de Seine,
Et Æ l’Ouest, par la mer.

blanc, placé sur l’observatoire du Comité de poin-
tage, et d’un disque blanc, bande noire, surmonté
d’un carré rouge sur mât blanc, situe en arriére
du Club.

Cet alignement constituait seul la ligne de départ.
Les parcours consistaient :

Pour la série des 6 mètres : 10 milles marins.

Couper la ligne de départ, en laissant à tribord
une bouée, pavillon bleu, mouillée devant le Club.

Doubler successivement en le laissant à tribord :
Bouée, pavillon vert, dans le sud;
Bouée du Kelvinbank, pavillon rouge, dans

l’ouest ;
Bouée rouge de la passe nord;
Bouée, pavillon vert, dans le sud;
Bouée rouge de la passe nord.

Couper la ligne d’arrivée en laissant à tribord
la buuée pavillon bleu du départ.

Pour la série des 8 mètres : 16 mille marins.

Couper la ligne de départ comme pour la série
des 6 mètres.

Doubler successivement en les laissant à tribord :
Bouée, pavillon vert, dans le sud;
Bouée du Kelvinbank, pavillon rouge, dans

l’ouest;
Bouée rouge de la passe nord ;
Bouée, pavillon vert, dans le sud;
Bouée du Kelvinbank, pavillon rouge, dans

M .  d u  P A S Q U I E R ,
Président

de la Société des Régates du Havre.

Le palais de la Société des Régates du Havre,
d’où étaient donnés les départs, est situé à Sainte-
Adresse, entre le phare de la Heve et le Havre,
Æ 2 kilomètres environ des jetées du Havre.

La ligne de pointage était déterminée par l’ali-

l’ouest ;
Bouée rouge de la passe nord ;
Bouée, pavillon vert; dans le sud;
Bouée rouge de la passe nord.

Couper la ligne d’arrivée en laissant à tribord
la bouée pavillon bleu du départ.

L’organisation de ces régates avait éte confiée
par le Comité Olympique français à la Société des
Régates du Havre.

Fondée en 1838, cette société est la doyenne des
sociétés françaises et la quatrième, comme an-

président fut M. BOIREGARD et son premier
secrétaire M. LEBAUDY.

Le Prince de JOINVILLE, le Prince JEROME,
le Prince NAPOLEON furent successivement ses
présidents d’honneur et c’est au premier que la

M .  C A L L I A I T T E ,
Délégué de la France

au jury de course du Havre.

Société doit le bouton d’uniforme qu’elle a tou-
jours conservé depuis.

Les présidents furent : MM. VIEL, LARUE,
GRANDIN, E. WINSLOW, Joannés COUVERT,
Félix FAURE, Maurice TACONET et, aujourd’hui,

gnement d’un ‘disque blanc surmonte d’un mât cienneté, des sociétés européennes. Son premier M. du Pasquier, yachtman éprouvé.

Parcours des yachts de 6 mètres.

Longueur = 10 milles marins (A-B-C-D-B-D-A).

Parcours des yachts de 8 mètres.

Longueur = 16 milles marins (A-B-C-D-B-C-D-B-D-A).

M Mouillage des yachts.
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Les gravures de 1840 nous montrent les régates
se courant devant Frascati et. attirant un nombreux
public devant lequel évoluent yachts, bateaux,
pilotes, flambards, plates, baleinéres, canots et
gigs.

En 1868 eurent lieu les premiéres courses de
grands yachts avec les fameuses goëlettes anglai-
ses : Camoria, Sapho, Livonia, Aline, Dauntless,
Hildegarde, et dans les autres séries, Oimara
Kriemhilda, Latona, Fiona, et bien d’autres en-
core, tel le  que la célèbre goëlette française
(( VeIox )).

Depuis, la rade du Havre a vu courir dans ses
eaux tous les racers celebres; en 1891, le IO tx
Saint-Yves y gagnait la 1re épreuve de la Coupe
de France ; en 1900, lors des regates splendides
de l’Exposition, Esterel, Rosenn, Anna, Laura.
luttaient avec acharnement; plus tard Gallia y
gagnait la Coupe de France sur l’Allemand Felca;
enfin, en 1933, le 19 métres anglais Norada y
enlevait la Coupe du Monde des grandes classes.

Istallé depuism 1907, dans son superbe club
si attrayant, la S. R. H. voit avec joie le yachting
reprendre son essor d’antan ; le Succés des Régates
Olympiques, qu’elle a eu l’honneur d’organiser
dans les séries de 8 métres et de 6 métres, en est
 la            meilleur e        preuve.

Le Palais de la Société des Régates, au Havre.

L E S  Y A C H T S  O L Y M P I Q U E S

Le Congrés International Olympique, qui eut
lieu a Lausanne en 1921, avait décide que les
épreuves de yachting seraient disputées dans les
3 classes suivantes :

I
o Monotypes conduits par un seul amateur;

2’ 6 mètres, de la jauge internationale, con-
duits par 3 équipiers amateurs;

3” 8 métres, de la jauge internationale, con-
duits par 5 équipiers amateurs.

LE MONOTYPE OLYMPIQUE. — Plan de la voilure :
Caractéristiques Longueur : 5 mètres; largeur : 2 mètres; surface de voilure : sloop, 20 mq. 17,

cat-boat, 15 mq. 77; déplacement sans équipage : 450 k. ; Tirant d’eau : dérive relevée, o m., 31,

dérive basse, I m. 10.

LES MONOTYPES

A la suite de ce congres, l’Union des Sociétés
Nautiques Françaises demanda au Comité Per-
manent de l’Union Internationale du Yachting de
Course de désigner le monotype sur lequel seraient
disputées les épreuves olympiques.

Celui-ci décida, dans sa séance du 7 décembre   
1921, que ce choix appartiendrait, lors de chaque
olympiade, a la nation chargée de l’organisation
des Jeux.

Sans doute, le Comité Permanent de Londres
a-t-il pensé que, les conditions de navigation étant
parfois très différentes d’un pays Æ un autre, il
etait préférable de laisser le choix du monotype
olympique Æ la nation organisant les Jeux, afin
d’avoir plus de chances d’obtenir un bateau ap-
proprié aux conditions de navigation dans lesquelles
il devait être appelé à courir.

Quoiqu’il en soit, l’embarras fut grand pour
1’U. S. N. F. lorsqu’il s’agit d’arrêter son choix.

Devait-on choisir un monotype déjà existant ou,
au contraire, créer un monotype nouveau, adapte
plus spécialement aux conditions de navigation
dans le bassin de Meulan, sur la Seine, oh devaient
se disputer les Régates Olympiques en 1924?

Parmi les monotypes existant, seul le dinghy
de 12 pieds parut susceptible de retenir l’attention,
à raison de son caractére international.

Mais, après une étude approfondie de la ques- 
tion, 1’U. S. N. F. estima qu’il ne serait pas
assez voile pour naviguer en Seine.

D’autre part, 1’U. S. N. F. pensa qu’il serait
préférable, pour ces épreuves, d’adopter un mono-
type pourvu d’une grande voile et d’un foc, afin
de pouvoir mettre en valeur d’une façon plus
complète, la science et l’adresse du yachtman qui
sortirait vainqueur de ces épreuves.

Tout bien considére, 1’U. S. N. F. estima donc
qu’il y avait lieu de choisir un monotype spé-
cialement approprie aux conditions de navigation
dans le bassin de Meulan, sur la Seine et, consi-
dérant que le temps manquait pour organiser un
concours’ entre les différents architectes navals
des nations faisant partie de 1’I. Y. R. U., attendu
que la date du 1er janvier 1922 avait été fixée   
comme dernier délai par le Congrés de Lausanne
pour la désignation de ce bateau, décida de porter
son choix sur le monotype national français qui
avait Bté spécialement étudié dans ce but et qui
venait précisément d’être adopte a la suite d’un
concours ouvert entre les principaux architectes  
navals français.

Ces monotypes sont Æ dérive, sans lest, ont une
longueur totale de 5 métres, une largeur de 2 mé-
tres. Leur voilure comprend une brigantine et
un foc, d’une surface totale de 20 m2 et un
spinaker.

Tous ces monotypes étaient munis de voilures
neuves exécutées par le même voilier. Ils furent
mis à la disposition des concurrents par l’U.S.F.N.,
ce qui permit Æ toutes les nations, meme les plus
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LES PLANS DES MONOTYPES OLYMPIQUES

Plan des formes.

Plan de construction.
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éloignées, de prendre part à ces épreuves, sans
avoir à construire et à transporter leurs bateaux.

Ils furent tirés au Sort entre les concurrents
et mis à leur dispoosition 8 jours avant la date
de la 1er épreuve, en sorte que chacun d’eux eut
la possibilité de préparer et de mettre au point
le bateau sur lequel ils devaient courir les Régates
Olympiques.

La victoire devait donc revenir, comme l’avait
voulu le Congrés International de Lausanne, uni-
quement a la science et à l’adresse de l’athléte,
à l’exclusion de la valeur du bateau.

Pour égaliser encore plus les chances, 1’U.S.N.F.
avait pensé tirer tout d’abord les bateaux au sort
entre les concurrents avant chaque épreuve. Mais
cette solution fut écartée, parce qu’elle ne per-
mettait pas de tenir campe de la mise au point,
qui, pourtant, joue un si grand rôle dans le succés
final.

D’aprés les renseignements qu’on peut tirer ‘des
épreuves olympiques, il semble que la meilleure
solution pour l’avenir serait la suivante :

IoMettre à la disposition des athlètes, 8 jours
avant la Ire épreuve, des monotypes munis de
voilures neuves exécutées par le même voilier;

2o Avant chaque épreuve, tirer les coques seules
au sort entre les concurrents, chacun d’eux conser-
vant toujours la même voilure.

SÉRIES DES 6 MÈTRES

ET DES 8 MÈTRES

Les yachts de ces
aux conditions de la

deux séries
formule de

devant répondre
jauge internatio-

nale, il fut décidé qu’ils seraient transportés en
France par les soins et aux irais des nation; en-
gagées.

La vérification de la jauge de chacun des yachts 
engagés eut lieu au Havre avant la Ire épreuve.

Conformément aux principes olympiques, il ne
fut pas tenu compte de la nationalité de l’archi-
tecte et de celle du constructeur, mais seulement
de la nationalité des athlètes composant l’équipage.   

  En fait tous ces yachts, construits dans des pays
différents, avaient sensiblement la même valeur, 
sauf (( Antwerpia V )) belge, dans la série des
8 métres et (( Sandra )), français, dans la série
des 6 mètres, qui étaient des bateaux de l’ancienne
formule de jauge transformés et qui, de ce fait,
se trouvaient handicapés, surtout par brise fraîche,

A part ces deux exceptions, on peut dire que
dans ces deux séries. la qualité du bateau n’eut
aucune infuence sur’ le résultat final.

Les Recettes  et  les  Spectateurs du Yachting,  à  Meulan et  au Hâvre

TABLEAU RÉCAPITULATIF PAR RÉUNIONS

NOTA. — (P) Pavillon. — (A) Enceinte A.

Plan schématique des emplacements réservés aux spectateurs

aux régates du Havre.
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TABLEAU DES ENGAGMENTS DU YACHTING, PAR ÉPREUVE

NOTA. — La chiffres qui figurent sur ce tableau indiquent le nombre de bulletins d’engagements par nation. II est à remarquer qu’un athléte peut elre engagé dans plusieurs épreuves.

TABLEAU DES CONCURRENTS DU YACHTING, PAR ÉPREUVE

NOTA. — Les chiffres qui figurent sur ce tableau indiquent le nombre d’engagements qui ont été effectivement remplis. Il est à remarquer qu’un athlète peut participer à plusieurs épreuves.
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CALENDRIER DES RÉUNIONS Etat des Engagés et des Participants
au Yackting, par Nations

No s  DES

HEURE ÉPREUVES DÉSIGNATION PHASES

14 h. 30
14 h. 45

I
re Journée Jeudi 10 Juillet. Réunion No 261.

124 Monotype . . . . . . . . . . . . . . . . . Ire Elim. Ire Série.
124 Monotype . . . . . . . . . . . . . . . . . Ire Elim. —2e Série

2e Journée. Vendredi 11 Juillet. -- Réunion No 262.

15 h. 40
15 h. 55

‘24 Monotype . . . . . . . . . . . . . . . . . 2e Elim. — Ire Série.
‘24 Monotype . . . . . . . . . . . . . . . . . 2e Elim. — 2e Série.

3e Journée. Samedi 12 Juillet. — Réunion No 263.

14 h. 30 124 Monotype . . . . . . . . . . . . . . . . . Ire 1/2 Fin.
4e Jourée. Dimanche 13 Juillet. Réunion N0 264.

14 heures. 124 Monotype . . . . . . . . . . . . . . . . . 2e 1/2 Fin.

5e Journée. Lundi 2l Juillet. — Réunion No 267.

14 heures. 126 Yachts de 8 métres. . . . . . . Elim. Ire Manche.
14 h. 15 125 Yachts de 6 métres. . . . . . . Elim. Ire Manche.

6e Journée.  Mardi 22 Juillet. Réunion No 268.

14 heures
14 h. 15

126
125

Yachts de 8 métres . . . . . . . .
Yachts de 6 métres . . . . . . . .

Elim. 20 Manche.
Elim.  20  Manche.

7e JournØe. Mercredi 23 Juillet. — Réunion NO 269.

14 h. 45 126 Yachts de 8 métres.. . . . . . . Elim. 3e Manche.
15 heures. 125 Yachts de 6 métres.. . . . . . . Elim. 3e Manche.

8e Journée. Vendredi 25 Juillet. — Réunion No 270.

14 h. 45 126 Yachts de 8 métres.. . . . . . . Ire 1/2 Fin.
15 heures. 125 Yachts de 6 métres.. . . . . . . Ire 1/2 Fin.

9e Journée Samedi 26 Juillet.  — Réunion No 271.

15 heures.
15 h. 15

126

125
Yachts de 8 métres . . . . . . . .  Ire 1/2 Fin.
Yachts de 6 métres . . . . . . . .   Ire     1/2    Fin.

NATIONS PARTlCIPANTS

— — —
A f r i q u e  d u  S u d. . . . . . . . . . . .   1

6
1

A r g e n t i n e . . . . . . . . . . . . . . . . .  6
B e l g i q u e . . . . . . . . . . . . . . . . . .  13 9
C a n a d a . . . . . . . . . . . . . . . . . . .   1 

C u b a . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  6
1
3

D a n e m a r k . . . . . . . . . . . . . . . .  6 4
E s p a g n e . . . . . . . . . . . . . . . . . .  6 4
F i n l a n d e . . . . . . . . . . . . . . . . . .  I 1
F r a n c e . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  18 9
G r a n d e - B r e t a g n e . . . . . . . . . .  6 5
H o l l a n d e  5. . . . . . . . . . . . . . . . . . 4
I t a l i e . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  11 3
M o n a c o . . . . . . . . . . . . . . . . . .  2

11
1

N o r v è g e . . . . . . . . . . . . . . . . . 9
P o l o g n e . . . . . . . . . . . . . . . . . .  1 1
P o r t u g a l . . . . . . . . . . . . . . . . . .   1  
S u è d e  7

1
4. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

S u i s s e . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  2 1
T c h é c h o s l o v a q u i e. . . . . . . . . . .  2 1

Total. . . . . . . . . . 106 68

NUMÉROTAGE. DES ÉPREUVES

DE YACHTING

124. — Yacht monotypes.
125. — Yacht de 6 mètres.
126. — Yacht de 8 métres. 

COMPTE RENDU DES ÉPREUVES DE YACHTING

ÉPREUVE  N° 124

YACHT MONOTYPE

I e r L .  H U Y B R E C H T S
Belgique

2e H. ROBERT
Norvège

3e H.-E. DITTMAR

Finlande

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
C’était la premiére fois que la skie des mono-

types, conduit par un seul équipier, figurait au
programme des Jeux Olympiques, De suite -elle
s’affirma comme un succès, en réunissant les enga-
gements de 17 nations qui, toutes, prirent part
aux épreuves éliminatoires.

Comme il avait. été prévu au programme, les
bateaux, fournis par 1’U. S. N. F. et pourvus de
voilures neuves, furent tirés au sort entre les con-
currents 8 jours avant la Ire épreuve, ce qui leur
permit de mettre au point leurs voilures et de se
familiariser avec le bassin de Meulan.
Il fut d’abord couru deux épreuves éliminatoires

pour lesquelles les concurrents furent divisés en
deux séries désignées par le sort, les deux premiers

donna lieu. Æ la fin du dernier tour. Æ une lutte

de chaque série devant être qualifiés pour les demi-
trés serrée’ entre les champions Belge et Hollan-

finales.
dais, qui coupèrent la ligne d’arrivée dans cet
ordre, Æ 4 secondes. d’intervalle,

Aprés ces deux manches éliminatoires, 8 nations
restaient en présence pour les demi-finale : la
Belgique, l’Epagne, la Finlande, la Grande-Bre-
tagne, la Hollande, la Norvége, le Portugal et la
Suéde.

L .  H U Y B R E C H T S .

La Ire demi-finale eut lieu par une bonne brise
du Sud-Est, tournant au Sud vers la fin de la
course.

Le champion Suédois part en tête, suivi des
champions Belge, Hollandais et Norvégien, Le
Hollandais touche la I

re bouée et est disqualifié. Le
champion Belge dépasse ensuite le Suédois et con-
serve la tête jusqu’á la fin, coupant la ligne
d’arrivée 1’ 59” devant le Norvégien qui, lui-même,
précéde le Suédois de 2’ 29”.

La 29 demi-finale, qui eut lieu par brise régu-
lière d’Ouest-Nord-Ouest, fut trés disputée et

Les deux demi-finales ayanf été gagnées, par
L.  HUYBRECHTS, champion Belge,  i l  devient 
donc champion olympique.

L. HUYBRECHTS s’est montré trés nettement
le meilleur. Ii dut la plus grande partie de son 
Succées à sa connaissance approfondie de la ma-
noeuvre des petits bateaux et, principalement, a  
sa technique et Æ son expérience pour la mise au
point et lutilisation de la voilure.
Il fit preuve également de beaucoup de sang-froid 
et de jugement. Certains même Prétendent qu’il
posséde un sixiéme sens : celui de sentir et de 
prévoir d’où viendra le vent.

Ont été clasés ensuite, et dans l’ordre, les cham- 
pions Norvégien, Finlandais, Espagnol, Hollandais 
et Suédois.

A noter que, parmi les concurrents, figurait une
jeune fille : Mlle ELLA MAILLART, champion
Suisse, qui se classa 3e et 5e dans les Eliminatoires
et fit preuve d’une grande assurance et de beaucoup
d’adresse.

LISTE DES ENGAGÉS 
Engagés Participants

Nations . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 17 17 _

Individuels . . . . . . . . . . . . . . . . 26 ‘7

A f r i q u e  d u  S u d .  — Yacht No  26,  N. CI.  
Ire Elim. 2e Sér. : S. Cl.; 2e Elim. Ire Sér. :
N. CI.

K. BROWN, Part.

Argentine. Yacht No 3, non classé. Ire

Elim. Ire Sér, : N. CI.; 2e Elim. I
re Sér. : N. Cl.

B. BILHAS, 34 ans, Part.
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Belgique. . Yacht N o 5, champion olympique. —
Ire Elim. Ire SØr. : 2e; 2e Elim. Ire SØr. : N. CI. ;
Ire 1/2 Fin. : Ire 2e 1/2 Fin. : Ier; classement
final : Ier.

R. DE HEMPTINNE, N. l art.  L. HUY-
BRECHTS.  48 ans,  Part .

Canada. — Yacht No 12, non classØ.  — Ire Elim
Ire SØr.: N. Cl. Elim. 2e SØr. : N. Cl.

N. ROBERTSON, 27 ans, Part.

R É S U L T A T S

É L I M I N A T O R E S
Tous les yachts ont pris part  chacune des deux Øliminatoires. Dans chaque sØrie, les deux

p r e m i e r s  Ø t a i e n t  q u a l i f i Ø s  p o u r  l e s  d e m i - f i n a l e s .

P r E m i É r E  É L I m i n A T O I R EP r E m i É r E  É L I m i n A T O I R E
Jeudi 10 Juillet 1924.  RØunion No 261.  Petite brise Ouest

N a t i o n  e x e m p t e  :  PORTUGAL

Danemark.
Elim. 2e SØr.

 Yacht N  I, non
:  N.  Cl . ;  28 El im. I

e r
classØ.
SØr. :

 Ire
N. Cl.

A. HOY PETERSEN, 26 ans, Part.  E.-M.-E.
SCHAUMBURG, N. Part.

P R E M I È R E  S É R I EEspagne. Espagne. — Yacht No 22, classØ 4e. — Ire Elim.
2e SØr. : 2e; 2e Elim. 1re SØr. : N. Cl. ; I

re 1/2
Fin. : 4e ; 2e 1/2 Fin. : 4e; classement final : 4e.

S .  AMAT CANSINO, 37 ans,  Part .   P .  PI
CASTELLO, N. Part.

Finlande.  Yacht N o 28, classØ 3e.  I re

Elim. 1re SØr. : 1er; 2e Elim. 2e SØr. : 2e; Ire

1/2 Fin, : 5e; 2e
1/2 Fin. : 3e; classement final : 3e.

H.-E. DITTMAR, 22 ans, Part.

Flamme rouge 2 tours : 6 kilomŁtres DØpart : 14 h. 30

Flamme bleue

D E U X I È M E  S É R I E

2 tours : 6 kilomŁtres DØpart : 14 h. 45

dEuxiÈme ÉLimInaTOIRE

Vendredi  11 Jui l let  1924.  RØunion No 262.  Vent lØger Est

Nation exempte : SU¨DE

P R E M l È R E  S É R I E

Flamme rouge 2 tours : 6 kilomŁtres DØpart : 15 h. 40

France. — Yacht No
II, non calsØe. — Ire

Elim. 2e SØr. :A . Cl.; 2e Elim, 2e SØr. : N. Cl.
A .  M I C H E L E T ,  5 5  a n s ,  P a r t .   L .  P A U L Y ,

N. Part.

Grande-Bretagne. — Yacht ND 16, non classØs
Ire Elim. Ire SØr. : N. Cl.; 2e Elim. Ire SØr :

fina1 : N. Cl. .
I re 1/2 Fin. : 6e ; 2e  1/2 Fin. : 6e; classement

G.  FOWLER, 38 ans,  Part .

Hollande. — Yacht N0 36, classØ 5e. — Ire

Elim. Ire SØr. : N. Cl. ; 2e Elim. Ire SØr. : Ier;
Ire 1/2 Fin. : N. Cl.; 2e

1/2 Fin. : 2e; classement
final : se

C.-N. HIN, N. Part.  J.-J.-A. HIN, 26 ans,
Part.

Monaco.  Yacht N o 34, non classØ.  Ire
Elim. 2e SØr.: N. CI.; 2e Elim. 2e SØr. : N. C1.

E.  BARRAL,,  33 ans,  Part .   J .  MARQUET ,
N. Part.

Norvège. — Yacht No. 10, classØ 2e, I re Elim.
2e SØr. : 2e 2e Elim. 2e SØr. : N. Cl.; Ire 1/2
Fin.  :  2e ;  2e  1/2 Fin.  :  56;  c lassement f inal  :  2e .

H. ROBERT, 37 ans, Part.

Pologne.  Yacht N o 7, non classe.  I re  Elim.
Ire SØr. : N. Cl.; 2e Elim. 2e SØr. : N. Cl.

E. BRYZEMEJSTER, 47 ans,  Part .

Portugal.  Yacht N o 7, non classØ.  Ire Elim. :
exempt; 2e Elim. 2e SØr.  :   Ire ;  c lassement f inal  :
N.  Cl .

F. GUILHERME-BURNAY, 35 ans, Part.

Suède. — Yacht No
21, classØ 6e. — IrØ Elim.

Ire SØr. : N. Cl. ; 2e Elim. : exempt; Ire 1/2 Fin. :
3e; 2e

1/2 Fin, : N. Cl.; classement final : 60.
A.-C. FRISK, N. Part. C. HAMMAR, 25 ans,

Part.

Suisse. — Yacht No 8 ,  non classk.   I r e  El im.
20 SØr. : N. Cl.; 2e Elim. 2e SØr. : N. Cl.

Mlle E. MAILLART, 21 ans, Part. C. SAUER.
N. Part.

Ttchécoslovaquie. — Yacht No 4, non classØ. —
I
re Elim. 28 SØr. : N. Cl.; 2e Elim. Ire SØr. :

N.  Cl .
E.  BURGMESTER, 45 ans,  Part .   J .  HAU-

NER, N. Part.

CLASSEMENT DES NATIONS
I
e r BELGIQUE, 10 Points (L. HUYBRECHTS).

2 8  N O R V E G E ,  5  P o i n t s  ( H .  R O B E R T ) .
36 FINLASDE, 4 Points (H.-E. DITTMAR).
4 e  ESPAGNE, 3  Points  (S .  AMAT CANSINO).
50 HOLLASDE,  2 Points  ( J . - J . -A.  HIN).
68 SUEDE, I  Point  (C.  HAMMAR).

D E U X I È M E  S É R I E

Flamme bleue 2 tours : 6 kilomŁtres DØpart : 15 h. 55

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES
Cette Øpreuve s est disputØe pour la premiØre fois

a u x  J e u x  d e  l a  V I I I e  O l y m p i a d e .
1 9 2 4  P A R I S ( M e u l a n ) ,  L .  H U Y B R E C H T S  ( B e l g . ) .

  



LES YACHTS MONOTYPES, A MEULAN

En haut : le port des yachts, à Meulan, avant le départ.  Dans les médaillons : a gauche, (( Délassement )) (Norvège), barré par
H. ROBERT, classé deuxiéme.  A droite, (( Léda )) (Finlande), barré par H. DITTMAR, classé troisiéme.

En bas : LES MONOTYPES EN COURSE.

(( Olympique )) (Hollande, 5e) mène devant (( Monique )) (Belgique Ier, (( Cricri )) (Grande-Bretagne 7e), (( Fantan )) (Argentine N. P.)

et (( Bengali )) (Suède 6e).

—   —



DEMI -F INALES Épreuve No 125
Les places obtenues dans chaque demi-finale déterminérent le classement final.

PREMIÉRE DEMI-FINALE
YACHT DE 6 MÉTRESS a m e d i 12 Juillet 1 9 2 4  Réunion No 263 Bonne brise Sud-Est

3 tours : 9 kilométres. Départ : 14 h. 30

Ire NORVEGE

2e DANEMARK 3e HOLL.ANDE

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
La série des yachts de 6 métres, conduits par

3 équipiers, réunit les engagements de 9 nations
qui, toutes, prirent part aux épreuves éliminatoires
avec 9 yachts conduits par 27 équipiers.

II fut couru trois manches éliminatoires, aux-
quelles prirent part les 9 Yachts engagé.

Dans chaque manche les deux premiers étaient
qualifiés pour les demi-finales.

Aprés les 3 manches éliminatoires, qui eurent
lieu : la premiére par bonne brise du Nord, la
deuxième par vent trés léger, variable, et la

DEUXÈME DEMI-FINALE

D i m a n c h e  1 3  J u i l l e t  1 9 2 4  R é u n i o n  N o 2 6 4  B r i s e  m o y e n n e  O . - N . - O .

3 tours : 9 kilometres. Départ : 14 heures

CLASSEMENT FINAL
Déterminé suivant la somme des places obtenues dans les demi-finales.

E. LUNDE.

troisiéme par fort vent d’Ouest et mer houleuse.
11 restait en présence, pour les demi-finales, la
Norvége, le Danemark et la Hollande.

La Ire demi-finale eut lieu par mer houleuse 
et vent d’Ouest variable, bonne brise au départ,
suivie d’un grain violent, puis calme, suivie d’une
petite pluie fine et d’un temps bouche.

Cette épreuve a été surtout caractérisée par un
match entre le champion norvégien (( Elisabeth ))
et le champion hollandais (( Willem Six )), qui,
pendant un temps assez long, demeurérent bord
à bord. Elle se termina à l’avantage du champion
norvégien, qui coupa la ligne d’arrivée avec une 
avance de I’ IO” sur la Hollande.

La 2e demi-finale s’est disputée par bonne brise
bien établie, de 8 métres Æ la seconde au début, 
pour finir avec 12 mètres Æ la seconde. Comme la
Ire elle s’est terminée par la victoire du yacht
norvégien, qui coupa la ligne d’arrivée devant
(( Bonzo )), champion danois, avec une avance
de 2’ 25” et gagna ainsi le titre de champion 
olympique.

Le yacht norvégien (( Elisabeth V )) s’est montré
trés nettement supérieur à tous ses concurrents
par tous les temps et Æ toutes les allures, arrivant
4 fois premier’ sur 5 départs.

Il était supérieurement mené par son équipage
compose de : MM. C.-V.  DAHL, E. LUNDE et 
A. LUNDGREN, barreur, qui firent preuve de 
beaucoup d’énergie et d’adresse et d’une grande
cohésion.

NOTA. (1) Conformément au règlement, le chiffre attribué aux yachts disqualifiés ou qui ont
abandonné, est égal au nombre des partants.

(2) Le classement définitif de ces trois yachts s’est fait à la suite d’une épreuve
supplementaire,  dont voici les résultats :

ler Tour 2e Tour Temps total

1. N O R V E G E . . . . . . . . . . . . . . 34 m . 4 2 s. + 3 1 m . 3 2 s. = 1 h. 6 m. 14 s.

2. F I N L A N D E . . . . . . . . . . . . .  34 m. 18 s. + 33 m. 19 s. = 1 h. 7 m. 37 s.

3. E S P A G N E . . . . . . . . . . . . . .  33 m. 30 s. + 45 m. 42 8. = 1 h. in m. 12 8.

—  —



LISTE DES ENGAGÉS

Engagés Participants
 — 

Nations . . . . . . . . . . . . . . . . . . 9 9
Individuels . . . . . . . . . . . . . . . . 49 27

Belgique. — (( Ciss )), yacht classé 59 (Architecte
naval : FIFE) ex aequo avec (( Sandra )) (France).

Elim. I
re, 2e et 3e manches : N. Cl.; classe-

ment final : 58.
E. BLOEM, S. Part. F. DE SMETH, N.

Part. H. FRIDT, N. part. L. HUY-
BRECHTS (barreur), 48 ans, Part. J. KLOTZ,
Part. L. STANDAERT, Part.

Cuba. — (( Hatvey )), yacht non classe (Archi-
tecte naval : ARBAUT). Elim. Ire Manche :
Aband. ; 2e Manche : N;. Cl.; 3e Manche : S.
Part.

P.  ABREU, N.  Part .   1 .  AGRAMONTE, N.
Part.  F.-G. CISNEROS, Part.  E. CONILL
(barreur) ,  46 ans,  Part .   R.  POSSO, N.  Part .
 A.-F. SAAVEDRA, 42 ans, Part.

Danemark. — (( Bonzo )), yacht classé 2e (Ar-
 chitecte naval : FIFE). Elim. Ire Manche : Ier;
2e Manche : 2e; 2e Manche : N. Cl.; Ire

1/2 Pin. :
3e; 2e

1/2 Fin. : 2e; classement final : 2e.
K. DEGN, 44 ans, Part. — C. NIELSEN, 50

ans, Part. — S.-E. NIELSEN, N. Part. — W.
VETT (barreur), 45 ans, Part.

Espagne. — (( Amolgavar )), yacht non classé
(Architecte naval ; JENSEN). — Etim. Ier et 2e

Manches : N. Cl.; 3e Manche : Aband.
S. AMAT CANSINO, 37 ans, Part. — J. AS-

TELL GILABERT, N. Part. — E. BERTRAND
Y SERRA, N. Part. — A. MAS BOVE (barreur),
23 ans, Part. — F. MAS BOVE, N. Part. — P
PI CASTELLO, 27 ans, Part.

France. — (( Sandra )), yacht classé 5e (Archi-
tecte naval : MORGAN GILES), ex æquo avec
(( CISS )) (Belgique). — Elim. I

re, 28 et 38 Man-
ches : N. Cl.; classement final : 5e.

P. BEAUDOIRE, N. Part. — J. DE NERVO,
N. Part. — C. DRAEGER, N. Part. — G. HER-
PIN, 25 ans, Part. — H. LOUIT, 24 ans, Part. —
E. MOUSSIE (barreur), 36 ans, Part.

Hollande. — (( Witlem Six )), yacht classé 3e

(Architecte naval : FIFE). — Elim. I
re Manche :

2 e ; 2e Manche : Aband. ; 3e Manche : 2e
; lre 1/2

Fin. : 2e; 2e 1/2 Fin. : 3e; classement final : 3e.
J.-R. CARP (barreur), 27 ans, Part. — A.-J.

GUEPIN, 27 ans, Part. — C.-N. HIS, N. Part.
— J.-j.-A. HIN, N. Part. — J.-A.-A. VRECDE.
24 ans, Part.

Italie. — (( Mebi )), yacht non classé (Architecte
naval : FRANCESC0 GIOVASELLI).  — Elim.
Ire et 2e Manches : N. Cl.; 38 Manche : Aband.

G. GIOVANELLI, N. Part. — G. MASSOLA,
39 ans, Part. — Ed. MOSCATELLI, N. Part. —
Eug. MOSCATELLI, N. Part.  — R. MOSCA-
TELLI, 29 ans, Part. —C NASI (barreur), 47
ans, Part.

Norvège. — (( Elisabeth V )), yacht champion
olympique (Architecte naval : BJARNE AAS). —
Elim. Ire Manche : N. Cl.; 2e et 3e Manches :
Ier; Ire et 2e

1/2 Fin. : Ier; classement final : Ier.

E. AARBERG, N. Part. — C.-J. DAHL, 26 ans,
Part. — E. LUNDE, 37 ans, Part. — A. LUSD-
GREN (barreur), 26 ans, Part.

Suède — (( Aloha II )), yacht classé 4e (Archi-
tecte naval : A. NYGREN). — Elim. Ire, 2e et 3e

Manches : S. Cl. ; classement final : 4e.

C. HAMMAR, N. Part. — M. HELLSTROM,
Part. — K. RINMAN, N. Part. — N. RINMAV
(harreur), 44 ans, Part. — 0. RINMAN, 16 ans,
Part. — S. RINMAN, N. Part.

R É S U L T A T S

CLASSEMENT DES NATIONS

Ire NORVEGE, IO Points, (( Elisabeth V ))
(C.-J. DAHL, E. LUNDE, A. LUNDGREN).

2e  DANEMARK, 5 Points,  ( (  Bonzo ) )  (K.  
DEGN, C. NIELSEN, W. VETT).

3e HOLLANDE, 4 Points, (( Willem Six ))
(J.-R. CARP, A.-J. GUEPIN, J.-A.-A. VRECDE).

4e SUEDE, 3 Points, (( Aloha II )) (M. HELLS-
TROM, N. RINMAN, 0.  RINMAN).

5es es æquo, BELGIQUE, I Point 1/2 (( Ciss ))
(L.  HUYBRECHTS,  J .  KLOTZ,  L .  STAN-
DAERT) et FRANCE, I Point 1/2 (( Sandra ))
(G. HERPIN, H. LOUIT, E. MOUSSIE).

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES
1900 PARIS (Meulan), (( Lerina )), H. DE POUR-

TALES (Suisse).

1004 SAINT-LouIS, N’a pas été couru.

1908 LONDRES (Ryde), (( Dormy )), C.-J. RIVETT-
CARNAC (Grande-Bretagne).

1912 STOCKHOLM, (( Mac Miche )), G. THUBE, G.
FITAU (France).

1916 N’a pas eu lieu.

1920 ANVERS (Ostende), (( Jo )), P. KAASEN (Nor-
vége).

1924 PARIS (Le Havre), (( Elisabeth V )), C.-J.
D A H L ,  E .  L U N D E ,  A .  L U N D G R E N
(Norvége).

ÉL IM INATOIRES
Tous les yachts ont pris part à chacune des trois manches éliminatoires. Dans chaque manche, les deux premiers étaient qualifiés pour les demi-finales.

PREMIÈRe   MANCHE

Lundi  21  Ju i l l e t  1924  — Réunion  N o  267

Mer belle. — Vent Nord-Nord-Ouest : I. à 4 mètres Départ : 14 h. 15

—  —



Résultats de l'Epreuve « Yachts de 6 métres » (Suite)

DEUXIÈME MANCHE

Mardi  22 Juil let  1924 R Ø u n i o n  No  2 6 8

Mer belle.  Vent Nord-Ouest, orageux, variable :  I  4 mŁtres  DØpart : 14 h. 15

troisÉme manche

Mercredi 23 Juillet 1924.  RØunion N o 269

Mer houleuse. Vent Ouest-Nord-Ouest : 4 mŁtres, Belle brise. DØpart : 15 heures

—  —



LES YACHTS DE 6 MÈTRES, AU HAVRE

En haut : un dØpart des six mØtres en rade du Havre.  Au centre, dans le medaillon : « Elisabeth V » (NorvŁge), vainqueur des

six mŁtres, en course.  En bas : Les 6 mŁtres en course.  Le virage  la bouØe sud (pavillon vert) : « Elisabeth V » a virØ.

—  —



Resultats de l'E:preuve « Yachts de 6 mètres » (Suite et Fin)

DEMI -F INALES
Les places obtenues dans chaque demi-finale dØterminŁrent le classement final.

PREMIÈRE . DEMI-fINAILE
Vendredi 25 Jui l le t  1924.   RØunion N o 270

DØpart : 15 heuresMer houleuse. Vent Ouest : g m. au dØpart, grain violent, puis calme.

DEUXIÈME DEMI-fINAILE
Samedi 26 Juillet 1924.  RØunion N o 271

Mer lØgŁrement houleuse.  Vent Nord-Nord-Ouest : 5 mŁtres. DØpart : 15 h. 15

CLASSEMENT FINAL
DØterminØ suivant les places obtenues dans les demi-finales, pour les trois premiers et dans les Øliminatoires pour les suivants.

NOTA.  (I) ConformØment au rØglement, le chiffre attribuØ aux yachts qui ont abandonnØ, est Øgal au nombre des partants. Celui qui est
attribut aux yachts n ayant pas pris le dØpart, pour cas de force majeure, est Øgal au nombre des inscrits.

—  —



ÉPREUVE N° 126 Dans chaque manche, les deux premiers étaient
qualifiés pour les demi-finales.

Les départs, pour la série des  métres, étaient
donnes un ¼ d’heure avant celui des 6 métres.
Toutes ces courbes se sont donc disputées sensi-
blement dans les mêmes conditions de vent et de
mer.

Les  manches éliminatoires furent gagnées :
la Ire par (( Namoussa )), champion français, la
seconde par (( Emily )), anglais, et la troisiéme par
(( Béra )), norvégien, qui se trouvèrent donc quali-
fiés pour les demi-finales, ainsi que (( Antwerpia )),
champion belge, qui s’était classé  

e dans la
deuxiéme manche éliminatoire.

Comme pour la série des 6 métres, les deux
demi-finales furent gagnées facilement par le yacht
norvégien (( Béra )), qui termina le premier jour
 ’  ” devant (( Emily )) (Grande-Bretagne) et, le
deuxième jour,  ’   ” devant (( Namoussa )) (fran-
çais).

L’équipage de (( Béra )) était composé de : MM.
R.-M. BOCKELIE, H. HAGEN, I.-H. NIELSEN,
RINGVOLD senior (barreur) et RISGVOLD
junior.

Ils tirèrent de leur bateau le meilleur parti qu’il
était possible d’en tirer. On peut affirmer que
leur victoire est due uniquement à la façon im-
peccable dont ils l’ont conduit et manœeuvré.

France. - (( Namoussa )), yacht classé 3e (Ar-
chitecte naval : ARBAUT). —  Elim. Ire Manche :
 Ir

2e Manche : N CI.; 3e Manche : 2e; Ire ½
Fin. : 3e : 2e ½  Fin. : 2e; classement final : 3e.

L . BREGUET (barreur),  ans, Part. — B.
DESOUCHES, N. Part. — M. DESOUCHES,
N. Part. — M. GARDYE, N. Part. — P. GAU-
THIER,  ans, Part. — R. GIRARDET, 31 ans,
Part.  — A. GUERRIER,  ans, Part.  — F.
GUERRIER, S. Part. — G. MOLLARD, 25 ans,
Part. — G. PEDRON, N. Part.

Grande-Bretagne. — (( Emily )), yacht classé 2e

(Architecte naval : FIFE). — Elim. Ire Manche :
s .  C l . ; 2e Manche : Ier ; 3e Manche : N. CI.;
Ire ½ Fin. : 2e ; 2e ½ Fin. : 3e; classement
final : 2e.

E.-E. JACOB, 46 ans, Part. — P.-H. RIGGS
N. Part. — T.-C. RIGGS,  ans, Part. — W.
RIGGS,  ans, Part. — E.-J. RONEY (barreur),
 ans, Part.

Italie. —  (( Sirdhana )), yacht non partant (Ar-
chitecte naval : A. COSTAGUTA).

G .  G I N O .  —  R .  G U I S E P P E .  —  D E  B . - B .
MARCANTONIO. - -  S.  MAURO. — DE S.-F.
RICCARDO.

Norvége. — (( Béra )), yacht champion olym-
pique (Architecte naval : JOHAN ANKER). —
Elim.  Ire Manche : 2e ;  Manche : N. Cl. ; 3e

Manche : Ier;  Ire et 2e ½ Fin. : Ier; classement
final :  I e r .

R.-M. BOCKELIE,    ans, Part.  — A.-M.
FAYE, S.  Part.  — H. HAGEN,    ans, Part.
— I.-H. NIELSEN, 39 ans, Part. — C.-A. RING-
VOLD (barreur), 48 ans, Part. — C.- A. RING-
VOLD,  ans, Part.

YACHT DE 8 MÈTRES

Ir e NORVEGE

2e GRASDE-BRETAGNE 3e FRANCE

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
6 nations étaient engagées dans la série des

8 mètres, conduits par 5 équipiers.
L’Italie ne s’étant pas présentée, il restait donc

en présence 5 yachts qui, tous, prirent part aux
éliminatoires.

Comme pour la série des 6 mètres. il fut couru
3 manches éliminatoires.

LISTE DES ENGAGÉS
Engagés Participants

— —

Nations . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  

Individuels . . . . . . . . . . . . . . . .  

.A r g e n t i n e .— (( Blue Red )), yacht classé 5e (A:-
chitecte naval : NICHOLSON). — Elim. Ire, 2e et
3e Manches : N. Cl. ; classement final : 5e.

R.-J. AGUIRRE, 21 ans, Part. — C.-J. GUER-
RICO, 23 ans, Part. — J.-C. MILBERG (barreur),
23 ans, Part. — B. MILEIAS, 34 ans, Part. —
S. SOULAS, N. Part. — M.-R. URIBURU, 23 ans,
Part.

Belgique. -- (1 Antwerpia V )),  yacht classé 4e

(Architecte naval : FIFE). — Elim. Ire Manche :
N. Cl. ; 2e Manche : 2e ; 3e Manche : N. Cl.;
Ire et 2e ½  Fin. : 4e; classement final : 4e

C. CARLIER, N. Part. — F. CARLIER (bar-
reur), 42 ans, Part. — M. PASSYLECQ, 49 ans,
Part. — E. PAUWELS, 21 ans, Part. — V. VAN-
DEKSLYEN, 20 ans, Part. — P. VAN HALTE-
REN, 26 ans, Part.Auguste RINGVOLD. I . - H .  N I E L S E N .

R É S U L T A T S

É L I M I N A T O I R E S
Tous les yachts, à l’exception de Sirdhana (Italie), ont pris part à chacune des trois manches éliminatoires. Dans chaque manche,

les deux premiers étaient qualifiés pour les demi-finales.

P R E M I È R E  M A N C H EP R E M I È R E  M A N C H E

Lundi  21  Ju i l l e t  1924 .  — Réunion  N o  267
Mer belle. — Vent Nord-Nord-Ouest: I à 4 mètres Départ : 14 heures

—      —76



Résultats de l’Epreuve (( Yachts de 8 métres )) (Suite)

É L I M I N A T O I R E S  — DEUXIÈME MANCHE

Mardi 22 Juillet 1924 —  R é u n i o n  N °  2 6 8
Mer belle. — Vent Nord-Ouest, orageux, variable : I à 4 mètres Départ : 14 heures

TROISiÉME MANCHE — Mercredi  23 Juil let  1924.  — Réunion N° 269
Départ : 14 h. 45Mer houleuse. — Vent Ouest ¼ Nord-Ouest, Belle brise : 5 mètres

D E M I - F I N A L E S
Les places obtenues dans chaque demi-finale déterminèrent le classement final.

PREMIÈRE DEMI-FINALE - -  Vendred i  25  ju i l l e t  1924 .  — Réunion  N°  270
Mer houleuse. — Vent Ouest : g m. au départ ; grain violent : 14 m., puis calme : 4 m. à l’arrivée Départ : 14 h. 45

DEUXIÈME DEMI-FINALE — Samedi  26  ju i l l e t  1924 .  — Réunion  N o  271
Mer légèrement houleuse. — Vent Nord-Nord-Ouest : 5 et 6 mètres Départ : I5 heures

—  —



LES YACHTS DE 8 MÈTRES, AU HAVRE

Les 8 métres a Namousa )), (( Emily )) et (( Antwerpia V ))
en course,

L’équipage du (( Béra )).

Le yacht norvégien (( Béra )) vainqueur des 8 métres.

—  —



CLASSEMENT FINAL DE L'ÉPREUVE YACHTS DE 8 MÈTRES CLASSEMENT DES NATIONS,

Déterminé suivant les places obtenues dans les demi-finales pour les quatre premiers.

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES

Non Partant : ITALIE (Sirdhana).

NOTA. — (1) La Grande-Bretagne et la France, à égalité de 5 points, ont été
classés d’après les résultats des éliminatoires.

1re Manche 2e Manche 3e Manche TOTAL

GRANDE-BRETAGNE 3 + 1 + 3 = 7
FRANCE 1 + 5 + 2 = 8

1re NORVEGE,  Points, (( Béra )) (R.-M.
BOCKELIE, H. HAGEN, I.-H. NIELSEN, C.-A.
RINGVOLD senior, C.-A. RINGVOLD junior).

2e GRANDE-BRETAGNE,  Points, (( Emily ))
(E.-E. JACOB, T.-C. RIGGS, W. RIGGS, E.-J.
RONEY).

3e FRANCE, 4 Points (( Namoussa )) (L. BRE-
GUET, P .  GAUTHIER,  R .  GIRARDET,  A .
GUERRIER, G. MOLLARD).

4e BELGIQUE, 3 Points (( Antwerpia V )) (F.
CARLIER, M. PASSELECQ, E. PAUWELS, V.
VANDERSLYEK, P. VAN HALTEREN).

5e ARGENTINE, 2 Points, (( Blue Red )) (R.-j.
AGUIRRE, C.-J. GUERRICO, J.-C. MILBERG,
B. MILHAS, M.-R. URIBURU).

 PARIS (Meulan), (3 tx) (( Ollé )), EXSHAW
(Grande-Bretagne).

 SAINT-LOUIS.

, LONDRES (Ryde) (( Cobweb )), B.-O. COCH-
RANE (Grande-Bretagne).

 STOCKHOLM, (( Taifin )), THORALF GLAD
(Norvége).

 N’a pas eu lieu.
 ANVERS (Ostende), (( Sildra )), M. KONOR

(Norvège).
 PARIS (Le Havre), (( Béra )), R.-M. BOC-

KELIE, H. HAGEN, I . -H. NIELSEN,
C.-A.  RINGVOLD senior,  C.-A.  RING
VOLD junior (Norvége).

Arrivée de la deuxième demi-finale des monotypes :

BELGIQUE (N° 5) devant HOLLANDE (N° 36).

—      —



LES CONCOURS D’ART
Du 15 Mars au 15 Avril 1924

5 Epreuves

1. FRANCE

Architecture - Littérature
Musique - Pelnture

Sculpture

2. LUXEMBOURG 3. GRÈCE

CLASSEMENT GÉNÉRAL DES NATIONS

—      —



CONSIDÉRATIONS  GÉNÉRALES

La Commission des Arts et Relations Extérieuresl

C’est le marquis Melchior de Polignac qui présida à la
  direction de la Commission des Arts et Relations Extérieures,

dont le titre indique bien quelles en étaient les attributions
que nous avons au reste, définies en détail, dans un chapitre
précédent.

Conformément aux dispositions intérieures du Comité Exé-
cutif, M. de Polignac avait la faculté de s’entourer de colla-
borateurs, sept au maximum. Voici donc comment il constitua
sa Commission :

Président : M. de Polignac ; Membres : MM. Le Comte
 Clary, président du Comité Olympique Français ; Bourdariat
et Jacques de Saint-Pastou, représentant les fédérations spor-
tives ; Jean Giraudoux, représentant M. le Ministre des Affai-
res Etrangères ; Jean de Castellane, membre du Comité Olym-
pique Français, Conseiller municipal, représentant la Ville de
Paris : Georges Salles, représentant la Direction des Beaux-
Arts, et M. Lucien Desnues, architecte-conscil. et tésorier du
Comité Olympique Français.

L e s  L ettres et les A rts associés aux Jeux Athlétiques

Dans leur forme primitive, les Jeux Olympiques modernes
constituaient, certes, une reconstitution incomparable des Jeux
de J’antiquité, mais il leur manquait encore ce que possédaient

leurs devanciers : l’heureux commerce des Lettres et des Arts
venant contribuer à  leur triomphe définitif et à les embellir.

Cela devint alors la principale préoccupation du Comité
International Olympique, quand la première étape et le but
que s’étaient tout d’abord fixés les rénovateurs, furent franchis,
et c’est ainsi que deux ans avant la quatrième Olympiade, qui
devait être célébrée à Londres, le Comité International Olym-
pique, en une Conférence consultative tenue le 23 mai 
à la Sorbonne, à Paris, décida (( dans quelle mesure et dans
quelle forme les Arts et les Lettres pourraient participer à la
célébration des Olympiades modernes et, en général, s’associer
à la pratique des sports pour en bénéficier et les ennoblir. ))

En provoquant cette conférence, le baron Pierre de Cou-
bertin exposa que le double projet que s’était proposé le
Comité International Olympique était : d’une part, (( organi-
ser la retentissante collaboration des Arts et des Lettres aux
Olympiades restaurées )); de l’autre, (( établir leur collaboration
quotidienne, modeste et restreinte, aux manifestations locales,
de la culture physique. ))

Si le second vœu du rénovateur des Jeux n’a pas encore
reçu une définitive consécration, le premier, par contre, fut
réalisé sur-le-champ, et c’est ainsi qu’il fut institué cinq con-
cours : d’architecture, de sculpture, de peinture, de littérature
et de musique, désormais annexés aux Jeux pour en faire
partie au même titre que les concours athlétiques.

C’est donc à la préparation de ces concours que, dès ,
la Commission consacra son activité.

Le Grand Palais, où furent exposés les projets des concurrents.

—   —



En voici la relation par son president, le marquis de Poli-
gnac.

** *

part, ont été assez clairs pour qu’ils aient été, d’une première
lecture, exactement interprétés et compris même par les artistes
étrangers, les moins prévenus de nos habitudes et de nos cou-

Le premier travail de la Commission constituée fut de
notifier, par les soins de la Société d’Expansion Artistique
rattachée à la Direction des Beaux-Arts, et sous le sceau du
Ministère des Affaires Etrangères, à tous les Ambassadeurs et
Ministres des nations étrangères à Paris, la décision prise par
le Comité International Olympique d’organiser à Paris, à l’oc-
casion de la VIII” Olympiade, des Expositions et des Concours
d’Art. Cette décision fut accueillie avec une faveur unanime.

Constituion des Jurys

Pour réaliser cc projet, il y eut à composer des Jurys inter-
nationaux et à définir un programme. Le concours des artistes
français les plus illustres fut sollicité pour mettre au service
du Comité Olympique Français leur expérience et leurs rela-
tions.

Les mois de Novembre et de décembre  furent em-
ployés à établir les divers règlements d’Architecture, de Pein-
ture, de Sculpture, de Littérature et de Musique.

La première des précisions à donner aux exposants et aux
concurrents faisait défaut en raison de l’impossibilité, pour les
Pouvoirs Publics, de désigner à ‘la Commission un local où
abriter les oeuvres d’art des concurrents.

Il fallut donc passer sous silence ce renseignement, cepen-
dant indispensable, que l’on ne fut en état de donner que
lorsque la Société Nationale des Beaux-Arts fut en mesure
d’offrir à la Commission l’hospitalité de quatre salles au Grand
Palais.’

Préférence des Jurys en faveur des Expositions.

Chacune des réunions des différents Jurys était l’occasion
des plus magnifiques suggestions. Les architectes, les sculp-
teurs, les musiciens surtout, comprenaient parfaitement tout ce
que l’inspiration sportive pouvait apporter à leurs arts.

En vérité, ils n’acceptaient qu’avec tiédeur la formule des
concours, et ils ne les regardaient que comme un moyen de
révéler d’un seul coup quelque jeune talent et de lui épargner,
pour parvenir à la célébrité, de pénibles années d’attente.

Mais leur confiance était sans réserves sur l’avenir des Expo-
sitions. Ils voyaient périodiquement les artistes de l’univers
mettant en commun leurs recherches pour la création d’un
art réel et vivant qui modifierait les conceptions admises pour
la construction, l’organisation et la décoration des cités. Elles
ne seraient plus une succession de rues et de maisons alignées
en séries, mais elles seraient parsemées de terrains de jeux
et de sports; elles auraient leurs stades en des points bien des-
servis, des bras de rivières aménagés pour les sports nautiques,
et le début de chaque Olympiade nouvelle serait marqué par
l’inventaire complet de toutes les œuvres accomplies au cours
des quatre années antérieures pour donner aux foules, sous les
différents climats, de meilleures conditions de vie, de joie et
de santé.

Les sculpteurs saluaient le retour de leur art au culte de
l’humanité. Le monde s’émeut quand, dans le sol de la Grèce,
on retrouve une statue mutilée ; mais, ne serait-ce pas la plus
intelligente façon d’imiter les Anciens que d’éterniser, en des
œuvres modernes, les plus beaux instants et les attitudes les
plus parfaites des athlètes éphémères ?

Les musiciens espéraient que les Jeux feraient naître une
musique nouvelle, puissante, de plein air, différente de la mu-
sique prévue pour des salles fermées.

tes littérateurs, seuls, redoutaient l’expérience qu’ils
allaient tenter. Les autres arts sont des modes d’expression
universelle, mais comment la littérature résoudrait-elle la diffi-
culté de la multiplicité des langues?

Rédaction des Réglements

La Commission des Arts rassembla donc toutes les données
de cette vaste conquête, et les condensa en des règlements qui
n’ont donné lieu à aucune contestation, qui n’ont laissé aucune
difficulté d’ordre matériel, sans la prévoir, sans la résoudre,
aucune responsabilité sans qu’elle fût précisée, et qui, d’autre

turnes.
Ces règlements, sous forme de brochure, furent traduits en

deux langues étrangères : en anglais et en espagnol, et envoyés,
par les soins de la Commission des Arts, à tous les journaux
et publications de l’étranger.

Puis, aux noms français, on adjoignit sur la liste des jurés
les artistes les plus célèbres de leur pays. Toutes les personna-
lités pressenties se sentaient honorées d’appartenir à cette pro-
chaine assemblée de l’élite mondiale. Toutes annonçaient un
concours effectif et leur intention de venir à Paris. Et celles
qui déclinèrent l’invitation, n’alléguèrent qu’un seul motif :
l’impossibilité où elles se trouvaient de nous donner une colla-
boration réelle.

L a recherche d’un Local d’Exposition

Après maintes péripéties et maintes négociations, et enfin,
après un appel pressant à M. le Président du Conseil, à
M. Bartholomé, Président de la Société Nationale des Beaux-
Arts, à M. Nénot, Président de la Société des Artistes français,
le Grand Palais ouvrait ses portes au Comité Olympique Fran-
çais.

La Société Nationale des Beaux-Arts mettait gratuitement
à sa disposition les salles situées dans la partie sud du Palais,
en bordure de l’Avenue Victor-Emmanuel III, et l’inaugura-
tion, fixée au  mai , pouvait être envisagée en toute
sérénité.

Inauguration et attribution des Récompenses

Cette inauguration eut lieu sous la présidence de M. Henry
de Jouvenel, Ministre de l’Instruction Publique et des Beaux-
Arts, entouré de M. le Baron Pierre de Coubertin, du comte
Clary, du marquis de Polignac et de nombreux membres du
Comité International Olympique.

Le marquis de Polignac, président de la Commission des
Arts et Relations Extérieures, guidait le Ministre à travers les
différentes salles de peinture, de sculpture et d’architecture.

11 semblait bien que les conditions du programme avaient
été pleinement remplies; tout, dans cette exposition, célébrait
le mouvement, la lutte, l’effort, la vie. Elle démontrait, en
tout cas, que les artistes de notre temps pouvaient trouver, dans
le sport, une source d’inspiration nouvelle aussi abondante
que celle de l’antiquité à laquelle nous devons les chefs-d’oeuvre
qui n’ont pas épuisé l’admiration humaine depuis 1.800 ans.

Cependant, 283 œuvres étaient parvenues au Comité Olym-
pique Français, Près de 33 % furent éliminées par les Jurys
pour bien déterminer le caractère sportif du concours, 158 res-
tèrent au catalogue. Trois séances, à intervalle de quinze jours,
furent consacrés au jugement des œuvres.

On en verra plus loin les résultats. Qu’on sache seulement
que le jury de peinture se réunit le  mai, ainsi que le jury
de sculpture.

Le jury d’architecture, qui avait tout d’abord décidé de ne
pas accorder de récompenses, revint sur sa décision la de-
mande de M. Pierre de Coubertin et, le  juin , décernait
une médaille d’argent, et une médaille de vermeil, ne retenant
aucune œuvre susceptible de recevoir le premier prix.

La Commission des Arts avait estimé qu’elle pouvait, en
marge des règlements, adjoindre à l’Exposition quelques œuvres
des maîtres consacrés, une esquisse du Ludus pro patria, de
Puvis de Chavannes ; La Course de Chevaux, de Lucien Simon;
Les tireurs à l’arc, de Desvallières ; l’ Héraklès, de Bourdelle,
et des photographies de Boissonnas, reproduisant des bas-reliefs
grecs trouvés en des fouilles récentes dans les ruines de Délos.
En dehors même de leur valeur artistique, les bas-reliefs
offraient un extraordinaire intérêt pour l’histoire des Sports
et des Jeux. Ils nous montraient les- Grecs pratiquant déjà des
jeux tels que le hockey, et que tout le monde croyait modernes.

La conclusion fut que tous les jurys ont déposé un vœu
tendant a ce que fut modifiée la formule des concours.

te jury de musique, réuni au Théâtre des Champs-Elysées,
estima qu’aucune œuvre ne lui semblait mériter de récom-
pense.

Enfin, le jury de littérature, après trois séances de lecture,
décerna ses médailles le  juin .

—     —



LES JURYS DES CONCOURS D’ART

JURY DE MUSIQUE

Président : M. WIDOR. .
Membres : MM. Louis AUBERT, Bela BARTOK, Mlle Nadia

BOULENGER, MM. Albert BOURDARIAT, BRUNEAU, Robert BRUS-
SEL, le Comte J. DE CASTELLANE, Gustave CHARPENTIER, CHAN-
TAVOINE, le Comte C~ARY, Jacques DALCROZE, Gustave DORET,
DUKAS, ENESCO, Manuel DE FALLA, Gabriel FAURÉ, Jean GIRAU-
DOUX, GRASSI, Burlingame HILL,, HONNEGER, Georges HUE,
Vincent d’IDY, JONGEN, KOECKLIN, Pierre LALO, MALIPIERO,
MANGEOT, Wilhem MENGELBERG, PIZETTI, le Marquis DE POLI-
GNAC,  PRUNIÉRES, RABAUD, RAVEL,, ROUSSEL, J. DE SAINT-
PASTOU, Georges SALLES, Florent SCHMIDT, Cyril SCOTT, STEPAN,
STRAVINSKY, SZYMANOVSKI, Viana da MOTTA, ZANDONAï.

JURY DE SCULPTURE

Président : M. André MICHEL.
Membres : MM. BARTHOLOMÉ, Joseph BERNARD, BISTOLFI,

Jean BOUCHER, BOUCHARD, Albert BOURDARIAT, BOURDELLE,
CANONICA, le Comte J. DE CASTELLANE, José CLARA, le Comte
CLARY, Sir FRAMPTON, MM. GEMITO, Jean GIRAUDOUX, Adrien
HÉBRARD, Bohumil KAFKA, LANDOWSKI, Mac MONNIES, MAIL-
LOL, MILLÈS, NOCQ, Andrew O'CONNOR, le Marquis de POLI-
GNAC, J. DE SAINT-PASTOU, Georges SALLES.

JURY DE PEINTURE

Président : M. Olivier SAINSÈRE.
Membres : MM. Arsène ALEXANDRE, Léonce BÉNÉDITE,

Albert BESNARD, Albert BOURDARIAT, Mlle BOZNANSKA, MM.

Frank BRANGWIN, le Comte J. DE CASTEILANE, le Comte CLARY,
Maurice DENIS, Georges DESVALLIÈRES, DUNOYER DE SEGONZAC,
FOUJITA, Walter GAY, Jean GIRAUDOUX, GUIFFREY, IACOVE-
LEFF, Ernest LAURENT, Sir John LAVERY, MM. Willy MARTENS,
MÉNARD, MORRICE, le Marquis DE POLIGNAC, J. DE SAINT-PASTOU,
Georges SALLES, SARGENT, Lucien SIMON, TITO, VUILLIARD,
ZULOAGA.

JURY DE LITTERATURE

Président : M. Jean RICHEPIN.
Membres : MM. Gabriele D'ANNUNZIO, Maurice BARRÈS,

Henry BIDOU, Johan BOJER, Marcel BOULENGER, Albert BOUR-
DARIAT, le Comte J. DE CASTELLANE, le Comte CLARY, Paul
CLAUDEL, Maurice DONNAY, Robert DE FLERS, Jean GIRAUDOUX,
Blasco IBANEZ, Edmond JALOUX, JELINEK, Mlle Selma LAGER-
LÖF, MM. MAETERLINCK, MÉRÉJKOVSKT, Sophus MICHAËLIF,
Mme la Comtesse DE NOAILLES, MM. Jean DE PIERREFEU, le
Marquis DE POLIGNAC, Marcel PREVOST, Henri de RÉGNIER,
Jacques DE SAINT-PASTOU, Georges SALLES, TCHENG-LOH, Albert
THIBAUDET, Paul VALÉRY, Mme WARTHON

JURY D’ARCHITECTURE

Président : M. Frantz JOURDAIN.
Membres : MM. Louis BONNIER, Albert BOURDARIAT, BRA-

SINI, Arthur BROWN, le Comte J. DE CASTELLANE, le Comte
CLARY, Jean GIRAUDOUX, André GRANET, HORTELOUP, LAVER-
RIÈRE, LOYSEL, PERRET, PIACENTINI, PLUMET, le Marquis DE
POLIGNAC, PONTREMOLI, SAARINEN, J. DE SAINT-PASTOU, Georges
SALLES, SAUVAGE, SIMPSON, STRYENSKI, SUE, TONY-GARNIER,
Van RYSSELBERGHE, Jan WILLS.

Tableau des Engagements et des Concurrents aux Concours d’Art, par Epreuve

—  —



ARCHITECTURE

Médaille de vermeil :

non attribuée

Médallle d�argent :

A. HAJOS,
et D. LAUBER

Hongrie

Médaille de bronze:

J. MEDECIN,

Monaco

LISTE DES CONCURRENTS
Nations . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 7
Individuels .. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 21

D a n e m a r k .  —  S .  C A R T E N S E S ,  2 6  a n s  :
grande salle de Tournoi-Tennis. — O.-V. GUND-
LACH PETERSEN, 38 ans: Vélodrome. — J.-C.
KOFOED, 60 ans: Stade. — E.-M. RASMUS-
SEN, 32 ans: Haute école populaire de gymnas-
tique d’Ollerup : a) Rez-de-chaussée et façade

; b) sous-sol et façade Sud; c) Ier étage,
façade de la cour et coupe transversale; d) situa-
tion générale; e) photographies: grande porte inté-
rieure de la salle à manger; f) photographies vue
du Stade; l’école vue du Stade avec un groupe de
gymnastes. — K. SCHRODER, 47 ans:  Palais
d’escrime : Plans, façade, coupes.

France. — M. DAMBRUN, 37 ans et H. GUER-
BOIS,  ans: I° Plan d’ensemble du Stade Jean
Petitjean à la Porte Dorée; 2° Photographies des
travaux du Stade.

Hol lande.  — A. BROESE VAN GROENOU,
44 ans et S. DECLERCQ, 46 ans: Stade de Sche-
veningue : a) plan d’ensemble; b) perspective. —
GRANPRE MOLIERE en col laboration avec

KLYNEN et VERHAGEN: (( Perspective d’un
p a r c  à Rotterdam )). — H. HAPPE, 40 ans
(( Tour de départ des aéroplanes (idée de l’avenir).
KLYNEN collaboration
MOLIERE et VERHAGEN : (( Perspective d’un
parc à Rotterdam )). — N. LANSDORP, 39 ans:
1°) Projet d’un établissement de bains et de nata-
tion; 2° Projet d’un pavillon nautique à Amster-
dam. — VAN DER KLOOT MEIJBURG, 49 ans,
Pavillon du Club (( Nautilus )) avec garage. —
VERHAGES en collaboration avec KLYNEN et

M .  A .  H A J O S ,

déjà concurrent aux Jeux Olympiques d’Athènes
où il se classa premier des 100 mètres Sage libre.

GRANPRE MOLIERE :
à Rotterdam )).

(( Perspective d’un parc

Hongrie. — A. HAJOS, 46 ans et D. LAUBER,
43 ans, en collaboration : Stade a) Profil ;
b) façade ; c) perspective de la façade; d) coupe;
e) perspective à vol d’oiseau; f) autre perspective
de la façade.

Italie — A. LAVINI, 30 ans, Stade Olympique:
(( Juventus ))

Monaco. — J.-J.-S. MEDECIN, 30 ans: un sta-
dium pour Monte-Carlo comprenant: a) pista
cycliste; b) terrain de rugby, foot-ball; c) jeux
athlétiques; d) bassin nautique. —

S u i s s e .  — L. VIRIEUX R O C C O  e t  E .
VIRIEUX ROCCO en collaboration (( Le Sport et
l’hygiéne dans l’habitation urbaine )).

R SULTATS
MÉDAILLE DE VERMEIL: Non décernée.
MÉDAILLE D'ARGENT: A. HAJOS et D. LAUBER,

Hongr. (Plan d’un Stade).
MÉDAILLE DE BRONZE: J. MEDECIN, Mona: (Sta-

de pour Monte-Carlo.

CLASSEMENT DES NATIONS

Ire HONGRIE : 5 points (2e A. HAJOS et D
LAUBER).

2e MONACO: 4 points (3e J. MEDECIN).
Le premier prix n’ayant pas été décerné, le

maximum IO points n’a pu être attribué.

LES LAURÉATS OLYMPIQUES
Ce concours ne figurait pas au programme des

Jeux antérieurs à 1912.

1912. STOCKHOLM, Eug. MONOD et LAVERRIE.
RE, Suisse, Médaille d’or. Plan d’un Stade
moderne.

1916. N’a pas eu lieu.

1920 ANVERS, S. PARSEN, Norvége, Médaile
d’Argent.

(( Projet pour une école de Gymnastique )).

1924. PARIS, A. HAJOS et D. LAUBER, Hongrie,
Médaille argent, Plan de Stade.

L e  p r o j e t  d e  M M .  A .  H A J O S  e t  D .  L A U B E R .  —  L a  p e r s p e c t i v e  d e  l a  f a ç a d e  d u  S t a d e .

—  —

LE COMPTE RENDU DES CONCOURS D'ART



UN STADIUM POUR MONTE-CARLO
Projet de M. J.J.S. MEDECIN

J.J.S. MEDECIN.

Vue de profil de la Grande Tribune.
La Loge d’Honneur,

Vue en plan

Elévation extérieure.

—  —



LITTÉRATURE

Médaille de vermeil:

G .  C H A R L E S

France

Médaille d�argent:

J. PETERSEN,
Danemark

Médaille d�argent:

M. STUART,

Grande-Bretagne

LISTE DES CONCURRENTS
Nations . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 1 0

Engagés . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 32

B r é s i l .  B r é s i l .  — L.  ALVAR DA SILVA.
Danemark. — J. PETERSEN: (( Euryale )) un

tableau des premiers Jeux Olympiques.

G .  C H A R L E S .

Etats-Unis. — 1. COUTURIER : (( The Greek
Maiden )). — MIAMI BELLE LOUIS (Mm e) .

Finlande. — SUOMELA: (( Milon )), drame en
quatre actes.

France. — S. ARDOIN : Le triomphe de I’athlé-
te. — M. BERGER, Histoire de quinze hommes. —
GEO CHARLES (( Jeux Olympiques )). — A.
CHRISTORY : (( Aux Sports )). — F. DARGET
SAVARIT (( Termopyles )). — J. GAZEAU :
(( Séraphita ))  ou la Montagne d’Hiver. — A.
GODINAT: Poême (( A la Gloire des Sports )). —
C.-A. GONNET, (( Vers le Dieu d’Olympie )). —
LAISANT (( Sonnet Olympique )). — L.-A. MON-
TAI, : (( Arcamba )), roman ; (( Sur les cimes ))
poême. — MONTHERLANT : (( Le Paradis à
l’ombre des Epées )). — H. VINCENT: (( Ode
actuelle )). —

Grande-Bretagne. — G. BAMBER: (( The Con-
test )); The Land where the Rose is grown )):
(( Didot )); (( O Vigila )). — CHALMERS (( The
Wise Men )). — P.-S.-G. DUBASH (( A Football
Match. — GRAVES (( At the Games )). — M.
STUART (( Sword Songs )). — Ch. WILLIAMS
(( Cérémonial Ode )).

Irlande. — O. GOGARTY: (( Ode pour les jeux
de Tailteam )). — B. MAC NAMARA (( The Glo-
rious Uncertainty )). — MURRAY : Birthrigt ));
(( Maurice Harte )) pièce de théâtre. — J. RYAN :
(( The New Master of the Clanwilliams )).

Luxembourg. — F. SERVAIS: (( Les Sports ))
fantaisie scientifique et sportive, en vers.

Urugay. — L.-A. FERNANDEZ : (( Salutation
a1 Olimpionico )).

R ESULTATS

MÉDAILLE DE VERMEIL, G. CHARLES, France.
(Jeux Olympiques).

MÉDALLUES D'ARGENT, J. PETERSEN, Dane.
(Euryale). M. STUART, Gr.-Br. (Sword Longs).

MÉDAILLES DE BRONZE, O. GOGARTY, Irla. (Ode
pour les Jeux de Tailteam). C.-A. GONNET, Fran.
(Vers le Dieu d’Olympie).

CLASSEMENT DES NATIONS .
Ire FRANCE: 12 points 1/2 (I

re Géo CHARLES,
IO points ; 4e ex-æquo C.-A. GONNET, 2
points 1/2).

2e ex-equo DANEMARK, 4 points 1/2 (2e ex-
equo : J. PETERSEN). GRANDE-BRETAGNE,
4 points 1/2 (2e ex-equo: M. STUART).

4e  IRLANDE, 2 points 1/2(  4e  ex-equo:  0 .
GAGARTY).

LES LAURÉATS OLYMPIQUES
Ce concours ne figurait pas au programme des

Jeux antérieurs à 1912.

1912 STOCKHOLM, G. H O H R O D  e t  M .  E S C H -
BACH, Allemagne, Médail le  d ’or ,  (Ode au
Sport).

1916 N’a pas eu lieu.

1920 ANVERS, RANIERO NICOLAI, Italie, Mé-
daille de Vermeil (Canzoni olimpioniche).

1924 PARIS, G. CHARLES, France, Médaille de
vermeil, (Jeux Olympiques).

MUSIQUE

LISTE DES CONCURRENTS
Nations . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 5

Individuels . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 7

Australie. — L. RUBY REYNOLDS-LEWIS :
Chasse à courre.

Belgique. — S. DANEAU (( Jeux Funéraires )) ;
six instantanés motifs: La perche, les anneaux, le
saut en longueur, le water-polo, le javelot, te
disque.

France. — GERRY: (( Hymne aux Sports )). —
H. M A S Q U I L L I E R  T H I R I E Z  ( (  L u d u s  p r o
Patria )). — J. RICHARD: Marche Sportive pour
piano.

Grande-Bretagne. — G. BAMBER: (( The Lans
Where the Rose is grown )); (( O Vigila, new let
the james begin )).

Norvége. — M. MOARITZ, (( Ski-Sporten )).

DECISION DU JURY. — Le Jury n ’ayant
décerné aucune récompense, il n’y a pas lieu
d’établir de classement.

R SULTATS
Suisse. — F. DE REYNOLD, (( Odes Olympi- 

ques )) A. SCHMITT (( Nocturno )) Improvisation
d’un Skieur. — SMART, (( L’Exubérante jeunesse

Le Jury n’a pas décerné de récom-
au grand air )). penses.

LES LAURÉATS OLYMPIQUES
Cette épreuve ne figurait pas au programma

Jeux antérieurs à 1912.

1912 STOCKHOLM, R. BARTHELEMY, Ital. Mé-
daille d’or (La Marche Triomphale Olym-
pique).

1916 N’a pas eu lieu.

1920. ANVERS, G. MONIER, Belgique. Médaille de
vermeil (Olympique).

1924 PARIS, pas de 1auréat.

PEINTURE

Médai l le  de  vermei l :

J .  J A C O B Y

Luxembourg

Médaille d�argent :

J.-B. YEATS
Irlande

Médaille de bronze:

J. VAN HELL

Hollande

LISTE DES CONCURRENTS 
Nations . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 9
Individuels . . . . . . . . . . . . .  . . . . . . . . . . . . 62

Belgique. — T. ELSEN, 22 ans. Portrait d’un
joueur de golf. — M. TYTGAT (Aîné), 53 ans:
I° L’éducation de l’enfance ; 2° Le salut aux dra-
peaux; 3” Les Sports d’hiver.

Danemark — J.-V. ANDERSEN, 32 ans: I° La
lutte; 2° La lutte (4 gravures sur bois). — C.
ASMUSSEN, 51 ans (( Sur les mains )). — F.
BONNEN, 39 ans: (( Attendant le signal )). — S.
KIELLAND-BRANDT: I°  Lutte au large,  a°  .
Yachts croisant par temps de rafale.  — M.
LORENTZEN, 32 ans:  ( (  Marathon )) .  — A.

J .  J A C O B Y .

LUNDSTEEN, 21 ans: I° affiche foot-ball; 2°
affiche gymnastique. — K. MERRILD: I°  Fem-
me gymnaste; 2° Jeu de paume ; 3” La Nageuse;
4° Le Boxeur; 5° Baseball; 6° La belle Suzanne.
— S. SWANNE; l° La danse; 2° Avant l’exer-
cice; 3e Le vainqueur; 4e Les chefs grecs font
dévêtir les Perses captifs pour que l’armée puisse;
prendre courage à voir les corps gras et inexerçéa.
de ennemis.

—  —



Le tableau (( RUGBY )) de M. J. JACOBY. Le tableau (( CORNER )) de M. J. JACOBY

Egypte.  —- ENAYAT ALLAH IBRAHIM, 27
ns, I° Paysan de la Basse-Egypte; 2° Paysan de
la Haute-Egypte, ; 3° Pastègue.

France. — G. ACHILLE-FOULD: Nageuse. —
R.-G.-P. BARON, 36 ans:  I°  Frise décorative

pour intérieur de salles de clubs; 2° Panneau dé-
coratif: (( l’Effort )). — R. BESSERVE, Esquisse
pour  (( Les lutteurs )). — S. BOUTAREL, 30 ans:
Dessins sportifs. — M. BUSSET, 44 ans: I° Le
saut en ski; 2e L’arrivée d’un hydravion; 3e Le
départ d’un hydravion. — M.-J. CARPENTIER,
40 ans: Le salut de l’athléte. — G. CIM, 3e ans:
I° La montée du calvaire ou (( Un isolé du Tour
de France )) ; 2° Joueurs de rugby (( Une touche )).
M. COTTY, 40 ans: I° Jeux oubliés: Grâces envo-
es; 2° Course de bobs. — P.-C.-M. DE PLU-
MENT DE BAILHAC: Nages et plongeons artis-
tiques Deirhé. — L.-A. DERRUAU, 36 ans: (( La
Meute )) course à pied. — A. ESTREL, 35 ans:
Rugby )). — J. GUINARD, 25 ans: Knock-out ))
(boxe). — R.-M.-A. GUIMBERT (Gid), 19 ans:
Silhouettes sportives )). — R.-A.-M. GUIL-
MARD, 27 ans: Attitudes sportives, Poids rowing.
— P. LACROIX, 32 ans; Une fine lame. — L.-A.
ANDRE, I° Avant la Natation; 2° Répétition
(Danseuse dansant) ; 3” Avant la représentation
(Danseuse se chaussant). — J.-H. LARTIGUE,
30 ans: I° Course à pied; 2° Athléte au repos ; 3”
B o x e ” 4° 110 mètres haies. — P. LORRETTE,
3 ans: I° Quatre dessins rehaussés (rythmique
femme) ; 2° Silhouettes de sport (femme). — Y.
MELEY, 26 ans : I° Le tennis; 2° Le golf —
.-E. PLANSON, 26 ans : I° Foot-bal1 ; 2° Athlé
tes; 3° Le retour des vainqueurs. — H.-J. PON-
TOY: (( Les 6 jours au Vél ’d ’Hiv.  ) ) .  — R.
ROUSSEL, 3 ans: Le d i s c o b o l e .  —  H .
SCHWAB, 46 ans: Dans la cabine, portrait de
. F. HURDMAN LUCAS, arbitre officiel de la
Fédération Française de boxe, membre du Royal
Temple Yacht-Club. — L. SEEVAGEN (( La
lasse )). — P. SECOND-WEBER, 38 ans: (( Bob
Youssef )) (Boxeur Arabe). — G.-E.-M. VILLA,
planches de l’album d’escrime (( Haut les mas-
ques )).
Grande-Bretagne. — G.-A. BAMBER, 37 ans:
(( Fide et Fiducia )); 2° (( Finis coronat opus ));
3° (( Bearing thy Banner... Seek thy Star )). —

C. SIMPSON, 39 ans: (( La chasse à la loutre,
victime )); 2° Cygnes sauvages; 3° Canards

sauvages au clair de lune;  4°  La chasse aux
canards, l’affut en bateau.

 —   —

Hollande — BAS-VETH, 63 ans: I° Le départ
à l’aube; 2° L’arrivée du vainqueur au coucher
du soleil. — J. CROIN, 30 ans: Portrait d’un
cavalier en costume de chasse rouge. — F. EN-
GEL, 52 ans: (( Navigation . — E. GERDES,
37 ans Portrait de M. Westerouen Van Meeteren
Master Of the Hounds de la N. J. V. — I. ISRA-
ELS, 59 ans: I° Match de boxe; 2° Boxeurs assis;
3° Champion négre; 4” Boxeur négre assis. — M.
MONNICKENDAM, 50 ans: (( L’amazone )). —
M. NAUTA, 28 ans : (( Le vainqueur )). — E.-R.-D.
SCHAAP: Race de Tjotter (bateaux-yachts). —
W. SLUITER: I°  L ’hiver à Davos;  2°  Match
Becktt-Tommy-Burns ; 3” Foot-ball ; 4” Lawn-
Tennis. — W. VAN HASSELT, 42 ans: La Passe

M .  J .  B .  Y E A T S .

(Foot-ball association). — J. VAN HELL, 35 ans:
(( Patineurs )). — C. VAS STEENWYK, 27 ans:
(( Le boxeur )) (T. Vigé). — P. VAN VER HEM,
39 ans: Corrida de Toros. — B.-A.-J.-G . VAS
VLYMEN: finale cycliste sur route. — C. UREE-
DESBCRGH : (( Régates )). — H.-J. WOLTER,
51 ans: I° Le Skieur Gunter; 2° Patineurs sur un
canal hollandais.

Irlande. — J. KEATING, 35 ans: (( The Fow-
ler )). — J. LAVERY Steven Donoghue. — J.-B.
YEATS, 53 ans: I° Natation; 2° Avant le départ.

Luxembourg. — J. JACOBY, 33 ans: I° Corner
(Foot-ball); 2° Départ; 3” Rugby. — A. SIMON,
23 ans: Sur les champs de sport (trois œuvres).

Suisse. — O. FRUH, 33 ans: (( Jockeys )). —
A.-J. WELTI, 30 ans: Le jeu du Hurnuss (Sport
des bergers bernois). l

MÉDAILLE

de sport).

RÉSULTATS

DE VERMEIL : J. JACOBY, Lux., (Etude

MÉDAILLE D'ARGENT: J.-B. YEATS, Irl., (Nata-
tion).

MÉDAILLE DE BRONZE: J. VAN HELL, Holl.,
(Patineurs).

CLASSEMENT DES NATIONS

Ire LUXEMBOURG: 10 points (Ier J. JACOBY).

2e IRLANDE: 5 points (2e J.-B. YEATS).

3e HOLLANDE: 4 points (3e J. VAN HELL).

LES LAURÉATS OLYMPIQUES
Ce concours ne figurait pas au programme des

Jeux antérieurs à 1912.

1912 STOCKHOLM, G. PELLIGRINI, Ital., Médaille
d’or. (Trois frises représentant les sports
d’hiver).

1916 S’a pas eu lieu.

1920 AN VERS, M m e  BROSS
France (L’Elan).

IN de POLANSKA,

1924 PARIS, J. JACOBY, Lux., (Etude de sport).



Le tableau (( NATATION )) de M. J. B. YEATS.

SCULPTURE

Le tableau (( PATINEURS )) de M. J. VAN HELL.

Médaille de Vermeil

C .  D I M I T R I A D I S

Gréce

Médaille d�argent
F. HELDENSTEIN

Luxembourg

Médailles de bronze

J.-K. GAUGUIN,
Danemark

L.-C. MASCAUX
France

LISTE DES CONCURRENTS
Nations . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 14

Individuels . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 67

Afrique du Sud. — S.-J.-P. ELOFF, 37 ans :
I° Lanceur de javelot; 2° Boxeur.

Belgique. — V.-J.G. DEMANET, 29 ans : Invo-
cation d’athléte.

Danemark. — J.-R. GAUGUIN, 43 ans : Le
Boxeur. — J. KRAGH, 54 ans: I° Gymnastique
primitive ; 2’ La lutte sportive (plaquette en étain);
3° Récompense des Coureurs (plaquette en étain).

—  —



Espagne. — J. CLARA : Tête de jeune athlète.

France,  — L. ALLIOT, 47 ans: I° Lanceuse
de boule; 2° Les deux Boxeurs; 3° L’Arrivée. —
R.-J.-L. ANDREI, 18 ans: Le Vainqueur Olym-
pique. — R.-R. BENARD, 43 ans: I° Cadre mé-
daille (( Sports d’Hiver )), Comité Olympique 1924,
Chamonix (Mont Blanc) ; 2’ Médaille Olympique;
3° Médaille commémorative des Jeux Olympiques,
Paris 1924. — H. BOUCHARD, 49 ans : Cadre
contenant cinq médailles représentant les Sports
Equestres, le Tennis et le Ski. — M. BOURAINE,
18 ans: I° Le Plongeur; 2° Joueur de Football;
3° Coureur  à l’arriée ; 4° Sprinter au départ ;
5°  Joueur de Golf ;  6°  Joueur de Rugby;  7 ’
Joueuse de Tennis ; 8° Lanceur de poids 1; 9°
Lanceur de poids II; 10° Groupe de Boxeurs;
II° Statue Lanceur de Javelot; 12° Boxeur atta-
quant; 13° Boxeur se defendant. — E. BOUR-
GOIN, 44 ans: Coupe de Sport, en bronze, ciselée
et dorée. — M.-J. CARPENTIER, 38 ans: I° Tir
à l’Arc ; 2° Athlète au repos ; 3° Boxeur. — F.-N.
CHARPENTIER, 66 ans: Les Lutteurs; F. CO-
GNE, 48 ans : I° Athléte victorieux ; 2o La Boxe;
3° Le Saut; 4” Le départ; 5° L’Arrivée; 6” Le
poids; 7” Le plaquage ; 8° Le Rugby; 9° Le
Disque; 10° Le Tennis; II

o Portrait de Franz-
Reichel; 12° Médailles plâtre des Jeux Olympiques.
— A.-L. CROS, 48 ans: I cadre: a) IO plaquettes

— Sports d’Hiver; b) I plaquette Rugby ; c) I mé-
daillon Tennis; d) 2 plaquettes Tir et Régates à
voile. — A. DAVID: Le Salut de l’athléte. —
L. DELAPCHIER, 46 ans: I° Coureur au départ;
2° Boxeur (attaque); 3” Boxeur (défense); 4° Lan-
ceur de poids. — J. DESCOMPS, 55 ans: Coupe
Olympique. — E. DROUOT, 55 ans:  Football
Rugby. — H. DROPSY, 39 ans: Un cadre conte-
nant divers sujets sportifs, plaquettes et médailles:
a) Victoire (plaquette bronze); b) Victoire (mé-
daille bronze; c) Danseuse (medaille); d) Danseuse
(médaille) ; e) Danseuse (médaille); f) Héraclés
(plaquette): g) Héraclés (plaquette face et revers);
h) Héraclès (plaquette) ; i) Education d’Héraclés
(fonte et bronze); j) Education d’Héraclés (fonte
et étain); k) Vainqueur (fonte-bronze) ; 1) Vain-
queur (fonte-étain); m) Breloques (Victoire, Héra-

Le ((Discobole finlandais ))
p a r  C .  D I M I T R I A D I S .

clès, etc...) ; n) Médailles sportives (bronze). —
GENGRAND, 72 ans: Coureur. — E. FRAISSE,
44 ans: I° Fontaine Olympique; 2° Cadre: Mé-
dailles et plaquettes. — B. GIRARDET, 54 ans:
Vers le but (coureur); Vers le but (virage). — H.-
L. GREBER, 70 ans : I

o L’Arrachée ; 2° Le Vain-
queur. — M. GIRAUD RIVIERE, 53 ans: I° Les
Coureurs; 2° Football Association; 3° Joueur de
Chistera; 4° Coureur; 5° Joueur de Rugby; 6°
Joueur d’Assaciation; 7° Lanceur de Javelot. —
G. HALBOUT, 29 ans: I° Salut de l’athléte; 2°
Danseuse: 3 Effort; 4° Lanceur de Javelot. —
HERVIER, en collaboration avec PLASAIT. —

R.-J. JOSSET, 32 ans: Au Vainqueur des Jeux
Olympiques. — R. LAMOURDEDIEU, 47 ans:
I
o Ensemble décoratif : a) Discobole; b) Athléte

au repos; c) Lanceur de Javelot; 2° Le Discobole
(grandeur d’exécution); 3° Lanceur de Javelot. —
P. LANDOWSKI : I

o Le Pugiliste; 2° L’Aviation ;
3° Boxeur tombe. — L. MARINIER, 37 ans:
Statue (( Football Association )). — L.-C. MAS-
CAUX, 42 ans: 7 médailles sportives. — A. MAS-
POLI, 49 ans: I

o Le Jet du Boulet (statuette) ;
2° Masque de Philippidés. — E.-R. MERIGNAC:
I° Le Salut de I’Epée (bas-relief en marbre, sur

C .  D I M I T R I A D I S .

marbre vert antique) ; 2° La Leçon d’armes: Mise
en garde (bas-relief en bronze sur cadre chêne) ;
3° Le Salut des armes (bas-relief bronze sur cadre
chêne) ; 4° Un cadre de plaquettes et de médailles
en bronze: a) Les belles attitudes de l’escrime
française ; b) Assaut d’épée ; c) Assaut de sabre ;
d)  Une Escrimeuse.  — F. MICHOT, 33 ans:
Joueur de Rugby (( Trois-Quart )). — H.-R. MON-
CASSIN, 51 ans: I°  La Joie des Sports ; 2°
Athléte saluant. — PLASAIT  e t  HERVIER :
I° Coupe métal argenté (( Tennis )) (trois raquettes
supportant la coupe) ; 2° Coupe métal argenté
(( Sports )) (trois griffes dauphins); 3° Coupe
métal argenté (( Sports )) (quatre griffes dauphins);
4” Coupe métal argenté (( Sports )), (trois avirons
supportant la coupe).  — C. RAVOT, 51 ans:
I° Lancement du Disque (femme); 2° Poids et
Haltéres (homme). — P. RICHARD-WILLM, 29
ans : Une vitrine comprenant: a) Rugby; b) Pati-
nage. — P.-M.-L.-P. RICHER : I

o Plateau, sta-
tuettes bronze : Groupe Football, Lancement du
Disque, Lancement du Poids, Boxe, Barre à deux
mains; 2° Plateau, Statuettes bronze : La Course,
La Lutte, Haltéres, Athléte au repos, Bras tendu;
3° Cadre, modéles de medailles : a) Gallia; b)
Athléte Vainqueur. — R. RIVOIRE : Lancement
du Javelot. — R. ROGER-BLOCHE, 59 ans :
I° Nid de Grenadiers; 2° Boxeur. — M. ROSEN-
FELD: Tireur à l’Arc. — L. TAUZIN, 42 ans:
Le Lanceur de Poids. —- J. VERSCHNEIDER,
52 ans: (( Le Saut )).

Grande-Bretagne. — K. MALTWOOD: (( L’idée
Sportive )).

Gréce. — C. DIMITRIADIS, 43 ans: Discobole
Finlandais.

Irlande. — O. SHEPPARD, 59 ans: Médailles.
I t a l i e ..— A. CATALDI: (( La Course )). — V.

GEMITO: I° La Source; 2° La Jeunesse de Nep-
tune; 3° Tête d’enfant; 4° Vendeur d’eau; 5°
Médaillon Alexandre-le-Grand ; 6° Médaillon Alexan-
dre-le-Grand ; 7° Médaillon Alexandre-le-Grand. —
A. PAOLI POGLIANI: Médaille en bronze: (( La
Course )).

Luxembourg.  — F. HELDENSTEIN, 32 ans:
(( Vers l’olympiade )).

Norvége. — S. MADSEN, 43 ans: I° Le Cou-
reur ; 2 °  M o n u m e n t  a u  S p o r t .  —  A .  S V O R ,
60 ans: (( Lanceur de Disque )), statue en bronze.

Suisse. — M.-A. DE BLONAY, 27 ans: (( Lan-
ceur de Poids )). — G. EICHHORN, 37 ans:
I° Statuettes: (( Halte-là )) (gardien de but);
(( Allons-y )) (joueur de Rugby); (( Arrivée )) (cou-
reur de vitesse); (( Service )), (joueur de Tennis);
(( Touche malheureuse )) (course de haies); (( Der-
nier effort )) (Lanceur de Javelot); (( Bon voyage ))
(Skieur) ; (( En garde )) (Boxeur); (( Planche libre ))
(gymnaste) ; 2° Coupe calice pour: Football Asso-
ciation, Football  Rugby,  Tennis.  — H. FREI,

56 ans: Cadre contenant:  a) Joueur de Football;
b) Vainqueur ; c) Patineuse. — F. SCHMIED,
3’ ans : (( Lutteur au repos )). — J. SCHNYZER,
48 ans : (( Coureur )). — C. YEZ, 51 ans: I°
Groupe de Rugby ; 2° Coureur à l’arrivée ; 3°
Groupe Football. — O. WALDMANN: L’Equilibre
ou la Naissance de I’Aviation.

T c h é c o - S l o v a q u i e . — J . -U .  DUSEK,  33  ans :
1° Vainqueur au but; 2° Archer. — J. OBROVS-
KY, 42 ans: Lanceur de Javelot.

Yougo-Slavie. — F. COTA, 26 ans: I° Jet de
la pierre; 2° Le Coureur. — F. KROLY, 39 ans:
I° La Natation; 2° Rameurs. — J. SKARPA, 43
ans : (( Lutteur )). — J. ZAJEC, 55 ans: (( Héros
mourant )).

RÉSULTATS

MÉDAILLE DE VERMEIL: C. DIMITRIADIS, Gréce
(Discobole Finlandais).

MÉDAILLE D’ARGENT : F. HELDENSTEIN, Lux.
(Vers l’olympiade).

MÉDAILLES DE BRONZE : J.-R. GAUGUIN, Dane.
(Le Boxeur). — L.-C. MASCAUX, Fran. (Cadre
de Medailles).

CLASSEMENT DES NATIONS
I
re GRECE: 10 points (Ire C. DIMITRIADIS).

2e LUXEMBOURG: 5 points (2e F. HELDENS-
TEIN).

3e ex-œquo DANEMARK : 3 points 1/2 (3e ex-
œquo, J.-F. GAUGUIN).

FRANCE : 3 points 1/2 (3e ex-œquo, L.-C MAS-
CAUX).

Le ((

par

Discobole finlandais ))
C .  D I M I T R I A D I S .

LES LAURÉATS OLYMPIQUES
Cette épreuve ne figurait pas au programme des.

Jeux antérieurs à 1912.
1912 STOCKHOLM, W. WINANS, E.-U., Médailla

d’Or (Un Trotteur Américain).
1916 N’a pas eu lieu
1920 ANVEUS, A. COLLIN, Belgique. Médaille de 

Vermeil, (La Force).

1924 PARIS. C. DIMITRIADIS. Grèce, Médaille
Vermeil (Discobole Finlandais).

—  —



L E  C O N C O U R S  D E  S C U L P T U R E

     — —

Le (( Discobole Finlandais )) par C. DIMITRIADIS



LE CONCOURS DE SCULPTURE

M. F. HELDENSTEIN M.  L .  C .  MASCAUX
Médaille d'argent. Médail le  de bronze

« Vers L'Olympiade » de M. F. HELDENSTEIN Les  Méda i l l e s  Spor t i ves  de  M.  L .  C .  MASCAUX

—      —



La Cérémonie de clôture des Jeux

Les drapeaux des nations lauréates devant la tribune officielle

La cérémonie de clôture des Jeux Olympiques, comme celle
de l’inauguration, est rigoureusement réglée par le Protocole.

Ainsi qu’il est spécifié, cette cérémonie, pour les Jeux de
1924, se déroula à, l’issue des derniers concours, en l’espèce,

les Jeux équestres.
Aussitôt qu’ils furent terminés et avant que vinssent se

présenter les lauréats, les cavaliers qui venaient de participer
au dernier concours d’obstacles, étaient massés à l’extérieur

du Stade. Franchissant alors la Porte de Marathon, ils débou-
chaient sur la pelouse, opérant au petit galop, précédés des
trompettes à cheval de la Garde Républicaine, un défilé extrê-
mement pittoresque par l’infinie variété des uniformes que
rehaussait un soleil resplendissant.

Puis, arrivés face à la tribune officielle, ces cavaliers opé-
raient en deux groupes une conversion à droite et une conver-
sion à gauche pour s’immobiliser sur la pelouse. A cet instant,
les drapeaux des nations triomphantes dans les concours d’Art,

qui n’avaient pu être encore proclamés, puis ceux des nations
vainqueurs dans les derniers concours équestres, étaient hissés
aux mâts olympiques, salués par les hymnes nationaux et les
acclamations.

Ce dernier cérémonial accompli, cavaliers et chevaux re-
prenaient, au petit galop, la direction de la Porte de Marathon.

Les Jeux étaient terminés.
La place était maintenant aux lauréats pour la lecture du

palmarès.
Ceux-ci, rassemblés en trois groupes : celui des vainqueurs,

celui des seconds et celui des troisièmes, précédés de leurs
drapeaux, débouchaient à leur tour de la Porte de Marathon
pour venir se développer sur la pelouse, en un arc de cercle
face à la tribune présidentielle.

Là, M. Pierre de Coubertin, Président du Comité Interna-
tional Olympique ; le Comte Clary, Président du Comité Olym-
pique Français, Commissaire général des Jeux; le Baron G. de

La remise des récompenses à la délégation des Etats-Unis. La remise des récompenses à la délégation française.
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La remise des récompenses à la délégation finlandaise.

Blonay, Vice-Président de la Commission Exécutive du Comité
international Olympique, avaient pris place sur une estrade
aménagée sur la piste pour la distribution des médailles.

Tour à tour défilèrent athlétes ou représentants des nations
citées, pour retirer la médaille destinée à symboliser, à notre
époque éprise de matérialité, l’humble couronne d’olivier qui
ceignait le front des vainqueurs aux Jeux de 1’Antiquité.

En même temps que s’accomplissaient les gestes, les hauts-
parleurs annonçaient, de leur voix puissante, les noms des
lauréats et de la nation triomphante. C’est ainsi que, lorsque
M. Thompson, le Président du Comité Olympique Américain,
le premier, se présenta pour recevoir des mains du Président
du Comité International Olympique les médailles qu’avaient
emportées ses nationaux, les hauts-parleurs répétèrent, pour
es milliers de spectateurs : (( Etats-Unis, 45 vainqueurs Olympi-
ques, 27 seconds, 27 troisièmes )). Et, à cet énoncé, les mains
applaudirent avec frénésie pendant que des clameurs sans fin
saluaient le triomphe des prestigieux athlètes américains.

Puis, ce fut la France avec Ï4 vainqueurs, 14 seconds et
3 troisièmes, pour qui M. J. Rimet, Vice-Président du Comité
Olympique Français, vint recevoir les médailles ; la Finlande,
avec 14 vainqueurs olympiques, 13 seconds et 10 troisièmes,

La remise des récompenses à la délégation britannique.

au total 37 lauréats sur les III participants qu’elle avait pré-
sentés, affirmant ainsi la valeur physique d’une race exem-
plaire. Venaient encore la Grande-Bretagne, avec 34 lauréats ;
la Suède, avec 29 ; la Suisse, avec 24 ; l’Italie, avec 17 ; la
Belgique, avec 13, etc... Ainsi furent appelées 22 nations, et
autant de fois les applaudissements crépitèrent, chaleureux,
tout autour de l’immense arène olympique. Le Président du
Comité International Olympique regagna alors la tribune prési-
dentielle, puis se déroula la cérémonie de clôture.

Pendant que flotte et domine encore, pour quelques minu-
tes, l’immense drapeau olympique, trois autres drapeaux sont
hissés le grec, le français, le hollandais, salués par leurs
hymnes nationaux, et ainsi est retracé symboliquement l’his-
toire des Jeux modernes et leur enchaînement : la Grèce, qui
fut le berceau de leur restauration ; la France, qui vient de
célébrer l’olympiade, et la Hollande, qui continuera la tradi-
tion en célébrant la prochaine.

M. Pierre de Coubertin, debout dans la tribune du Comité
International Olympique, entouré du représentant du Gouver-
nement français, du Président du Conseil Municipal de Paris,
du Préfet de la Seine, des Bourgmestres d’Anvers et d’Ams-
terdam, du Syndic de Lausanne, des membres du Comité

M. Pierre de COUBERTIN, President du Comité International Olympique,
prononce le discours de clôture des Jeux.
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International Olympique et des Présidents des Comités Olym- Monsieur le Député,
piques nationaux et des Fédérations internationales, prononça
alors la clôture du haut de la Tribune d’honneur, en ces termes: J’éprouve une très profonde émotion en accomplissant le geste

symbolique que vous me demandez et en prenant possession du

Au nom du Comité International Olympique, après avoir
offert à M. le Président de la République et au peuple français,
aux autorités de la Ville de Paris et aux organisateurs des Jeux, le
tribut de notre profonde gratitude, nous proclamons la clôture des
concours de la VIII

e Olympiade et, selon la tradition, nous convions
la jeunesse de tous les pays à s’assembler dans quatre ans à Ams-
terdam pour y célébrer, avec nous, les Jeux de la IX

e Olympiade.
Puissent-ils se dérouler dans l’allégresse et la concorde et puisse
de la sorte le flambeau olympique poursuivre sa course à travers
les âges pour le bien d’une humanité toujours plus ardente, plus
courageuse et plus pure. Qu’il en soit ainsi !

Les trompettes de la Garde Républicaine sonnent. Le dra-
peau olympique est amené, salué par cinq coups de canon.

drapeau que vos compatriotes ont fait tisser en l’honneur de la
VIIIe Olympiade.

Nulle nation n’était mieux qualifiée que la vôtre pour apporter
à la France cet étendard. La Belgique et la France si profondé-
ment attachés à la Paix, se sont cependant étroitement unies dans
la guerre des Nations pour la défense du Droit et de la Civilisation.

Ce drapeau personnifie les hautes qualités qui se sont affirmées
avec tant d’éclat pendant les grandes épreuves sportives de ces
deux derniers mois. Il sera le souvenir inépuisable de ces solen-
nelles assises de l’athlétisme et des sports qui ont fixé les regards
du monde entier.

Au nom de la Capitale, en présence de M. le Commissaire
Général à l’Education Physique, qui représente ici le Gouver-
nement de la République, j’en prends possession. Soyez convaincu
que nous ferons bonne garde autour de lui.

M. Maurice QUENTIN, Président du Conseil Municipal de Paris,
reçeit, de M. le Bourgmestre d’Anvers, la garde du drapeau olympique.

Puis sont descendus, à leur tour, les trois drapeaux grec, fran-
çais et hollandais et les chanteurs entonnent le (( Chœur de la
Muette )), d’ Auber et 1’ (( Hymne à la France )), d’Ambroise

 Thomas. En même temps, le Président du Comité Internatio-
nal Olympique remettait au Président du Conseil Municipal
de Paris, le drapeau Olympique en satin brodé, donné en 1920
par le Comité Olympique belge, et qu’il venait de recevoir
de M. le Bourgmestre d’Anvers, drapeau qui doit être con-
servé à l’Hôtel de Ville de Paris jusqu’en 1928, date de la
célébration de la IXe Olympiade.

C’est en ces termes que M. Maurice Quentin, Président du
Conseil municipal de Paris, reçut la garde du drapeau Olym-
pique :

Dans le silence et le recueillement des quatre années qui vont
suivre, il continuera d’abriter les nobles traditions des Jeux Olym-
piques et, lorsque dans quatre ans, -le Président du Conseil Muni-
cipal le remettra à son tour à M. le Bourgmestre de la ville d’Ams-
terdam où auront lieu les futures épreuves, je pourrai attester
qu’avec lui, je transmets intacte la tradition.

La transmission du drapeau Olympique accomplie, les
groupes des lanréats se reformaient sur la pelouse, puis, pré-
cédés de leurs drapeaux, quittaient définitivement le Stade
par la Porte de Marathon. Les Jeux de la VIII” Olympiade,
avec leur gloire et leur impérissable souvenir, étaient entrés 
dans le passé, dans l’Histoire.
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CLASSEMENT GÉNÉRAL DES NATIONS
AUX JEUX OLYMPIQUES DE PARIS 1924

1. ÉTATS-UNIS

3. FINLANDE2. FRANCE
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Les démonstrations hors~programme
La Pelote Basque. —  Le Canoë Canadien. — La Boxe Française. — Les Jeux de l’Enfance.

L’article VI des règles générales des Jeux Olympiques, Conformément aux règles générales et au désir manifesté
arrêtées au Congrès de Lausanne de 1921, stipulait ceci : par le C. I. O., le Comité Exécutif décida donc d’organiser :

(( Le Comité organisateur des Jeux pourra organiser des
démonstrations de deux sports ne figurant pas au programme :

I° Une démonstration de Pelote Basque, sport national
français ;

(( I° Un sport national ; 
(( 2 Un sport étranger au pays organisateur. ))

2° Une démonstration de Canoë Canadien, sport national
d’un pays étranger ;

D’autre part, une proposition de M. Brown tendant à ce
qu’à l’occasion de la VIII” Olympiade il puisse être organisé,

3° Une démonstration des Jeux de l’Enfance.

à Paris, des démonstrations des derniers Jeux populaires, était Un peu plus tard, une démonstration de Boxe Française et
transmise par le Comité International Olympique, avec avis de Cannes, ports éminemment français, fut ajoutée à la dé-
favorable, au Comité Olympique Français. monstration de Pelote Basque à titre de sport national.

La Pelote Basque

Le Jeu de la Pelote Basque
La Piste. — La piste, que les Espagnols dénomment (( can-

cha )) a, naturellement, la même largeur que le mur. Sa lon-
gueur atteint go mètres.

Depuis l’introduction du grand chistera et la tolérance de
l’(( atchiki )), qui permet au joueur de faire, en plein élan,
quelques pas avant de relancer la pelote, il faut de très longues
places.

Un exemple : On a vu le joueur Chiquito de Cambo buter
à 70 mètres et même au-delà. En cours de partie, un joueur
doué d’un bras très puissant renvoie la pelote à 80 ou 90 mètres.

La meilleure orientation d’une place est nord-sud, ce qui

Lancer, arrêter, renvoyer une balle est un jeu primitif,
aussi facile à imaginer qu’à réaliser. Il n’est donc nullement
étonnant que tous les peuples, depuis les plus éloignés de
toute civilisation jusqu’aux plus raffinés, se soient livrés, dès
leur enfance, à ce sport dont on peut, par ailleurs, suivre les
variations à travers les âges. Ainsi, s’il nous paraît difficile
d’en attribuer la paternité à tel ou tel, on peut, du moins,
revendiquer pour le peuple basque l’honneur et le mérite d’avoir
conservé puis perfectionné un jeu qui ne lui appartenait pas
en propre, mais qu’il sut rendre véritable-
ment national par une pratique constante
et généralisée.

Actuellement, on désigne sous le nom de
Pelote Basque l’ensemble des jeux de balle
pratiqués dans les sept provinces basques :
trois françaises (Soule, Labourd, Basse-
Navare) ; quatre espagnoles (Guizpuscoa,
Biscaye, Alava et Navarre).

Ces jeux, très variés, peuvent se rame-
ner à deux fondamentaux : le rebot, le
plus ancien, et le blaid, qui constitue une
innovation relativement récente.

Le blaid se joue (( en place libre )) ou au
(( trinquet )).

Où et comment ou joue au blaid ? —
Nous nous bornerons à décrire le blaid

(( en place libre )), qui fut seul pratiqué au
tournoi olympique, et dont le jeu à chiste-
ra a conquis par sa puissance, son élégance
et ses règles faciles un public sélect et cos-
mopolite.

Pratiqué à mains nues et à chistera, il
constitue, en outre, le sport de prédilection
de beaucoup d’amateurs, encore qu’il y ait
dans les provinces basques françaises de
sérieuses tentatives pour rénover le
(( rebot )) t l’andien jeu (( limpio)).

Le terain de jeu où l’on pratique le blaid

évite, l’après-midi, de jouer
dans les yeux.

avec le soleil

Le mur de fond ou mur de rebot. — De-
puis quelques années, on a tendance à limi-
ter le fond de la place par un mur de rebot
moins élevé que le mur de face.

Le Fronton de Paris possèdera, plus
tard, un mur de rebot qui servira égale-
ment à jouer au blaid à mains nues.

Lorsque au blaid à chistera la pelote tou-
chera ce mur, soit directement, soit après
un rebond, on doit exiger du joueur qu’il
la renvoie sans (( atchiki )), c’est-à-dire
sans la garder dans son chistera. Cette ma-
nière de (( reboter )) la pelote doit devenir
la règle, encore que quelques pelotaris ne
s’y conforment pas.

Règle du jeu de blaid. — Le blaid se
joue soit à mains nues, soit à l’aide d’un
instrument qui, selon son mode de fabri-
cation et sa forme, prend le nom de chis-
tera (toujours en osier), gant de cuir, pala
ou raquette.

M. J.  YBARNEGARAY,
Président de la Fédération Française

de Pelote Basque.

Les règles du blaid sont d’une simplicité
enfantine.

Les joueurs sont généralement au nom-
bre de six : trois dans chaque camp ; deux
se tiennent à l’avant, l’un à droite, l’autre

dit (( en place libre )) est un vaste rectangle parfois cimenté, le
plus souvent en terre battue, limité par un mur de face ou fron-
ton proprement dit et exceptionnellement par un mur de fond
appelé mur de (( rebot )).

L’ensemble se nomme (( la place )) ou le (( fronton.
La (( place libre )) est donc l’ordinaire front à un mur que

l’on trouve dans les moindres villages du pays basque, dans
quelques villes du Midi et à Paris.

Les dimensions de la piste et du mur sont assez variables.
Le Fronton de Paris, qui fut utilisé pour les démonstrations

olympiques et dont nous donnons plus loin les caractéristiques,
doit être considéré comme un (( fronton-type )).

à gauche ; le troisième est à l’arrière. Cn joue aussi en (( tête à
tête )), deux contre deux ou deux contre trois.

Après avoir tiré au sort le but, un avant du camp favorisé
lance la pelote contre le mur ; un adversaire la reprend soit —
à la volée, soit à la demi-volée, soit après le premier bond, et
la partie se continue ainsi, vive, mouvementée, ardente, pas-
sionnante, jusqu’à ce que l’un des pelotaris commette une
faute.

Il: y a faute (falta) lorsque la pelote n’est pas reprise soit
au vol, soit après le premier bond ; lorsqu’elle touche le sol
avant de frapper le mur de face ; lorsqu’elle frappe ce mur
au-dessous de la ligne tracée horizontalement à I mére du sol ;
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lorsqu’elle sort des limites de la piste, enfin lorsque, au mo-
ment de l’engagement de la partie ou bien après un point
gagné, elle ne dépasse pas la raie du but.

Sauf convention contraire, on trace la raie du but à IO
ou 15 mètres dans le blaid à mains nues et à 25 mètres dans
le blaid à chistera.

Chaque faute compte un point pour le camp adverse et celui-
ci prend le but. On ne peut donc jouer à qui perd gagne, ce qui
équivaudrait à ne pas jouer du tout.

Un jury de trois membres juge sans appel les coups dou-
teux, mais seulement à la demande des joueurs.

Les juges ont à se prononcer lorsqu’un joueur a été gêné
par son adversaire, lorsque la pelote est gardée dans le gant
au-delà de la limite tolérée (atchiki) ou encore lorsqu’elle
rebondit dans le chistera.

Une partie se joue en 45, 50, 60, 70 ou 80 points, selon les
conventions. Lorsque les deux camps se trouvent à égalité

Ils furent alimentés, en partie, par des subventions du
Commissariat Général à l’Education Physique et du Comité
Olympique Français, qui participa financièrement à l’opéra-
tion pour une somme de 36.000 francs.

Trois mois après le commencement des travaux, la premiére
tranche prévue pour l’année 1924 était terminée, c’est-à-dire
le mur de face, le terrain de jeu et les gradins de ciment armé
sur la gauche du terrain.

Les dimensions du mur de face sont de II mètres de hau:
teur au milieu et de 9 métres sur les côtés. Sa largeur est de
17 mètres. Il est construit en moellons et un enduit spécial
lui donne un ton grès qui rend plus visible la pelote.

Une bande peinte en noir coupe horizontalement le mur à
I mètre au-dessus du sol. Les balles qui frappent le mur au-
dessous de cette bande sont fausses.

Deux lignes tracées verticalement n’ont d’autre utilité que
de servir de point de repère pour les joueurs du fond de la

Le Fronton de Paris

Le Fronton Olympique de Paris.

dans la dernière dizaine, ils ont la faculté de prolonger. Mais
il suffit qu’un joueur s’y oppose pour qu’il n’y ait pas de
prolongation.

Telles sont les règles essentielles de l’une des variétés de
ce sport si beau et si complet qui jouit, au pays basque, d’uns
popularité toujours plus grande, et qui a conquis Paris.

Le poids d’une pelote destinée à la main nue est de 85 à
90 grammes. Le poids d’une pelote destinée au jeu à chistera
est de 118 à 125 grammes, dont 55 grammes de gomme.

Le Fronton de Paris où se déroulèrent, du 21 au 24 juillet
1924, les démonstrations de Pelote Basque a été édifié, à
Boulogne, sur un terrain de l’ancienne zone militaire qui en-
cerclait autrefois Paris.

Ce terrain a été concédé, le 13 juiilet 1923, pour soixante
ans par la Ville de Paris à la Fédération Française de Pelote
Basque pour l’édification d’un fronton et d’un (( Foyer bas-
que )).

Les travaux d’édification du Fronton commencèrent le
18 avril 1924.

(( place )). Il en va autrement pour le jeu de (( rebot )).
Le terrain de jeu mesure 90 mètres de long et 23 de large.

Il a été conçu pour que puissent se jouer les diverses variétés
de blaid en place libre et à la (( longue )).

Il fut l’objet de soins particuliers.
Constitué à la surface par une matière spéciale, à la fois

souple et résistante, il est parfaitement irrigué dans son sous-
sol grâce à des rigoles de draînage réparties en tous sens avec
pente de O,OI par mètre, conduisant à un collecteur aboutis- 
sant à des puisards.

Quant aux gradins, construits en ciment armé, seuls ceux
édifiés sur la partie gauche purent être livrés au public, ceux
du côté droit faisant partie de la seconde tranche des travaux 
envisagés par la Fédération. Néanmoins, le Comité Olympique
Français prit des dispositions pour y admettre un millier de
spectateurs assis.

Au total, la capacité du Fronton de Paris atteignit, au
moment des démonstrations olympiques, 4.000 places assises
et 1000 places debout.

Tel que, il répondit pleinement aux légitimes exigences
des meilleurs pelotaris qui furent appelés à jouer devant le
public des Jeux Olympiques.

—  —



Le Terrain de Pelote Basque  Billancourt

Le depositif du Fronton de Paris

Les Recettes et les   Spectateurs de la Pelote Basque, au Fronton de Paris

TABLEAU RÉCAPITULATIF PAR RÉUNIONS

TABLEAU RÉCAPITULATIF PAR CATÉGORIES DE PLACES
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L A  P E L O T E  A  M A I N S  N U E S

Une attaque
de l’avant espagnol

GASTETI .

Pendant le match France-Espagne à mains nues.               Un beau geste
du Français

P. DOYHENART.

L’avant espagnol GASTETI dans le feu de l’action.

L’équipe d’Espagne.

De gauche à droite : GASTETI, LEDESMA et ICETA.

L’équipe de France. 

De gauche à droite : TEYLAGUINA, ANCHAGNO et P. DOYHENART. 
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Les Pouvoirs  dirigeants de la Pelote Basque.

La pelote basque est réglementée, en France, par la Fédé- Secrétaire Général délégue permanent à Paris : M. J. de
ration Française de Pelote Basque, issue du Comité directeur Saint-Pastou ;

 qui régissait antérieurement ce sport au sein de l’Union des
Sociétés Françaises de Sports Athlétiques.

Trésorier : M. .Haitse ;

Son siège est en pays basque, à Bayonne. Elle a un bureau
Membres : MM. Fernand Forgues, Christian d’Elbé —

permanent à Paris.
Louis Dassona, délégué.

Son bureau, pendant la période des Jeux Olympiques, était
constitué ainsi : Commission Technique  pour les démonstrations Olympiques.

Président d’honneur : M. Frédéric de Saint- Jayme ;
Président : M. J. Ybarnegaray, député ;
Vice-Présidents : M. le Colonel Iracabal, M. le Docteur

Anthony, M. 1’Abbé Blazy, M. Amarant de Souhy ;

MM. Jean Ybarnegaray ;
Haitse ;
Lacombe ;
J. de Saint-Pastou .

COMPTE RENDU DE LA DÉMONSTRATION DE PELOTE BASQUE

CONSIDERATIONS GÉNÉRALES

Primitivement, les parties de Pelote Basque ins-
crites au programme, devaient être considérées
comme de simples démonstrations;. mais l’Espa-
gne, qui compte un nombre élevé de pelotaris de
grande classe, manifesta le désir d’être associée
à ces démonstrations. Le Comité Olympique Fran-
çais y accéda volontiers et les matches qui en

  découlérent offrirent complétement le caractére de
compétitions.

Néanmoins, des parties furent jouées par des
amateurs du pays basque à titre de démonstration ;
au surplus, en vue des matches opposant la
France à l’Espagne, il fut organisé des matches
de sélection pour les joueurs français.

Ces: quatre grandes journées de Pelote basque
ont été suivies avec un vif intérêt et aussi avec

M. J. de SAINT-PASTOU,
Secrétaire général de la Fédération Française

de Pelote Basque,

une très grande curiosité par le public si divers des
Jeux Olympiques. Pour la majeure partie, la Pe-
lote basque était inconnue, mais les profanes furent
vivement ,conquis par l’élégance et la finesse de
ce jeu qui nécessite, des (( pelotaris )), une sou-
plesse et une endurance incomparables.

Il y eut, à chacun des quatre matches franco-
espagnols qui mirent en présence les joueurs dans
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les différents jeux de Pelote basque, main nue,
pala, chistera, une assistance nombreuse. 

Les joueurs espagnols gagnérent leurs parties
contre leurs adversaires français, surtout par l’ap-
point de quelques individualités remarquables ;
mais, dans l’ensemble, le jeu, sensiblement égal
de part et d’autre, donna lieu à des rencontres
qui démontrèrent excellemment — et c’était le
but recherché — les belles qualités développées
par les jeux de balle.

RÉSULTATS

LUNDI 21 JUILLET, A 15 HEURES

Camp Rouge bat Camp Bleu par 60 points à 44.

COMPOSITION DES CAMPS

Camp Rouge — Joueurs : Jean CAZABON
avant droit); Albert HARIPSE (avant gauche);
Ferdinand HIRIGOYEN (arrière).

Camp Bleu. — joueurs: SAINT-MARTIN (avant
droit) ; Joseph ETCHEVERRY (avant gauche);
AMARANT DE SOUHY (arriére).

OFFICIELS

Juges: MM. Fernand FORGUES, Rémy DU-
HART, Pierre COURTADE.

MATCH N° 2.  —  RÉUNION N° 279

MARDI 22 JUILLET, A 15 HEURES

Espagne bat France par 45 points à 26.

COMPOSITION DES CAMPS

France (ceinture bleue, coq gaulois). — Joueurs:
Pierre DOYHENART (avant droit) ; ANCHAGNO
(avant gauche) ; TEYLAGUINA (arrière).

Espagne (ceinture rouge, écusson rouge
jaune). — Joueurs : GASTETI (avant droit); ICE-
TA (avant gauche); LEDESMA (arriére).

OFFICIELS

Juge pour l’Espagne: M. José URAIN.
u es pour la France: MM. Fernand FORGUES.

Pierre ETCHEBASTER.

MATCH No 3. — RÉUNION N° 280

MERCREDI 23 JUILLET, A 17 HEURES

Espagne bat France à Pala par 40 points à 24.

COMPOSITION DES CAMPS

France (ceinture bleue). — Joueurs: Joseph ET-
CHEVERRY (arrière); Jean-Baptiste ETCHE-
VERRY (avant).

Espagne (ceinture rouge). — Joueurs : ADARRA-
CA (arrière): CANTALLA (avant).

OFFICIELS

Juge pour l’Espagne: M. ARIZMESDI.
Juges pour la France: M. Pierre ETCHEBAS-

TER et Rémy DUHART.

MATCH N° 4. — RÉUNION N° 281

Espagne bat France à chistera par 60 points à 52

COMPOSITION DES CAMPS

Espagne (ceinture rouge, écusson rouge et jaune

— Joueurs : SAGARNA (avant droit) ; SANTA
MARIA (avant gauche) ; GARATE (arrière).

Une attitude du pelotan Ferdinand HIRIGOYEN
champíon de France.

France (ceinture blanche et bleue, écusson coq
gaulois). — Joueurs : CAMINO (avant droit);
Albert HARISPE (avant gauche); MAJESCAS
(arrière).

OFFICIELS
Juges pour la France: MM. Georges LACOMBE,

et J. DE SAINT-PASTOU.
Juge pour l’Espagne: M. ROVIZOSA.



LA PELOTE A CHISTERA ET A PALA

Un revers
de l’Espagnol GARATE.

L’Equipe d’Espagne au blaid à chistera.
De gauche à droite : GARATE, SANTA MARIA, SAGARNA.

Un bond
de l’Espagnol SANTA MARIA

Pendant le match France-Espagne à chistera.
Un revers du Français A. HARISPE.

Un joli mouvement
du gaucher J.-B. ETCHEVERRY.

Les deus équipes du match France-Espagne à Pala.
De gauche à droite : J.-B. ETCHEVERRY et J. ETCHEVEKRY (France),

CANTALLA et ADARRAGA (Espagne).

Un renvoi
du Français J. ETCHEVERRY

—  



Le Canoë Canadien

Une épreuve de canoë à un rameur.

Le canoë est un sport extrêmement répandu au Canada.
Aux Etats-Unis également. Il présente cet avantage de pouvoir
être facilement pratiqué puisqu’il suffit d’un cours d’eau d’une
profondeur insignifiante.

Ce sont les Indiens qui ont enseigné aux peuples du Nord
de l’Amérique l’usage du canoë, petite embarcation creusée
dans l’écorce d’un bouleau, facilement transportable, que quel-
ques’ trapeurs emploient encore de nos jours, mais à laquelle
les architectes et constructeurs de bateaux modernes ont, natu-
rellement, apporté des modifications par la perfection des lignes.

***

Les démonstrations faites par les rameurs canadiens et amé-
ricains ont été exécutées à un, deux et quatre rameurs, avec
simple ou double pagaie. Suivant l’une ou l’autre forme de
pagaie, la position des rameurs est différente. En ce qui con-
cerne l’usage de la double pagaie, il est spécialement recom-
mandé de s’asseoir aussi près du fond que possible : c’est la
position la ‘plus confortable qui laisse toute liberté d’action
sans! avoir à se préoccuper de maintenir l’équilibre de l’embar-
cation .

Les débutants sont parfois tentés de s’asseoir sur des sièges

victorieuse de
L’équipe du Canada,

I’épreuve à quatre rameurs (simple pagaie).

quand ils emploient la double pagaie, mais le manque d’équili-
bre produit inévitablement la chute dans l’eau.

Le dessin de la rame à double pelle employée particulière-
ment au Canada et aux Etats-Unis ne différencie pas sensible-
ment de celui des rames utilisées anciennement par les Esqui-
maux.

La seule différence est que les pelles sont un peu plus creuses
que celles d’autrefois qui étaient à peu près plates. Leur
dimension et la longueur de la rame dépendent entièrement de
la taille du rameur.

Le Comité Olympique Français avait donc demandé au
Comité Olympique Canadien de vouloir faire une démonstra-
tion de canoë qui est, chez lui, un sport bien national, Le
Comité Olympique Canadien se rendit de bonne grâce au désir
du C. O. F. et le mit immédiatement en rapport avec la (( Cana-
dian Canoe Association )) qui, en outre des rameurs canadiens,
promit le concours de rameurs des Etats-Unis du (( Washington
Canoe Club )).

D’accord avec le Comité Olympique Canadien, il fut entendu
que le programme de canoë serait incorporé aux régates olym-
piques à l’aviron et qu’il comporterait les épreuves ci-dessous :

Canoë à I rameur : simple pagaie ;
Canoë à I rameur : double pagaie ;
Canoë à 2 rameurs : simple pagaie ;
Canoë à 2 rameurs : double pagaie ;
Canoë à 4 rameurs : simple pagaie ;
Canoë à 4 rameurs : double pagaie.
Exhibitions.

RÉSULTATS

CANOE A I RAMEUR (SIMPLE PAGAIE)

DIMANCHE 13 JUILLET. — RÉUNION No 215

I. ROY C. NURSE,  Toronto. —
3. A.-A. LINDSAY, Montréal.

2. HARRY C. GREENSHIELDS. Montréal,

CANOE A I RAMEUR (DOUBLE PAGAIE)

LUNDI 14 JUILLET. —

I, C.-W. HAVENS, Washington I). C. — 2. ROY C. NURSE, Toronto. —
3. HARRY KNIGHT Jr, Washington D. C.

CANOE A 2 RAMEURS (SIMPLE PAGAIE)

I. H.-C. GREENSHIELDS et A.-A. LINSAY, Montréal. — 2. R.-C. NURSE
et G.-M. DUNCAN, Toronto. — 3. K.-M. KNIGHT et H.-T. KNIGHT Jr,
Washington D. C.

CANOE A 2 RAMEURS (SIMPLE PAGAIE)

MARDI 15 JUILLET. — RÉUNION No 217

1. c.-w. HAVENS et HARRY KNIGHT Jr,
NURSE et G.-M. DUNCAN, Toronto.

Washington. — 2. R.-C.

CANOE A 4 RAMEURS (SIMPLE PAGAIE)

I. A.-A. LINSAY, H.-C. GREENSHIELDS, G.-M. DUNCAN et R.-C.
NURSE, Toronto. — 2. J.-F. LARCOMBE, K.-M. KNIGHT, C.-W. HAVENS
et H.-T. KNIGHT Jr, Washington D. C.

CANOE A 4 RAMEURS (DOUBLE PAGAIE)

I. J.-F. LARCOMBE, K.-M. KNIGHT, C.-W. HAVENS et H.-T. KNIGHT
Jr, Washington D. C. — 2. A.-A. LINDSAY, H.-C. GREENSHIELDS, G.-M.
DUNCAN et R.-C. NURSE, Toronto.

—  —



LES DÉMONSTRATIONS DE BOXE FRANÇAISE ET DE CANNE

La Boxe Française faubourg Montmartre, prît de Leboucher, de Rouen, des leçons
de Canne, qu’il enseigna ensuite concurremment avec la Savate.

Charles Lecour, qui avait acquis une grande renommée, fut
un jour opposé à un boxeur anglais du nom d’Owen Smith. Ce

Bien avant que la boxe anglaise fut introduite en France, dernier, très habitué au ring, infligea une défaite complète au
les Français pratiquaient excellemment la Savate, qui faisait de français, mais ce dernier, loin de se décourager, étudia de près
la jambe et du pied les agents principaux, ne considérant les la boxe anglaise, se rendant compte qu’en alliant les deux
mains que comme armes défensives. Les (( Savetiers )) prenaient méthodes, boxe et savate, on pouvait composer un système
une garde très basse, les jambes écartées, les mains en avant sérieux d’attaque et de défense. Il prit des leçons d’un profes-

Le maître CHARLEMONT donne la leçon.
Parade du coup de pied de figure.

et ouvertes. Ils n’usaient que du pied bas et ne connaissaient
pas les coups de pied de poitrine et de flanc de boxe française
moderne.

Le premier professeur qui enseigna l’art de la Savate, Michel
Pisseux, exerça sous le règne de Louis-Philippe. Il était installé
à Paris, faubourg Montmartre et la classe riche, les célébrités
du moment, accouraient prendre ses leçons. Parmi les plus
marquants on cite le Duc d’Orléans.

Il fit des élèves et l’un d’eux, Charles Lecour, fut rapi-
dement en passe de devenir maître. Il’monta, en 1830, une salle

sionnel anglais, Adams, et, s’étant assimilé l’art du poing,
il perfectionna la vieille méthode de Charles Pisseux, en accom-
modant le jeu des pieds et des jambes à celui des poings. La
Boxe française était née.

Elle fit fureur. La salle Lecour, installée alors passage des 
Panoramas, connut une vogue inouïe. Les plus grands noms
passèrent chez lui : Théophile Gautier, le marquis de Noailles,
le duc de Mouchy, le comte Clary, le comte de la Rochefou- 
cault, Nestor Roqueplan, le baron Gourgaud, Alphonse Karr,
etc., etc...

—  —



Eugène Süe, à qui il donnait des leçons, en fit un per-
sonnage de ses (( Mystères de Paris )) et Alexandre Dumas
parle de lui dans (( Filles, lorettes et Courtisanes )).

Depuis, la Boxe française a connu de grands maîtres : Le-
boucher, Hubert Lecour, Ducros, L. Vigneron, J. Charlemont
et, plus près de nous, Chabrier, Casterés, Charlemont fils.

Elle fut longtemps considérée comme un exercice de gym-’
nastique et ne connut jamais le succès public de la boxe an-
glaise, parce qu’en combat dans le ring, elle ne peut se prati-
quer que d’une façon conventionnelle, certains coups ne pouvant
être portés sans danger.

En fait, c’est un sport extrêmement complet qui développe
harmonieusement l’individu et qui peut être pratiqué par les
enfants sans danger de déformation musculaire.

Par ses fentes sur les jambes, par ses torsions du buste, par
ses élévations et extensions des jambes et les extensions des
bras, elle constitue un procédé. de développement musculaire
rationnel, en même temps qu’un moyen de défense efficace
dans la rue, particulièrement pour l’homme léger.

Les principaux coups de la Boxe Française

La Boxe française s’enseignait en leçons traitant des coups
simples, des coups composés, des parades et ripostes et, la der-
nière, du salut.

Il était appris à l’élève à marcher et à rompre, à faire les
passements de pied en avant et en arrière, à donner les coups
de poing direct, de masse et de revers, les coups de pied bas,
de flanc ou de figure, en tournant, les chassés.

Depuis, la Boxe française s’est modernisée en empruntant,
principalement en ce qui concerne l’usage des coups de poing,
à la boxe anglaise.

La Boxe française comporte une garde plus assise et plus
ouverte sur les jambes que la boxe anglaise ; la position du
buste et de la tête’ est également différente. Le bras droit est
tenu en travers de la poitrine, un peu au-dessus de l’estomtac
et le gauche, presque tendu, est élevé de telle sorte que la tête
de l’adversaire apparaisse juste au-dessus du poing. Dans ce
cas, on dit qu’on est en garde à gauche ; dans le cas contraire,
on est en garde à droite. On passe d’une garde à l’autre, soit en
avant, soit en arrière.

La distance entre les deux combattants est plus grande
que dans la boxe anglaise pour développer convenablement le
coup de pied, ce qui, par contre, oblige à se fendre pour donner
le coup de poing. La progression se fait par glissement ou
passement de pied.

En Boxe française, on frappe du pied soit avec la pointe,
soit avec le talon.

Avec la pointe, on donne le coup de pied bas, le coup de
pied à l’estomac, le coup de pied de flanc ou de côté, le coup
de pied de figure, le coup de pied à l’estomac, le coup de pied
de pointe.

Avec les talons on donne les chassés, les chassés-croisés,
les coups d’arrêt.

Les coups de pied bas et chassés bas sont portés au tibia,
le coup de pied de flanc un peu au-dessus de la première côte,
le coup de pied à l’estomac’ à l’épigastre ou au sternum.

La Canne
. L’usage de la canne se perd dans la nuit des temps. Sous
Charlemagne’ seul le duel à la canne était permis. Ce n’est
que plus tard que les gentilshommes préférèrent se servir du
fer, la canne restant l’apanage du peuple. Cependant, à partir
de Louis XIII on recommença à porter la canne avec l’épée.

De nos jours l’épée ne se porte plus, mais chacun peut se
servir d’une canne. Habilement maniée, elle est une arme
redoutable. Le fameux professeur Lecour, dont nous venons
de parler plus haut, était capable, si l’on en croit les chroniques
du temps, de distribuer 80 coups de canne en 15 secondes.

En tout cas, sans atteindre à cette dextérité un homme
armé d’une canne peut, dans la défense, former au-dessus de
la tête ou autour du corps une ceinture imperméable ; dans
l’attaque’ il peut tenir en échec plusieurs assaillants.

Pour la leçon les cannes dont on fait usage, gaules en noisetier
ou aulne noir, châtaignier ou ormeau, doivent être résistantes
et avoir, au plus gros bout, un diamètre n’excédant pas deux
centimètres et demi. On tient la canne à environ 6 à 7 centi-
mètres du gros bout. La longueur doit être proportionnée à
la taille de l’élève et telle que cette canne, tenue verticalement,
atteigne la hanche.

Dans la canne moderne, différents coups qui étaient plutôt
de (( fantaisie )), c’est-a-dire sans grande efficacité, ont été
éliminés.

Dans la méthode composée par le professeur Charlemont,
l’enseignement se divise ainsi :

I° Exercices préliminaires sur place ;
2° Evolutions dans le vide ;
3° Exercices contre un adversaire.
Les exercices préliminaires comportent l’étude des mouli-

nets en avant, en arrière et horizontaux.
Les évolutions dans le vide comprennent une série d’exer-

cices ayant pour but l’assouplissement du corps, du bras, des
jambes et l’harmonie des divers mouvements.

Les exercices contre adversaire comprennent les coups de
figure et leurs parades, les rispostes, les coups de flanc, leurs
parade et riposte, les coups de jambes, de tête, coup de bout,
leurs parades et ripostes.

 *
* *

La Canne et la Boxe française sont régies par la Fédération
Française de Boxe qui a maintenu, jusqu’ici, leurs champion-
nats nationaux.

L’une et l’autre ont connu, pendant de longues années, en
France, une grande popularité. Depuis 1 ‘introduction . de la
boxe anglaise et des combats professionnels qui ont conquis 
les faveurs de la foule, ces deux sports éducatifs ont été consi-
dérablement délaissés. On ne peut que le regretter en raison
des qualités qu’elles développaient chez l’individu.

D’ailleurs, les démonstrations incorporées au programme .
du tournoi olympique de boxe en ont fourni une preuve élo-
quente par les assauts auxquels elles ont donné lieu et où la
dextérité le disputa à l’élégance.

C’est M. Charlemont, à l’égal de son père, l’un des maîtres
incomparables de la boxe française dont il reste encore un
ardent défenseur, qui fut chargé, par le Comité Olympique
Français de composer le programme et d’organiser la réunion.

P R O G R A M M E  D E S  A S S A U T S

Samedi  19 Juillet.                    Reunion 176— MERLE, amateur, Salle Haquin. — M. TRI- M. SAURIN, champion de France, Académie

Premiére partie. — M. CHANTREL, amateur,
Salle, Haquin, contre M. SYLVOS, amateur, Salle
Haquin. —M. FRIMAT, champion de France,
Académie Charlemont, contre M. COXHILL,

GALLEZ champion de Belgique, contre M. DOR- Charlemont. — M. BAR, champion de Belgique,
MEUIL, champion le France, Académie Char- contre M. BARUZY, champion de France, Aca-
lemont — Le Professeur CHARLEMONT et son démie Charlemont. — M. J. DESRUELLES,
élève, M. R. SAURIN. Professeur à Roubaix, contre M. PETIT.

professeur à l’Académie Charlemont. — M. LE-
QUET, belge, contre M. PREVOT, professeur
à l‘A.. S. M. de Clermont-Ferrand. — M. VAS-
SEL, amateur, Salle Haquin, contre M. DE-

Deuxiéme part ie.  — M. GUELPA, amateur,
Académie Charlemont contre M. CHARRIOT,
amateur, Salle Haquin. — M. SEYDOUX, cham-
pion de France, Académie Charlemont, contre

Assaut de Canne entre MM. PREVOT, Pro-
fesseur, et BEAUDUIN, champion de France.
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Les Jeux de l ’Enfance

Présentation des sections de l’Y. M. C. A.

La démonstration des Jeux de l’Enfance, incorporée au pro- prodiguer inlassablement pour mettre sur pied un programme
gramme des Jeux de la VIII” Olympiade, avait pour but de très complexe, mais il réussit à constituer un ensemble remar- 
mieux faire connaître les Jeux qui méritent tout particulière- quablement compris de démonstrations, attrayantes par leur
ment d’être pratiqués par la jeunesse des écoles, dans le but diversité et leurs ingénieuses combinaisons.
d’améliorer et de développer la constitution physique des enfants Pour réaliser son programme il fit appel au concours de la
et d’atteindre au parfait équilibre entre les facultés physiques. Société des Foyers de l’Union Franco-Américaine, aux trois
morales et  intellectuelles. Fédérations françaises de Scoutisme. aux Unions Chrétiennes

groupes de l’Y. M. C. A. de
Londres, de Turin. Il rassem-
bla des enfants de toutes les
villes du Nord de la France oû
les jeux populaires sont les,
plus répandus par, les soins des
Foyers Franco-Américains :
de Lille, Douai, Chauny, Va-
lenciennes, Romilly-sur-Seine,
Nancy, Bailleul, Saint-Quen-
tin, Soissons, Reims, Charle-
ville, Noyon, etc. Il en vint
encore de Mulhouse, de 
Mayence et de toute la région
parisienne.

Les résultats remarquables
la pratique de ces jeux à pu
être enseignée n’est plus à
démontrer ; ils y sont devenus
immédiatement populaires,
pour le plus grand profit de la
jeunesse .

Il importe que ces jeux
soient minutieusement étu-
diés et adaptés à chaque àge et
soient, en même temps, de
plus en plus répandus ; c’est,
en effet, par une propagande
intense qu’ils pénétreront da-
vantage dans les mœurs et que
leurs effets en seront plus effi-
caces.

Une incorporation au pro-
gramme des Jeux Olympiques
ne pouvait donc servir à une
meilleure diffusion et c’est ce
à quoi se dévoua M. L.-C.
Schoeder, secrétaire du Comi-
té de Paris de l’Y. M. C. A.,
chargé de la direction de ces
démonstrations,

M. L-C. ,Schroeder eut à se

obtenus dans les écoles où de Jeunes gens françaises, aux

Une partie de Basket-Ball.

Nous donnons, plus loin, les
programme et calendrier de
ces démonstrations de Jeux
simples et de Jeux par équipes,
qui se déroulèrent sur la gran-
de pelouse du Stade Athléti-
que de Colombes et qui furent
d’une gaîté étourdissante de
jeunesse.

Ajoutons qu’elles furent pas-
sionnément suivies par les en- 
fants des écoles qui avaient été
spécialement conviés.
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Présentation des Boys-Scouts.

PROGRAMME DES JEUX DE L’ENFANCE exécuté sur le Stade de Colombes

RÉUNION No 55

VENDREDI 18  JUILLET, A 14 HEURES 30

Match de base-ball (Ranelagh Club contre Paris
all Stars), équipe américaine sélectionnée.

3e partie. — Matches de Basket-Ball:

Douai contre London Y.M.C.A.; Romilly contre
Charleville ; Nancy contre Lille ; Valenciennes con-
tre Foyer du Soldat (5e régiment d’infanterie);
Saint-Quentin- contre Mulhouse.

b) Jeux de poursuite:

I. Chameaux et Chats-huant (C. f. pile OU
face)‘;

Match de basket-ball (Methodist Memorial contre
London Y.M.C.A.).

Match de volley-ball entre équipes américaines
sélectionnées.

Matches de Volley-Ball:

Saint-Quentin contre Lille; Romilly contre Va-
lenciennes ; Chauny contre Noyon ; Bailleul contre
Charleville ; Douai contre Nancy; Reims contre
Ecole Militaire de Paris; Foyer du Soldat de Sois-
sons contre Région pari-sienne.

2. Le prisonnier (C. f. lè taureau);
3. Abattre la bûche;
4. Prendre le mouchoir;
5. Les Grimaces;
6. La Queue du Loup.

Match de play ground ball (American Scouts
contre Ranelagh Club, juniors).

D. — Jeux d'Eclaireurs (par groupe de 4 patrouilles): 

RÉUNION N° 56

SAMEDI 19 JUILLET, A 14 HEURES 30

Matches de Cage-Ball:

Les Foyers du Nord contre tous les Foyers de
l’Est.

a) Jeux de ballon:

I. Le Captain Ball ;
2. Toucher le ballon.

Ire partie. — Jeux de Relais:
a) Réglementaires:

I. Passer le Ballon ;
2. La Serpentine;

RÉUNION No 57

DIMANCHE 20 JUILLET, A 14 HEURES 30

b) Jeux de poursuite:

I. Les fagots;

A. — D é f i l é
2. L’Ours et son gardien;
3. Le Drapeau.

3. Debout et Couché;
4. Saut de la Canne;

B. — Jeux de Relais: E. — Jeux d'équipes
5. Course avec l’homme blessé.

b) Navette (20 par équipe; IO de chaque côté
du terrain) :

I. Relais de Massues;
2. Porter le Bâton.

2e partie. — Démonstrat ion de Jeux  de  Bal lon
variés :

I. La Belle Cavaliére ;
2. Appel aux numéros;
3. Esquiver le Ballon;
4. Toucher le Ballon;
5. Balle au coin.

I. Passer le Ballon (dessus et dessous);
2. Aller et Retour;
3. Relai des bâtons (relais des massues, exé-

cuté avec des bâtons ;
4. Course en zigzag;
5. Relai du saut de la canne (ou relai coupe-

jarrets) ;
6. Relai des castors (tape sur l’épaule).

C. — Jeux du Louveteau (par groupe de 4 dizaines) :

a) Jeux de Ballon :

I. Toucher le ballon ;
2. Esquiver le Ballon.

I. Basket-ball. — Court 4 (London Y.M.C.A.
contre Y.M.C.A. de Turin); court 5
Union de Paris A. contre Union de
Paris) ; court 6 (Union de Bercy contre
Union de Clamart).

2. Volley-ball. — Court g (Etats-Unis contre
France, équipes sélectionées) ; court 10
(Etats-Unis contre France, équipes sé-
lectionnées).

3. Match de Cage-Ball.

F. — Rassemblement général: cris et bans collectifs.

Tous les Jeux inscrits à ce programme: Relais, ballon jeux qui sert à l’éducation physique et sportive des enfants et utilisé
d’éclaireurs, etc., figuraient au recueil des Jeux et Récréations par les Foyers Franco-Américains.
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Fêtes et Réceptions

Les  Cérémonies  organisées  par  l e  Comité  Internat iona l  Olympique

Le Trentenaire du rétablissement des Jeux à la Sorbonne

Parmi les fêtes et réceptions qui furent données au cours Sur une estrade, des athlètes portaient les drapeaux des
des Jeux de Paris, le Comité International Olympique orga-. nations organisatrices des Jeux de 1896 à 1924, c'est-à-dire
nisa, en outre de la cérémonie religieuse d’ouverture, une fête la Grèce, la France, les Etats-Unis, la Grande-Bretagne, la
commémorative pour célébrer le trentenaire du Rétablissement Suède et la Belgique.  Le baron Pierre de Coubertin était entouré
des Jeux Olympiques modernes. des membres du Comité: International Olympique. La ville de

Les Jeux de Paris coïncidaient, en effet, avec le 30° anni-
versaire des Jeux Olympiques qui, lui-même, fait curieux,

Lausanne était représentée par le Syndic, M. Rosset.
Des allocutions furent prononcées par S. E. M. Politis,

Le Baron Pierre de COUBERTIN

prononçant son discours en présence du Président de la République

coïncidait à son tour avec le 27° anniversaire de leur premier
rétablissement, d’après la chronologie admise par les Grecs.

C’est en Sorbonne, dans le Grand Amphithéâtre, où, en
1894, fut décidée leur rénovation, qu’à nouveau, en 1924, en
fut célébré le trentenaire.

Le Comité International Olympique avait organisé une
cérémonie le 24 juin, que voulut bien présider M. Gaston
Doumergue, Président de la République, accompagné des re-
présentants des Pouvoirs Publics et des membres du Corps
diplomatique.

Ministre de Grèce à Paris; le révérend Laffan, le général Balk,
le comte de Baillet-Latour, le comte Clary, qui, tour à tour,
retracèrent l’histoire de l’olympisme moderne à travers les
Olympiades passées.

M. Pierre de Coubertin salua le Président de la République
en termes élevés.

Les choeurs de la Sorbonne se firent chaleureusement applau-
dir à diverses reprises.
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LA CÉRÉMONIE DU TRENTENAIRE DES JEUX OLYMPIQUES

Avant la cérémonie : Le public se pressant aux portes de la Sorbonne.

Après la cérémonie : M. G. DOUMERGUE, Président de la République Française

et le Baron Pierre de COUBERTIN quittent la Sorbonne.
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L A  C É R É M O N I E  A  N O T R E - D A M E

Notre-Dame de Paris et le square de l'Archevêché.

A Notre-Dame. la cérémonie religieuse prévue par le proto- Au surplus, le but de vos Jeux Olympiques n’est pas seulement
cole a été célébrée le 5 juillet, jour de l’inauguration des Jeux, le culte exclusif du plaisir des jeux ou de la vigueur physique,
par Mgr Dubois, archevêque de Paris. qui, au cours de la mais aussi et surtout le progrès moral. L’un et l’autre sont utiles à
cérémonie, prononça l’allocution suivante: l’humanité, mais ils sont insuffisants à l’ennoblir, à l’élever, à

assurer son plein développement normal, et à l’orienter vers le
Messieurs, bien et vers sa fin suprême.

Il faut en effet voir plus loin que les délassements, plus loin
En ce cadre incomparable, quel émouvant et splendide tableau que la culture des énergies corporelles; il faut que tout cela

vous nous offrez ! Dans ce Stade mystique
toutes les âmes luttent de foi et de charité.

coucoure à assurera la pratiqué de certaines
vertus morales nécessaires.

Soyez les bienvenus, Messieurs, en notre
antique basilique de Notre-Dame de Paris.

Soyez félicités d’avoir voulu inaugurer
officiellement les Jeux Olympiques par un
geste religieux : la prière.

 * 
* *

Vous avez pensé et avec raison, que Dieu
devait avoir sa place dans votre institution,
que j’appellerais volontiers la Chevalerie du
Sport et vous avez tenu à lui consacrer ces
solennités sportives, où se déploient la force,
l’adresse, l’ingéniosité de l’homme. C’est
bien, en effet, de Dieu que nous viennent
tous ces dons qui sont la gloire et l’apanage
de la nature humaine. — les dons du corps
comme les dons de l’âme, les forces physi-
ques comme les forces spirituelles, aussi bien
que les énergies surnaturelles elles-mêmes.

Que Dieu reçoive votre hommage ! Que sa
bénédiction donne à vos jeux, à vos luttes, à
vos concours toute la fécondité et tous les
succés que vous en attendez, pour l’union et
la prospérité des nations représentées en
votre Stade de Colombes !

Efforts, luttes, endurance, travail, jeux,
exercices physiques, tout doit servir à forti-
fier l'âme contre ses propres faiblesses, à
condition que l'âme sache et veuille s’élever
vers Dieu, pour implorer sa grâce, comme
vous le faites vous-mêmes en ce moment.
Votre geste est vraiment digne des cheva-
liers et des athlètes de l’antiquité.

 * 
* *

Vous venez également prier ici pour vos
amis défunts. Depuis la dernière Olympiade,
ils sont nombreux, hélas ! ceux dont la lutte
ici-bas a pris fin et qui ont achevé leur course
vers l’éternité. Vous voulez les aider, autant
qu’il est en vous, à recevoir, s’ils ne les ont
pas encore, la couronne et la palme dues
aux vainqueurs.

C’est une saine et salutaire pensée, dont
je me plais à vous féliciter.

C’est un acte de bonne fraternité et un
signe d’union, plus encore, un acte de cha-
rité qui vous honore et ne peut manquer de
vous mériter le secours de Dieu. Le souve-Cardinal DUBOIS , Archevêque de Paris.
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nir des morts est une émulation, la prière pour les morts est une
bénédiction.

La VIII° Olympiade bénéficiera de l‘une et de l’autre.

*
* *

Enfin votre présence ici doit vous rappeler qu’il y a ici-bas
un autre champ d’exercices. C’est la vie elle-même. Tous les
hommes sont appelés à y lutter Militia est vita hominis super
terram. et Dieu a promis une magnifique récompense au vainqueur,
à celui qui aura fait jusqu’au bout, triompher le devoir sur la
passion, la vertu sur le vice, le bien sur le mal.

L’apôtre Saint Paul s’intéressait aux Jeux du Stade et il en prit
occasion pour y trouver des leçons morales: (( Courez-vous aussi,

dit-il aux Corinthiens, pour gagner la couronne. Sic currite ut
comprehendatis. A défaut d’un commentaire qu’il serait trop long
d’établir ici, qu’il me soit permis de vous conseiller de lire les
lettres du grand Apôtre, et de vous en appliquer les magnifiques
enscignements. Et Saint Jean promet au nom de Dieu, une couronne
de vie au vainqueur : Vincenti dabo coronam vitae. Ce sera la
participation éternelle à la vie même de Dieu Ego merces tua
magna nimis.

Quelles belles perspectives, Messieurs, par delà le champ actuel
de vos activités ! Efforcer-vous de les atteindre et Dieu veuille
qu’elles se réalisent pour vous tous, afin qu’après avoir conquis les
couronnes et les palmes de toutes les victoires sportives ici-bas,
vous remportiez les palmes et les couronnes des suprêmes et
éternelles victoires dans l’éternelle vie!

Les Fêtes organisées par le Comité Olympique Français

La Soirée de Gala de l'Opéra ISTAR

Le premier gala organisé par le Comité Olympique Français
Poème dansé, en I acte. de M. Vincent d’INDY

en l’honneur du Comité International Olympique, des Comités Première représentation.

Olympiques Nationaux et des Fédérations Internationales Istar . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Mme Ida RUBINSTEIN.
Sportives, se déroula à l’Opéra, le I0 juillet 1924. Vision rampante. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . M1les DELSAUX.

Un programme spécial fut composé à l’intention de cc gala.
Nous le reproduisons ci-dessous :

Vision paradisiaque . . . . . . . . . . . . . . . G E L O T ,  SARA -
Z O T T I .

L'Opéra.

HERODIADE
Musique de MASSENET

ACTE Ier

L A M B E R T .
L E V I N S O N .
D U G U É

Mmes NESPOULOUS.
Hérodiade . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . TODOROVA.
Jean . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Hérode

MM. FRANTZ.
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . ROUARD.

Phanuel . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Marc. JOURNET.

Vison d'enfance . . . . . . . . . . . . . . . . . 

Le Fils de la Vie . . . . . . . . . . . . . . . . . 
Vision Sacerdotale . . . . . . . . . . . . . . . . . . 
Vision céleste . . . . . . . . . . . . . . . . . 
Vision de feu . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Vision guerrière . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

MM. RYAUX.
FEROUELLE.
P E R E T T I .
B A R O N .
PACAUD, PA-

RENT.
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LE SOLDAT DE MARATHON

I acte en vers de MM. José GERMAIN et Christian FROGÉ,
par les artistes de la Comédie-Française.

La
La
La
Le
Le

Beauté . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . M1les Madel. ROCH.
Fiancée . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Mary BELL.
Mére . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Mme Jeanne RÉMY.
Soldat . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  MM. Jean HERVÉ.
Vieillard . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Albert REYVAL.

SYLVIA
Ballet de MM. J. BARBIER et L. MÉRANTE,

Musique de Léo DELIBES.
Syl iva . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .. . MIle ZAMBELLI.
O r i o n . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . MM. Léo STAATS.
A m i n t h a . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  A. AVELME.
L.‘Amour . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . MIles de CRAP’ONNE.
Terps i chore . . . . . . . . . . . . . . . . . . . J. FRANCK.
D i a n e . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . DAUNT
T h a l i e . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . DELSAUX

La Saison Théâtrale

Le principe, posé par le Comité International Olympique,
d’une exposition et de concours d’art accompagnant les com-
pétitions des athlètes, exigeait qu’à côté de l’Exposition de
peinture, de sculpture et d’architecture, il y eut une grande
saison d’art lyrique, qui soit une manière d’exposition de la
musique. Ce fut à la Commission des Arts et Relations extérieu-
res qu’en incombait la réalisation.

On pouvait demander à chaque pays d’envoyer ses éléments
les plus capables de révéler et de faire comprendre sa musique
nationale : chorales, danses populaires, troupes lyriques, artis-
tes les plus célèbres.

La société d’Expansion Artistique, dont le siége social est
à la Direction même des Beaux-Arts, et qui est patronée par
le Ministère des Affaires Etrangères. accueillit cette suggestion
avec empressement et promit au C. O. F. son aide la plus
effective.

La perfection eut été que les séances de musique aient lieu
sur le terrain même et aux mêmes instants que les séances
athlétiques. Il n’y fallait point songer, surtout parce que la
musique actuelle n’a pas encore de moyens d’expression d’une
puissance proportionnée aux dimensions des stades de plein air.

La Commission avait aussi souhaité que le Directeur de
l’Opéra put aider à réaliser ses intentions mais, les engage-
ments qui le lient en permanence à ses artistes ne lui permet-
taient pas d’assumer supplémentairement la dépense considé-
rable que devait inévitablement entraîner l’organisation  d’une
pareille saison.

L'Organisation au Théâtre des Champs-Elysées

Un seul théâtre avait cette liberté le théâtre des Champs-
Elysées, dirigé par M. Hébertot.  C’était, d’ailleurs une des
traditions de cette maison qui avait été consacrée dés sa fonda-
tion, par M. Léon Astrue, de faire connaître à Paris les produc-
tions de l’art dramatique et lyrique de l’étranger. Mais
M. Hébertot. lui-même, devança par une offre la proposition
de la Commission des Arts. Il ne venait pas les mains vides
et quelques-uns de ses projets pour la saison d’été en réalisaient
une partie par anticipation. Il avait le concours promis de
Damrosch, et il avait commencé déjà des pourparlers avec
l’Opéra de Vienne.

Le théâtre des Champs-Elysées

M. Hébertot, d’abord, proposa de mettre entièrement son
théâtre à la disposition du Comité Olympique Français, pour la
durée de la saison, à raison d’une location de 5.000 francs
par jour.

Le Comité d’étude, composé par le marquis de Polignac.
estima que le Comité Olympique Français n’avait pas l’expé
riencc suffisante pour devenir entrepreneur de spectacles, et
que la collaboration de M. Hébertot ainsi réduite lui laissait
tous les profits certains et, au Comité Olympique Français, tous
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les risques. Il sembla plus logique de n’engager le Comité
Olympique Français qu’en des limites précises et qui ne pour-
raient, en aucun cas, être dépassées.

C’est dans cet esprit que fut conclu la convention avec
M. Hébertot. La participation fixe du Comité Olympique Fran-
çais fut de I00.000 francs, mais avec un droit de contrôle sur
les recettes et les dépenses de la saison.  Le programme des
spectacles ne devenait, en outre, définitif qu’après accord préa-
lable.

A ce programme ont Bté inscrits les noms des plus grands
virtuoses : la troupe de l’Opéra de Vienne interprétant Mozart,
les choeurs de Mengelberg, de Prague, de Leeds, l’orchestre
Pablio CasaIo, la Pawlowa, etc...

La critique n’a pas contesté la qualité et l’originalité de
l’effort tenté sous l’impulsion du Comité Olympique Français ;

au contraire, elle s’est plu généralement à le célébrer et à le
louer comme une manifestation d’un très rare et très exception-
nel intérêt.

Voici, d’ailleurs! la composition du programme qui se
déroula pendant mai, juin et juillet 1924 :

Les Ballets Russes de Serge de Diaghilew. — Cycle .Bee-
thoven : Walther Damrosch. — L.‘Orchestre de la Société des
Concerts du Conservatoire. — L’Orchestre Lamoureux. —
L’Orchestre Pasdeloup. — L’Orchestre Colonne. — L’Orches-
tre de Pablo Casals. — Festival Roumain. — Ninon Vallin. —
Edouard Risler. — Le Théâtre Chinois. — Serge Prokofieff
et Vera Janacopoulos. — Tristan et Yseult. — Festival Portu-
gais. — Le Roi David, d’Honneger et Promothée, de Fauré.

A la représentation d’inauguration, M. Albert Lambert, de
la Comédie Française, déclama le Salut aux Athlètes, poème de
Jean Richepin, de l’Académie Française, pendant que le dra-
peau Olympique était présenté par les athlètes groupés sur
la scène.



La Fête de Nuit du Bois de Boulogne

Pour clôturer la série des fêtes, le Comité Olympique
Français organisa enfin, le 26 juillet, une fête de nuit en plein

Bois de Boulogne, sur les terrains du Racing-Club de France
magnifiquement illuminés, à la Croix-Catelan, là où, en 1900,
se déroulèrent déjà les Jeux de la IIe Olympiade.

Cette fête de nuit intime était particulièrement donnée en
l’honneur des athlètes et des membres de la Presse.

Une joyeuse et franche gaîté l’anima tout au cours de la
nuit et des attractions de la plus amusante fantaisie, organisés
pour le public, mêlées à des exhibitions acrobatiques, artistiques
et musicales, formèrent un programme d’une éblouissante
diversité.

Au reste, en voici la composition :
Los CARITOS : Danses Espagnoles.
HELEN KARENKA et DANIEL DANILOFF : Danses acrobatiques

Russes.
Roberte FISSORE, de l’Opéra-Comique.
WALTONS et ses fantoches (Anglais).
BALZAR, Manipulateur (Français).
TIN O’CONNOR (Canadien).
BALLET DES JEUX OLYMPIQUES.
DANSES RYT H M I Q U E S  :     Les Elèves de Mme Irène Popard
LES ATHENAS, dans leur pugilat romain.
ASHAIDA et KOMORI, dans leur combat de Samouraï.
GYMNAKA.
Les bals étaient disséminés parmi les frondaisons gaiement

éclairées par des motifs les plus bizarres; des orchestres et des
jazz faisaient entendre leurs morceaux les plus trépidants.

A minuit, su moment où plusieurs milliers de personnes
se pressaient sur les pelouses, un feu d’artifice, véritable féerie
lumineuse, illuminait d’ombres gigantesques et hallucinantes
les arbres du Bois.

Puis tard dans la nuit, à regret, la foule s’écoula pour rega-
gner Paris tout proche.

Les Réceptions

Au Palais de l’Elysée

De brillantes réceptions furent données pendant la période
des Jeux Olympiques.

La première en date fut celle du Président de la République
qui, dans un dîner officiel, reçut le 23 juin, au Palais de
l’Elysée, les membres du Comité International Olympique,
présentés par le baron Pierre de Coubertin.

Voici les personnalités qui assistaient à cette réception :
M. le Baron, Mme la Baronne et Mlle Pierre de Coubertin ;

M. et Mlle J.-P. Matheu ; le comte H. de Baillet-Latour ; le
baron de Laveleye ; M. Ivar Niholm ; M. et Mlle A.-C. Bolo-
nachi ; M. Dorna y de Alsua ; baron et baronne de Guëll ; Mme
Sherrill ; M. et Mme Krogius ; M. A. Glandaz ; le comte Clary ;
vicomtesse de la Tour du Pin ; marquis et marquise de Poli-
gnac ; M. Aldao ; comte et comtesse Cadogan ; le Révérend
de Courcy-Laffan ; Général Kentish ; M. J. de Muzsa ; comte
Geza Andrassy ; capitaine Sharroo ; M., Mme et Mlle Pesca-
tore ; M. Miguel de Beistegui ; comte et comtesse Gautier-
Vignal ; S.A. le Prince Samad Kahn ; M. A. Benavides ; prince
et princesse Casimir Lubomirski ; comte de Penha-Garcia ;
prince Léon Ouroussoff ; M. Mme et Mlle Edström ; comte
Clarence de Rosen ;, Général et Mme Balck ; baron et baronne
de Blonay ; Selim Sirry Bey ; M. Rosset, Syndic de Lausanne ;
M. R. Renoult, Garde des Sceaux, Ministre de la Justice et
Madame ; M. Paul Bénazet, Chargé de Mission ; Mme et M.

Jules Michel, Secrétaire Général de la Présidence de la Répu-
blique ; M. Cabrol, Directeur du Cabinet du Président de la
République ; Mme et M. Georges Michel, Directeur adjoint du
Cabinet du Président de la République; M. Sauger, Chef du
Secrétariet particulier du Président de la République ; Général

Lasson, Secrétaire Général de la Présidence de la République et
Madame ; Lieutenant-Colonel Fontana, attaché à la’ Personne
du Président de la République et Madame ; Lieutenant-Colonel
Derindinger, attaché à la Personne du Présidcnt de la Répu-
blique et Madame ; Commandant Hartung, attaché à la Per-
sonne du Président de la République ; Commandant Brosse,
Commandant Militaire du Palais de l’Elysée et Madame ; M. de
Fouquières, Ministre Plénipotentiaire, chargé du Service du
Protocole ; Lieutenant Dubon, Chef du Secrétariat Militaire
de la Présidence de la République ; M. Carré, Sous-Chef du
Service du Protocole su Ministère des Affaires Etrangères ;
M. Dulignier, Consul de Franc ; Lieutenant Né, officier de
Garde au Palais de l’Elysée.

A l’Hôtel de Ville de Paris
Le lcndemain 24 juin, la Municipalité de Paris recevait,

à l’Hôtel de Ville, les membres du Comité International Olym-
pique.

A leur arrivée, les invités ont été reçus dans le Salon des
Lettres, des Arts et des Sciences, par M. Georges Lalou, prési-
dent du Conseil Municipal ; M. H. Juillard, Préfet de la Seine ;
M. Liard, Secrétaire général de la Préfecture de Police ;
M. Auguste Mounié Vice-président du Conseil Général ;
M. Michel Missoffe, Vice-Président du Conseil Municipal’ ;
M. Aucoc, Syndic des deux Conseils.

M. Henry Paté, député, ancien Commissaire général de
I’Education physique et des Sports au Ministère de la Guerre ;
M. le Commandant Monnier, recprésentant M. le Ministre de
la Marine ; M. Aubanel, Secrétaire général de la Préfecture
de la Seine, avaient tenu à saluer MM. les Membres du Comité
International Olympique.

Après avoir apposé leurs signatures sur le Livre d’Or de la
Ville de Paris, les personnalités présentes se sont dirigées vers
la Salle des Fêtes oh se trouvaient réunis les membres du
Conseil Municipal et du Conseil Général, la Directeurs des
deux Préfectures et de nombreux invités.

Les discours suivants ont été prononcés :

Discours de M. C. LALOU, Président du Conseil Municipal

Messieurs,

Il y a dix ans, presque jour pour jour, un de mes prédécesseurs,
le toujours regretté Adrien Mithouard, accueillait ici même le
Comité International Olympique, réuni à Paris pour fêter le vingtiè-
me anniversaire de la réorganisation des célèbres Jeux, si heureu-
sement renouvelés des Grecs.

Notre Cité est infiniment touchée et honorée d’avoir été de
nouveau choisie pour la commémoration du trentième anniversaire
de cette renaissance. Permettez-moi, en son nom, de vous souhaiter
In plus chaleureuse bienvenue, et de vous dire notre joie à constater
que votre institution, non contente de survivre aux bouleversements
et aux ruines de la Grande guerre, a repris, dès le lendemain de la
paix, sa marche ascensionnelle et les progrès de sa pacifique et
conquérante activité

Lorqu’une institution se montre à ce point vigoureuse et floris-
sante, c’est, à n’en pas douta, qu’elle a été sagement conçue; c’est
aussi qu’elle s’est trouvée correspondre à un besoin plus ou moins
clairement senti, et y satisfaire. Si jamais groupement, si jamais
entreprise a mérité ce double éloge, c’est votre Comité, Messieurs,
c’est l’oeuvre qu’il s’est propos& et qu’il peut être fier d’avoir
accomplie.

Voici donc trente ans que se formait à Paris le Comité Olympi-
que International, sous la présidence de M. le baron Pierre de
Coubertin,  présidence qui s’est continué jusqu’à ce jour sans inter-
ruption; c’est, je crois bien, la plus longue présidence connue, ou,
pour m’exprimer en style sportif, le record de la présidence, un
record que je me fais un devoir en même temps qu’un plaisir de
saluer au passage.

Dés l’origine, votre but était bien net, votre programme claire-
ment trac& Il s’agissait dans votre pensée de veiller sur le grand
mouvement de résurrection sportive qui s’annonçait de toutes parts,
de le préserver des dangers d’exploitation, de spéculation, de dévia-
tion physique ou morale auxquels il était exposé, d’assurer enfin son
harmonieux et fécond épanouissement. Vous avez demandé conseil
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à la Grèce antique, immortelle maîtresse de raison et de beauté;
une fois de plus, la Grèce a été bonne conseillère et son patronage
vous a porté bonheur.

C’est qu’aussi bien, Messieurs, rien n’était plus opportun, rien
n’était plus nécessaire que de restaurer, pour faire contrepoids, soit
au surmenage intellectuel et nerveux de la civilisation moderne,
soit à la brutalité et à la laideur qu’y revêt trop souvent la concur-
rence vitale, le culte de la vigueur corporelle et de la beauté plas-
tique, et non pas seulement parce que la force et la beauté sont par
elles-mêmes de grands biens, mais parce qu’il n’y a pas d’athlétisme
véritable sans la pratique de la tempérance et du courage, de la
constance et de la maîtrise de soi, vertus authentiques qui nous
introduisent au coeur même de la vie morale. Vous avez dégagé,
vous avez défini, dans son acception la plus haute et la plus pure,
ce que j’appellerai l’esprit sportif, cet amour du beau combat en

cordiale et de la plus affectueuse sympathie aux quarante-cinq
Nations qui ont répondu à l'appel du Comité International Olym-
pique; et, dans cc succès sans précédent, je salue, non seulement
un triomphe hautement satisfaisant de l’idée olympique elle-même,
mais la promesse et le gage de progrès futurs, dont bénéficieront
également le sport, nos Patries respectives, l’Humanité tout entière.

Discours de M. JUILLARD, Préfet de la Seine

Messieurs,

La Ville de Paris est heureuse de pouvoir aujourd’hui témoigner
de son intérêt passionné pour la grande cause des Sports et de
l’Education physique. Bien que la VIII

e Olympiade soit à peine
commencée, dès à présent, c’est d’un succès remarquable, éclatant,

L'Hôtel de Ville de Paris.

lui-même et pour lui-même, ce composé de délicatesse, de loyauté,
de respect de soi.même et d’autrui, que nos amis anglais désignent
par l’expression de (( fair play )), et qui nous apparaît comme la
forme moderne de l’antique chevalerie.

Vous avez fait plus encore, Messieurs. Vous avez été les précur-
seurs de cet esprit sagement international auquel, un quart de siècle
après vous, la Société des Nations devait donner un corps et ouvrir
toutes grandes les portes de l’avenir. De même que, dans l’antiquité
grecque, les Jeux Olympiques suspendaient pour un temps toute riva-
lité guerrière et ont finalement contribué, plus que toute autre insti-
tution. à créer un patriotisme hellénique, de même vous avez pensé
que vous, les peuples modernes pouviez trouver dans le sport un
moyen non seulement inoffensif, mais bienfaisant, de satisfaire tout
ensemble à ces deux passions maîtresses, le goût de se battre et le
désir de coopérer; vous avez pensé qu’en réunissant périodiquement
pour des luttes courtoises et non sanglantes, les meilleurs représen-
tants du plus grand nombre possible de peuples, vous aideriez ces
peuples à se connaître, à se comprendre, à s’estimer, et vous répan-
driez par le monde la contagion de ce double esprit de force et de
douceur qui est l’esprit de la paix véritable.

Messieurs, au nom de Paris, j’adresse l’expression de la plus
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que peuvent se flatter le Comité des Jeux Olympiques, et Paria, et
la France.

II nous est particulièrement agréable, en présence du développe-
ment prodigieux de cette oeuvre grandiose, de nous souvenir qu’elle
fut conçue dans notre pays et dans notre Cité même. C’est à Paris,
qu’avec une hardiesse et un esprit d’initiative vraiment admirables,
fut formé, par un Français, le projet de réunir périodiquement non
pas les athlètes de quelques cités voisines, suivant l’usage du
monde grec antique, à la fois si grand et si petit, mais des athlètes
et des joueurs séparés parfois par des milliers de lieues et répartis
sur toutes les faces de la terre. Mieux encore, alors que les Jeux
antiques, rattachés étroitement aux coutumes traditionnelles et à la
religion commune d’une même race, profitaient de l’identité des
moeurs et des langues, les Jeux modernes ne trouvaient devant eux
qu’obstacles et difficultés dans l’extrême diversité des civilisations.
Aussi ne saurions-nous trop rendre hommage à ceux qui, ne voulant
pas se contenter de connaître par les historiens la splendeur des
Olympiades de l’ancienne Grèce, entreprirent de célébrer, tous les
quatre ans, leur renaissance.

Le grand honneur qui en revient à la France doit être particu-
lièrement souligné Ce n’est pas diminuer notre pays que de consta-.



ter qu’il n’est pas venu l’un des premiers à la vie sportive. Dominé
par de très nobles traditions intellectuelles, il n’a que, depuis un
temps relativement court, attaché à la culture physique l’importance

essentielle, le sens idéaliste qu’elle a pris de nos jours. Les promo-
teurs français des Jeux Olympiques n’en ont que plus de mérite
d’avoir conçu et réalisé leur oeuvre, aidant ainsi à rétablir dans le
développement de la race humaine une harmonie que seule l’antiquité
avait su réaliser.

Ce n’est pas élever non plus de prétentions trop hautes que
d’espérer beaucoup, pour l’avenir, des relations internationales, des
réunions courtoises de ces jeunesses ardentes, formées à la disci-
pline loyale des jeux, habitudes à entretenir des sentiments d’estime
et de confiance mutuelle. L’émulation qui est l’âme des concours
olympiques est de la qualité la plus rare: elle favorise l’équilibre
et la maîtrise de soi-même qui, en tout temps, ont été parmi les
plus utiles au progrès de l’humanité.

Lorsque le roi Henri IV y entra naguère, il employa la seconde
journée de son séjour et de son règne effectif à jouer furieusement,
dit la chronique, au jeu de Paume. Et un Anglais avisé, qui était
alors l’hôte de notre capitale et qui notait avec beaucoup d’humour
les incidents journaliers, décrivit sur ses tablettes son angoisse de
voir ainsi un règne s’ouvrir d’une façon si futile. Il n’en augurait,
disait-il, rien de bon, et il reprochait en même temps aux Français
de répandre en Angleterre le goût des sports, auxquels notre
nation s’adonnait selon lui, de façon déraisonnable.

Or, vous savez comment ce règne s’écoula; il fut rempli
d’excellentes choses, dont la poule au pot et l’Edit de Nantes
comptent parmi les plus célèbres.

Ceci pour dire simplement que Paris a déjà été une capitale
sportive. Et puis: les choses ont tourné et c’est l’Angleterre qui est
devenue si sportive, que j’ai connu, il y 35 ans, des gens qui me
témoignaient quelque humeur parce qu’à mon tour j’empruntais aux

Réception, à l’Hôtel de Ville de Paris, des membres du Comité International Olympique.

La Capitale de la France, heureuse d’accueillir les éminentes
personnalités du Comité international, venues de quarante-trois pays
pour veiller au succès de l’Olympiade, s’honore d’être, pour la
seconde fois, le siège d’une manifestation que le monde entier suit
avec le plus vif intérêt. Elle forme des voeux ardents pour que les
Jeux de Paris marquent le début d’une ère de fraternité où les
rations de l’univers civilisé se trouvent groupées dans un même
idéal de coopération généreuse, tendue toute entière vers l’oeuvre de
rie.

Discours de M. le Baron Pierre de COUBERTIN

Monsieur le Président du Conseil Municipal,
Monsieur le Préfet de la Seine,

La Ville de Paris apporte à nous fêter tant de bonne grâce et de
chaleur que, volontiers, je mêlerais à l’expression de notre grati-
tude quelque confusion s’il ne me venait à l’esprit qu’en nous hono-
rant, elle s’honore en quelque manière elle-même, car, dans nos
valises, qui ne contiennent pas seulement les documents que nous
allons utiliser au cours de notre session, nous rapportons à la France
et à Paris quelques pages oubliées de leur histoire.

Anglais l’habitude, le goût des exercices sportifs et que je l’intro-
duisais dans ce pays où je risquais, disaient-ils, d’abaisser le niveau
des études. Ainsi, l’océan sportif paraît avoir des alternances et des
houles tout comme l’océan maritime.

Eh bien ! le mutualisme sportif, si j’ose employer cette expres-
sion, qui est à l’aube de ses exploits, a infiniment à faire pour régler
un pareil courant. Le monde moderne se trouve à cet égard dans une
situation meilleure que le monde antique, parce que le sport y est
complètement international et c’est pourquoi nous pouvons espérer
que cette fois-ci, le mouvement ne s’arrêtera pas, attendu que s’il
venait à faiblir sur un point, il se ranimerait sur un autre.

Monsieur le Président et Monsieur le Préfet, je vous exprime
à nouveau, au nom de nos collègues, tous nos remerciements. Dans
cet Hôtel de Ville illustre et si éclatant, nous sommes heureux et
charmés de pouvoir vous offrir les hommages du Comité international
et, oubliant un instant que Paris est ma ville natale, et sachant avec
certitude que je réponds aux sentiments intimes de tous mes collè-
gues des autres pays, je vous demande la permission de crier:
(( Vive Paris! ))

Après ces discours, a eu lieu un concert, avec le programme
suivant :
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1. Marche Olympique. . . . . . . . . . . . . . . . . . E. REYER.
Orchestre.

2. a) Air de la Basoche. . . . . . . . . . . MESSAGER.

b) Mireille, couplets d’Ourias. . . . . Ch. GOUNOD.
M. A. Baugé, de l’Opéra-Comique.

3.   Air de Rigoletto. . . . . . . . . . . . . . . . . VERDI.
Mme Monsi, de l’Opéra.

4. Duo du Barbier de Séville. . . . . . . . . . . ROSSINI.
Mme Monsi, de l’Opéra.
M. A. Baugé.

5. Chanson de la Dame du pesage. . . . H. HIRSCHMANN.
M. Boucot, du Théâtre-Michel.

6. Fragment de la Nuit ensorcslée. . . . CHOPIN.
Arrangement de MM. Vuillermoz

et Louis Aubert.
Ballet de M. Bakst, réglé par

M. Staats.
Mlle Carlotta Zambclli. de l’Opéra
M. Léon Staats, de l’Opéra. 
Mlles de Craponne, Lorcia, Ler-

ville, Constant, J. Bourgat, Si-
moni. Les discours suivants ont été prononcés :

MM. Peretti, Thariat, Rigaux,
Denizart, Parent, Durozoy, pre-
miers sujets de l’Opéra.

7. Les deux Pigeons. . . . . . . . . . . . . . . . MESSAGER.

L’orchestre était composé d’artistes de l’Opéra, sous la direc-
tion de M. H. Busser.

Les Athlètes Olympiques à l’Elysée
Le 15 juillet, M. Doumergue, Président de la République,

recevait les athlètes olympiques, auxquels étaient venus se
joindre les dirigeants et les journalistes des 45 nations partici-
pant aux Jeux de Paris.

Cette cérémonie revêtit une certaine ampleur. Un service
d’ordre dut compartimenter les délégations sur l’avenue Gabriel,
le flot des invités grossissant à chaque minute.

A 18 h. 30, la grille des Jardins du Palais de l’Elysée
s'ouvraient à l’angle de l’avenue Marigny et de l’avenue Gabriel
pour livrer passage au cortège formé dans l’ordre alphabéti-
que des nations.

Sur le perron, le Président de la République faisait les hon-
neurs entouré du Comte Clary, Président du Comité Olym-
pique Français, et du baron P. de Coubertin.

Le défilé fut extrêmement pittoresque, les uniformes cha-
marrés d’or se mêlant aux jaquettes, aux vestons d’athlètes.

Le Président de la République, affable, souriant, compli-
menta les athlètes, les dirigeants et serra d’innombrables mains.

Et, après un défilé qui ne dura pas moins de 45 minutes,
les nations se retirèrent, la Belgique en tête et la Yougoslavie
fermant le cortège.

Les Athlètes et les Dirigeants Olympiques
reçus par la Municipalité de Paris

Le 17 juillet, la Municipalité de Paris recevait à nouveau
le Comité International Olympique, accompagné des membres
des Comités Olympiques nationaux et des athlètes.

Son Altesse Royale le Prince Carol de Roumanie, Président
lu Comité Olympique Roumain, assistait à cette cérémonie.

Les honneurs de la réception ont été faits par : M. Maurice
Quentin, Président du Conseil Municipal ; M. H. Juillard,
Préfet de la Seine ; M. Cumenge, Chef adjoint du Cabinet du,
Préfet de Police; M. Brisson, Président du Conseil Général ;
MM. Georges Pointel et René Fiquet, Vice-présidents; MM. Ra-
fignon, Auguste Lefébure, de Tastes et Baud, Secrétaires ;
M. Aucoc, Syndic du Conseil Municipal ; M. le Colonel aide
de camp Coudières.

M. le Colonel Joly représentait M. Bénazet, Haut-Commis-
saire de l’Education physique au Ministère de la Guerre.

Etaient présents : M. de Castellane, Conseiller Municipal,
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Président du Groupe sportif du Conseil Municipal ; M. le
Comte Clary, Commissaire général du Gouvernement aux Jeux
de la VIII° Olympiade, Président du Comité Olympique Fran-
çais; M. le Baron de Coubertin, Président du Comité Interna-
tional Olympique ; M. l’Amiral Long ; Mme la Baronne et
Mlle de Coubcrtin ; le Prince et la Princesse Casimir Lubo-
mirsky ; Lord et Lady Cadogen ; M. le Général et Mrs. Ken-
tish ; M. le Colonel Mills ; M. le Docteur et Mme Kishi ; M. le
Général et Mme Balk ; M. le Baron et Mme la Baronne de’
Blonay ; M. et Mme Politis ; M. le Comte et Mme la Comtesse
Gantier-Vignal  ; M. le Capitaine et Mme Sharroo ; M., Mme et
Mlle Edström ; M. le Colonel Thompson ; M. Sverre ; M. et
Mme Bolanachi ; la Princesse de Polignac; M., Mme et Mlle
Pescatore ; M., Mme et Mlle Aldao ; M. le Comte de Rosen ;
M. le Marquis et Mme la Marquise de Polignac ; Mme de Cha-
lembert ; Mme la Vicomtesse de la Tour du Pin ; M. le Docteur
Ernst Krogius; M. le Révérend de Courcy-Laffan ; M. le Comte
de Baillet-Latour ; M. le Comte et Mme la Comtesse Bonac-
cossa ; M. J. de Muzsa ; M. le Docteur Jiry-Guth-Jarkovsky;
Selim Sirry Bey ; M. Miguel de Beistegui ; les Membres du
Comité International Olympique et de nombreux athlètes ayant
pris part aux Jeux.

Discours de M. QUENTIN, Président du Conseil Municipal

Mesdames, Messieurs,

C’est une grande journée pour la Ville de Paris que celle où
il lui est donné de recevoir ici devant leurs représentants autorisés
et notamment devant S. A. R. Mgr le Prince Carol, prince héritier
de Roumanie, que nous avons eu le grand honneur de saluer
respectueusement ces jours derniers, ‘dans notre Hôtel de Ville,
ainsi que S. A. R. la Princesse Hélène, l’élite sportive de quarante-
cinq nations, rassemblée’ devant une foule immense accourue
comme elle de tous les points de l’univers pour rivaliser de force
et d’adresse suivant cette règle sévère du franc-jeu à laquelle
S. A. R. Mgr le Prince de Galles rendait ces jours derniers un si
solennel hommage.

Voici trente ans qu’un Congrès international, réuni dans notre
capitale, décidant le rétablissement des Jeux Olympiques, gloire de
l’ancienne Grèce, et qui n’avaient pas été célébrés depuis quinze
siècles.

C’était le cas ou jamais de répéter, une fois de plus, le vers
d’Horace:  

Multa renascentar quoe jam cecidere...
(( Beaucoup de’ choses renaîtront qui aujourd’hui sont mortes. ))
Notre siècle, qui est celui des grandes découvertes, est aussi

celui des résurrections.
Combien n’avons-nous pas vu de peuples opprimés, d’institu.

tions abolies, de langues oubliées, reprendre le mouvement et
l’activité de la vie?

Parmi tant de renaissances imprévues, je n’en sais pas de plus
opportune, de plus féconde, de plus chargée de promesses que
celle des Jeux Olympiques; et Paris, qui est légitimement fier d’en
avoir été le berceau, ne se réjouit pas moins vivement. de pouvoir
figurer dans le cycle de vos solennelles assises et de servir ainsi,
par le prestige de sa consécration, la belle et noble cause que voue
illustrez, Messieurs, si magnifiquement.

Tandis que nous vous contemplons, notre imagination s’émeut
et notre esprit, comme nos yeux, s’émerveille. Dans cet étroit
espace du Stade de Colombes, l’athlétisme des cinq parties du
monde a délégué tout ce qu’il a de plus achevé et de plus brillant.
Quelles longues et savantes préparations, quelles sélections
graduées et rigoureuses, quel merveilleux déploiement d’énergie,
de constance et de courage ne représente pas une réunion comme la
vôtre! C’est toute la beauté de l’univers qui s’est trouvée là,
groupée sous nos regards.

Vous pouvez vous enorgueillir, Messieurs, en mesurant le
chemin parcouru depuis ces trente années. Mais à quoi bon se
rappeler les difficultés vaincues, les inimitiés désarmées, les obs-
tacles franchis? Si l’idée olympique a triomphé, elle l’a dû sans
doute à l’ardent prosélytisme de ses premiers apôtres; elle l’a
dû aussi à ce besoin profond des hommes de remonter à leurs
origines et de renouer étroitement la longue chaîne de leurs filia-
tions séculaires.

Orchestre.



Cette restauration patiente dé la puissance du corps n’est pas
autre chose que la reconstitution de cette parfaite unité de l’être
humain qui était la fin suprême de la culture gréco-latine. L’athlé-
tisme ne saurait se définir dans une exaltation irraisonnée de la
matière. Le souci de la perfection de la créature, c’est, suivant le
mot du poète, l’hommage rendu à la bonté du Créateur.

Des esprits chagrins ont pu craindre, il est vrai, que cette
importance toute nouvelle attribuée au corps n’aboutit à une sorte
d’apothéose de la force brutale, à un déclassement des valeurs de
l’esprit. Combien cette crainte était vaine, Messieurs ! L’exemple
de l’antiquité eût suffi déjà à l’établir. Ainsi que le rappelait
spirituellement notre Jean Richepin dans un de ses récents poèmes:

Eschyle fut boxeur. Sophocle fut athlète;

et, ajoutait-il justement,
Cela, loin d'amoindrir leur gloire, la complète.

Qui ne sait d’ailleurs la part importante qu’ont eue les Jeux
Olympiques dans l’épanouissement de la sculpture aussi bien que
de la poésie? Fidèles servants de l’idéal antique, les modernes
rénovateurs de l’athlétisme ont eu grand soin et grande raison
d’insister sur ses aspects moraux.

(( Le sport, écrivait dans le préambule de ses (( Leçons de
pédagogie sportive )) notre compatriote, M. Pierre de Coubertin,
qui fut avec M. le Comte Clary, l’animateur de ces inoubliables
cérémonies, le sport est le culte volontaire et habituel de l’exercice
musculaire intensif, appuyé sur le désir du progrès, et pouvant
aller jusqu’au risque... Donc, cinq notions: initiative, persévé-
rance, intensité, recherche du perfectionnement, mépris du danger
éventuel )).

On ne saurait mieux dire, on ne saurait montrer plus lumi-
neusement en moins de mots que le sport relève de la psychologie
autant que des sciences mécaniques et physiques et que, par son
retentissement sur l’esprit, sur la conscience et sur le caractère,
il peut et doit être un agent très efficace de progrès moral et
social.

Mais là ne se borne pas ce que j’appellerai le bienfait spiri-
tuel de l’athlétisme. Nous attendons encore de lui, et au reste, il
nous l’a déjà donné, un très précieux renouveau de l’antique esprit
de chevalerie. Tous ceux qui ont eu le privilège d’assister à l’òuver-
ture des Jeux se rappelleront toute leur vie, avec une poignante
émotion. le sublime spectacle de ces centaines d’athlètes, groupés
autour du porte-drapeau de la nation française et, le bras droit
levé, s’associant au noble serment prononcé par lui à haute voix.
serment dont ces voûtes doivent entendre les mémorables accents:

(( Nous jurons que nous nous présentons aux Jeux Olympiques
en concurrents loyaux, respectueux des règlements qui les régis-
sent et désireux d’y participer dans un esprit chevaleresque, pour
l’honneur de nos pays et la gloire du sport )).

Loyauté, discipline, chevalerie, honneur! gloire, ces verbes
puissants ne sont pas de vains mots; ils traduisent, nous le savons,
Messieurs, des dispositions, des volontés qui vous sont communes.
Que le sport, dont le prestige va croissant sur les âmes contempo-
raines, ait cette salutaire influence d’étendre cette charte de l’hon-
neur, qui est la vôtre, au statut moral qui doit régler les relations
internationales !

Est-il interdit de rêver même que, comme les Jeux Olympiques
de jadis furent le ciment de l’unité grecque, les Jeux Olympiques
d’aujourd’hui pourraient développer entre tous les peuples de l’uni-
vers le sentiment d’une communauté essentielle, qui n’exclurait
certes pas les diversités et les originalités nationales, mais les
cultiverait au contraire et les ordonnerait dans une harmonie supé-
rieure où l’instinct de lutte inhérent au coeur de l’homme trouverait
sa légitime satisfaction dans des rivalités mesurées, courtoises et
pacifiques ?

tes stériles et des provocations jalouses, mais défenseur vigilant
de son sol, de ses traditions, de ses gloires et de ses deuils, pour
le droit et pour la civilisation.

Discours de M. H. JUILLARD, Préfet de la Seine

Monseigneur,
Mesdames,
Messieurs,

Il y a quelques semaines à peine, la Ville de Paris se faisait
un plaisir d’adresser au Comité international olympique des félici-
tations bien méritées pour l’organisation de la grande manifes-
tation de 1924, et nous nous plaisions à rappeler le concours
vraiment essentiel prêté à l’œuvre de rénovation des Jeux par la
Comités nationaux.

La Capitale n’est pas moins heureuse aujourd’hui d’accueillir
respectueusement, au milieu des éminents représentants des Comités
Olympiques Internationaux, Son Altesse Royale Mgr le Prince
Carol, héritier du trône de Roumanie, qui a tenu à honneur de
prendre la tête de la délégation roumaine.

Les espérances justifiées que l’on pouvait concevoir pour le
succès de la VIII

e Olympiade ne se sont pas démenties, et ce sont
les nouveaux exploits de l’endurance, de la vigueur et de l’adresse
que nous devons célébrer aujourd’hui avec admiration. Les Jeux
de la VIII

e Olympiade ont non seulement démontré la diffusion
toujours croissante des principes d’éducation physique rationnelle,
en réunissant un nombre vraiment immense de joueurs et d’athlètes,
mais ont reculé les limites connues de la résistance humaine, en
dépassant sur bien des points les résultats acquis jusqu’à ce jour.
Le nombre des records laissés en arrière, comme la perfection de
certains entraînements collectifs, suffit à démontrer que les succès
antérieurs n’avaient rien de commun avec des tours de force excep-
tionnels et n’étaient pas dus à la présence fortuite de capacités
particulières. Non, il s’agit bien d’un progrès général, d’une amé-
lioration ininterrompue, dont la marge, pour limitée qu’elle soit
forcément par la nature, nous apparaît grâce à vous, comme très
large encore.

Ces constatations donnent tout leur prix aux efforts des concur-
rents olympiques, quel que soit le sort que leur aient réservé des
luttes loyales et fraternelles. Chacun sait, par l’exemple admiré
cher l’adversaire, qu’un succès magnifique, un développement
insoupçonné, est promis à la persévérance et à la méthode et que
la victoire est assurée à ceux qui savent le mieux ordonner leur
existence suivant les lois les plus saines de la nature.

Ces sentiments et ces espérances, comment ne pas les concevoir
en présence des robustes équipes des quarante-deux nations parti-
cipantes? A côté de celles qui ont fait maintes fois triompher leurs
couleurs, Paris est heureux d’accueillir toutes celles qui ont contri-
bué par d’admirables efforts et des luttes sévères à donner au résul-
tat final tout son éclat.

Il apprécie vivement leur exemple et salue en elles les vaillants
champions qui, dans ce tournoi pacifique, se sont mesurés, courtoi-
sement pour donner au monde une belle leçon d’énergie, digne de
gagner à la grande cause des sports les sympathies de tous les
peuples civilisés.

Discours de M. de CASTELLANE
Conseiller Municipal, Président du Groupe sportif  de l’Hôtel de Ville

Monseigneur,
Mesdames,
Messieurs,

Mes collègues sportifs ont bien voulu me cordier l’honneur de
prononcer à l’adresse des athlètes olympiques quelques paroles de
cordial accueil.

Je n’aurai garde d’oublier que je m’adresse à une compagnie
où dominent les hommes de sport, dont l’esprit clair et. précis
cherche les faits à travers les mots et, aux phrases les plus longues,
préfère les plus concises et les plus substantielles. Je saurai me
souvenir également que mes auditeurs, s’ils connaissent aujour-
d’hui la France, n’ont point encore eu le loisir, dans l’ensemble, de
pénétrer tous les secrets de notre langue. Et cette considération
imposera des bornes à l’expression de ma joie et de ma sympathie.

La cérémonie d’aujourd’hui, ou, pour mieux dire, la fête
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Si ce noble idéal est appelé à passer un jour dans le domaine
des faits, nul n’aura mieux travaillé que vous à en propager le
rayonnement et à en favoriser la réalisation.

Mais aussi, Messieurs, je veux saluer vos couleurs qui repré-
sentent pour chacune de vos nations tant de sacrifices, tant de
douceurs, tant de gracieux et de puissants souvenirs.

Et lorsque vous aurez à nouveau franchi vos frontières, dites.
bien à vos compatriotes que le pavillon français qui flotte aujour-
d’hui au-dessus de nos monuments à l’occasion de notre Fête natio-
nale et républicaine ne se déploie si joyeusement au souffle de la
brise que parce qu’il s’élève dans le ciel, protecteur de la liberté
des autres, étendard de la justice qui lui est due, loin des conquê-



cordiale qui réunit ici les membres éloignés et néanmoins unis de
la grande famille sportive, est un témoignage élatant du triom-
phe de l’Idée olympique et de l’athlétisme; elle consacre, en les
dépassant, tous les espoirs fondés sur eux; elle est une récompense
pour les artisans et les amis de la première heure; elle sert à la
confusion des adversaires et à la conversion des hésitants; elle est
un gage précieux pour l’avenir.

En accueillant dans sa Maison les athlètes olympiques, c’est
en réalité à l’Univers presque entier que la Ville de Paris ouvre
ses portes : plus de quarante nations ne sont-elles pas représentées
ici, par une sélection comprenant les types les plus parfaits d’une
humanité rajeunie; éprise de mouvement, de joie et d’harmonie ?

Certes, la liste est longue des augustes visiteurs, souverains
par le sang, chefs de gouvernement, maîtres de la pensée ou princes
de la science, qui tinrent à marquer leur passage. dans notre
capitale, d’une visite à l’Hotel de Ville. Mais jamais ces salons
n’abritèrent plus de jeunesse ni plus d’énergie et de beauté; jamais
on n’y contempla plus riche parterre de plantes humaines ni plus
belles gerbes de fleurs féminines, (( The very flower of the World’s
men )) — comme le disait en excellent anglais, le jour de l’inaugu-
ration solennelle des feux, M. de Montherland, le plus Français
des littérateurs sportifs.

Et notre coeur connaît une émotion analogue au vertige qui
saisirait un amant passionné des arts à la pensée qu’il lui serait
donné de parcourir d’un regard tous les chefs-d’œuvre de la pein-
ture ou de la statuaire, groupés par l’effet de quelque sortilège.
dans une même galerie.

Mais la magie n’a point de part dans la réunion d’aujourd’hui.
Elle est l’œuvre d’un homme, aidé de quelques autres, que le
présent couvre d’hommages, mais auquel l’avenir prêtera la figure
d’un apôtre, car le Baron de Coubertin est le rénovateur d’un culte
‘longtemps déserté, l’animateur du feu sacré endormi sous les
cendres... Aux hommes de bonne volonté, aux hommes de toutes
les races, de toutes les religions sans distinction de caste rd d’opi-
nion, il a ouvert à deux battants, les portes du stade antique; ils
s’y sont élancés d’un seul bond, illuminés d’espoir, ivres d’air,
dans la poussière d’or du soleil.

 * 
* *

C’est avec joie que nous saisissons l’occasion d’exprimer
officiellement au Comité international olympique notre gratitude
de Parisien et de Français pour le choir qui a été fait de notre
ville, de notre pays, comme cadre à la VIII

e Olympiade.
Nos hôtes. d’ailleurs, l’ont eux-mêmes ratifié en manifestant

à plus d’une reprise leur satisfaction pour l’accueil de Paris et en
décernant des éloges précieux pour certaines de nos installations
et pour l’organisation matérielle des Jeux. Avec tact, avec bonne
grâce, ils ont glissé sur les imperfections de détail constatées par
ailleurs, se souvenant fort à propos que, sur notre pays, la guerre
était passée, avec son cortège de ruines et de dévastations, imposant
à nos concitoyens, pour l’œuvre de la reconstruction, les plus
lourds et les plus immérités sacrifices.

Si à notre tour, mes collégues sportifs et moi, nous tenons à
remercier tous ceux qui contribuèrent au succès des Jeux Olympi-
ques de 1924, nous n’obéissons pas, croyez-le bien, à cette règle
oratoire qui veut que l’on retourne, avec les intérêts composés, les
compliments qui viennent de vous être décernés. S'il est vrai que
le prestige et la réputation de notre Ville se soient encore accrus
par la célébration, sur son sol. des Jeux de l’adresse et de la force,
n’est-il pas juste d’exprimer à tous ceux qui y collaborèrent
organisateurs, athlètes, journalistes et spectateurs, l’expression
de notre gratitude ?

En ce moment, plus que jamais, grâce au tournoi gigantesque
où se heurtent, pour des luttes ardentes mais pacifiques, quarante-
cinq nations grandes ou petites, anciennes ou de formation récente.
Paris est le cour du monde, le centre de tous les espoirs... En ce
moment, quarante-quatre pays tendent vers notre ville leurs
souhaits et leurs désirs, suivent avec anxiété le sort fait à leurs fils
dans la palestre ou sur le ring et vibrent tour à tour d’un magni-
fique enthousiasme lorsque leurs étendards, connaissant le triom-
phe, flottent au grand mât de Colombes.

Par dessus les monts et les plaines, sous l’océan et sur les
ailes du vent, le télégraphe parte sur tous les points du globe les
nouvelles ardemment attendues... Les journaux s’en emparent, un
public anxieux les dévore. Sur toutes les lèvres, dans toutes les
langues, intimement lié aux noms des champions nationaux court
ce mot : Paris ! Paris !

—   —

Ce cher nom de Paris, vous l’emporterez, n’est-ce pas, gravé
profondément en vous-mêmes... Athlètes. quel que soit l’avenir que
le sort vous réserve, soyez sûrs que vous avez passé ici les jours les
plus complets de votre existence...

Vous y aurez fortifié, loin de vos foyers, le culte de votre
patrie et développé en vous, au contact de vos concurrents étran-
gers, l’estime des autres nations... Vous aurez ainsi travaillé, plus
ou moins consciemment, à l’œuvre d’apaisement général et rappro-
ché l’heure lointaine encore où les peuples ne connaîtront plus
d’autres luttes que celles du Stade, où les hommes ne voudront
battre que des records.

Vous garderez de Paris et de la France un souvenir très vivace
et très pur, car vous aurez vécu sous son ciel’ les heures douces de
vos espoirs, les exaltantes minutes de lutte, les secondes eni-
vrantes du triomphe !

A vous revoir, chers amis, tous réunis et plus nombreux encore
aux Jeux Olympiques de 1928.

Nous vous demandons de vous souvenir, en attendant, qu’il
existe à l’Hôtel de Ville de Paria de très nombreux édiles entiè-
rement gagnés à la cause des sports et prêts à aider, dans toute la
mesure de leurs moyens, ceux d’entre vous qui pourraient dans
l’avenir avoir à faire appel à leur concours.

 * 
* *

Pour terminer cette allocution en l’honneur. des Jeux et des
athlètes olympiques, je ne saurais mieux faire que de souligner le
geste très heureux d’un jeune futur souverain qui, pour témoigner
tout l’intérêt qu’il attache aux sports, est venu se placer à la tête
de la délégation olympique de son pays. Il nous est particuliè-
rement agréable qu’une pareille initiative ait été prise par le fils
d’un roi et d’une reine auxquels les suffrages parisiens, toujours
acquis à la loyauté et à la grâce, ont donné droit de cité en notre
ville et dont le pays n’hésita pas, aux heures les plus sombres de
la guerre, à se jeter dans la mêlée à nos côtés pour aider au triom-
phe du droit et de la justice. Que son Altesse Royale, le Prince
Carol de Roumanie, daigne accepter ici les compliments que sont
heureux de lui présenter tous les sportifs et m’autorise, au nom de
mon attachement ancien et respectueux pour la Famille royale de
Roumanie, à y joindre l’expression de ma personnelle admiration.

Ces hommages, parce qu’ils s’adressent aujourd’hui à l’officier
aviateur hardi et éprouvé qui fit ses preuves pendant et depuis la
guerre, ne manqueront de Vous toucher, Monseigneur, en raison
de leur caractère profondément sincère et spontané.

Après ces discours, les hôtes de la Ville ont apposé leurs
signatures sur le Livre d’Or de la Ville de Paris ; ils ont ensuite
visité les salons de l’Hôtel dc Ville.

A onze heures, la réception était terminée.

Les Banquets
La banquets sont une forme de récception à laquelle aucune

manifestation de quelque importance ne saurait échapper.
Les Jeux Olympiques, par le nombre considérable de nations

qu’elles rassemblent, en contact constant, sont donc une occa-
sion de multiplier ces réceptions par quoi dirigeants et athlètes
olympiques se témoignent mutuellement leurs sentiments de
cordialité.

Le Comité Olympique Français. indépendamment d’un
grand banquet organisé avant les Jeux Olympiques pour sa
souscription nationale et qui fut placé sous la présidence de
M. Millerand, alors Président de la République, a donné suc-
cessivement trois banquets : le 3 juillet, en l’honneur des Fédé-
rations internationales ; le 12 juillet, en l’honneur du Comité
International Olympique, et le 27 juillet, jour de. clôture, en
l’honneur des membres de la Presse.

Le banquet, donné en l’honneur des Fédérations interna-
tionales, fut servi dans les salons du Palais d’Orsay. Il réunis-
sait trois cents convives et fut présidé par le Comte Clary,
entouré de MM. Paul Bénazet. représentant M. Herriot, Prési-
dent du Conseil ; le colonel Derédingcr. représentant le Prési-
dent de la République ; le baron Pierre de Coubertin ; le Comte
de Baillet-Latour ; le Comte Jean de Castellane, représentant
le Conseil Municipal ; le capitaine Sharroo. Présidcnt du Bu-



Le banquet de la Souscription Nationale,
au Palais d'Orsay sous la présidence de M. Alexandre MILLERAND, Président de la République

reau permanent des Fédérations Internationales sportives ; Léon
Breton, Président de l’Union Cycliste Internationale ; Docteur

par le baron Pierre de Coubertin : le sport au service de l’idéal

Guth-Jarkovski ; Edström, président de la F. I. d’Athlétisme ;
international — la paix — dont le drapeau du Comité Olym-

J. Rimet, président de la F. I. de Football Association ; le
pique est le symbole.

*
général Charpy. représentant le Gouverneur Militaire de Paris ; * *
le marquis de Polignac ; Daniel Mérillon, président de la F.I.
de Tir ; Louis Renault, Conseiller Général ; Genet, président
de la Fédération Française d’Athlétis-

C’est au Palais d’Orsay, également, que fut reçu le Comité
International Olympique par le Comité

me et de nombreuses notabilités du
sport françaises et étrangères.

Au champagne, le Comte Clary con-
via l’assistance à lever les coupes en
l’honneur des Chefs d’Etat des nations
représentées, puis porta un toast parti-
culier à M. Doumergue, Président de
la République, et termina son allocu-
tion par un souhait de bienvenue à ses
hôtes.

Le capitaine Sharroo. Président du
Bureau Permanent des Fédérations In-
ternationales Sportives, puis M. Jean
de Castellane, au nom du Conseil
Municipal et M. Georges Bruni, au nom
de la Presse mondiale, prirent tour à
tour la parole.

Le baron Pierre de Coubertin, Pré-
sident du Comité International fit, en
un bref raccourci, l’histoire des Jeux
Olympiques modernes et en définit les
buts élevés, exprimant l’espoir de les
voir réaliser, ce qui est encore, dans le
domaine de l’espérance : la fraternité
des classes et des peuples.

Enfin au nom du Gouvernement,
M. Paul Bénazet, Commissaire général
à l’éducation physique. par un discours

Olympique Français.
Le baron Pierre de Coubertin prési-

dait, ayant à ses côtés le comte Clary
et M. Henry Paté, président d’hon-
neur du Comité Olympique Français.

Au dessert, le comte Clary prononça
l’éloge de ses collaborateurs, les Com-
missaires généraux, qui ont été les
meilleurs artisans des Jeux de 1924 ;
puis, M. de Coubertin, rappelant la
rénovation des Jeux Olympiques, difi-
nit le rôle du Comité International
Olympique et expliqua le succès de son
oeuvre par la conjugaison des vertus
qui l’animent : l’amitié familiale. la
continuité dans le travail et l’unité de
foi.

M. Victor Boin, vice-président de
l 'Associat ion Internationale de la
Presse Sportive, au nom des 700 jour-
nalistes étrangers, remercia la France
de l’accueil qui leur avait été réservé
par le Comité Olympique Français.

M. José Pontès, Président du Comi-
té Olympique Portugais, clôtura la sé-
rie des discours en soulignant l’œuvre
olympique (( qui conduit les hommesM. Gaston VIDAL,

Sous-Secrétaire d'Etat, prononçant son discours vers la vie idéale par l’union des arts
et des sports )).

—  —



Le Château de Versailles et l’Orangerie.

Le déjeuner de la Presse se déroula à Colombes, au buffet
du Stade Olympique ; déjeuner tout intime qui réunit les jour-
nalistes étrangers et français, auxquels étaient venus se joindre
un grand nombre de personnalités du monde sportif.  * 

 * *  
M. Paul Bénazet, Commissaire général à l’Education physi-

que et représentant le Gouvernement, présidait.
Le Comte Clary, en une allocution cordiale, souligna le

bon travail de ceux qui furent les excellents collaborateurs de
l’idée olympique ; M. Paul Bénazet salua les nations qu’ils
représentaient et M. Georges Bruni, nu nom de la Presse interna-
tionale, puis M. Hegan, au nom particulier de la Presse amé-
ricaine, dirent l’un et l’autre combien ils avaient été touchés
de la sympathie que leur avait témoignée aussi bien les diri-
geants olympiques que les journalistes français.

 * 
 * *  

En outre des réceptions
organisées par le Comité
Olympique Français, le Minis-
tère de la Guerre offrit un dé-
jeuner en lhonneur des armées
étrangères avant participé aux
Jeux Olympiques.

A cet effet. ce banquet eut
lieu dans l’Orangerie du Châ-
teau de Versailles, que le Con-
servateur du Palais avait ou-
vert, ainsi que l’historique ter-
rasse, aux officiers étrangers

M. Paul Bénazet, représen-
tant le Gouvernement, prési-
dait. ayant à ses côtés le baron
P. de Coubertin. Après les
allocutions d’usage, le café fut
servi sur la terrasse de l’Oran-
gerie, à la suite de quoi le Con-
servateur du Palais de Versail-
les, guida lui-même les convi-

ves à travers les appartements particuliers du Roi-Soleil. dont
il conta l’histoire en une causerie qui tint tous les visiteurs sous
le charme.

Les réceptions données par les Comités Olympiques ou les
Fédérations sportives ont été, nous l’avons dit, nombreuses. On
note : le dîner du Comité Olympique britannique, à l’Hôtel Con-
tinental, présidé par S. A. R. le Prince de Galles ; le dîner de
M. Haraldo Pietri, délégué général de la Suède, à l’Hôtel Con-
tinental ; la soirée de M. P. de Hevesy, charrgé d’affaires de la
Hongrie ; le déjeuner du Comité Olympique Tchécoslovaque, au
Pré-Catelan ; le dîner de la Fédération Française d’Athlétisme,
à l’Hôtel Continental ; le dîner de la Fédération Française de
Poids et Haltères, au Palais d’Orsay ; les réceptions au Hâvre,
à l’Hôtel de Ville, au Palais des Régates et, à Deauville, en

l’honneur des Régates à la voi-
le ; le dîner de la Fédération
Française de Natation, au Pa-
lais d’Orsay ; la soirée du
Sporting Club de France, en
son hôtel ; la soirée de l’Auto-
mobile Club de France, en son
hôtel ; le dîner de la Fédéra-
tion Internationale de Foot-
ball Association, à I’Hôtel
Continental ; le dîner du Co-
mité Olympique Suisse. sous
la présidence du Ministre de
Suisse en France. à l’Hôtel
Continental ; le déjeuner de
l’Union Vélocipédique de
France ; le dîner de l’Union
des Sociétés de Gymnastique
de France ; le déjeuner de
M. Edström, président de la
Fédération Internationale
Athlétique d’Amateurs, au
Pavillon d'Armenonville, etc.,

M Paul BENAZET, représentant du Gouvernement,

reçoit à l'Orangerie du château de Versailles les délégations des armées
étrangères ayant participé aux Sports Equestres.

—  —



Les Jeux d’Hiver de Chamonix

France, Grande-Bretagne, Hongrie, Italie, Lettonie, Norvège,
Pologne, Suède, Suisse, Tchécoslovaquie, Yougoslavie.

La France s’ennorgueillit d’une telle marque de confiance
qui la plaçait au rang des grandes stations hivernales ; aussi,
consacra-t-elle tous ses efforts, pour ne pas démériter d’un
parcil honneur, à offrir aux athlètes que lui déléguaient les
Nations, une installation technique qui fut digne d’eux.

Le concours intelligent et dévoué de la Ville de Chamonix
fut, à ce point de vue, d’un précieux appui pour le Comité
Olympique Français. Des formalités administratives qui s’oppo-
saient à des solutions rapides, les circonstances atmosphériques
qui entravèrent les travaux, rien de cela ne ralentit un moment
les efforts de la municipalité. Entraînée par son admirable
Maire, M. Lavaire, elle se montra, par sa persévérance et sa
foi, la plus sûre collaboratrice du Comité Exécutif.

C’est de cette amicale et féconde collaboration qu’est née,
avec ses 27.000 mètres de glace, cette patinoire qui compte
aujourd’hui parmi les plus belles d’Europe, le tremplin de saut
en ski, qui permit les 49 mètres de l’américain Omtved et, en
exhibition, les 57 mètres du norvégien Thams ; la piste de
bobsleigh, qui rivalise avantageusement avec les pistes les plus
célèbres.

 * 
 *  *  

Le succès des Jeux de Chamonix ne fut pas moindre auprès
du public, qu’auprès des nations conviées à y participer.

Insuffisamment instruit au début, semble-t-il, il fut rapide-
ment captivé par la grandeur du cadre et la diversité de cette
manifestation. Il accourut en foule de tous les points de la
région, puis de Paris et des Grandes Villes avoisinantes et des
milliers de spectateurs, définitivement conquis à la saine et rude
beauté des Sports d’Hiver, composèrent un public qui vibra
passionnément aux exploits des athlètes Olympiques.

Il y eut matière à s’enthousiasmer devant les foudroyants
démarrages d’un Jewtraw ou le déboulé puissant d’un Skut-
nabb, devant la descente impressionnante, à la direction de
son bobsleigh d’un La Frégcolière, l’envolée à 57 mètres, sur
ses skis, d’un Thams ou la virtuosité des joueurs de hockey
canadiens qui, sur leurs lames rectilignes d’acier, offraient
un spectacle d’une élégance et d’une noblesse des gestes inéga-
lables.

Le Comité Olympique Français a la grande joie d’avoir
mené à bonne fin le mandat qui lui a été confié, et les repré-
sentants des pays accourus à Chamonix, ont bien voulu lui
en témoigner leur satisfaction.

De tout cela il en a tiré une légitime fierté et j’ajoute
que, si la tâche lui a été parfois difficile, il s’estime cependant
suffisamment récompensé d’avoir eu l’honneur d’être appelé
à réaliser ce qui fut la première grande manifestation interna-
tionale des Sports d’Hiver.

FRANTZ-REICHEL.

Organisés du Vendredi 25 Janvier au Mardi 5 Février 1924

A  C H A M O N I X  — - —  M O N T - B L A N C -
par le COMITÉ OLYMPIQUE FRANÇAIS

avec la collaboration de la Fédération Française des Sports d’Hiver et. du Club Alpin Français

sous le  Haut Patronage du COMITÉ INTERNATIONAL OLYMPIQUE

à l’occasion de la Célébration des Jeux d e  l a  V I I Im e  O L Y M P I A D E

Lorsque le Comité International Olympique, réuni à Lau-
sanne en 1921, discuta de l’attribution de la célébration de
la VIIIe Olympiade, les Sports d’Hiver firent l’objet d’une
discussion particulère concernant leur introduction au pro-
gramme.

Les membres pour la France au C. I. O. le Comte Clary
et le Marquis de Polignac, faisaient valoir qu’en dehors des
pays septentrionaux, certaines nations de l’Europe centrale
et occidentale étaient elles-mêmes en position d’organiser une
compétition de sports de neige aussi bien que de glace lesquels,
par leur rude et splendide manifestation de l’activité physique
moderne, étaient dignes de prendre place nu programme des
Jeux Olympiques.

Ils estimaient enfin que ce serait ainsi rendre du même coup
hommage aux Pays du Nord que de consacrer officiellement
et d’aider à leur propagation ces sports dont ils étaient, avec
juste raison d’ailleurs, fiers d’avoir révélé la beauté.

Les représentants des pays scandinaves montrèrent quelque
inquiétude à l’exposé de cette thèse. Ils estimaient ne pas
pouvoir s’associer à une telle proposition qui, à leurs yeux,
dressait les Jeux Olympiques d’hiver en concurrents des Jeux
Hivernaux dont ils avaient pris l’initiative plusieurs annécs
auparavant. Ils s’élevèrent donc, non pas particulièrement en
adversaires directs de la candidature française à l’organisation
des Jeux d’Hivcr, mais contre le principe d’une manifestation
hivernale, de caractère purement olympique.

Tenant compte des justes raisons que faisaient valoir, de
part et d’autre, les représentants des Pays Scandinaves et les
partisans des Jeux Olympiques d’Hiver, le Comité International
Olympique décida que, sans l’incorpora pour faire partie
intégrante du programme olympique. il accorderait son patro-
nage à l’organisation des Jeux d’Hiver donnés à l’occasion de la
célébration de la VIIIe Olympiade de l’ère moderne.

C’est donc dans cet esprit que furent décidés les
Jeux d’Hiver de 1924 et, tout au long de son organisation, le
Comité Olympique Français no manqua jamais de s’en inspirer.

La réglementation générale des Jeux d’Hiver fut mise en
harmonie avec celle des Jeux Olympiques, mais elle fut l’objet
d’une rédaction spéciale en accord avec les pouvoirs techniques
compétents et le C. I. O.

Une médaille spéciale fut créée, de même le diplôme qui
l’accompagnait.

 *  
 *  *   

Cette introduction des Sports de neige et de glace réunis,
pour un premier essai a été un véritable succès. Dix-sept pays,
en effet, décidaient de s’inscrire et, avec eux, les meilleurs
spécialistes du patin, les plus grands skieurs et sauteurs des
pays scandinaves et de l’Amérique; les virtuoses canadiens
du Hockey. Au reste, voici la liste des nations engagées :
Autriche, Belgique, Canada, Esthonie, Etats-Unis, Finlande,

—  —



Le Choix de Chamonix

C’est dans sa séance du dimanche 5 juin 1921, lors du Ceci exposé et rappelé il a été convenu, fait et arrêté ce qui
Congrès de Lausanne, que le Comité International Olymnique suit:
décida de donner son patronage à une Semaine’ des Sports
d’Hiver qui, sans faire partie intégrante du programme, seraient

ARTICLE PREMIER — a) La Ville de Chamonix-Mont-Blanc

organisés à l’occasion des Jeux Olympiques.
s’oblige à établir et aménager, conformément aux meilleures

Conformément à cette décision et pour répondre au désir
règles techniques et esthétiques, et à les proposer à L’acceptation

du Comité International Olympique, le Comité Olympique
définitive du Comité Olympique Français, au plus tard le Ier novem-

Français provoqua, en vue de l’organisation de cette semaine,
bre 1923.

la réunion d’un Congrès auquel furent conviées les Fédérations
— Une patinoire avec piste de course de 500 mètres de

avec vestiaires pour les concurrents et tribunes pour les spectateurs,
et Commissions Internationales régissant les sports d’hiver. ainsi  que tous les  aménagements sport i fs  nécessaires ;

Ce Congrès se tint à Paris, du 12 au 14 juin 1922, et arrêta
la liste des sports et les dates du programme des premiers Jeux
d’Hiver.

— Un tremplin de saut en ski;
— Une piste de bobsleigh :

I l  n e  r e s t a i t  p l u s ,  a u  C o m i t é
pique Français, qu-à désigner le lieu où
ils se dérouleraient. Plusieurs stations
hivernales s’étaient d’ailleurs immédia-
tement mises sur les rangs : mais. cer-
taines conditions climatériques et maté-
rielles indispensables à une organisation
réguière s’imposaient en même temps :
nécessité de disposer d'une patinoire
irréprochable ; obligation de trouver de
la neige en quantité suffisante pour les
épreuves de ski et de bobsleigh ; enfin,
certitude de trouver des facilités de
logement.

Des stations qui posèrent leur candi-
dature, seule celle de Chamonix-Mont
Blanc parut, aux yeux du Comité Exé-
cutif, remplir les conditions exigées.  Il
fut donc décidé de poursuivre les négo
ciations avec la municipalité, qui abou-
tirent à une convention déterminant la
participation financière du Comité Olym-
pique Français, celle de chamonix et
les obligations qui lui incombaient rela-

— Une piste de skeleton et luges.
b) Elle fournira tout le matériel néces-

saire aux épreuves de hockey sur glace.
c) Si les aménagements établis par la

Ville de Chamonix-Mont-Blanc sont agréés
par le Comité Olympique Français, elle
les mettra à la disposition exclusive du
Comité Olympique Français pour la pé-
riode d’entraînement et pour le temps des
épreuves proprement dites, aux seules
conditions ci-après mises à a charge du
Comité Olympique Français sous l'arti-

En conséquence, notamment tous ris-
ques de dégradations ou de perte des
constructions et des aménagements quel-
conques seront pour la Ville de Cha-
monix.

tivement aux installations sportives. au
logement des officiels et des athlètes.

Nous donnerons, ci-dessous, les gran-
des lignes du contrat que signèrent les
deux parties, le 20 février 1923.

d) La Ville de Chamonix-Mont--Blanc
maintiendra, dans l’avenir, et tout au
moins pendant trente ans, la patinoire et
les tribunes, le templin et les pistes de
bobsleigh et de skeleton, qu’elle aura
établis, en bon état pour les sports aux-
quels ils sont destinés, de façon à pou-
voir les mettre, tous, ou les uns ou les
autres, à la disposition du Comité Olym-
pique Français ou des Fédérations Fran-
çaises qui pourraient en réclamer la loca-
tion à la ville de Chamonix-Mont-Blanc,

M. J.  LAVAIVRE
Maire de Chamonix Mont-Blanc

Contrat entre le Comité Olympique Français
et la Ville de Chamonix

Comme suite aux propos échangés au cours d’une conférence
tenue le 24 janvier 1923 entre le secrétaire général du Comité Olym-
pique Français et M. Lavaivre, maire de Chamonix-Mont-Blanc,
accompagné de M. le Dr Agnel, Président du Syndicat d’initiative
de Chamonix, et sur la demande précise de ces Messieurs, le Comité
Olympique Français a décidé d’organiser sur le territoire de
Chamonix les épreuves de sports d’hiver qui doivent être disputées
en 1924 à l’occasion des Jeux de la VIIIe Olympiade — lesquelles
épreuves ont été prévues avec le consentement et sous le patronage
du Comité International Olympique — ces épreuves doivent être
disputées en janvier ou février 1924 aux dates que le C. O. F.
précisera plus tard. C’est le C. O. F. qui est seul maître du pro-
gramme des dites épreuves.

Cette décision du Comité Olympique Français n’a été prise
qu’aux conditions formelles ci-après détaillées que la Ville de
Chamonix:

Io —- S’engage à assurer les installations nécessaires à l’exécu-
tion du programme arrêté;

2o — S’engage à assurer le logement et la nourriture des
concurrents et de leurs accompagnateurs et des officiels.

—  —

aussi bien pour les sports d’été — s’entendant par là notamment
du hockey et du tennis (sur herbe) qu’il est possible de pratiquer
en été sur le terrain de la patinoire et du rugby, du football et
obligatoirement consentie par la Ville de Chamonix-Mont-Blanc,
de l’athlétisme, étant précisé que cette location devrait être
moyennant un loyer à débattre, bien entendu, mais qui ne pourra
pas être supérieur à 10 % des recettes brutes opérées par l’orga-
nisation des dites épreuves.

e) Elle fera toutes les démarches nécessaires et passera toutes
conventions pour assurer le logement et la nourriture (à des prix
déterminés ci-après) et dans les hôtels ci-dessous désignés, des
organisateurs des Jeux. des participants, de leurs auxiliares
(accompagnateurs et soigneurs) des officiels et de la presse et ce,
pendant toute la durée des épreuves ainsi que pendant celle de l’en-
traînement et de l’organisation sur place, c’est-à-dire quinze jours
avant le début des Jeux et deux jours après la clôture des Jeux,
aux conditions ci-après énumérées :

Suit la liste des hôtels divisés par catégorie, avec fixation
des prix, qualité et quantité des menus journaliers ; nombre
des chambres, par catégorie, mises à la disposition du Comité
Olympique Français pour les personnes prévues au paragraphe
e) et pour les membres du Comité International Olympique,
du Comité Olympique Français, des Fédérations Internatio-
nales et Nationales.

L’article II traitait de l’inobservation du contrat ; l’article
III de l’exploitation des buffets ; l’articlc IV de la publicité et

cle III.



du programme officiel qui était’ était aux seuls risques du
Comité Olympique Français, de la partie cinématographique et
photographique, qui relevait également de son autorité

ARTICLE V. — a) Le Comité Olympique Français paiera à la
Ville de Chamonix-Mont-Blanc une somme égale à 40 % (quarante
pour cent) des recettes brutes que lui procureront les entrées des
spectateurs des épreuves qui se dérouleront à Chamonix, étant bien
précisé que le Comité Olympique Français reste le maître absolu
de la fixation des prix des dites (( entrées )) et qu’il pourra louer
par avance, avec augmentation ou diminution des prix de base
établis par lui; de même le Comité Olympique Français reste seul
maître des invitations gratuites.

b) Si la somme revenant à la Ville de Chamonix, en vertu du
paragraphe a) est inférieure à 500.000 francs (Cinq cent mille
francs) le Comité Olympique Français devra, dans le but d’arriver
à parfaire cette somme — mais jusqu’à concurrence seulement de
la somme manquante — remettre à la Ville de Chamonix une
somme supplémentaire égale à dix pour cent des recettes brutes
envisagées au paragraphe a).

N. B. — Les soussignés en sont arrivés à ce mode de calcul
de la somme à payer par le Comité Olympique Français à la Ville
de Chamonix parce que déjà 50% des recettes brutes en question
ont une autre affectation.

c) Enfin, si les 40% (Quarante pour cent), et les 10% (dix pour
cent) des paragraphes a) et b) ne représentaient pas 500.000 francs
(Cinq cent mille francs) le Comité Olympique Français s’engage à
parfaire la somme manquante. Mais la Ville de Chamonix devra,
en ce qui concerne qes installations sportives, faire un effort égal
à la garantie apportée par le Comité Olympique Français, étant
entendu que cette garantie est un maximum.

ARTICLE VI. — La Ville de Chamonix-Mont-Blanc devra prendre
ses dispositions pour assurer gratuitement le transport des athlètes
de leur logement au lieu du concours. Elle interviendra également
pour obtenir les installations télégraphiques et téléphoniques néces-
saires au service d’informations de la presse française et étrangère.

ARTICLE VII. — S’il arrivait que les Jeux Olympiques ne puis-
sent avoir lieu par décision du Comité International Olympique,
par suite d’une force majeure ou d’un cas fortuit, les rendant
pratiquement trop difficiles, pour cause de guerre ou touts autre
raison, le Comité Olympique Français serait dégagé sans indem-
nité des obligations prises par nous dans la présente convention.

Fait double à Chamonix-Mont-Blanc, le ving février dix neuf
cent vingt-trois.

Le Délégué du Comité
National des Sports

Comité Olympique Français

Signé: FRANTZ-REICHEL.

Le Maire
de Chamonix-Mont-Blanc

Signé: J. LAVAIVRE.

Dès la conclusion de cet accord, la municipalité de Cha-
monix se mit à l’étude des installations techniques qu’il im-
portait de terminer avant l’hiver, la belle saison seule permet-
tant de mener activement les travaux considérables auxquels
elle allait devoir procéder.

PLAN DE LA VALLÉE DE CHAMONIX

Situation des terrains Olympiques : A. Patinoire, en amont de Chamonix, sure les terrains dits (( du Bouchet )).  B. Piste de Bobsleigh, au lieu dit

(( Les Pellerins )). C. tremplin de saut, au lieu dit (( Le Mont )).

 —  —



Figures libres : cinq minutes.

Figures Imposées :

Ces règles ont été établies d’après les règles générales des
Jeux Olympiques.

Décision de la XXIIe Session du Comité International Olym-
pique, Rome 1923.

I.  NATIONS QUI PEUVENT PAPTICIPER AUX SPORTS D'HIVER
— Article premier. — Les Sports d’Hiver réunissent les ama-
teurs de toutes les nations sur un pied d’égalité aussi parfaite
que possible.

2. PARTICIPATION. — Les athlètes amateurs seuls sont admis
aux Sports d’Hiver.

3. DÉFINITION DE L‘AMATEUR. — La définition de l’amateur
pour les Sports d’Hiver a été établie par la Ligue Internationale
de Hockey sur glace, l’Union Internationale de Patinage, la
Commission Internationale de Ski.

La Fédération nationale qui, dans chaque paya, dirige un
sport particulier doit certifier, sur la formule d’engagement.
que chaque concurrent est amateur, conformément aux règles
établies.

Cette déclaration doit être contresignée par le Comité Olym-
pique national de ce pays. Ce Comité doit également déclarer
qu’il croit que le concurrent est amateur.

En cas de réclamation sur la qualité d’amateur d’un con-
current, la Fédération, Ligue, Union ou Commission intéressée
prononce sur cette réclamation.

Dans le cas oh la réclamation est faite avant le commence-
ment des épreuves, elle est soumise au jury d’appel. Ce jury
d’appel statuera immédiatement et sans appel en ce qui concerne
la participation en, vue de l’application des sanctions prévues
par l’article 17 et conformément aux modalités fixées par l’ar-
ticle 13 des présents règlements.

4. CONDITIONS REQUISES POUR POUVOIR REPRÉSENTER UN
PAYS. — Peut seul être admis A représenter une nation aux
Sports d’Hiver celui qui possède la nationalité d’origine’ ou la
nationalité acquise de ladite nation ou de l’état souverain dont
cette nation est constituante.

—  —

Quiconque a déjà pris part une fois aux Jeux Olympiques
ne peut concourir dans les Sports d’Hiver suivants pour une
autre nation, même s’il en avait acquis la nationalité par natu-
ralisation., sauf le cas de conquête ou de création d’un nouvel
Etat, ratifé par traité.

Dans le cas de naturalisation, le sujet naturalisé donnera la
preuve qu’il était amateur dans son pays d’origine, au moment
de son changement de nationalité.

Celui qui a été classé professionnel dans un sport quel.
conque ne peut participer aux Sports d’Hiver.

5. LIMITE D'AGE. — Il n’y a pas de limite d’âge pour les
concurrents aux Sports d’Hiver.

6. PARTICIPATION DES FEMMES. — Les femmes sont admises
aux Sports d’Hiver. Le programme fixera les épreuves qu’elles
pourront disputer.

7. PROGRAMME. — Le programme officiel des Sports d’Hiver
est établi par le Comité Olympique Français, suivant les indi-
cations des Fédérations, Ligues, Unions ou Commissions inter-
nationales.

8. DÉMONSTRATION. — Le Comité Olympique Français
pourra organiser du démonstrations ne figurant pas au pro-
gramme.

9. ORGANISATION. — Le Comité Olympique Français est
responsable de l’organisation des Sports d’Hiver et prend, à
cet effet, toutes les dispositions nécessaires.

10. ENGAGEMENTS. — Les engagements pour toutes les épreu-
ves sont reçus par le Comité Olympique National de chaque
pays, et transmis exclusivement par lui au Comité organisateur
des Sports d’Hiver.

Le Comité organisateur devra en accuser réception.
Si. dans un pays, il n’existe pas de Comité Olympique

National, les engagements doivent être transmis par l’inter-
médiaire du Comité International Olympique.

a) Six semaines avant la date du commencement de la pre-

Le Programme

Le progamme des Jeux d’Hiver a été: arrêté par le Congrès
des Sports d’Hiver, tenu A Paris en 1922 ; le calendrier, par
la Commission technique du Comité Olympique Français.

I. — Epreuves individuelles

1. Patinage : 500 mètres.
2. Patinage : I.500 mètres.
3. Patinage : 5.000 mètres.
4. Patinage : 10.000 mètres.
5. Patinage : Concours de figures (Dames) (I).
6. Patinage : Concours de figures (Messieurs) (I).
7. Patinage : Concours de figures (Couples).
8. Ski : Grand fond, 50 kilomètres.
9. Ski : Fond, 12 à 18 kilomètres.
10. Ski : Sauts.
  . Ski : Course combinée (classement d’après les épreuves

de fond [9] et de sauta [10].

(I) CONCOURS DE FIGURES

MESSIEURS

Figures imposées :

R o c k e r . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 20 a et 20 b.
Contre-Rocking . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 23 a et 23 b.
Huit sur un pied. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 25 a et 25 b
Paragraphe trois. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 35 a et 35 b.
Paragraphe boucle. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 39 a et 39 b.
Paragraphe bracket. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 40 a et 40 b.

Maximum de points : 432 ; imposées 264, libres 168, coef-
fïcient 14.

DAMES

Double trois ........................................... 13
Rocker 20 a et 20 b.
C h a n g e m e n t  d e  c a r r e - b r a c k e t . . . . . 32 a et 32 b.
P a r a g r a p h e  t r o i s . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 34 a et 34 b.
Paragraphe boucle............................................ 38 a et 38 b.
Contre-Rocking ............................................................. 23 a et 23 b.

Figures libres : quatre minutes.

Maximum de points : 360 ; imposées 216, libres 144, coof.
ficient 12.

COUPLES

(Un monsieur et une dame). Figures libres : cinq minutes.
Les notes se donnent de o à 6 multipliées par des coefficients
figurant dans le Règlement de l’Union Internationale de
Patinage.

II. — Epreuves par équipes

12.  Ski : Course militaire (20 à 30 kilomètres, avec tir).
13. Hockey.
14. Curling.
15. Bobsleigh.

Règles générales des Sports d’Hiver

.............................................................



mière épreuve.. chaque nation devra envoyer au Comité orga-
nisateur la liste des épreuves auxquelles elle participe. Ces
indications peuvent être fournies télégraphiquement.

b) Les noms des concurrents devront parvenir au Comité
organisateur au moins trois semaines avant la date de la pre-
mière épreuve. Ces modifications pourront être communiquées
télégraphiquement. Le Comité organisateur devra être mis en
possession des engagements nominatifs, rédigés sur des formu-
laires spéciaux et en double exemplaire. Les noms des athlètes
devront être inscrits en caractères imprimés ou dactylographiés.

Afin de garantir l’authenticité des communications télé-
graphiques, tous les Comités Olympiques nationaux qui recour-
ront à ce moyen de correspondance devront, au préalable,
communiquer au Comité organisateur, un mot de reconnais-
sance, ou une devise reproduite dans tous les télégrammes
envoyés, par eux.

Pour tous les télégrammes, la date du départ fera foi pour
juger de l’observation des délais prescrits.

Les engagements ne seront valables que si les prescriptions
ci-dessus sont observées.

Aucune entrée payante ne pourra être exigée pour les enga-
gements.

II. NOMBRE D’ENGAGEMENTS. — Le nombre maximum d’en-
gagements de chaque nation dans chaque épreuve a été fixé
comme suit :

b) Pour les épreuves par équipes

a) pour les épreuves individuelles, 4 concurrents par nation
(sans remplaçants).

b) Pour les épreuves par équipes, I équipe par nation,
avec un nombre de remplaçants égal au nombre d’équipiers.

12. ENGAGEMENTS REFUSÉS. — Le Comité organisateur a le
droit de refuser tout engagement sans être obligé de faire
connaître les raisons qui motivent sa décision. Néanmoins,
le motif sera communiqué confidentiellement au Comité inté-

13.  RÉCLAMATION CONTRE LA QUALIFICATION D'UN CONCURRENT.
— En dehors des réclamations prévues par l’article 3 (qualité
d’amateur), les réclamations adressées lorsque les Sports
d’Hiver seront commencés, devront être soumises sur-le-champ
et par écrit dans le délai d’un quart d’heure, après la fin de
chaque épreuve, au jury d’appel.

Il ne sera donné suite A aucune réclamation qui n’est pas
accompagnée du dépôt d’une somme, de 100 francs.

Quant aux réclamations adressées après la fin des Sports
d’Hiver contre la qualification d’un concurrent, elles seront
reçues par le Comité organisateur, dans un délai de trente jours
après la distribution des prix. Le Comité organisateur décidera
après enquête ; sa décision sera sans appel. La garantie ne
sera pas remboursée si la réclamation n’est pas basée sur des
motifs sérieux.
14. ORGANISATION SPORTIVE ET JUGEMENT DES ÉP R E U V E S . —
Il sera formé, pour les Sports d’Hiver, un Jury d’appel et un
Jury de terrain.

Leur désignation est laissée aux Fédérations. Ligues, Unions
Commissions internationales. Les membres du ou des jurys
devront se trouver sur place au moins cinq jours avant le com-
mencement de la première épreuve, afin de vérifier la validité
des inscriptions, au sujet des fonctions qu’ils auront à remplir.

Les membres du ou des jurys et les officiels devront tous
être amateurs.

Dans le cas où un jury d’appel ne serait pas constitué alors
qu’il devrait fonctionner, le Comité organisateur avisera et
décidera pour compléter les membres manquants.
15. RÉCLAMATIONS. — Les réclamations auprès des juges

de terrain, en matière de faits, sont jugées par eux, et sans
appel.

Les appels concernant les autres décisions des jugea ou
toutes antres matières seront adressés an président du jury
d’appel compétent, par un membre désigné par le Comité
olympique du pays réclamant. on par une personne déléguée
pour’ le remplacer.

A moins que la Fédération, Ligue, Union ou Commission
internationale compétente n’ait prescrit un délai différent, ces

réclamations devront Atre faites au plus tard une heure après
la décision ayant motivé la réclamation. Un jury d’appel déci-
dera après enquête, Sa décision est définitive.

16. PRIX. — Les prix attribués aux Sports d’Hiver con-
sisteront en médailles et diplômes. Chaque médaille sera accom-
pagnée d’un diplôme. Il sera également dêcerné un diplôme
à l’équipe victorieuse dans les concours par équipes.

Le Comité organisateur peut, sur la proposition d’une Fédé-
ration, Ligue, Union ou Commission internationale, décerner
un diplôme de mérite à un concurrent dont la performance a
été brillante, mais qui n’a pas gagné de prix.

Tous les participants aux Sports d’Hiver recevront une
médaille commémorative.

En résumé, il sera attribué trois médailles par épreuve :

a) Pour les épreuves- individuelles.

I. Au vainqueur, une médaille en vermeil et un diplôme.
2. Au second, une médaille en argent et un diplôme.
3. Au troisième, une médaille en bronze et un diplôme.

I. A l’équipe victorieuse, un diplôme ; à chacun des équi-
piers, une médaille en vermeil et un diplôme.

2. A la seconde, un diplôme à l’équipe ; à chacun des
équipiers, une médaille en argent et un diplôme.

3. A la troisième, un diplôme à l’équipe ; A chacun des
équipiers, une médaille en bronze et un diplôme.

Dans les épreuves par équipes, tous les participants ayant
effectivement pris part à l’épreuve, auront droit A la médaille
et an diplôme correspondant au prix gagné par l’équipe.

17. SANCTIONS EN CAS DE FRAUDE. — Elles sont établies
comme suit :

a) L’athlète’ qui aura été convaincu d’avoir pris frauduleu-
sement la qualité d’amateur sera disqualifié et, s’il a concouru,
sera déclassé, et tons les pointe qu’il aurait pu obtenir seront
supprimés.

b) Si le Comité Olympique de l’athlète est convaincu de
complicité dans cette fraude, ce Comité Olympique sera dé-
classé et les classements ou tous les pointa obtenus par ses
représentants seront supprimés.

18. FRAIS DE DÉPLACEMRNT. — Le Comité organisateur n’in-
tervient en rien dans les frais. Il lui incombe, cependant, de
faire tous. les arrangements possibles pour les réduire au mini-
mum, et il doit se tenir à la disposition des intéressés pour leur
fournir tous les renseignements qui leur seraient utiles.

19. BROCHURE ET PROGRAMME. — Une brochure spéciale,
comprenant le programme et règles générales sera éditée pour
les Sports d’Hiver.

Ce programme et cotte brochure ne contiendront pas de
publicité.

20. CLASSEMENT. — Dans les’ Sports d’Hiver il existe un
classement sur les modalités duquel devra veiller le Comité
o r g a n i s a t e u r .

21. TEXTE OFFICIEL. — En cas de désaccord sur l’interpré-
tation de ces règles, le tente français seul est officiel.

22. RÈGLEMENTS TECHNIQUES. — Les règlements techniques
appliqués aux Sports d’Hiver, organisés avec la collaboration
technique de la Fédération Française des Sports d’Hiver et du
Club Alpin Français, sont ceux de :

La Ligue Internationale de Hockey sur Glace ;
L’Union Internationale de Patinage ;
La Commission Internationale de Ski.
23. DISPOSITIONS SPÉCIALES. — Pour tous les cas non pré-

vus au présent règlement, le Comité organisateur avisera et
décidera.

—  —



La construction et l'aménagement des terrains

La Ville de Chamonix, ayant pris l’engagement d’exécuter, pour la patinoire proprement dite. auxquels il faut ajouter une
moyennant une subvention forfaitaire du Comité Olympique piste de course de 5.000 m2 et un terrain de curling de 2.040 m2.
Français, les installations que comportait le programme : pati- soit, au total, une surface de glace de 27.660 m2. Le reste du
nage, sauts en ski, course dé bobsleigh, confia l’étude du projet terrain comprend une piste de ski-kjöring, l’emplacement des
et la direction au service des Ponts et Chaussées de la Haute- tribunes et du pavillon des sports.
Savoie. Tous ces terrains se trouvaient plus ou moins détrempés

Nous donnons ci-dessous, à ce sujet, une brève relation que nu moment des hautes (aux, par des eaux d’infiltration : il

Vue générale du Stade Olympique de Chamonix

nous extrayons du rapport de M. Batticle, ingénieur en
chef du Département, chargé de conduire ces importants tra-
vaux.

La Patinoire

L’emplacement choisi pour la patinoire se trouvait en bor-
dure de l’Arve, en amont de Chamonix, sur les terrains dits
du Bouchet, en face l’ancienne patinoire de Chamonix.

Préalablement à la mise en chantier des travaux de la
patinoire, la Ville de Chamonix avait fait exécuter un endi-
guement de l’Arve, ccmstitué par un mur en béton robuste
pour résister aux corrosions et pour soutenir le futur remblai
de la patinoire : ces travaux furent exécutés en mars et en
avril, avant la période des hautes eaux de printemps et d’été
La superficie totale à aménager était de 36.000 m2, dont 20.620

—  —

était nécessaire, pour éviter des tassements intempestifs, de
les draîner pour rejeter les eaux le plus à l’aval possible. Un
collecteur de ceinture, en tuyaux de 0,80, de 0,30 et de 0,25,
recevant à la fois le trop plein du lac de Bouchet, situé immé-
diatement à l’amont. les eaux d’un système de draînage et
aussi les égouts du Pavillon des sports, fut prévu à cet effet.

Enfin l’entreprise comportait, également, l’installation de
la distribution destinée à l’arrosage de la patinoire. Une con-
duite d’amenée de 125 m/m de diamètre, branchée sur la distri-
bution d’eau potable de la Ville, amène l’eau dans une conduite
de distribution de 100 m/m, située sur le pourtour de la
noire. de façon à alimenter sept bouches d’arrosage. Pour
éviter toute panne d’eau, une deuxième conduite d’alimentation
de 100 m/m reliait la conduite de distribution à la conduite de
la ville, située sur le chemin du Bouchet.

La patinoire proprement dite a la forme d’un rectangle



L'excavateur installé en bordure de l'Etang, dans le bois du Bouchet ou furent prélevés les remplais de la patinoire.

Au premier plan, de gauche à droite: MM. Baticle, Gilbert, Peycelon et J. Lavaivre.

Dispositif de la Patinoire Olympique de Chamonix.
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complété par deux demi-cercles de  mètres
de diamètre, la plus grande largeur étant de
 mètres. Elle est arasée horiz0ntalement à
la cote , (la cote des plus hautes eaux
de l’Arve, à l’amont, est de , et. à l’aval
,⁾. L’allée de pourtour comporte des
pentes et des rampes de ⁄ m/m et de  m/m
par mètre.

Tout le terrain affecté à la patinoire et à
ses dépendances a été entouré d’une clôture
en béton armé, formée de poteaux en double
té, dans les rainures desquels sont glissées
des planches en béton armé.

Le cube total des terrassements a été de
. 

m3.
L,‘adjudication eut lieu à la Mairie de

Chamonix, le  mai . Les travaux com-
mencèrent le  mai  et se poursuivirent
jusqu’en novembre .

De grosses -difficultés ne tardèrent pas à
surgir. Les remblais devaient provenir d’un
emprunt dans le bois du Bouchet, en bordure
de l’étang existant. L’entrepreneur mit en
section un excavateur qui, d’après le construc-
teur,’ dévait débiter  mc. par jour. Mais
le terrain ne fut pas du tout celui qu’on

M. BATICLE
Ingénieur en Chef

du Service des Ponts et Chaussées
de  la  Haute-Savoie

escomptait. Au lieu d’alluvions normales, on trouva d’énormes
souches et de gros galets sur lesquels les godets de l’excavateur
glissaient sans faire aucune prise. Il fallut, dès le mois de
juillet, organiser le travail de nuit, et un chantier spécial de
terrassement à la main, avec ses moyens de transport propres,
fut mis en route dis le mois de septembre. Des pannes nom-
breuses se produisirent, si bien que le cube moyen journalier
ne fut guère que de  à  

m3 . 
Ce ne fut qu’au mois de décembre, alors que la neige avait

déjà fait son apparition et que depuis longtemps le gel gênait
les travaux, que la patinoire fut en état de récption. Du fait
de ces difficultés, les dépenses prévues furent augmentées dans
une proportion importante.

Le Tremplin de Saut en Ski

Il. importait; pour la réussite des Jeux
d’Hiver; de mettre à la disposition des athlètes
un tremplin de sauts, permettant de tenter de
battre les records, c’est-à-dire à l’époque
d’exécuter des sauts de l’ordre de  mètres
mesurés sur le terrain. Pour cela, il faut dis-
poser d’un plan incliné d’une longueur suf-
fisante pour donner la vitesse au sauteur qui
lui permettra d’obtenir la trajectoire voulue,
et d’un terrain- de réception, à pente dégres-
sive, où pourra s’amortir ‘cette vitesse ; entre
ces deux pistes, le terrain doit être aménagé
de manière à avoir un profil se rapprochant
de la trajectoire décrite par le sauteur.

La réalisation de ces différentes conditions
fut reconnue possible au lieudit (( Le Mont )),
non loin du glacier des Bossons. La piste de
lancement a  m.  de longueur ; elle a
une pente qui décroît de   à 


. Elle com-

porte trois départs, les deux départs inférieurs
étant établis dans des garages latéraux. Pour
réaliser la décroissance de la pente, on a
creusé un arc de cercle jusqu’à  m. IO au
maximum. Le tremplin proprement dit est

une dénivellation brusque de  mètres ; au-constitué par
dessous, se trouve une niche d’observation. Ensuite, le ter-
rain est aménagé en forme de parabole convexe, jusqu’à une
distance de  mètres, où la pente atteint son maximum de


 ; à partir de ce point, le profil redevient concave pour
terminer à 

 . La longueur totale de la piste de réception,
après. laquelle se trouve un vaste champ à pente douce de
 ou 


, est de  mètres. Sa largeur est de  mètres au

minimum. A la partie inférieure de cette piste de réception
sont aménagées, dans les talus du terrassement, des tribunes
en gradins pour les spectateurs.

En cours d’exécution des travaux, il fut constaté que le
cube de roc à miner était plus considérable que celui prévu.

Vue d’ensemble du Tremplin du Mont

�  �



LE TREMPLIN OLYMPIQUE DU MONT

Profil de la Piste

Vue du Plan

Vue du Tremplin Construction de l'escalier servant à la montée des skieurs

—  —



LA CONSTRUCTION DU TREMPLIN

Vue de face

Vue de profil

De plus, les remblais destinés à la partie inférieure de la piste
le réception, qu’on avait envisagé de prendre dans les
le la piste d’élan, dûrent être pria dans un emprunt latéral :

déblais

il fut, en effet, constaté que leur nature argileuse en empêchait
le glissment et occasionnait pour leur remise, une manuten-
tion coûteuse et surtout fort lente.

Les résultats des performances ont été conformes aux pré-
visions et, il est vraisemblable que si le point de départ le plus
élevé avait été utilisé à une heure moins tardive, ces perfor-
mances auraient été meilleures encore.

La Piste de Bobsleigh

L’emplacement choisi pour la piste de bobs se trouve au
lieudit (( Les Pellerins )) près du funiculaire aérien de 1’Ai-
mille du Midi. Elle a une longueur totale de 1.369 m 88, et
elle comporte les pentes suivantes :

0 m. 145 par mètre, sur 74 m. 85
0 m. 125    ))   52 m. 59
0 m. 081     ))    48 m. 44
0 m. 135     ))    65. m. 59
0 m. 083    ))    79 m. 82
0 m. 140    ))   35 m. 68
0 m. 088     ))  64 m. 86
0 m. 145   ))  54 m. 77
0 m. 100  )) 46 m. 05
0 m. 140  ) )  79 m. 54
0 m. 120   ))  58 m. 51
0 m. 113   ))  56 m. 89
0 m. 145   ))  50 m. 20
0 m. 100   ))  64 m. 80
0 m. 138  ) )  71 m. 0I
0 m. 110  ) )  65 m. 80
0 m. 090  ) )  85 m. 34
0 m. 627  ) )   59 m. ))
0 m. 090  )) 81 m. 91
0 m. 115  )) 59 m. 14
0 m. 070  ) )  56 m. IO

et une rampe de 0 m. 027  ) )  42 m. 46 aprés le poteau
d’arrivée.

Elle comporte 19 courbes dont le développement total atteint
893 m. 13. Le rayon minimum est de II mètres.

La piste a une largeur de 2 mètres.
Les alignements et les cercles des courbes sont raccordés en

plan par des (( lemniscates de Bernouilli )), dont le courbure
progressive, depuis le point où elle quitte l’alignement jusqu’à
l’entrée dans le cercle, permet d’éviter la brusque mise en jeu
de la force centrifuge. On a admis une vitesse maxima de
32 mètres par seconde (115 kilomètres à l’heure). Dans un
rayon de 15 mètres cela donnerait une accélération centri-
fuge de :

322

= 69 mètres.
15

soit 7 fois l’accélération de la pesanteur. On est ainsi conduit,
pour éviter le renversement du bob, à donner au profil trans-
versal une pente de 7 de haut, pour 1 de base. Le profil doit
se relever progressivement le long de la courbe de raccorde.
ment. De plus, il est nécessaire que dans chaque profil on puisse
trouver le logement convenable à chaque vitesse, depuis une
vitesse nulle jusqu’à la vitesse maximum. On est ainsi conduit
à un profil en travers en forme de parabole cubique. Il en
résulta que chaque virage affecte lu forme d’une surface con-
cave qui a dù être établie d’une manière très précise. Chaque
profil étant calculé, on se servait d’une sorte de potence dont la
branche horizontale pouvait se déplacer verticalement comme
le taquet d’une toise, et coulisser horizontalement de façon à
ce que son extrémité se place au point dont les coordonnées
verticale et horizontale avaient été déterminées par le calcul.
Le virage était exécuté en maçonnerie de pierre sèche, en
laissant une revanche suffisante pour la couche de neige, et
dimensionné de façon à résister à la force centrifuge.  Le virage
le plus relevé a 4 mètres de hauteur. Une conduite d’eau suit
la piste pour en permettre l’arrosage.

qui
Les travaux n’ont comporté d’autres difficultés que celles
ont résulté de l’exécution des virages qui demandaient une

mande précision.
On a pu utiliser le funiculaire de service de l’Aiguille du

Midi pour la remontée des bobs. On a même pu, pendant un
certain temps, transporter les athlètes sur le funiculaire lui-
même. Une estocade sur charpente avait été établie pour
servir de station, à proximité du point de départ. Mais, comme
on ne disposait que d’une seule voiture et que, par conséquent
il n’y avait pas de contrepoids, l’effort de traction était trop
élevé, ainsi que la puissance à mettre en jeu. Mais, aujour-
d’hui, ce mode d’exploitation de la piste des bobs est tout
à fait possible.

—  —



LA PISTE DE BOBSLEIGH DES PELLERINS

Profil.

Vue  en  P lan .

LA CONSTRUCTION DES VIRAGES

  

Le grand virage précédent l’arrivée Les gabarits utilisés pour l’exécution des profils
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La Cérémonie d’Ouverture

La gare de Chamonix-Mont-Blanc.

La cérémonie d’ouverture des Jeux d’Hiver eut lieu à
Chamonix, le 24 janvier 1924. Elle se déroula au milieu d’un
concours énorme de population et de touristes.

Il faisait froid, il gelait. C’était la joie pour tous, organisa-
teurs et concurrents, après une semaine démoralisante au cours
de laquelle tous les éléments sem-
blaient s’être ligués contre les pre-
miers Jeux d’Hiver.

A la pluie, qui avait transformé
l’immense patinoire en un vaste lac,
le gel avait tout à coup succédé. Un
soleil radieux illuminait maintenant
la vallée, les étendards aux multiples
couleurs qui décoraient la patinoire
claquaient aux vents et leurs couleurs
vives éclairaient la blancheur du
cadre.

L’animation était intense sur la
place de l’Hôtel-de-Ville où se formait
le cortège des délégations auquel Ve-
naient se joindre, pour leur faire
escorte ou, plus exactement, pour les
conduire jusqu’a la patinoire, le corps
du Syndicat des guides, l’Ecole de
Ski, les délégations des sections des
Unions sportives : Bobsleigh-Club,
Curling-Club, Club Alpin, Touring-
Club, Football-Club ; la Compagnie
des Sapeurs-Pompiers, la Fanfare et
toutes les autorités officielles de la
Municipalité de Chamonix - Mont -

M. Lavaivre, Maire de Chamonix,
souhaite la bienvenue à ses hôtes, en
ces termes :

—  —

Monsieur le Président du Comité international Olympique,
Monsieur le Président du Comité Olympique Français
Monsieur le Ministre,

Un agréable devoir m’incombe, celui de vous adresser au nom
du Conseil municipal, au nom de nos So-
ciétés locales et au nom de notre vaillante
population, nos meilleurs souhaits de bien-
venue. Nous sommes, Messieurs, fiers de
vous recevoir. Chamonix s’est senti pro-
fondément honoré de la confiance qui lui
était faite le jour de la VIII

e Olympiade,
aussi nos divers groupement% dans un par-
fait accord se sont-ils efforcés de répondre
à cette confiance en réalisant des installa-
tion qui répondent aux exigence% actuelles.
Ce sera pour nous une agréable satisfac-
tion si elles répondent à vos désirs. Mon-
sieur le Ministre, nous sommes particuliè-
rement heureux que le gouvernement vous
ait désigné pour venir le représenter à ces
grandioses manifestations. Dés la première
heure vous avez estimé que Chamonix pou-
vait répondre aux exigences d’une station
organisée. Aujourd’hui noua sommes heu-
reux d’avoir répondu à votre confiance et
Chamonix gardera le souvenir de l’inté-
rêt que vous lui avez porté J’adresse au
Comité international Olympique, au Co-
mité Olympique Français et à vous, Mon-
sieur le Ministre, à toutes les personnes
qui ont coopéré à l’œvre commune, les
plus vifs remerciements de la municipa-
lité, de nos sociétés locales et de toute
notre population.Arrivée de M. Gaston VIDAL,

Sous-Secrétaire d'Etat.

Blanc.



Le Comte Clary entouré des Membres du Comité International Olympique
prononçant le discours d'ouverture

Puis le cortège se forma, les délégations des 17 nations se
succédant par ordre alphahétique : Autriche, Belgique, Canada,
Esthonie, Etats-Unis, Finlande, France, Grande-Bretagne, Hon-
grie, Italie, Lettonie, Norvège, Pologne, Suède, Suisse, Tchéco-
slovaquie, Yougo-Slavie.

le cortège se divisa pour laisser, seules, les délégations olym-
piques pénétrer sur le stade de glace où devait se dérouler la
cérémonie d’ouverture suivant le rite olympique.

Dans chaque délégation, les athlètes marchaient dans l’ordre
des épreuves, les patineurs de vitesse en tête, suivis des pati-
neurs de figures, des skieurs civils, des skieurs militaires pré-
cédés de leurs officiers, des équipes de hockey, des joueurs de
curling, des équi-
pes de bobsleighs.
Le départ du cor-
tège eut lieu à
14 h. 30. Il tra-
versa la ville par
la rue Nationale et
l’avenue du Casi-
no ; les athlètes,
qui tous avaient
revêtu leur tenue
sportive et por-
taient, les “us leurs
patins, les autres
leurs skis, ceux-là
remorquant leurs
bobs, formaient un
ensemble extrême-
ment pittoresque
au milieu duquel
les joueurs de cur-
ling, porteurs de
leurs balais, ap-
portaient la note
gaie.

Arrivé à hau-
teur de la patinoire,

Les 17 nations défilèrent, précédées de leur pavillon national
pour venir, enfin, faire front devant le cortège officiel, duquel
se détacha le Comte Clary, président du Comité Olympique
Français, accompagné des membres du Comité International,
le Baron de Blonay, le Marquis de Polignac, le Général Ken-
tish et le Comte de Baillet-Latour.  S’adressant à M. Gaston

Vidal, Sous-Secré-
taire d’Etat à l’En-
seignement Tech-
nique, représentant
le Gouvernement,
il pronoça le dis-
cours  d’ouverture  :

Monsieur
le Ministre,

Le Comité Olym-
pique Français est
très heureux et très
fier que le Comité
International Olym-
pique lui ait confié,
en même temps que
les Jeux Olympiques
de 1924, la mission
d’organiser, sous son
haut patronage et
pour la première fois
depuis la restaura-
tion des jeux, les
épreuves de Sports
d’Hiver, à l’occasion
de la VIII

e 0lym-
M. Gaston VIDAL, Sous-Secrétaire d'Etat, proclame

l'ouverture des jeux d'Hiver

—  —



Le parcours du Défilé dans Chamonix-Mont-Blanc
A - Formation des Délégations Nationales. — B - Formation des Sociétés de Chamonix. — E et F - Entrées du Stade Olympique. — G - Tribune officielle.

C D E G   — Parcours des Sociétés de Chamonix.
C D F G  — Parcours des Délégations Nationales.

piade.  Avec le concours de la Ville de Chamonix, à laquelle le
Comité Olympique Français tient à rendre un public hommage, en
dépit de difficultés de toutes sortes, nous sommes prêts au jour et
à l’heure fixés, et, le succès dépassant toutes nos espérances, dix-
sept nations ont accepté l’invitation de la France. Je vous demande.
Monsieur le Ministre, de. vouloir bien déclarer ouverts les Jeux
d’Hiver de Chamonix, prologue des Jeux Olympiques de 1924.

M. Gaston Vidal, Sous-Secrétaire d’Etat, entouré de MM.
Gilbert Peycelon, délégué du Gouvernement aux Jeux de la
VIIIe Olympiade, Baticle, ingénieur en chef des Ponts et
Chaussées, Général Madelin, commandant le groupe fortifé
des Alpes, Trouillot, préfet du département, etc..., dit. alors les
paroles sacramentelles :

(( Je proclame l’ouverture des Sports d’Hiver de Chamonix,
(( donnés à l’occasion de la VIIIe Olympiade de l’ère moderne,
a sous le haut patronage du Comité International Olympique. a

Puis, les porteurs de drapeaux se détachent pour former un
arc de cercle devant le groupe officiel et l’adjudant Mandrillon.
chef des Skieurs et porteur du drapeau français! prononce so-
lennellement, au nom de tous, le serment Olympique :

(( — Nous jurons, déclare-t-il, que nous nous présentons aux
Sports d’Hiver donnés à l’occasion de la célébration de la huitième
Olympiade, en concurrents loyaux, respectueux des règlements qui
les régissent et désireux d’y participer dans un esprit chevaleresque
pour l’honneur de notre pays et la gloire du sport )).

Un nouveau défilé s’exécute autour de la patinoire ; les équi-
pes sont longuement acclamées et la cérémonie est terminée.

La patinoire olympique, dont il est nécessaire de conserver
une glace impeccable pour les épreuves qui commenceront le
lendemain, reste interdite, mais la petite patinoire, réservée au
curling est ouverte aux concurrents impatients de reprendre
l’entraînement interrompu et, jusqu’a la fin du jour, c’est la
ronde folle sous les yeux des spectateurs enthousiastes.

—  —



LE SERMENT OLYMPIQUE

L’adjudant français MANDRILLON entouré des porte-drapeaux des délégations nationales,
préte le serment olympique.

En tête du défilé marchaient
les guides et les jeunes

élèves de l ’école  de Ski .

Le défi lé  des Sociétés
de la Vil le  de

Chamonix-Mont-Blanc.
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LE DÉFILÉ DES DÉLÉGATIONS NATIONALES

L’Autriche pénètre en tête sure le Stade suivie de la Belgique.

Le Canada. L’Esthonie.

Les Etats-Unis d’Amérique.

—  —

La Finlande.



La France.
L’adjudant Mandrillon

qui prêta le serment olympique.

La Grande-Bretagne. Le drapeau britannique.

L’Italie. La Lettonie.
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La Norvège. La Pologne

La Suède. La Suisse.

La Tchécoslovaquie. La Yougoslavie

—  —



CLASSEMENT OFFICIEL DES NATIONS
PORTANT SUR LES 6 PREMIÈRES PLACES DANS CHACUNE DES ÉPREUVES DE

S P O R T S  D ' H I V E R

Du Vendredi 25 Janvier

au Mardi 5 Février 1924

2. FINLANDE

 

1. NORVÈGE

1 6 .  E p r e u v e s

N o s  1 2 7  à  1 4 2

3. GDE BRETAGNE

NOTA. — (1) dont I ex-æquo.
(2) ex-æquo.
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CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES

Les Jeux d’Hiver, intercalés pour la première
fois dans la célébration d’une Olympiade et orga,
nisés du 25 janvier au 5 février 1924 dans l’admi
rable cadre de Chamonix, ont constitué la véri-
table apothéose des sports d’hiver.

De l’avis unanime de toutes les compétences,
jamais meeting de sports d’hiver n’avait présenté
une telle envergure, tant par la quantité que par
la qualité des athlètes prenant part aux épreuves,
tant par la parfaite organisation de ses manifes-
tations, tant, enfin par la température magnifique
dont furent favorisées ces compétitions.

Que ce soit en patinage de vitesse, en patinage
de, figures, en hockey, en bobsleigh ou en ski,
les performances furent remarquables et furent
suivies, les derniers jours surtout, par une foule
considérable.

La grande presse française et étrangère a fait,
au meeting de Chamonix, une publicité mondiale,
qui, certainement, a servi, de la plus heureuse
manière, tant en France qu’à l’étranger, la cause
des sports d’hiver. L’importance unique jusqu’à
ce jour, de ce meeting, se démontre du reste par
les quelques statistiques qui vont suivre :

Le nombre des engagements, pour les Jeux d’lli-
ver atteignit, en effet, 724 inscriptions, 457 indi-
viduelles étaient inscrites dans les différents sports
et le nombre d’athlètes ayant participé à ses épreu-
ves, s’éleva il 293 concurrents, représentant 17 na-
tions.

Voici comment se répartissaient les athlètes par
sport: Le patinage de vitesse mit en ligne 31 con-
currents, dont 27 cnt participé aux 500 mètres,
22 au 5.000 mètres, 22 au 1.500 mètres et 16 au
10.000 mètres.

29 concurrents ont participé au concours de
patinage de figures, la compétition de dames
réunissant 8 concurrentes, la compétition de mes-
sieurs II et la compétition par couples 9 couples,
soit 19 concurrents.

‘Dans les épreuves de ski, le nombre des athlè-
tes présents à Chamonix, atteignit le formidable
total de 101 concurrents; 33 skieurs s’alignèrent

M. A. MAUCOURT,
Secrétaire général

de la Fédération Française de Sports d’Hiver

Secrétaire
de la Commission technique du C. O. F.

dans les 50 kilomètres, 41 dans l’épreuve de
18 kilomètres, 27 participèrent à l’épreuve com-
binée, 27 également prirent part aux concours
de sauts. L’épreuve militaire, enfin, mit en ligne
24 concurrents.

Les épreuves de bobsleigh réunirent 40 con-
currents.

Le tournoi de curling mit trois équipes aux
prises.

Le tournoi international de hockey enfin, dans
lequel 8 nations étaient représentées, aligna
83 joueurs.

M. ANDRE PAYER,
Président de la

Fédération Française des Sports d’Hiver.

M. V. G. BALCK,
Président

de I’Union lnternationale de Patinage

M. H. CUENOT,
Vice-Président

du Club Alpin Français et
Président

de la Commission technique de Ski
du C. O. F.

Les officiels ayant fonctionné dans les divers
jurys atteignirent le nombre de 109, se décompo-
sant comme suit: patinage de vitesse, 15; pati-
nage de figure, 13; tournoi de hockey, 49; Bobs-
leigh, 20; épreuve de ski, 32.

Dans le tournoi de hockey, qui constitua sans
contredit le véritable clou des manifestations de
patinage, 277 buts ont été marqués, le Canada
en réussissant à lui seul 110, les Etats-Unis 73,
la Grande-Bretagne 40, la Suède 21, la Tchéco-
Slovaquie 14, la France 9, la Belgique 8, la
Suisse 2.

L’ensemble des 31 patineurs de vitesse a par-
couru, au cours des quatre épreuves olympiques,
la distance totale de 316 kilomètres dans le temps
total de 9 heures 5 minutes 20 secondes 1/5,
pendant lequel chacun des chronométreurs a eu
à presser 858 fois le déclic de sa montre.

L’ensemble des 29 patineurs de figures (couples
mis à part) a effectue 660 figures imposées.

L’ensemble des 101 skieurs a parcouru, enfin,
la distance totale de 3.124 kilomètres

Sur 102 sauts effectués, 91 ont été réussis et
12 concurrents seulement sont tombés. La
moyenne des 5 meilleurs sauts de concours a
atteint 49 m. 50.

En bobsleigh, les six équipes classées ont par-
couru une distance totale de 34 kilomètres 392
en 37 minutes, I secondes 73/100e.

Comme il était à prévoir, les pays scandinaves
s’assurèrent, dans les épreuves de patinage et
dans les épreuves de ski, une indiscutable supé-
riorité, juste résultante d’une longue pratique
du patin et du ski.

La Norvège dans les épreuves de ski, la Fin-
lande dans les épreuves de patinage totalisèrent,
grâce à leurs champions, un grand nombre de
victoires qui leur assurèrent les deux premières
places du classement général inter-nations.

Le tournoi de hockey, par contre, échappa aux
Scandinaves et fut remporté, après une partie
magnifique et qui souleva l’enthousiasme des mil-

M. J. DALBANNE,
Secrétaire

de la Commission technique de Ski
du C. O. F.

liers de spectateurs présents, par l’équipe du
Canada, qui triompha en finale de l’équipe des
Etats-Unis.

Voici quel fut le classement, par nations, des
premiers Jeux d’hiver, dont le succès fut tel qu’il
détermina l’inscription définitive des Sports d’hi-
ver au programme des Olympiades futures:

I. Norvège, 134 points’ 1/2; 2. Finlande, 76
points ½ ; 3 Grande-Bretagne, 30 points ;

Etats-Unis, 29 points; 5. Suède, 26 points;
6. Autriche, 25 points ; 7. Suisse, 24 points ;
8. France, 19 points 1/2; 9. Canada, 11 points;
10. Tchécoslovaquie, 8 points 1/2.

—   —



LES CONGRÈS INTERNATIONAUX TENUS A CHAMONIX EN 1924

Le Hockey sur glace.

Le Curling. Le Bobsleigh.

Le Ski

—      —



Les Pouvoirs Sportifs

LIGUE INTERNATIONALE DE HOCKEY SUR GLACE. — Président :
M. Paul Loicq (Belgique); Vice-Présidents : M. Louis Magnus
(France); Major B.-M. Patton (Grande-Bretagne); Membres
MM. D.-G. Adams (Etats-Unis) ; L. Tegner (Suède) ; Max
Sillig (Suisse).

UNION INTERNATIONALE DE PATINAGE. — Président : Major
Général V.-G. Balck (Suède); Vice-Président : M. E. Von
Szent-Gyorgi (Hongrie); Membres : Dr G. Herbert Fowler
(Grande-Bretagne); D’ J.-A. Schutter (Hollande).

COMMISSION INTERNATIONALE DE SKI. — Président : Directeur
Général Horn (Norvège); Vice-Président : M. Carl Nordenson
(Suède) ; Secrétaire : M.K.-V. Amundsen (Norvège); Membres:
Dr P. Minelle (France); Capt. K-E. Levalahti (Finlande); Ing.
A. Norling (Suède); J. Rossler-Orovsky (Tchéco-Slovaquie) ;
Colonel A. Weber (Suisse); Dr P. Prey; Ing. J. Gsur (Autriche).

FÉDÉRATION INTERNATIONALE DE BOBSLEIGH ET TOBOGGANING;.
— Président : Comte R. de la Frégeolière (France); Vice-
Président : M. Pierre Golay (Suisse); Membres : Major B.-M.
Patton (Grande-Bretagne); Comte Alberto Bonacossa (Italie).

FÉDÉRATION FRANÇAISE DE SPORTS D'HIVER. — Président :
M. A. Payer ; Vice-Présidents : MM. R. Planque, P. Roux,
L. Magnus ; Secrétaire général : M. A. Maucourt ; Trésorier :
M. F. Cournollet ; Secrétaire du Conseil : M. P. Vallée.

Une rafale de neige s’abattit sur Chamonix
quelques jours avant l’ouverture des Jeux d’Hiver.

Les travaux de déblaiement de la patinoire.

CLUB ALPIN FRANÇAIS. Président : M. Francis Regaud;
Vice-Présidents : MM. H. Cuénot, A. Gatine, H. Dunod;
Secrétaire général : M. G. Pentray ; Trésorier : M. G. Blan-
chard.

COMMISSION TECHNIQUE DES SPORTS D’HIVER DU COMITÉ
OLYMPIQUE FRANÇAIS. PATINAGE. Président : M. R. Van .
der Hœven ; Secrétaire : M. A. Maucourt ; MM. R. de la
Frégeolière et A. de Rauch (de la Fédération Française des
Sports d’Hiver) .

SKI . Président: M. H. Cuénot ; Secrétaire : M. Dalbanne,
Lieutenant-Colonel Touchon,  D r  P ,  Minel le  (du Club Alpin
Français).

PATINAGE DE VITESSE

JURY

Juge-arbitre : Capitaine HAMMERSTAD (Norvège).
Starter : Hans VALAR (Suisse).
Chronométreurs : Ch. FAROUX, DEGRAINE, GOURY, MEIERS

(France) ; Capitaine LEVALHATI (Finlande).
Contrôleurs de tours : POPLIMONT (Belgique), TAYLOR (Etats-

Unis), R. GEORGE (France).

Commissaires au croisement : Steen PETERSON (Norvège),
MAUCOURT, VALLÉE (France).

Délégués aux coureurs : BECCI, SABOURET (France).

PATINAGE DE FIGURES

JURYS

 DAMES . Juge-arbitre : C.-M. ROTCH (Etats-Unis).
Juges : J. FELLNER (Autriche). W. JAKOBSSON (Fin-

lande) . H.-R. YGLESIAS (Grande-Bretagne). H. HERZ
(Autriche). L. MAGNUS (France). WAGEMANS (Belgique).

R. JAPIOT (France).

MESSIEURS. Juge-arbitre : Von SZABO DE BUCS (Au-
triche).

Juges : F. PIGUERON (France). L. MAGNUS (France). 
H. KOTT (Tchéco-Slovaquie). KUJNZLI (Suisse). H. R.
YGLESIAS (Grande-Bretagne). J. FELLNER (Autriche). 
E. HERZ (Autriche).

COUPLES. Juge-arbitre : C.-M. ROTCH (Etats-Unis).
Juges : E. HERZ (Autriche). H.-R. YGLESIAS (Grande-

Bretagne). KUNZLI (Suisse). F. PIGUERON (France). 
J. FELLNER (Autriche). L. MAGNUS (France). E. DELPY
(Belgique).

CONCOURS DE SKI

J U R Y S  
COURSE MILITAIRE. Pour la Course : MM. Colonel

DOSSE (France). Lieutenant-Colonel LARDANT (France). 
Lieutenant-Colonel WEBER (Suisse). Capitaine LEVALHATI
(Finlande. Pour le tir : MM. Lieutenant-Colonel OSMOLSKY
(Pologne). Capitaine BONNET DE LA TOUR (France). 
Capitaine HERMAN (Tchéco-Slovaquie). Sur la Piste : MM.
Commandant MICHAL (France). Lieutenant VOLLA (Italie).

COURSE DE 50 MM
(Finlande).

. MM. SPIERSER (France). HILLO
JILEK (Tchéco-Slovaquie) .

COURSE DE FOND. — MM. Major SETTERBERG (Suède).
— ARNAUD (France). — CORTI (Italie).

SAUTS COMBINES. — Juges (style) combinée: MM. HIRS-
CHY (Suisse). — Docteur LACQ (France). — NORLING (Suède).
— Juges mesureurs de la longueur des sauts : MM. Lieutenant
HELSET (Norvège) .
lande).

— ARNAUD (France). — PALMROS (Fin-

GRANDS SAUTS. — Juges (style): MM. HYSING OLSEN
(Norvège). — Lieutenant-Colonel TOUCHON (France). STENGL
(Tchéco-Slovaquie) . Juges mesureurs de la longueur des
sauts : MM. John MICHEL (Suisse). NYLUND (Suède). 
T I G N O L (France) .

CONCOURS DE BOBSLEIGH

JURY

Président : Général KENTISH (Grande-Bretagne. Membres.
Comte A. BONACOSSA (Italie), M. BECCI , (France), Max SILLIG
(Suisse), P. LOICQ (Belgique),

COMMISSAIRES. Starter : LEISER (Suisse.
Starter-adjoint : Major B.-M. PATTON (Grande-Bretagne).
Commissaire au départ : MEAUX SAINT-MARC (France).
Commissaires de parcours :

(France), ARSENIE (Roumanie) .
MAUCOURT (France), PLANQUE

Juges l’arrivée : P. GOLAY (Suisse, P. Roux (France).
Commissaire à l’arrivée : MAGNUS (France).
Commissaire la remontée : Colonel DEVISME (France).
Chronométreurs :
Service médical :

MEIERS (France), GOURY (France),
Docteur SAUPHAR, Docteur AGNEL.

—     —



Les Recettes et les Spectateurs des Sports d’Hiver, à Chamonix~Mont~Blanc

TABLEAU RÉCAPITULATIF PAR RÉUNIONS

—   —



Les Recettes et les Spectateurs des Sports d'Hiver, à Chamonix-Mont-Blanc

TABLEAU RÉCAPITULATIF PAR CATÉGORIES DE PLACES

Le Verso du Ticket à la page 667.

—  —



REPRODUCTION d’un TICKET D’ENTRÉE (Verso)

On remarquera que les emplacements prévus pour les 4 catégories de places étaient
indiqués sur les 3 terrains olympiques : Piste de Bobsleigh, Patinoire et Tremplin de Saut.

CALENDRIER DES RÉUNIONS DE SPORTS D’HIVER

Ire JOURNEE. — SAMEDI 26 IANVIER

MATIN. — RÉUNION N° 2

N°8 DES
ÉPREUVES DÉSIGNATION PHASE

127
131

Patinage 500 mètres ))
Concours général. de pa-

tinage . . . . . . . . . . . . . . . . 500 m.

APRES-MIDI. — RÉUNION No 3

129 Patinage 5.000 mètres. ))
131 Concours général de pa-

tinage . . . . . . . . . . . . . . . . . 5.000 m.

2e JOURNEE. — DIMANCHE 27 JANVIER

MATIN. — RÉUNION N o 4

128 Patinage 1.500 mètres. ))
131 Concours généal de pa-

tinage . . . . . . . . . . . . . . . 1.500 m.

APRÉS-MIDI. — RÉUNION  No 5

130 Patinage 10.000 mètres. ))
131 Concours général de pa-

tinage . . . . . . . . . . . . . . . . 10.000 m.

3e JOURNEE. — LUNDI 28 JANVIER

MATIN. — RÉUNION No 6

132

140
141

140

140

Patinage : Concours de
figures (dames). . . . . . . fig. imposées

Hockey: Suède c. Suisse Poule A
Curling: France c. Suède ))

APRÈS-MIDI. — RÉUNION No 7

H o c k e y :  B e l g i q u e  c .
Etats-Unis . . . . . . . . . . Poule B

Hockey: C a n a d a  c.
Tchéco-Slovaquie . . . . Poule A

NoS DES
ÉPREUVES DÉSIGNATION PHASE

4e JOURNEE. — MARDI 29 JANVIER

MATIN. — RÉUNION N° 8

133 Patinage : Concours  de
figures (messieurs). . . fig. imposées

139 Course militaire de 30
km. avec tir.. . . . . . . . . ))

140 Hockey: France c. Gran-
de-Bretagne . . . . . . . . . P o u l e  B

141 Curling : Grande-Breta-
gne c. Suéde.. . . . . . . . ))

APRÈS-MIDI. — RÉUNION N° 9

132 Patinage : Concours de
figures (dames). . . . . . figures libres

133 Patinage : Concours de
figures (messieurs). . . . fig. imposées

140 Hockey : Canada c. Suède Poule A

5e JOURNEE. — MERCREDI 30 JANVIER

MATIN. — RÉUNION No 1O

135 Ski: grand fond, 50 km. ))
140 Hockey: Canada c. Suis-

s e . . . . . . . . . . . . . .
Hockey

Poule A
140 : Belgique c.

Grande-Bretagne . . . . Poule B
141 Curling: France c. Gran-

de-Bretagne . . . . . . . . . ))

APRÈS-MIDI. — RÈUNION NO 11

133 Patinage: Concours de
figures (messieurs). . . . figures libres

140 Hockey: Etats-Unis c.
France . . . . . . . . . . . . . . Poule B

6e JOURNEE. — JEUDI 31 JANVIER
MATIN. — RÉUNION No 12

140 Hockey : Etats-Unis c.
Grande-Bretagne . . . . Poule B

No8 DES
ÉPREUVES DÉSIGNATION PHASE

140 Hockey :  Belgique c.
France . . . . . . . . . . . . . Poule B

APRÈS-MIDI. — RÉUNION N° 13

134 Patinage : Concours de
figures (couples). . . . . . ))

14O Hockey: Suède c. Tché-
coslovaquie . . . . . . . . . . Poule A

7e JOURSEE. — VENDREDI 1er FEVRIER
MATIN. — RÉUNION N° 14

140 Hockey: Suisse c. Tché-
coslovaquic . . . . . . . . . Poule A

APRÈS-MIDI — RÉUNION N° 15

140 Hockey : Canada c. Gde-
Bretagne . . . . . . . . . . . . Poule finale

140 Hockey : Etats-Unis c.
Suède . . . . . . . . . . . . . . . ))

8e JOURNEE, — SAMEDI 2 FEVRIER
MATIN. — RÉUNION N° 16

136 Ski : fond 12 à 18 km.
138 Ski   : épreuve combinée fond
142 Bobsleigh (1e et 2e manches.

APRÈS-MIDI. — RÉUNION N° 17

140 Hockey: Grande-Breta-
gne c. Suède. . . . . . . . Poule finale

9e JOURNEE. — DIMANCHE 3 FEVRIER
MATIN. — RÉUNION N° 18

142 Bobsleigh (3e et 4e manches).
APRÈS-MIDI. — RÉUNION No 19

140 Hockey : C a n a d a .  c .
Etats-Unis . . . . . . . . finale

10e JOURNEE. — LUNDI 4 FEVRIER
APRÈS-MIDI. — RÉUNION NO 20

137 Ski : Saut . . . . . . . . . . . . ... ))
138 Ski  : épreuve  combinée . .  Saut

—   —



NOTA. — Les chiffres qui figurent sur ce tableau indiquent le nombre de bulletins d’engagements par nations. II est à remarquer qu’un athlète peut être engagé
dans plusieurs épreuves.

TABLEAU DES CONCURRENTS AUX SPORTS D'HIVER, PAR EPREUVE

TABLEAU  DES  ENGAGEMENTS  AUX  SPORTS  D'HIVER, PAR  EPREUVE

NOTA. — Les chiffres qui figurent sur ce tableau indiquent le nombre d’engagements qui ont été effectivement remplis. II est à remarquer qu’un athlète peut
participcr à plusieurs épreuves.



Etat des Engagés ét des Participants
par Nations, aux Sports d’Hiver

.

NUMÊROTAGE  DES ÊPREUVES
DE SPORTS D’HIVER

NATIONS ENGAGÉS

A U T R I C H E . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 18

B E L G I Q U E . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  31

CANADA . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 13

E S T H O N I E  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 1

E T A T S - U N I S . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  25

FI N L A N D E  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  22

F R A N C E  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  5 6

G R A N D E -B R E T A G N E  . . . . . . . . . . . . . .  4 7

H O N G R I E  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  13

I T A L I E  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  3 4

L E T T O N I E  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  2

N O R V È G E  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  14

PO L O G N E . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  14

S U È D E . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  4 2

S U I S S E  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  4 6

T C H É C O - S L O V A Q U I E  . . . . . . . . . . . . . 3 2  
YOUGO-SLAVIE . . . . . . . . . . . . . . . .  6

416 293

COMPTE RENDU DES ÉPREUVES DE SPORTS D’HIVER

ÉPREUVE N  127

PATINAGE COURSE
Distance : 500 Mètres

Ier C. JEWTRAW

Etats-Unis

2e O. VOLSEN 3e R.-M. LARSEN
Norvège Norvège

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
L’épreuve de patinage des 500 mètres, qui ou-

vrit la série des grandes compétitions olympiques,
organisées à l’occasion des premiers Jeux d’Hiver,
se disputa le samedi 26 janvier, à IO heures du
matin, par une température assez froide, qui avait
permis la mise au point parfaite de la patinoire du
Stade Olympique du Mont-Blanc, à Chamonix.

Cette épreuve, disputée suivant les règlements
de l’Union Internationale de patinage, se déroula
contre la montre par série de deux concurrents
désignés par voie de tirage au sort.



PARTICIPANTS

4

18

12

24

17

42

35

4

23

2

14

7

31

2 9

27

4

127
128
129
130
131

132
133
134
135
136
137
138
139
140
141
142

Patinage Course, Distance 500 m.
Patinage Course, Distance 1.500 m.
Patinage Course, Distance 5.000 m.
Patinage Course, Distance 10.000 m.
Patinage Course, 4 Distances (500 -

1.500 - 5.000 - 10.000 m.)
Concours de Figures, Dames.
Concours de Figures, Messieurs.
Concours de Figures, Couples.
Ski. Course, Grand Fond, 50 km.
Ski Course, Fond, 18 km.
Ski, Sauts du Tremplin.
Ski, Course et Sauts combinés.
Ski Militaire, Course de 30 km.
Hockey sur glace.
Curling.
Bobsleigh.

La piste de Chamonix, mesurant 400 mètres, les
concurrents effectuaient un tour de piste et une
distance de IOO mètres. Le départ était donné au
drapeau, chaque concurrent disputant son épreuve
sur une piste spéciale nettement délimitée et chan-
geant de piste à chaque tour afin de bénéficier
de l’avantage du plus petit virage.

Trente et un concurrents, représentant 13 nations,
étaient engagés dans cette épreuve, vingt-sept se
présentèrent au départ, démontrant ainsi l’impor-
tance de ce meeting, qui dépassa de loin les pré-

C. JEWTRAW

cédentes manifestations similaires Organisées à
ce jour.

Ces vingt-sept concurrents représentaient les
dix nations suivantes: Belgique, Canada, Etats-
Unis, Finlande, France, Grande-Bretagne, Lettonie,
Norvège, Pologne, Suède, et donnèrent lieu à 13 sé-
ries de deux concurrents et une série de un con-
current.

Ces séries, dont les dernières se disputèrent sous

un soleil printanier, donnèrent lieu à un excellent
sport. Les plus attrayantes furent celles qui oppo-
sèrent le Suédois BLOMQUIST et le Norvégien
H. STROM, l’Américain JEWTRAW et le cana-
dien GORMAN.

Un léger flottement, motivé par les forfaits de
dernière heure de trois concurrents, bouleversa quel-
que peu l’ordre prévu des séries et nécessita le
le remaniement de l’ordre des départs.

Pour le classement général tour à tour l’Amé-
ricain J, MOORE, avec 45 secondes 3/5, le Fin-
landais VALLENIUS, avec 45 secondes, le Nor-
végien O.-V. OLSEN, avec 44 secondes 1/5, et
enfin l’Américain C. JEWTRAW, avec 44 secondes,
s’assurèrent l’avantage.

Ce fut ce dernier, du reste, dont le démarrage au
départ fit sensation, qui parvint à s’assurer la
victoire dans cette première épreuve, triomphant
en la circonstance des réputés champions scandi-
naves qui devaient prendre par la suite d’écla-
tantes revanches et permettant ainsi à la bannière
étoilée d'être pour la première fois hissée au
mat olympique.

Derrière l’Américain C. JEWTRAW, classé pre-
mier, avec 44 secondes, la lutte était particulière-
ment vive. Le Norvégien O.-V. OLSEN se classait
second, en 44 secondes 1/5, devant son compatriote
R.-M. LARSEN et le Finlandais C. THUNBERG,
grand favori, qui se partageaient la troisième place,
en 44 secondes 4/5. Le Finlandais VALLENIUS
se classait enfin cinquième, avec 44 secondes, devant
le Suédois A. BLOMQUIST, sixième, avec 45 secon-
des 1/5.

Le jury des courses qui opérait pour les deux
journées d’épreuves était formé comme suit: Juge-
Arbitre: Capitaine Hammerstad (Norvège) ; Starter:
Hans Vallar (Suisse) ; Chronométreur: Ch. Faroux
(France), Degraine (France), Goury (France), Meiers
(France), capitaine Levalhati (Finlande) ; Contrô
leurs de tours: Poplimont (Belgique), Taylor (Etats-
Unis), R. George (France); Commissaires au croi-
sement : Steen Peterson (Norvège), Maucourt
(France), Vallée (France) ; Délégués aux coureurs:
Ch. Sabouret (France et Becci (France),

—   —



LISTE DES ENGAGÉS

Engagés Participants

Nations . . . . . . . . . . . . . . . . . 13 10
Individuels . . . . . . . . . . . . . 32 27

Belgique. — L. DE RIDDER, 22 ans, 14e course,
N. Cl. — M.-T.-J. MOENS, 32 ans, 6e course, N.
Cl. — G. VAN HAZEBROECK, 18 ans, 8e course,
N. Cl. — P. VAN VOLCKXSOM, 27 ans, 10e

course, N. CI.
Canada. — G.-I. GORMAN, 25 ans, 15e course,

N. Cl.
Esthonie. — G. BURMEISTER, 2e course,

N. Part.
Etats-Unis. — G. JEWTRAW, 24 ans, 15e

course, 1er, II.-II. KASKREY, 22 ans, 6e course.
N. Cl. —J.-J. MOORE, 23 ans, N. Cl. — W.
STEINMETZ, 25 ans, 12e course, N. Cl.

Finlande. — J. SKUTNABB, 36 ans, 10e course.
N. Cl. — C. THUNBERG, 31 ans, 14e course,
3e ex æquo. — VALLENIUS, IIe 5e course, 5e.

France. — G.-F. DE WILDE, 24 ans, 17e course,
N. CI. — A. GEGOUT, 20 ans, 11e course, N.
Cl. -- A. HASSLER, 21 ans, 3e course, N. Cl.
— L. CAGLIA, 28 ans, 3e course, N. Cl.

Grande-Bretagne. — F.-W. DIX, 40 ans, 8e

course, N. Cl. — G.-W. HORN, 19 ans, 4e course,
N. Cl. — B.-11. SUTTON, 32 ans, 5e course,
N. Cl. A.-E. TEBBIT, 7e course, N. Part.

Italie. — G. LOCATELLI, 9e course N. Part.
Lettonie. — A. ROUMBA, 32 ans, 18e course,

N. Cl.
Norvège. — K.-M. LARSEN, 26 ans, 17e course,

3e ex aequo. — S.-O. MOEN, 26 ans, 5e course,
N. Cl. — O.-V. OLSEN, 27 ans, 12e course,
2e. — H. STROM, 27 ans, 13e course, N. Cl.

Pologne. — L. JUCEWICZ, 4e course, N. Cl
Suède. — G. ANDERSON, N. Par. — E.

BLOMGREN, 31 ans, 1ere course, N. Cl. — A.
BLOMQVIST, 30 ans, 13e course, 6e.

Suisse. — A.-K. SPENGLER, 9e course, N. Par.

RÉSULTATS

SAMEDI 26 JANVIER, — RÉUNION N o 2

Ordre
TEMPS PAR COURSE

d e s NOMS DES CONCURRENTS NATIONS TempsCourses

1ere J-J. MOORE
E. BLOMGREN{

{2e C BURMEISTER
R-M. LARSEN
(Reporté la 17e

 Course)

3 e L. QUAGLIA
A. HASSLER{

4e{ L. JUCEWICZ
C.-W HORN

5 e { S.-O MOEN
B.-H. SUTTON

6 e H . - H .  K A S K E Y  
M.-T.-J. MOENS{

{
A.-E. TEBBIT

7e A. ROUMBA
(Reporté  la I8e course)

E.-U.
Belg.
G.-Br.
Leit.

8e { F - W . D I X
 G. VAN HAZEBROECK

9e A.-K. SPENGLER
G. LOCATELLI{

10e{ J SKUTNABB
P. VAN VOLCKXSOM

11e { VALLENIUS
A. GEGOUT

12e { W. STEINMETZ
O - V. OLSEN

13e { H. STROM
A. BLOMQVlST

14e { L. DE RIDDER
G. THUNBERG

15e { G. JEWTRAW
C. -I. GORMAN

16e G.-F. DE WILDE{ (Reporté la 17e course)

17e{ G.-F. DE WILDE
R.-M. LARSEN

G.-Br.
Belg.
Suis.
Ital.
Finl.
Belg.
Finl.
Fran.
E.-U.
Norv.
Norv.
Suède
Belg.
Finl.
E.-U.
Cana.

18e{ A ROUMBA
(Walk over)

Fran.
Norv.
Lett.

E.-U.
Suède
Esth.
Norv.

Fran.
Fran.
Polog.
G.-Br.
Norv.
G.-Br.

45 s. 3/5
46 s. 3/5
Forfait

48 s. 2/5
50 s. 3/5
49 s. 3/5

1 m. 04 s. 2/5

47 s. 1/5
1 m 00 s. 4/5

47 s.
1 m. 2 s. 1/5

Forfait

56 s. 2/5
55 s. 4/5
Forfait
Forfait
46 s. 2/5
56 s. 2/5

45 s.
53 s. 1/5
47 s. 4/5
44 s. 1/5
45 s. 3/5
45 s. 1/5
52 s. 4/5
44 s. 4/5
44 s.
45 s. 2/5

54 s. 4/5
44 s. 4/5
48 s. 4/5

CLASSEMENT

1er G. JEWTRAW, E.-U. . . . . . . . . . . 44 s.
2e   O. VOLSEN, Norv. . . . . . . . . . . . . . . 44 s. 1/5
3es  R.-M. LARSEN, Norv. . . . . . . . . . . . . 44 s. 4/5
—   G. THUNBERG, Finl. . . . . . . . . . . . 44 s. 4/5
5e VALLENIUS, Finl. . . . . . . . . . . . . . 45 s.
6e A. BLOMQVIST, Suède . . . . . . . 45 s. 1/5
NON CLASSÉS: G.-I. GORMAN, Cana. : 45 s. 2/5;

H. STROM, Norv.: 45 s. 3/5; J.-J. MOORE;
E.-U. : 45 s. 3/5 ; J. SKUTNABB, Finl. : 46 s. 2/5;
E. BLOMGREN, Suède.: 46 s. 3/5; H.-H. KAS-
KEY, E.-U.: 47 s,; S.-O. MEON, Norv.: 47 s 1/5;
W. STEINMETZ, E.-U. :  47 s .  4 /5;  L.  QUA-
GLIA, Fra. :  48 s .  2 /5;  A.  ROUMBA, Lett . ;
48 s. 4/5: L. JUCEWICZ, Polog.: 49 s. 3/5, A.
HASSLER, Fran.: 50 S. 3/5; I. DE RIDDER,
Belg. : 52 s. 4/5; A. GEGOUT, Fran.: 53 S. 1/5;
G.-F. de WILDE, Fra.: 54 S. 4/5; G. VAN HAZE-
BROECK, Belg.: 55 s. 4/5; F.-W. DIX, G.-Br. :
56 s. 2/5; P. VAN VOLCKXSOM, Belg.: 56 s.
2/5; B.-Il. SUTTON, G.-Br.: I m. o s. 4/5; M.-T.-
J. MOENS, Belg.: I m. 02 1/5; C.-W. HORN,
G.-Br.: I m. 04 S. 2/5.

RECORD DU MONDE

O .  M A T H I E S E N ,  N o r v r è g e ,  1 9 1 4 :  4 3  s .  4 / 1 0

CLASSEMENT DES NATIONS
1ere ETATS-UNIS, 10 Points (1er G. JEW-

TRAW.).
2e NORVEGE, 8 Points 1/2 (2 O.-V. OLSEN,

5 p., 3e R.-M- LARSEN, 3 p. 1/2.).
3 e  FINLANDE, 5 Points  1 / 2  (3e  G.  THUN-

BERG, 3 p. 1 / 2 ,  5e VALLENIUS, 2 p.).
4e SUEDE, 1 Point (6e A. BLOMQVlST.).

ÉPREUVE N° 128

PATINAGE COURSE
Distance : 1.500 Mètres

1er G. THUNBERG
Finlande

2e R.-M. LARSEN
Norvège

3e S.-D. MOEN
NorvŁge

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
Le 1 .5oo mètres patinage, conformément aux

règlements de la Fédération Internationale de pati-
nage, se disputa au cours de la matinée de la
seconde journée du meeting, doit le dimanche
27 janvier. Cette épreuve, comme celle de la veille,
fut favorisée par le beau temps; toutefois, l’heure
différente des départs motiva d’un important chan-
gement de température, suivant la présence ou non
du soleil sur la patinoire, et eut son influence sur
la qualité de la glace.

Trente-deux concurrents, représentant 13 nations
différentes, étaient engagés dans cette compétition,
qui vit en réalité 22 concurrents au départ, por-
tant les couleurs des 9 nations suivantes: Bel-
gique, Canada, Etats-Unis, Finlande, France, Let-
tonie, Norvège, Pologne et Suède.

La composition des séries de cette seconde jour-
née ne s’effectuant plus par voie de tirage au sort,
mais par accouplement des coureurs ayant effec-
tue les meilleurs temps dans les 500 mètres et
dans les 5.000 mètres, donna lieu à des compé-

titions plus serrées et à des luttes beaucoup mieux
équilibrées.
L’épreuve se déroula en onze séries de deux
concurrents.

Les plus disputées furent la deuxième série,
entre le Belge VAN HAZEBROECK et le Fran-
cais de WILDE qui terminèrent à 1/5 de seconde;
la quatrième série, qui vit le duel entre le Fin-
landais A. THUNBERG et le Novégien R.-M.
LARSEN premier et second du classement géné-
ral; la neuvième série, dont la lutte superbe enga-
gée entre le Suédois BLOMQVIST et le Finlandais
VALLENIUS, se terminait par la chute de ce
dernier; la douzième série, enfin, au cours de
laquelle le Finlandais SKUTNABB parvenait, dans
un suprême et magnifique effort a s'assurer dans 
les dernièrs mètres l’avantage sur le Norvégien
HARALD STROM.

Le Français A. GEGOUT, avec 2 minutes 5+
secondes 2/5 prenait tout d’abord l’avantage
mais, dès la quatrième série, le Finlandais A.
THUNBERG réalisait le temps de 2 minutes
20 secondes 4/5, pour les 1.500 mètres, temps
qu'aucun de ses adversaires ne pouvait par la
suite, approcher et qui lui assurait la victoire.

La deuxième place revenait au Norvégien K.-M.
LARSEN, qui réalisait le temps de 2 minutes
22 secondes.

Se classaient ensuite: le Norvégien S.-O. MOEN,
troisième, avec 2 minutes 25 secondes 3/5; le
Finlandais J. SKUTNABB, quatrième, avec 2 mi-
nutes 26 secondes 3/5; le Norvégien HARALD
STROM. cinquième, avec 2 minutes 29 secondes,
et le Norvégien O.-V. OLSEN, sixième, avec
2 minutes 29 secondes 1/.

Vingt et un concurrents, sur les 22 ayant pris

C. THUNBERG

le départ, étaient classés dans cette épreuve, au
cours de laquelle le Français Léon QUAGLIA
abaissait le record de France de la distance, avec
le temps de 2 minutes 37 secondes.

LISTE DES ENGAGÉS

Engagés Participants

Nations . . . . . . . . . . . . 13 9
Individuels . . . . . . . . . . 3 2 22

Belgique.  — L .  D E RIDDER, 22 ans, 1ere

course, N. Cl. — M.-T.-J. MOENS, 32 ans, 16e

course, N .  C l .  G. VAN HAZEBROECK, 18
ans, 2e course, N. C1. — P. VAN VOLCKXSOM,
27 ans, 15e: course, N. Cl.

Canada. C.—1. GORMAN, 25 ans, 13e course,
N. Cl.

Esthonie. C. BURMEISTER, N. Part.
Etats-Unis. — C. JEWTRAW, 24 ans,  11 e

course, N. C1. — H.-H. KASKEY, 22 ans, 16e

course, N. C1. — J.-J. MOORE, 23 ans, 13e

course, N. C1. — W. STEINMETZ, 25 ans,
8e course, N. Cl.

Finlande. — J. SKUTNABB, 36 ans, 12e course,
4". — C. THUNBERG, 31 ans, 4e course, 1er. —
VALLENIUS, 9e course, tombé.

France. — G.-F. DE WILDE, 24 ans, 2e course,
N. Cl. — A. GEGOUT, 20 ans, 1ere course, N.
Cl. — A. HASSLER, 14e course N. Part. — L.
QUAGLIA, 28 ans, 10e course, N. Cl.

Grande-Bretagne. — F.-W. DIX, 5e course, N.
Part. — C.-W. HORN, 3e course, N. Part. —
B.-H. SUTTON, 6e course, N. Part. — A.-E.
TEBBIT, N. Part.

— —



LE 500 MÈTRES PATINAGE

Le départ de la 15e série.  C. JEWTRAW qui devait remporter cette épreuve et

C. I. GCRMAN attendent le signal du starter.

H. STROM et A. BLOMQVIST en course dans la 13e série.

L'arrivée de la 12e série. O. V. OLSEN s’assure le meilleur
sur Steinmetz.

O. V. OLSEN, classé second
du 500 mètres.

—      —



Italie,  — C. LOCATELLI,  N.  Part .
Lettonie. — A. ROUMBA, 32 ans, 10e course,

N. Cl.
Norvège. — R.-M. LARSEN, 26 ans, 4e course,

2e. — S.-O. MOEN, 26 ans, 8e course, 3e. —
O.-V. OLSEN, 27 ans, 11e course, 6e. — II.
STROM, 27 ans, 12e course, 5e.

Pologne. — L. JUCEWICZ, 15e course, N. Cl.
Suède. — C. ANDERSON, N. Part. — E.

BLOMGREN, 7e course, N. Part. — A. BLOMQ-
VIST, 30 ans, N. Cl.

Suisse. — A.-K. SPENGLER, N. Part.

RÉSULTATS

o

L’épreuve de 1.500 mètres Patinage se dispute
contre la montre, par course de deux concurrents
Conformément au Règlement international le Jury
a composé les courses en accouplant les concur-
rents ayant effectué le meilleur temps dans les
500 mètres et en tirant au sort l’ordre des départs.

DIMANCHE 27 JANVIER 1924 — RÉUNION  N° 4

TEMPS PAR COURSE
Ordre

NOMS DES CONCURRENTSdes

Courses
L.  DE RIDDER1ere{ A. GEGOUT

2e { G.-F.  de WILDE 
G VAN HAZEBROECK

3e C.-W HORN

4e { C. THUNBERG
R.-M. LARSEN
F . - W .  D i x{5e P VAN VOLCKXSOM
(Reporté à la 15e course)

6e {
B-H. SUTTON
M.-T.-J. MOENS
(Reporté à la 16e course)
E BLOMGREN

7 e H.-H. KASKEY{
(Reporté à la 16e course)

8 e{ S.-O. MOEN
W. STEINMETZ

9e VALLENIUS{A BLOMQVIST

1Oe { L QUAGLIA
A ROUMBA

{G  J E W T R A W
11e

O.-V. OLSEN

12e { J. SKUTNABB
H. STROM

{ G.-I. GORMAN13e
J.-J. MOORE

14e
L. JUCEWICZ

{(Reporte à la 15e course)
A HASSLER

15e L JUCEWICZ{ P. VAN VOLCKXSOM

16e { M.-T.-J. MOENS
H.-H. KASKEY

NATIONS Temps

Belg. 3 m. OI s. 4/5
Fran. 2 m. 54 s. 2/5
Fran. 2 m. 55 s.
Belg. 2 m. 54 s. 4/5
G.-Br. Forfait
Finl. 2 m. 20 s. 4/5
Norv. 2 m. 22 s.
G.-Br. Forfait
Belg.

G.-Br. Forfait
Belg.

Suède
E.-U.

Forfait

Norv. 2 m. 25 S .  3/5
E.-U. 2 m. 36 s.
Finl. Tombé
Suède 2 m. 36 s. 2/5
Fran. 2 m. 37 s.
Lett. 2 m. 32 s.
E.-W. 2 m. 31 s. 3/5
Norv. 2 m. 29 s. 1/5
Norv. 2 m. 29 S.

Finl. 2 m. 26 s. 3/5
Cana. 2 m. 35 s. 2/5
E.-U. 2 m. 31 s. 3/5
Polog.

Fran. Forfait
Polog. 2 m. 42 s. 3/5
Belg. 3 m. 14 s. 3/5
Belg. 3 m. 16 s. 4/5
E.-U.        2     m.     29     s.     4/5

CLASSEMENT 

1er C. THUNBERG, Finl. . . . . . 2 m. 20 s. 4/5
2e     R.-M. LARSEN, Norv . . . . .     2 m. 22  s.
3e  S.-O. MOEN, Norv. . . . . . . . 2 m. 25 s. 3/5
4e  J. SKUTNABB, Finl. . . . . . . 2 m. 26 s. 3/5
5e  H. STROM, Norv. . . . . . . . . 2 m. 29 s.
6e  O.-V. OLSEN, Norv. . . . . . . 2 m. 29 s. 1/5
NON CLASSÉS — H.-H. KASKEY, E.-U.: 2 m.

29 s. 4/5; C. JEWTRAW, E.-U.: 2 m. 31 S. 3/5;
J.-J. MOORE, E.-U.: 2 m. 31 s. 3/5; A. ROUM-
BA, Lett.: 2 m. 32 s. ; C.-I. GORMAN. Cana. :
2 m. 35 s. 2/5; W. STEINMETZ, E.-U., 2 m. 36 s.;
A. BLOMQVIST, Suède.: 2 m. 36 s. 2/5; L. QUA-
GLIA, Fran.: 2 m. 37 s. ; L. JUCEWICZ, Polog.:
2 m. 42 s. 3/5; A. GEGOUT, Fran.: 2 m. 54 s. 2/5 ;
G. VAN HAZEBROECK, Belg. 2 m. 54 s. 4/5;
G.-F. DE WILDE, Fran.: 2 m. 55 s.; L. DE RID-
DER, Belg.: 3 m. 01 s. 4/5; P. VAN VOLCKX-
SOM, Belg.: 3 m. 14 s. 3/5; M.-T.-J. MOENS,
Belg.: 3 m. 16 s. 4/5. ; VALLENIUS, Finl. :
tombé.

RECORD DU MONDE

O. MATHIESEN, Norvège, 1914: 2 m. 17 s. 4/10

CLASSEMENT DES NATIONS

1re FINLANDE, 13 points (Ier C. THUNBERG:
IO p.; 40 J. SKUTNABB: 3 p.).

2c NORVEGE, 12 Points (2e R.-M. LARSEN:
5 p.; 30 S.-O. MOEN: 4 p. ; 5e 11. STROM: 2 p. ;
6e o.-v. OLSEN : 1 p.).

ÉPREUVE N° 129

PATINAGE   COURSE
Distance : 5.000 Mètres

Ier C. THUNBERG
Finlande

2e J. SKUTNABB
Finlande

3e R.-M. LARSEN
Norvège

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
L’épreuve de 5.000 mètres patinage, portée au

programme de la première journée se disputa
au cours de l’après-midi, mais motiva, comme
le 500 mètres, du reste, par suite des forfaits de
dernière heure, un certain flottement dû au rema-
niement nécessaire des différentes séries.

Trente-deux concurrents, représentant 13 nations,

C. THUNBERG

laquelle il triomphait facilement du Letton ROUM-
BA, réalisait, avec 8 minutes 39 secondes, le meil-
meur temps de cette épreuve, ce qui lui valait
une nouvelle victoire.

Le classement au temps de cette épreuve donnait
donc la victoire au Finlandais C.-M. THUNBERG,
avec 8 minutes 39 secondes, devant son compa-
triote J. SKUTNABB, avec 8 minutes 48 secondes.

Le Norvégien R.-M. LARSEN était classé troi-
sième, avec 8 minutes 50 secondes 1/5, et devan-
çait ses compatriotes S.-O. MOEN, quatrième,
avec 8 minutes 51 secondes, et HARALD STROM,
cinquième, avec 8 minutes 54 secondes 3/5. La sixiè
me place revenait à l’Américain V. BIALAS, en
8 minutes 55 secondes.

Sur les 22 concurrents ayant pris le départ de
cette épreuve, 21 terminaient, un seul d’entre eux,
le Canadien C.-l. GORMAN, ayant abandonné
après le premier tour.

LISTE DES ENGAGÉS

Engagés Participants
Nations . . . . . . . . . . . . . . . . 13 10
Individuels . . . . . . . . . . . . . . 32 22

Belgique.  — L,. DE RIDDER, 1ere course, N.
Part. — M.-T.-J. MOENS, 32 ans, 12e course,
N. Cl. — G. VAN HAZEBROECK, 18 ans, 9e

course, N. Cl. — P. VAN VOLCKXOM, II
e cour-

se, N. Part.
Canada. — C.-l. GORMAN, 25 ans, 3e course,

abandonné.
Esthonie. — C. BURMEISTER, 2e course.

N. Cl.
Etats-Unis. — V. BIALAS, 21 ans, 14e course,

6e. — R.-E. DONOVAN, 22 ans, 9e course, N. Cl.
— C. JEWTRAW, 24 ans, 8e course, N. Cl. —
W. STEINMETZ, 25 ans, 18e course, N. Cl.

Finlande. — J. SKUTNABB, 36 ans, 14e course,
2e — C. THUNBERG, 31 ans, 158 course, 1er, —
VALLENIUS, 12e course, N. Cl.

France. — G.-F. DE WILDE, 24 ans, 17e cour- 
se, N. Cl. — A. GEGOUT, 20 ans, 18e course,
N. Cl. — A. HASSLER, 16e course, N. Part. —
L. QUAGLIA, 28 ans, 3e course, N. Cl.

Grande-Bretagne. — F.-W. DIX, 5e course, N.
Part. — C.-W. HORN, 7e course, N. Part. — B.-H.
SUTTON, 4e course, N. Part. — A.-E. TEBBIT,.
52 ans, 170 course, N. Cl.

Italie. — C. LOCATELLI, 13e course, N. Cl.
Lettonie. — A. ROUMBA, 32 ans, 15e course,

N. Cl.
Norvège. — K.-M. LARSEN, 26 ans, 19e course,

3e. — S.-O. MOEN, 26 ans, 20e course, 4e. —
F.-A. PAULSEN, 29 ans, 6e course, N. Cl. — H.
STROM, 27 ans, 8e course, 5e.

Pologne. — L. JUCEWICZ, 19e course, N. Cl.
Suède. — G. ANDERSON, N. Part. — E. BLOM-

GREN, 31 ans, 20e course, N. Cl. — A. BLOMQ-
VIST, 30 ans, 6e course, N. Cl.

Suisse. — A.-K. SPENGLER, 10e course, N. Part.

RESULTATS

étaient régulièrement engagés dans cette épreuve,
qui ne vit, en fait, au départ, que 22 participants,
portant les couleurs des IO nations suivantes: Bel-
gique, Canada, Etats-Unis, Finlande, France,
Grande-Bretagne, Lettonie, Norvège, Pologne et
Suède.

L’épreuve donna lieu de ce fait à II séries orga-
nisées au pied levé et dont certaines, étant donné
la différence de classe des concurrents, ne présen-
tèrent qu’un intérêt spectaculaire secondaire.

Parmi les plus intéressantes il convient de citer
la 14e Série, au cours de laquelle le Finlandais
SKUTNABB triomphait difficilement de l’Amé-
ricain V. Bialas.

Pour le classement, le Français QUAGLIA, qui
abaissait en 9 minutes 8 secondes 3/5 le record
Français de la distance, devait, à son départ dans
la première série, et par suite de sa victoire sur
le Canadien C.-l. Gorman, qui abandonnait, de
réaliser tout d’abord le meilleur temps, il se voyait
par la suite devancer par le Norvégien F.-A. PAUL-
SEN, avec 8 minutes 59 secondes, par le Norvégien
HARALD STROM, avec 8 minutes 54 secondes 3/5,
par le Finlandais SKUTNABB, avec 8 minutes
48 secondes, et enfin par le Finlandais THUN-
BERG qui, au cours de la quinzième, dans

L’épreuve de 500 mètres Patinage se dispute
contre la montre par course de deux concurrents
désignés par voie de tirage au sort. 

SAMEDI 26 JANVIER 1924 — RÉUNION N° 3

TEMPS PAR COURSE
Ordre

des NOMS DES CONCURRENTS MATIONS
Courses

Temps

G.-F. DE WILDE Fran.
1er  (Reporté à la 17e course){

L .  D E  R I D D E R  Belg. Forfait

{
W. STEINMETZ E.-U.

2e (Reporté à la 18e course)
C. BURMEISTER Esth. Forfait
C.-I. GORMAN Cana. Abandonné

3e
L  Q U A G L I A{ Fran. 9 m. 08 s. 3/5

{
B -H. SUTTON G.-Br. Forfait

4e E BLOMGREN
(Raporté à la 20e course)

S u è d e

{
S.-.O MOEN Norv.

5e Reporté la 20e course)
F-W. DIX G.-Br. Forfait

6 e { A. BLOMQVIST
F.-.A. PAULSEN 

Suède 9 m. 48 s. 4/5
Norv.     8 m. 59 s.

—   —



LE 1,500 MÈTRES & LE 5,000 MÈTRES PATINAGE

H .  S t r ö m  e t  J e w t r a w  s e  c r o i s e n t  d a n s  l a

l i g n e  o p p o s é e  à  l ' a r r i v é e  a u  c o u r s  d e  l a

8e  sér ie  du 5 .000 mètres .

S. 0. MOEN, classØ 3e du 1.500 mètres
et 5e du classement général.

C. THUNBERG, vainqucur
du 1.500 mètres et du 5.000 mètres

attendant l’appel de sa série.

R. M. LARSEN, classé 2e

du 1.500 Mètres
et 2e du classcment général.

—  —



{
L JUCEWICZ Polog

7e (Reporté à la 19e course)

8e

C.-W. HORN G.-Br. Forfait

{ H.  STROM
C. JEWTRAW

Norv. 8 m. 54 s. 3/5
E.-U. 9 m. 27 s.

9e { G VAN HAZEBROECK     Belg.   10 m. 13 s. 4/5
R -E. DONOVAN E.-U. 9 m. 05 s. 3/5
A-K. SPENGLER Suis. Forfait

10e { A.  GEGOUT Fran.
(Reporté à la 18e course)

{
R -M. LARSEN Norv.

11e (Reporté à la 19e course)
P VAN VOLCKXSOM Belg. Forfait

{ VALLENIUS Finl.
12e 9 m. 12 s. 4/5

M.-T.-J. MOENS Belg. 11 m.  30 s. 2/5

13e {
A -E. TEBBIT G.-Br.
(Reporté à la 17e course)
G LOCATELLI Ital. Forait

14e { V BIALAS E.-U. 8 m. 55 s.
J SKUTNABB Finl. 8 m. 48 s. 2/5

15e { A ROUMBA
G THUNBERG

Lett.    9 m. 14 s. 2/5
Finl. 8 m. 39 s.

16e A HASSLER Fran. Forfait

{ G -F. de WILDE17e
A.-E, TEBBIT

Fran.  10 m. 39 s. 4/5
G.-Br.  11 m. 01 s.

18e { W. STEINMETZ E.-U. 9 m. 35 s.
A GEGOUT Fran. 10 m. 15 s. 1/5

19e { R -M. LARSEN Norv. 8  m. 50 s. 1/5
L JUCEWICZ Polog.  10 m. 05 s. 3/5

20e { S.-O MOEN Norv. 8  m. 51 s. 
E BLOMGREN Suède   9 m. 14 s. 3/5

CLASSEMENT

1er C. THUNBERG, Finl   .  .  .  .  . 8 m. 39 s.
2e J. SKUTNABB, Finl. . . . . . .  8 m. 48 s.
3e R.-M. LARSEN, Norv. . . . . . . 8 m. 50 s. 1/5
4e S.-O. MOEN, Norv. . . . . . . .  8 m. 51 s.
5e H. STROM, Norv.  .   .   .   .   .   .   .    8   m.  54   s. 3/5
6e V. BIALAS, E.-U . . . . . . . .  8 m. 55 s.
NON CLASSÉS. — F.-A. PAULSEN, Norv.: 8 III.

59 S.; R.-E. DONOVAN, E.-U.: 9 m. 05 s. 3/5;
L, QUAGLlA, Fran.: 9m. 08 s. 3/5; VALLE-
NIUS, Finl.: 9 m. 12 s. 4/5; A. ROUJMBA, Lett.:
9 m. 14 s. 2/5; E. BLOMGREN, Suède: 9 m
14 s. 3/5; C. JEWTRAW, E.-U.: 9 m. 27 s.; W
STEINMETZ, E.-U.: 9 m. 35 s.; A. BLOMQ-
VIST,

Belg.:

Suède: 9 m. 48 s. 4/5; L. JUCEWICZ,
Polog.: IO m. 05 s. 3/5; G. VAN HAZEBROECK,

IO m. 13 s. 4/5; A. GEGOUT, Fran. 10 m.
15 s. 1/5; G.-F. DE WILDE, Fran.: 10 m. 39 s.
4/5; A.-E. TEBBIT, G.-Br. : II m. 01 s.; M.-T.-
J. MOENS, Belg.: 11 m. 30 s. 2/5; C.-l. GOR-
MAN, Cana.: abandonné.

RECORD DU MONDE.
H. STROM, Norvège, 1922, 8 m. 26 s. 5/10.

CLASSEMENT DES NATIONS

1ere FINLANDE, 15 Points (Ier C, THUNBERG:
10 p.; 2e J. SKUTNABB: 5 p.).

2e NORVEGE, 9 Points (3e R.-M. LARSEN :
4 p. ; 4e S.-O. MOEN: 3 p.; 5e H. STROM: 2 p.).

3e ETATS-UNIS, I Point (6e V. BIALAS).

8 e  {
9e  {

10e  {
 {

ÉPREUVE  N° 130 12e  {
13e  {

PATINAGE COURSE
Distance : 10.000 Mètres

Ier J. SKUTNABB
Finlande

2e C. THUNBERG 3e R.-M. LARSEN
Finlande Norvège

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
La dernière des grandes épreuves de patinage de

vitesse, le IO.OOO mètres, fut disputée au cours de
la deuxième journée du meeting, soit le diman-
che 27 janvier, le départ de la première série
ayant lieu à une heure de l’après-midi, de manière
à permettre de terminer, au cours de cette réunion,
cette longue épreuve, qui, malgré plusieurs for-
faits, se prolongea jusqu’a la nuit.

Seize concurrents, en effet, sur les trente-deux
inscrits, participèrent à cette compétition, qui
nécessita huit séries de deux concurrents, le clas-
sement étant naturellement déterminé: par le temps.

Les séries, composées d’après les résultats de
la journée précédente, furent, pour la plupart,
assez bien équilibrées et donnèrent lieu à des cour-
ses fort disputées; la plus intéressante fut sans
contredit la sixième, au cours de laquelle les deux
patineurs finlandais C. THUNBERG et J, SKUT-
NABB se trouvaient aux prises, et dans laquelle ce
dernier parvint à s’assurer la victoire en devan-
çant de 3 secondes son redoutable adversaire.

Les Etats-Unis, la Finlande, la France. la Let-
tenie, la Norvège et la Pologne étaient seules repré-
sentées dans cette épreuve, dont les meilleurs temps
lurent successivement détenus par l’Américain
J. MOORE, avec 19 minutes 36 secondes 1/5, par
le Norvégien HARALD STROM, avec 18 minutcs
18 secondes 3/5, par le Norvégien R.-M. LARSEN,
avec 18 minutes 12 secondes 1/5, et, enfin, par
le Finlandais SKUTNABB, avec 18 minutes 4 se-
condes 4/5, ce qui devait lui assurer In victoire
finale.

Au cours dc la 9e série, le Français Léon QUA-
GLIA qui triomphait du Finlandais VALLENIUS

J. SKUTNABB

abaissait le record français de la distance, avec le
temps de 18 minutes 25 secondes.

l.e classement définitif de cette épreuve accor-
dait done la première place au Finlandais J. SKUT-
NABB, avec 18 minutes 4 secondes 4/5, devant son
compatriote C. THUNBERG, 18 minutes 7 se-
condes 4/5.

Les quatre représentants norvégiens prenaient
ensuite les places d’honneur, R.-M. LARSEN se
classant troisième, avec 18 minutes 12 secondes 1/5.
F.-A. PAULSEN, quatrième, avec 18 minutes
13 secondes, II. STROM, cinquième, avec 18 mi-
nutes 18 secondes 3/5, et S.-O. MOEN, enfin,
sixième,. avec 18 minutes 19 secondes .

Sur les seize concurrents ayant pris le départ
de cette épreuve, un seul abandonnait avant la fin,
le Français de WILDE, qui disparaissait à mi-
course dans la dernière série qu’il d i sputait à
son compatriote JEGOUT.

J. SKUTNABB, le vainqueur de cette épreuve,
et qui dut son succès à son endurance et à son
style, avait dans cette course, le triste privilège
de l’âge, atteignant, en effet, sa trente-
sixième année.

LISTE DES ENGAGÉS

Engagés Participants
Nations . . . . . . . . . . . . . . . . 13 6
Individuels . . . . . . . . . . . . . 32 16

Belgique. — L. DE RIDDER, N. Part. — M.-T.-
J. MOENS, 5e course, N. Part. — G. VAN HAZE-
BROUECK, 7e course, N. Part. — P. VAN
VOLCKXSOM, N. Part.

Canada. — C.-I. GORMAN, N. Part.
Esthonie. — C. BURMEISTER, N. Part.

Etats-Unis, — V. BIALAS, 21 ans, 2e course,
N. Cl. — R.-E. DONOVAN, 22 ans, 8e course,
N. Cl. — H.-H. KASKEY, 22 ans, Ire course,
N. Cl. — J.-J, MOORE, 23 ans, Iere course, N. Cl.

Finlande. — J.-S. KUTNABB, 36 ans, 6e course,
Ier. — C. THUNBERG, 31 ans, 60 course, 2e —
VALLENIUS, 9e course, N. Cl.

France. — G.-F. DE WILDE, 24 ans, 13e course,
abandonné. — A. GEGOUT, 20 ans, 13e course,
N. Cl. — A. HASSLER, N. Part. — L. QUA-
GLIA, 28 ans, 9e course, N.. Cl.

Grande-Bretagne. — F.-W. DIX, N. Part. —
C.-W. HORN, N. Part. — B.-H. SUTTON, N.
l’art. — A.-E. TEBBIT, 10e course, N. Part.

Italie. — C. LOCATELLl, N. Part,
Lettonie. — A. ROUMBA, 32 ans, 12e course,

N. Cl.
Norvège. — R.-M. LARSEN, 26 ans, 3e course,

3e. — S.-O. MOEN, 26 ans, 3e course, 6e. —
F.-A. PAULSEN, 29 ans, 8e course, 4e. — H.
STROM, 27 ans, 2e course, 5e.

Pologne. — L. JUCEWICZ, 12e course, N. Cl.
Suède — G. ANDERSON, N. Part. — E. BLOM-

GREN, 11e course, N. Part. — A. BLOMQVIST,
4e course, N. Part.

Suisse. — A.-K. SPENGLER, N. Part.,

RÉSULTATS

L’épreuve de 10.000 mètrcs Patinage se dispute
contre la montre, par course de deux concurrents
Conformément au Règlement international le Jury
a composé les courses en accouplant les concur-
rents ayant effectué le meilleur temps dans les
5.000 mètres eten tirant au sort l’ordre des courses.

DIMANCHE  27 JANVIER 1925 — RÉUNION N° 5

Ordre
T E M P S  P A R  C O U R S E

des NOMS DES CONCURRENTS NATIONS
Courses

Temps

Iere { J.-J. MOORE
H-H: KASKEY

Et-U. 19 m. 36 s. 1/5
Et.-U. 19. m 45 s. 1/5

2e    {
3e    {

4e  {
5e

6e  {

 {7e

11e

H STROM
V BIALAS

Norv. 18 m. 18 s. 3/5
Et.-U. 18 m. 34 s.

R.M. LARSEN
S.O. MOEN

Norv. 18 m. 12 s. 1/5
Norv. 18 m. 19 S.

A BLOMQVlST Sué, forfait
L. JUCEWICZ P o l .
(Reporté à la12e course)
M.-T.-J. MOENS Belg. forfait
C. THUNBERG Finl.
J. SKUTNABB FinI.

18 m. 07 s. 4/5
18 m. 04 s. 4/5

G. VAN HAZEBROUEC Belg. forfait
A. GEGOUT
(Reporté à la 13e course)
A.-F. PAULSEN Norv.
R.-E. DONOVAN

18 m. 13 s.
Et.-U. 18 m. 57 s.

L. QUAGLIA Franc. 18 m. 25 s.
VALLENIUS Finl. 19 m. 03 s. 4/5
G.-F. DE WILDE Franc.
(Reporté à la 13e course)
A.-E. TEBBIT Gr.-Br. forfait
A. ROUMBA Lett.
(Reporté à la 12e course)
E. BLOMGREN Suèd. forfait
I. JUCEWICZ Pol. 20 m. 40 s. 4/5
A. ROUMBA
G.-F. DE WILDE Fr. abandonné
A. GEGOUT F. 21 m. 03 s. 2/5

CLASSEMENT

Ier J. SKUTNABB, Finl. . . . . . . . 18 m. 04 s. 4/5
2e C. THUNBERG, Finl. . . . . . 18 m. 07 s. 4/5
3e R.-M. LARSEN, Norv. . . . . . . 18 m. 12 s. 1/5

4e F.-A. PAULSEN, Norv.. . . . . . . 18 m. 13 s.
5e H. STROM, Norv. . . . . . . . . 18 m. 18 s. 3/5
6e S.-O. MOEN, Norv    . . . . . . . . .     18 m. 19 s.

NON CLASSÉS. — L. QUAGLIA, Fran.: 18 m.
25 s.; V. BIALAS, E.-U.: 18 m. 34 s.; R.-E. DO-
NOVAN, E.-U.: 18 m. 57 s.; VALLENIUS, Finl.:
19 m. 03 s. 4/5; A. ROUMBA, Lett.: 19 m. 14 s.
3/5; J.-J. MOORE, E.-U.: 19 m. 36 s. 1/5; H.-H.
KASKEY, E.-U. :18 m. 57 s. ; VALLENIUS, Finl.:
WICZ, Polog.: 20 m. 40 s. 4/5; A. GEGOUT,
Fra.: 21 m. 03 s. 2/5; G.-F. DE WILDE, Fran.:
Abandonneé.

— —



LE 10.000 MÈTRES PATINAGE

C. THUNBERG et J. SKUTNABB
la 4e série du

a b o r d e n t  u n  v i r a g e  a u  c o u r s  d e
1 0 . 0 0 0  m è t r e s

F. A. PAULSEN, classé 4e

du 10.000 mŁtres.
Les deux premiers

du IO.OOO mètres
J. SKUTNABB et C. THUNBERG.

S. O. MOEN, classé 6e

du 10.000 mètres.

—      —



RECORD DU MONDE
O. MATHIESEN, Norvège, 1913: 17 m. 22 s. 6/16

CLASSEMENT DES NATIONS

Iere FINLANDE, 15 POINTS (Ier J. SKUTNABB:
10 p.; 2e C. THUNBERG: 5 p.).

2e NORVEGE, IO POINTS (3e R.-M, LARSEN:
4 p.; 4e F.-A. PAULSEN: 3 p. ; 5e H. STROM:
2 p.; 6e S.-O. MOEN: I p.). .

ÉPREUVE N° 131

PATINAGE COURSE
4 DISTANCES

300 m., 1.000 m., 3.000 m., 10.000 m.

Ier C. THUNBERG
Finlande

2e R.-M. LARSEN 3e J. SKUTNABB

Norvège Finlande

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
Suivant la formule adoptée par la Fédération

Internationale de Patinage dans l’organisation de
ses grandes compétitions annuelles: Championnat
d’Europe et Championnat du Monde, le pro-
gramme des Jeux d’Hiver comportait également
un concours général de patinage, qui ne donna, du
reste, lieu à aucune épreuve supplémentaire, et
dont le classement fut établi d’après les résultats
des quatres épreuves précédentes, soit le 500 mè-
tres, le 1.500 mètres le 5.000 mètres et le 10.000
mètres.

Seuls, naturellement, figurèrent à ce classement
les concurrents ayant participé à l’ensemble des
quatres épreuves; c’est ainsi que sur les vingt-
deux concurrents qualifies, et qui prirent le départ
de la première épreuve, neuf seulement figurèrent
au classement final.

La suppression des éliminés motiva naturelle-
ment, dans chacune des épreuves, d’importantes
modifications dans le classement.

Dans le 500 mètres, le Finlandais C. THUN-
BERG partagea de ce fait la première place avec
le Norvégien R.-M. LARSEN, devant le Norvé-
gien H. STROM et le Finlandais J. SKUTNABB.

Le 1.500 mètres confirmait la victoire du Fin-
landais C. THUNBERG, devant les Norvégiens
R.-M. LARSEN, S.-O. MOEN et le Finlandais
J. SKUTNABB.

Le 5.000 mètres se terminait également à l’avan-
tage du Finlandais C. THUNBERG, devant son
compatriote J. SKUTNABB et les Norvégiens
R.-M. LARSEN et S.-O. MOEN.

Le 10.000 mètres, enfin, n’apportait aucune modi-
fication dans le classement de l’épreuve individuelle,
le Finlandais J. SKUTNABB devançant son com-
patriote C. THUNBERG et les Norvégiens R.-M.
LARSEN et H. STROM.

Le classement général difinitif, détermine par la
somme des places obtenues dans chacune des qua-
tre épreuves, revenait fort brillamment au champion
finlandais C. THUNBERG, qui
points 1/2.

totalisait 5

Venaient ensuite le Norvégien R.-M. LARSEN,
classé second, avec 9 points 1/2; le Finlandais J.
SKUTNABB, classé troisième, avec 11 points; le
Norvégien H. STROM, quatrième, avec 17 points,
et, enfin, le Norvégien S.-O. MOEN, cinquième,
avec 17 points.

Les neuf concurrents classes dans cette épreuve
se décomposaient en trois Norvégiens (R.-M. LAR-
SEN, H. STROM et S.-O. MOEN), deux Fin-
landais (C. THUNBERG et J. SKUTNABB), deux

Français (L. QUAGLIA et GEGOUT), un Letton
(A. ROUMBA) et un Polonais (L. JUCEWICZ).

C. THUNBERG, le vainqueur de cette impor-
tante épreuve, mérita pleinement sa victoire, puis-
que il parvint, dans un lot aussi relevé, à terminer
premier de 3 des épreuves et second de la qua-
trième.

C. THUNBERG, justement considéré comme le
Nurmi du patinage, possède, avec son compatriote,
plusieurs points de ressemblance, aussi bien au
point de vue physique qu’au point de vue moral.

Agé de trente et un ans, ce ‘champion confirme,
par cette belle victoire, remportée de la façon la
plus nette, sur les meilleurs patineurs du monde,
son titre de champion du monde qu’il avait rem-
porté une première fois en 1923.

LISTE DES ENGAGÉS

Engagés Participants
Nations . . . . . . . . . . . . . . . . . 12 9
Individuels . . . . . . . . . . . . . 27 22

Belgique. — L. DE RIDDER, 22 ans, N. Cl.
(Abandonné après le 1.500 m.). — M.-T.-J. MOENS,
32 ans, N. Cl. (Abandonné après 5.000 m.). —
G. VAN HAZEBROECK, 18 ans, N. Cl. (Aban-
donne après le 5.000 m.). P. VAN VOLCKXSOM,
27 ans, N. Cl. (Abandonné après le 1.500 m.).

Canade. — C.-I. GORMAN, 25 ans, N. Cl. (Aban-
donné dans le 5.000 m.).

Esthonie. — C. BURMEISTER, N. Part.
Finlande. — J. SKUTNABB, 36 ans, 3e (500 m.:

4e ; 1.500 m.: 4e; 500 m.: 2e; 10.000 m.: Ier). —
C. THUNBERG, 31 ans, Ier (500 m.: Ier ex æquo;
1.500 m.: Ier; 5.000 m.: Ier; 10.000 m.: 2e). —
VALLENIUS, N. Cl. (Tombé dans le 1.500 m.).

France. — G.-F. DE WILDE, 24 ans, N. Cl.
(Abandonné dans le 10.000 m.). A. GEGOUT,
20 ans, N. Cl. (500 m. : 9e ; 1.500 m. : 9e ;

C. THUNBERG

500 m. : 9e ; 10.000 m. : 9e). — A. HASSLER,
21 ans, N. CI. (Abandonné après le 500 m.). —
L. QUAGLIA, 28 ans, 6e (500 m.: 6e; 1.500 m.:
7e; 5.000 m.: 6e; 10.000 m.: 6e).

Grande-Bretagne. — F.-W. DIX, 40 ans, N. Cl.
(Abandonné après le 500 m.). — C.-W. HORN,
19 ans, N. Cl. (Abandonné après le 500 m.). —
B.-H. SUTTON, 32 ans, N. Cl. (Abandonné après
le 500 m.). — A.-E. TEBBIT, N. Part.

Italie. — C. LOCATELLI, N. Part.
Lettonie. — A. ROUMBA, 32 ans, N. Cl. (500 m.:

7e; 1.500 m.: 6e; 5.000 m.: 7e; 10.000 m.: 7e).
Norvège. — R.-M. LARSEN, 26 ans, 2e (500 m.:

Ier ex æquo; 1.500 m.: 2e; 5.000 m.: 3e; 10.000
m.: 3e. S.-O. MOEN, 21 ans, 5e (500 m.; 5e; 1.500
m.: 3e; 5.000 m.: 4e; 10.000 m.: 5e) H.STROM,
27 ans, 4e (500 m.: 3e; 1.500 m.: 5e; 5.000 m.:
5e ; 10.000 m.: 4e).

Pologne. — L. JUCEWICZ, N. Cl. (500 m.:
8e ; 1.500 m.: 8e; 5.000 m.: 8e; 10.000 m.: 8e).

Suède. — G.  ANDERSON,  N .  Par t .  — E .
BLOMGREN, 31 ans, N. Cl. (Abandonné après
le 500 m.) . — A. BLOMQVIST, 30 ans, N. Cl.
(Abandonné après le 5.000 m.).

Suisse. — A.-K. SPENGLER, N. Part.

RÉSULTATS

Ne figurent dans ces résultats que les concurrents
ayant effectue l’ensemble des quatres épreuves.

COURSE DE 500 MÈTRES
SAMEDI 26 JANVIER —

Ier {C. THUNBERG
R.-M. LARSEN

3e H. STROM
4e J. SKUTNABB
5e S.-O. MOEN
6e L. QUAGLIA
7e A. ROUMBA
8e L. JUCEWICZ
9e A. GEGOUT

RÉUNION

Finl.
Norv.
Norv.
Finl.
Norv.
Fran.
Lett.
Polog.
Fran.

N° 2

44 s. 4/5
44 s. 4/5
45 s. 3/5
46 s. 2/5
47 s. 1/5
48 s. 2/5
48 s. 4/5
49 s. 3/5
53 s. 1/5

COURSE DE 1.500 MÈTRES
DIMANCHE 27 JANVIER 1924 — RÉUNION N° 4

I
er C. THUNBERG

2e R.-M. LARSEN
3e S.-O. MOEN
4e J. SKUTNABB
5e H. STROM
6e A. ROUMBA
7e  L. QUAGLIA
8e L. JUCEWlCZ
9e A. GEGOUT

Finl. 2 m. 20 s. 4/5
Norv. 2 m. 22 s.
Norv. 2 m. 25 s. 3/5
Finl. 2 m. 26 s. 3/5
Norv. 2 m. 29 s.
Lett. 2 m. 32 s.
Fran. 2 m. 37 s.
Polog. 2 m. 42 s. 3/5
Fr. 2 m. 54 s. 2/5

COURSE DE 5.000 MÈTRES
SAMEDI 26 JANVIER 1924

Ier C. THUNBERG
2e J. SKUTNABB
3e R.-M. LARSEN
4e S.-O. MOEN
5e H. STROM
6e L. QUAGLIA
7e A. ROUMBA
8e L. JUCEWICZ
9e A. GEGOUT

— RÉUNION No 3

Finl.
Finl.
Norv.
Norv.
Norv.
Fran.
Lett.
Polog.
Fran.

8 m. 39 s.
8 m. 48 s.
8 m. 50 s. 1/5
8 m. 51 s.
8 m. 54 s. 3/5
9 m. 08 s. 3/5
9 m. 14 s. 2/5

10 m. 05 s. 3/5
10 m. 15 s. 1/5

COURSE DE 10.000 MÈTRES
DIMANCHE 27 JANVIER 1924 — RÉUNION N° 5

Ie r J. SKUTNABB
2e C. THUNBERG
3e R.-M. LARSEN
4e H. STROM
5e S.-O. MOEN
6e L. QUAGLIA
7e A. ROUMBA
8e L. JUCEWICZ
9e A. GEGOUT

Finl. 18 m. 04 s. 4/5
Finl. 18 m. 07 s. 4/5
Norv. 18 m. 12 s. 1/5
Norv. 18 m. 18 s. 3/5
Norv. 18 m. 19 s.
Fran. 18 m. 25 s.
Lett. 19 m. 14 s. 3/5
Polog. 20 m. 04 s. 4/5
Fran. 21 m. 03 s. 2/5

CLASSEMENT FINAL
Ie r C.  THUNBERG, Fin. ,  Champion Olym-

pique: 5 points 1/2 (500 m.: I p. 1/2; 1.500 m.:
1 P. ; 5.000 m. : I p. ; 10.000 m. : 2 p.).

2e R.-M. LARSEN, Norv.: 9 points 1/2 (500 m.:
I  p  1 / 2 ;
m.: 3 p.).

1.500 m.: 2 p.; 5.000 m.: 3 p.; 10.000

3e J. SKUTNABB, Finl.: II points (500 m.:
4 p.; 1.500 m.: 4 p.; 5.000 m.: 2 p.; 10.000 m.:
I p.).

4e H. STROM, Norv.: 17 points (500 m.: 3 p.;
1.500 m. : 5 p. ; 5.000 m. : 5 p. ; 10.000 m. : 4 p.):

5e S.-O. MOEN, Norv.: 17 points (500 m.: 5 p.;
1.500 m.: 3 p.; 5.000 m,: 4 p. ; 10.000 m.: 5 p.).

6e L. QUAGLIA, Fran.: 25 points. (500 m.:
6 p.; 1.500 m.:
6 p.).

7 p. ; 5.000 m.: 6 p.; 10.000 m.:

NON CLASSÉS. — A. ROUMBA, Lett.: 27 points
(500 m.: 7 p. ; 1.500 m. : 6 p.; 5.000 m.: 7 p.;
10.000 m.: 7 p.). — L. JUCEWICZ, Polog.: 32
points(500 m.: 8 p.; 1.500 m.: 8 p.; 5.000 m.:
8 p. ; 10.000 m.: 8 P.). — A. GEGOUT, Fran.:
36 points (500 m.: 9 p.; 1.500 m.: 9 p ; 5.000 m.:
9 p. 10.000 m.: 9 p.). — G.-F. DE WILDE, Fran.:
(Abandonné dans le 10.000 m.). — A. BLOMQ-
VIST. Suède : (Abandonné après le 5.000 m.). —
M.-T.-J. MOENS, Belg. : (Abandonne après le
5.000 m.) — G. VAN HAZEBROECK, Belg.:
(Abandonné après le 5.000 m.). — C.-I. GORMAN,
( A b a n d o n n é  d a n s  l e  5 . 0 0 0  m . ) .  —  L .  D E
RIDDER, Belg.: (Abandonné après le 1.500 m.) —
P. VAN VOLCKXSOM, Belg.: (Abandonné après
le 1.500 m.). — VALLENIUS, Finl. : (Tombe
dans le 1.500 m.). — E. BLOMGREN, Suède.:
(Abandonné après le 500 m.). — F.-W. DIX, G.-
Br. (Abandonné après le 500 m.). — A. HASSLER,
Fran.: (Abandonné après le 500 m.). — C.-W.
HORN, G.-Br.: (Abandonne après le 500 m.). —

—   —



LES QUATRE DISTANCES RÉUNIES —- 500, 1.500, 5.000, IO.OOO MÈTRES

R. M. LARSEN, 2e

du classement général.
J .  SKUTNABB, 3 e

du classement général.

H.  STROM, 4e

du classement général.
C. THUNBERG, champion S. O. MOEN, 5e

olympique à l’arrirvée du classement général.
du 5.000 mètres.

—  —



B.-H. SUTTON. G.-Br.: (Abandonné après le
5.000 m.). — C. BURMEISTER, Esth.: N. Part.
— C. LOCATELLI, Ital.: N. Part, — A.-K. SPEN-
GLER, Suis.: N. Part. — A.-E. TEBBIT, G.-
Br.: N. Part. .

CLASSEMENT DES NATIONS

Ie r e  FINLANDE, 14 Points  (I e r  C.  THUN-
BERG: 10 p. 3e J. SKUTNABB: 4 p.).

2e NORVEGE, 10 Points (2e R.-M. LARSEN :
5 p. 4e H. STROM: 3 p. 5e S.-O. MOEN, 2 p.).

3e FRANCE, I Point (6e L. QUAGLIA).

ÉPREUVE N° 132

C0NCOURS DE FIGURES
DAMES

Iere H. SZABO-PLANK
Autriche

2e B.-S. LOUGHRAN
Etats-Unis

3e E. MUCKALT
Grande-Bretagne

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
La première épreuve de patinage artistique,

portée au programme des Jeux d’Hiver de Cha-
monix, était réservée au concours de figures dames,
et se disputa en deux journées, les figures im-
posées étaient fixées le lundi 20 janvier, à 9 heures
30 du matin, et les figures libres, au mardi 30
janvier, à 13 heures 30.

Dix concurrentes étaient engagées dans cette
épreuve, qui ne donna du reste lieu qu’à deus
forfaits.

Ce concours, conformément aux règlement inter-
nationaux, comportait deux’ parties: figures im-
posées et figures libres.

Les figures imposées étaient les suivantes:
Double trois ; roker, changement de carre--bracket,
paragraphe trois, paragraphe-boucle et contre-
rocking.

Chaque concurrente avait à exécuter trois lois
sur chaque pied chacune de ces figures.

Le jury, composé des sept juges suivants:
MM. Rotch (Etats-Unis), juge-arbitre; J. Fellner
(Autriche), E. Herz (Autriche), H.-R. Yglesias
(Grande-Bretagne), W. Jakobsson (Finlande). L.
Magnus (France), Wagemans (Belgique) et Ii.
Japiot (France). accordait à chaque concurrente,
pour chaque figure, une note variant de 0 à 6,
note qui était multipliée par le coefficient de diffi-
culté déterminé par le Code International.

Pour les figures libres, dont la présentation en
musique eut le don de rallier tous les suffrages
des spectateurs, chaque concurrente disposait de
4 minutes pour présenter une exhibition laissée
entièrement à son choix ; cette partie était cotée
de 0 à 6, pour la compétition du programme, et
de 0  6, pour son exécution; ces notes étaient
multipliØes par un coefficient établi de telle sorte
que le maximum de points pour les figures libres
ne puisse dépasser les 2/3 du maximum de points
accordé pour les figures imposées. Voici, du reste,
les maximum de points imposés: 360 se décom-
posant en 216 pour les figures imposées et 144 pour
les figures libres. On comprend par cet exposé la
prépondérance des figures imposées, dont la pré-
sentation n’intéressa, à vrai dire, que les officiels
et quelques rares fanatiques.

Les huit concurrentes, qui participèrent à cette
épreuve, représentaient six nations : l’Autriche,
le Canada, les Etats-Unis, la France, la Grande-
Bretagne, et la Norvège, dont la patineuse, la jeune

S. HENIE, âgée de douze ans, était, sans contre-
dit, la plus jeune concurrente olympique, et qui se
tailla un beau succès.

Dés le début des figures imposées, SZABO-
PLANK affirmait sa supérioté par la perfection
de son tracé et la superposition de ses figures,
seule l’Américaine B.-S. LOUGHRAN parvenait
à l’égaler dans le roker sur le pied gauche, le
contre-rocking sur pied gauche et sur les deux
paragraphes boucle, ce qui n’empêchait nullement
la championne d’Autriche de terminer la présen-
tation imposée avec un net avantage sur sa
rivale.

Derrière ces deux patineuses, nettement déta-
chées dans la présentation imposée, l’Anglaise
E. MUCKELT et l’Américaine BLANCHARD, se
livrait à une lutte des plus vives et devançaient
assez nettement l’Anglaise G.-K.  SHAW et la
Canadienne G.-E. EUSTICE SMITH, elles-mêmes
supérieures à la Française A. JOLY et à la petite
Norvégienne S. HENIE.

Dans le patinage libre, H. SZABO-PLANK et
J0LY furent nettement les meilleures de tout le
lot, la première avec le difficile programme mascu-
lin, comportant le grand-aigle et les pirouettes
debout et assise, In seconde avec une présentation
comprenant des sauts difficiles et exécutés avec
un élan et un brio remarquable.

Un des gros succès de cette présentation alla
à la jeune Norvégienne, dont l’exécution fut excel-
lente, mais manqua de diversité.

Les moins bonnes représentations furent celles
de l’Anglaise G.-K. SHAW et de sa compatriote
E. MUCKELT, qui furent toutefois handicapées
par leur grande taille.

Le classement de cette épreuve accordait la
victoire, à l’unanimité des juges, à l’Autrichienne
H. SZABO-PLANK, devant l’Américaine B.-S.
LOUGHRAN, également seconde à l’unanimité.

La troisième place revenait à l’Anglaise E. MUC-
KELT, devant l’Américaine BLANCHART, quatriè-
me, et la Française A. JOLY, qui devait, à sa bril-
lante présentation libre, de précéder la Canadienne
C.-E. EUSTICE SMITH et l ’Anglaise G.-K.
SHAW, tandis que la jeune Norvégienne, qui pos-
sède les plus grandes qualités d’avenir, devait se
contenter de la dernière place.

La victoire de H. SZABO-PLANK dans cette
épreuve fut pleinement méritée, car cette pati-
neuse fit preuve sur ses rivales d’une supériorité
indiscutable;
succès,

elle confirma brillamment, par ce
ses précédentes victoires, remportées en

1921, 1922, 1923 et
d
qui lui avaient valu le Cham-

pionnat du monde e patinage artistique dames.

LISTE DES ENGAGÉES

Nations . . . . . . . . . . . . . . 8 6
Individuels . . . . . . . . . . 10 8

Autriche. — H. SZABO-PLANK, 22 ans, Iere.
Canada. — C.-E. EUSTICE SMITH, 16 ans, 6e.
Etats-Unis. — T.-W. BLANCHARD, 31 ans, 4e

B.-S. LOUGHRAN, 24 ans, 2e.
France. A. JOLY, 23 ans, 5e.

H. SZABO-PLANK

Grande-Bretagne. — E. MUCKELT, 29 ans, 3e

— G.-K. SHAW, 21 ans, N. CI.
Norvège. — S. HENIE, 12 ans, N. Cl.
Suède. — S. NOREN, N. Part.

Yougo-Slavie. — Z. PANDAKOVICH, N. Part.

RÉSULTATS

Voir à la page 680 le tableau des résultats du
concours de figures dames.

CLASSEMENT DES NATIONS

Iere AUTRICHE, 10 Points (Iere H. SZABO-
PLANK).

2e ETATS-UNIS, 8 Points (2e B.-S. LOUGH-
RAN : 5 p. ; 4e T.-W. BLANCHARD: 3 p.).

3e GRANDE-BRETAGNE, 4 Points (3e E. MUC-
KELT).

4e FRANCE, 2 Points (5e A. JOLY).
5 e  CANADA, 1  Point (6e C.-E. EUSTICE

SMITH).

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES

1908 LONDRES: E. SYERS (G.-Br.)
1912 STOCKOLM : Pas au programme.
1916 N'a pas eu lieu.
1920 ANVERS: JULIN (Suède)
1924 CHAMONIX-MONT-BLANC H. SZABO-PLANK

(Autr.)

ÉPREUVE N° 133

CONCOURS DE FIGURES
MESSIEURS

Ier G. GRAFSTROM
S u è d e

2 e  W .  B O C K L

Autriche

3e G.-H. GAUTSCHI

Suisse

CONSIDÉRATIONS GENERALES
Le concours de figures hommes suivit immédia-

tement, pour ses figures imposées, la compétition
similaire dames, et réunit II concurrents, sur
13 engagés, représentant 9 nations: l’Autriche, la
Belgique, le Canada, les Etats-Unis, la France, la
Grande-Bretagne, la Suède, la Suisse et la Tchéco-
Slovaquie.

L’épreuve comprenait, suivant les règlements de
la Ligue Internationale de Patinage, dans ces com-
pétitions classiques, les six figures imposées sui-
vantes : le rocker, le contre-rocking, le huit sur
un pied, le paragraphe trois, le paragraphe boucle,
le paragraphe bracket, que les concurrents devaient
exécuter trois fois sur chaque pied, et une pré-
sentation libre d’une durée de 5 minutes, et dont
le programme était laissé au libre choix de chacun
des inscrits.

Le maximum des points étaient de 432, se décom-
posant en 264 pour les figures imposées, et 168
pour les figures libres.

Le jury étaient composé de MM. Von Szabo de
Bucs (Autriche), arbitre; Fellner (Autriche), Herz
(Autriche), Yglesias (Grande-Bretagne), Magnus

—  —



LE CONCOURS DE FIGURES, DAMES

H. SZABO-PLANK, classée
première dans sa présentation

libre.

B. S. LOUGHRAN, classée
seconde dans sa présentation

libre.

E. MUCKELT,
classée 3e effectuant
les figures imposées.

H. SZABO-PLANK, championne olympique

dans le Grand Aigle.

T. W. BLANCHARD,
classée 4e, effectuant
les figures imposées.

—   —



TABLE-AU DES RÉSULTATS DU CONCOURS ‘DE FIGURES DAMES
Lundi 28 Janvier 1924 — Réunion N° 6 — (Figures imposées)
Mardi 29 Janvier 1924 — Réunion N o 9 — (Figures libres)

Non Partantes : S. NOREN, Suède ; Z. PANDAKOVICH, Y.-Slav

alors qu’il présenta un programme fort difficile,
avec un saut remarquable, des pirouettes avec chan-
gement de pied et une pirouette assise se terminant
sur une pointe qui fut remarquablement réussie.
BOCKL, malgré la supériorité de sa présentation

(France), Pigueron (France), Kunzli (Suisse),
Kynek Kott (Tchéco-Slovaquie).

Les figures imposées commencèrent le mardi
29 janvier, à 9 heures 30 du matin, pour reprendre
à 15 heures, et se terminer aux lumières, vers
17 heures. La grande superficie de la patinoire et
l’excellence de la glace permirent à ce concours
de se dérouler dans d’absolues conditions de régu-

libre, ne pouvait combler la légère avance prise
par GRAFSTROM dans les figures imposées.

Ce dernier s’assurait de justesse la première
place, que quatre des juges lui attribuaient.

Le Suisse GAUTSCHI, grâce à l’avantage qu’il
s’était assuré dans les figures imposées, conservait
la troisième place devant le Tchéco-Slovaque J.
SLIVA, qui devait à sa présentation libre, égale
certes à celle de GRAFSTROM de devancer assez
nettement pour la quatrième place l’Américain
N.-W. NILES, son égal dans le patinage impose,
mais qui se faisait pourtant distancer par l’An-
glais J.-F. PAGE, qui se distinguait par sa présen-
tation libre.

G. GRAFSTROM, qui, à la majorité des juges
comme d’après le total des points, se vit attribuer
la victoire olympique, méritait ce résultat qui vint,
du reste, confirmer ses succès antérieurs remportes
en 1921, 1922 et 1924, dans le Championnat du
monde.

W. BOCKL, classe second, à peu de distance
du vainqueur, s’est impose d’une classe sensible-
ment égale à celle de son vainqueur, classe qu’il
avait, du reste, également prouvé en s’adjugeant
les Championnats d’Europe 1921, 1922 et 1923.

larité.
Les deus grands favoris, le Suédois GILLIS

GRAFSTROM et l’Autrichien WILLY BOCKL.
se livrèrent dans cete épreuve un duel magnifique,
qui n’enthousiasma pourtant que les seuls initiés.
GRAFSTROM, grâce surtout à son contre-roc-
king sur pied droit supérieur à celui de son adver-
saire, s’assurait un léger avantage de 3 points
sur l’ensemble dés figures imposées.

Le patinage libre confirmait la valeur de ces
deux grands spécialistes. GRAFSTROM présentait
un très joli programme, exécuté dans un joli style,
mais avec plusieurs fautes d’exécution qui valurent
à son adversaire BOCKL de s’assurer la première
place dans le patinage libre, grâce à l’exécution.
Malheureusement la tenue embarrassée de BOCKL
lui fit perdre des points, pour le facteur maintien, GRAFSTROM

—  —



LE CONCOURS DE FIGURES, MESSIEURS

W. BOCKL, classé 2e. G. H. GAUTSCHI, classé 3e.

J. SLIVA, classé 4e. G. GRAFSTROM,
champion olympique

dans les figures imposées.

N. NILES, classé 6e.

—  —



Schéma des Figures Imposées — Concours Dames et Messieurs

HUIT SUR UN PIED

(Messieurs)

25 a. — Dehors dedans arrière droit. REPRISE.

13. —

DOUBLE-TROIS

(Dames)

Dedans arrière droit, trois, dehors avant,
trois, dedans arrière. REPRISE. Dedans
arrière gauche, trois, dehors avant, trois,
dedans arrière

ROCKER

(Dames - Messieurs)

20 a. — Dehors avant droit, rocker, dehors ar-
rière. REPRISE. Dehors arrière gauche,
rocker, dehors avant.

20 b. — Dehors avant gauche, rocker, dehors
arrière. REPRISE. Dehors arrière droit,
rocker. dehors avant.

CONTRE-ROCKING

(Dames - Messieurs)

23 a. — Dedans avant droit, contre-rocking, de-
dans arrière. REPRISE. Dedans arrière
gauche, contre-rocking, dedans avant.

23 b. — Dedans avant gauche, contre-rocking,
dedans arrière. REPRISE. Dedans, arrière
droit, contre-rocking, dedans avant.

Dedans dehors arrière gauche.

25 b. — Dehors dedans arrière gauche. REPRISE.
Dedans dehors arrière droit

—  —

CHANGEMENT DE CARRE-BRACKET
(Darnes)

32 a. — Dehors dedans avant droit, bracket,
dehors arrière. REPRISE. — Dehors de-
dans arrière gauche, bracket, dehors
avant.

32 b. — Dehors dedans avant gauche, bracket,
dehors arrière. REPRISE. Dehors dedans
arrière droit, bracket, dehors avant.

PARAGRAPHE -  TROIS

(Dames)

31 a. — 31 a. — Dehors avant droit, trois, dedans dehors
arrière trois, dedans avant. REPRISE.
Dedans avant gauche, trois, dehors de-
dans arrière, trois, dehors avant.

34 b. — Dehors avant gauche, trois, dedans
dehors arrière, trois, dedans avant. RE-
PRISE. Dedans avant droit, trois, dehors
dedans arrière, trois, dehors avant.

(Messieurs)

35 a. — Dehors arrière droit, trois, dedans
dehors avant, trois, dedans arrière.
REPRISE. Dedans arrière gauche, trois,
dehors dedans avant, trois, dehors
arrière. l

arrière gauche, trois, dedans35 b — Dehors
dehors
PRISE.
dedans

avant, trois, dedans arrière. RE-
Dedans arrière droit, trois, dehors
avant, trois, dehors arrière.

PARAGRAPHE - BOUCLE
(Dames)

38 a. — 38 a. — Dehors avant droit, boucle dehors de-
dans avant, boucle, dedans avant.
REPRISE Dedans avant gauche, boucle,
dedans dehors avant, boucle,
avant.

38 b. — 38 b. — Dehors avant gauche, boucle,
dedans avant, boucle, dedans
REPRISE. Dedans avant droit,
dedans dehors avant, boucle,
avant.

(Messieurs)

39 a. — 39 a. — Dehors arrière droit, boucle,
dedans arrière, boucle, dedans
REPRISE. Dedans arrière gauche,
dedans dehors arrière, ‘boucle,
arrière.

39 b. — 39 b. — Dehors arrière gauche, boucle,
dedans arrière, boucle, dedans
REPRISE. Dedans arrière droit,
dedans dehors arrière, boucle,
arrière.

dehors

dehors
avant.

boucle,
dehors

dehors
arrière.
boucle,
dehors

dehors
arrière.
boucle,
dehors

40 a. —

40 b. —

PARAGRAPHE BRACKET

(Messieurs)

Dehors’ avant droit, bracket, dedans de-
hors arrière, bracket, dedans avant. RE-
PRISE. Dedans avant gauche, bracket,
dehors dedans arrière, bracket, dehors
avant.
Dehors avant gauche, bracket, dedans
dehors arrière, ht bracket, dedans avant.
REPRISE. Dedans avant droit, bracket,
dehors dedans arrière, bracket, dehors
avant.



LISTE DES ENGAGÉS

Nations . . . . . . . . . . . . . . . . . 10 9
Individuels . . . . . . . . . . . . 13 11

Autriche. — W. BOCKL, I ans, 2e,
Belgique. — F.-A. MESOT, 19 ans, N. Cl.
Canada. — M.-F. ROGERS, 25 ans, N. Cl.
Etats-Unis. — N.-W. NILES, 38 ans, 6e.
France. — P. BRUNET, 22 ans, N. Cl. — A.

MALINET, 47 ans, N. Cl.
Grande- Bretagne, — H.-J. CLARKE, 45 ans,

N. CI. — J.-F. PAGE, 24 ans, 5e.
Hongrie. — A. SZENDE, N. Part.
Suède. — G. GRAFSTROM, 31 ans, Ier.
Suisse. — G.-H. GAUTSCHI, 20 ans, 3e. — A.

MEGROZ, N. Part.
Tchéco-Slovaquie, — J. SLIVA, 26 ans, 4e.

RÉSULTATS

Voir à la page 684 le tableau des résul-
tats du concours de figures messieurs.

CLASSEMENT DES NATIONS

Iere SUEDE, 10 Points (Ier G. GRAFSTROM).
2e AUTRICHE, 5 Points (2e W. BOCKL).
3e SUISSE, 4 Points (3e G.-H. GAUTSCHI).
4e TCHECO-SLOVAQUIE, 3 Points (4e J.

SLIVA).
5e GRANDE-BRETAGNE, 2 Points (5e J.-F.

PAGE : 2 p.
6e ETATS-UNIS, I Point (6e N.-W. NILES).

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES

1908   LONDRES: U. SALCHOW (Suède)
1912  STOCKOLM: Pas au programme.
1916 N’a pas eu lieu.
1920  ANVERS: G. GRAFSTROM (Suède)
1924  CHAMONIX-MONT-BLANC : G. G R A F S T R O M
(Suède) H. ENGELMANN et A. BERGER

ÉPREUVE N° 134

CONCOURS DE FIGURES
COUPLES

{ H. ENGELMANN
Iers

et
A. BERGER

Autriche

{ J. JAKOBSSON
e t {  et

A. JOLY
2 e s

3es

W. JAKOBSSON P. BRUNET
Finlande France

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
Le concours de figures par couples se disputa, le

jeudi 31 janvier, par une merveilleuse après-midi
et donna lieu à l’une des plus gracieuses manifes-
tations des Jeux d’Hiver. Un nombreux public
assistait à cette présentation, effectuée en musi-
que, et ne ménagea pas ses applaudissements aux

différents couples qui tous firent preuve d’une très
grande classe.

Ce concours se résumait à une présentation
libre de 5 minutes, au cours de laquelle étaient
appréciées la composition du programme et son
e x é c u t i o n .

Neuf couples représentant 7 nations : l’Autriche,
la Belgique, le Canada, les Etats-Unis, la France,
la
à

Finlande et la Grande-Bretagne, participèrent
cette épreuve dont le jury était composé de la

façon suivante: MM. Rotch (Etats-Unis), arbitre;
Dellner (Autriche), Herz (Autriche), H.-R. Ygle-
sias (Grande-Bretagne), L. Magnus (France), F. Pi-
gueron (France), Kunzli (Suisse) et Delpy (Bel-
gique).

De l’avis des compétences, jamais concours par
couples ne fut plus beau ni plus difficile à juger, en
raison, de la qualité des compétiteurs en présence.
Plusieurs couples se virent de ce fait placés à
égalité de points par plusieurs juges et le clas-
sement fut déterminé par la note d’exécution qui

LISTE DES ENGAGÉS

Nations . . . . . . . . . . . . . . . . . . 8 7
Couples . . . . . . . . . . . . . 10 9
Individuels . . . . . . . . . . . . . 20 18

Autriche — H .ENGELMANN, 26
GER, 30 ans: Iers.

ans, et BER-

Belgique. — G. HERBOS, 40 ans, et G. WA-
GEMANS, 43 ans: 5e.

Canada. — C.-E. EUSTICE SMITH, 16 ans, et
M.-F. ROGERS, 25 ans: N. Cl.

Etats-Unis. T.-W.-C. BARNES-BLANCHARD,
31 ans, et N.-W. NILES, 38 ans: 6e.

Finlande. L. JAKOBSSON, 40 ans, et W
JAKOBSSON, 42 ans: 2e.
France. — A. JOLY, 23 ans, et P. BRUNET,

l’emporta, d’après le règlement envisagé, sur la
note de composition.

Parmi les présentations les plus remarquées il
convient tout d’abord de signaler celle des Fin-
landais M. et Mme JACOBSSON, dont le pro-
gramme très varié fut malheusement émaillé de
quelques fautes d’exécution qui coutèrent la vic-
toire à ce couple, celui des Autrichiens Mlle EN-
GELMANN et BÈRGER, moins varié que le précé-
dent, mais exécuté avec un ensemble parfait, celui
enfin des Français Mlle JOLY et P. BRUNET,
d’une très bonne composition et d’une fort belle
exécution.

La lutte, entre ces divers couples, pour l’attri-
bution des places,
serrées.

fut naturellement des plus

Le couple Autrichien, composé de Mlle H. EN-
GELMANN-A. BERGER, s’assurait la victoire à la
majorité absolue de 5 places de premiers et de
2 places de seconds.

La seconde place revenait au couple Finlandais
Mme L. JACOBSSON et W. JACOBSSON, avec
une place de premier, 2 de seconds, 2 de troisièmes,
I de troisième et demi et I de quatrième.

La troisième place, enfin, était attribuée au cou-
ple français formé par Mlle A. JOLY et P. BRU-
SET, avec trois places de second, deus de troisième
et demi, une de quatrième, une de cinquième et
demi et une de sixième et demi.

Le couple anglais Miss MUCKELT et Y.-F.
PAGE s’assurait la quatrième place avec une place
de premier, une de troisième, une de troisième 1/2,
une de quatrième,
de sixième 1/2.

une de cinquième 1/2 et une

Les sommes des places et les moyennes de points,
que l’on retrouvera du reste dans le tableau de
classement, accordaient 9 points de 10,64 de
moyenne au couple H. ENGELMANN-A. BERGER,
18 points et 1/2 et 10,25 au couple JAKOBSSON,
22 points et 9.89 au couple A. JOLY et P. BRU-
NET, et 30 points 1/2 et 9,93 au couple E. MUC-
KELT-J.-F. PAGE,

22 ans: 3e. —
BOURET

S. SABOURET, 31 ans et C. SA-
, 40 ans: N. Cl.

Grande-Bretagne. — E. MUCKET, 29 ans et
J,-F. PAGE, 24 ans: 4e. — F.-M. RICHARDSON,
31 ans et T.-D. RICHARDSON, 37 ans: N. Cl.

Pologne. — PZEDZYMIRSIKI et PEZDYMIR-
SKI: N. Part.

RÉSULTATS

Voir à la page 686, le tableau des résul-
tats du concours de figures couples.

CLASSEMENT DES NATIONS

Ier AUTRICHE, IO Points (Iers H. ENGEL-
MANN et A. BERGER)

2e FINLANDE, 5 Points (2es L. JAKOBSSON et
W. JAKOBSSON)

3e FRANCE, 4 Points (3es A. JOLY et BRU-
NET)

4e GRANDE-BRETAGNE, 3 Points (4es E. MUC-
KET et J.-F. PAGE)

5e BELGIQUE, 2 Points (5es

G. WAGEMANS)
G. HERBOS et

6e ETATS-UNIS, I Point (6es T.-W,-C. BAR-
NES-BLANCHARD et N.-W. NILES)

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES

1918 LONDRES: HUBLER et BERGER, Allem
1912 STOCKHOLM : Pas au programme.
1916 N’a pas eu lieu.
1920 ANVERS: L. JAKOBSSON et W. JAKOBSSON,

1924 CHAMONIX-MONT-BLANC: H. ENGELMANN et
A. BERGER, Autr.

—      —



TABLEAU DES RÉSULTATS DU CONCOURS DE FIGURES MESSIEURS
Mardi 29 Janvier 1924 — Réunions N°s 8 et 9 (Figures imposées)

Mercredi 30 Janvier 1924 — Réunion N° 1 1 (Figures libres)

Non Partants : A. SZENDE. Hong. ; A. MEGROZ, Suis.

—     —



W. Jakobsson
et L. Jakobsson, classés

2 m e s

A .  J o l y  e t  P .  B r u n e t

c l a s s s é s  3 m e s

E. Muckelt

c lassés
et J. f. Page

quatrièmes



LE CONCOURS DE FIGURES, COUPLES

G. Herbos et G. Wagemans, classés H. Engelmann et A. Berger
cinquièmes Champions Olympiques

T. W. C. Barnes-Blanchard
et N. W. Niles, classés sixièmes

—      —



TABLEAU DES RÉSULTATS DU CONCOURS DE FIGURES COUPLES

J e u d i  3 1  J a n v i e r  1 9 2 4  —  R e u n i o n  N °  1 3

Non Partants : PZEDZYMIRSKI et PZEDZYMIRSKI. Polog.

—   —



LE SKI, FOND ET GRAND FOND

J. Grottumsbraaten

en course

J.  Maardalen
en course

T. Haug
Champion Olympique

dans la descente
du Brévent

L’arrivée de G. Grottumsbraaten, classé T, Strömstad, classé 2me du grand

2me de la course de fond fond, à son arrivée

J. Maardalen, classé 4me des épreuves

de grand fond et de fond

—  —



ÉPREUVE N° 135

S K I  C O U R S E
GRAND FOND, 50 K.

Ier T. HAUG
Norvège

2e T. STROMSTAD 3e J. GROTTUMSBRAATEN

Norvège Norvège

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
La première des grandes épreuves de ski, con-

sacrée à la course de grand fond de 50 kilomètres,
était portée au programme du 30 janvier.

Quarante-trois concurrents, représentant 13 na-
tions, étaient engagés dans cette épreuve, qui réu-
nit, au départ 33 partants, représentant les II pays
dont les noms suivent: Finlande, ‘France, Hongrie,
Italie, Lettonie, Norvège, Pologne, Suède, Suisse,
Tchéco-Slovaquie, Yougo-Slavie. Jamais encore
épreuve internationale de ski n’avait réuni à son
départ un si grand nombre de nations.

L’épreuve se disputait sur le parcours Stade

Olympique du Mont-Blanc, Lavancher, Argentière,
Le Planet, Montroc, Le Tour, Charamillon, Tré-
lechamp, Argentière, Les Tines, Les Praz, Les
Frasses. Le Belvédère, les Moussous, Pont-de-
Montquart, Vers-le-Nant, Les Bossons, Songenaz,
les Pèlerins et retour au Stade Olympique du
Mont-Blanc, soit un parcours de 50 kilomètres de
terrain varié en montagne et d’un dénivellement
d’environ 820 mètres. (1.000 mètres à 1.819 mètres).

Quatorze contrôles avaient été organisés et fonc-
tionnèrent à la satisfaction de tous. Ces contrôles
étaient, du reste, reliés à Chamonix par ligne télé
phonique spéciale, établie par les Services de l’Ar-
mée. Le parcours, très soigneusement tracé avec
des fanions rouges, ne motiva aucune erreur.

Le départ de cette épreuve, disputée individuelle-
ment, suivant les règlements internationaux, fut
donné de minute en minute, à partir de 8 heures
37 du matin, et suivant un ordre déterminé par
le tirage au sort. Un vent des plus violent, un froid
des plus vif et le verglas, rendirent encore plus

T. HAUG

pénible cette telle épreuve d’endurance, qui avait
attiré sur tout son tracé, et notamment dans la
descente du Belvédère, de très nombreux specta-
teurs.

Le jury était composé de MM. Spieser (France)
Hildo (Finlande) et Jilck (Tchéco-Slovaquie).

Le Français A. Bluffet, parti premier, était
rejoint dès le premier contrôle et dépassé par le
Finlandais A. Collin, parti troisième, qui abandon-
nait, du reste, avant Argentière et laissait au
Norvégien J. GROTTUMSBRATTEN le comman-
dement de l’épreuve. Ce dernier, malgré la lourde
tâche d’assurer la trace, conservait la tête jusqu’à
l’arrivée et terminait premier au Stade Olympique
du Mont-Blanc, à 12 heures 27 minutes 46 secondes,
précédant son compatriote J. MAARDALEN qui,
parti huitième, se faisait contrôler à l’arrivée à
12 heures 33 minutes 48 secondes; le troisième
arrivant n’était autre que Norvégien T. HAUG
qui parti vingt-troisième, remontait 20 concurrents
et arrivait à 12 heures 43 minutes 32 secondes, cou-
vrant les 50 kilomètres du parcours en 3 heures
44 minutes 32 secondes, ce qui lui assurait la pre-
mière place de cette épreuve.

La seconde place du classement général revenait
au Norvégien T. STROMSTAD qui, parti avant
dernier, terminait sixième, en 3 heures 46 minutes
23 secondes, et devançait d’un peu plus d’une mi-
nute son compatriote J. GROTTUMSBRAATEN
qui, malgré le désavantage de sa position de leader,
conservait la troisième place en 3 heures 47 minu-
tes 46 secondes.

Les skieurs norvégiens, qui démontraient, dans
cette épreuve, leur indiscutable supériorité, s’assu-
raient, avec J. MAARDALEN, leur quatrième
représentant, la quatrième place, tandis que la
cinquième place revenait au Suédois T. PERSSON,
devant son compatriote E. ALM.

Vingt et un concurrents, sur 33 partants, ter-
minaient cette dure épreuve, l’écart entre le pre-
mier classé, T. HAUG, et le dernier contrôlé, le
Polonais S .  WITROWSKI  n ’a t t e ignant  pas
3 heures.

P a r c o u r s d e  l a  C o u r s e  d e  S k i ,  g r a n d  f o n d .

L ’ o r d r e  d e  p a s s a g e  d e s  C o n c u r r e n t s  à

—      —



LISTE DES ENGAGÉS

Engagés Participants
Nations . . . . . . . . . . . . . . . . . 13 11
Individuels . . . . . . . . . . . . . . . 43 33
Etats-Unis. —J. CARLETON, N. Part. — A.

HAUGEN, N. Part. — R. OMTVEDT, N. Part.
— S. OVERBYE, N. Part.

Finlande. — A. COLLIN, 33 ans, abandonné. —
E. KAMARAINEN, 27 ans, N. Cl., abandonné. —
T. NIKU, 29 ans, N. CI., abandonné. — M RAI
VIO, 31 ans, N. Cl.

France. — A. BLUFFET, N. Cl., abandonné.
— C. MEDY, N. CI. — A.
POUTEIL-NOBLE, N. cl.

PERRIN, N. Cl. —

Grande-Bretagne. — J. APPLEYARD, N. Part.
— G.-E. CLARKSON, N. Part. — A.-P. CURRIE,
N. Part. — C.-E.-W. MACKINTOSH, N. Part.

Hongrie. — F. NEMETH, 30 ans N. Cl.
Italie — E. COLLI, 28 ans, N. Cl. — V. COL-

LI, 25 ans, N. Cl. — B. FERRERA, 31 ans, N.
CI. — G. GHEDINA, 26 ans, N. CI.

Lettonie. — R. PLUME, 27 ans, abandonné.
Norvège. — J. GROTTUMSBRAATEN, 25 ans,

3e. — T. HAUG, 31 ans, Ier. — J. MAARDALEN,
29 ans, 4e. — T. STROMSTAD, 27 ans, 2e.

Pologne. — S. WITKOWSKI, 27 ans, N. Cl.
Suède. — E. ALM, 24 ans, 6e. — P.-E. HED-

LUND, 27 ans, N. Cl., abandonné. — O. LIND-
BERG, 30 ans, N. Cl. — T. PERSSON, 27 ans,
5e.

Suisse. — A. AUFDENBLATTEN, 27 ans, aban-
donné. — H. HERRMANN, 32 ans, abandonné. —
S JULEN, 27 ans, N. Cl., abandonné. — A. JU-
LEN, N. Part.

Tchéco-Slovaquie. — A. GOTTSTEIN, 25 ans,
N. Cl. — S. HEVAK, 28 ans, N. Cl. — O. KO-
LAR, 26 ans, N. Cl. — J. NEMECKY, 21 ans,
N. Cl.

Yougo-Slavie. — M. BENKOVICH, N. Part. —
M. PANDAKOVICH, 29 ans, abandonné — Z.
SVIGELJ, 24 ans, abandonné. — D. ZINAJA,
31 ans, N. Cl. abandonné.

L’arrivée de T. Haug

RÉSULTATS

Ier T. HAUG, Norv. . . . . . . . .  3 h. 44 m. 32 s.
2e T. STROMSTAD, Norv. . . 3 h. 46 m. 23 s.
3e J. GROTTUMSBRAATEN,

Norv. . . . . . . . . . . . . . . . . . . 3 h. 47 m. 46 s.
4e J. MAARDALEN, Norv. . . 3 h. 49 m. 48 s.
5e T. PERSSON, Suède . . . . 4 h. 05 m. 59 S.
6e E. ALM, Suède . . . . . . . . . . 4 h. 06 m. 31 s.

NON CLASSÉS. — M. RAIVIO, Finl.: 4 h. 06 m.
50 s.; O. LINDBERG, Suède: 4 h. 07 m. 44 s.;
E. COLLI, Ital. 4 h. 10 m. 50 s.; G. GHEDINA,
Ital.: 4 h. 27 m. 48 s.; V. COLLI, Ital.: 4 h.
31 m. 34 s.; S .HEVAK, T.-Sl.: 4 h. 44 m. 58 s.;
B. FERRERA, Ital.: 4 h. 45 m. 29 s.; A. GOTTS-
TIEN, T.-Sl.: 4 h. 45 m. 48 s.; POUTEIL-NOBLE,
Fran. : 4 h. 58 m. 27 s.; A. PERRIN, Fran.:
5 h. 04 m. 16s.; J. NEMECKY, T.-Sl.: 5 h. 05 m.
06 s.; C. MEDY, Fran.: 5 h. IO m. 44 s.; O.
KOLAR, T.-SI.: 5 h. 18 m. 14 s.; F. NEMETH,
Hong.: 6 h. 16 m. 32 s.; S. WITKOWSKI, Polog.:
6 h. 25 m. 58 s.; P.-E. HEDLUND, Suède: aban-
donné; T. NIKU, Finl.: abandonné; A. BLUF-
FET, Fran.: abandonné; E. KAMARAINEN, Finl.:
abandonné; S. JULEN, Suis.: abandonné; D. ZI-
NAJA, Y-Sla.: abandonné; R. PLUME, Lett.:
abandonné ; M. PANDAKOVICH, Y.-Sla.: aban-
donné; H. HERRMANN, Suis.: abandonné; Z.
SVIGELJ, Y.-Sla.: abandonné; A. AUFDENBLAT-
TES, Suis.: abandonné; A. COLLIN, Finl.: aban-
don&.

NON  PARTANTS. — J. APPLEYARD, G.-Br.; M.
BENKOVICH, Y.-Sla.; J. CARLETON, E.-U.;
G.-E. CLARKSON, G.-Br.; A.-P. CURRIE,
G.-Br. ; A. HAUGEN, E.-U.; A. JULEN, Suis.;
G.-E.-W. MACKINTOSH, G.-Br. ; R. OMTVEDT,
E.-U; S. OVERBYE, E.-U.

CLASSEMENT DES NATIONS

Ier NORVEGE, 22 Points (Ier T. HAUG : 10 p. ;
2e T. STROMSTAD: 5 p.; 3e J. GROTTUMS-
BRAATEN: 4 p.; 4e J. MAARDALEN 3 p.).

2e SUEDE, 3 Points (5e T. PERSSON: 2 p.;
6e E. ALM: I p.).

Distance : 5 0  K i l o m è t r e s .

c h a q u e  c o n t r ô l e  e s t  i n d i q u é  à  l a  p a g e  6 9 0 .

—     —



COURSE DE SKI, GRAND FOND — Distance : 50 kilomètres
Mercredi 30 Janvier 1924 — Réunion N° 10

Terrain : varié en montague - Etat dé la piste : dure, froid vif, verglas, vent. - Dénivellation : 820 m. environ (1000 à 1819 m.)

ORDRE DE DÉPART DES CONCURRENTS ET PASSAGES AUX CONTROLES

—  —



ÉPREUVE N° 136

S K I  C O U R S E
FOND, 18 K.

Ier T. HAUG
Norvège

2e J. GROTTUMSBRAATEN
Norvège

3e T. NIKU
Finlande

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
L’épreuve de fond en ski, qui se confondit, du

reste, avec l’épreuve comptant pour la course
combinée, se disputa le 2 février et mit en ligne
41 concurrents sur 48 inscrits, ces concurrents,
représentant 12 nations: les Etats-Unis, la Fin-
lande,la Hongrie, l’Italie, la Lettonie, la Norvège,
la Pologne, la Suède; la Suisse, la Tchéco-Slo-
vaquie et la Yougo-Slavie.

Le parcours de cette épreuve, trace en terrain
varié, mesurait 18 kilomètres et partait du Stade
Olympique du Mont-Blanc pour passer par la
Crèmerie du Bouchet, les Frasses, le Belvédère,
les Moussous, le Pont-de-Montquart, Vers-le-
Nant, Le Mont, Songenaz, les Pèlerins et arri-
vée au Stade Olympique. Neuf contrôles avaient
été organisés pour cette épreuve, dont les départs
furent donnés de minute en minute à partir de
9 heures 30 du matin.

Cette course se disputa sur piste assez dure, la
dénivellation entre le Pont-de-Montquart (1.000
mètres) et Sur le Mont (1.170 mètres) atteignant
environ 170 mètres.

Les opérations du jury étaient tenues par le ma-
jor Setterberg (Suède), MM. Arnaud (France) et
Corti (Italie).

L’épreuve qui, par suite du départ simultané
des concurrents de la course combinée disputée sur
le même parcours, mettait, de ce fait, aux prises
une soixantaine de concurrents, fut fort attrayante
et attira sur le parcours de nombreux spectateurs.
Le Tchéco-Slovaque A. GOTTSTEIN, parti pre-
mier, tenait la tête jusqu’au contrôle des Frasses,
mais il se faisait rejoindre puis dépasser par le
Suédois E. SANDIN, parti huitième. Ce dernier
devait à son tour abandonner le commandement
au profit du Finlandais T. NIKU qui, parti neu-
vième, conservait la tête jusqu’à l’arrivée, terminant
le parcours à 10 heures 51 minutes 56 secondes.

La victoire dans cette épreuve revenait pourtant
au grand champion norvégien T. HAUG qui, parti
trente-quatrième, terminait huitième couvrant la dis-
tance en I heures 14 minutes 31 secondes 2/5, ce
qui lui assurait la première place.

Son compatriote, J. GROTTUMSBRAATEN, se
classait second en I heure 15 minutes 51 secondes,
devant le Finlandais T. NIKU, qui parvenait, avec
I heure 16 minutes 26 secondes, à s’intercaller en-
tre les représentants norvégiens, et conservait le
bénéfice de la troisième place.

Venaient ensuite le Norvégien J, MAARDALEN et
E. LANDVIK.

Sur les quarante et un concurrents, ayant pris le
départ de cette épreuve, trente-six terminaient le

T. HAUG

parcours, l’écart de temps entre le premier et le
dernier classe n’atteigant pas 60 minutes ce qui
démontre l’excellente classe de tous les participants.

LISTE DES ENGAGÉS

Engagés Participants

Nations . . . . . . . . . . . . . . . . 13 12
Individuels . . . . . . . . . . . . . . 48 41

Etats-Unis. — J.  CARLETON, N.  Cl .  — A.
HAUGEN, 33 ans, N. Cl. — R. OMTVEDT, 34
ans, N. Cl. — S. OVERBYE, N. Cl.

Finlande. — A. COLLIN, 33 ans, N. Cl. — T.
NIKU, 29 ans, 3e. — M. RAIVIO, 31 ans, N. Cl.
— M. RITOLA, 22 ans, N. Cl.

France. — D. COUTTET, 24 ans, abandonné. —
M. PAYOT, 24 ans, abandonne. — G. RAVENEL,
N. Cl. — A. VANDELLE, N. Cl.

Grande-Bretagne. — J. APPLEYARD, N. Part.
— A.-P. CURRIE, N. Part. — A. KEILLER, N.
Part. — C.-E.-W. MACKINTOSH, N. Part.

Hongrie. — W. DELMAR, N. Part. — E. DE-
VAN, 34 ans, N. Cl. — A. HABERL, N .Part. —
B. SZEPESSTRAUCH, 21 ans, N. Cl. (abandonné).

Italie. — A. BACHERO, 24 ans, N. Cl. — E
COLLI, 28 ans, N. Cl. — A. HERIN, 26 ans, N.
Cl. — D. PELLISSIER, 19 ans, N. Cl.

Lettonie. — R. PLUME, 27 ans, abandonné.
Norvège. — J. GROTTUMBRAATEN, 25 ans,

2e. — T. HAUG, 31 ans, Ier. — E. LANDVIK,
26 ans, 5e. — J. MAARDALEN, 29 ans, 4e.

Pologne. — F. BUJAK, 28 ans, N. Cl. — A.
KRZEPTOWSKI, 21 ans, N. Cl. — H. MUEC-

Suède, — P.-E. HEDLUND, 27 ans, 6e. — T.
PERSSON, 27 ans, N. Cl. — E. SANDIN, 23 ans,
N. Cl. — E. WINNBERG, 30 ans, N. Cl.

Suisse. — X. AFFENTRANGER, 27 ans, N. Cl.
— H. EIDENBENZ, 24 ans, N. Cl. — A. GIRARD-
BILLE, 25 ans, N. Cl. — P. SCHMID, 26 ans,
N. Cl.

Tchéco-Slovaquie. — A. GOTTSTEIN, 25 ans,
N. Cl. — F. HAK, 21 ans, N. Cl. — S. HEVAK,
28 ans, N. Cl. — V. JON, 21 ans, N. Cl.

Yougo-Slavie. — V. KAJZELJ 21 ans, N. Cl. —
M. PANDAKOVICH, 39 ans, N. Cl., abandonné.
— Z.-S. VIGELJ, 24 ans, N. Cl. — D. ZINAJA,
31 ans, N. Cl.

Parcours de la course de ski fond. Distance : 18 kilomètres
L’ordre de passage des concurrents à chaque contrôle est indiqué à la page 692

—  —



COURSE DE SKI, FOND — Distance : 18 kilomètres
Samedi 2 Février 1924 — Réunion No 16

Terrain : varié. — Etat de la Piste : assez dure. — Dénivellation : 170 mètres environ (1.000 à 1.170 mètres)

ORDRE DE DÉPART DES CONCURRENTS ET PASSAGES AUX CONTROLES

—  —



RÉSULTATS

1er T. HAUG, Norv. . . . . . . . .   I  h. 14 m. 31 s.
2e J. GROTTUMSBRAATEN,

Norv. . . . . . . . . . . . . . . . . .  I h.  15 m. 5I s
3e T. NIKU, Finl. . . . . . . . . 1 h. 16 m. 26 s.
4e J. MAARDALEN, Norv. . I h. 16 m. 56 s.
5e E. LANDVIK, Norv. . . . . I h. 17 m. 27 s.
6e P.-E. HEDLUND, Suede.. I h. 17 m. 49 s.
Non Classés. — M. RAIVIO, Finl.: I h. 19 m.

IO 5.; E. SANDIN, Suede: I h. 19 m. 24 s.: T.
PERSSON, Suède: I h. 19 m. 29 s.; E. WINN-
BERG, Suède: I h. 20 m. 29 s,; M. RITOLA,
Finl. : I h. 25 m. 13 s.; E. COLLI, Ital.: I h.
26 m. 32 s.; A. HERIN, Ital.: I h. 33 m. 06 s.;
P. SCHMID, Suis. : I. h. 33 m 34 s.; D. PELLIS-

ÉPREUVE  No
137

S K I
SAUTS DU TREMPLIN

Ier J.T. THAMS

Norvegè

2e N. BONNA 3e T. HAUG
Norvège Norvège

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
Le meeting olympique des Sports d'Hiver se clô-

tura, le lundi 4 févier par le concours de sauts en
ski qui, se déroulant au magnifique tremplin du
Mont, au-dessus du village des Bossons, par un
temps magnifique, donna lieu à une manifestation
vraiment inoubliable pour les quelques milliers de
spectateurs qui assistèrent de cette compétition.

L’organisation en tous points parfaite, la valeur
des performances enregistrées, le cadre dans lequel
se déroula cette épreuve, et, enfin, le soleil qui
voulut bien la favoriser, permirent au meeting de
Chamonix de se clôturer eu une véritable apo-
théose.

SIER, Ital.: I h. 33 3m. 45 s. ; A. COLLIN,
Finl.: I h.  33 m. 54 s. ; S. HEVAK ; Tch-
S1. : I h. 34 m. 43 s ; A. GOTTTSTEIN
T-S1.: I h. 34 m. 54 s. ;  S. OVERBYE. E.-U.:
I h. 34 m. 56 s.; G. RAVANEL, Fran.: I h. 35 m.
33 s.; A. BACHERO. Ital.: I h. 36 m. 03 s.;
X. AFFENTRANGER, Suis.: I h. 36 m. 36 s.;
V. JON, T.-SI.: I h. 37 m. 20 s.; F. HAK:, T.-S1.:
I h. 39 m. 41 s.; H. EIDENBENZ, Suis.: I h.
39 m. 51 s.: GIRARDBILLE, Suis.: I h. 41 m.
43 s. ; “F. BUJAK, Polog: I h: 42 m. 13 s:; A.
KRZEPTOWSKI, Polog.: I h. 43 m. 02 s.: A.
VANDELLE, Fran.: I h. 43 m. 58 s.; J, CARLE-
TON, E.-U.: I h. 45 m. 49 s.; E. DEVAN, Hong.:
I h 50 m. 20 s,; Z. SVlGELJ, Y.-Sla.: I h. 50 m.
27 s.; A. AUGEN, E.-U.: I h 55 m. 04 s.; V
KAJZELJ: Y.-Sla.: 2 h. o m 43 s.; R. OMT-
VEDT, E.-U.: 2 h. 05 m. 03 s ; d ZINAJA,
Y.-Sla.: a h. 12 m 19 s.; Ont abandonné: B.

Cette derniére journnée comportait. du reste,
deux épreuves: le concours de saut comptaut pour
la course combinée: et qui, commencÇant à midi,
mit aux prises 22 concurrents, et, enfin, le con-
cours de grand saut, qui réunit 27 sauteurs, parmi
les 4I engages de cette epreuve.

Ces 27 sauteurs représentaient les 9 nations sui-
vantes: les Etats-Unis, la Finlande, la France,
l’Italie, la Norvé, la Polugne, la Suéde, la Suisse
et la Tchéco-Slovaquie.

Le jury de cette épreuv était constitué par
MM. Hysing Olsen (Suède). lieutenant-colonel Tou-
chon (France) et Stenge (Tchéco-Slovaquie), pour
le style, et par MM. John Michel (Suisse), Nylund
(Suéde) et Tignol (France), pour la longueur des
sauts.

Cette épreuve donna lieu à une présentation
magnifique, puisque, sur les 54 sauts effectués
(deux par concurrentsl). huit seulement se termi-
nérent par des chutes. Cette compétition ne donna
lieu. du reste, qu' à un seul accident sérieux, dont
l’Américain OMTVEDT, qui participait à l’épreu-
ve, combinée, fut la victime et qui se résuma à
un genou déboité.

Le plus long saut debout, réalisé au cours de

J.-T. THAMS

SZEPES-STRAUCH, Hong.: M PANDAKO-
VICH, Y:Sla.: M ‘PAYOT Fran.: R. PLUME,
Lett.: D. GOUTTET, Fran

Non Partants — J. APPLEYARD, G.-Br.; A.-P.
CURRIE, G.-Br.; W. DELMAR, Hong.; A. HA-
BERL, Hong;  A.  KEILLER, G-Br: ;  C.-E.-W.
MACKINTOSH. G.-Br.; H. UECKENBRUNN,
Polog.

CLASSEMENT DES NATIONS

Ier NORVEGE, 20 Points (Ier H.AUG: 10 p.;
2e J, GROTTUMSBRAATEN: 5 p.; 4e J.MAAR-
DALEN: 3 p.; i 5e E. LANDVIK: 2 p.)

2e FINLRNDE, 4 Points (3e T. NIKU)
3e SUEDE, I Point (6e P.-E. HEDLUND)

cette épreuve, fut à l’actif de Americain A. HAU-
GEN, qui reussit un bond de 50 metres, il etait 
suivi de pres, du reste par les Norvegiens Jacob
THAMS et Narve BONNA, qui atteignaient tous
deux 49 mètres.

Trente et un sauts dèpassèrent. au cours de cette
épreuve, les 40 mètres, ce qui dèmontre à la fois,
l’excellence du tremplin et aussi la valeur des con-
currents engagès.

L’application de la note de style devait, du reste
apporter d’importontes modifications au classe
ment, par distance parcourue. C’est ainsi que les
trois Norvégiens Jacob THAMS, Narve BONNA
et Thorleif HAUG parvenaient grace au classicisme
de leurs sauts, à devancer au classement défnitif
I’Américain A. HAUGEN qui, malgré son saut de
50 métres, devait se contenter de la quatriéme
place. devant le Norvégien Einar LANDVIK et
le Suedois Axel NILSSON.

Vint-six concurrents étaient classés dans cette
épreuvre, le plus mauvais saut dépassant déja les
32 métres.

Aprés le concours se déroula une merveilleuse
série de sauts d’exhibition avec une piste d'élan
reportée à 25 metresplus haut.

Le norvégien Jacob THAMS démontra du
reste, dans ces sauts sa suprématie en franchis-
sant 58 metres 50, ce qui constitue le record mon-
dial officiel de saut en ski. D’autre part, les Nor-
végiens BONNA et GROTTUMSBRAATEN mirent
également à leur actif de magifiliques sauts de
57 métres 50.

Ce furent, sur ces sensationnelles performances,
que prit fin le concours de sauts, ainsi que les
épreuves olympiques de sports d’hiver.

LISTE DES ENGAGÉS

Nations . . . . . . . . . . . . . . . . 11 9
Individuels . . . . . . . . . . . . . 41 27

Etats-Unis. — L. BATSON, N. Cl. — A. HAU
CEN, 33 ans, 4e. — H. LIEN, N. CI. — S. OVER-
BYE, N. Part.

Les spectateurs affluent au Tremplin Olympique du Mont situé à I kilomètre de la gare des Bossons.

Le flot se partage : à gauche, vers de piste de réception ; à droite, vers la
piste de départ. [Haut du Tremplin)

88

Pendant 1’épreuve
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Finlande. — V. EKLOF, N. Part. — S. JAAS-
KELAINEN. 34 ans, N. Cl. — T. NIEMINEN,
30 ans, N. Cl. — A PALMROS, N. Part.

France — L. ALBERT, 26 ans, N. Cl. — K.
BALMAT, 28 ans, N Cl. — M. PAYOT, 24 ans,
N. C1. G.RAVANEL, 24 ans, N. C1.

Grande-Bretagne. — G.-E. CLARKON, N. Part.
— A. KEILLER, N. Part. — C-E-W. MACKIN-
TOSH, N Part.

Hongrie. — E. DEVAN, N. Part. — A. HA-
BERL. N. Part. — B. SZEPES-STRAUCH, N. 
Part.

Italie. — M CAVALLA, 23 ans N. CI. — 1.
DEMENEGO, N. Part. — L. TAURE, 23 ans,
N. CI. — P. IMBODEN, N. Part.

Norvége. — N. BONNA, 23 ans, 20. — T.
HAUG, 31 ans, 3e. — E. LANDVIK, 26 ans, 5e

— J.-T. THAMS, 26 ans, ,Ier.

Pologne. — F. BUJAK, N. Part .— A. KRZEP-
TOWSKI, 21 ans N. Cl .  — H. MUFICKEN.
BRUNN, N. Part.

Suéde. — M. JACOBSSON, 32 ans, N. CI. —
N. LIND, 35 ans, N. Cl. — A.-H. NILSSON,
30 ans, 6e — N. SUNDH, N. CI.

Suisse — X AFFENTRANGER, 27 ans, N. Cl.
— H. EIDENBENZ, 24 ans, N. Cl. —A. GIRARD-
BILLE, 25 ans, N. CI. — P. SCHMID, 26 ans,
N. Cl.

Tchéco-Slovaquie. — J, BIM, 23 ans, N. Cl. —
K. KOLDOVSKY, 26 ans. N. Cl. — M. PROKO-
PEC, N. Part. — F. WENDE, 20 ans, N. Cl.

RÉSULTATS

Voir à la page 696 1e tableau des résultats des
sauts du tremplin.

CLASSEMENT DES NATIONS

Ier NORVEGE, 21, Points (Ier J.-T. THAMS:
10 p.; 2e N. BONNA: 5 p.; 3e T. HAUG: 4 p,;
5e E. LANDVIK 2 p.)

2e ETATS-UNIS, 3 Points (4e A. HAUGEN.)
3e SUEDE, I Point (6e A.-H. NILSSON.)

ÈPREUVE No
138 

S K I
COURSE ET SAUTS COMBINÉS

Ier T. HAUG
Norvége

2e T. STROMSTAD 3e J, GROTTUMSBRAATEN

Norvége Norvége

CONSIDÉRATIONS  GÉNÉRALES
Suivant les reglements international en vigueur,

le programme des épreuves de ski comportait une
course combinée, portrait à la fois sur le fond et
sur le saut.

Trente concurrents participérent à cette comé
tition, dont la première partie se disputa, le
2 février, sur un parcours de 18 kilomètres et en
mémc temps que la course de land, dont nuos
avons fourni plus haut les résultats.

Les Etats—Unis, la Finlande, la France, la Hon-
grie, la Norvège, la Pologne, la Suède, la Suisse
et la Tchéco-Slovaquie, voyaient leurs couleurs
représentées dans cette épreuve qui. une fois de
plus confirma la supéiorité indiscutables des skieurs
norvégiens.

L’épreuve de fond voyait ainsi les quatre pre-
mières places de son classement échoir a T. HAUG,
J. GROTTUMSBRAATEN, T. STROMSTAD et
OKERN qui, tous quatre, portaient les couleurs
norvégiennes.

L’épreuve de sauts ne devait amener, du reste,
aucune modification notable au classement, le
Norvégien T. HAUG s’assurant une nouvelle vic-
toire devant ses compatriotes, T. STROMSTAD
et H.  OKERN. Seul ,  GROTTUMSBRAATEN
rétrogradait sérieusement dans cete spécialité et
se Voyait rélégue à la huitième place.

Le classement général rétalissait la supério-
rité des norvégiens, qui s’adjugaient définitivement,
comme dans l'épreuve de fond, les quatre premières
place, Thorleif HAUG, l’emportant assez nettement

La piste de réception du Tremplin Olympique du Mont
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devant ses compatriotes, Thoralf STROMSTAD,
Johan GROTTUMSBRAATEN et Harald OKERN.

Les jurys de ces deux épreuves avaient été cons-
titués par MM. le major Setteberg (Suéde), Arnaud

(France) et Corti (Italic), pour la course, et par
MM. Hirschy (Suisse), docteur Lac (France), Nor-
ling (Suede), lieutenant Helset (Norvége), Arnaud
(France) et Pamros (Finlande), pour les sauts.

Le meilleur tempo del 18 kilometres fut réalisé
par Thorleif HAUG,. en I heure 14 minutes 31 se-
condes; le meilleur saut, par Harald OKERN,
avec 47, métres.

Sur les 30 concurrents ayant pris le départ de la

T. HAUG

première épreuve, 25 terminaient le parcours en
moins de 2 heures et, 22, enfin, obtenaient un
classsement après les deux épreuves imposées.

Thorleif HAUG s’imposait, par ce nouveau suc.
cès, comme I’incontestable champion mondial du
ski, car, en grand fond comme en fond et même
en saut, il lit preuve, sur ses adversaires, d’une
supériorité qui lui valut trois retentissantes vic-
toires.

LISTE DES ENGAGES

Engagés Partants
Nations . . . . . . . . . . . . . . . . . 11 9
Individuels . . . . . . . . . . . . . 37 30
Etats-Unis. — J. CARLETON. N. Cl. — A.

HAUGEN, 33 ans, N.  Cl .  — R.  OMTVEDT,
34 ans, aband. — S. OBERVYE, N. Cl.

Finlande. — V. E. KLOT, 27 ans, N. CI. — S.
JAASKELAINEN, 34 ans, N. Cl. — T. NIEMI-
NEN, N. Part. — A. PALMROS, N. Part

France. — K. BALMAT, 28 ans, N. CI.—M.
BAYOT, 24 ans Aband. — G. RAVANEL. 24 ans,
N. Cl. — A. VANDELLE, 23 ans, N. CI.

Grande-Brelagne. — A. KEILLER, N. Part. —
C.-E.-W. MACKINTOSH, N. Part.

Hongrie. — E. DEVAN, 34 ans,  aband.  —
A. A.HABERL. 26 ans, aband. — B. SZEPES.
STRAUCH. 21 ans. aband.

Italie. — P. IMBODEN, N. Part.
Norvége. — J. GROTTUMSRRAATEN, 25 ans,

3e. — T HAUG, 31 ans, Champion Olympique.
— H. OKERN, 25 ans, 4e. — T. STROMSTAD,
27, ans, 2e.

Pologne. — F. BUJAK, 28 ans, aband. — A.
KRZEPTOWSKI, 21 ans, N. Cl. — H. MUECKEN-
BRUNN. N. Part.

Suède. — M. JACOBSSON, 32 ans, N. LIND,
35 ans, aband. — A.-H. NILSSON, 0 ans 5e.—
E. SCHUMAN, N. Part.

Suisse. — X. AFFENTRANGER, 27 ans, N. CI.
H. EIDENIBENZ, 24 ans, N. Cl, — A. GIRARD-
BILLE, 25 ans, N. Cl. — P. SCHMID, 26 ans,
N. Cl.

Tchéco-Slovaquie. — J. ADOLF 26 ans, 6e. —
J. BIM, 23 ans, N. CI. — V. BUCHBERGER,
29 ans, N. Cl. — O. NEMECKY. 22 ans, abond.

RÉSULTATS

Voir aux pages 698, 699 et 700 les tableaux
des résultats de cette épreuve.

CLASSEMENT DES NATIONS
I
er NORVEGE. 22 Points (Ier, T. HAUG: 10 p.;

2e T. STROMSTAD: 5 p.; 3e J. GROTTUMS-
BRAATEN: 4 p.; 4e H. OKERN: 3 p.)

2e SUEDE, 2 Points (5e A.-H. NILSSON.)
3 e  TCHECO-SLOVAQUIE, I ,  Point ,  (6e  J ,

ADOLF.)



LES SAUTS DU TREMPLIN

N. Bonna, classé 2me, franchissant J. T. Thams, champion Olympique

49 mètres franchissant 49 mètres

A. Haugen, classé 4me
, sautant

50 metres
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TABLEAU DES RÉSULTATS DU SKI - SAUTS DU TREMPLIN
Lundi 4 Février 1924 — Réunion No 20

Non partants. — F. BUJAK, Polog. — G. E. CLARKSON, G. Br. — I. DEMENEGO, Ital. — E. DEVAN, Hong.— V; EKLOF,
F in l .  — A .  HABERL,  Hong .  — R .  IMBODEN,  I ta l .  — A .  KEILLER,  G .  Br .  — C .  E .  W.  MAKINTOSH,  G .  Br .  — H.  MUECKEN-
B R U N N ,  P o l o g .  —  S .  O V E R B Y E ,  E .  U .  — .  A .  P A L M R O S ,  F i n l .  —  M .  P R O K O P E C ,  T .  S l o .

Nombre de sauts :  54. Sauts tombés : 8. — Plus long saut debout :  A .  H A U G E N ,  E .  U . ,  5 0  m è t r e s .



COURSE & SAUTS COMBINÉS

T. Haug, champion Olympique franchit 44 métres au cours de l’épreuv de saut.

Dans le médaillon, E. Stromstadt, classé second a la descente du Brévent dans 1’épreuve de fond

—  —



ÉPREUVE DE SKI. — COURSE ET SAUTS COMBINÉS
Samedi 2 Février 1924 — Réunion No 16

Terrain : variè. — Etat de la piste : assez dure. — Dénivellation : 170 mètres environ (1.000 à 1.170 mètres)

TABLEAU DES RESULTATS DE LA COURSE DE 18 K.

Non partants. — A. HABERL, Hong. — P. IMBODEN, Ital. — A. KEILLER, G. Br. — C.E.W. MACKINTOSH, G. Br. —
H. MUECKENBRUNN, Polog. — T. NIEMINEN, Finl. — A. PALMROS, Fini. — E. SCHUMAN, Suède.
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ÉPREUVE DE SKI.  COURSE ET SAUTS COMBINÉS
Lundi 4 Février 1924 — Réunion No 20

TABLEAU DES RÉSULTATS DES SAUTS DU TREMPLIN

Non partants.  E. BUJAK, Polog.  E. DEVAN, Hong.  P. IMBODEN, Ital. — A. KEILLER, G. Br. — N. LIND,
Suède.  C. E. W. MACKINTOSH, G. Br.  H. MUECKENBRUNN, Polog.  O. NEMECKY, T. Slo. — T. NIEMINEN,

Finl.  A. PALMROS, Finl.  M. PAYOT, Fran.  E. SCHUMAN, Suède.



ÉPREUVE DE SKI. — COURSE ET SAUTS COMBINÈS
Samedi 2 Février 1924 — Réunion, No 16
Lundi 4 Février 1924 — Réunion No 20

TABLEAU DE CLASSEMENT GÉNERAL

Non partants. — P. IMBODEN, Ital — A. KEILLER, G: Br. — C. E. W. MACKINTOSH, G. Br. -- H. MUECKENBRUNN,
Polog. — T. NIEMINEN, Fin1, — A PALMROS, Finl. — E. SCHUMAN, Suède.

—  —



EPREUVE No
139

SKI MILITAIRE
COURSE DE 30 K.

Ier SUISSE

2e FINLANDE 3e FRANCE

CONSIDERATIONS GÉNÉRALES
L’èpreuve militaire de ski, par patrouilles de

quatre hommes, dont un officier, se disputa, le
29 janvier, sur un parcours de 30 kilomètres au
bout duquel devait s’effectuer un tir sur cible,
dont les résultats motivaient une bonification de
30 secondes par balles placées dans la cible.

Le parcours devait etre entièrement effectué par
patrouilles complètes, les skieurs étant équipes en
tenue de campagne avec armes et bagages.

Le débpart de cette intéressante épreuve fut donné,
à partir de 8 heures du matin, du Stade Olym-
pique et, de 3 minutes en 3 minutes, aux 6 nations
suivantes: Finlande, France, Italie, Pologne, Tché-
co-Slovaquie et Suisse.

L’équipe de Finlande, partie premiére, conserva
le commandement pendant toute la course et ter-
minait premiére au Stade Olympique, mais elle se
voyait, par la suite, distance de la première place
par la Suisse qui, partie dernière, refaisait pres-
que entiérement le terrain perdu et terminait à
moins de 10 minutes des Finlandais. La Suisse,
dont l’équipe était composée du lieutenant’ D.
VAUCHER, des frères ANTON et Alph, JULEN
et de A, AUFDENBLATTEN, couvrait les 30 ki-
lomètres, en 4 heures 6 secondes, devant la Fin-
lande, 4 heures 6 minutes 40 secondes, la France,
en 4 heures 19 minutes 53 secondes, et la Tchécn-

Slovaquie, en 4 heures 22 minutes 34 secondes,
tandis que l’Italie et la Pologne abandonnaient.

Les résultats de I’évreuve de tir ne devaient au-
cunement modifier le classement, mais rappro-
chaient toutefois les écarts. La patrouille de Fin-

LISTE DES ENGAGÉS

Engagés Participants
lande se montrait la meilleure au tir, plaçant II Nations . . . . . . . . . . . . . 6 6
balles; la Suisse venait ensuite, avec 8 balles;
la Tcheco-Slovaquie comptait 5 balles dans les ci- Individuels . . . . . . . . . . 46 24
bles, et, enfin, la France clôturait la marche avec
2 balles. Finlande. — Equipe classée 2e. — V.-E. BRE-

En tenant compte de la bonification qu’accordait MER, cap. 25 ans, Part. — A ESKELINEN,
le tir, le classement définitif de celle épreuve, d’un 26 ans, Part. — H. HIRVONEN, 29 ans, Part. —
indiscutable intérêt utilitaire, voyait triompher la V. KLEMOLA, N. Part. — M LAPPALAINEN,
Suisse avec 3 heures 56 minutes 6 secondes, devant 22 ans, part. — V MATTILA, N. Part. - P.-J.

la Finlande, 4, heures 19 secondes, la France 4 heu- RONKKO, N Part.  — T.-E.  RUUSUVUORI,

res 20 18 seconds, et, enfin, la Tchéco- N Part.

Slovaquie, en 4 heures 19 minutes 54 seconde. France. — Equipe classée 3e — G. BERTHET,

SUISSE

De gauche à droite A. AUFDENBLATTEN, D. VAUCHER, A. JULEN, ALPH. JULEN

Rappelons en terminant que le jury de cette
épreuve était composé des personnalités militaires

21 ans, Part. — C. MANDRILLON, cap., 33 ans,
l’art. — F. MANDRILLON, N. Part. — M. MAN —

suivantes:
Colonel Dosse (France), lieutenant-colonel Lar-

DRILLON, 22 ans, Part. — MONNET, N. Part.

dant (France), lieutenant-colonel Weber (Suisse). P. SlMOND, N. Part. — VALLIER, N. Part. —

du capitaine Levalahti (Finlande), pour la course A. VANDELLE, 22 ans, Part.
et du lieutenant-colonel Osmolsky Pologne et du
capitaine Bonnet de la Tour (France).

Italie. — Equipe non classé (abandonné). —
(A.-A BICH, 23 ans, Part. — G. DEMETZ, N.

Parcours de la course de ski militaire. Distance : 30 kilomètres
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Part. — P. DENTE, cap., 23 ans, Part. — M DO-
NATI, N. Part. — P.-A. FRANCIA, 23 ans, Part.
— G A LAGGER, 23 ans, Part. — G. SANDRINI,
N. Part — A.T. VOLLA, N. Part.

Pologne. — Equipe non classée, (abandonné),
S. CHROBAK, 22 ans. Part. — I. DANIEC, N.
Part. — S. KADZIOLKA. N. Part. — S. KOND-
ZIOLKA, 22 ans, Part. — J. TOMERA, N. Part.
—S. WITKOWSKI. 27, ans, Part. — Z. WOYCIC-
KI, cap., 22 ans, Part. — W ZIETKIEWICZ.
N. Part.

Suisse. — Equipe classée Iere — A. AUFDEN-
BLATTEN, 27 ans, Part. — F. ERB, N Part. —
A. HERRMANN, N. Part. — A. JULEN, 25 ans,
Part. — A. JULEN, 26 ans Part. — S JULNEN.
N. Part. — E. PERREN, N. Part. — D. VAU-
CHER, cap., 26 ans, Part;

Tchéco-Slovaquie. — Equipe classée 4e — J.
BIM. 23 ans, Part. — K. BUCHTA, cap., 27 ans,
Part. — B. JOSIFEK, 23 ans, Part — J. MITT-
LOHNER, 22 ans, Part. — M. POUR, N. Part.
— J. PROCHAZKA, N. Part.

CLASSEMENT DES NATIONS

Iere SUISSE: 10 Points
2e FINLANDE: 5 Points
3e FRANCE: 4 Points
4e TCHECO-SLOVAQUIE 3 Points Au cours de Iépreuve militaire : la position de tir

TABLEAU DES RÉSULTATS DE LA COURSE MILITAIRE DE 30 k. AVEC TIR
Mardi 29 Janvier 1924 — Réunion No 8

—  —



L E  S K I  M I L I T A I R E

Pendant 1’épreuve de ski militaire la patrouille Suisse rejoint l'équipe Polonaise

L’épreuve de tir de l’équipe de Finlande Le premier arrivant de l'équipe, championne Olympique

L'équipe Fyinlandaise, classée deuxiéme L'équipe Francaise, classée troisiéme
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ÉPREUVE No
140

HOCKEY SUR GLACE

Iere CANADA

2e ETATS-UNIS 3e GRANDE-BRETAGNE

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
Le turnoi dc hockey sur glace, porté au pro

gramme des Jeux d’Hiver, lut vraiment digne des
grandes compétitions par équipes, que nous valu-

preuve dans ce tournoi les équipes du Canada et des
Etats-Unis, cette compétition lut en tous points
magnifique et donna lieu à des rencontres superbes.
qui servirent de la plus utile maniére la cause,
encore trop méconnue en France, du hockey sur
glace.

Le succès se démotra, du reste, de plaisante
faqon à l’occasion de la grande finale, qui, disputée
entre les redoutables équipes u Canada et des
Etats-Unis, attira au Stade Olympique du Mont-
Blanc une assistance-record qui s’enthousiama au
merveilleux spectacle qui lui fut offert.

Ce tournoi commenca le 28 janvier, à 10 heures
du matin par le match Suéde contre Suisse. qui
ouvrait la série des gros scores dont cette campé
tition aIlait étre particuliérement riche.

Cette recontre, qu’arbitrait le Canadien Hewitt,
donnat, en effet, lieu à une tres facile victoire de
la Suéde, dont les équipiers surclassaient nette-
ment le team suisse, et l’emportainent finalement
par 19 buts à rien

Les débuts de l'équipe américaine, qui rencon-
trait, au cours de l'aprés-midi de cette même jour-
née la Belgique, étaient plus condluants encore et,
malgré les louables efforts des Belges, longtemps
confinés sur leurs buts, les représentants des Etats-
Unis s’assuraient une victoire des plus laciles, I’em-
portant également, sous le sifflet du Canadien
Munro, par le méme écart de buts que la premiére-

ment de la Suisse, qui devait s’incliner devant les
Canadiens, par 33 buts à rien, ce qui constitua le
record des buts rentrées au cours d’une grande ren-
contre de ce tournoi.

Le match Grande-Bretagne-Belgique, bien que plus
dispulié revenait pourtant facilement à 1’épuipe an-
glaise, qui l’emportait par 19 buts à 3.

La troisiiéme rencontre, enfin, entre les Etats-Unis
et la France, se terminait naturellement par une
nettle victoire Américaine, toutefiois les Français,
au cours de la seconde reprise surtout, parvenaient
à tenir en respect leurs adversaires. 11 n’en était
pas moins vrai qu’un écart des plus nets de 22 buts
à rien séparait les deix adversaires lorsque l’arbi-
tre, le Canadien Kamsay, sifflait la fin de cette
partie.

Un des matches les plus disputés des deux pou-
les éliminatoires fut certainement celui qui opposa,
au cours du quatrième jour, la Grande-Bretagne
aux Etats-Unis. cette rencontre se disputa malheu-
reusement à 9  heures 1/2 du matin, ce qui rédui-
sit le nombre des spectatéurs au Seuls initiés
L'épuipe britannique opposa au cours de ce match
une résistance énergique au team armericain qui
l’emportait pourtant par II buts à rien.

Le second match, por té  p rogramme de  l a
mmatinée, entre la France et la Belgique, lut, sinon
le plus plaisant ni le plus scientifiquee, du moins
de beaucoup le plus égal Aprés des alternatives

rent les Jeux de 1924 de prit l’importance d’un
véritable Championant du Monde, ainsi qu’en
décida, par la suite, la Ligue Internationale de
Hockey sur glace.

Il reunit les huit équipes représentatives sui-
vantes: Belgique, Canada, Etats-Unis, France,
Grrande-Bretagne, Suéde, Suisse et Tchéco-Slova-
quie.

Seule l’Autriche réguliéremcnt engagee, décla-
rait, au tout dernier moment, forfait dans cette
épreuve, qui donna lieu à 16 renconotres, ces der-
niéres s’éhelonnant du au janvier au 3 février, à
raison de trois rencontres par jour.

Tous les matches se disputérent sur la patinoire
olympiquen dont les dimensions permirent à toutes
ces rencontres de se dérouler sur une glace vierge
et par cnnséquent dans d’absolues d'absolues conditions de
régularité.

Suivant les réglements internationaux, toutes les
parties se disputérent en trois reprises de 20 minu-
tes, les équipes ayant la faculté de remplacer en
cours de match leurs équipiers fatigués.

Par suite du forfait de l’Autriche, les 8 nations
présentes furent sériees en deux poules de quatre
équipes, respectivement composées de la Suisse. de
Suéde, du Canada et de la Tchéco-Slovaquie,
d’une part; de la Grande-Bretagne, de la France, de
la Belgique et des Etats-Unis. de l’autre.

Chacune de ces poules devait qualifier ses  deux
premiers classées pour la poule finale, qui se
disputa suivant la même formule.

Malgré la supériorité incontestable dout firent

L‘équipe du Canada.

partie, soit par 19 buts à rien.
Le dernier match de celte premiére journée, qui

opposait, en tin de réunion. le Canada à la Tchéco-
Slovaquiel etait encore plus concluant et démontrait
la classe extraordinaire des Canadiens, qui I’em-
portaient par 30 buts à rien. Cette partie, qu'ar-
bitrait l’Américain Drury ne lut pas. malgrè la
grande différence de classe qui séparant les deux
équipes, dénuée d'intérêt, car la parlaite maitrise,
la vitesse d’exécution et les mille acrobaties des
virtuoses canadiens, leur ralliérent les faveurs una-
nimes des spectateurs.

La seconde journée, qui débutait par le match
Grande-Bretagne-France, qu’arbitrait le Canadien
Ramsay, révélant, l'equipe anglaise. qui béné-
liciait, du reste, du concours de plusieurs Cana-
diens d’origine, un team de grande classe, qui
s’assurait beaucoup plus facilement qu’on etait
en droit de le prévoir, une victoire des plus nettes
sur l’équipe de France. Cette derniére, malgré tous
ses efforts, devail, en effet s’incliner par 15 buts
à 2.

La bonne perfomance accomplie par la suéde
pour son premier match contre le Suisse faisait
envisager une bonne résistance des scandinaves
devant les prestigieux Canadiens.

Il n’en fut rien et, malgre efforts des Suédois.
l’Américain Synolt, qui arbitrait cette rencontre,
proclamait la facile victoire du Canada, par 22 buts
à rien.

La trois iéme journée,  qui  portait  rencon-
tres à son programme, débuta par le veritable écra-

diverses, au cours desquelles chacune des deux
équipes parvint à s’assurer le meilleur, la France
parvenait à s’assurer la victoire par 7 buts à 5.

L'avant dernier match des poules éliminatoires,
qui mettait aux prises la Suéde et la Tchéco-Slo-
vaquie, donnait également lieu à une rencontre
bien équilibrée. Durement jouée de part et d’au-
tre, cette partie, qu’arbitrait le Canadien Hewitt,
se terminait à l’avantage des Scandinaves, qui
l'eportaient par 9 buts à 3.

Aprés une derniére rencontre, disputée le Ier fé-
vrier, entre la Tchéco-Slovaquie et la Suisse, ren-
contre se terminant à l’avantage des Tchéques,
par 11 buts à 2, le classement des deux poules
éliminatoires s’établissait comme suit:

POULE A. — Ier Canada: 6 points 2e Suéde:
4 points; 3e Tcheco-Slovquie: 2 pointa; 48 Suisse.

POULE. — Ier Etats-Unis: 6 points; 2e Grande-
Bretagne: 4 points; 3e France 2 points; 4e Bel-
gique.

Le Canada, les Etats-Unis. la Suéde et la Grande-
Bretagne se qualifiaient donc pour la poule fiinale,
dont les derniéres rencontres se disputèrent les
Ier, 2 et 3 février.

Aprés que le Canada et les Etats-Unis eurent
confirmé leur supériorité, en triomphant respec-
Livement au cours de la journée du Ier févier de
la Grande-Bretagne, par 19 buts à 2, et de la
Suéde, par 20 buts à rien. les adversaires des deux
derniéres rencontres, qui devaient déterminer le
classement, lurent connus.

—  —



LE HOCKEY SUR GLACE

Le gardien de but britan-
nique opère une attaque au
cours du match Canada-
Grande-Bretagne, remporté
par les Canadiens, par 19
buts à 2.

Une attaque d'un avant
américain pendant le match
Etats-Unis - Grande-Breta-
gne, remporté par les Amé-
ricains par 11 buts à I.

L'équipe de Grande-Bretagne, classée troisième

Une belle descente des joueurs canadiens au cours du match Canada- Suéde qu‘ils remportérent par 22 buts à I.
—  —



Le 2 février, sous l'arbitrage du Français De
Rauch, la Grande-Bretagne et la Suéde se rencon-
trérent pour la. troisiéme place en un match par-
ticuliérement acharné, et qui, longtemps indécis,
se termina à l’avantage des britanniques, par
4 buts à 3.

Les Scandinaves marquaient le premier but,
au cours de la premiére reprise, grace à MOLAN-
DER, mais I’équipe britannique parvenait bientôt
à égaliser, au debut de la deuxiéme reprise. La
Suéde reprenait l’avantage, grace à HOLMQUIST,
puis ajoutait un noveau but à son atif par I'en-
tremise de JOHANSON. L’Angleterre parvenait
pourtant à marquer un deuxiéme but, grace à
CARUTHERS. mais cc n’est que dans la derniere
reprise que les joueurs britanniques. à la suite
d’un effort en tous points méritoire, parvenaient à
égaliser d'abord, puis à s’assurer le but vain-
queur, qui leur valait la troisiéme place de la com-
pétition.

Le grande finale du tournoi, disputée le diman-
che 3 février, se déroula, comme nous I’avons
dit plus haut devant une affluence considérable.
justement attirée par l’attrait d’une rencontre.
vraiment sensationnelle entre deux adversaires
d’une telle classe.

Empressons-nous de dire que le Canada justifia
la confiance que la majorité des spectateurs lui
avait accordée et s’assura, sans aucun conteste.
avec la nette victoire remportée par 6 buts à I,
le glorieux titre de champion olympique, auquel
vint s’ajouter celui de champion du mande.

Ce match lut arbitre par M. Loicq, président
de la Ligue Internationale de Hockey sur Glace,
qui eut fort à faire pour réprimer les nombreuses
fautes commises de part et d’autre et qui moti-
vérent un certain nombre d'exclusions de joueurs.
L’importance de l’enjeu nuisit à la finesse et à la
science du jeu et donna lieu de la part des deux
éfquipes et, particuliérement des Américains, à
une démonstration des coups défendus. qui frisa
quelque fois la brutalité. Les joueurs se marque
rent impitoyablement. abusérent souvent de leur
poids. ce qui détermina de tres nombreuses chu-
tes sans aucune gravite du reste.

Part.

Le Canada manifesta sa superiorité des la pre-
miére reprise où, follement acclamé par une nom-
breuse galerie, ses joueurs réuassissaient deux buts
WATSON. alors que les Etats-Unis, par l’entre-
mise de leur meilleur joueur, DRURY, ne met-
taient qu’une fois en défaut l'arriére défense cana-
dienne.

—  —

Vue du Pesage pendant le match final Canada  — Etats-Unis

Dans la seconde reprise, l’avantage du Canada
se précisait par trois nouvaux buts. réalisés

à la suite de dcscentes magnifiques que vinrent ter-
miner R. SMITH, Mac CAFFERY et MUNRO.

La troisième reprise voyait les Canadiens ajou-
ter malgré tous les efforts de leurs adversaires, un
sixième et dernier but WATSON qui consacrait
indiscutablement leur supériorité.

La deuxième place du tournoi revenait donc aux

Le gardien de but des ETATS-UNIS

Etars-Unis, devant la Grande-Bretagne et la Suède.
tandis que, d’un commun accord, la France et la
Tchéco-Slovaquie décidaient, sans se rencontrer, de
partager les points des cinquième et sixième places.

LISTE DES ENGAGÉS

Engagés Partants
Nations . . . . . . . . . . . . 9 8
Individuels . . . . . . . . . 126 82

Autriche. — Equipe non participante. — H
BRUCK. — W. BRUCK — L. GOLDSCHMIED.
— F. HERZL. — F. HOFFMANN. — A. LEB—
ZELTER. — U. LEDERER. — A. POPOVIC. —
R. RAUCH. — A. REVI. — P. STEVAK. — H.
WEISS. — L. WILDAM. — K WOLLINGER.

Belgique. — Equipe non classée. —Elim. Poule
B. 4e. — J. BOSET, N. Part. — H.—A.-P.-H.
CHOTTEAU, N. Part. — L. CLEMENT, N. Part.
— G.-M.-F. DE CRAECKER, N. Part. — J.-L.
DE CRANE N. Part. —— L. DE RIDDER, 22 ans,
Part. — F. FRANCK, 20 ans, Part. — L. GOE-
THALS, N. Part. — W.-L.-E. KREITZ, N. Part.
— H. LOUETTE. 24 ans, Part. — A.-G. POP-
LIMONT (capitaine), 31 ans, Part. — F.—L. RU—
DOLPH, 25 ans, Part. — P.—N. VAN DEN
BROECK, 20 ans, Part, — C. VAN DEN DRIESS-
CHE, 23 ans, Part. — A.-C.-H. VAN HINDER-
DAEL, N. Part. — P. VAN VOLCKXSOM, 27 ans,
Part. — G.-L. VAN VOLXEM, 31 ans, Part. — V.-
A. VERSCHUEREN, 30 ans, Part.

Canada. — Equipe champion olympique. — Elim.
Poule A. Iere; Finale: Iere. — J.-A CAMERON,
22 ans, Part. —. E.-J. COLLETT, 29 ans, Part. —
L. HUDSON, N. Part. — A.-J. Mac CAFFERY,
31 ans, Part. — H.-E. Mac MUNN, 23 ans, Part.
— D.-B. MUNRO (capitaine), 23 ans, Part. — W.-
B RAMSAY, 29 ans, Part. — C.-S. SLATER,
27 ans, Part. — R.-J.-S. SMITH, 21 ans, Part. —
H.-E. WATSON, 26 ans, Part.

Etats-Unis. — Equipe classée seconde. — Elim.
Poule B. Iere; Finale: 2e. — C.-J. ABEL, 24 ans,
Part. — H.-J. DRUDY, 30 ans, Part. — G.-P.
GERAN, N. Part. — A.-A. LACROIX. 27 ans,
Part. — J.-A. LANGLEY, 28 ans, Part. — J.
LYONS, Part. — J.-J, Mac CARTHY, 25 ans,
Part. — W.-W. RICE, 29 ans, Part. — I.-W.

NOTT,SMALL (captaine), 33 ans, Part. — F. SY

France. — Equipe classée 5e, ex æquo avec la
Tchéco-Slovaquie. — Elim. Poule B. 3e. — P.-E.
BOUILLIN, N. Part. — L. BRASSEUR, N. Part.
— A. CHARLET, 26 ans, Part. — P. CHARPEN-
TIER, 37 ans, Part — J. CHAUDRON, 35 ans,
Part. — H. COUTTET, N. Part. — R. COU-
VERT, 21 ans, Part. — M. DEL VALLE, 41 ans,
Part. — A. DE RAUCH (capitaine), 37 ans, Part.
— G.-F. DE WILDE, N. Part. — A. HASSLER,
21 ans, Part. — C. LAVAIVRE, 19 ans, Part.
— H. LEVY-GRUNWALD, N. Part. — J. MON—



LE HOCKEY SUR GLACE

D. B. Munro arrête
une attaque américaine

Le gardien de but Américain
dégage ses buts

L’équipe des Etats-Unis, classée deuxième

Deux phases de la Finale entre le Canada et les Etats-Unis
Un beau dribbling du Canada Les Etats-Unis brisent une attaque du Canada

—  —



La foule envahit les gradins pendant le match Canada-Etats-Unis 

NARD, 23 ans, Part. — C. PAYOT, 23 ans, Part.
— P. FAYOT, 31 ans, Part. — L. QUAGLIA, PROGRAMME des MATCHES
28 ans, Part. — G. SIMOND, N. Part.

Grande-Bretagne. — Equipe classée 3e. — Poule
B. 2e; Finale: 3e. — W.-H. ANDERSON, 23 ans,
Part. — C.-B. BOULDEN, N. Part. — L.-H.
CARR HARRIS, 25 ans, Part. — C.-G. CAR-
RUTHERS (capitaine), 34 ans, Part. — E.-D.
CARRUTHERS, 29 ans, Part. — G.-E. CLARK-
SON, 33 ans, Part. — R. CUTHBERT, 32 ans,
Part. — G. HOLMES, 30 ans, Part. — H.-D.
JUKES, 29 ans, Part. — E.-B. PITBLADO, 28 ans,
Part. — B.-M. PATTON, N. Part. — B.-N. SEX-
TON, 32 ans, Part.

Suède. — Equipe classée 4e. — Elim. Poule A.
2e; Finale: 4e. — R. ALLINGER, 33 ans, Part.
W. ARWE, 26 ans, Part. — E. BURMAN, 27 ans,
Part. — E. ERIKSSON, N. Part. — J.-E. ERIKS-
SON, N. Part. T. ERIKSSON N. Part.  — B.
OLMKVIST (capitaine), 24 ans, Part. — G.

Part. — H. JOHANSON,
H
JOHANSON, 24 ans,
20 ans, Part. — K. JOSEF
E. KARLBERG, 23 ans,

SON, 29 ans, Part. —
Part. — T. LUND-

BORG, N. Part. — O.  MELLGREN, N. Part. — 
S. MELLGREN, N. Part. — N. MOLANDER,
Part. — E. OHLSON, 28 ans, Part. — R. RUND-
QUIST, N. Part. — R. TIDKVIST, N. Part.

Suisse. — Equipe non classée. — Elim. Poule
B. 4e. — F. AUCKENTHALER, 25 ans, Part. —
W. DE SIEBENTHAL (capitaine), 25 ans, Part. —
L. DUFOUR, N. Part. — E. FILLIOL, 29 ans,
Part. — M. HOLSBOER, N. Part. — M. JAC-
CARD, 26 ans, Part. — E. JACQUET, 36 ans,
Part. — B. LEUZINGER, 38 ans, Part. — E.
MOTTIER, 33 ans, Part. — P. MULLER, 38 ans,
Part. — R. SAVOIE, 28 ans, Part. — D. UNGER,
30 ans, Part. — A. VERDEIL, 20 ans, Part.

Tchéco-Slovaquie. — Equipe classée 5e ex-æquo
avec la France. — Elim. Poule A. 3e. — J.-M.
FLEISCHMANN, 39 ans, Part. — M. FLEISCH-
MANN, 38 ans, Part. — L. HOFTA, N. Part. —
J. JIRKOVSKY, 33 ans, Part. — J. KRASL, Part.
V. LOOS, 29 ans, Part. — J. MALECEK, Part.
— J. PALAUS, 27 ans. Part. — J. PUSBAUER,
N. Part. — J. REZAC, 38 ans, Part. — J. SROU-
BEK, 33 ans, Part. — V. STRANSKY, 26 ans,
Part. — O. VINDYS, 40 ans, Part.

1.  Suéde-Suisse: Poule A — Réunion No 6. —
Lundi 28 janvier 1924, à 10 h. 30. — Arbi-
tre: M, HEWITT (Cana.).

2. Belgique-Etat-Unis: Poule B. — Réunion No

7. — Lundi 28 janvier 1924, à 13 h. 30. —
Arbitre: M. MUNRO (Cana.).

3. Canada-Tchéco-Slovaquie: Poule A. — Réunion
No 7. — Lundi 28 janvier 1924, à 15 heures.
— Arbitre: M. DRURY (E.-U.).

4. France-Grande-Bretagne: Poule B. — Réunion
No 8. — Mardi 29 janvier 1924, à 10 h. 30.
— Arbitre: M. RAMSAY (Cana.).

5.  Canada-Suède: Poule A. — Réunion No 9. —
Mardi 29 janvier 1924, à 15 heures. — Arbi-
tre : M. SYNOTT (E.-U.).

6.  Canada-Suède: Poule A, — Réunion No 10. —
Mercredi 30 janvier 1924, à 9 h.30. — Arbi-
tre: M.CLARKSON (G.-Br.).

7. Belgique-Grande-Bretagne: Poule B. — Réu-
nion No 10. — Mercredi 30 janvier 1924, à
10 h. 45. — Arbitre: M. DE RAUCH (Fran.).

8. Etats-Unis-France: Poule B. — Réunion No 11.
— Mercredi 30 janvier 1924, à 14 h. 30. —
Arbitre: M. RAMSAY (Cana.).

8. Etats-Unis-Grande-Bretagne: Poule B. — Réu-
nion No 12. — Jeudi 31 janvier 1924, à
9 h. 30. — Arbitre: M. R. LACROIX (Fran.).

10. Belgique-France: Poule B. — Réunion No 12.
— Jeudi 31 janvier 1924 à 10 h. 45. — Arbi-
tre : M. A. LACROIX (Franc.).

11. Suéde-Tchéco-Slovaquie: Poule A. — Réunion
No 13. — Jeudi 31 janvier 1924, à 14 h. 30.
— Arbitre: M. HEWITT (Cana.).

12. Suisse-Tchéco-Slovaquie: Poule A. — Réunion
No 14 Vendredi Ier février 1924, à 9 h. 30.
— Arbitre: M. LOICQ (Belg.).

13. Canada-Grande~Bretagne: Poule Finale. —
Réunion No 15. — Vendredi Ier février 1924,
à 13 h. 30. — Arbitre: M. DE RAUCH

(Fran.).

14. Etats-Unis-Suéde: Poule Finale. — Réunion No

15. — Vendredi Ier février 1924, à 14 h. 45.
Arbitre: M. LOICQ (Belg.).

15. Grande-Bretagne-Suéde: Poule Finale. — Réu-
nion No 17. — Samedi 2 février 1924, à
14 h. 30. -Arbitre: M. DE RAUCH (Fran.).

16. Canada-Etats-Unis: — Poule Finale. — Réu-
nion No 19. — Dimanche 3 février 1924, à
14 h. 30. — Arbitre: M. LOICQ (Belg.).

RÉSULTATS

Voir aux pages 710 et 711, les tableaux des
poules éliminatoires et finale.

CLASSEMENT DES NATIONS

1er CANADA: 10 points.

2e  ETATS-UNIS: 5 points.

3e GRANDE-BRETAGNE: 4 points.

4e  SUEDE: 3 points.

5es { FRANCE: 1 point 1/2.

ex-æquo TCHECO-SLOVAQUIE: 1 point 1/2.

LES VAINQUEURS OLYMPIQUES

Cette épreuve ne figurait pas au programme des
précédents Jeux.

1920 Anvers, CANADA: (R. BENSON, BONNSON,
W. BYRON, FREEDRICKSON, FRIC-
KERSON, M. GOODMAN, HALDERSON,
K. JOHANNSON, A. WOODMAN.

1924 Chamonix-Mont-Blanc, CANADA: J.-A. CAME-
RON, E.-J. COLLETT, A.-J. Mac CAF-
FERY, H.-E. Mac MUNN, D.-B. MUNRO
(capitaine), W.-B. RAMSAY, C.-S. SLATER,
R.-J.-S. SMITH, H.-E. WATSON.

—  —



L E  H O C K E Y  S U R  G L A C E

L'équipe de Tchécoslovaquie, classée troisième de la poule AL'équipe de France, classée troisiéme de la poule B

L'équipe de Suède, classée deuxième de la poule A et quatrième de la poule
finale

L’équipe de Suisse, classée quatrième de la poule A L'équipe de Belgique, classée quatrième de la poule B

90
—  —



Les Résultats du Tournoi Olympique de Hockey sur Glace - Poules Eliminatoires

Poule A

Poule B
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Les Résultats du Tournoi Olympique de Hockey sur Glace - La Poule Finale

ÉPREUVE No
141

de fortune avait vraiment été composée pour les les équipes de Grande-Bretagne et de Suède, con-
besoins de la cause, opposait une honorable résis- firma la nette supériorité britannique, dont les
tance à l’équipe Suède, Suède, qui, s’assurait la vie- joueurs l’emportaient facilement, par .38 points
toire par 18 points contre 10. contre 7.

CURLING
Le deuxième match, fixé au 29 janvier, mettait Ce premier tournoi de curling, sans remporter

aux prises la Grande-Bretagne et In France; il naturellement un bien grand succès spectaculaire,
se termina par une facile victoire britannique. eut, toutefois, pour résultante de lancer en France
par 46 points contre 4. cet attrayant sport, qui était jusqu’alors com-

La finale de ce tournoi, qui mettait aux prises plètement inconnu.

Iero GRANDE-BRETAGNE

2e SUEDE 3e FRANCE

CONSIDERATIONS GÉNÉRALES
Le programme du meeting de sports d’hiver.

comportait également un tournoi de curling, qui.
malgré le caractère très local de ce sport, avait
réuni la participation des trois équipes.

Ce tournoi, disputé en poules, vit aux prises la
Grande-Bretagne, la France et la Suède, et se
déroula, les 28, 29 et 30 janvier, sur le rink spécia-
lement édifié à cet effet, dans l’intérieur même
du Stade Olympique.

La Grande-Bretagne fit preuve, au cours de ce
tournoi, d'une supériorité incontestable, et s’assu-
ra, sans lutte. la victoire.

Pour son premier match, la France. dont l’équipe L'équipe de Grande-Bretagne

—  —



LISTE DES ENGAGÉS

Engagés Partants

Nations . . . . . . . . . . . . . . 4 3
Individuels . . . . . . . . . . . . 30 19

France. — Equipe classée 3e. — H. ALDE-
BERT, N. Part. — G. ANDRE, 48 ans, Part. —
A. BENEDIC, 49 ans, part. — P. CANIVET,
34 ans, Part. — F. COURNOLLET (capitaine)
42 ans, Part. — R. PLANQUE, N. Part.

Grande-Bretagne. — Equipe classée Iere. — T.-
S. AIKMAN, Part. — D.-G. ASTLEY, Part. —
W. BROWN, Part. — R. COUSIN, N. Part. —
W.-K. JACKSON, N. Part. — J. Mc. LEOD, Part.
— T.-B. MURRAY, Part. — R. WELSH, Part.

Suède. — Equipe classée 2e — J.-P. AHLEN,
45 ans, Part. — C.-A.-V. KRONLUND, 59 ans,
Part. — T.-M. ODLUND, 30 ans, Part. — C.-W.
PETERSEN, 40 ans, Part. — C.-A.-F. PETTER-
SSON, 50 ans, Part. — E.-O. SEVERIN, 45 ans,
Part. — K-E. WAHLBERG, 50 ans, Part. —
V.-E. WETTERSTROM, 40 ans, fart.

Suisse. — Equipe non participante. — H. BUCH-
LI. — J. CAPREZ. — CASTAN. — C. GENIL-
LARD, — A.  ROCCO. — H. ROELLI.  — P.
WIELAND. — W. WIELAND.

PROGRAMME des MATCHES

1. France-Suède: Réunion No 6. — Lundi 28 jan-
vier 1924, à 10 heures. — Arbitre: M. AIK-
MAN (G.-Br.).

2. Grande-Bretagne-Suède: Réunion No 8. — Mar-
di 29 janvier 1924, à 10 heures. — Arbitre:
M. COURNOLLET (Fran.).

3. France-Grande-Bretagne: Réunion No 10. —
Mercredi 30 janvier 1924, à 10 heures. —
Arbitre: M. SEVERIN (Suède).

CLASSEMENT DES NATIONS

M. Gaston VIDAL
Sous-Secrétaire d'Etat, jouant au Curling

Ier GRANDE-BRETAGNE: 10 points
2e SUEDE: 5 points.
3e FRANCE: 4 points.

Les résultats du tournoi Olympique BP Curling

Le match decisif entre la Suède et la Grande-Bretagne

—  —



LE CURLING

Le Rink du Stade Olympique du Mont Blanc pendant le tournoi

Pendant le match Suède-Grande-Bretagne Un point disputé au cours du match France-Grande-Bretagne

L'équipe de Suède, classée deuxième L'équipe de France, classée troisième

—  —
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BOBSLEIGH

Iere SUISSE

2e GRANDE-BRETAGNE 3e BELGIQUE

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES
Le bobsleigh, un des sports de neige les plus

prisés de nos grandes stations hivernales, figu-
rait naturellement au programme du meeting de
Chamonix, et donna lieu à une importante com-
pétition, qui se déroula les à et 3 février, dans la
matinée, sur l’excellente piste des Pèlerins, spé-
cialement édifiée pour la circonstance, et dont le
difficile tracé rallia tous les suffrages.

Onze équipes, repré-
sentant six nations,
étaient engages dans

Becci (France), Sillig (Suisse) et Loicq (Belgique.
Starter : Leiser (Suisse), Starter-adjoint : major
Patton (Grande-Bretagne). Commissaire aux dé-
parts : Maux-Saint-Marc (France). Commissaires
de parcours: Arsenie (Roumanie), Maucourt (France)
et Planque (France). Juges à l’arrivée: Golay
(Suisse), P. Roux (France). Commissaire à l’ar-
rivée: Magnus (France). Commissaire à la remon-
tée: Colonel Devisme (France). Chromométreurs :
Meiers (France) et Goury (France).

L’organisation, de ces épreuves sagement conçue,
fut en tous points excellente et ne motiva aucune
réclamation. L’ordre du départ, tiré au sort, fut
le même pour les deux premières manches et
inverse dans les deux dernières. Le chronométrage
électrique au 100e de seconde fonctionna à mer-
veille.

Un très nombreux public espacé sur tout le
parcours, et notamment aux approches des virages,
prit un vif intérêt à la vision des bobs lancés à
toute allure dans cette véritable course à la mort,
nécessitant ‘de la part des pilotes une virtuosité,
un coup d’œil et un sang-froid qui méritaient bien
les acclamations dont les spectateurs saluèrent les
performances.

La première manche voyait le meilleur temps
réalisé par l'équipe suisse, du capitaine SCHER-
RER, de Leysin qui, partant le premier, effectuait
la descente en I minute 27 secondes 39/100, devan-
çant. de plus d’une seconde le bob britannique
du major BROOME, I minute 28 secondes 73/100,

cette épreuve, mais les
forfaits de l’Argentine,
des Etats- Unis, du
Luxembourg et de la
Suède, ainsi que les
équipes mises hors de
course à l’entraîne-
ment, dont celle du
champion de France,
de la Frégeolière, ré-
duisirent à 9 le nom-
bre des partants et à
5 nations celui des
pays représentés dans
cette compétition.

La Belgique alignait
une équipe; la France
2 équipes; la Grande-
Bretagne 2 équipes ;
l’Italie 2 équipes et
la Suisse 2 équipes.

L’épreuve se courut
en 4 manches, dispu-
tées en deux journées,
les fonctions officielles étant tenues par les per-

et le bob belge de M. MULDER, troisième, en
I minute 29 secondes 89/100.

Cette première manche donnait lieu à trois éli-
minations celle du bob français du capitaine
LEGRAND, qui se retournait, et dont un équipier
blessé motivait le forfait définitif; celle du bob
italien du capitaine TORNIELLI, dont la direc-
tion se brisait et occasionnait l’abandon, et, enfin,
celle du bob suisse du capitaine STOFFEL, de
Davos, grand favori de l’épreuve, et qui était
également mis hors de ccurse à la suite de la
grave blessure d’un des équipiers, GULDENER.

La seconde manche, disputée au cours de cette
même matinée, voyait tous les concurrents amé-
liorer leurs temps, toutefois, le bob suisse de
SHERRER augmentait nettement son avance,
abaissant à I minute 26 secondes 60/100 record
de la piste.

Les deux dernières mancnes, disputées le 3 février,
donnèrent lieu à une lutte magnifique entre le bob
suisse de SCHERRER et le bob britannique du
major BROOME; ce dernier parvenait tout d’abord
à s’assurer le record de’ l’épreuve, en I minute
25 secondes 76/100, mais le bob suisse du capi-
taine SCHERRER lui reprenait rapidement son
bien, mettant à son actif le temps de I minute
25 secondes 2/100, qui n’était plus égalé par la suite.

Le classement définitif de l’épreuve, déterminé
par l’addition des quatre performances réalisées,
assurait la victoire au bob suisse du capitaine
SCHERRER, en 5 minutes 45 secondes 54/100,
devant le bob britannique du major BROOME,

5 minutes 48 secon-
des 83/100, et le bob

classé premier

Le bob de Suisse, capitaine Scherrer (no I). ches, à l’exception, toutefois, de la dernière, au
cours de laquelle le suisse

belge du capitaine
MULDER, 6 minu-
tes 2 secondes 29/100.

La quatrième place
du classement géné-
ral revenait au bob
français du capitaine
BERG, en 6 minu-
tes 22 second. 95/100,
devant le bob britan-
nique du capitaine
W. HORTON, 6 mi-
nutes 40 sec. 71/100,
et le bob italien du
capitaine OBEXER,
sixième, en 7 minu-
tes 15 sec. 41/100.

Les performances
accomplies étaient, du
reste, d’une absolue
régularité, le clas-
sement des six con-
currents étant rigou-
reusement le même
dans les quatre man-

SCHERRER certain de
la victoire, effectua sa descente avec prudence et
se vit distancer par le major BROOME.

sonnalités dont les noms suivent:
Président : brigadier-général Kentish (Grande-

Bretagne). Membres : comte Bonacossa (Italie),

Le bob de Grande-Bretagne, cap. Broome (no 4), classé deuxième, au départ Le bob de la Belgique, cap. Mulder (no 6) classé troisième, au départ

—  —



L’ARRIVEE DE LA PISTE DE BOBSLEIGH

Face au tableau d'affichage Face aux Tribunes

La montée des Bobsleigh était assurée par le funiculaire de l’Aiguille du
Midi. Cotes d’altitudes : au départ : 1.210 m. 53 ; à l’arrivée : 1.054 m. 24 Différence : 156 m.29.

La Stadion d'embarquement Le Wagon transporteur

—  —



L‘exode des hivernants de Chamonix vers la piste de Bobsleigh.

LISTE DES ENGAGÉS

Engagés Partants

Nations . . . . . . . . . . . . . . . . 6 5
Equipe . . . . . . . . . . . . . . . . . . 11 9
Individuels . . . . . . . . . . . . . . 75 39

Belgique. — Deux bobsleighs engagés. — Ier

Bobsleigh (No 6) classé 3e; 2e Bobsleigh, Non
Partant. — H.-A.-P.-H. CHOTTEAU, N. Part. —
L. CLEMENT, N. Part. — G.-F.-M. DE CRAEC-
KER, N. Part. — J.-L. DE CRANE, N. Part. —
J. DE VOS, N. Part. — L.-A. ELSKAMP, N.
Part. — F.  FRANCK,  N .  Par t .  — L .  GOE-
THALS, N. Part. — F. HUBERT, N. Part. —
M. JOTTRAND, N. Part. — W.-L.-E. KREITZ,
N. Part.  — G.-J.-H. LECOMTE, N Part —
MORTIAUX, 43 ans, (Bob. No 6). — C.-M. MUL-
DER, 27 ans. (capitaine Bob. No 6). — P.-N. VAN
DEN BROECK, 20 ans, (Bob. No 6). — A.-C. H.
VAN HINDERDAEL, N. Part. — A. E. VERS-
CHUEREN, 30 ans, (Bob. No 6). — H.-P. WIL-
LEMS, 29 ans, (Bob. No 6).

France. — Deux bobsleighs engagés. — Bobs-
leigh no 2, Non Classé; Bobslegh No 5, classé 4e. —
H. ALDEBERT, 44 ans, (Bob. No 5). — G. AN-
DRE, 48 ans, (Bob. No 5). — A. BERG, 44 ans,
(capitaine bob. No 5). — J. D’AULAN, 24 ans,
(Bob. No 5). — R. DE LA FREGEOLIERE, N.
Part. — G. IZARD, 23 ans, (Bob. No 2).— J. JANY.
28 ans, (Bob. No 2). — E. LEGRAND, 27 ans,
(capitaine bob: No 2). — F LEGRAND, 26 ans,
(Bob. No 2). — E. LEMAITRE, N. Part. — H.

MAUX SAINT-MARC, N. Part. — F. VERNE.
N. Part.

Grande-Bretagne. — Deux bobsleighs engages. —
Bobsleigh No 3, classé 5e; Bobsleigh No 4, classé
2e. — T.-A. ARNOLD, 23 ans (Bob. No 4). —
H.-F. BROOKE, N. Part. — R.-II. BROOME,
35 ans (capitaine bob No 4). — F.-A.-M. BROW-
NING. N. Part. — P.-T. CHEVALIER, N. Part.

A.-D. CRABBE, 22 ans (Bob. No 3) — F.-G.
FAIRLIE, 25 ans, (Bob. No 3). — W.-G. HOR-
TON, 27 ans, (capitaine bob. No 3). — R.-H.-B.
PELLEW, N. Part. — C.-G. PIM, 25 ans (Bob.
No 3). — A.-W.-C. RICHARDSON, 37 ans (Bob.
No 4). —T.-A. SCRUTTON, N. Part. — R.-E. SO-
HER, 31 ans (Bob. No 4).

Hongrie. — Un bobsleigh engagé — Non part-
ripant. — C. CSEPELY. — E. DEVAN. — B.
GYURKOVICH. — J. HUTTNER. — A. KOH-
LER. — E. PERETI. — R. SCHWABL. — F.
SZIRTES.

Italie. — Deux bobsleighs engagés. — Bobsleigh
No 7, classé 6e. Bobsleigh No 8, Non classé. —
A. BOCCHI. 32 ans (Bob. No 8). — L. BONZI,
26 ans (Bob. No 8). — M. FINK, 28 ans, (Bob.
No 7 — P. GUIGLIONE, N. Part. — P. HER-
BERT. 29 ans (Bob. No 7). — A MUGGIANI.
N Part — L. OBEXER, 24 ans (capitaine bob
No 7). — P. SANMARTINO, N. Part. — F. SIL-
BERNAGEL, N. Part. — A. SPASCIANI, 33 ans
Bob. No 8). — G. STEINER, 31 ans (Bob. No 7).
L. TORNIELLI, 35 ans (capitaine bob. No 8).
A TRENKER, 28 ans (Bob. No 7). — A. VIS-
CONTI, 23 ans, (Bob. No 8).

Suisse. — Deux bobsleighs engagés — Bobsleigh

Voir aux pages 718 et 719 le tableau des
résultats du bobsleigh.

CLASSEMENT DES NATIONS

Ie r  SUISSE: 10 Points (Ie r  Equipe cap.  E.
SCHERRER).

2e GRANDE-BRETAGNE: 7 Points (2e Equipe
cap. R.-H. BROOME 5 p.; 5e Equipe cap. W.-G.
HORTON: 2 p.)

3e BELGIQUE: 4 Points (3e Equipe cap C.-M.
MULDER.)

4 e  FRANCE:  3  Po in t s  ( 4 e  E q u i p e  c a p .  A
BERG.)

5e ITALIE: I Point (6e Équipe cap. L. OBE-
XER).

No I, classé Ier; Bobsleigh No 9; Non classé. —
A. FAIGLE, 26 ans (Bob. No 9). — A. GULDE-
NER, 25 ans (Bob. No 9). — E. LA ROCHE.
24 ans, (Bob No 9). — A. NEVEU, 34 ans, (Bob
No I). — C. PAYER, N. Part. — H. RIGAZIO,
N. Part. — E. SCHERRER, 34 ans (capitaine
bob. — No I). — A. SCHLAPPI, 26 ans (Bob. No I)
— H. SCHLAPPI, 19 ans (Bob No I). — C. STOF-
FEL, 31 ans, (capitaine bob. No 9).

RÉSULTATS

Un groupe d’officiels. — De gauche à droite : général Kentisch, Frantz-Reichel, comte Clary, baron PIERRE de Coubertin.

—  —



L E  B O B S L E I G H

Le Bob Suisse (E. Scherrer, capitaine)
(Champion Olympique, au départ.

Le Bob Suisse (E. Scherrer, capitaine)
dans les tournants du Téléphérique.

Le Bob Anglais du Major R.-H. Broome, classé deuxième dans le virage du Pylône.

Le Bob Belge (C.-M. Mulder, capitaine), classé troisième, L’Arrivée du Bob Français (A. Berg, capitaine),
dans le virage de l’Eau noire. classé quatrième.

—  —
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TABLEAU DES RÉSULTATS DE L’ÉPREUVE DE

Non partants BELGIQUE (second bobsleigh), HONGRIE.

—  —



BOBSLEIGH — PISTE DES PELLERINS, Longueur :  m. 

—  —



LES ÉQUIPES DE BOBSLEIGH

Bob de France, cap. A. Berg (no 5), classé quatrième Bob de Grande-Bretagne, cap. W. G. Horton (no 3), classé cinquième

Bob d'Italie, cap. L. Obexer (no 7), classé sixième. Bob de France, cap. E. Legrand (no 2), non classé

Bob d'Italie, cap. L. Tornielli (no 8), non classé (retourné) Bob de Suisse, cap. Stoffel (no 9), non classé (retourné).

—  —



La Cérémonie de Clôture des Jeux d’Hiver

La clôture solennelle des premiers Jeux d’Hiver eut lieu le
5 février 1924, dans la matinée, au Stade de Glace, devant le
Pavillon des Sports où s’étaient rassemblées les personnalités
officielles et où étaient venus se grouper les délégations ou
leurs représentants des 17 nations ayant participé aux Jeux de
Chamonix.

Après que les résultats de la veille furent proclamés et que
le drapeau norvégien eut été hissé au mât olympique, encadré
des drapeaux finlandais et britanniques, les trois vainqueurs de
la dernière journée, le Baron Pierre de Coubertin prit la parole
en ces termes :

Mesdames,
Monsieur le Maire,
Messieurs,

Je pense que parmi nous, bien des consciences ne seraient pas
satisfaites, si je ne saisissais pas cette occasion de dire l’admira-
tion et la gratitude que nous inspirent les efforts accomplis en vue
d’assurer à ce premier tournoi olympique de sports d’hiver le plus
haut degré de perfection technique. Un des dirigeants scandinaves
les mieux qualifiés disait hier qu’à bien des égards, ce qu’on avait
vu pourrait servir de modèle même dans l’organisation si réputée
des Jeux du Nord. Voilà, mes chers collègues du Comité Français,
qui est de nature à compenser certaines critiques nationales acerbes
et injustes.

Parmi les nombreux spectateurs qui ont assisté aux sports de
ces jours passés, il en est beaucoup qui ont eu la révélation d’exer-
cices dont ils ne soupçonnaient pas la beauté et ils se sont peut-être
étonnés de les trouver si rudes, si violents. C’est que nous vivons
en contact avec une double erreur: la première est celle des hygié-
nistes et des pédagogues qui confondent l’éducation physique et le
sport. L’éducation physique est chose bonne pour tous; elle doit
être scientifique et modérée; c’est à l’Etat à assurer son fonction-
nement normal. Le sport est davantage: c’est une école d’audace,
d’énergie et de volonté persévérante. Par son essence, il tend vers,
l’excès ; il lui faut des championnats et des records et c’est sa belle
et loyale brutalité qui fait les peuples forts et sains.

L’autre erreur est la nôtre: celle des sportifs, enclins à penser
que le sport se maintient lui-même et se propage par sa seule
essence. Au contraire, c’est une plante délicate et qu’il. faut entou-
rer de beaucoup de soins pour l’empêcher de se flétrir et de se
corrompre.

Les sports d’hiver sont parmi ceux dont la pureté est la plus
grande et c’est pourquoi j’ai, pour ma part, tant désiré les voir
prendre place de façon définitive dans les manifestations. olym-
piques. Ils nous aideront à veiller autour de l’idée sportive afin de
la préserver du mal. Pratiquement, il y a certes des difficultés
grandes à la réalisation de ce dessein, mais c’est un avantage pré-
cieux qu’une expérience de début comme celle que nous venons de
faire ici.

Que tous ceux qui en ont préparé le magnifique succès reçoi-
vent donc le tribut de notre reconnaissance.

Puis, ce fut la lecture du palmarès par le Secrétaire général
du Comité Olympique Français et la remise des médailles aux
vainqueurs.

La remise du Prix Olympique d’Alpinisme

A l’issue de cette cérémonie, le président du Comité Inter-
national Olympique remit au colonel anglais Struth le prix
olympique d’Alpinisme décerné à la mission anglaise du Mont
Everest.

En remettant au chef de la mission les médailles destinée.;
à commémorer l’exploit remarquable qu’il réalisa, lui et ses
compagnons, le Baron de Coubertin prononça l’allocution que
voici :

Messieurs,

Dès l’époque du rétablissement des Jeux Olympiques, il avait
été prévu qu’un prix d’alpinisme serait décerné lors de la célébra-
tion de chaque Olympiade pour récompenser le plus haut fait
accompli dans ce domaine depuis la célébration de l’olympiade

précédente. Des difficultés techniques retardèrent la mise à exécu-
tion de ce projet. Le voici réalisé.

Pour la première fois, le prix d’alpinisme est décerné et il est
attribué à la glorieuse mission du Mont Everest qui non contente
d’avoir presque réussi, se prépare à un nouvel effort pour achever
son œuvre.

Monsieur le représentant de la mission, nous saluons en votre
présence le plus beau des héroïsmes, celui qui affronte pas à pas un
danger scientifiquement calculé sans hésitation et sans bruit. Au
pied de la plus haute montagne de l’Europe, nous vous remettons
pour vous et vos admirables compagnons ce faible témoignage de
l’admiration avec laquelle toutes les nations ont suivi votre marche
vers les cîmes inviolées de la plus haute montagne du monde. Ce
geste s’accompagne des vœux ardents que nous formons pour l’achè-
vement d’une entreprise qui n’honore pas seulement votre pays,
mais l’humanité toute entière.

Le colonel Struth, en termes très émus! dit tout le prix que lui
et ses compagnons attachaient à ce témoignage décerné par cet
aréopage international, en même temps qu’il annonçait un
nouveau départ imminent de la mission.

Ce fut ensuite la clôture solennelle prononcée par le président
du Comité International :

« Au nom du Comité International Olympique, après avoir
exprimé à la Ville de Chamonix et aux autorités départementales
et municipales, ainsi qu’aux organisateurs des concours, notre vive
reconnaissance, je proclame la clôture des Jeux d’Hiver donnés à
l’occasion de la célébration de la VIIIe Olympiade de l’ère moderne ».

Ainsi était terminée cette inoubliable manifestation des
Sports de neige et de glace qui venait, pour la première fois,
de s’ajouter au programme des Jeux Olympiques modernes.

Les Fêtes et Réceptions
C’est avec la direction artistique du Chamonix-Palace que

le Comité Olympique Français organisa ses réceptions pendant
la période des Jeux d’Hiver.

Trois manifestations dominèrent la série des fêtes ; ce sont
celles offertes : d’une part, par la Municipalité de Chamonix
à l’occasion de l’inauguration des Jeux et celles, d’autre part,
offertes par la Commission des Arts et Relations Extérieures
du C. O. F. aux membres de la Presse et à l’occasion de la
clôture des Jeux.

La Municipalité de Chamonix reçut ses convives le 28 jan-
vier 1923 à l’Hôtel Majestic où le Maire, M. Lavaivre, présidait
le dîner. En une allocution chaleureuse, il retraça le travail
accompli par ses collaborateurs, qu’il remercia avec émotion

MM. le Comte Clary, président du Comité Olympique
Français, et  le  Baron G.  de Blonay,  Vice-Président de
la Commission Exécutive du Comité International Olympique,
souhaitèrent tour à tour. la bienvenue aux dirigeants étrangers
et aux athlètes rassemblés à Chamonix pour les Jeux d’Hiver.

M. Gaston Vidal, Sous-Secrétaire d’Etat de l’Enseignement
Technique, au nom du Gouvernement salua, dans une élo-
quente péroraison, les représentants des nations étrangères
et dit son espoir dans le sport pour la paix du monde.

Dans la matinée, la Presse avait elle-même offert un déjeuner
en l’honneur de M. Gaston Vidal. Des allocutions ont été
prononcées par M. Charles Faroux, au nom de la Presse fran-
çaise, et M. T.-T. Topping, au nom de la Presse étrangère.

Enfin, le 2 février, le Marquis de Polignac, président de la
Commission des Arts et Relations Extérieures recevait, au
Chamonix-Palace, les représentants de la Presse en un déjeuner
amical! au cours duquel il exposa le but poursuivi par la
Commission qu’il présidait et, le 4 février, également au Cha-
monix-Palace, le Comte Clary présidait le banquet de clôture
(des Jeux au cours duquel les chefs des délégations étrangères
exprimèrent, tour à tour, leur satisfaction d’avoir trouvé à
Chamonix une installation sportive remarquable et un accueil
cordial dont ils étaient heureux d’apporter le témoignage.

—  —



L I S T E  D E S  A T H L È T E S  V A I N Q U E U R S
AUX JEUX OLYMPIQUES DE PARIS 

ET AUX JEUX OLYMPIQUES HIVERNAUX DE CHAMONIX-MONT-BLANC 

—  —
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Un POÈME INÉDIT de Jean RICHEPIN
DE L’ACADÉMIE FRANÇAISE

DÉDIÉ AUX CONCURRENTS

DES JEUX OLYMPIQUES

—  —



 LISTE DES ENGAGÉS
d a n s  l e s  J e u x  d e  l a  V I I I e  O l y m p i a d e

PARIS 1924

e t  l es  'P remie rs '  Jeux  O lymp iques  d 'H ive r

Noms  Des
engagés

AALTONEN (A.-O.)
AARBERG (E.)
AASTAD (E.)
A B A D  ( V . )
ABADJIEFF(G.)
ABARCA GONZALEZ (C.)
ABAZA SAYED FAHMY
ABDEL HAMID MOHARREM
ABDEL KADAR MOHAMMED
ABEGGLEN(M.)
ABEL(R.)
ABEL (C.)
A B E L  ( C . )
ABRAHAM (F.)
ABRAHAMS (H.)
ABRAHAMSSON (E.)
ABREU (P.)
ACE (EISENHOFFER J.)
ACHATZ (A.)
ACHILLE-FOULD (G.)
ACKE (R.)
ADAMCZAK (S.)
ADAMER (J.)
ADDOR (M.)

Finl.         91      
Norv.
Norv.
Espa.
Bulg.
C h i l i
Egyp.
Egypt
Egyp.
S u i s .
Mona.
E . - U
Ita1.
Franc.
G.-Br.
C u b a
Hong.
Aut .
Fran.
Belg.
Polog.

S u i s
ADELAAR (A.) Holl.
ADELON (M.-L.) Fran.
ADER (A.)
ADLER (G.)

Polog.
Autr.

ADLERZ (E.-W.)
ADMIRAAL-MEYERINK (A.-J.)

Suéde
H o l l .

ADOLF (J.) T.-Slo.
ADORJAN (L.)
ADREANCIC (O.-A.)

H o n g .
I t a 1 .  

A D R I A E N S S E N S  ( C . ) Belg.

 CH A M O N I X - MONT-BLANC 1924

Nationalité

A

Nos des  
épreuves

1 2 5
1 4
1 1
47-48
3 7
6 1
6 1
6 1
61

1 2 1
1 4 0
4 6

1 1 3
1 - 2 - 1 4 - 2 5

1 4
1 2 5
6 1
3 9

Peinture
5 7 - 6 0

1 6
6 1
43-44
3 6
1 1 4 - 1 1 5 - 1 1 7 - 1 1 8
6 0

101- 102
94-95
5 5

1 3 8
8 0

1 0 5
120-12I- 123

Noms des
engagés

AELBRECHT (J.)
AELLIG (P.)
AESCHLIMANN (C.)
AESCHMANN (A.)
AFFENTRANGER (X.)
AGATHON (K.)
AGRAMONTE (I.)
AGUILAR (M.-I.)
AGUIRRE (R.-J.)
AGUIRRE-AURRE (M.)
AGGUIRRE-DELGADO (J.)
AGGUIRREZABALA-IBARBIA
(J.-M.)
AHLEN (J.-P.)
AHLFORS (A.)
AHUMADA (H.)
AIGNER (F.)
AIKMAN (T.-S.-R.)
AIZCERBE(D.)
AJDUKIEWICZ (A.)
AKRE-AAS (S.)
ALAEDDINE (E.)
ALAVOINE (M.)
A L B E R T  ( J . - L . )
A L B E R T  ( H . )
ALBERT (L.)
ALBINET (L.-H.)
ALBRECHT (E.)
ALCIATI (E.)
ALDEBERT (H.)
ALDEN (C.-A.)
ALFREDSSON (A.)
ALI (M.)
ALIBERTI (G.)
ALLART (G.)
A L L E S  ( J . - A . )
ALLINGER (R.)
ALLIOT (L.-C.-E.)
ALLISON (P.-W.)

ALONSO (F.)
ALONSO (J.)

Nationalité

Belg.
Suis.
Suis.
Suis.
Suis.
Egyp.
Cuba
Mexi.
Arg.
Espa.
Mexi.

Espa.
Suéde
Finl.
Mexi.
Autr.
G.-Br.
G.-Br.
Polog.
Norv.
Turq.
Turq.
Suis.
Autr.
Fran.
Fran.
Suis.
Ital.
Fran.
G.-Br.
SuèdC
Turq.
Turq.
Fran
Arg.
Suéde
Fran.
E.-U.
Suéde
C u b a
Espa.

Nos des
épreuves

2 5
4 7
71-73

1 0 9
136- 137- 138
56-120-121 - 122

1 2 5
1 -2-25

1 2 6
26
1 8 - 1 9

6 1
1 4 1

76
1-2-25-26

1 1 1
1 4 1

5 8
1 2 1

54-56-57-59

7 - 8
54-58-59
96

1 3 7
1 4
32-33

1 4 1 - 1 4 2
44-45
6 1

6 1
6 1
1 0
3 4
1 4 1

Sculpture.
5 8

1 3 5
54-56-58-59
7 3

—   —
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NOMS DES
ENGAGÉS Nationalité

NOME DES

ENGAGÉS NATIONALITÉ 

ALONSO-AREYZAGA(M.)
ALSZEGI  ( J . )
ALVAR DASILVA (L.)
ALVAREZ (E.)
ALVAREZ DE BOHORQUES (J.)
ALVAREZ GONZALEZ (O.)
ALVEY (H.-C.)
ALVISI (A.)
ALI-MAHMOUD-MOHAMMED
ALZIN (J.)
AMAT CASINO (S)
AMAYA (L.)
AMBEROSINI (E.)
AMBROZY (K.)
AMBROZY (K.)
AMPARAN (G.)
AMPHLETT (E.-M.)
ANAGNOSTOU (G.)
ANASTASIADE (N.)
ANDENA (E)
ANDERSEN (N.)
ANDERSEN (F.)
ANDERSEN (J.-V.)
ANDERSEN (E.)
ANDERSEN (V.-S.)
ANDERSEN (H.)
ANDERSON (W.-C.)
ANDERSON (E.-C.)
ANDERSON (G.)

ANDERSON (K.-W.)
ANDERSON (N.)
ANDERSON (O.)
ANDERSON (A.-S.)
ANDERSON (W.-H.)
ANDERSSON (G.-E.)
ANDERSSON (K.-E.)
ANDERSSON (C.-L.)
ANDIA-AGUILAR (J.)
ANDRADE (J.)
ANDRÉ (G.)
ANDREASEN (J.-T.)
ANDREI (R.-J.-L.)
ANDREN (O.)
ANDRISEK (H.)
ANGAARD (H.)
ANGELO (C.)
ANITSAS (G.)
ANKRT (V.)
ANNISON (H.)
ANELMI (R.)
ANSPACH (P.)
ANTENEN (G.)
A N T O N  ( J . )
ANTONIADES (C.)
ANTONSEN (E.)
ANTOS (V.)
ANTSON (A.)
ANTTILA (K.)
ANUOLIKAS (I.)
APPELS (N.)
APPLEYARD (J.)
APPRUZEZE (G.)
APSITS (A.)
ARANA (A.)
ARAOU (R.)
ARBENZ (E.)
ARCAUNI (I.)
ARDIZZONE (M.)
ARDON (S.)
ARGENTO (V.)
ARGUE (J.-C.)
ARISPE (P.)

     

Espa.
H o n g

E s p a .
Espa.
Espa.
G.-Br.
Ital.
E g y p .
Egyp.
Espa.
A r g .

A r g .
Ital.
Y.-Sla.
Mex.
G.-Br.
Grece.
Roum.
Ital.
Norv.
Norv.
Dane.
Dane.
Dane.
Dane.
Suede
Suede.
Suede

E.-U.
E.-U.
E.-U.
Arg.
G.-Br.
Suede.
Suede
SuŁde.
Espa.
U r u g .
Fran.
E.-U.
Fran.
S u e d e
Suede.
Norv.
Aust.
Grece
T.-Slo.
G.-Br.
Ital.

Belg.

T.-Silo.
Suis.
Norv.
T.-Slo.
Esth.
Finl.
Lith:
Belg.
G.-Br.
Fran.
Lett .
Arg .
Fran.
Suis.
Y.Sla.
Ital.
Fran.
Ital.
E.-U.
Urug.

NOS DES
ÉPREUVES

7 1 -73
 
Litterature.
72-74-75
52-53
6 1
3 3
49-5O-52-53
44-47

I I I
1 2 4 - 1 2 5
1 2 2

9-27
105

18- 19
3-4-5-26

5 8
I20-I23
1 1 3
3 0
2 7
3 6

Peinture.
4 7

1 1 6
7 6

105
1 0 5
125- 127- 128- 129- 130

1 3 1
1 0
1 9
2 1
3 4

1 4 0
120-123
1 0 5
76-8276-82
8-23-24-27S-23-24-27
61
10-1 1 - 141- 142

6 2 - à  7 0
Sculpture.
3 6
1 0 7

120-123
8 3

1 2 3
105

92-93-103-105
60
56-59

4 4 - 4 6 - 4 7

56-58-59
3 3
92-93-103

5 - 9
77-83
4 7
7 9

1 3 5 - 1 3 6
76
43-44-46

1 2 3
1 1 3
106
89-103
6 1

Litterature.,
5 8
2 1
61
6 1

ARISTEGUI (M.)
ARMAN (C.-N.)
ARMAND.(E.-B:)
ARMANDO (J.)
ARMASEL (D.)
ARMSTRONG (L.-S.)
ARMSTRONG (B.)
ARNAUDIN (P.)
ARNOLD (T.-A.)
ARQUER (A.)
ARTIACH-TITREMMEL (F.)
ARTICLAUX (M.)
ARTIS  (W.-J)
ARTOLA (M.)
ARWE (W.)
ARZENSEK (R.)
ASCHMANIS (K.)
ASKEHAVE (H.)
ASKILDT (K.)
ASMUSSEN (2.1)
ASSIMACOPOULOS (A.)
ASTELL-GILABERT (J.)
ASTLEY (D.)
ASTRÖM (E.-J.)
ATANASOFF (A.)
ATHANASSIADES (B.)
ATKINSON (S.)
ATTENBOROUGH (C.-F.)
AUCKENTHALER (F.)
AUFDENBLATTEN (A.)
AUGUSTIN (L.)
AUNGIER (T.)
AUSTEN (E.-E.)
AUSTIN (J.-S.)
AUSTIN (A.)
AUSTIN (C.)
AUTONEN (J.-U.)
A V E L L A N  ( H . )
A X  ( R . )
AYLWIN (H-G.)

BABIC (D.)
BACHE (E.-C.)
BACHE (K.)
BACHER (A.)
BACIGALUPO (R.)
BACKLUND (N.-R.)
BACON (Ed.-H.)
BACON (Er.-A.)
BADENDYCK (J.)
BADO (R.)
BAILEY (H.-N.)
BAIL E (C.)
BAILLOT (J.)
BALAGUER (A.)
BALAS (I.)
BALASZ (J.)
BALAZS (E.)
BALBAERT (A.)
BALCELLS (J.)
BALDI (G.)
BALLA (M.-G.)
BALLESTRERO (M.)

Espa.
Suéde
Haïti
E.-U.
Roum.
Cana.
G . - B r .
Fran.
G.-Br.
Espa.
Fran.
Fran.
G.-Br.
Fran.
Suéde.
Y.-Sla.
Lett.
Dane.
Norv.
Dane.
Grèce.
Espa.
G.-Br.
F i n l .
Bulg.
Grèce
Af.-S.
G . - B r .
G.-Br.
S u i s .
H a i t i
Haiti
Aust.
G.-Br.
E.-U.
E.-U.
Finl.
F i n l .
Autr.
Cana.

B

NOSDES
ÉPREUVES

3-26
106

3-4-5-I4-12
46-47

1 1 3
1-2-2.5

102
I I

1 4 2
1 1 6 - 1 1 9

14- 15 .
8 4

1 2 1
4 9 - 5 0

140
79
6 1
7 8
1 8 - 1 9
Peinture
89-92-103-105

1 2 5
1 4 1

3-25-26
43-47-48

10-1 1 - 14
109
140
1 3 5 - 1 3 9
120-123

61
1 2

109
1 0 5
1 1 3
1 1 4 - 1 1 5 - 1 1 7 - 1 1 8 - 1 2 2
106
109

3-26

Y . - S l a . 6 1
D a n e . 7 1 -73 .
Norv. 1 5
Ital. 1 3 6
Ital.
SuØde

92-93-103
1 0 5

G.-Br.
G.-Br.

8 5
8 4

Norv. 27
Hong. 8 1 - 8 7
E.-U., 1 2 2
G.-Br. 89

Fran. 87
E s p a . 1 1 9
Y.-Sla. 7 1 -7 1

T . - S l o .  8 9 - 9 6
Hong. 2 5
Belg. 120-121- 123
E s p a .

3 3
Ital. 6 1
Ital. 105
Ital. 3 3



N O M S  D E S

E N G A G É S N A T I O N A L I T É

NOMS DE S

E N G A G É S N A T I O N A L I T É

N O S  D E S

É P R E U V E S

BALLESTRINI (C.)
BALMAT (K).
BALONCIERI (A.)
BALTAZZI-MAVROCORDATO

( N )
BALTCHIUNAS (W.)
B A L Z A R I N I
BAMBER (G.-A.)

A r g .
Fran.
Ital.

BAMBERGER (R.)
BANTE (H.-T.)
BARANY (E.)
BARATON (G.-L.)
BARBAUD (C-H.)
BARBAZAN (E.-J.-R.)

BARHEROLLE (E.)
BAKBIERI  (O.)
B A R D  ( H . )
BARDA (A.)
BARDA (E.)
B A R D A  ( R . )
BARDING (Y.)
BARE (R.-G.)
B A R E  ( G . )
BARETTONI (G)
B A R G A S  ( H . )
B A R K E R  ( F . )
BARKER   (F.)
BARNARD (R.-N.)
B A R N E S  ( L . - S . )
BARNES (W.-R.)
BARNES (W.)
B A R S L E Y  ( H . )
BARON (M.)
BARON (R.)
B A R R A L  ( E . )
BARRAUD (L.)
BARRETI  (C.- I . )
BARRETT (F . -W.)
B A R R Y  ( J . - A . )
BARSTAITIS.
B A R T A  ( E . )
B A R T A  ( F . )
BARTA (J . )
B A R T A  ( A . )
BARTHA (C.)
B A R T O K  ( L . )
BARTON (F .-B .)
BARTOS (J . )
BARTOSCH (H.-A.)
BARTUCHKA (N.)
BASHAM (J . - J . )
BASLETTA (G.)
B A S T E  ( M . )
BASTIN (D.)
BAS-VETH.
BATMALE (J.)
BATSCH (M.)
BATSON (L.)
B A U C H  ( J . )
BAUDECHON (M.-J.)
B A U E R  ( S . )
BAUMANN (E.)
BAUMANS (A.)
BAUMERT (J.)
BAUMERT (H.)
BAUMGARTNER (A.)
B A U S C H  ( E . )
BAUTISTA-CACHAZA (E.)
BAUWENS (R.)
B A X T E R  ( A . )

Gréce
Lith.
Ital.
G.-Br.

Fran.
Holl.
Hong.
Fran.
Fran.
Fran.
G.-Br.
Fran.
Ital.
F r a n .
Lett.
Lett.
Lett.
Dane.
G.-Br.
E . -U .

I t a l .
Fran.
G.-Br.
H o n g .
E . -U.
E.-U:
Cana.
Cana.
G.-Br.

H o l l .
Fran.
Mona.
Suis
Irl. 
G . B r .
G.-Br.
Lith.

Hongr.
Roum.
T.-SI.
Hong.
Hong.
G.-Br.
Hong.

Autr.
L i t h .
G . - B r
I t a l .
Espa.
Belg.
Holl.
Fran.
po l og .
E . - U .
T.-Slo.
Fran.
E.-U.
Fran.
L e t t .
Fran.
Fran.
Autr.
Lux.
Espa.
B e l g .

G.-Br.

No s Des

Épreuves

122
137-138

103-105
61
60

Littérature-Peinturc
Musique.

112
101-102
89

4
2 7
1 3
3 6
3 3
6 1
6 1

1 0
6 1

61
61
61
5 5
34

106
13
28
97-104
97-104
3 4
1 6
5

1 1 9
3 3
97-99-104
PEINTURE

124
80-86

105
1 1 2

49-50-52-53
61

36
6I
60
90
33-34

106
47

116-119
61
3 9
5 6 - 5 9
92-93-103-105
61
PEINTURE
6 1
6 1

1 3 7
34
34
98
6 1
6 1
80
87

116-119
61
3 7

103
107

BAYARD (J.)
BAYLEY (J.-P.-A.)
BAYI.ON (E.)
BEATTIE (G.)
BEAUDOIRE (P.)
BEAURAIN (D.-J.)
BEAVIS (A.-H.)
BECERRIL (E.)
BECKE (E.).
BECKER (G.)
BECKER (E.)
BECKETT (J.)
BECKWITH (C.-E.)
BEDO (P.)
BEDOURT (F.)
BEDRI (I.-H.)
BEECKEN (J.)
BEGUET. (L.)
BEHOT GUY (A.)
BRHRENSEN (J.-W.)
BEJCZY (L.)
BEKIR (R.)
BELAND (R.)
BELANGER (P.)
BELAUTEGUIGOITIA-LANDALUC

(J.-M.)
BELET (C.)
BELET (E.)
BELEZNAY (L.)
BELL (A.-A.)
BELLOITCI (G.)
BELO-HERRERA (H.)
BELYEA (M.)
BENARD (R.-R.)
BENARDIS (S.)
BENEDEK (O.)
BENEDEK (J.)
BENEDIC (A.)
BENEDICKS (B.)
BENES (J.)
BENGTSSON (B.-J.H.).
BENHAM (J.-C.).
BENKOVICH (M.).
BENTIA (G.)
BENVENUTTI (B.).
BERANEK (J.)
BERANGER (P.)
BERCK (O.-H.).
BERDENAS (R.).
B E R D U G O  ( F . )
BERESFORD (J.).
BERG (E . -E . ) .
BERG (Ai.).
BERG (A.-N.).
BERGARA (C.)
BERGER (M.).
BERGER (A.).
BERGMAN (G.).
BERGMANN (S.)
BERGSTROM  (O.)
BEBGSTR M (G.).
BERJAT (A.).BBRJAT (A.).
BERMEJOLOPEZ (R.).B
B~IRMINGHAM (P.-J.).
B E R N A R D  ( H .
BERNARD (M.).BERNARD (M.).
BERNART (G.).
BERNASCONI (D.
BERNINZONE (R.)BERNINZONE (R.)
BERRE (M.-L.).B .
BERRUTI (A.-G.).
BBRTAZZOLO (R.)

Fran. 1 1 3
Aust. 7 1 -73

5 8
1 1 6 - 1 1 9

Autr.
Cana.
Fran.
Belg.
G.-Br.
Espa.
Autr.
Autr.
E . - U .
I r l .
G.-Br.
Hongr.
Suis.
Turq.
Belg.
Fran.
Fran.
Arg.
H o n g .
T u r q
Af.-S.
Cana.

1 2 5
5 8
3 7
2 5

1 1 1
1 1 1
101- 102
105

1 0

6 1
40

1 1 3
1 1 3
90-103
5
6 1
3 8
4 1

Espa.
Suis.
Suis.
Hong.
Cana.
Ital.
Urug .
Cana.
Fran.
Gréce
Autr.
H o n g .
Fran.
Suéde
T.-Sl.
Suède
G.-Br.
Y.-Sla
Roum.
Ital.
T.-Slo.
Fran.
Belg.
E s p a .
Espa.

G.-Br.
Finl.

S u é d e
Fran.
Arg.
Fran.
Autr.
Suéde
Suède.
Suède.
Suède
Fran.
Chili
Irl.
Franc.
Fran.
Belg.
Ital.
Ital.
Belg.
Ita1.
Ita1.

6 1
8 3
8 4

1 0 3
3 4

1 1 9
56-57-58-59-60
28

SCULPTURE
2 1 - 2 5

3-26
5 - 2 6

1 4 1 .
1 1 8

1 5
80-86
23-24

1 3 5
1 1 3
1 0 5

7 8
1 8
57-60

1 0 3
3 4
28

7-23-24
1 0 4

1 4 2
1 1 0
LITTÉRATUARE
1 3 4
3 7
3 7
3 5

7-23-24
1 1 6
43-44-46-47

1 0
8 3
1 1 1
3 6

3 3
5 8

1 0 5
4 2

—  —



NOMS DES
ENGAGÉS

NOMS DES
ENGAGÉS

BERTHELSEN (J.-O.-H.).
BERTHET (G.)
B E R T I  ( L . ) .  
BERTINETTI (R.).
BERTINI (R.)
BERTRAND (G.).
B E T R A N  ( R . ) .
BERTRAND Y SERRA.
BESE (J.).
BESSEM (N.).
BESSERVE (R.).
BESSIM (A.) .
BESSON (M.-C.).
BEST (C.-P . )
BETKE (B.-G)S.
BETOUT.
BETTS (L.).
BEYNEN (A.-C.).
BIACH (E).
BIALAS (V.).
BICAK (W.).
BICAK (S . )
BICH (A.-A.).
BICHSEL (F.).
BIDERMANN (F.).
BIEFER (K.).
BIETE-BERDES (R.)
BIGAND-RICARDONE (V.)
BIGNON (M.).
BIJLEVELD (P.).
BILBAO-MINTEGUI (J.).
BILLINGS (H.).
BILLOUT (M.-M.).
B I M  ( J . ) .  
BINDA (L.).
BINGHAM (D).
BINI (B.).
BIOUSSA (A.).
BIRI (J.).
BIRKETT (J.-S.).
BISCHOFF (A.).
BISCOE (C.-H.).
BISCUOLA (T.).
BITSKEY (A.).
B I T S K E Y  ( L . )
BIXEL (A.).
BJORN (O.).
BJURBERG (E.).
B L A C K  ( A . ) :
BLACK (L.-W.).
BLACK (J.-H.):
BLACKETT (F.-J.).
BLAIR-WHITE (R.-P.).
BLANCHARD (T.-W.).
BLANCHONNET (A.).
BLASI  (E . ) .
BLATTMANN (A.).
BLITZ (T.).
B L I T Z  ( G . ) .
BLOEM (E.).
BLOMGREN (E.)
BLOMQVIST (A.).
BLOMQVIST (E.).
BLOOWER (H.).
BLUM (B.).
BLUSSET (A.).
BOCAHUT (H.-L.).
BOCAK (S.).
BOCCI  (A.) .
BOCHER (M.).
BOCKELIE (R:).
BÕCKL (W.).
BOESEKE (E.).

�  �

NATIONALITE

Dane.
Fran.
Hong.

Ital.
Belg.
Fran.
Espa.
Hong.
H o l l .
Fran.
Turq.
Fran.
G.-Br.
E . - U .
F r a n .
Af.-S
Holl. 
Ital.
E.-U.
T.Slo.
T.-Slo.
I ta l .
Suis.
T.-Slo.
S u i s .
Espa.
Arg.
Fran.
H o l l .
Espa.
G.-Br.
Fra.
T.-Slo.
Ital .
G.-Br.
I t a l .
Fran.
Hong.
G.-Br.
Suis.
G.-Br.
I ta l .
Hong.
Hong.
Fran.
Dane.
Suède.
Cana.
C a n a .
Cana
G.-Br.
I r l .
E . - U .
Fran.
I t a l .
S u i s .
Belg.
Belg.
Belg.
Suède.
S u è d e
Suéde
E.-U.
Hong.
Fran.
Fran.
Y.-Sla.
I t a l .
Fran.
Norv.
Autr .
E . - U :

Nos DES
ÉPREUVES

5 4 - 5 5 - 5 6 - 5 7 - 5 9 - 6 0
1 3 9
5 4 - 5 8 - 6 0
56-57-59-60
8

2 3 - 2 4
1 0 5

1 2 5
8

3 4
PEINTURE
4-5-25

1 1 3
1 8

1 2 2
3 4

1-2-3-25-26
2 9
9 1
1 2 9 - 1 3 0
99
89-92-103

1 3 9
1 0 8

76
  

 
  

 - 
  

 


-

-  -  
22

1 1 2
57-60

1 1 3
6 1
1 0
9 6
5 6 - 5 9
8


---
  

  
-
 


  
 

--
- 

-

---


-
  
- -  - -  
- - - -  

 
 - 
-

  
 
 

  


  

    
  

BOHACEK (J.).
BOHLANDER (G.).
BOHLANDER (F.-W.).BOHLANDER (F.-W.).
BOHLIN (E.).BOHLIN (E.).
BOIN (V.-C.).
BOKHOVEN (W.-C.).
BOLES (J.).
BOLLINI (F.-C).
BOLOGNA (P.)
BOLT (W.).
BOLTEN (W. -V.)
BOLTEN (A.-C.)
BON (S.).BON (S.).
BONACINA (E.) .BONACINA (E.) .
BONAFEDE (V.).
BONAGLIA (M.).
BONASSIN (E.)
BONCIUCAT (P.).
BONE (K.).
BONE (D.-M.-C.).
BONETTI (C.).
BONFIGLI (E.).
BONI (A.).BONI (A.).

BONNA (N.).
BONINI (G.).

BONNARD (S.)BONNARD (S.)
BONNARDEL (P.).
BONNEFOND (P.).
BONNEN (F.).
BONNES (E.).
BONNET (A.).
BONTECOU (F.-H).
BONTEMPS (P.)B
BONVALET (J.).
BONZANO (A.).
BONZANO (H.).
BONZI (L.).
BOON (J.).
BOOT (J.).
BOOTH (V.-H.).
BOPPART (A.).
BORDE (F.)
B O R D I E R  ( G . )
BORG C. ARNE.
BORG C. AKE.
BORG D' ALMEIDA (A.).
BORGONOVO (F.-A.).
BORGSTROM (O.-R.)
BORIANI (G.-C.).
BORNER (K.).
BORNETT (K.)

B O R Y  ( M . ) .
BOROTRA (J.-R.).

BORZEMSKI (M.).
BOSATRA (L.).
BOSCH VAN DRAKESTEIN (G.).
BOSET (J.).
BOSQUET (A.).
BOSSHARD (R.).
BOSSI (G.).
BOSSI (F.).
BOTASSIS (C.)
BOTTIN (L.).
BOTTINO (F.)
BOTTURA (O.).
BOUCHARD (H.).
BOULLIN (P.).
BOULDEN (C.-B.).
BOULICAULT (J.).
BOUMAN (K.).
BOUNTON (C.-E.).
BOUQUET (J.).
BOURAINE (M.).

NATIONALITE

T.-Slo.
Holl.
Suède
Belg.
Holl.
E . - U .
A r g .
Ital.
G.-Br.
Holl.
Holl.
Holl.
Ital.
M o n a
Ital.
Ital.
Roum.
Lett.
G.-Br.
I ta l .
Ital.
Ital.
Ital.
Norv.
S u i s .
Fran.
Fran.
Dane.
F r a n .
Fran.
E . -U.
Fran.
Belg.
Fran.
Fran
Ital.
Belg.
Holl.
E.-U.
Suis.
Fran.
Fran.
Suède
Suède
Port.
Arg.

Suéde
I t a l .
Suis.
Autr.
Fran.
Fran.
P o l g .
Ital.
Holl.
Belg.
Suis.
Belg.
I t a l
Suis.
Grèce
B e l g .
I ta l .
Ital.
Fran.
Fran.
G.-Br.
E.-U.

Hol l .
G.-Br.

Fran.
Fran:

Nos
 DES

ÉPREUVES

34
105
105
47-48

5 9
1 0 5
1 1 4 - 1 1 5 - 1 1 7 - 1 1 8 - 1 2 1

56-58-59
72-74
62 à 70
3-4-26

97-104
 

-
1 2 1  

4 1
8 6

6 1
6 1
1 1

1 0 8

-

-

1 3 7
5 5
61
80-86
PEINTURE

1 1 3
1 0 4

52-53
9-27

49-50
3 2
3 2

1 4 2
44-46
-

--

  

  
---
--
-
 
-

  
--

  

--.


-- -
1 2
43-44-45-46

1 1 6 - 1 1 9
28-29-30

1 4 0
4 3
47-48
59-60
7 7

  
1 7
SCULPTURE

1 4 0
1 4 0
47-48
72-75

1 2 2
8 2
SCULPTURE



N O M S  D E S

ENGAGÉS N A T I O N A L I T É
N O S  DES

ÉPREUVES

NOMS DES

ENGAGÉS N A T I O N A L I T É

N O S  DES

ÉPREUVES

BOURCIER (A.).
BÓURGEOIS (Y.).
BOUGOIM (E.).
BOURNE (C.).
BOURONE (F.).
BOUSKA (R.).
BOUSKA (S.).
BOUSQUET (A.).
BOUSSELAIRE (M.)
BOUTAREL (S.)
BOUTON (M.)
BOUVIER (H.).
BOUVIER (C.).
BOUWENS (A.-H.).
BONWHUIS (G.-H.).
BOVEINGTON (V.-J.).
BOWDON-SMITH (P.).
BOWMANN (C.).
BOYANOFF (B.).
BOYCE (B.).
BOYD (M.-V.).
BOYER (J.).
BOYLE (H.).
BOYLSTEIN (F.).
BOZDECH (J.).
BRACEGIRDLE (F.-W.).
BRADY (J.-S.,.
BRAET (R.).
BRAINE (P.).
BRANDSMA (J.-A.).
BRANDSMA (JAC.).
BRANTING (C.).
BRASSEUR (L.).
BRASSEUR (R.).
BRAUSZ (C.)
BRECKINBIDGE (H.)
BRECKWOLDT (S-M.).
BREED (G.)
BREEUWER (K.-J.).
BREGA (P.).
BREGUET (L.).
BREEM (E.).
BREMER (V.-E.).
BRENNER (J.).
BRESCLANI (A.).
BRETOS (A.).
BREUS (J.).
BREWSTER (F.).
BREYER (R.).
BRIOLLET (E.).
BRITTON (H.).
BRIX (A.-E.).
BROADBENT (R.).
BROCHART (P.).
BROCINER (S.).
BROCK (J.)
BROCKE (G.).
BROCKINGTON (G.-F.).
BRODECKY (J.).
BROESE VAN GROENOU (A.).
BROMMESSON (F.-J.).
BROOCKE (H.-F.).
BROOKER (J.-K.).
BROOKES (II.).
BROOKFIELD (E.-W.).
BROOKINS (C.-R.).
BROOME (R.-H.).
BROOS (A.).
BROOS (H.-A.).
BROSEK (F.).

Fran. 5 1
Fran. 7 4

Fran. S C U L P T U R E
C a n a .
L u x .
Hong.
T.-Slo.
Fran.
Fran.
Fran.
Fran.
Fran.
Suis.
Holi.
Holi.
G.-Br.
G.-Br.
E.-U.
Bulg.
E.-U.
Austr.
Fran.
G.-Br.
E.-U.
T.-SlO.
G.-Br.
Irl.
E.-U.
Belg.
Holl.
Holl.
Suéde
Fran.
L u x .
H o n g .
E.-u.
Dane.
E.-U.
Holl.
I ta l .
Fran.
Dane.
F i n l .

Esth.
F i n .

Ital.
Espa.
Belg.
Arg.

E. -U.
Fran.
G.-Br.
E . - U .
Austr.
Belg.
Autr.
Dane.
G.-Br.
G.-Br.
T.-SlO.
Holl.
Suéde
G.-Br.
E.-U.
Aust.
G.-Br.
E.-U.
G.-Br.
Belg.
Holl.
Polog.

89-92-103
3 9

44-47-48
33-44

1 1 3
1 9
PEINTURE

2 9 - 3 3
9 1
6 1

1 2 1
1 2 3
3 3
49-50-52-53

1 -25
6 1

54-58
4-5-6-7

6 1
9 8
3 8
76

1 2 1
105
4 7
5 9
3 3
3 3
25-26

1 4 0
9 8
1 6
5 9

8

56-58-59
6 1
2 7
1 2 6

7 2 - 7 5
1o6- 139
6 1
47-48

1 0 5
52-53

3-4-26
92-103
1 0 1
7
6 1
43-44-46

1-2-25
1 0 5

1-2-3
52-53
1 4

108
A RCHITECTURE
6 1

1 4 2
1 6
7 i
60
1 1 - 2 6

1 4 2
8
1-2-25-26

1 2 3

BROTMET (K.).
B A O H A  ( L . )
BROUSSH (R.).
BROUWER (W.).
BROUWER (C-L.).
BROWN (S.).
BROWN (H.).
BROWN (RUP).
BROWN (ROB.).
BROWN (L-T.).
BROWN (L.).
BROWN (W.).
BROWNING (F.-A.).
BROZ (J.).
BRUCK (H.).
BRÜCK (W.).
BRUGNON (J.).
B R U I N S M A  ( S . ) .
BRUNA (A.).
BRUNET (P.).
BRUNETO (L.).
BRUNI (F.).
BRUNKER (C.).
BRUNN (O.-R.).
BRUNNER (R.).
BRUNSGAARD (C.).
BAN PEREZ (L.).
BRUZZONE (E.-L.).
BRYEN (C.).
BRYZEMEJSTER (E.).
B R Z O Z O W S K I  ( A . ) .
BUCHAR (O.).
BUCHARD (G.-W.).
BUCHBERGER (V.).
BUCHER (C.).
BUCHILI (H.).
BUCHTA (K.).
BUCHTEL (J.).
BUDD (J.).
BUFFIN (L.).
BUGEE (C.).
BUHL (I.).
BÜHLUR (E.).
BUJAK (F.).
BUJTOR (E.).
BUKER (R.-B.).
BULL (A.-G.).
BUEGER (F.).
BURGESS (J.) .
BURGHLEY (L.).
BURGMESTER (E.).
BURHAN (M.-A.).BURHAN (M.-A.).
BURHANEDDINE (H.-M.).
BURKART (J.).
BURLANDO (L.).
BURLIE (A.-P.).
BURMAN (E.).
BURMEISTER (C.).
B U R T  ( G . - M . ) .
BURTIN. (A.).
BUSSET (M.).
BUSTA (L.).
BUTLER (G.-M.).
BUTLER (L.-E.).
BUTTER (G.).
BUTTI (C.).
BUYDENS (A.).
BYCZANSKI (A.).
BYINTON (A:).
BYLEHN (E.).

Norv.
Belg.
Fran.
Holl.
Holl.
E.-U.
G.-Br.
Af.-S.
E.-U.
E.-U.
E.-U.
G.-Br.
G.-Br.
T.-Slo.
Autr.
Autr.
Fran.
Holl.
Ital.
Fran.
Arg.
Ital.
G.-B.
Suéde
Autr.
Norv.

I t a l .
G.-Br.
Polog.
Polog.
T.-Slo.
Fran.
T.-Slo.
suis.
Suis.
T.-Slo.
T.-Slo.
G.-Br.
Belg.
G.-Br.
Dane.
suis.
Polog.
Hong.
E . - U .
Aust.
Autr.
E.-U.
G.-Br.
T.-Slo.
Turq.
Turq.
E.-U.
Ital.
Cana.
Suéde
Esth.

G.-Br.
Fran.
Fran.
T.-Slo.
G.-Br.
E . - U .
Belg.
Ital.
Belg.
T.-Slo.
Brés.
Suéde

3 3
3 3
4 0
56-59
8

77-82
62 à 70

1 2 4
1 1 3

1 3
2 6

1 4 1
1 4 2
43-44-46

1 4 0
1 4 0

7 3
2 2 3

6 1

1 3 3 - 1 3 4
1 4 - 1 5
4-s-27

52-53
I I I
54-58
2 7

62 à 70
1 0 1
1 2 4
3 3
52-53
56-59

1 3 8
18-21-22

1 4 1
1 3 9

3 4
1 0 5
106
105

5 5
49-50-52-53

136- 137- 138

 3 4
5

2 8
2-25

2 6
1 0

1 2 4
2-25

6 1
6 1
6 1
3 7

1 4 0
127- 128- 129- 130- 13 1

5 9
2 7
PEINTURE

7 8
3-26

3 1
108

16-19-21-22
1 0 3
1 2 1 - 1 2 3

1 0
3-4-26

     



N o m s  D E S

engagÉs

N O S  D E S

É P R E U V E S

C
CADRON (C.).
CALIGARIS (V.).
CALLENS (J.).
CALNAN (G.-C.).
CALOUDIS (N.).
CALVUS (F.).
CALVI (G.).
CAMBIASO (L.)
CAMERON (J.-A.).
CAMUT (C.-F.).
CAMPAGNOLI (R.).
CAMPELL ( I ) .
CAMPELL (J.-H.).
CAMPI (M.).
CAMPS (J.).  
CAMUSET (J.).
CANALS (A.).
CANAS (M.).
CANDELARI (M).
CANDEVEAU (E.).
CANEPA (A.).
CANGIULL0 (L.-G.).
CANIVET (P.).
CANNAS (D.).
CANOVA (G.)
CANTHELOU (J.).
CAPEK (J.).
C A P R E Z  ( J . ) .

CAPREZ (J.).
CAPRON.
C A R A B A T I S  ( D . ) .
CARAYANNIS (A.).
CARBON (T.-A.).
CARDINALE (L.).
CARDOSO DE MENEZES MAR-
GARIDE (L) .
CARIOFYLLIS (A.).
CARLBERG (G.-W.),
CARLBERG (G.-R.).
CARETON (J.).
CARLIER (L.-A.).
CARLIER (C.).
CARLIER (F.).

CARISON (W.)
CARLSON (B.-R.).
CARLSON (G.-J.).
CARNIEL (D.).
CARP (J.-R.).
CARPENTETR (L-G.).
CARPENTIER (M.-J.).
CARR (E.-W.).
CARR (F.).
CARRERAS-SALVADOR (D).
CARR HARRIS (L.-H.).
CARRUTHERS (E.-D.).
CARRUTHERS (C.-G.).
CARSON (G.).
CARSTENSEN (S.).
CARULLA-BERTRANT (D.).
CARUSO (H.-F.).
CASANOVA (M.).
CASANOVAS (A.).
CASANOVAS (E-B.).
CASAS-PASARIN (L).
CASCO (H.-A.).
CASELLA (P.)

NATIONALITÉ

Belg.
Ital.
Belg.
E. -U.
Gréce
Cuba
Ital.
Ital.
Cana.
Arg.
Ital.
Cana.
G.-Br.
Ital.
Espa.
Fran.
Espa.
Cuba
Ital.
Suis.
Ital
Ital.
Fran.
Port.
Ital.
Fran
T.-Slo.
F r a n .
Suis.
Fran.
Gréce
Gréce
Fran.
Ital.

Port .
Gréce
Suéde
Suéde
E.-U.
Fran.
Belg.
Belg.
Suéde
Suéde
Suéde
I t a l .
Holl.
E.-U.
Fran.
Aust.
E.-U.
Espa.
G.-Br.
G.-Br.
G.-Br.
G.-Br.
Dane.
Espa.
Brés.
Ital.
Port.
Arg.
Espa.

A r g .
Urug.

NOS DES

ÉPREUVES

4 4
6 1
96-103
54-56-58-59

103- 105
5 0
6 1
62 à 70

140
56-60
8 0
3 4
1 6
40
3 4
3 2
3 4
5 8
3 9
3 1
8 1
94-95-96

1 4 1
120-123

59
6 1
6 1
8 7

1 4 1
7 7
18-19-21
16-25
52-53
79

52-53
13 -25

1 2 2
112 
1 35 - 1 36- 138

3 4
1 2 6
1 2 6

8
I I 0

6 1
5 8

3 4
sculpture-Peinture

1-2-3-26
4 9 - 5 0
49-50

1 4 0
1 4 0
1 4 0
9 9
ARCTHITECTURE

6 1
3 1
3 3
7 1 -73

2-3-26
6 1
54-57-58-60
6 1

N O M S  D E S

ENGAGÉS

CASHEL (J.-J.).
C A S T A N  ( A . ) .
CASTAN.

CASTBELS (E.).
CASTELLENGHI (R.).
CASTELLO (S.).
CASTELL0-BRANCO (C.).
CASTELLO-BRANCO (E.).
CASTELLS (R.).
CASTNER (L-V.):
CASTRO (R.).
CATADA (V.).
CATALAA (V.).
CATALDI (A.).
CATALON (F.).
CATONNET (I..).
CATOR (S-M.).
CATTALINICH (A.).
CATTALINICH (F.).
CAITALINICH (S.).
CATARUZZA (H.).
CATTELAIN (L).
CATTIAU (P.).
CAVALLA (M.)
CAVALLERA (G.).
CAVALLERI (M.).
CAVALLERO (P.).
CAVALLINI (F.).
CAVANAGH (G.-E.).
CAWZER (R.).
CAYROL (E.)
CAZZANICA (M.-G.).
CEA (P.)
CECCATELLI (D.).
CEJZIK (A.).
CENTON (L.).
CERATO (G.)
CERBONNEY (A.).
CERMAK (F.).
CERNIK (F.).
CERNOHORSKY (J.).
CERRUTI (T.A.) .
CERVENKA (K.).
CERVENY (J.).
CERVINKA (O.).
CES (J.).
CESARANO (F.).
CHALKIOPOULOS (G.).
CHALMERS.
CHALOUPKOVA (E.).
CHAMBERS (F.).
CHANDLER (C.-G.)
CHAPMAN (T.).
CHARAMIS (J.).
CHARLES (G.).CHARLES (G.).
CHARLET (A.).
CHARLTON (A.-HI.).CHARLTON (A.-HI.).
CHAROUS (J.).
CHARPENTIER (J . ) .
CHAPENTIER (P).
CHARPENTIER (F.-M.).

CHARVAT (A.).‘
CHASSAGNY (M.).
CHAUDRON (J.).
CHAUVET (A.).
CHAYRIGUES (P.).
CHEKIB (I.-E.).
CHENT (F.).
CHESNEUA (P.).
CHEVALIER (P.-T).
CHEVKI (A.-R.).
CHIABAUT (J.).

NATORNALITÉ

E.-U.
Suis.
Belg.
Ital .
Espa.
Brés.
Brés.
Cuba
Port.
Arg.
E.-U.
Fran.
Ital.
Phil.
Fran.
Haiti
Ital.
Ital.
Ital.
Arg.
Belg.
Fran.
Ital.
Ital.
Ital.
Ital.
Ital.
G.-Br.
Irl.
Fran.
Ital.
U r u g .
I t a l .
Polog.
Cuba
Ital.
Fran.
T.-Slo.
T.-Slo.

T.-Slo.
A r g .
T.-Slo.
T.-Slo.
T.-Slo.
Fran.
Ital.
Gréce
G.-Br.
T.-Slo.

E . - U .
G.-Br.
Cana.

G r é c e
Fran.
Fran.
Austr.
T.-Slo.
B e l g .
Fran.
Fran.
T.-Slo.
Fran.
Fran.
Fran.
Fran.
Turq.
Trl .

Fran.
G.-Br.
Turq.
Mona.

1 1 3
1 1 3
1 4 1

8 0
3 5

1 1 6
30-31
30-31
60
71 -73
3 5
57-60

1 0 7
SCULPTURE

1-2
109

13- 14-21
3 4
3 4
3 4
7 1 -73
23-34
54-58

1 3 7
7 7
1 1

8
8 3
46
6 1

1 1 3
1 0 5

6 1
8 0
3-17-18-19-22

5 8
3 3
2 5

1 10-123
105

54-58-59
34
46-47-48
6 1

43-44-46-47
3 6

1 1 6 - 1 1 9
105
littérature
97-100
9 8
3 4
91- 1o3  

5 9 - 6 0
littérature

140
92-93-103
49-50
3 6

140
sculpTure
47-45
7 8

1 4 0
1 1 4 - 1 1 5 - 1 1 7 - 1 1 8

6 1
1 -25

6 1
6 1

1 4 2
I I I
1 2 1

     



NOMS DES

NATIONALITÉ

CHIAPPARA (L.).
CHIAVACCI (G.).
CHIESA (O.).
CHILCOTT (C.)
CHILDS (W.-H.).
CHEMELIK (V.).
CHOTTEAU (H.-A.).
C H O T T I N  ( R . ) .
C H O U R Y  ( L . ) .
CHRISTENSEN (M.E.).
CHRISTENSEN (N.).
CHRISTENSEN (E.-N.).
CHRISTIANSEN (C.-E.).
CHRISTIE (A.-T.).
CHRISTIS (M.-F.)
CHRISTIERNSSON (C.-A.).
CHRISTOFFEL (L.).
CHRISTOFFERSEN (R.).
CHRISTORY (A.)
CHROBAK (S.).
CHURCH (G.-W.).
CHURCHILL (W.-J.)
CIACCHERI (N.).
CIHELKA (J.).
CIKOWISKI (S.).
CIM GEO.
CIMMERMANS (V.).

CIPOLLINA (J.).
C I N D R I C  ( S . )

CISNEIOS (F.-G.).
CIURRA (M.).
C L A R A  ( J . ) .
CLARK (P.-C).
CLARK (A.).
CLARKE (H.).
CLARKE (L.).
C L A R K E  ( J . ) .
CLARKE (P . -E . )
CLARKE (H.-J.).
CLAAKSON (G.-E.).
CLAUSEN (A.).
CLAUZEL (F.).
CLAVE (P.).
CLAY (E . ) .
CLAYEUX (A.)
CLEAVELAND (N.).
CLÉMENT (L.).
CLEMENTS (C.).

CLERMONT (H.-E.).
CLIRBON (C.-T.)
CLIFT ( J . -G.) .
CLIFTON (A.-J.).
CLODY (E . ) .
CLUDTS ( J . ) .
COAFFEE (C.-H.).
COCHET (H.-J.).
COCHINAL (A.).

COCHRANE (C.).
COCIOCIAHO (J.).
COCKSEDGE (A.).

COCKUYT (H.).
COERSE (C. -G.).
COFFMAN (R.).
COGNE (F.).
COLACCICO (G.).
COLAS (P.).
COLBACHINI (D.).

COLEMAN (E.).

Urug.
I t a l .
Ital.
Cana.
G.-Br.
T.-Slo.
B e l g .
Fran.
F r a n .
Dane.
Dane.
N o r v .
Dane.
Cana.
A u s t .
Suéde
Belg.
Dane.
Fran.
Polog.
Af.-S.
E.-U.’
Ital.
T.-Slo.
Fran.
F r a n .
L e t t .
Y.-Sla.
I t a l .
Cuba
Ital.
Espa .
E.-U.

G. -Br .
G.-Br.
E . - U .
I r l .
G.-Br.
G.-Br.
G.-Br.
Dane.
Fran.
Fran.

Cana.
Fran.
E . - U .
Belg.
Ital.
Fran.
G.-Br.
G.-Br.
G . - B r .
Fran.
B e l g .
Cana.
F r a n .
Fran.
e . - u .
Roum.
G.-Br.
B e l g .
H o l l .
E . - U .
Fran.
Ital.
Fran.
I t a l .
E . - U .
Hol l .
I ta l .
Espa .
Espa .
Cana.

N O S  D E S

ÉPREUVES

6 1
54-58

106
83-94-96
1 4
1 7

140-142
5

43-44-45-46
106
1 0 2

3 9
9 5

3-26
89-92-93-103

1 0
7 8
79-86
LITTÉRATURE

1 3 9
1 2 3

8
47-48
7 8
6 1

P E I N T U R E
6-7
6 1
3 3

2 3 5
8 1
SCULPTURE

1 1 3
2 7
9 4
2 5

4-5-7
1 2

1 3 4
135- 137- 140

4 7
1 1 3

52-53
3 7
1 5

2 2 3
140-142

1 7
1 2
6-7

1 2 1
4 2
I 9

1 0 5
1-2-25

7 1 - 7 3 - 7 5
9 5
2 6

1 1 3
62  à  70
1-2-25

7 8
3 8
SCULPTURS
3 9

1 1 7 - 1 1 8 - 1 2 3
10

9 9
49-50-52-53-60

120-123
33-34

105
140

COLENBRANDER.
COLETTI (A.).
C O L L  ( L . ) .
COLLETT (E.).
COLLET (E.-J.).



NOMS DES

ENGAGÉS

N O S  DES

N A T I O N A L I T É  É P R E U V E S

COLLI (V.).
C O L L I  ( F . )

COLLIN (A.).
COLOMBO (V.).
COLOMBO (C.).”
COLYBB (E.-L.).
C O M B I  ( G . ) .
COMINOTTO (G.).
COMINS (W.-A.) .
C O M P A G N A  ( E ) .
COMTESSE (J.).
CONCA (G.).
CONDON (J . - J . ) .
CONILL (E.).
C O N N O R  ( J . ) .
CONNOR (J.).
CONRAUX (G.-J.).
CONSTANT (E.-L.).
CONTE (Y.).
CONTI (L.).
CONTOLI (A.).
CONTOSTAVLOS (H.).
CONTRERAS (F.-J.).
CONVERY (J.-P.).
CONWAY (H.).
COOEY (H.).
C O O K E  ( S . ) .
COPELLO (A.).

COPPÉE (R.-V.).
COPPINS (W.-C.).
COQUELIN DELISLE (P.).
CORBLE (A.-H.).
CORDONNIER (E).
CORNAGGIA (G.-C.).
CORNELISSE (J.-C.).
CORNEREAU (G.-L.).
CORNEY (L.).
CORRADI (E).
CORREA MAURELIOS (L.).
CORTI (A.)
COSTA N.).

COSTELLO (P.-V.).
COTA (F.).
COTTENET (M.).
COTTARELL (W.-M.).
COTTY (M).
COULLAUD (P.-R.).
COULTER (C.-F.).
COULTER (R.).
COURANT (C.).
COURNOLLET (F.).
COURQUIN (A.).
COURTNJAIRE (L.).
COUSIN (R.)
COUSIN (R.).
COUTROT (J . ) .
COUTROT (J.).
COUTTET (D.).
COUTTET           (H.).
COUTURIER (I.).
COUVERT (R.).
COVELL (P.).
COX (H.-E . ) .
C O X  ( W . ) .
COZOVITS (A.)..
CRAHAY (C.) .

CRAHAY (C.).
CRAIG (A.-D).

CRATUNESCO (C.).
CRAUSAZ (F.).
CRAWFORD (W.-E.).
CRAWLEY (F.-P.).

CREMER (C.-M.).

Ital.
Ital.
Finl.
Ital .
Ital.
G.-Br.
Ital.
Ital.
E . -U .
I t a l .
Suis.
Ital.
Af.-S.
Cuba
E.-U.
I r l .
Fran.
Fran.
Fran.
Ital.
Ital.
Grèce
Mexi.
Irl.
Irl.
Cana.
G.-Br.

A r g .
Belg.
Aust.
Fran.
G.-Br.
Fran.
I t a l .
Holl.
Fran.
Urug.
I t a l .
Chili
Suis.
Brés.
E.-U.
Y.-Sla.
Fran.
G.-Br.
Fran.
Fran.
B.-U.
E.-U.
Suis.
Fran.
Fran.
Fran.
G.-Br.
G.-Br.
Fran .
Fran.
Fran.
Fran.
E.-U.
Fran.
G.-Br.
G.-Br.
E . - U .
Roum.
G.-Br.
Belg.
G.Br.
Roum.
Suis.

Irl.
G.-Br.
E . - U .

1 3 5 - 1 3 6
1 3 5
47-48- 135- 1 36
2 8
7 1 - 7 3
7 4
6 1
4-26
1 4
56-59
3 4

1 0 7
7 1 - 7 3

1 2 5
2 7
1 5
57-60
3 1 - 3 3
5 5
6 1
21-22
7 2 - 7 4 - 7 5
10-14-25

1 0 5
1-10-14-26

1 1 6
5 8

38
6 1

43-44-46
1 2 1

5 7 - 6 0
62 à 70
59
3 9
5 6 - 5 9
3 8

106
4 1

8 4
1-2-3-4

2 8 - 2 9 - 3 0
SCULTPURE
6 1

23-24
PEINTURE

1 4
I I

1 1 4 - 1 1 5 - 1 1 7 - 1 1 8 - 1 2 3
8 7

1 4 1
120-123

2 1
4 1

1 4 1
7 1
5 4 - 5 8

1 3 6
1 4 0
LITTÉRATURE
140
7 2 - 7 4 - 7 5

39

6 1
1 4 2
3 4 - 5 8
5 9

1 1 3
82

6 1
40
62 à 70

     



N O M S  D E S

ENGAGÉS
N A T I O N A L I T É

N O S  D E S

É P R E U V E S

CREMER (J.-T.).
CREMNITZ (T.).
CRESTOIS (A.).
CRIVELLI (G.).
CROCKETT (J.-W.).
CROIN  (J.).
CROS (A.-L.).
CROUCHER (C-B.).
CROWLEY (D.-G.).
CRUELLS (J.)
CRUT (E.).
CSEJTHEY (L.).
CSEKEY (J.).
CSEPELY (C.).
CUCCIA (V.).
CUEVOS (F.).
CUGNOT (J.).
CUMMINGS (F.-M.).
CUMMINGS (R.-A.).
CUMMINGS (D.).
CUMMINS (A.).
CUNHA DA SILVEIRA (H.).
CUNNINGHAM (H.-P.).
CUOMO (L.).
CURIEL (P.).
CURRIE (A.-P.).
CUSHING (J.-T.).
CUTHBERT (J.-J.)
CUTHBERT (R.).
CYLL (W.). 

D A V I D ( A . ) .  
DAVIS (C.-E.).
DAVIS (I.-C.).
DAVIS (J.-W.).
DAVIS  (G.-M.).
DAVOLI (A.).
DEAK (B.).
DE ALMAZAN (A.).
DEANE  (E.-H.).
DE ANKARCRONA (V.).
DE BAUDUS.
DE BAUFORT (J.-D.).
DE BAUMONT (J.).
DE BAUREPAIRE(F).
DE BENHAM (H.-C.).
DE BEST (H.).
DE BEUKELAER (X.-F.).
DEBIE (J.-B.).
DEBLEYSER(L.).
DE BLONAY (M.-A.).
DE BOER (J.-J.)
DE BOER (JAN.).
DE BOER (H.).
DE BORGIE (A.).
DE BORMAN (A.-C.).
DE BOURBAN-BUSSET.
DE BRABANDÈRE (B.).
DEBRAN (P.).
DE BRAUN (G.).
DE BRONS (M.).
DE BRUYNE (P.).
DE CASTELBAJAC (A.).
DE CAT (A.).
DECKARDC (L.).
DECKER (A.).
DE CLERCQ (S.).
DE COMBE (J.).
DE CONINCK (M.).
DECOTTIGNIES (E.).
DE CRAECKER (G.-F.).
DE CRAECKER (J.).
DE CRANE (J.-L.).
DE CREQUI (G.).
DECROMBECQUE (F.).
DE ESSEN (F.-W.).
DE FONBLANQUE (B.).
DE FRANCHI (G.-E.).
DE FREITAS (E).
DEGEZELLE (G.).
DEGLAND (E.).
DEGLANE (H.).
DEGN (K.).
DE GRANDE (L.).
DEGRELLE (M.).
DE GROOT (D.).
DE GROOT (H.).
DE GRYFF (H.).
DEHEFF (K.).
DE HEMPTINNE (R.).
DEJOIE (L.).
DE JONG (A.-E.).
DE JONGH (C.).
DE JUMILHAC (P.).
DE KEIZER (H.).
DEKKER (G.).
DEKKER(L.-F . ) .
DE KÖNIG (C.).
DE KRUIJFF (G.).
DE KRUIJFF (J.-M.).
DE LA CERDA (R.).
DE LA FRÉGEOLIÈRE (R.).
DE LA MAZA (L.).
DE LAMBRTYE (M.-E.).

NATIONALITÉ

Holl.
Fran.
Fran.
Ital.
E.-U 
Holl.
Fran.
G.-Br.
G.-Br.
Espa.
Fran.
Hong.
Hong.
Hong.
Ital.
Mexi.
Fran.
Aust.
Aust.
G.-Br.
G.-Br.
Port.
E.-U.
I t a l .
Mexi.
G.-Br.
G.-Br.
Cana.
G.-Br.
Polog.

107

D

DA COSTA (A.-J.).
DAEMEN (J.).
DAGHELINCKX (L.).
DAHEYER (J.).
DAHL (C.-J.).
DAHL (C.).
DAHL (C.-A.).
DALGLISH (R.-C.).
DALROTH (E.-C.).
DALRYMPLE (J.).
DAMBRUN (M.).
DAME (E.).
D’ANDRADE (G.)
DANEAU (S.).
DANERI (A.).
DANEY (D.).
DANIEC (J.).
DANIELL (G.).
DANNOUX (L.).
D’ANVERS (A.).
DARBY (H.).
DARGET SAVARIT (F.).
DARIUS (S.).
DARLYMPLE (S.).
DA SILVA (A.).
DA SILVA GUERRA (M.).
DA SILVA MARQUÈS (M.).
DA SILVA MARTINS (A.).
DASOVIC (E.).
DAUBAN (H.).
D‘AULAN (J.).
DAUVET (E.).

Port.
Belg.
Belg.
Belg.
Norv.
Norv.
Suède
G.-Br.
Suède
G.-Br.
Fran.
Fran.
P o r t .
Belg.
A r g .
Fran.
Polog.
G.-Br.
F r a n .
Belg.
G.-Br.
Fran.
Lith.
E.-U.
Port.
Port.
Port.
Port.
Y.-Sla.
G.-Br.
Fran.
Fran.

N O S  D E S

É P E U V E S

34
3 2
2 5
3 4

1 2 3
PEINTURE
SCULPTURE
3 3
2 5
8 9 - 1 0 5
61
1 7 - 1 8

7
1 4 2

59-60
4-7-9-23-24-27

43-45
3 4
3 4

9

NOMS  DES
ENGAGèS

5 9
1 1 3
5 8

5-6-7-9-23-24-27
1 3 5 - 1 3 6

9-26
7-8

1 4 0
6 1

1 0 8
 87
44-46
8 1

1 2 5
72-74-75
6 1
5 6 - 7 0

1 0 7
1 7
ARCHITECTURE
8 1 - 8 8
5 4

MUSIQUE
1 2 1

40
1 3 9

5 5
1 1 1

3 4
82
LITTéRATURE
6 1
6 1
1 8

1 2 0 - 1 2 3
9 1

1 2 1 - 1 2 2 - 1 2 3
6 1
1 7

1 4 2
94

Fran.
S.-Af.
E.-U.
G.-Br.
G.-Br.
Ital.
Y.-Sla.
Espa.
G.-Br.
Suède
Fran.
Holl.
Fran.
Aust.
G.-Br.
Holl.
Belg.
Belg.
Belg.
Suis.
Holl.
Holl.
Holl.
Fran.
Belg.
Fran.
Belg.
Suis.
Suéde
Holl.
Belg.
Fran.
Belg.
Autr.
Autr.
Holl.
Belg.
Fran.
Fran.
Belg.
Belg.
Belg.
Fran.
Fran.
Suède
G.-Br.
Ital.
Bres.
Belg.
Fran.
Fran.
Dane.
Belg.
Fran.
E.-U.
Belg.
Holl.
Bulg.
Belg.
Haïti
Holl.
Holl.
Fran.
Holl.
Hol..
Holl.
Suède
Holl.
Holl.
Espa.
Fran.
Espa.
Fran.

SCULPTURE

4-5-9
6 1
8 5
5 5

5-27
90-91

1 1 4 - 1 1 7 - 1 1 8
3 4
51

1 1 9
56-59

1 1 6 - 1 1 9
92-93-103
3 4
4 2
54-58
61
3 5

SCULPTURE

5 5
6 1
1 4

1 0 5
72-74-75

1 1 9
4 9 - 5 0
7 1 - 7 3
5 2 - 5 3
3 9
4 3

1 2 2
4 7

4
3 9
ARCHITECTURE
91- 105

9
108
140-142

5 9
140-142
1 2 2

1 2
5 1
49-50

103
10- 13- 16
34
1 7
8 1 - 8 8

1 2 5
23-24

1-2-25
1 1 3
8 8

1 2 0 - 1 2 3
61

1 2 4
16-22
54-57-58-59-60

120-123
1 1 2

16-21-22
89-103
3 3
49-50
49-50-52-53
52-53

4
1 4 2
1 1 2
1 1 9

     



N O M S  D E S

ENGAGÉS NATIONALITÉ N A T I O N A L I T É

DE LANDTSHEERE (R.).
DELAPCHIER (L.).
DELARGE (J.).
DELAREGE (J.).
DE-LA-RUBIA-SARDA (A.).
DELAUNOY (L.).
DE LAVELEYE (V.-A.).
DELBARRE (C.).
DELBERGHE (N.).
DEL-CAMPO-Y-LENGUAS (V.).
DEL CANTO (F.-M.).
DELGADO (J.).
DEL GENOVÈSE (F.).
DEL GROSSO (F.).
DEL LINDER (E.).
DELLA CASA (E.-E.).
DELLA-VALLE (G.).
DELLOOE (A.) .
DELMAR (W.).
DELMAS (C.).
DEL MAZO (J.).
DELOY (L.).
DELPORTE (C.-J.).

DELRUE (R.).
DELSARTE (L.).
DE LUCA (C-C.).
DE LUGET (G.).
DEL VALLE (M.).
DELVART (M.) .
DEMANET (V.-I.).
DE MAR (C. -H.).
DE MARCHI (R.).
DEMARE (J.).
DE MATINI (A.).
DEMENESMAEKER (L.).
DEMENEGO (I.).
DEMETZ (G.)
DE METZ (J.).
DE MEVER (L-A.).
DE MIEVILLE (H.).
DEMKO (W.-J.).
DEMOI, (F.-L.).
DE MONBRISON (H.).
DE MONTIGNY (F.-A.).
DE MORPGGO (V.).
DEMPSEY (G.-A.).
DE NATRIS (J.-D.).
DEN BOER (J.-C.).
DE NEGRI (A.).
DE NERVO (J.).
DENIS (H.-L.).
DENIS (V.).
DE NORONHA (M.).
DENTE (P.).
DE OLIVARÈS (J.).
DE PETTRILLPO (F.).
DE PLUMENT DE BAILHAC

(P. -C. ) .
DE POLIGNAC (L.).
DE POLIGNAC (C.)
DE POMES-SOLER (F.).
DEPONT (M.).

Belg.
Fran.
Belg.
Belg.
Espa.

Hol l .
Belg.
Belg.
Fran.
Espa.
Mexi.
Espa.
I t a l .
Ital.
Suéde
Ital.
Ital.
Fran.
Hong.
Fran.
Arg.
Fran.
Belg.
Belg.
Fran.
Ita1.
Fran.
Fran.
Fran.
Belg.
E.-U.
Ital.
Fran.
Ital.
Belg.
Ital.
Ital.
Holl.
Arg.
Suis.
E.-U.
Belg.
Fran.
Belg.
Ital.
Aust.
Holl.
Holl.
Arg.
Fran.
Holl.
Belg.
Port.
Ital.
Espa.
Ital.

Fran.
Fran.
Fran.
Espa.
Fran.
Fran.
I t a l .
Ital.
Fran.
Suis.
Y.-Sla.
Espa.
Suis.
Belg.

Lith.

N O S  D E S

ÉPREUVES

NOmS DES

ENGAGÉS

DE POORTER (C.).
DE PRA (G.).
DE RANIERI (S.).
DE RAUCH (A.)
DE REYNOLD (G.).
DERGANC (S.).
DE RIBADAVIA (I.).
DE RIBAUPIERRE
DERIDDER (L.)

DERINGAS.

SCULPTURE
4 1
3 9
60
5 9
71 -73

1 2 1 - 1 2 3
1 0 5
6 I
7 1 -73
54-58-59
8 7
43-44
5 1

1 0 5
6 1

108
1 3 6

8 3
1 2 1 - 1 2 3
1 1 6 - 1 1 9

56-59-60
5 1
62 à 70

105
5 8

1 4 0
2 6
SCULPTURE

8
7 8
32
43-44-46
3 8

1 3 7
1 3 9

3 7
43-44-46-47-4S

105
61
6 1

1 1 2
5 7 8 - 5 9

7 1 - 7 3 - 7 5
43-44-46
6 1

105
2 5

1 2 5
6 1

33
56-599
139

3 8

PEINTURE
1 1 2
1 1 2

54-56-58-59
3 7

6 1
120-123
1 4 0

LITTéRATURE

1 1 4 - 1 1 5 - 1 1 7 - 1 1 8
4 9 - 5 0

127- 128- 129- 130- 13 1
1 4 0

6 1

DEROOKER (A.-L.).
DEROOVER (L.)
DE ROTHSCHILD (R.).
DERRUAU (L.-A.).
DE ROYER (H.).
DB RUYTER DE WILDT

(C.-F.).
DE SAINT GERMAIN.
DE SAN-MIGUEL (J.).
DE SARTIGES (C.).
DE SCHONEN (A.).
DESCOMPS (J.).
DE SIEBETHAL (W.).
DESJARDINS (J.-J.).
DE SMETH (F.).
DES METTRE (R.).
DESOUCHES (B.).
DESOUCHES (M.).
DE SOUZA MARTINS (H.).
DESPAE (G.)
DESTINE (D.)
DB TOURNEMIRE (M.-L.).
DETTON (M.).
DEVAN (E.).
DEVANEY (M.-A.).
DEVAQUEZ (J.).
DE VECCHI (R.).
DEVERGNIES (R.)
DEVEREUX (R.).
DE VILLAGONZALO (F.).
DE VOS (J.).
DE VRIES (J.-C.).
D E W E T T E  ( A . ) .
DE WILDE (D.).
DR WILDE C.-F.).

DEWIN (P.).
DE WYKERSLOOTH DE RO-

OYESTEYN (J.-M.)..
D’HERVILLE (F.):
D’HEUR (L.).
DICKEN (A.).
DICKINSON (R.-J.).
DIEGUEZ (J . ) .
D I E R I C K X  ( H . ) .
DIESCH (O.).
DIETRICH (W.).
DIETZ-WEIDENBERG (F.).
DIEZ DE RIVERA (D.).
DIGNON (R.-J.).
DILLEN (J.).
D’IMECOURT (J.).
DIMITRIADIS (C.).
DIMTSCHEFF (B.).
DINALE (A.).
DINGLEY (H.).
DINWIDDIE (M.-W.).
DI PRALORMO (E.).
DITTMAR (H.-E.).
DIX (F.-W.).
DIXON (G.).
DJAFER (R.).
DJAVID (A.).
DJEMAL (M.-N.).
DOAK (S.).
DOB0 (I.).
DOBROWOLSKI (W.).
DOE (C.-W.).
DOLL (W.-J.-).
DOLQUES (L.).
DOMAS (J.).
DOMENY (E.).
DOMERGUE (M.).

Belg.
Belg.
Fran.

Fran.
Fran.

Holl.
Fran.
Espa.
Fran.
Fran.
Fran.
Suis.
E.-U.
Belg.
Fran.
Fran.
Fran.
Port.
Belg.
Haïti
Fran
Fran.
Hong.
E - U .
Fran.
I t a l .
Belg.
E.-U.
Espa.
Belg.
Holl.
Belg.
Holl.
Fran.

Belg.

Belg.
Fran.
Belg.
G.-Br.
G.-Br.
Espa.
Belg.
Arg.
Suis.
Autr.
Espa.
Fran.
Belg.
Fran.
Gréce
Bulg.
Ital.
G.-Br.
E.-U.
Ital.
Finl.
G.-Br.
E.-U.
Turq.
Turq.
Turg.
E.-U.
Hong.
Polog.
E.-U.
Holl.
Fran.
Fran.
Hong.
Fran.

N O S D E S

ÉPREUVES

5 8
46

1 1 2
PEINTURE
50-52

1 2 1
57-60

1 1 2
49-50

1 2 2
SCULPTURE
140
94-96

1 2 5
105
1 2 6
1 2 6
5 2 - 5 3
6 1

120-123
106
28-30

136- 137- 138- 142
9

6 1
6 1
3 7

1 1 3
1 1 4 - 1 1 7 - 1 1 8
142

2-25
3 1

1 2 2
127-128-129-130-131
140
105

106
62 à 70

1 1 6 - 1 1 0
89-94-103
1 3
6-7-23-24-27

76
14-25
61

1 1 9
54-58-59

106
82

1 1 6
SCULPTURE
4 3
44-46
3 7

1 2 1
49-50-52

1 2 4
127- 128- 129- 130- 13 1
1 1 3
6 1
4 4

107
49-50-52-53
7 8

1-25
1 1 3

79-109
6-23-24

7 9
80-86
6 1

 735 



N O M S  D E S

É N G A G E S NATIONALITÉ

N O S  D E S NOMS DES N O S  D E S

ÉPREUVES ENGAGÉS NATIONALITÉ ÉPREUVES

DONALDSON (P.).
DONATI (C.-M.).
DONATI (A.).
DONDA (F.).
DONNELLY (E.).
DONOVEN (R.-E.).
DONS (K.-P.).
DOOGE (R.-E.).
DOOLITTLE (R.-E.).
DOORMAN (J.).
DOS SANTOS (C.-J.).
DOS-SANTOS-MENDONÇA

(F.-P.).
DOTTI (V.).
DOUGLAS (J.).
DOUGLAS (H.).
DOUSOT (G.).
DOVA (F.).
DOWDALL (C._.

D O Y L E  ( M . ) .
DOYLE (M.).
DOYNE (P.-G.).
DRAEGER (C.).
DRAZKOVA (B.).
DRISIN (I-I.).
DROESSART (M.).
DROHOJOWSKI (J.).
DROPSY (H.).
DROUOT (E.).
DRURY (H.-J.).
DUARTE-MONTEZ (A.).
DUBASH (P.).
DUBIENSKA (W.).
DUBLY (R.).
DUBOIS (R.).
DEBRAVCIC (A.).
DUCAYLA (G.).
DUCOS (M.).
DUCRET (R.-F.)
DUFAURET ( P . ) .
DUFLOT (E.).
DUFOUR (L.).
DUFOUR (E.).
DUPRANZ (E.-F.).
DUGRATOUX (G.)
DUIGAN (D.-V.).
DUJARDIN (P.).
DUKANOVIC (D.).
DULLEY (H.).
DUMAS (C.) .
DUMONT (J.).

DUMONT (A.).
DUNCAN (P.).
DUPIRE (E.-C.).
DUPONT (M.-M.).
DUPONT (E.).
DUPONT (R.).
DUPONT (C.-B.).
DUPOUY (A.-V.).
DUPRAZ (M.).
DUPRÉ (C.).
DUQUESNE (L.).
DURANG (C.-A.).
DURANT (R.).
DURANT0N (I.).
DURDJENSKI (A.).
DURDYS (B.).
DURR (R.).
DURRY (S.-A.).
DUSEK (J.-V.).
DUSTAN (G.).
DUTHIL (R.).
DUTRIÉVE (C.).

G.-Br.
I t a l .
Ital.
T.-Slo.
E . - U .
E.-U.
Dane.
E.-U.
E.-U.
Hol l .
Port.

Port.
Ital.
E.-U.
G.-Br.
Fran.
A r g .
I r l .
G.-Br.
I r l .
G.-Br.
F r a n .
T.-Slo.
F i n l .
Lux.
Polog.
Fran .
F r a n .
E.-U.
Port.
G.-Br.
Polog.
Fran.
Fran.
Y.-Sla.

F r a n .
Fran.
Fran.
Fran.
Fran.
Suis.
Fran.
Belg.
Fran.
Aust.
France
Y.-Sla.
G.-Br.
Arg.
Belg.
Lux .
Irl.
Fran.
Belg.
Belg.
Fran.
F r a n .
Fran.
Fran.
Haiti
Fran.
Holl.
Belg.
Fran.
Y.-Sla.
T.-Slo.
Fran.
Turq.
S . - A f .
S.-Af.
F r a n .
Fran.

3 7
1 3 9

81
5 1

1 0 4
129- 130
1 1 6

4
6

60
1-2

1 2 1 - 1 2 2
7 9
6 1

1 2 0
39
3 - 4 - 2 6
6 1
8 5
3 7
54 -58

1 2 5
9 9

2-3-25-26
6 1

1 2 1
SCULPTURE
SCULPTURE

1 4 0
1 1 1

LITTéRATURE

6 1
3 9
6 1
8 2

90
54-56-57-58-59
1 6

1 1 4 - 1 1 5 - 1 1 7 - 1 1 8
140
6 1
5 4 -58

108
21-22-26

1 0 5
46-47-48
34
7 1 -73
7 9
79
6 1
1 3
72-74-75

1 1 6 - 1 1 9
1 1 1  
1 1 3
1 1 3
8 5
1 2 3

6-27
1 2 1
1 0 5
106
7 1 - 7 3

1 0 8
8 6
7 9
SCULPTURE
1-2-3-25-26

1 6
I I I

DVORAK (F.).
D W O R A K  ( J . )
D W Y E R  ( P . )
DYKES ( J . - J . ) .
DYRSMID (F.).
DYRSSEN (G.).
DZIADULSKI (Z.).

EAGAN (E.).
E B B  ( K . ) .
EBELING (S.).

EBERLE (J.).
EÇA-LEAL (P.).
ECHEVERRIA-UZAOLA (C.).
ECONOMOU (C.).
EDERLE (G.).
EDINGER (R.).
EDWARD (D.).
EECEN (C.-P.).

EGKELL (A.).
EGRI (G.).
EHRENBOLGER (K.).

EHNROOTH (L.-C.).
EICHHOLZER (A.).
EICHHORN (G.).
EIDEBENZ (H.).
EIDLER (R.).
EIGI (V.).
EINMAN (E.).
EKBLOM (A.-W.).
EKEBERG (M.).
ERGVIST (Y.-R.).
EKHOLM (K.).
EICKART (C.-M.).
EKLOF (V.).
E K L O P F  ( V . ) .
E K R E M  ( T . ) .
ELEK (E . -B . ) .
ELEY (C.-R.).
EL-HASSANY ALY FAHMY,
ELLIOT ( J . ) .
ELLIS (C.).
E L L M A N  ( E . ) .
ELO (J.-A.).
ELOFF (S.-J.).
ELOSEGUI (J.-L.).
EL OUAFI (A.).
ELSEN (T.).
ELSKAMP (L.-A.).
ELTER (R.).
EMPEYTA (M.-E.).
ENAYAT ALLAH IBRAHIN.
ENCK (S.).
ENGDAHL (N.)
ENGEL (F.).
ENGELMANN (H.).
ENGRAND (G.).
ENRICO (M.-A._).
EOMERA (J.).
EPERJESSY (B.).
EPICOCCO (M.).
ERANG (M.).

E R B  ( F . ) .

T.-Slo.
A u t r .
Irl.
Irl.
T.-Slo.
Suéde
Polog.

E

E.-U.
Finl.
SUéde
T.-Slo.
Port.
ESpa.
Gréce
E.-U.
Autr.
G.-Br.
H o l l .
Norv.
Hong.
Suis.
Finl.
Autr.
Suis.
Suis.
Autr.
E s t h .
Esth.
Suéde
Norv.
Finl.
Finl.
Holl.
Finl.
Finl.
Turq.
H o l l .
G.-Br.
Egyp.
G.-Br.
G.-Br.
Esth.

F i n l .
S . - A f .
Espa.
Fran .
Belg.
Belg.
Lux.
Suis.
E g y p .
E . - U .
Suéde
Hall.
Autr.
Fran.
Arg.
Polog.
Hong.
Ital.
Lux.
Suis.

54-57-58-60
105
3 9
6 1

7 7
59-196
52-53

4 2
9
7-23-24
8

5 9
2 6
56-57-60
97-100-104

1 9 9
1 0 5
3 4
3 3
9 2
6 1
4 9
3 8
SCULPTURE

1 3 6 - 1 3 7 - 1 3 8
1 0 9
7 7
5 1

1 1 6 - 1 1 8 - 1 1 9
77-83

62  à  70
57-60

1 3 7 - 1 3 8
1 1 6 - 1 1 9

1 9
7 6

3 2
6 1
4 0

6 1
94
SCULPTURE
1 3
8
PEINTURE

1 4 2
6 1
54-56-58-39
PEINTURE
4

3-25-26
PEINTURE

1 3 4
SCULPTURE

1-25
1 3 9

92-93-103
1 1 1
62 à 70
1 3 0
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NOMS DES
N O S  D E S

ENGAGÉS NAYIONALITÉ ÉPREUVES

NOMS DES

E N G A G É S NATIONALITÉ

ERICSSON (O.-C.) .
ERIKSON (P.).
ERIKSSON (E.-A.).
ERIKSSON (E.).
ERIKSSON (J.-E).
ERIKSSON (E.).
ERIKSSON (T.).
ERICSSON (M.).
ERIKSSON (AX.).
ERIKSSON (AL.).
ERNESAKS (G.)
ERTNLANSKI (J.).
ESCOBAL-LOPEZ (P.-.P.).
ESCOBAR (F.-A.).
ESCUTIA (J.).

ESKELINEN (A.).
E S K O L A  ( V . ) .
ESLAVA (D.).
ESPETVEDT (K.).
E S T R E L  ( D . ) .
ESTREL (S . ) .
ETCHEBERRY (J.-L.).
ETCHEGOYHEN (P.).
ETSCHEN (F.-R.).
ETTINGER (K.).
ETZENBERGER (W.).
EUSTICE (E.).
EUSTICE-SMITH (C.).
EVANS (J.).
EVE (R.-C.).
EVER (V.) .
EVERLUND (G.).
EXALTO (D.-J.).

FACELLI (L.).
FAGAN (C-E.).
FAGAN W.-V.).
F A G E R  ( A . ) .
FAHRY (R.).
FAIGLE (A.).
FAIRBAIRN (S.).
FAIRLIE (F.-G.).
FAITH (D.).

FALCK HANSEN (W.).
FALKENBERG (J.-C.).
FALL (D.).
FALLON (J.-H.).
FALUDY (O.-G.).
FARICY (J.).
FARISH (L.-N.).
FARKAS (E.).
FARRELL (M.).
FARRELL (H.-C.).
FARRIMOND (A.).
FASANI (A.).
FASSLER (P.).
FASTEN (B.).
FAUCHEUX (L.).
FAUNTHORPE (J.-C.).
FAURE (L.).
FAVODON (B.)
FAWCETT (W.-H.).

Suéde
Dane.
D a n e .
F i n l .
Suéde
Suéde
Suéde
Suéde
Suéde

Suéde
Esth.
Polog.
Espa.
Arg.
Mexi.

Finl.
Finl.
Finl.
Mexi.
Norv.
Urug.
Fran.
Fran.
Urug.
E.-U.
Autr.
Autr.
S.-Af.
Cana.
G.-Br.
Aust .
Esth.
Suéde
Holl.

F

Ital.
Irl.
Irl.
E.-U.
Turq.
Suis.
G.-Br.
G.-Br.
Fran.
Dane.
Norv.
E.-U.
Belg.
Hong.

E . - U .
E.-U.
Hong.
Irl.
E.-U.
G.-Br.
Fran .
Suis.
Suéde
Fran.
G.-B;.
Ital.
Fran.
E.-U.

120-121- 122-123
77-84
4 1
2 0

1 4 0
1 4 0
1 4 0
1 2 0 - 1 2 1 - 1 2 3

6-27
1 8

1 0 7
3 9
6 1

1-2-3-24-26
3-4-5-9-23-24-26

2 7
1 3 9

1-25
5 - 6 - 1 2 - 2 3 - 2 4 - 2 7

4 1
1 8
PEINTURE

1 1 3
6 1

1 1 6 - 1 1 9
54-58-60

108
3 7

1 3 2 - 1 3 4
11

94-95-96
13- 14- 16-22
97-100-104

1 1 6 - 1 1 9

3- 1 1 -26
105
1 0 5

23-24
4 4

1 4 2
3 4

1 4 2
1 1 0

43-44-45-46
54-56-59
9 5
49-50
6 1

9 1
1 1 3
9 6
6 1
6 1
8

1 0 5
6 1
21-22
43-45

1 1 4 - 1 1 7 - 1 1 8
1 3 7

3-26
1 1 6

FAYE (A.-M.).
FAYENZ (A.).
FAZEKAS (T.).
FEDDERSEN (O.),
FÉE (R.).
F E H E R  ( E . ) .
F E H R
FEIDT (P.).
FEIERSTEIN (P.).
FEKETE (M.).
FELBER (A.).
FELLER (M.).
FENN (W.-S.).
FENNEMA (A.-G.).
FENTON (D.).

FERENCI (R.).
FER KOVIC (P.).
FERNANDEZ (V. ).
FERNANDEZ (L.-A.).
FERNANDEZ-REYES (R.I .
FERRAND (F.).
FERRARIO (L.).
FERRARIO (D.).
FERREIRA (S.).
FERRERA (B.).
FERRIER (M.).
F E R R I S  ( S . ) .
F E R Y  ( G . ) .
FETTES (H.).
FEYERICK (R.-L.).
FICHU (G.)
PICK (S.).
FIELDS (J.).
FIERENS (A.-J.).
FIGOLI (D.).
FIGUEROA DE SAN DAMIAN (C.).
FIGUEROA DE VELAYOS (L.).
FIGUEROA DE VILLABRAGIMA

(A.).
F I L L I O L
FINCHETT (H.-J.).
F I N D L A Y  ( W . ) .
FINK (M.).
FINLAYSON (C.)
F I S C H E R  ( V . ) .
FISCHER (F.).
F I S H E R  ( M . ) .
FITCH (H.).
FITTING (F.).
FITTING (EM.).
FITTING (ED.).
FIXL (L.).
FLAHERTY (D.).
FLAMMANG (A.).
FLAMMANG (J.).
FLANDERS (H.-L.).
FLAQUER (E.).
FLEISCHER (B.).
FLEISCHMANN (J.-M.).
FLESCHMANN (M.).
FLETCHER (C.).
FLEURIX (G.).
FLINT (R.).
FLORES MARTINEZ (L.-G.).
FLORIAN (T.).
FONRODONA (I.).
FONST (R.).
FONTANALS (J.-M.).
FONTANET (J.).
FONYO (M.).
FORBATH (A.).
FORLANINI (M.).

Norv.
Ital.
Hong.
Dane.
E.-U.
Hong.
Suis.
L u x .
Lux.
Hong.

S u i s .
Lux.
E.-U.
Holl.
E.-U.

Hong.
Y.-Sla.

Cuba
Urug.
Chi l i
Fran.
Ital.
Ital.
Urug.
Ital.
Suis.
G.-Br.
Fran.
L u x .
Belg.
Fran.
Suéde
E.-U.
Ital.
Ital.
Espa.
Espa.

Espa.
Suis.
G.-Br.
E.-U.
Ital.

Cana.
Autr.
T.-Slo.
E . - U .
E . -U.

Suis.
Suis.
Suis.
Hong.
Irl.
Lux.
Lux.
E.-U.
Espa.
T.-Slo.
T.-Slo.
E . - U .
E.-U.
Belg.
G.-Br.
Chili
Roum.
Cuba
C u b a
Espa.

Espa.
Hong.
Hong.
Ital.

N O S  D E S

É P R E U V E

1 2 6
6 1

1 0 5
4 9
3 5
7 7
4 9 - 5 0
4 0
6 1
1 2
3 1
6 1
4 3 - 4 4 - 4 5 - 4 6
3 4

1 1 4 - 1 1 5 - 1 1 7 - 1 1 8 - 1 2 0
1 2 3

8 0
2 2
60
L I T T É R A T U R E
54-57
3 6
4 7

5
55-59-60

1 3 5

7 1 - 7 3
3-26

7 7
57-60
8 5
72-74-75

6 1
1 0 9
1 1 2
1 1 2

1 1 2
140

62 à 70
6 1

1 4 2
3 2
7 9

I I I
1 1 7 - 1 1 8 120-123

3
54-56-58-59
5 5
5 4 - 5 8 - 5 9
3-26

3 6
6 1
3 7
8 8
71-73-75

1-2-3-25
1 4 0
1 4 0
1 0 1
1 0 5
9 1
1 2

1 1 3
72-74
54-56-57-58-59-60

1 1 6 - 1 1 9
1 0 5

4
1 9
72-74
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NOMS DES
N O S  D E S

É P R E U V E S
ENGAGÉs

n O S  D E S

É P R E U V E S

FORMENOY (O.-N.).
FORSELIUS (S.-Z.).
FORSSELL (V.).
FORTENFANT (A.).
FORTUIN (D.-M.).
FOSTER (C.-H.).
FÖUAD (H.).
FOUAD BEY (E.).
FOUAD MAHMOUD.
FOUBERT (A.).
FOUQUET (R).
FOURNEAU (L-M.).
FOURNY (M.).
FOUSSARD (A.).
FOUSTANOS (T.).
FOWLER (G.)
FRADERADA (M.).
FRAEYS (R.).
FRAISSE (E.).
FRANCESCHINI (L.).
FRANCIA (P.-A.).
FRANCIS (I.-E.).
FRANCK (F.).
FRANCK (F.).
FRANÇOIS (R.).
FRANGIPANE (G.)
FRANK (J.).
FRANK (E.).
FRANK (B.).
FRANKLIN (H.).
FRANOT (A.).
FRANTI (J.).
FRANZ (J.).
FRASSINETTI (A.).
FRATER (R.).
FRAYSSINETT (E.).
FRAZER (W.-D.).
FRECH (C.).
FREEMAN. (M.-R.).
FREEMAN (E.-C.).
FREI (H.).
FREIBERGER (K.).
FRENDER (H.-K.).
FRIBERG (S.-A.).
FRIBBRG (S.-R.).
FRIDT (H.).
FRIDTJOVSEN (E.).
FRIÉBE (F.).
FRIEDA (H.-G.).
FRIEDMANN (E.).
FRIEDRICH (I..).
FRIEDRICH (D.).
FRIEDRICH (T.)
FRIGERIO (U.).
FRIMAN (O.-D.).
FRIMODIG (K.)
FRISENFELDT (C.).
FRISK (A.-C.).
FRITZ (R.).
FROLIK (F.).
FRONCZAK (H.)
FRÖNDLI (A.).
FRUELSEN (M.).
FRUH (O.).
FRYC (S.).
FUHRHERR (F.)
FUKUDA (M.).
FULLER (H.-E.).
FULLINWIDER (E.-G.).
FUNK (B.).
FYZÉE (A.).

— 738 —

N A T I O N A L I T É

Holl.
Suéde
F i n l .
Fran.
HOll.
E.-U.
Turq.
Turq.
Egyp.
Belg.
Fran.
Belg.
Fran.
Fran.
Gréce
G.-Br.
Ital.
Belg.
Fran.
Ital.
Ital.
Cana.
Belg.
T.-Slo.
Fran.
Ital.
Hong.
Finl.
T.-Slo.
G.-Br.
Fran.

Finl.
Autr.
I t a l .
G.-Br.
Fran.
E.-U.
Roum.
G.-Br.
Cana.
Suis.
Autr.
Dane.
Suéde
Suéde
Belg.
Norv.
Autr.
E.-U.
Autr.
Autr.
Y-Sla.
P010g.
Ital.
Finl.
Suéde

 Dam.
Suéde
Fran.
T.-Slo.
P0l0g.
Suis.
Dane.
Suis.
Polog.
T.-Slo.
Japon
G.-Br.
E.-U.
E.-U.’
Indes

6 1
1 2 2
4 9 - 5 2

4 1
3 3
1 2

7 8
5 7

6 1
8 3
4 1

5
3 4
1 1
5 4 - 5 6  

1 2 4
1 2
2 5
SCULPTURE

3 7
1 3 9

1 6
140-142
105
109

1-25
4 1
47-48

1 1 9
4 6
40
8 3

8
103
56-59

1 1 3
1 2 2
6 1
5 5

12
SCULPTURE

1 1 0
58-59-60

105
6 1

1 2 5
3 3

4 - 5
22

1 9
1 1 0
6 1
60
1 2

78-84
4 7
78-85

1 2 4
3-26

1 1 0
3 3

120-123
1-2

PEINTURE
6 1
16-21
7 1 -73

4 3
60
40
7 1

N O M S  D E S

ENGAGÉS N A T I O N A L I T É

G

GABET (P.).
GABETTI (P.).
GABDRFI (A.).
GABRIELS (E.).
GARY (F . ) .
GAGLIARDI (R.).
GAILLY (P.).
GAIDOS (J.).
G A L A U  ( H - J . ) .
GALEAZZI (M.).
G A L I K  ( T . ) .
GALIMBERTI (J.).
GALIMBERTI (C.).
GALINAT (G.).
GALLARDO (M.-A.).
G A L L A S S O  ( L . ) .
GALTIER (F.-F.).
GAMBOREZNA-ERNANDORENA

( F . ) .
GANGLOFF (F.).
GANT (P.-M.).
G A R A I  ( J . ) .
GARAI (E.).
GARAVENTA (G.)
GARBACAUSKAS (S.).
GAREBATCHAUSKAS (S.).
GARCES (C.-A.).
GARCIA BILBAO (F.).
GARCIA CANUDAS (S.)
GARCIA MONTORO (D.).
GARCIA ONSALO (M.).
GARDINER (G.).
GARDOS (GUTTMANN) (B.).
GARDYE (M.).
GARGANO (G.).
GARGANO (A.),
GARGIULLO (A.).
GARLASCHELLI (E.).
GARLESTEANO (J.).
GARNUS (O.).
GARREAU (G.).
GASPAR (E.).
GASPAR (D.).
GASSER (P . ) .
G A T I N E A U  ( H . - E . ) .
GAUDIN (L.-A.-P.).
G A U D I N I  ( G . ) .
GAUPSETH (A.) .
GAUQUIN (J.-R.).
GAUTHIER (P.).
GAUTSCHI (G.-H.).
GAVOGLIO (E.-G.).
GAVOGLIO (A.-G.).
GAVOIS (R.).
GAZEAU (J.).
GEDVILLO (A.).
GEGOUT (A.).
GEHRI (H.).
GEHRIG (A.).
GEINGER (R.)
GEISER (H.) .
GELERMANAS (L.)
GELTZER (P.).
GEMITO (V.).

GEMUSENS.
GENILLARD (C.).

Fran.
Ital.
Hong.
Belg.
G.-Br.
I t a l .
Belg.
T.-Slo.
F r a n .
I t a l .
Polog.

B r é s
Ital.
Fran.
Arg.
Ital.
Fran.

Espa.
Fran.
G.-Br.
Hong.
Hong.
I t a l .
Lith.

Lith.
Mexi.
Espa.
Espa.
Espa.
Espa.
G.-Br.
Hong.
Fran.
Ital.
Ital.
Ital.
I t a l .
R o u m
Suis.
Fran.
Hong.
Y.-Sla
Autr.
Fran.
Fran.
Ital.
Norv.
Dane.
Fran.
Suis.
Ital.
Ital.
Fran.
Fran.
Lett.
Fran.
Suis.
E.-U.
Belg.
Suis.
Lith.
Dane.
Ital.
Suis.
Suis.

3 4
107
1 0 3
3 1
1 0
72-74-75

105
62 à 70
1 1 3

3 5
3 7
18-19-20

1 0 9
42
40
3 4
26

61
62 à 70

104
57-60
79
5-27

1 3
6 1

2-3-25-26
5 8 - 5 9
54-58
56-58-59
3-26

8 4
6 1

1 2 6
7 7
7 9

3-26
6

1 1 3
1 8 - 1 9
9 4
1 3
2 2

5
3 4
54-58-59
5 8
78
SCULPTURE

1 2 6
1 3 3
1 0 5
V 5

2 5
LITTFRATURE

1-2-25
127-128-129-130-131

8 5
5 5
3 4
6 2 à 7 0
6 1

1 2 3
SCULPTURE

52-53
1 4 1



N O M S  D E S

ENGAGÉS
N A T I O N A L I T É

N O S  D E S

ÉPREUVES

GENON (D.).
GENOUD (M.).
GEORGES (J.).
GEORGIADES (J.).
GEORGIOEFF (M.).
GEORGIEFF (P.).
GERAGHTY (A.).
GERAN (G.-P.).
GERASSIMOF (V.).
GERBICH (J.).
GERDÉS (E .) . ’
GERHARDT (R.-B.).
GERINTES (G.).
GERO (M.).
GERO (F.).
GERRY.
GERS (M.).
GERSPACH (E.).
GETCAS (H.).
GEVERS (E.-J.).
GEYER (G.).
GHEDINA (G.).
GHERMATI, DIT KADER
GHEZZI (U.).
GHIERRA (A.).
GHIGLIONE (P.).
GHITSSCOU (B.-N.).
GIAMBELLI (M.).
GIAMBELLI (M.).
GIBERT (L.).
GIBERT (F.).
GIGNOUX (E.) .
GILBERT (J.-B.).
GILBERT (I.).
G I L L  ( J . ) .
GILLEN (M.).
GILLIS (M.-A.).
GILMORE (W.-E.).
GINO (G.).GINO (G.).
GINTEL (L.).
GINTER (A.).
GIOVANELLI (G.)
GIRAL ( J . ) .
GIRARDEILLE (A.).
GIRARDUT (B.).
GIRARDET (R.).
GIROD (R.).

GIRODEAU (G.).
GIRRES (E .) .
GITLITZ (M.).GITLITZ (M.).
GIVEL (G.).
GLANCY (H.-S.).GLANCY (H.-S.).
GLIUBICH (V.).
G L O T O N  ( G . ) .
GLUCK (H.).
GNEFTOS (M.).
GOBLET D’ALVIELLA
GODDARD (G.-E.).
GODFRÉE
GODINAT (A.).
GODWIN (J.).
GOEDINGS (A.-H.).
GOETHALS (L.).
GOFF (T.-C.).
GOGARTY (O.).
GOGARTY (0.).
GOLDING (K.-G.).
GOLDSCHMIED (L.)
GOMES (A.).
GONCZ (L.).
GONNET (C.-A.).
GONSETH (E.).
GONZALEZ (J.).

(F.-A.).

Belg.
Arg.
Belg.
Gréce
Bulg.
Bulg.
E.-U.
E.-U.
E.-U.
Polog.
H o l l .
E.-U.
Fran.
Hong.
Hong.
Fran.
Polog.
Suis.
Lith.
Belg.

Suis.
Ital.
Fran.
Ital.
Urug.
I t a l .
Roum.
Roum.
Ital.
Espa.
Espa.
E.-U.
G.-Br.
G.-Br.
A u t r .
L u x .
Belg.
E.-U.
Ital.
Polog.
Lux.
Ital.

Espa.
Suis.
Fran.
Fran.
Suis.
Fran.
Lux.
E.-U.
Suis.
I t a l .
Ital.
Fran.
Autr.
G r é c e
Belg.
G.-B;.
G.-Br.
Fran.
G.-Br.
H o l l .
Belg.
Irl.
Irl.
G.-Br.
Fran.
Autr.
Brés.

H o n g .
Fran.
Suis.
Espa.

3 8
120-123

33-34
57-59-60
47-40
4 4
90

140
61
41

Peinture
3 3

1 1 3
2 5

1-2-25-26
Musique
7 7

6 1
5 6 - 5 9

8 3
1 3 5

8
76
6 1

1 4 2
1 2 0 - 1 2 1 - 1 2 2 - 1 1 3
1 1 3
1 1 0
1 0 5
105
57-60
7 1 - 7 5
9 9

109
43-44
6 1
2 8

1 2 6
6 1
6 1

1 2 5
33-34

1 3 6 - 1 3 7 - 1 3 8
Sculpture

1 2 6
1 0 5

8 0
4 7
4 1
4 0

103
3 4

1 2 1
1 1 0
3 9
6 0
3 4  
73-75
LittÉrature
3 4

105
140-142

2 6
littÉrature

3 8

72-74
1 4 9

4-5-69-23
7 1 -73

113-Littérature
8 5
57-60

N O M S  D E S

E N G A G É S

GONZALEZ (M.).
GOODWIN (G.-R).
G O O M  ( A . - G . ) .
GOOM (A, -G.)
GORLETI (G.).
GORLITZ (E.).
GORMAN (C.- I . ) .
GOSCIEWICZ (B.).
GOSS (E.).
G O S S I N S  ( J . ) .
GOT (R.).

GOTTENKIENY (G.) .
GOTTFRIED (A.).
GOTTLIEB (A.).
GOTTSTEIN (A.).
GOUNOT (J.).
GOURDIN (E.-O.).
GOURDY (G.).
GOYENECHEA-URRUSOLO (C.).
GOZZI (G.).
GRAETZ  (H.-E.).
GRAFF (E.).

GRAFSTRÖM (G.).
GRAHAM (C.-J.).

GRAHAM (G.) .
GRAEAM (M.-B.).
GRAHAN (A.-W.).
GRANADOS (E.).
GRANDJAN (J.).
GRANHOLM (R.-R.).
GRANPRé MOLIéRE.
GRANVILLE (P.).
GRASSI (C.).
G R A V E S .
GRAVIER (E.).
GRAY (J.).
GREATHOUSE (E.-G.).
G R E B E R  ( I . ) .
GREBLE (I.).

GRéBLE (A.).
GREENBAUM (H.).
GREGAN (U.).

GRESSIER (L.-A.).
GRET (E.-R.).
GRIEDER (H.).
GRIER (J.).
GRIERSON (T.).
GRIFFITHS) (P.-H.).
GRILC (B.).

GRILKA (O.).
G R I L L O  ( A . ) .
GRIMM (J.).
GRIMMONPREZ (L.-G.).
G R I M O L D I  ( E . ) .
GRIPENSTEDT (C.).
GROBERT (P.).
GROMBACH (J.).
GRONKOWSKI (I.).
GRONOONA (C.).
GROOSJOHAN (B.).
GROSCLAUDE (M.-C.).
GROSS (ET).

GROSS (ER.).
GROSVENOR (W.-P.).
GROTTUMSBRAATEN (J.).
GRUN (J.).
GRUNFELD (L.).
GUENEFF (T.).
GUEPIN (A.-J.).
GUERBOIS (H.).
GUERLACHE (J.).
GUERRICO (C.-J.).
GUERRICO (C.).

N A T I O A L I T É

Urug.
G.-Br.
E.-U.
G.-Br.
Ital.
Pol0g.
Cana.
Polog.
E.-U.
Belg.
Fran.
Suis.
Autr.
T.-Slo.
T.-Slo.
Fran.
E.-U.
Fran
Espa.
Ital.
Aust.
E.-U.
Suède
C a n a .
E.-U.
E.-U:
Finl.
Espa.
Suis.
Finl.
Holl.
Cana.
Ital.
G.-Br.
Fran.
E.-U.
E.-U.
Fran.
L e t t .
Lett.
Esth.

I r l .
Fran.
Arg.
Suis.
E.-U.
G.-Br.
G.-Br.
Y.-Sla.
Autr.
Ital.
Hong.
Belg.
Ital.
Suède
Fran.

E.-U.
E.-U.
E.-U.
Holl.
Fran.
Hong.
Fran.
G.-Br.
Norv.
Lux.
Autr.
B u l g .
Holl.
Fran.
Belg.
A r g .
Arg.

N O S  DES

ÉPREUVES

3 6
1 2
3 4
3 6
7 9
6 1

127- 128- 129- 130- 13 1
122-123

72-74
I 9

1 1 3
6 1
54-57-58-60
7 3

1 3 5 - 1 3 6
62 à 70
1 4
3 5
6 1
7 6
3 4

1 1 3
1 3 3
3 8
1 6

7 1 -73
1 0 5

7 9
7 1 -73

ARCHITECTURE
1 2
2 6

LITTERATURE
6 1

7-23-24
4 2
SCULPTURE
6 1
6 1
39
2 6
3 3
43-44-46-47

62 à 70
1 2 1
1 1 6
1 2 2

94-95-96
7 9
4 1
43-45
6 1

2 5
56-59

28
4 0
443-44-45-46-47-48

1 1 3
6 1

4
5-6

6 1
1 1 9
1 3 5 - 1 3 6 - 1 3 8
1 0 8
105
6 1

1 2 5
ARCHITECTURE
3 9

1 2 6
54-56-60
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N O M S  D E S

E N G A G É S
N A T I O N A L I T É

NOS DES

ÉPREUVES

GUERRIER (A.).
GUERRIER (F.).
GUEST (F.).
GUGA (A.).
GUILHERME-BURNAY (F.).
GUILLEMIN (R.).
GUILLEN-IGLESIAS (F.).
GUILLOUET (M.).
GUILLOUX (P.).
GUILMARD (R.-A.).
GUINARD (M.).
GUINARD (J.).
GUINBERT (R.).
GUIRAUD-RIVIÈRE (M.).

HAAG (J.).
HAAVISTO (A.).
HARBERFIELD (F.).
HABERL (A.).
HADDAD (M.-G.).
HADI (S.-M.).

HAGELBERG (E.-A.).
HAELIN (G.-W.).
HAGEMEISTER (W.).
HAGAN.
HAGERTY (H.) .
HAGGMANN (F.).

HAIDEGGER (R.).
HAHN ( L.).

HAJOS (ALF.).
HAJOS (AYS.).
HAK (F.).

HALASZ (F.-T.).
HALASY (J.).

HALBOUT (G.).
HALL (J.-S.).
HALLAP (S.).
HALLER (P.).
HALLEY (E.-H.).
HALLIN (L.).
HALLMAN (M.-N.).
HALME (R.-E . ) .

GUISAN (H.).
GUISEPPE (R.).
GULDAGER (0.).
GULDENER (A.).
GULLI (0.).
GUNDERSEN (G.).
GUNDHUS (H.).
GUNDLACH-PETERSEN (O.).
GURBITCH (N.).
GUSTAFSON (K.).
GUTHRIE (G.-P.).
GUTMANS (E.).
GUTTINGER (A.).
GUTWININGER (J.).
GWILDIS.
GYLLING (J.).
GYORFFY (A.).
GYORGYEF (F.).
GYSLER (K.-T.).
G Y U R K O  ( L . ) .
GYURKOVICH (B.).

Fran.
Fran.
G.-Br.
Roum.
Port.
Fran.
Espa.
Fran.
Fran.
Fran.
Fran.
Fran.
Fran.
Fran.
Suis.
Ital.
Dane.
Suis.
Norv.
Dane.
Norv..
Dane.
Y .-Sla.
Suède
E.-U.
Let t .
Suis.
Suis
Lith.
Suède
Hongrie
Hong.
Norv.
Hong.
Hong.

H

Suis.
Finl.
G.-Br.
Hong.
Egyp.
Indes
Finl.
Suède
Dane.
Norv.
E.-U.
S u i s .
E . -U .
Autr.
Hong.
Hong.
T.-Slo.
Hong.
Hong.
Fran.
Indes
Esth.
Suis.
Ar.-S.
Belg.
Suède
F i n l .

1 2 6
1 2 6
1 1 2

6 1
1 2 4

4 6
57-60
1 4
1 3
PEINTURE
8 3
PEINTURE
PEINTURE
SCULPTURE

106
1 2 6

43-45-46
1 4 2

I I - 2 1
76-82
2 7
ARCHITECTURE

7 9
6 1
1 0
3 8

62 à 70
62 à 70
6 1
100-104

7 9
78-84
52-53
1 7

1 4 2

6 1
84
43-45-46

136- 137- 138
3 8
7 1 -73

106
49-50
2 0

1 2 6
3 9
8 6

5
5-6
ARCHITECTURE

6 1
1 3 6
1 1 6 - 1 1 9

8 1
SCULPTURE

1-2-3-25-26
1 1 0
62 à 70
120-123

8 5
1 1 6 - 1 1 9

1-2-25

NOMS DES

ENGAGÉS NATIONALITÉ

HALONEN (L-A.).
HALOT (S.-J.).
HALUSKA (J.).
HAMALAINEN (M).
HAMDY ABDEL SALAM
HAMEL (R.).
HAMEL (K.).
HAMID (A.-H.).
HAMIILTON (B.).
HAMILTON (E.).
HAMMAR (C.).
HAMMER (P.).
HAMMERS (A.).
HAMMOND (W.).
H A N D Y  ( J . ) .
H A N F  ( J . ) .
HANN (E.-W.).
HANNELIUS (L-W.).
HANNON (D.).
HANSE (E.-J.).
HANSEN (E.).
HANSEN (P.)
HANSEN (H.).
HANSEN (M.).
HANSEN (H.).
HANSEN (E.).
HANSEN (O.).
HANSEN (H.).
HANSEN (W.).
H A N S E N  ( S . ) .
HANSON (W.-C.).
HANSSON (H.-S . ) .
HAPGOOD (W.-R.).
HAPPE (H.).
HARADA (T.).
HARDING (P.).
HARDINGSONAS (G.).
HARDY (P.).
HARFURT (F.).
HARMON (E.).
HARO (L.-J.).
HARPER (E .) .
HARRIS (F.-J.).
HARRISON (E-G.).
HART (E . ) .
HARTMAN.(J.).
HARTRANFT (G.).
HARVEY (T.).
HARVEY (G.-H.).
HASELSTEMER (R.).
HASSANEIN-BEY (A.-M
HASSLER (A.).

. ) .

Finl.
Belg.
Hong.
Finl.
Egyp.
Fran.
Turq.
Turq.
E.-U.
Suède
Suède
Lux.
Lett.
G.-Br.
E . - U .
T.-Slo.
G.-Br.
Finl.
Irl.
Belg.
Dane.
Dane.
Dane.
Dane.
Dane.
Dane.
Norv.
Norv.
Norv.
Norv.
G.-Br.
Suède
E.-U.
Holl.
Japon
G.-Br.
Lith.
Fran.
Ital .
E.-U.
Finl.
G.-Br.
Cana.
G.-Br.
E . - U .
Suis.
E.-U.
G.-Br.
Af.-S.
Autr.
Egyp.
Fran.

HASTON (R.) .
HATCH (I.-R.).
HATFIELD (J.).
HAUG (T.).
HAUGEN (A.).
HAUNER (J.).
HAUSER (H.).
HAUSER (H.) .
HAUTZINGER (A.).
HAVELKA (F.).
HAWKINS (F.-W.).
HEALY (J.).
HEANEY (F .) .
H E A P  ( S . - H . ) .
HEARD (E.-C.).

HEATHCOTE (J.-C.).
HECKSCHER (G.).
HEDLUND (P.-E.).
H E B  ( E . ) .
HEEREN (C.) .

G.-Br.
G.-Br.
G.-Br.
Norv.
E.-U.
T.-Slo.
Su i s .
Su i s .
Hong.
T.-Slo.
G.-Br.
I r l .
I r l .
G.-Br.
N.-Zél.
Indes
Dane.
Suède
Fran.
Holl.

N o  D E S

ÉPREUVES

8
71-73-75
1 4

62 à 70
6 1

47-48
6 1
6 1
2 1
5 5

1 2 4 - 1 2 5
1-2-3-14

6 1
60

1 0 5
5 1
3 3

1 1 7 - 1 1 8 - 1 2 2 - 1 2 3
6 1
6 1
80-87
8 1 - 8 7
8 0

100-104
4 7
43-44-45-46

3 7
40
1 3 - 1 4
4 7
76-83
29-30
ARCHITECTURE
7 1 - 7 3
9 8
6 1

1 2 3
3 8

106
12-25-26
7-23-24
4-26

10-25
6 1

1 2 1
1 8 - 1 9
44-45-46

1 2 3
1 3 - 1 6
54-56

127- 128- 129- 130- 13 1
1 4 0
1 0 5
1 0 4
92-93

135- 1 36- 137- 138
135- 1 36- 137- 138
1 2 4

3 4
3 4
33-34
1 2
62 à 70

6 1
6 1
3 4
9 1
1 0 - 1 1 - 1 3 - 1 4 - 2 6  
5 5

1 3 5 - 1 3 6
62 à 70

47-48

— 740 —



N A T I O N A L I T É

N O S  D E S

É P R E U V E S
NOMS DES

E N G A G É S

N O M S  D E S

E N G A G É S

NOS  DES

NATIONALITÉ  ÉPREUVES

T.-Slo.
G.-Br.

G . - B r .
B e l g .
Norv.
Autr.
Lux.
Y.-Sla.
T.-Slo.
T.-Slo.
T.-Slo.
Dane.
Dane.
Autr.
Hong.
Hong.
Suéde
G.-Br.
Suéde
Norv.
Suis.
G.-Br.
Roum.
Holl.
Hong.
Hong.
Fran.
Japon
Roum.
Aust.
T.-Slo.
Holl.
E . - U .
G.-Br.
E . - U .
T.-Slo.
F i n l .
G.-Br.
E . -U .
L u x .
E.-U.
Dane.
G.-Br.
Belg.
Holl.
Arg.
G.-Br.
T.-Slo.

B e l g .
G.-Br.
Fran.
E.-U.
Egyp.

L u x .
G.-Br.
E . - U .
Dane.
T.-Slo
Hong.
B u l g .
T.-Slo.
E . - U .
Autr.
Finl.
Finl.
Fran.
Autr.
Belg.

6 1
4 7 - 4 8

105
46-47-48
3-4-14-16-22

1 4 0
2 3
76

140
6 1
6 1
3 8
3 9

1 1 9
1 0 3

9 1
6 1

1 4 0
1 4 0
1 1 6 - 1 1 9
140
56-59
6 1
3 4

105
105
8 1
7 1 -73
6 1

3- 1 1 - 14- 15-26
8

103
46-47-48
62 à 70

5 5
1 0 5
47-48

127- 128- 129- 130- 13 1
1 0 5

6 2  à  7 0
62  à  70
1 1 6
106
109

61
71

1 4 2
1 1 4 - 1 1 5 - 1 1 7 - 1 1 8

6 1
4-26

4 6
1 8 - 1 9
6 1

62 à 79
8 2

93-103
1 2 4
1 0 7

8
6 1

I I I
1 4 - 1 5

1 0 8
1 1 9
1 1 6 - 1 1 9
62 à 70

5 4 - 5 8
1 4 2

Holl.
Lux.

5 6 - 5 9

C a n a .
3 5

G.-Br.
1 4 1
1 0 1

HEGAZY HUSSEIN.
HEIDE (R.).
HEINCE (V.).
HEISE (A.) .
HEJRET (J.).
HELANDER (Y.).
HELDI (F.).
HELDEENSTEIN (F.).
HELFRICH (A.-B.).
HEGESEN (S.).

Egypt.
Norv.
Lett.
Fran.
T.-Slo.
F i n l .
AUtr.
Lux.
E.-U.
Norv.
F i n l .
Suéde
Suéde
Suéde
S u é d e
Suis.
Holl.

Belg.
Belg.
Egypt.

6 1
5 6 - 5 9
4 1

1 -25
9

1 6
1 6

SCULPTURE
26
1 3 - 1 5
4 7

HOCHMANN (F.).
HOCKSMAN (V.).
HODGSON (R.).
HOEVENAERS (H.).
H O F F  ( C . ) .
HOFFMANN (F.).
HOFFMANN (M.).
HOFMANN (T.).
HOFTA (L.).
HOJER (A.).

HOJER (F.).
HOLDT (A.-H.).
HOLDT (H.-P.).
HOLLITZER (F.).
HOLLOSY (B.).
HOLLOSY (F.).
HOLMBERG (G.-J.).
HOLMES (C.).
HOLMKVIST (B.).
HOLMSEN (E.).
HORSBOER (M.).
HOLT (M.-B.).
HOLTZ (J.).
HOMMENA (R.).
HOMONNAI (H.-L).
HOYONNAI (H.-M.).
HONAUER (G.).
HONDA (A.).
HONISBERG (A.)
HONNER (R.-S-J.).

HONZATKO (B.).
HOOGESTEYN (O.).

HELLBERG (R.).
HELLUIST (A.-F.).
HELLQUIST (E.).
HELLSTEN (N.).
HELLSTROM (M.).
HEMMI (H.).
HEMSING (H.-C.).
HENAULT (J.).
HEDERICKX (A.).
HENEIN RIZKALLA.
HENETROSA DE SANTO MAURO

( R . ) .
HEINIE (S.).
HENIGAN (J.).
HENNEBERT (S.).
HENNING (T.-H.)

HENNING (T.).
HENRIJEAN (M.).
HENRY (E.-M.).

HENTSCHEL (G.).
HEREERT (P.).
HEREOS (G.).
HERIN (A.).
HERMANN (A.).
HERNANDEZ (T.).
HERPIN (G.).

95-96
5 5
5 6 - 5 9

1 2 5
2 5
94-95-96
1 3
2
6 1

1 1 2Espa.
Norv.
E.-U.
Belg.
Cana.
Suéde
Belg.
Aust.
E.-U.
I t a l .
Belg.
Ital.
Fran.
Mexi.
Fran.
Suis.
Suis.
Autr.
Autr.
G.-Br.
Fran.
Autr.
Cana.
Fran.
T.-Slo.
G.-Br.

A u t r .
Finl.
Fran.
G.-Br.
Indes
Lux.
E.-U.
Suéde
Irl.
E.-U.
T.-Slo.
H o l l .
Holl.
E.-U.
E.-U.
Indes
E.-U.
Autr.
Hong.
Suéde
Roum.
Suis.
Finl.
E.-U.
Y.-Sla.
T.-Slo.

1 3 2
23-24

102
40

91- 103
89-103
45-47-48

1 4 2
1 3 4
1 3 6
62 à 70

120-121- 122-123
1 2 5

HERRMANN (A.).
HERRMANN (H.).
HERSCHMANN (A.),
HERSCHMANN (O.).
HERVEY (K.-W.).
HERVIER (F.).
H E R Z L  ( F . ) .
H E U E T  ( G . ) .
HEUET (G.) .

1 3 9

HOPKINS (V.).
H O R A  ( J . ) .
H O P P E R  ( I . ) .
H O R A  ( J . ) .
HORKKO (T.).
H O R N  ( C . - W . ) .
HORN (J.-B.).
HORN (J.-B.)

HORNBERGER (R.-A.).
HORNEMANN (P.-F.).
HORROKS (B.-G.).
HORSCH (N.).
HORSTEN (G.-A.).
H O R T A L  ( A . ) .
HORTON (W.-G.).
HOUET (V.-A.).
HOUET (V.-A.).
HOUGETON (H.).
HOURNON (R.)
HOUSER (C).
HOUSNY KHALIL.
HOUSS (A.).
HOW (H.-S.).
HOWELL (R.).
HOY-PETERSEN (A.).
HRABE (A.).
HRENYOVSZKY (J.).
HRISTOFF (A.).
HRYVIK (V.).

1 3 5
76
57-60
49-50-52-53
SCULPTURE

140
1-2-25
1 - 3 - 2 4

1 3 5 - 1 3 6
8 6

HEVAK (S.).
HEWITT (R.).
HIEFFER (F.).

HIETAKARI (V.-H.)
HIGELIN (A.).
HIGGINSON (J.).
HILDRETH (W.-E.)
HILGER (J.).
H I L L  ( G . - L . )

5 1
8

62 à 70
1 5  
1-2-3-11-25-26
1-2-3- 14
2-25

6 1
3 6
1 9
94-96

1 2 4 - 1 2 5
1 2 4 - 1 2 5
1 2 3
8 2

7-8

HILLEN (F.).
HILLIARD (R.-M.).
HILLS (R.-G.).
H I N  ( J . - A . ) .
H I N  ( C . - N . )
HINDS (S.-R.).
H I N E S  ( B . ) .
H I N G S  ( M . - B . ) .
HINGE (M.R.).
HINKLE (H.-R.).
HINTERSTOISSER (J.).
HIRES (HIRZER) (F.).
HIRSCH (K.).
HIRSCH (E.).
HIRSCHY (A.).
HIRVONEN (H.).

HUBBARD DE HART.
HUBER (K.).
HUBER (R.-W.).
HUBER (C.-W.)-.
HUBER (J.).
HUBER (E.).
HUBERT (F.).
HUBERT VAN BLYENBURGH

( W . - P . )

1 2
6 1
6 1
2 1
8 8

1 3 9
1 1 2

62 à 70
1 1 4 - 1 1 5 - 1 1 7 - 1 1 8

HITCHCOCK (T.).
HLASTAN (S.).
HLAVAC (M.).

HUBERTY  (A.).
hudson (a . ) .
hudson (a . ) .

9 4 — 741 —



noMS DES

ENGAGÉS NATIONALITÉ

nOS DES

ÉPREUVES NATIONALITÉ

HUGHES (F.).
HUIZENAAR (H.).
HULSMANS (J.-G.).
HULTBERG (O.-F.).
HULTGREN (E.).
HUMELHANS (J.).
HUMPHREYS (S.).
HUNENBERGER (F.).
HUNT (A.).
HUNTER (J.-G.).
HUNTER (F.-T.).
HUNTER (R.-S.).
HUNTER (S.-G.).
HUOT IL.).
HUSGAFVEL (A.)
HUSSEY (F.).
HUTMACKER (J.).
HUTTNER (J.).
HUTTUNEN (H.).
HUUPPONEN (E.).
HUUSARI (A.).
HUYBRECHTS (L.).
HYLAND (F.-W.).
HYLANDER (B.).

E.-U.
Holl.
Belg.
Suède
Suède
T.-Slo.
G.-Br.
Suis.
G.-Br.
B.-U.
E.-U.
Cana.
G.-Br.
Fran.
Finl.
E.-U.
Belg.
Hong.
Finl.
Finl.
Finl.
Belg.
R.-U.
Suède

I
JACOBI (D.).
LANKOFF (S.). 
I B R A H I M  ( H . ) .
IAGHEN IBRAHIM.
IKAVALKO (J.).
IKONEN (V.-V.).
IMBACH (J.).
IMBODEN (P.).
INDRUCH (S.).
INGRAM (R.).
INNéMéE (H.-P.).
IOVOVITCH (C.).
IRELAND (W.-G.).
IRIGOYEN CASTILLO (P.).
IRWIN (B.).
ISBECQUE (G.).
ISETTA (M.).

ISHIDA (T.).
IS-LOPEZ (J.).
ISMAIL EL SAYED.
ISMAIL MAHMOUD.
ISMET (S.).
ISNARD1 (C.).
ISOLA (A.).
I S R A E L S  ( I . ) .
IVADY (A.).
IVANOFF (P.)
IVANOV (P.)
IZARD (G.).

JAASKELAINEN (S.).
JABOR (J.).

Roum.
Bulg.

Turq.
Egyp.
Finl.

Finl.
Suis.
Ital.
T.-Slo.
S.-Af.

H o l l .
Bulg.
I r l .

Espa.
E.-U.
Fran.
Ital.
Japon
Espa.
Egypt.
Egypt.
Turq.
I t a l .
F r & .
Holl.
Hong.
Bulg.
I t a l .
Fran.

J
Finl.
Suis.

1 3 7 - 1 3 8
1 4 0

NOMS DES

ENGAGÉS

1 1 6 - 1 1 9
3 8

106
1 1 4 - 1 1 7

3 9
1 0 5

62 à 70
1 1 0
105
1 1 3

71-73
3 4
47-48
6 1

1-3-25-26
2 5
8 7

142
1 2 0 - 1 2 1 - 1 2 1

7 I -83
22

1 2 4 - 1 2 5
1 1 3
1 0 7

6 1
6 1
6 1
6 1
7 8 - 8 5

16-82
3-25-26

1 3 7 - 1 3 8
62 à 70
3 9
47-48
6 1
7 1 - 7 3 - 7 5
1 3

9
61

8 1
90-91-103
3 6
6 1
61
61

1 2 1 - 1 2 3

PEINTURE
1 0 5
6 1
3 4

1 4 2

JACCARD (M.)
JACKSON (J.).
JACKSON (A.).
JACKSON (J.).
JACKSON (W.-K.).
JACOB (A.).
JACOB (S.-M.).
JACOB (E.-E.).
JACOBSEN (H.-0.).
JACOBSEN (J.).
JACOBSSON (M.).
JACOBSZOON (P.-J.).
JACOBY (J.).
JACQUET (E.).
JACQUET (H.).
JAHN (R.).
JAHREN (P.).
JAKOBSSON (W.).
JAKOBSSON (L.).
JAMOIS (R.).
J A N A U S C H  ( E . ) .
JANDA-SUK.
JANDERA (0.).
J A N D L  ( V . ) .
JANNEKEYN (J.-F.).
JANNI (A.).
JANOUCHAUSKAS (S.).
JANSEN (H.).

JANSON (K.-J.).
JANSSEN (G.-M.).
JANSSENS (P.).
JANSSENS (F.).
JANSSON (B.).
JANSSON (F.).
JANSSON (H.).
JANSSON (H.).
JANSSON (G.).
JANY (J.).
JAQUENOUD (J.).
JAROINE (C-F.).
JARRIN (A.).

JARVELA (N.).
J A R V I N E N  ( E . ) .
JARVIS (W.-E.).
JAUAREGUY (A.).
JAVORSKI (N.).
JAVUREK (J.).

JEANNET (P.).
JAWORSKI (J.).

JEANS (C.).
JEITZ (T.).
JEKALS (G.).
JELEN (R.).

JELINEK (J.).
JELINEK (S.).
JENEYN (R.).
JENKINS (E.).
JENNINGS (E.-F.).
JENSEN (A.-F.).
JENSEN (AX.).
JENSEN (H.-I.).
JENSEN (K.).
JENSEN (C.).
JENSEN (S.).
JERSEK (P.).
JESSUP (M.).
JESZE (C.).
JETER (T.-P.).
JEWTRAW (C.).
JILEK (A.).
JIRASEK (R.).
JIRDA (M.).

NOS DES

ÉPREUVES

T.-Slo 3 3
Fran. 2
G.-Br.
G.-Br.
G.-Br.
Fran.
Indes
G.-Br.
Dane.
Dane.
Suède
Holl.
Lux.
Suis.
Suis.
Autr.
Norv.
Finl.
Finl.
Fran.
Autr.
T.-Slo.
T . S l .
Autr.
Fran.
Ital.
Lith.
Norv.
Suède
Belg.
Belg.
Belg.
Suède
Suède
Suède
Dane.
Finl.

Fran.
Suis.
Aust.
Equa.

Finl.
Finl.

Aust.
Fran.
Esth.
T.-SlO.
Polog.
Suis.
G.-Br.
Lux.
Lett.
T.-Slo.

T.-Slo
E.-Slo.

Hong.
G.-Br.
E.-U.
Dane.
Dane.
Dane.
Dane.
Dane.
Norv.
Y.-Sla.
E - U .
Hong.
E.-U.
E.-U.
T . S l o .
T.-Slo.
T .S lo .

4 1
20

1 4 1
9 6
71 -73- I 5

1 2 6
1 1 6

79-86
1 3 7 - 1 3 8

8 9 - 1 9 3
PEINTURE
140
5 6 - 5 9

1 1 0
7 9

1 3 4
1 3 4

3-26
1 9
1 8
10-25
25
6 0
6 1
6 1
2 7
94
72-74
2 5
8 5
1 9
1 5
13-22
94

4-26
1 4 2
1 0 8
4 2

6-7-23
9

1 5
3 4

1 1 3
6 1
54-56-58-59
4-5-26-27

8 7
97-100-104

62  à  70
1-2-22-25

1 1 4 - 1 1 5 - 1 1 7 - 1 1 8 - 1 2 0
1 2 1 - 1 2 3

6 1
3 3
61

1 1 6 - 1 1 9
3 1

9 6
8

106
3-4-25

18-20
4 0
62 à 70
72-74-75
3 4
54-58

127- 128- 129
1 1 9

4 7
1 4

—  7 4 2  —



n O M S  D E S

E N G A G É S NATIONALITÉ
NOM DES

ÉPREUVES

n O S  D E S

ÉPREUVES

JIRKOVSKY (J.).
JIRSAK (J.).

JOANNES DIT POWEL (R.).
JOBIER (H.-L.).
JOACHIM (A.-A.).
JOHANNESSEN (0.).
JOHANSEN (W.-E.).
JOHANSON (G.).
JOHANSON (H.).
JOHANSSON (G.-M.).
JOHANSSON (S.-D.).
JOHANSSON (M.-E.).
JOHANSSON (R.).
JOHANSSON (C-H.).
JOHANSSON (C-E.).

JOHANSSON (P.).
JOHN (F.).

JOHNSEN (F.).
JOHNSON (L.).
JOHNSON (D.).
JOHNSON (T.-L.).
JOHNSON (W.-B.).
JOHNSON (R.-E.).
JOHNSON (F.-P.).
JOHNSON (C.-W.).
JOHNSON (W.)
JOHNSSON (B.-E.).
JOHNSTON (J.-R.).
JOHNSTON (H.-A.).
JOHNSTONE (C.-H.).
JOLL (E.).
JOLY (A.).

JON (V.).
JONAK (J.).
JONES (F.-T.).
JONES (R.).
JORGENSEN (L.).
JORGENSEN (L.)
JOSEFSON (K.).
JOSIFEK (B.)
JOSSET (R.-J.).
JOTTRAND (M.).
JOURDA (A.).
JOURDAIN (E.).
JOURLIN.
JOUSSE (P.).
JOVAN (H.).
JOVANOVIC (D.)
JOZOPAITIS (L.).
JUANTEGUI-EGUREN (A.).
JUBEAU (R.).
JUCEWICZ (L.)
JUDAY (R.-L.).
JUDD (N.-P.).
JUILLERAT (E.).
JUILLET-CULAN (F.)
JUKES (H.-D.).
JUKOLA (M.).
JULEN (A.).
JULEN (A.).
JULEN (S.).
JUN (B.).
JUNGMANN (J.).
JUNQUERAS (J.).
JURADO-GONZALEZ (A.).
JURGENS (A.).
JURGENS (F.).
JUSTESEN (C.-F.).
JUVONEN (E.)

T.-Slo.
T.-Slo.
Belg.
Fran.
E.-U.
Norv.
Norv.
Suède
Suède
Suéde
Suède
Suède
Suède
Suède
Suéde
Finl.
T.-Slo.
Norv.
Fran.
Cana.
G.-Br.
E . - U .
E.-U.
E.-U.
E.-U.
E.-U.
Suède
cana.
G.-Br.
G.-Br.
Esth.
Fran.
T.-Slo.
T.-.Slo
Arg.
Aust.
Dane.
Dane.
Suéde
T.-Slo.

F r a n .
Belg.
Fran.
Fran.
Fran.
Fran.
Y.-Sla.
Y.-Sla.
Lith.
Espa.
Fran.
Polog.
E . - U .
Irl.
Suis.
Chili
G.-Br.
F i n l .

Suis.
Suis.
Suis.
T.-Slo.

T.-Slo.
Espa.
Equa.
Lett.
Holl.
Dane.
Finl.

1 4 0
1 6
10-16-22

5 8
62 à 7O

1 2 0 - 1 2 1 - 1 2 3
49-52-53

140
1 4 0
1 1 4 - 1 1 5 - 1 1 7
101- 102
1 0 1

4
120-123
6 1 - 8 8

1 7
49-50
3 3

1 2 3
3-26
1 2

8 5
7-23-24

1 0
6 1

7
9 1
3 6
2 7

6
6 1  

1 3 2 - 1 3 4
1 3 6

109
1 0 3

40
1-2

1 6
1 4 0
1 3 9

SCULPTURE

1 4 2
6 1
8 4
7 8
2 6
7 7
6 1
6 1
6 1

5
127- 128- 129- 130- 13 1
1 3

1 0 5
8 3 - 1 0 7
43-44-45-46-47

1 4 0
11-26

1 3 9
1 3 5 - 1 3 9
1 3 5 - 1 3 9
1 1 0
56-57-58-59-60

1-2-25
1 - 1 4

6 1
1 1 6 - 1 1 9
1 2 1

8 0

NOMS DES

ENGAGÉS NATIONALITÉ

K

KAAN (R.).
KAARSMAN (0.).
KADAR (A.).
KADRI (D.).
KADZIOLKA (S.).
KAER (M.).
KAESER (P.).
KAHANAMOKU (S.).
KAHANAMOKU (D.).
K A I N D T
KAJZELJ (V.).
KALJOT (E.).
KALKUN (G.).
KALLUNZER (B.).
KALLMUNZER (J.).
KALNINS (A.).
KALOUS (J.).
KALTENBRUM (H.).
KALUZA (J.)
KAMARAINEN (E.).
KAMERBEEK (H.).
KANAKURI (S.).
KANN (P.).
KANTOR (K.).
K A P P  ( O . ) .
KAPPELER (M.).
KARAFIAT (J.)
KARASSTOYANOFF (L.).
KARKKAINEN (H.).
KARLBERG (E.).
KARLOVITS (J.).
KAROLYI (KROPACSEK) (F.).
KARONEN (Y.).
KASAKOV (N).
KASKEY (H.-H.).
K A T  ( W . - H . ) .
KATZ (E.).
KATZ (M.).
KAUFELDT (P.-L.).
KAVURIC (D.).
KAWALEC (E.)
KEALOHA (W.).
KEATING (J.)

KEEBLE (M.-C.).
KEEMINK (H.).

KEHRLING (B’.).
KEILLER (A.).
KEKKONEN (U.).

KELEMEN (A.).
KELLEHER (J.-P.).
KELLER (J.).
KELLER (T.-B.).
KELLY (J.).
K E L L Y  J . - B . ) .
KEMAL (R.).
KEMALEDDINE (M.-R.).
KENDRICK (J.-L.).
KENNEDY (J.-G.).
KENNY (A.-J.).
KENT (H.).
KENYERI (KRONBERG) (L.).
KEPKE (V.).
KERESZTES (L.).
KERR (G.-C.).
KERR (H.).
KERSHAW (C.-A.).

Autr.
Esth.
Hong.
Turq.
Polog.
E.-U..
Suis.
E.-u.
E.-U.
Autr.
Y.-Sla.
Esth.
Esth.
T.-Slo.
T.-Slo

L e t t .
T.-Slo.
Af.-S.
Polog.
Finl.
Holl.
Japon
Hong.
Autr.

Esth.
Fran.
T.-Slo.
Bulg.
Finl.
Suède
Hong.
Hong.
Finl.
Esth.
E.-U.
Holl.
Finl.
Suis.
Suéde
Y.-Sla.
P0l0g.
E.-U.
Irl.
E.-U.
Holl.
Hong.
G.-Br.
Finl.
Hong.
Irl.
Frau.
Suède

Suède
E.-U.
Turq.
Turq.
I r l .
E.-U.
A r g .
G.-Br.
L e t t .
L e t t .

Hong.
G.-Br.
Irl.
G.-Br.

5 8
6 1

8
6 1

1 3 8
2 1
3 4
8 9

8 9
1 - 2 5

1 3 6
6 1
1 8
3 4
3 4
1 2
8

43-44-47

61
1 3 5

1 0
8

1 0 5
6-7

77-84
8 7
62  à  70
4-5

9 5
1 4 0

1 6
2
62 à 70
8 0

127- 128- 130
3-26
9-27

6 1
6 1

1 0 3
3 3

9 0
Peiinture

1 5
1 2
71-73-75

136- 137- 138
1 3
71-73-75
3 8
i 7
6 1

9
29-30
6 1
6 1
6 1
3 3

1 1 2
1 6
8 9
43-46
78-84
1 3

6 1
57-60

— 743 —



N O M S  D E S

ENGAGÉS NATIONALITÉ

N O S  D E S

ÉPREUVES

N O M S  D E S

E N G A G É S N A T I O N A L T É

N O S  D E S

ÉPREUVES

KERTTULA (E.).
K E S E R U  ( L . ) .
KESSERU (F.).
KESKULL (R.).
KHOO (H.-H.)
K I A M I L  ( D . ) .
KIELDS (A.).
KIEFFER (A.) .
K I E F F E R  ( A . ) .
KIEFFER (J.).’
KIELLAND BRANDT (S.).
KIFFER-PORTE (S.).
KIHLEFELD (J.).

KIKKAS (J.).
KILLICK (G.-C.).,.
KING (E.).
KINGSBURY (H.-T.).
KINGSCOTE (A.-R.).
KINN (G.).
KINSEY (D.-C.).
KINSMAN (H.)
K I R A L Y  ( P . )
KIRBY (T.).
KIRNY (E.).
KIRCHENOFF (F.).
KIRKEBJERG (F.).
KIRSCH (N.).
KIRSHBAUM (.W).
KIRCHMAYER (K.).
KJELDSEN (E.).
KJELLSTROM (E.).
KLAINEROFF (M.).
KLAMBAUER (E.).

KLAPWYK (G.).
KLEIN (E.).
KLEIN (G.).
KLEMOLA (V.).
KLEMPENER (H.).
KLIER (R.).
KLINGER (M.).
K L O T Z  ( J . )
KLUMBERG (A.).
K L Y N E N .
KNEL (J.).
KNIOGHT (A.).
KNOBLOCH (M.).
KNOBLOCH (M.).
KNOP (K).
KNUDTZON (L.).
KNUTSSON (K.-V.).
KOCH (C.).
KOCK (R.).
KOCZAN (M.).
KOETZ (J . ) .
KOFOED (J.-C.)
KOHLER (A.).
KOHLER (J.).
K O I V  ( K ) .
KOIV (K.).
KOIONIEMI (H.).
K O L A R  ( O . ) .
KOLDOVSKY (K.).

KOLDOVSKY (K.).

KOLEHMAINEN (H).
KOLENATY (F.).
KOLHO (V.).
KOMAREK (F.).
KOMODROWSKI (T.).
KONARZEWSKI (A.).
KONDZIOLKA (S.).

Finl.
Hong.
Hong.
Esth.
Chine

T u r q .
Lett.
Irl.
Lux.
Lux.
Dane.
Fran.
Esth.
Esth.
G.-Br.
G.-Br.

E . -U .
G.-Br.
Suède
E. -U.
Af.-S.
H o n g .
E . - U .
E.-U.
Hong.
Dane.
Lux.
E.-U.
Hong.
Dane.
Suède
Bulg.

Autr.
H o l l .
Lux .
Fran.
Finl.
T.-Slo.
T.-Slo.
T.-Slo.
Belg.
Esth.
Holl.
Holl.
G.-Br.
T.-Slo.
T.-Slo.
T.-Slo.
Norv.
Suède
Hong.
Suède
T.-Slo.
Lux.
Dane
Hong.
Holl.
Dane.
Esth.

Finl.
T.-Slo.
L u x .
T.-Slo.
Finl.
T.-Slo.
Finl.
T.-Slo.
Polog.
Polog.
Polog.

62 à 70
1 0 5
1 0 5

1-2-3
7 1 - 7 3
6 1

1 2 - 1 7 - 1 8 - 1
4 1
6 1
3 5
PEINTURE
99
6 1

1 0 9
2 9
4
3 4
71 -73

8
1 0

1-2-3-25-26
7 - 8
4 1
2 7
3 4
4 9
6 1
9 1

7 1 -73
43-45-46
I I

47-48
1 8

100-101-102-104

47
9 3

1 3 9
1 0 5
1 1 9

62  à  70

1 2 3
17-22

ARCHITECTURE

5 1
9 4 - 9 5
4 3 - 4 4 - 4 6
3 3

3 3 - 3 4
1 0 6
1 2 1

3 3 - 3 4
6 1
1 7

6 1
ARCHITECTURE

1 4 2
92-103-105
9 5

1 0 7
94

1 3 5
6 1

1 3 7
8

6 1
1 2 1 - 1 2 3

7 7
4 9 - 5 0
4 2

1 3 9

KONYI (K.).
KOOLMANN (A.).
KOPP (C.).
KOPRIVA (F.).
KORDELIC (I.).
K O R P I  ( K . ) .

KORTLèVE (F.-T.).
KOS ( J . ) .
KOSMATIN (A.).
KOSTAMO (E.).
KOSTER (L.).
KOSTRZEMBSKI (F.).
KOSTRZEWSKI (S.).
KOTZIAS (C.).
KOALA (J.).
KOUTNY (J.).
KOUWENBERG (P.).
KOVACEC (R.).
KOWALCZEWSKI (S.).
KOZELUH (J.).
KOZLIK (J.).
KRAEMER (B.).
KRAGH (J.).
KRAMER (E.).

KRANIS  (A.) .
KRAPTCHSANSKI (K.).

K R A S L  ( J . ) .  
KPATOCHVIL (J.).
KRATOCHVIL (F.).1
KRAUS (J.).
KREICBERGS (P.).
KREITZ (W.-L.).
KREMER (P.).
KRENCSEY (M.).
KRIEVS (A.).
KRILLER (H.-J.).

KRIZ (F.).
KROLIKIEWICZ (A.).
KROLY (F.).
KROM (G.-J.).
KROMPHOLZ ( 0 . ) .
KRONGEIGEROVA (L.)
KRONLUND (C.-A.).
KRUPA (W.).
KRUSE (F . ) .
KRZEMINSKI (K.).
KRZEPTOWSKI (A.).
KUBORN (E.).
KUCHER (J.).

KUCHER (W.).
K U E N Y  ( T . ) .

KUENY (T.).
KUHN (P.) .
KUHNET (F.).
KUHNET (R.).
K U J U N D Z I C  ( A . ) .
KUKK (A.) .
KULCSAR (E.).
KUNDERT (F.).
KUNNAS (J.).
KUNZE (P.).
KURZA (F.).
KURUNCZY (L.).
K U R Z  ( J . ) .  
KUSNETS (A.).
KUTSCHERA (B.).

KUTSCHERA (M.).
KUTTIM (H.).

KYOSTILA (L.-V.).
KYONEN (V.) .

H o n g .
Esth .
Suis.
T.-Slo.
Y.-Sla.
Finl.
Holl.
T.-Slo.
Y.-Sla.
Finl.
Lux.
Polog.
Polog.
Gréce
T.-Slo.

T . - S l .
Holl.
Y.-Sla.
Polog.
T.-Slo.
F i n l .
Dane.
Suis.
Grèce
Bulg.
T.-Slo.
T.-Slo.
T.-Slo.

T.-Slo.
L e t t .
Belg.
Lux.
Hong.
Lett.
HOll.
E.-U.
Polog.
Y.-Sla.
Holl.
T.-Slo.
T.-Slo.
S u è d e
Polog.
E . - U .
B e l g .
Polog.
Polog.
Lux.
T.-Slo.
Polog.
T.-Sko.
Fran.
Lux.
Autr.
Autr.
Y.-Sla.
Esth.

H o n g .
T.-Sl0.
Finl.
Holl.
T.-Slo.
Hong.
T . -S lo .
Esth.
T.-Slo.
T.-Slo.
Esth.
Finl.
Finl.

7 9
76-83
89-105
81
94-95-96
1 6 - 2 2

1 2 3
62 à 70
46-47-48

62 à 70

9 9
47-48

4-5-26-27
57-59-60

7 7
6 2  à  7 0

4 0
94-95-96

120-122- 123
7 1 -73

1 2 3
1 3
SCULPTURE

6 1
6-7-8

6 1

1 4 0
6 1

7 8
8 1
6 1

140-142
6 1
72-74
76
4 7
62 à 70
52-53
SCULPTURE
6 1
6 1

1 0 1
1 4 1

6 1
6 2  à  7 0

47-48
136- 137- 138
9 0
8 1
6 1
6 1
7 6
47-48

8
1 2
6 1
8 7
 6-7
47-48
62 à 70
54-58

1 0 5
1-2-3-25-26

1 2 2 - 1 2 3
78-85
2 5
1 3

1-2-3
9 5

8
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N O M S  D E S

ENGAGÉS NATIONALITÉ

N O S  DES

ÉPREUVES

NOMS DES

ENGAGÉS

N O S  D E S

NATIONALITÉ ÉPREUVES

LARSEN (N.).

LARSESON (A.-R._).
LARTIGUE (J.-A.).
LASH (L . -A . ) .
LASNITZKA (F.).
LASPLAZAS (J.).
LASOUIN (J.).

LA BARBARA (F.).
LARBATTUT (A.).
LABOURDETTE (F.).
LACHAPELLE (E.).
LACKIE (E.).
L A C R O I X  ( P . ) .
LACROIX (P.).

LACROIX (A:):
LADA (V.).
LADA (O.).

LAFAILLE (R.).
LAFERRÉRE.

LAGERCRANTZ (F.-D.).
LAGERCRANTZ.

LAGERLOF (J.-L.).
LAGGER (G.-A.).

L A G H I  ( R . ) .
LAGONICOS (E.).
LAGONICOS (E.).
LAHTINEN (H.).
L A I N G  ( L . ) .
LAISANT. 
LAKSHMANAN (C.-K.).
LAMEIASI (G.).
L A M M E N S  ( A . - T . ) .
LAMOURDEDIE (R.).
LAMP (F.-J.).
LANCELOT (A.).
LANDELIUS (P.-F.).

LANDINI (A.).
LANDOWSKI (P.).
LANDRE (L.-A.).
LANDVIK (E.).
L A N E  ( C . ) .
LANGAARD (C.).
LANGE (J.).
LANGENRAEDT (E.).
LANGER (V.).
LANGEREIS (A.).

LANGERS (M.).
LANGEFORD (W.-P._).

L A N G L E T  ( M . ) .
LANGLEY (H.-A.).

LANGLEY (H.-A.).
LANSDORP (N.).
LANZI (GE.).

LANZI GU.).
LAPIDO (V.).
LAPPALAINEN (M.).
LAPPSALINEN (M.).
LARA MUNOZ (H.).
LARNOE (A.-H.).
LA ROCHE (E.).
LARRABEITE (C.).
LARANAGA (J.).

L A R R A Z  ( R . ) .
LARRAZA (J.).
L A R S E N  ( L . ) .
LARSEN (L.).
LARSEN (G.).
LARSEN (R.-M.).
LARSEN (H.-V.)..
LARSEN (E.).
LARSEN (R.-C.).
LARSEN (A.).

L

E.-U.
E.-U.
Espa.
Suis.Suis.
E.-U.
Fran.
Fran.
E.-U.
T.-Slo.
T.-Slo.
Fran.
Fran.

Belg.
Suède
Suède
Ital.
Ital.
Grèce

G r è c e
Finl.
S . - A f .
Fran.
Indes
Ital.
Belg.
Fran.
Holl.
Fran.
Suède

LAZARUS (J.).
LEA (J.).
LEBRèRE-LUBIN (F.).
LEBRUN (E.).
LEBZELTER (A.).
LECLERC (G.).
LECLERCO (G.).

Ital.
Fran.
Fran.
Norv.
Aust.
Norv.
Polog.
Belg.
T.-Slo.
Holl.
Lux.
Cana.
Fran.
G.-Br.
E . - U .
Holl.

I ta l .
Ital.
Urug.
Cana.
F i n l .
Chili
Belg.

Suis.

LE GENDRE (R.-L.).
LEGAT (V.).

LEGRAND (F.).
LEGRAND (E.).

LEHNEN (H.).
LEHNER (O.).

1 1
6 1

Espsa.
Espa.
Arg.

LEIGH (S.).
LEIGH (E.).
LEILAND (K.).
LEINO (E.) .
LEINO (L.-O..).
LEKARSKY (K.).
LELLO (J.).
LEMAITER (E.).
LEMOUTON (J.).
LENEHAN (P.-J.).
LENGLEN (S.).
LENORMAND (L.).
LENORMANS (E.).

LENZI (A.).
LéON (J.).

LEOPARDI (O.).

Espa.
E.-U.
Norv.
Norv.
Norv.

G.-Br.
Dane.
Dane.
Dane.

35
5 8 - 5 9

3-20
3 1

97-104
7 1 - 7 3
PEINTURE

1 4 0

54-58-59-60
58-60
82
7 9

120-122- 123
56-59

1 1 1 - 1 2 3
1 3 9

1 7
1 1 6 - 1 1 9
1 1 6 - 1 1 9

2 1
1 2 3

LITTÉRATURE
1 0 - 1 1 - 1 4 - 2 5 - 2 6

1 6
7 1 -73

SCULPTURE
1 - 2 5

34 
1 1 4 - 1 1 5 - 1 1 6 - 1 1 7 - 1 1 8
1 1 9
1 0 9
SCULPTURE
PEINTURE

1 3 6 - 1 3 7
3-26

7 1 - 7 3 - 7 5
44-46
1 5
3 3

1 0 - 1 1 3
6 1
3 4
3 9
1 5

1 4 0
ARCHITECTURE
94-95-96
3 5
54-58-59
4 4 - 4 7

1 3 9

1 4 2
1-2-26
3-26

5 4 - 5 8 - 5 9
6 1
2 7

1 2 3
1 0

127- 128- 129- 130- 13 1
1 1 9
8 1
4 2
4 - 5

LASS  (A . ) .
L A S S E R R E  ( R . - F . ) .

LAUBŒUF (H.-L.).
LAUEER (D.).

LAUDESMANN (E.).
LAUER (F . ) .
LAUER (J.).
L A U K S  ( P . ) .
LAURENT (G.).
LAURSEN (N.).
LAUSEIG (A.).
LAUVAUX (H.).
L A V A I R E  ( C . ) .
LAVAN (S.).
LAVENI (G.).
L A V E R Y  ( J . ) .
LAVINI (A.).
LAY (V. -C. ) .
LAZAR (P . ) .
LAZARSKI (J.).

LECOINTE (G.-M.).
LECOMTE (G.-J.).
LECONEY (J.-A.).
LECOT (F . -E . )
LEDERER (U.).
L E D O N  ( A . ) .  
LEDUCQ (A.).
LÉE (H.-H.) .
LÈEMBRUGGEN (G.).
LEFÈVRE (A.-J.).
LEFÈVRE (L.).
LEFKOWITZ (A.).
LE GALLAIS (R.).

LEHAIN (J.).

LEHTONEN (E.-R.).

lepan.
LEPATEY (L.-A.).

Dane.
Suède
Fran.
Holl.
Autr.
Espa.
Fran.
Esth.
Fran.
H o n g .
Fran.
Autr.
E.-U.
Lux.
Lett.
Lux.
Dane.
Fran.
Fran.
Fran.
Irl.
Ital.
Irl.
Ital.
G.-Br.
Roum.
E . - U .
E . -U.

I r l .
Fran.
Fran.

Autr.
Fran.
Belg.
Fran.
Belg.
E.-U.
Arg. 
Autr.
Cuba.
Fran.
G.-Br.
Holl.
Holl.
Lux.
E.-U.
L u x .
E . - U .
E.-U.
Fran.
Fran.
Cana.
Lux.
Suis.
Finl.
G.-Br.
G.-Br.
Lett.
Finl.
Finl.
Esth.
Esth.
Fran.
Fran.
Irl.
Fran.
Fran.
Fran.
Ital.
Cuba
I ta l .
Fran.
Fran.

120-123
76-81
PEINTURE
6 1
7 6
I 4

1 0 5
6 1

1 1 3
ARCHITECTURE

3 4
1 0 5
1 0 5

3 9
6 1

3 8
1 1 3

23-24
7-23-24

1 4 0
2-3-16

1 2 0 - 1 2 1 - 1 2 3
PEINTURE

ARCHITECTURE
8 7
6 1

43-44-46-47
3 6
6 1

1 1 3
97-100-104
1 4 0

9
8

3 3
1 4 2

2 5
3 4

1 4 0
54-58
47-48
45-46
7 1 - 7 3
6 1

6 1
40
72-75
89-90-103

2 1
1 4 1
142
1 2 1
1 1 0
44-47-48
14-21-25-26

62  à  70
62  à  70

1 1 1
8 5
2 1

4 9 - 5 1
6 1

1 4 2
3 6
3 9
72-75

1 0 1
9 5
1 8 - 1 9  
6 0
4 0

3 1
1 1 3
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N O M S  D E S

ENGAGÉS N A T I O N A L I T É

NOS DES

NATIONALITÉ ÉPREUVES

LEPIÈRE (J.).
LE QUEAN.
LEQUIO (T.).
LERMOND (G.-W.).
LEROY (N.).
LERTORA (M.).
LESAGE (X.).
LETHERLAND (E.).

LEUTERT (E.).
LEUZINGER (B.).
LEVATI (A:).
LE VAVASSEUR.
LEVIE (H.-K) .
LEVISON (E.-H.).

LEVRATTO (V.) .
LEVY-GRUNWALD (H.).
LEWDEN (P.).
LEWENHAUPT (C.-C.).
LEWIS (D.-T.):
L E W I S  ( D . - E . )
LEV (E . ) .
LIBERG (E.).
LIBERT (V.) .
LICHTENECKERT (E.).
LIDDELL (E.-H.)..
LIDMAN (N.).
LIEB (T.-J.).
LIEN (H.).
LIENHARD (W.).
LIEWENDAHL (F.)
LIFSHITZ (L . ) .
LIIMATAINEN (H.).
LIIVAR (R.).
LILLIER (H.).
LILLOE-OLSEN (O.-A.).
LIMBERTI (V.).
LIN” (C.-J.).
LIND (N.).
LINDBERG (C.-P.).
LINDBERG (S.-O.).
LINDBERG (0.)
LINDBERG (V.-O.).
LINDBLOM (G.).
LINDERS (B.-J.).
LINDFORS (A.-R.).
LINDKVIST (S.).
LINDLEY (A.-D.).
LINDMAN (B.-S.).
LINDMARK (K.-E.).
LINDQVIST (A.).
L I N K A  ( A . ) .
L I N K A  ( A . )

LIOTTEL (R.).
LIPCIK (A.).
LIPPENS (F.).
LIPPMANN (A.).
LITTLE (H.-B.).
LIUTTULA (M.).
LIVELEY (C.-E.).
LIZARZA-Y-LIZARZA (G.).
LLOBET (J.-M.).
LLOBET (A.).
LOCATELLI (C.).
LOMBARDI (A.).
LONG (A.-F.).
L O O ( R . ) .
LOOKABOUGH (G.).

Norv.
Holl.
Holl.
Fran.
Fran.
Cana
Cana
Ital.
E.-U.
Irl.

Ir l .
E.-U.
Irl.

LOOS (V.).
LOPEZ (A.).
LOPEZ DE LETONA (E.).
LOPEZ-LARA-MALLOR (J.).

— 7 4 6  —

T.-Slo.
A u t r .
Fran.
Ital.
E.-U.
Belg.
Ital.
Fran.
G.-BR.
Suis.
Suis.
I t a l
Fran.
Holl.
Dane.
Ital.
Fran.
Fran.
Suède
Cana.
G.-Br.

S u i s .
Norv.
Belg.
Hong.

G.-Br.
Suède
E.-U.
E.-U.
Suis.
Finl.
Fran.
Finl .
Esth.
Suède
Norv.

Ital.
Suède
Suède
Dane.
Suéde
Suéde

Suéde
Suède

Suède
Finl.
Suède
E. -U.
Suède
Suède

F i n l .
Suède
T.-Slo.
F r a n .
T.Slo.
BELG.
FRAN.
Cana.
Finl .
G.-Br.
Espa.

Espa.
Espa.
Ital.
Ital.
G.-Br.
E s t h .
E.-U.
T.-Slo.

C u b a
Espa.
Espa.

N O S  D E S

ÉPREUVES

106
I I I
89-86
49-50-52-53
49-50-52-53
52-53

6 2  à  7 0
5 1
8

43-46
1 4 0
62 à 70

49-50-106
37

6 0
6 1

1 4 0  
1 3
49-50
3 9

1 2 1
4 3

1 1 4 - 1 1 5 - 1 1 7 - 1 1 8 - 1 2 2
1 2 3
5 8

2-3
1 0 9

1 8
1 3 7
1 2 1 - 1 2 3

5 -27
60
1 3 - 2 4
6 1
1 7

1 1 4 - 1 1 5 - 1 1 6 - 1 1 7 - 1 1 8
1 1 9 - 1 2 2

8 0
20

1 3 7 - 1 3 8
4 1
6 1

1 3 5
6 1
56-59
9 1
7 9
61

3 4
106

96
9 6

1 7
1-2-14-25

5 9
1 0
3 4
5 9
3 4

1 1 4 - 1 1 5 - 1 1 7 - 1 1 8
1 5
1 8

1 1 0
1 1 9
127- 128- 129- 130- 13 1

49-50

80-87
8 5

1 4 0
5 9
52-53
59-60

NOMS DES

ENGAGÉS

LORENTZEN (F.-H.).
LORENTZEN (M.).
LORENZETTI (N.).
LORPHÈVRE (F.-M.)
LORRETTE (P.).
LOSSLI (E.).
LOSSMAN (J.).
LOTGERING (H.).
LOTH (J.).
LOUETTE (H.).
LOUGHRAN (B.-S.).
LOUIT (H.).
LOUKIDY (0.).
LOUNCKE (A.).
LOVAS (A.).
LOVEJOY (F.-K.).
LOVIK (B.).
LOVSIN ,A..,.
LOWE (D.-G.). 
LOWE (W.-J.).
LOWES (R.-F.).
LOWRY (W.-J.).
LOZANO Y ALATORRE (M.).
LUCCHESI (S.)  .
LUCCHETTI (V.).
LUCCHETTI (L.-J.).
LUKASZEWICZ (J.).
LUMIO (Y.-J.).
LUMNICZER (A.).
LUND (R.).
LUND (R.).
LUNDBPORG (T.).
LUNDE (E.).
LUNDGREEN (L.).
LUNDGREN (A.).
LUNDGREN (S.).
LUNDKVIST  (E.-R.).
LUNDQUIST (E.-V.).
LUNDSTEEN (A.).
LUNDSTEN (F.).
LUNDSTRÖM (A.).
LUNING (H.).
L U N I N G  ( B . ) .
LUOMA (J.).
LUPPU (G.).
LUSCOMBE (G.).
LUTZKANOFF (S.).
LYON (A.-S.).
LYONS (J.).

MAARDALEN (J.).
MAAS (J.).
MAASLAND (P.).
MAUX ST-MARC (H.).
MARCAIRE (J.-F.).
MAC AULEY (V.).
MAC CAFFERY (A.-J.).
MACCAGLI (B.).
MACCARTHY (J.-J.).
MAC CARTHY (J.).
MAC CREA (E.).
MAC DERMOTT (J.).
MAC DONAGH (M.-M.).

Norv.
Dane.
Ital.
Belg.
Fran.
Suis.
Esthg
Holl.
Polog.
Belg.
E.-U.
Fran.
Roum.
Fran.
Hong.
E.-U.
Hong.
Y.-Sla
G.-Br.
I r l .
G.-Br.

G.-Br.
Mexi.
Ital.
Ital.
Arg.
Polog.
Finl.
Hong.

Norv.
Suède
Norv.
Dane.
Norv.
Suède.
Suéde
Suède
Dane.
Finl.
S u é d e
E.-U.
Suéde
Finl.
Roum.
G.-Br.

Bulg.
E.-U.
E.-U.

M

54-56-59
PEINTURE

1 1 0
6 1
PEINTURE
3 3

8
94-95-96

6 1

1 4 0
1 3 2
1 2 5
1 1 3
1 1 0

8
2 5
3 8
62 à 70

4-5
1-2-26

1 0 9
1 0 9

71 -73
1 1 9
62 à 70

54-56-58-59
2 7
20

1 1 4 - 1 1 5 - 1 1 6 - 1 1 7 - 1 1 8
1 1 9
90

1 4 0
1 2 5
10-1 1

1 2 5
4-27

1 1 6 - 1 1 9
6 1
PEINTURE
8 5
5 1 - 5 3

9 0
1 8

4-5
7 1 -73

1 0 1
6 1
5 6 - 5 7 - 5 8 - 6 0

1 4 0

1 3 5 - 1 3 6
46-47-48
3 4

142
1 1 1

8
1 4 0
108
1 4 0

6 1
7 1 - 7 3 - 7 5
3 5
3 5



N O S  D E S

NATIONALITÉ E P R E U V E S NATIONALITé

NOMS DES

ENGAGéS.

MAC DONALD (A.).
MAC DONALD (B.).
MAC DONALD (E.).
MACDONALD (P.).
MACDONALD (P.).
MAC DOWALL (J.).
MAC EACHERN (J.-M.).
MAC EACHERN (N.-J.).
MACEDO.
MACENAUER (P.).
MAC GILL (D.-E.).
MAC GOWAN (M.-A.).
MAC GRATH (M-J.).
MAC GREGOR (J.).
MACH (P.).
MACH (J.).
MACHAN (A.).
MACHAN (J).
MAC KANE (K.).
MAC KAY (T.).
MAC KAY (G.).
MAC KAY (E.).
MAC KECHENNEAY (J.).
MAC KENNA (J.).
MAC KENZIE (G.).
MAC KENZIE (J.).
MAC KENZIE (G.).
MACKIE (C-H.).
MACKINTOSH (C.-E.).
MACKWOTH-PRAED (C.-W.).

MAC LEOD (J.).
MAC LEOD WRIGHT (D.).
MAC MASTER (C.-C.).
MAC MILLAN (J.).
MAC MUNN (H.-E.).
MAC NAB (J.-A.).
MAC NAMARA (B.).
MAC NIYEN (D.).

MAC PHERSON (C.).

MADERIA (J.-J.).
MAC WILLIAMS (C.-M.).

MADERO (M.).
MADKOUR (M.).

MADSEN (L.-J.).
MADSEN (S.).
MADY (MANDEL) (J.).
MAENPAA (J.).

MAÈS (J.).
MAES (A.) .

MAFFIOLINI (E.).
MAGNANI (A.).
MAGNOTTI (L.).
MAGNOZZI (M.).
MAGYAR (A.).
MAGYAR (L.).
MAGYAR (G.).
MATHIEU (L.).
MAHR (K.).
MAHRER (P.).
MAILLART (E.).
M A I O C C 0  ( L . ) .
MAIORESCOU (D.).
M A I S  ( J . - C . ) .
MAKINEN (H.).
MAKINEN (K.-E.).
MAKINEN (U.)
MALECEK (J.).
MALIKKI (A.-S.).
MALINET (A.).
MALLIN (H.-W.).
MALLORY (M.).
MALM (R.).

G.-Br.
G.-Br.
G.-Br.
E.-U.
Cana.
G.-Br.
E . - U .
I r l .
Brés.
T.-Slo.
Cana.
Cana.
E.-U.
Cana.
T.-Slo.
T.-Slo.
T.-Slo.
T.-Slo.
G.-Br.
Cana.
Cana.
Irl.
Cana.
G.-Bri.
G.-Br.
G.-Br.
G.-Br.

G.-Br.
G.-Br.
G.-Br.

G.-Br.
G.-Br.

Af.-S.
Cana.
Cana.
G.-Br.
I r l .
G.-Br.
E.-U.
E.-U.
E.-U.
Arg.
Egyp.
Dane.
Norv.
H0ng.
Finl.
Belg.
Belg.
Ital .
Ital.
Ital.
Ital.
Hong.
Hong.
Fran.
Fran.
Autr.
T.-Slo.
Suis.

Ital.
Roum.
E. -U.
Finl.
Finl .
Finl.
T.-Slo.
Polog.
Fran.
G.-Br.
Norv.
Suède

NOMS DES

ENGAGÉS

8 8
2 7

95-96
2 6

10-1 1 - 14- 15
90
20

4-26
1 2 1

71
6-7

3 7
20
3 5

1 1 6 - 1 1 9
1 1 0 - 1 2 2 - 1 2 3
1 3
1 4
72-74-75
4-26

32
6 1

2 - 2 5
8

8 3
3 5

1 0 4
1 2 2

14- 135 - 1 36- 137- 138
1 1 4 - 1 1 5 - 1 1 6 - 1 1 7 - 1 1 8
1 1 9
1 4 1

8
1 2

3 5
1 4 0
3 2

LITTéRATURE
8 3

5 7 - 6 0
82

4 24 2
3 4
44-47

120-121- 122-123
SCULPTURESCULPTURE
6 16 1
8282

1 0 71 0 7
57-60

3-263-26
2 62 6
47-48

76-8276-82
1 3 - 1 5

1 0 3
1 1 4 - 1 1 5 - 1 1 7 - 1 1 81 1 4 - 1 1 5 - 1 1 7 - 1 1 8

4
61

1 2 4
62 à 70
1 2 3

62  à  70
4 7
76-82

1 1 7 - 1 1 8
1 4 0
6 0

1 3 3
40
72-74-75
47-48

MALMBERG (E.).
MALMIVIRTA (H.).
MALTWOOD (K.).
MALVICINI (A.).
MANALICH (R).
MANDMETS (J.).
MANDRILLON (M.).
MANDRILLON (F.) 
MANDRILLON (C.).
MANDRINI (F.).
MANELLI (G.).
MANGASCIA (M.).
MANHES (J.-B.).
MANO (H.).
MANOLOFF (D.).
MANSOUR AHMED.
MANETGAZZA (V.)
MARADAN (0.).
MARCANTONIO (D.-H.).
MARCHAL (R.).
MARCONI (P.).
MARCOS-PEREZ (F.)
MARCUS (H.).
MARESCO (N.).
MAREY-MAHMOUD.
MARGRAFF (J.-A.).
MARGREITER (M.).
MARHIERCZ (M.).
MARIACHER (A.).MARIACHER (A.).
MARIAN (T).
MARINIER (L.).
MARINOV (N.).
MARITS (F.).
MARJANOVIC (I.).
MARIANSKI (W.).
MARNET (M.-L.).
MARQUET (J.).MARQUET (J.).
MARSH (W.-W.).
MARSH (D.-B.).
MARSHALL (A.-S.).MARSHALL (A.-S.).
MARTENS (M.).
MARTHE (W.).
MARTIN (A.-E.).
MARTIN (C.).
MARTIN (M.).
MARTIN (P.).
MARTINENGHI (C.).
MARTINEZ (J.).
MARTINEZ (J.-N.).
MARTINEZ-HOMBRE (V.).
MARTIN0 (P.J.
MARTINO (J.).
MARTTER (P.).
MARTER (P.).

MARVALITS (C.).
MASANA (R.).
MAS BOVE (E.).
MAS BOVE (A.).
MASCARDI (A.).
MASCARENEAS DE MENØZES

(A.).
MASCAUX (L.-C.).
MASCAUX (L.).
MASNIKOFF (K.).
MASPOLI (A.).
MASQUIULLIER-THIRIEZ (H.).
MASSARD (A.).
MASSARD (A.).
MASSOLA (G.).
MATEEFF (G.).
MATEJFCEK (J.).
MATHYSE (J.).
MATTHEWMAN (T.).

Suède
Finl.
G.-Br.
I ta l .

Cuba
Esth.
Fran.
Fran.
Fran.
Ital.
E.-U.
Ital.
Fran.
Roum.
Bulg.
Egyp.
I t a l .
Suis.
Ital.
Fran.
I t a l .
Espa.
E.-U.
Roum.
EgYP.
Fran.
Y .-Sla.
Polog.
Cana.
Roum.
Fran .
Bulg.
Holl.
Y.-Sla.
Polog.
Espa.
Mona.
G.-Br.
G.-Br.
G.-Br.
Belg.
Suis.
G.-Br.

I t a l .
Fran.
Suis.
Ital.
Espa.
Mexi.
Espa.
I t a l .
Arg.
Norv.
E - U .
Hong.

Espa.
Espa.
Espa.
I t a l .

Port.
Fran.
Fran.
Bulg.
Fran.
Fran.
Lux.
Fran.
Ital.
Bulg.
T.-Slo.
H o l l .
G.-Br.

NOS DES

É P R E U V e s

77-83
18-20

SCULTPURE
8

56-57-59-60
1 1 0
1 3 9
1 3 9
1 3 9

62 à 70
1 1 3

7-23-24
8

1 1 3
6 1
6 1
56-50
78-84

1 2 6
7 - 2 3 - 2 4

1 2 3
61
3 6

1 1 3
6 1
60

103
6 1
3 2

1 1 3
SCULPTURE
6 1

1 2 2
6 1

1 2 2 - 1 2 3
72-74

1 2 4
60
47-48
26

1 0 8
6

1 2 0
6 1

1 0 7
4-26
7-23-24

3 4
2-3-25-26

52-53
62 à 70
1 2 1
7 6 - 8 2
8 4
1 8
33-34

1 2 5
1 2 5
1 0 7

56-59

SCULPTURE
6 1

MUSIQUE

6 1
5 6

1 2 5
6 1

1 0 8
3 8

2-25

— 747 —



INOMS DES

ENGAGÉS

N O S  D E S

NATIONALITÉ É P R E U V E S

MATTILLA (V.).

MATURE (M.).
MATVEIEFF (G.).
MAURERE (M.).

MAURO (S.).
MAW (E.).

MAYAUD (A.).
MAYER (R.).
MAYNES (W.-J.).
M A Y Z N E R  ( Z . ) .
MAZAIRAC (A.-H.).
MAZALI (A.).
MAZHAR (N.).
MAZHAR (N.).
M A Z H A R  ( M . - I . ) .
MAZUR (L.).

MEANA VALLINA (M.).
MEANY (H.).
MéDECIN (J.-J.).
M E D Y  ( C . ) .
MEDY (C.).
MEEHAN (C-T.).
MEERSMAN (J.).
MEGROZ (A.).
MEHMED (S.)
MEIER (A.).
MEIER (A.).
MEIER (A.).
MELA Y OMS (J.).
MELEY (Y.).
MELLGREN (O.).
M E L L G R E N  ( S . ) .

MELLO (A.-L.).
MELLOR (C.-L.).
MéNARD (H.-L.).
M E N D E Z  ( P . ) .
MENDEZ (P.).
MENDIZABAL (F.).
MENDY (P.-H.).
MENDY (D.).
MENDY (D.-R.).
MENEGAZZI (A.).
MENGOTTI (A.).
M E N S O  ( J . ) .
MENTEN (R.-J.).
MENU (W.).
MERCANTI (A.).
MERCHANT (J.-W.)
MERCIER (A.-C.)
MERCKLEN (C.).

MENCOLI (F.).
MEREGATTI (R.).
MEREU (C.).
MERIGNAC (E.-R.)
MERLIN (G.).
MERLO (C.).
MERMILLOD (L.).
M E R R I L D  ( K . ) .
MERTES (M.).
MESMACKERS (G.).
MESOT (F.-A.).
METAYER (G.).
METULLUS (S.-E.).
M E U N I E R  ( E . ) .
M E Z U L I A N  ( K . ) .
MEZULIAN (K.).
MIAMI-BELLE LOUIS.
MIAZIO (J.).
MICHAILESCO (S.).
MICHARD (L.).
MICHELET (P.).
MICHELET (A.).

� 748 �

F i l .
Hong.
G . - B r .
L u x .
Ital .
G.-Br.
Fran.
Port.
Cana.
H o l l .
Holl.
Urug.
Fran.
Turq.
Turq.
Polog.
Espa.
E.-U.
Mona.
Mona.
Fran.
E.-U.
Belg.
Suis.
Turq.
Dane.
Suis.
Holl.
Espa.
Fran.
S u è d e
Suède
S u è d e
E.-U.
E.-U.
Fran.
Arg.
Espa .
Espa.
Urug.
Urug.
Urug.

I t a l .
Suis.
Holl.
Holl.
Fran
Ital.
E.-U.
Suis.
Fran.
Ital.
Ital.
Ital.
Fran.
Ita1.
Arg.
Suis.
Dane.
Lux.
Belg.
Belg.
Fran
Haiti
Fran.
Autr.
Autr.
E.-U:

 Polog.
Roum.
Fran.
Norv.
Fran.

1 3 9
78-84
94
4 1

1 2 6
9 1

1 0 5
56-59

26
3 3

43-45-46
61

3 4
1 5
76

1 2 1
6 1

102
ARCHITECTURE
14-21-22

1 3 5
1 1 3

8 4
133

6 1
77-83
14-22
43
2
PEINTURE

1 4 0
6 1

1 4 9
39

8
3 4
3 9
92-93-103

1-2-7-25
54-57-58-59-60
58-60
54-56-57-58-59
4 6
6 1

3-4-26
1 1 6 - 1 1 9
103
3 0
20
5 1
8 5

1 1 1
2 5
2 5
SCULPTURE

1 1 0
57-60
4 3
PEINTURE

1 0 9
5 2-5 3

1 3 3
7 8

1 2 3
44-46
3 4
1 7
LITTéRATURE

8 9
1 1 3

43-45
5 2 - 5 3  
1 2 4

N O M S  D E S

ENGAGÉS

MICHELI (G.).
MICHOT (F.).
MIDDLETON (G.).
MIEZ (G) .
MIGEOT (J.-F.).
MIGUEL DE LOS REYES
MIKKELSEN (E.).
MIKUTCHAUSKAS (E.).
MILBERG (J.-C.).
MILDEFF (Y.).
MILEDER (F.).
MILES (J.-B.).
M R H A S  ( B . ) .
MILJON (K.).

 MILLER (A.) .
MILLER (J.-L.).
MILLNER (O.).
MILLS (A.-R.).
MILNARIK (F.).
MILNER (A.).
MIGUEL CASAS (J.).
MIRANDA (O.).

MIRGAIN (C.).
MIRKOVIC (Z.).
MISONNE (J.).
MISRAHI (L.).
MISHU (N.).
MISSET (A.-J.).
MITCHELL (H.-J.).
MITCHELL (G.-T.)
MITCHELL (E.-P.).
MITCHELL (G.-P.).

MITTLOHNEE (J.).
MIURA (Y.).
MIYAHATA (T.).
MJAATVEDT (0.).
MOARITZ (M.).
MOEDBECK (E.).
MOEL (J.).
MOEN (S.-O.).
MOENS (M.-T.).
MOERLOOS (N.).
MOES (G.).
MOHAMMED EL MAHDAWY
MOHAMMED ROUSTROM.
MOKTAR MAHMOUD.
MOLANDER (N.).
MOLESWORTH (D.).
MOLIN (T.).
MOLLAND (G.).
MOLLER (C.).
MOLLER (V.-W.).
MOLNAR (A.).
MOLNAR (E.).
MOLNAR (G.).
MOLNAR (A.).
MOLNAR (F.).
MOLSTER (M.).
MOLTZER (C.-N.).
M O M M A  ( B . - J . ) .
MONARD (O.).
MONCASSIN (H.-R.).
MONDET (A.).
MONJARDIN-Y-GALLEJON
MONK (T.).
MONNARD (J.)
MONNET (A.).
MONNICKENDAM (M.).
MONTABONE (W-J.).
M O N T A D E  ( C . ) .  
MONTAFNER (L.-L.).
MONTAGNE (E.-A.).
M O N T E L  ( L . - A . ) .

( C ) .

NATIONALITÉ

Ital.
Fran.
Fran.
Suis.
Belg.
Espa.
Norv.
Lith.
Arg.
Bulg.
Autr.
Arg.
Arg.
Holl.
Cana.
E.-U.
Polog.
G.-Br.
A u t r .
E.-U.
Espa.
Cuba
Lux.
Y.-Sla.
Belg.
Egyp.
Roum.
Holl.
G.-Br.
G.-Br.
E . - U .
E.-U.
T.-Slo.
Japon
Japon
Norv.
Norv.
Belg.
E.-U.
Norv.
Belg.
Belg.
Ho11.
Egypt.
Egypt.
Suède
Suède
G.-Br.
Belg.
Fran.
Dane.
Dane.
Roum.
Hong.
Hong.
Hong.
Hong.
Norv.
Hol l .
Holl.
Fran.

Suis.
Espa.
G.-Br.

Fran.
Fran.
Holl.
Cana.
Fran.
Suis.
G.-Br.
Fran.

N O S  D E S

É P R E U V E S

1 0 6
SCULPTURE

1 0 3
6 2  à  7 0

3 - I I

5 6 - 5 8 - 5 9
7 8
6 1

1 2 6
1 6 - 1 8 - 1 0
8 1

I I 2
1 2 4 - 1 2 6

4 1
1 3
3 4
4 7 - 4 8

8

107

5 8 - 5 9
5 - 6 - 2 7

5 9
3 - 4

9 0
5 2 - 5 3
5 4 - 5 6
7 1 - 7 3
8 0

4 1
1 8

3 3
1 0 5

1 3 9
7 - 8

8 9 - 9 2 - 1 0 3

7 8
MUSIQUE
I - 2 5

1 1 9
1 2 7 - 1 2 8 - 1 2 9 - 1 3 0 - 1 3 1
1 2 7 - 1 2 8 - 1 2 9 - 1 3 0 - 1 3 1

1 0 7
9 1

6 1
6 1
6 1

1 4 0
1 0 0

7 8
1 2 6
1 2 2
1 0 0 - 1 0 4

6 1
99

6 1
1 8

1 4 - 1 5
2 1

I I 9
1 0 6

9 9

SCULPTURE
1 0 5
6 1

3 3
1 4 0
1 3 9
PEINTURE
1 0 - 1 1

1 1 3
5 9
9

LITTéRATURe



N O M S  D E S

ENGAGéS

N O S  D E S

éPREUVES

N O M S  D E S

NATIONALITÉ

N O S  D E S

NATIONALITÉ É P R E U V E S

Fran.
G.-Br.
Cana.
Cana.
Fran.
Ital.
G.-Br.
E . - U .
E . - u .
Gréce
Espa.
Espa.
Autr.
Arg.
Fran.
Suis.
Suis.

Suis.
Suis.
Ital.
Hong.
L u x .
T.-Slo.
G.-Br.
Belg.
G.-Br.
Belg.
Fran.
G.-Br.
G.-Br.
Ital.
Ital.
Ital.
Suis.
Lett.
Suis.
Fran.
Fran.
G.-Br.
Fran.
Fran.

Turq.
Fran..
Egyp.
Bulg.
Bulg.
Belg.

Port.
T.-Slo.
G . -Br .
Polog.
Ital.
Suis.
Belg.
Irl.
E - U .
E.-U.
E.-U.
E.-U.
Polog.
T.-Slo.
Suis.

Suis.
Suis:
Suède
T.-Slo.
Dane.
Lux.
G.-Br.
Cana.
E.-U.
Cana.

MONTGELLAZ (J.).
MONTGOMERY (R.-C.).
MONGOMERY (J.).
MONTGOMERY (W.-J.).

8 i
54-56-58-50

i i 6 - i i 9
8 4

Littérature
Littàrature

i 6

MURPHY.
MURPHY (W.).

Irl.
Irl.
Irl.
G.-Br.
Belg.
Hong.
Holl.
Fran.
Finl.

6 i
4 0

Littérature  6i
i 4 i

6 i
i-i0-25-26

8 0
i 6
8 7
i 7

M U R R A Y  
MURRAY (T.-B.).
MUSCH (B.-J.).
MUSKAT (L).
MUYS (J.).
MUZARD (M.).
MYLLARI (I.).
MYYRA (L.).

MONTHERLANT.
MONTI (F.).
MOORE (S.).
MOORE (G.-G.).
MOORE (J.-J.).
MORAITINIS (G.).
MORALèS (E.).
MORALES MANQUES (R.).
MORBERGER (R.).
MOREAU (E.-L.).

MOREAU DE LA MEUSE. (A.).
MORELIUS (M.).
MORET (F.).
MORGENTHALER (J.-H.).
MORIAUD (Y.).
MORICCA (E.).
MORICH (E.).

MORIS (J.-P.).
MORKOVSKY (B.).
MORPHY (H.).
MORREN (F.).
MORRISON (R.-E.).

MORTIAUX (R.).
MORTIER (G.).
MORTON (F.-E.).
MORTON (L.).
MOSCATELLI (R.).

MOSCATELLI  (EU.).
M O S E R  ( W . ) .
MOSER (W.).
MOTMILLERS (A..
MOTTIER (E.).
MOUCHET (F.).
MOUGELLAZ (J.).
M O U R L O N  ( R . ) .
MOURLON (R.).
MOURLON (A.).
MOUSLIHUDDINE (S.).
MOUSIé  (E . ) .
MOUSTAPHA (I.).
MOUTAFTCHIEFF (N.).
MOUTAFTCHIEFF (D.).
MOUTON (J.).
MOUZINHO D'ALBUQUERQUE

(J.).
MUCHA (L.).

MUCKELT (E) .
MUECKENBRUNN (H.).
MUGGIANI (A.).
MUGGLI (A.).

MULER (C.-M.) .
MULDON (T.).
MULDOON (W.-S.).
MULDOON (J.).
MULHOLLAND (J.-H.).
MULHOLLAND (G.).
MULLER (J.).
MULLER (J.).
MULLER (H.)
MULLER (P.).
MULLER (O.).

MULLER (H.-C.).
MULLEROVA (J.).
MUNCK (S.-A.).
MUNHOFEN (E.).
MUNRO (A.).
MUNRO (D.-B.)
MURCHISON (L.).
MURDOCH (J.).

95

i i 2
i 2 7 - i 2 8 - i 3 0
i41 - i22-323

3 4
7 i

i 0 5

Finl.

i 0 3
i i 7 - i i 8

N194
i 0 5
5 5

i - i 0 - 2 5
59-60
3 0
90
6 2 à 7 0
3 4

4
3 2

i 4 2
97-i00-i04

i 2 2
9 9

i 2 5

NADAL-BRUALLA (D.).
NADJ (S.).
NADLER (H.).
NADRATOWSKI (W.).
NAGY (D.).
NAGY (B.).
NAGY (B.).
NAITOH (K.).
NARANCIC (Y.).
NAVARRO-MORENES (J.).
NASAZZI (J.).
NASI (C.).
NATER (A.).
NATVIC (H.) 

Espa.
Y . - S l a .
H o n g .
Polog.
Hong.
Hong.
Hong.
Japon
Y.-Sla.
E s p a .
Urug..
Ital.
Espa.
Norv.

3 8
8 0
6 i
3 3
6 i
8 i

i 0 5
77-83
i 8 - i 9
5 2 - 5 3
6i

i 2 5
3 4

i i 4 - i i 5 - i i 7 - i i 8 - i i 9
i 2 2

i 2 5
i i 5

i 0 - i 7
6-7

i 4 0
8 3

2 7
4-26
i - 2 5

NAUHAN (F.-J.).
NAUTA (M.).
NAYA (J.-J.).
NAYLOR (G.-B.).
MAZAR-ANCHORENA (P.).
NEAL (G.-R.).
NEAME (P.).
NEDELCOVICZ (P.).
NEDERPELT (N.).
NEDIM (H.).
NEDOBITY (K.).

Suéde
Holl.
Urug.
Arg.
Arg.
G.-Br.
G.-Br.
Roum.
Holl.
Turq .
T. Slo.
T. Slo.
Ital.
Ital.
Turq.
A r g .
T.-Slo.
T.-Slo.
T.-Slo.
Roum.

H o n g .
Hong.
P h i l .
E.-U.
Esth.
L u x .
Esth.
Suis.
Arg.
G.-Br.
Aust .
G. Br.
Cana.
E.-U.
G.-Br.
Fran.

i 0 5
Peinture
6 i

i i 2
56-59-60

i i 9
i i 7 - i i 8
i i 3
5 4 - 5 8
6 i

7
5-6

i-2
6 i

i 2 5
8 0
6 i
6 i

i i 9

52-53
4

i 3 2 - i 3 4
i 3 6 - i 3 7 - i 3 8
i 4 2
4 7

i 4 2
6 i

i i 3

NEDOBITY (J.).
NEGRI (A.).
NEGRINI (A.).

9-27
47-48
2 5

i i 2
NEJAD (K.).
NELSON (J.-D.).
NEMCKY (J.)
NEMECKY(O.).
NEMENYI (B.).
NEMESCH (J.).

NEMETH (F.).

i 3 5
i 3 8
i 0 5
i i 3
i 3 5

7 7 - 8 3
i - 2

i 7
i 0 9
6 2 à 7 0
2 2

i 4 2
i0-22-25
9

4-5
i 0 i
i i 9

8 3
i-2-25

38
6 i

i i 5
6 i

NEMETH(E.).
NEPOMUCENO (D.).
NEUFELD (W.).
NEULAND (A.).
NEUMANN (A.).
NEUMANN (E.).
NEVEU (A.).
NEWBERY (G.).
NEWEY (S.-A.).
NEWMAN (.J-H.).
NEWMAN (V.).

NEWTON (S.-R.).

4 i
4 i
9 i

3 4
i 4 0
8 5
7 i - 7 3 - 7 5

9 8
54-57-58-59-60
62 à 70

84
i 4 0

i - 2 5
i 8 - i 9 - 2 0

NEWTON (C.).
NICHOL (W.-P.).
N I C O L A S  ( P . ) .
NICOLAS (P).

—  —



NOMS DES

ENGAGéS NATIONALITé

NOM S DES

ENGAGéS NATIONALITÈ

N O S  D E S

ÈPREUVES

NICOLOPOULOS (C.).
NICOLSON.
NICULESCU (C.).
NIELSEN(J.).
NIELSEN(I.-H.).
N I E L S E N ( A R . ) .
NIELSEN (AN-P.).
NIELSEN (C.).
NIELSEN (S.).
NIELSEN (H.).
NIELSEN (S.-E.).
NIELSEN (B.).
NIELSEN (E.-B.).
NIELSON (H.- J . ) .
NIEMINEN (T.).
NIEMINEN (V.-H.).
NIEMINEN (M.).
NIHAD (A.).
NIITTYMAA (V.-A.).
NIKANDER (I.).
NIKLANDER (K.-E.).
NIKU (T.).
NILES (N.-W.).
NILSEN (K.).
NILSSON (E.-H.).
NILSSON (H.). 
NILSSON (N.-S.).
NILSSON (EV.).
NILSSON (E.).

NILSSON (A.-H.).
NODA (K.) .  
NOKES (M).
NOLTING (D.-E.).
NOORMAGI (V.).
NORBERG (M.-G.).
NORD (A.).
NORDELAD (G.-J.).
NORDVIK (H.).
NORELIUS (M.).
NOREN (S.).
NORLAND (M.).
NORMAN (R.).
NORRIS (F.-W.).
NORTHCOTE (T.-V.).
NORTON (J.-D.).
NORTON (B.-M.).

NORTON (E.-C.).
NOSSENT (L.).
NOTLEY (C.-B).
NOTO (T.).
NOTZLI (A.).
NOUGARET (R.).
NOVAK (JO.).
NOVAK (JA.).
NOVAK (O.).
NOVAK (R.).
NOVOA-FUENTES (O.).
NOVOTNY (L.).
NOWAK (E.).
NUESCH (W.).
NUNES (A.).
NURMI (P.).
NYFFELER (R.).
NYKANEN (Y.).
NYKANEN (H.).
NYSTROM (H.-E.).

OBEXER (L.).
OBROVSKY (J.).
O'CONNOR (J.-A.).
O'CONNOR (M.-A.).
O'CONNOR (J.-W.).
O'CONNOR (F.).
ODA (M.).
ODDE (J.).
ODLUNG (T.-M.).

Norv.
Suéde

Suéde

OLSEN (OLE.).
OLSEN (RA.).
OLSEN (RI.).
OLSEN (A.) .
OLSEN (O.-P.).

ONSRUD (F.-A.).
OORD (A.).
OOSTHEK (A.-J.).
O P P L  ( L . ) .
ORDNUNG (E.).

3 5
6 2 à 70

7 8
8 8

—  —

NOS DES

éPREUVES

Gréce
G.-Br.
Roum.
Norv.
Norv.
Dane.
Dane.
Dane.
Dane.
Dane.
Dane.
Dane.
Dane.
Dane.
Finl.
Finl.
Finl.
Turq.
Finl.
Finl.
Finl.
Finl.
E.-U.

Suéde

Suéde
Suéde
Suéde
Japon
G.-Br.
Arg.
Esth.
Suéde
Norv.
Finl.
Norv.
E.-U.
Suéde
Fran.
Aust.
G.-Br.
G.-Br.
E.-U.
E.-U.
E.-U.
Belg.
G.-Br.
Japon
Suis.
Fran.
T.-Slo.
T.-Slo.
T.-Slo.
E.-U.
Chili
T.-Slo.
Polog.
Suis.
Port.
Finl.
Suis.
Finl.
Finl.
Finl.

5 6 - 5 - 6 0
2 0
6 i

7 i - 7 3 - 7 5
i 2 6
i 2 i
i20- i2 i - i23

i 2 5
80-86

3 9
i 2 5
4 7

i02

3 8
i 3 7 - i 3 8
i20- i23

8 i
6 i
i8
i 6
i 8 - i 9

i 3 5 - i 3 6
i 3 3 - i 3 4

3 8
8 i - 8 8

79-86
77-83
2 i -22
i 9

i 3 7 - i 3 8
92-93-i03
i8-20

3 4
i 0 8

i 0 5
77-84

i i 6 - i i 9
i i 7 - i i 8 - i i 9
i 0 0

i 3 2
6-23-24
2-3-4-26

2 5
i 2 0
i 0 5

2
2 2
49-50
5 9

3-4-22-26
4 6

i 0 4
6 i
6 i
6 i
62 à 70
54-57
3 4
4 0
i 8 - i 9

i 4
4-5-6-23-24-27

OBERG (J.-H.).
OBERHAUSER (A.).
OBERST (E.-G.).
OBERST-EYBLER (H.).

O’GRADY ( J . ) .
O’HANRAHAN (P.).
OHLSON (E.).
OHLSSON (G.-A.).
OJA (J.).
OKAMOTO.
OKAZAKI K.).
O’KELLY (C.).
OKERN (H.).
OKULICA-KOZARYN (W.).
OLAH (J.).

OLDAK (S.).
OLDANI (G.).
OLDFIELD (C.-W.).
O'LEARY ( J . - J ) .
OLGENI (E.).
OLIVERA-CALAMET  (R.).
OLLLIVIER (P.).
OLLIWIER (E.-V.).
OLOFSON (C.).
OLOZOGA (S.).
OLSEN (F.).
OLSEN (O.-V.).
OLSEN (O.-M).

OLSEN (H.).
OLSSON (P.).
OMEDES (L.).
OMTVEDT (R.).
O’NEIL (J.-T.).
ONODA (K.).

ORDONEZ-AREAUZ (D.).
O ’ R E I L L Y  ( P . ) .  
ORIOL (F.-E.).
ORIOL (A.).
ORMAI (O.-G.).
ORTIZ (F.).
OSBORN (H.-M.).
OSBURN (C-T.).
OSCHE (E.).
OSIECIMSKI-CZAPSKI (A.).
OSIIER (I.).
OSIIER (E.-O.).

0

Suéde
Suis.
E . -U .
Autr.
Ita1.
T.-Slo.
Irl.
Irl.
E.-U.
E.-U.
Japon
G.-Br.
Suéde
I r l .
G.-Br.
Suéde
SUéde
Lett.
Japon
Japon
G.-Br.
Norv.
Polog.
Hong.
Polog.
Ital .
Af.-S.
G.-Br.
Ital.

Urug .
Belg.
Suéde
Suéde
Cuba

Norv.
Norv.
Norv.

Norv.
Norv.
Dane.
Dane.
Dane.
Suéde
Suéde
Espa.
E.-U.
E.-U.
Japon
Norv.
Holl.
HOll.
T.-Slo.
T.-Slo.
Espa.
I r l .
Fran.
Fran.
Hong.
Espa.
E.-U.
E.-U.
Lett.
Polog.
Dane.
Dane.

9 5
6 i
i 7
58-60

i 4 2
Sculpture

i 0 5
i 0 5

93-i03-i05
6 i
i3-i4-i5-22-26
i 5

i 4 i
i 9
3 9

i 4 0
6 i

i-2-25
7 i - 7 3

5-6-7-26
4 2

i 3 8
7 9

i 2 3
3-4-5-26-27

3 9
3-4-26

i i 6 - i i 7 - i i 8 - i i 9
3 i
6 0
8 6

i 0 i - i 0 2
i 0 8

60
3 3

i 2 7 - i 2 8
i i 4 - i i 7 - i i 8 - i 2 0 - i 2 2
i 2 3

77
76-82
9 8
97-i04

i 0 6
5 5

i 2 3
3 3 - 3 4

i 3 5 - i 3 6 - i 3 8
i i 3

89-93-i03
i 2 0- i 2 i - i 2 3
i i i  

6 i
57-58-60
33-34

i-2-25
6 i
3 4
34
6 i
94-95
i 3 - 2 i

i i 7 - i i 8 - i 2 0 - i 2 3
6 i
2 8
54-56-57-58-59-60
5 5



N O S  D E S

NATIONALITÉ ÉPREUVES

NOMS DES 

ENGAGÉS NATIONALITÉ

Autr.
Belg.
T.-Slo.
Hol l .
N o r v .
Fran.
Fran .

Ital.
G.-Br.

Arg.
Belg.
Y.-Sla.
Ital.
T.-Slo.
Y.-Sla.
G r è c e
T.-Slo.
Lett .
Suis.
E.-U.
Fran.
Fran.
Fran.
Y.-Sla.
G.-Br.
E . - U .
I r l .
T.-Slo.
T.-Slo.
N o r v .
Norv.
Norv.
Dane.
Fran.
Holl.
Fran.
Finl .
Fran.
Fran.

A r g .
Finl.
Finl.
Ital.
Belg.
Finl.

5 9
6 1
7 8

OSINALDI (M.).
OSIS (M.).
OSMAN GAMIL.
OSTERBERG (K.).
OSTERDAHL (T.).
OSTERGAARD (E.).
OSTMAN (A.-H.).
OSVALD (M.).
OTTOVAY (C.).
OTZEN (V.).
OVERBYE (S.).
OWEN (G.).
OZOLINS (A.).

PAAL (H.).
PACHE (R.).
PACOME (C.).
PADDOCK (C-W.).
PADGETT (V.-L.).
PADILLA (E.).
PADOU (H.).
PAGE (J.-F.).
PAGGETTI (E.).
PAHUD DE MORTANGES

(C.-F.).
PAILLARD ST-FORT (L.).
PAIVA (J.).
PALAU CLAVERAS (M.)
PALAUS (J.).
PALLEJA (J.-M).
PALM (W.).
PALMA-ITURRASPE (A.).
PALMIERI (G.)
PALMROS (A.).
PALZER (J.).
P A N  ( E . ) .
PANDAKOVICH (Z.)
PANDAKOVICH (M.).
PANDELIDIS (C.).
PANNETIER (A.).
PANZA (C-E.).
PAOLI POGLIANI (M.-A.).
PAPADOPOULOS (P.).
PAPAFINGOS (A.).
PAPEE (A.).
PAPPINEN (U.).
PARACHINI (A.).
PARAJON (A.).
PAREDES (F.).
PARFONDRY (A.).
PARIS (G.).
PARISEL (P . ) .
PARKER (J-B.).
PARMENTIER (A.).
PARRAIN (D.).
PARTRIDGE (L-P.).
P A S S E L E C Q  ( M . ) .
PASTA (G.).
PASTOR CATALAN (J.).
PASTORINO (J.).
PASTRE (J.).
PATAY (Z.).
PATRICK (J.).

Arg.
Lett.
Egyp.
Suède
Suède
Dane.
Suède
Y.-Sla.
Hong.
Dane.
E.-U.
G.-Br.
Lett.

P

N O S  D E S

ÉPREUVES

NOMS DES

ENGAGÉS

1 2 2
6 1
6 1
1 3

1-25-26
104

76-82
62 à 70
2 5
94

135- 136- 137- 138
4 3

109

49-50-52-53
1 1 2
89-92-103-105

133-134
1 6

6 1
6 1
7 7
1 - 2

Fran.
G.-Br.
Ital.

Esth.
Suis.
Fran.
E.-U.
E.-U.
A r g .

7 8

Fran.
Hong.
E.-U.

Port.

T.-Slo.

Esth.
Espa.
Ital.
Finl.
Lux.
Urug.
Y.-Sla.
Y.-Sla.
Grèce
Fran.
Ital.
Ital.
Grèce
Grèce

Finl.
Fran.
Cuba
Port.
Belg.
Ital.
Fran.
E.-U.
Fran.
Fran.
G.-Br.

Ital.

I t a l .

49-50
5 1
5 9

6 - 2 3 - 2 4 - 2 7
1 4 0
1 1 6 - 1 1 9

3 9
23-24
13- 17-21-22

1 3 7 - 1 3 8
62 à 70

58-59-60
1 3 2
1 3 5 - 1 3 6

1-2-3-14-19-25
62 à 70

1 2 1
Sculpture

7 1 - 7 3 - 7 5
1-2-3-25

60
76
6 1
5 9
56-59
47-48

62 à 70

60
120-123

2
1 0

1 2 6
106

3 6
2

1 1 2
6 1

1 1 3

Holl.
Fran.

Espa.

Espa.

Polog.

Belg.

Espa.

PATRIGNANI (G.-V.).
PATTON (B.-M.).
PATUZZI (K.).
PATY (J.-H.).
PAUL (J.).
PAULEN (A.).
PAULSEN (F.-A.).
PAULUS (G.)
PAULY (L.).
PAUNERO (W.)
PAUWELS (E.).
PAVELIC (I.).
PAVESI (D.).
PAVLAT (F.).
PAVLEKOVIC.
PAVLIDIS (B.).
PAVLIK (J.).
PAVLOVS (A.).
PAYER (C.).
PAYNE (C.-R.).
PAYOT (M.).
PAYOT. (P.)
PAYOT (C.).
PAZUR (A.).
PEACOCK (W.)
PEARSON (J.-B.).
PEATT (J.-N.).
PECHAN (K.).
PECHMAN (M.)
PEDERSEN (B.).
PEDERSEN (H.).
PEDERSEN (A.).
PEDERSEN (A.).
PEDRON (G.)
PEETERS (M.).
PEGUILHAN (C.).
PEKALA (V.-F.).
PELLEGRY (B.)
PELLEGRY (S.).
PELLEJERO (C.-J.).
PELLEW (R.)
PELLINEN (O.).
P E L L I S S I E R  ( D . ) .
PELSMAEKER (A.).
PELTONEN (U.-P.).
PENA (A.-M.).
PENA (M.).
PENA SOLAEGUI (J.-M.).
PENA Y SALEGUI (J.-M.)
PENCZIK (J.).
PENEY (E.).
PENTTALA (V.).
PENTTIAL (J.).
PENZES (S.).
PEPPAS (C.).
PERCEL (A.).
PEREDEJORDI (J.).
PEREIRA (A.).
PERELES (R.).
PERELLI (G.).
PEREZ (E.).
PEREZ (E.).
P E R O L  ( J . ) .
PEROL ( J . ) .
PEROTAUX (J.).
PERPAR (S.).
PERREN (E.).
PERRIN (A.).
PERRIN (A.).
PERRODON (M.) .
PERRY (H.-S.).
PERSKA (E.).
PERSSON (T.).

Arg.
Espa.
Espa.
T e x t
Autr.
Suis.
Finl.
Finl.
Y.-Sla.
Grèce
Y.-Sla.
Espa.
Port.
Autr.
Ital.
Espa.
T.-Slo.
Fran.
Fran.
Fran.
Y.-Sla.
Suis.
Suis.
Fran.
F r a n .
G.Br.
Y.-Sla.
Suède

92-93-103
1 4 0
1 0 5
6 1
1 9

3-4-26
1 9 - 1 3 0

90
1 1 4

56-59
1 2 6

9 1
1 1

1 2 2
6 1

1 4 2
9

136- 137- 138

1 0 5

62 à 70

43-44-46
49-50
7 6
3 6

1 4 0
1 4 0
6 1

62 à 70

3 9
3 9

1 2 6
43-45-46
42
79-86

1 0 4
92-93
3 4

1 4 8
8o-87

1 3 6
6 1
1 7

1 1 2
7-23-24-17
1 0

6 1
7 7

1 1 1
8 5
86

76
1 0 5

6 1
8 9 - 1 0 3

1 0 7
8 0
78-74-75

46-47-48
3 7

1 0 5
5 8

1 - 2
1 3 9

8 3
1 3 5

57-60
1 1 5 - 1 1 7 - 1 1 8

6 1
1 3 5 - 1 3 6

—  —



NOMS D ES

ENGAGéS

N O S  D E S

E P R E U V E S

N O S  D E S

éPREUVESNATIONALITÉ

NOM S DES

ENGAGÉS NATIONALITÉ

PERSSON (O.). I23
PERTUZZO (B.)
PESCH (L.).
PESEK (K.).
PESSINA (G.).
PETER (E.).
PETERI (E.).

PETERS (W.).
PETERSEN (J.).
PETERSEN (H.).
PETERSEN (T.).
PETERSEN (S.-P.).
PETERSEN (C.).

PETERSEN (B.-E.).
PETERSEN (C-W.).
PETERSON (A.-H.).

4 2
3 8 - 7 6
33

i4i
34
7 2 - 7 4 - 7 5
35
6i

PeTERY (I.).
PETIT (C.)
PETKOVIC (D.).
PETRARCA (B.).
PETRONE (P.).
PETRONNOFF (K.)

PETTERSON (V.).
PETTERSON (C.-A.).
PETTERSSON (S.).
PETTERSSON (E.-A.).
PEUSSA (A.).
PFEIFFER (W.).
PFISTER (O.) .
PHELPS (H.-R.).
PHILIPP (H.).
PHILIPPON (A.).
PHILIPPS (L.).
PHILLIPS (H.).
PHILLIPS  (H.) .
PIANTA (A.) .

AUTR.

PI CASTELLO (P).
PICKARCT (V.-W.).
PICKUP (T . ) .
PICHET DE ROCHEMONT
(M.-T.).
PIDAL (S.).
PIDAL (I.).
PIEMONTESI (D.).

PIERCE (S.-D.).
PIERCE (S.-D.).

PIERRA-PENELLA (V.).

PLATARANDU (M.).
PLATT (C.-B.).
PLAZA REYES (M.).
PLAZZERIANO (E.).
PLE (A.).
PLETICHA (J.).
PLETINCX (J.).
PLICHTA (J.).
PLUME (R.).
POSER (H.).
POGANYI (J.).
POGGIOLI (A.).
POHJALA (T.).
POINCELET (R.).
POLESC (J.).
P O L E T  ( J . - E . )
POLGARI (J.).
POLIS (J.) .
POLITI (A.).
POLJSAK (R.).
POLLEY (V.) .
P O L L I  ( E . - P . )
POLLITZ (A.).
POSPOEL (STANDAERT) (J.).
PONCE-COSTA (A.).
PONS-LEZICA (C.).
PONTE (C.).
PONTOY (H.-J.).
POOR (T.-W.).
POPE (A.).
POPIEL (S.).
POPLER (R.).
POPLIMONT (A.G.).
POPOVIC (A.).
PORENTA (I.).
PORHOLA (V.).

PORRET (R.).
PORRITT (A.).
PORRO (E . ) .
PORTER (W.).
PORZIO (A.).
POSSO (R.).
POSTA (A.).
POTHIER (L.).
POTT (K.) .
POUR (M.).
POUTEIL-NOBLE.
POUVROUX (E.).
POZELA (P.)
PRAKS (A. ) .
PRAT (E . ) .
PRAZAK (R.).
PRAZSKY (F.).
P R I B Y L  ( K . ) .
PRIDAL (J.).
PRIDAL (R.).
PRIDAL (O.).
PRIESTER (L . ) .
PRIMOZIC (J.).
PROBERT (J.-T.).
PROBST (S.).
PROBST (A.).
PROCHAZKA (J.).
PROKOPEC (M.).
PROKOPP (A.).
PROST (L . ) .
PROTIN (M.).
P R O P O P E S C O  ( N . ) .
P R U I N  ( H . ) .
PRUNIER (M.).
PRYOR (H.).
PSTROS ( J . ) .
PSYCHA (P.).

PIERRE (D.).
PIERSANTELLI (E.).
PIETERSE (C.-E.).
PIGHI (A.).
PIHLAJAMAKI (K.).
PIHLAK (A.).
PILCHER (E.-C.).
PIM (C.-G.).

PINILLO (J.).
PINKSTON (C.).
PINTO-LEITE (A.).
PINTSCHOF (L.).
PIOT (G.).
PIOVATY (R.).
PIQUIRAL (E.).
PITBLADO (E.-B.).
PITEU (R.) .
P I T T  ( T . ) .
PITTS (F.).
PIZZOCCARDO (R.).
PLADDE (K.).
PLADDE (V.).
PLADDE (A.).
PLANQUE (R.).
PLANSON (A.-E.).
PLASAIT.

Lett.
Lett.
Lett.
Fran.
Fran.
Fran.

— 752 —

Suéde
A r g .
Lux.
T.-Slo.
Ital.
G.-Br.
Hong.
Holl.
Dane.
Dane.
Dane.
Dane.
Dane.
Norv.
Suéde
E. -U.
Hong.
Fran.
Y.-Sla.
Ital.
Urug.
Bulg.
Suéde
Suéde
Suéde
Suéde
F i n l .
Aust.
Suis.
E.-U.

Fran.
Fran.
Af..S.
Cana.
A r g .
Espa.
Cana.
Af.-S.

Suis.
Espa.
Espa.
Ital.
Cana.
I t a l .
Espa.
Fran.
Ital.
H o l l .
I ta l .
F i n l .
Esth.
G.-Br.
G.-Br.
Espa.
E.-U.
Port.
Hong.
Fran.
T.-Slo.
Fran.
G.-Br.
Fran .
I n d e s
E.-U.
I t a l .

io3-io5
3 6
47-48
6 i
54-58
9 i - i o 3

i 4 2
i 5
Littérture
i6

4 1

3 7
6 i

3 -4- i4- i 5
97-99-i04

i 4 i
i0-24

i 0 9
4-5

3 4
62 à 70

6
57-58-60

i 0 8
4 - 5
8
4-26

i 0 9
i 2 4 - i 2 5

i 6 - i 7
40

5 9
i i 4 - i i 5 - i i 7 - i i 8
i i 5 - i i 7 - i i 8
4 7
i 0

i 0 8
6 i
i 8 - i 9

i 2 2
2 8
i 5 - i 8 - 2 i
8 2
6 i
47-48

i 4 2
89-i03
94-95-96
5 9

i i 7 - i i 8 - i 2 i - i 2 2
29-33
9 i - i 0 3

i i 3
i40
i i 3

i-2-3-25-26
i 0 6
8 4
6 i
6 i
6 i

i 4 i
Peinture
Sculpture

Roum.
E . - U .
Chili
Y.-Sla.
Fran.
T.-Slo.
Belg.

T.-Slo.
Lett.
Esth.
T.-Slo.
Ital.
Finl.
F r a n .
Autr.
Arg.
Hong.
Lett .
Ital .
Y.-Sla.
Indes
Ital.
Suis.
Belg.
Arg.
Arg.
Ital.
Fran.
E.-U.
E.-U.
Polog.
T.-Slo.
Belg.
Autr.
Y.-Sla.
Finl.
Suis.
N.-Zél
Ital.
G . - B r .

A r g .
Cuba
Hong.
Belg.
Port.
T . -S lo .
F r a n .
Fran.
Lith.
Esth.
T.-Slo.
T.-Slo.
T.-Slo.

T.-Slo.
T.-Slo.
T.-Slo.
T.-Slo.
E . - U .
Y-Sla.
G.-Br.
Suis
Suis.
T.-Slo.
T.-Slo.
Hong.
Fran.
Fran.
Roum.
Belg.
Fran.
G.-Br.
T.-Slo.
G r é c e

i i 0
5-6-7-8

6 i
3 0

6 i
i 0 5

i2
43-44-46-i35-i36
6i
i9
i8
8 i - 8 8
7 6
i4-2 i -22
43-44-46-47-48
7 6
8 i
4 4

62 à 70
72-75
90-i03
6 i

8
57-60
5 9
7 6
Peinture
i 3
i 8
6 i
5 2 - 5 3

i 4 0
i 4 0

62 à 7 0
i 9
7 9

i-2
7 7
2 7
42

i 2 5
54-56-57-58-60
8 i
i-2

i 3 9
i 3 5

8 4
7 7 - 4 3
78-84
5 2 - 5 3
6 2 à 7 0
79

3-4-25
i 9
20
i 8
i7
62 à 70
i 3
3 2
3 3

i 3 9
i 3 7
i 2 0 - i 2 i - i 2 2 - i 2 3  

5 5
97-i0o-i04
6 i
4 7
7 9
43-44
7 9

i 0 3 - i 0 5



N O S  D E S

É P R E U V E S
N O M S  D E S

E N G A G É S NATIONALITÉ

RAMSEYER (R.).
RANDMAEL.

nOMS DES

ENGAGÉS

PUCCI (P.).
PUCCI (E.).
PUGNALI (A.).
PUID (J.-M.).
PULITI (O.).
PULVER (H.).
PURCELL (N.).
PURDY (C.).
PUSBAUER (J.).
PUSPOKI (T.).
PUTSEP (E.).
PUUSAAG (A.).
PUYO Y GOTI (J.-M.).
PYCHA (R.).
PYCOCK (A.).
PYL (C-A.).
PZEDZYMIREI ME.
PZEDZYMIRSKI MR.

QUADRELLI (S.).
QUAGLIA (L.).

QUAGLIA (G.).
QUAINO (C.).
QUARRIER (A.).
QUARTUCCI (P.).
QUEIREZ (M.)
QUERADA TORRES (S.).
QUERSIN (H.).
QUINN (W.-B.).

RAAG (K.).
RABERG (E.)
RABERG (E.).
RADMILOVIC (P.).
RADOEFF (I.).
RADVANY (E.).
RADY (J.).
RAETH (S.).
RAETH (P.).
RAFFAY (R.).
RAHMY (A.).
RAHN (E).
R A Ï F  ( I . ) .
RAINIO (V.).
RAIVI0 (M.).
R A L L I S  ( A . ) .
RAMINS (L.).
RAMSAY (W.-B.).
RAMSDEN (S.).

NOS  DES

ÉPREUVES

Ital.
Ital.
Arg.
Espa.
Ital.
Suis.
Irl.
N.-Zél
T.-Slo.
Hong
Esth .
Esth.
Espa.
Autr.
G.-Br.
Holl.
Polog.
Polog.

Q

Ital.
Fran.

Ital.
Lux.
E.-U.
Arg.
Port.
Cuba
Belg.
E.-U.

R

Esth. 111
T.-Slo.
Suéde

52-53
5 9

G.-Br. 1 0 5
Hong. 6 1

Hong.
Hong. 7 7 - 8 3

58-64
Fran. 1 0 1
Fran. 96

3-4-26
109
120-123

92-93-103-103
54-57-58-60
6 1

1 0 5
3 8

1 4 0
1 0
7 6 - 8 3

100
2 6
60
89-103
6 1

1 3 4
1 3 4

1 0 8
127- 128- 129- 130- 13 1
1 4 0
7 7

6i à 70
3 4
3 7
5 4
5 9

1 1 9
8 7

Autr. 1 0 5
Egyp. 7 8
Esth. 2 2
Turq. 43-44
Finl . 1 4 - 1 5
Finl. 135-136
G r é c e 116-119
Lett. 2 5
Cana.

Aust.
140

Suis.
46-47
6 1

Norv.  1 7

RANGELEY (W.).
RANGHIERI (W.).
RANDALL (W.-A.).
RANKEN (T.).
RANSCH (N.).
RAOUF (M.).
RASMUSSEN (K.-M.).
RASMUSSEN (A.).
RASMUSSEN (H.).
RASMUSSEN (E.).
RASTAS (E.).
RAUCH (R.).
RAUSKA (E.).
RAYANEL (G.).
RAVOT (C.).
RAWLINSON (A.).
RAY (L.).
RAYMOND (L-B.).
RAZMA (S.).
R E A L  ( F . ) .
REBETEZ (A.).
REBEYROL (J.).
REBISSO (N.).
RECALDE-MIGUEZ (A.).
RECHNER (V.).

R E D D A  ( T . ) .
REDLICH (J.).
REDONDO-BERMUDES (F.).
R E E D  ( E . ) .
REED (R.).
REHAK (A.).
REICH (J.).
REICH (E.).
REICHMANS (E.).
REIG-MARTINEZ (S.).
REILLY (M.-J.).
REIMANN (E.).
REIN (B.) .

REINDERMAN (J.).
REINEKE (J.).
REINMANN (A.).
RESZMAN (J.).
REITMANN (J.).
REKAWEK (L.).
REMY (J.).
RENAUD (M.).
RENEVIER (P.).
RENIER (A.).
R E N I E  ( S . ) .
RENWICK (G.).
RERICHA (J.).
REUTERSWARD (S.).
REVENGA (C.).
REVI (A.).
R E W  C - H . ) .
REYMAN (J.).
REYMANN (H.).
REYMOND (AD.).
REYMOND (AR.).
REYMOND (F.).
REZAC (J.).
REZAE (L.).
REZEK (V.).
RHODY (J.).
RHYS (N.).
RIAD ALY.
RIBA (J.).
RIBEIRO (A.).
RIBERE (E.).
RICCARDO (DE S.-F.).
R I C C I A R D I  ( A . ) .
RICE (W.-W.).
RICH (H.).

NATIONALITÉ

G.-Br.
I t a l .
G.-Br.
G.-Br.
L u x .
Turq.
Dane.
Dane.
Dane.
Dane.
F i n l .
Autr.
Lett.
Fran.
Fran.
G.-Br.
E . - U .
Af.-S.
Lith.
Port.
Suis.
Fran.
Ital.
Urug.
T.-Slo.
Ital.
Autr.
P o r t .
G.-Br.
E.-U.
T.-Slo.
Suis.
Autr.
Lett.
Espa.
Arg.

Esth.
Esth.
Holl.
Holl.
Suis.
T.-Slo.
T.-Slo.
Polog.
Belg.
Fran.
Suis.
Fran.
Cana.
G.-Br.
T.-SI”.
Suède
Espa.
Autr.
G.-Br.
Polog.
Polog.
Suis.
Suis.
Suis.
T.-Slo.
T.-Slo.
E . - U .
E.-U.
G.-Br.
Egyp.
Brés.
Brés.
Fran.
Ital.
Ital.
E.-U.
Suis.

1 - 2 5
7 8

1 0 8
1 1 4 - 1 1 5
47-48

1-2-25
97-104

102
97-1OO-104
ARCHITECTURE
6-7-23-24
1-2-25-140

1 0 8
136- 137- 138
SCULPTURE

90
90

2 7
7 1 -73
6 1

12O-121- 123
62 à 70
9 3

1 1 6 - 1 1 9
3 5
5 9

7-23-24
1 0 5
1 2 3
1 9
8 3
6 1

120-121- 123
1 0 5
1 1 0
3 9
8

8
6 1
7 9
3 4

1 0 7
3

1 0 5
7 8
3 9
44-46

105
6 1
3 5

3-26
I I I
2 7
2 3

1 4 0
3 4
61
6 1

6 1
3 4
8 5

140
7 7
62 à 70
6 1
8 6
6 1
3 4
1-2-3-14

1 1 3
1 2 6
3 6

1 4 0
1 0 5

—  7 5 3  —



N O M S  D E S

ENGAGÉS NATIONALITÉ

NOMS  DES

ENGAGÉS NATIONALITÉ

N O S  D E S

ÉPREUVES

RICHARD (J.).
RICHARD (L.).
RICHARDS (V.).
RICHARDSON (L.).
RICHARDSON (J.).
RICHARDSON (F.-M.).
RICHARDSON (T.-D.).
RICHARDSON (A.-W.).
RICHARDDSON (W.-H.).
RICHARD-WILLM (P.).
RICHER (P.-M.).
RICHLI  (E .) .
RICHMAN (A.).
RICHTER (K.-G.).
RICK (E.-M.).
RICKTOFF (J.-C.).
RICO (A.).
RICOLFI-DORIA (R.).
RIEDL (K.).
RIEDL (E.).
RIETMANN (M.).
RIGAL (G.).
RIGAZIO (H.).
RIGGIN (A.).
RIGGS (T.-C.).
RIGGS (P.-H.).
RIGGS (W.).
RIGON (L.).
RIGOULOT (C.).
RILEY (I.-H.).
RINGVOLD (C.-A.). (J.).
RINGVOLD (C.-A.). (S.).
RINI (J.).
RINMAN (O.).
RINMAN (K.).
RINMAN (S.).
RINMAN (N.).
RIOTTEAU (C.).
RIPLEY (R.-N.).
RITOLA (V.).
RITOLA (M.).
RITTER (A.).
RITTER (J.).
RITTMEISTER (T.).
RIVAS (C.).
RIVOIRE (R.).
ROBERT (V.).
ROHERT (V.).
ROBERT (H.).
ROBERTS (L.).
ROBERTSON (N.).
ROBERTSON (R.-A.).
ROBINEAU (P.).
ROBINSON (C.).
ROBINSON (E.-H.).
ROESON (G.).
ROCCA (J.).
ROCCA (D.).
ROCCO (A.).
ROCHAT (C.-H.).
ROCHAT (V.).
ROCHEFELLER (J.).
RODIN (J.).
RODRIGUEZ-JURADO (A.).

RODRIGUEZ-RODRIGUEZ (Z.).
ROE (F.).
ROELI  (H.) .
ROES (G.).
ROGEBERG (W.).
ROGER-BLOCHE (P.).
ROGERS (W.-L.).
ROGERS (C.).
ROGERS (A.-E.).

Fran.
Suis.
E.-U.
Af.-S.
Af.-S.
G.-Br.
G.-Br.
G.-Br.
E . - U .
Fran.
Fran.
Suis.
Esth.
Suède.
E.-U.
Suède
A r g .
Suis.
T.-Slo.
T.Slo.
S u i s .
Fran.
Suis.
E.-U.
G.-Br.
G .Br .
G.-Br.
Fran.
E.-U.
E.-U.
Norv.
Norv.
E.-U.
Suède
Suède
Suéde
Suède
Fran.
G.-Br.
F i n l .
Finl.

Roum.
A u t r .
Autr.

A r g .
Fran.
Belg.
Belg.
Norv.
Af.-S.
Cana.
E.-U.
Fran.
Irl.
G.-Br.
Arg.
Arg .

Ital.
Suis.
Suis.
Suis.
E.-U.
Y.-Sla.
Arg.
Chili
E.-U.
Suis.
Fran.
Norv.
Fran.
E.-U.
E.-U:
G.-Br.

—  —

N O S  D E S

ÉPREUVES

MUSIQUE
MUSIQUE
7 1 - 7 3 - 7 3

7-9-23
7 1 - 7 3

1 3 4
1 3 4
1 4 2

4
SCULPTURE

SCULPTURE

SCULPTURE
1 0 7

1 1 7 - 1 1 9
9

8 1 - 8 8
120-121- 123
105
1 1 6 - 1 1 9

4-5
9 5

1 0 5
1 4 2
9 8 - 1 0 1
1 2 0
1 2 6
1 2 6

49-50
1 1 0

1 1
1 2 6
1 2 6

3 9
1 2 5
1 2 5
1 2 5
1 2 5
1 2 2

26
6-7-9-23-24-27

1 3 6
6 1

2
5 2

1-25
SCULPTURE

1 1 1
3 0

1 2 4
1 3

1 1 4
3

28
6 1

1 2 0
7 1 - 7 3

1 2 3
7 8

1 4 1
5 8
8 4
3 4
6 1
4 1
3 8

1 1 2
1 4 1
120-123
1 2 1 - 1 2 3

SCULPTURE
1 1 3

8 4
1 1 4 - 1 1 7

ROGERS (M.).
ROGGE (A.).
ROHRER (B.).
ROINE (A.).
ROINE (AA.).
ROJE (A.).
ROKNIC (G.).
ROKS (V.).
ROLANDO (C.).
ROLET (A.).
ROLLAND (A.).
ROMAN (M.).
ROMAN (A.).
ROMANO (A.).
ROMIG (J.-L.).
ROMMEL (K.).
RONAI (F.).
RONEY (J.).
RONIS (R.).
R O N K K O  ( P . ) .
R O O K  ( L - M . ) .
ROOMBERG (H.-J.).
ROOSEN (H.).
ROSE (A.-E.).
ROSE (S.).
ROSENFIELD (M.).
ROSENQVIST (A.-E.).
ROSETTA (V.).
ROSINEK (W.).
ROSINGH (W.).
ROSLI (A.).
ROSS (D.).
ROSSI (G.).
ROSSIGNON (G.).
ROSSITER (J.-W.).
ROSSO (S.).
ROSTOWO-SUSKI (K.).
ROTH (H.).

ROTH (F.).
ROTHWELL (B.).
ROTTENFLUC (E.).
ROTTIERS (E.).
ROTTIERS (J.).
ROTTMAN (C.).
ROUET (L.).
ROUMBA (A.).
ROUSSEAUX (M.).
ROUSSEL (RENé).
ROUSSEL (RAY.).
ROUSTER (P.).
ROUX (M,).
ROVERE (A.).
ROWE (B.).
ROYLE (L. ) .
ROZAN (M.).
ROZSAHEGYI (G.).
R U B I S T C H O N .
RUBY REYNOLDS (L.).
RUDD (A.-G.).
RUDOLPH (F.).
RUDZITS (J.)
RUFFIER DES AIMES (J.).
RUKS (A.).
RUMBEAU (E).
RUMPLE (G.).
RUNDQVIST (R.).
RUOLT (H.).
RUOTSALAINEN (G.).
RUSOFSZKY (M.).
RUSSELL (K.).
RUSSELL (W.).
RUTH (J.).
RUTNAM (D.).

Cana.
Lett.

F i n l .
T.-Slo.

Finl.
Y.-Sla.
y . S l a .
E s t h .
Urug.
Fran.
Haïti
Belg.
Roum.
Urug.
E.-U.
Polog.
Roum.
G.-Br.
L e t t .
Finl.
Holl.
Holl.
Belg.
E.-U.
Dane.
Fran.
Finl.
Ital.
Autr.

Holl.
Suis.
G.-Br.

I t a l .
Fran.
G.-Br.
Ital.
Polog.
Suis.

Suis.
E . -u .
Fran .
Fran.
Belg.
E.-U.
Fran.
Lett.
Fran.
Fran.
Fran.
Lux.
Fran.
Arg.
G.-Br.
G.-Br.
Fran .
Hong.
Fran.
Aust.

E.-U.
Belg.
Lett.
Fran.
Let t .
Fran.
Cana.
Suède
Fran.
Finl.
Hong.
Suède
E.-U.
Belg.
Finl.

133-134
1 3 3 - 1 3 4

7 1 -73
62 à 70
62 à 70
92-93-103
62 à 70
6 1
56-57-58-59-60

1 1 0
120-123

33-34

7 1 - 7 3
6

49-50-52-53
49-50-52-53

1 2 6
7 8

1 3 9
40
6 1
8 5
1 4

8
SCULPTURE
8 1 - 8 8
6 1

1 0 7

2 9
1 2 0 - 1 1 3

1 8
1 1 6 - 1 1 9

4 1
4 7
6 1
49-50

8 8
8 7
3 8
7 7
7 7
82
62 à 70
9 8

127-128-129-130-133
2 5
P E I N T U R E

47
6 1
4 2

109
8 6

1 - 2 5
8 2

1 - 2 5
7 7

MUSIQUE
6 1

140
7 7
3 1 - 3 4
1 2

120-121- 123
8 7

1 4 0
1 0 7

8-10-61
47-48

1 - 2 5
5 9
10-1 1 -22

1 3 9



NOMS DES

ENGAGÉS N A T I O N A L I T É

N O S  D E S NOMS DES

ÉPREUVES ENGAGÉS NATIOLAITÉ

N O S  D E S

É P R E U V E S

Suis.
Suis.
Fran.
G.-Br.

Fran.
Suis.
Fran.
Autr.
Egyp.
G.-Br.
Ital.
Ital.
Urug.
Ital.
Holl.
Lux.
Suis.
Suis.
E.-U.
Suis.
Dane.
Autr.
Holl.
Holl.
Holl.
Belg.
Belg.
Hong.
Autr.
Suis.
Holl.
Holl.
Dane.
Finl.
Lux.
Suis.
Suis.
Suis.
Esth.
Suis.

T.-Slo.

Suis.
Suis.
Suis.
T.-Slo.
S u i s .
Suis.
Suis.
Suis.
Autr.
Autr.
Autr.
E.-U.
E.-U.
T.-Slo.
A u t r .
Holl.
B e l g .
Dane.

E.-U.
E.-U.
Mona.
Fran.
T.-Slo.
Lux.
Suède
Lux.
T.-Slo.

H o l l .
Holl.
Fran.
Suis.

RUUSUVUORI (T.).
RYAN (J.).
RYDELL (S.-A.).
RYEFELT (P.).
R Y L  ( W . ) .
RYNDERS (H.).

LittÉrature 6-7-9-23
6 1

Irl.
Suède
Dane.
Polog.
Holl.
Indes

SAUTHIER (L.).
SAUTHIER (J.).
SAUX (G.).
SAVAGE (L.).

3 9
3 7
44-46

1 0 3
3 8

1 4 0

56-58-59-60
43-46
3 4
7 3

SAVIGNAC (R.).
SAVOIE (R.).

SAVOLLON (I.).
SAXS (F.).
SAYED MOHAMMED.
S A Y E R S  ( C . - E . ) .
SCARCIA (S . ) .
SCARELLA.
SCARONE (H.).
SCATTURIN (G.).
SCHAAP (E.).

SCHAEFFER (E .- J . ) .
SCHAERER (A.).
S C H A R  ( T . ) .
SCHARMAN (L.).
SCHARER (W.).
SCHAUMBURG (E.).
SCHEDT (F.).
SCHEFFER (G.).
SCHEFFER (A.).
SCHEFFERS (J.).
SCHEIRLINCKX (C.).
SCHELSTRAETE (A.).
SCHENKER (Z.).
SCHENNER (K.).
S C H E R R E R  ( E . ) .
SCHERPENHUYZEN (H.).
SCHEUTER (J.-P.).
SCHIANG (P.).
S C H I L D T  ( E . ) .
SCHILTZ (G.).
SCHLAPPI (H.).
SCHLAPPI (A.).
SCHLUMBERGER (C.).
SCHMID (A.).

1 0 2
8 0

5-6
1 7

1 0 7S 1 2 2
6 1
3 1

peinture
3 8

1 1 0
6 1SAADOULLAH (H.).

SAARISTO (J.).
SAAVEDRA (C.-D.).
SAAVEDRA (A.).
SABALIAUSKAS (S.)
SABBADINI (R.).
SABIH (M.).
SABOURET (S).
SABOURET (C.)
SADSTROM (P.-L.).
SAENEN (J.).
SAETTER-LASSEN (E.).
SAFANDA (F.).
SAGHI (J.).

SAID (M.) .
SAHLIN (I.).

SAINT-PÉ (R.).
SAITOH (T.).
SAIVE (F.).
SAKELAROPOULOS (H.)
SALAS (J.).
SALDOMBIDE (Z.).
SALEM-HASSAN ABDALLA.

SALILA (J.).
SALIM AHMED.
SALINAS-,MENESES (C.).
SALVACOS (E.).
SALVI (P.).
SAMBA (C.).

SAMITIER-VILALTA (J.).
SAMY AHMED

SANCHEZ (D.).
SANCHEZ DIETZ (A.).
SANCHEZ GIMENEZ (A.).
SANDERS (T.).
SANDIN (E.).
SANDRINI (G.).
SANDSTROM (B.).
SANGWINE (A.).
SANGWINE (A.).
SANMARTINO (P.).
SAN MIGUEL (J.).
SANSORES (A.).
S A N S U M  ( H . ) .
SANTA MARINA (A.).
SANTORO (A.).
SAPRISA (R.).
SAURAUDI  (C.).
SARDINAS (S.).
SARLIN (U.).
SARROCCHI (G.).
SARROCCHI (G.).

SARTORARI (F.).
SAS (S.).

SATTERTHWAITE.
SAUER (C.).
SAUNDERS (F.).

Turq.
Finl.
Arg.
Cuba.
Lith.
Ital.
Turq.
Fran.
Fran.
Finl.
Belg.
Dane.
E.-U.
Hong.
suéde
Turq.

Fran.
B e l g .
Belg.
Gréce
E.-U.
Urug.
Egyp.
Finl.
Egyp.
Chili.
Gréce
I ta l .
Fran.
Espa.
Egyp.
Espa.
Espa.
Espa.
G.-B;.
Suède
I t a l .
Suède
G.-Br.
I t a l .
Espa.
Cuba
G.-Br.
A r g .
Arg.
Espa.
I t a l .
Cuba
Finl.
Ital.
Ital.
Ital.
Hong.
G.-Br.

Suis.
G.-Br.

7 7
20
44-46-47-48

1 2 5
6 1

7 2
5-26

1 2 4
i - 2 5

5 9
1 0 8

3 8
1 2 3

6 1
54-57-58-60
3 - 2 6

1 4 2

7 1 - 7 3 - 7 5
6 1

1 3 4
1 3 4
1 4
2

120-121- 122-123
62 à 70
4 7 60

120-123
1-2-25

7 1 -73
47-48

1 4 2
1 4 2

1 3 - 1 5
1 -25

20
90-103
46-48

8
3 7
6 1

4 4 - 4 7
44-47
6 1
43-44-45-46-41

1 1 6 - 1 1 9
62 à 70
1 7
6 1
109
7 7
3 6
6 0

5 1
1 0 7
1 3 6 - 1 3 7 - 1 3 8
1 5

sculpture
8 7

6 1
littérature

SCHmID (P.).
SCMNIDT (B.).
SCHMIED (F.).
SCHMIED (G.).
SCHMIEDLIN (P.-G.).
SCHMITT (A.).
SCHNABEL (A.).
SCHNEIDER (J.).
SCHNYDER (W.).
SCHNYZER (J.).
SCHOECHLIN (K.).
SSHOECHLIN (H.).
SCHOEDL (H.).

SCHOLZ (R.).
CHOLL (F.).

SCHOLZ (L.).

34

2 8
1 2 1 - 1 2 2 - 1 2 3
Sculpture
29-30-34
3 4

1 1 6 - 1 1 9
8 0

3 2
1 3 6

s C H O N I G E R  ( 0 . ) .
SCHONTHAL (O.).
SCHOON (J.).
SCHOUPPE (H.).
SCHRODER (K.).
SCHROTH (G.).
SHUERICH (M.).
SCHULTZ (A.).

SCHULTZ (J.).
SCHULTZ (A.).

SCHUMACHER (N.).
SCHUMAN (E.).
SCHUMANN (M).
SCHUSTER (F.).
SCHUT (J.).
SCHUTTE (J.-F.).
SCHWAN (H.).
SCHWAB (A.).

1 3 9
5 1

8 8
1 4 2
1 1 5 - 1 1 7 - 1 1 8

6 0

8 2
5 8
3 9
73-75
4 1
5 8

1 2 2
5 7

6 0
1 2 2 - 1 2 3
3 5
7 2

1 2 4

6

1 1 3
1-2-25

5 1
2 6
5 8
3 4
Architecture

1 0 5
9 9

1 2 1
2 9

1 0 7
62 à 70
1 3 8
6 1

1 1 6
40

1 0 3
Peinture
1 2

— 755 —



N O M S  D E S

ENGAGÉS

SCHWABL (R.).
SCHARZINGER (F.).
SCHEIZER (I . ) .
SCHYBERGSON (E.).
SCOTIDAS (E.).
SCOT (D.).
SCOTT (A.-V.).
SCOTTI (C.).
SCRUTTON (F.).
SEAGROVE (W.-R.).
SEBESTVEN (L.).
SEBRECHT (F.).
SEDLACEK (I.).
SEDMERA (F.).
SEEVAGEN (L.).
SEEWARD (W.).
SEGOND-WEBER (P.).
SEGUIN (A.).
SEIFERT (E.).

SEIGLIE (0.).
SELIGMAN (E.).
SELLERI (A.).
SEMPE (G.).
SENDJERDJI (D.).
S E N N H A U S E R  ( A . . ) .
SEPPALA (E.).
SERANTES-SAAVEDRA (C.).
SERENY (E.).
SERF (E.).
SERLEZ (G.).

SERRA (R.-A.).
SERRA (G.).
SERVAIS (F.).
SERVENTI (C.).
SEZTAK (L.).
SEUNIG (V.).
SEVERIN (E.-O.).
SEVISKO (O.).
SEWELL (A.-N.)
SEXTON (B.-N.).
SEYFI (K.-D.).
SFETESCO (G.).
SFETESCO (M.).
SHANAHAN (W.).
SHAND (G.).
SHARMAN (S.).
SHAW (G.-K.).
SHAWKY RIAD.
SHEFFIELD (F.).
SHEPHERD-BARRON (D.).
SHEPPARD (R.-S.).
SHEPPARD (O.) .

SHERRIFF (F.-G.).
SHORE (L.).
SHORTER (G.-R.).
SIEBERT (E.).
SIEGL (A.).
SIGG (E.).
SIGMOND (M.-C.).
SILBER (O.).

SILBERNAGEL (F.).
SILI (G.).
SILKWORK (W.).
SIMMEN (C.).
SIMON (A.).
SIMOND (P.).
SIMOND (G.).

SIMOTTA (C.).
SIMPSON (C.).
SINCLAIR (C.).
SINDLER (Y.).
SINDRAU (F.).
SINGH (D.).

— 756 —

NATIONALITÉ

Hong.
Autr.
T.-Slo.
Finl.

Gréce
E . - U .
Aust.
I ta l .
G.-Br.
G.-Br.
Hong.
Belg.
T.-Slo.
T.-Slo.
F r a n .
Brés.
Fran.
Fran.
T.-Slo.
C u b a
G.-Br.
Ital.
Fran.
Y.-Sla.
Suis.
Finl.
Arg.
Hong.
H o n g .
B e l g .
Arg.
Ital.
Lux.
Ital.
Autr.

Y.-Sla.
S u è d e
Lett.
G.-Br.
G.-Br.
Turq .
Roum.
Roum.
I r l .
N.-Zél.
E.-U.
G.-Br.
Egyp.
E.-U.
G.-Br.
Cana.
Irl.
G.-Br.
E.-U.
G.-Br.
S u i s .
T.-Slo.
Suis.
Holl.
Esth.
Ital.
Ital.
E.-U.
Suis.
Lux.
Fran.
Fran.
Autr.
G . -Br .
Aust .
E s p a .
Espa.
Indes

N O S  D E S

ÉPREUVES

1 4 2
1 8
3 3
7 1 - 7 3
57-59-60

106

3 4
4 2

1 4 2
2 7
3 4

8 2
6 1
7 9

Peinture
1 7

Peinture
62 à 70
6 1
54-57-58
54-57-58-59-60
7 6
10-22
92-93

62  à  70
6-27

3 4
9 3
1 3
5 1
3 4

1 1 6 - 1 1 9
Littérature
71 -73
7 8
5 1

1 4 1
1-2-25

2 3 - 2 4  l
1 4 "

8 0
1 1 3
1 1 3

2 2
97-100

1 1 6 - 1 1 9
1 3 2
6 1
3 4
72-74
1 4 - 1 5

Sculpture
54-58-60
5 9
3 8
4 0

1 1 6 - 1 1 9
32-33
6 1
6 1

1 4 2
3 5

1 1 9
3-26

Peinture
1 3 9
1 4 0
1 7
Peinture

3 8
4-5-6

7 1
14-26

NOMS DES

ENGAGÉS

SINGH (P.).
SINKA (A.).
SINT (J.).
SIOEN (I.).
SIPILA (V.-I.).
SIPOS (M.).

SIRE (J.).
SIRE (V.).

SITTLER (J.).
SJöBERG (K.-J.).
SJOQVIST (E.).
SIOUWERMAN (J.).
S K A L A  ( F . ) .
SKARPA (J.).
SKELTON (R.).
SK0BLA (J.).
SKOGLUND (N.).
SKOGLUND (E.).
SKOGSSTRöM (H.).
SKOLD (G.).
SKOLD (0.).
SKOPOVY (J.).
SKUTNABB (J.).
SLACK (D.).
SLADDEN (W.).
SLATER (N.-B.).
SLATER (C.).
SLATER (C.-S.).
SLEEM (M.).
SLEHOFER (J.).
SLEPICKA (J.).
SLETTEN (O.).
S L I V A  ( J . ) .
SLOCK (P.).
SLOUP (L.).

SLOUP (R.).
SLUITER (W.).
SMALL (I.-W.).
SMART.
SMEDS (V.-R.)
S M I T  ( J . ) .

SMITH (J.).
SMITH (R.-J.).
SMITH (O.).
SMITH (D.).
SMITH (W.).
SMITH (C.).
SMITH (A.).
SMITH (L.).
SMITH (L.).
SMITH (A.).
SMOKVINA (V.).
SMORIS (M.).
SNOUK-HURGRONJE (A.-W.).
SNYDER (W.).
SOARES (A.).
SOARES DE ANDREA FERREIRA

(A.).
SOBOLEWSKI (W.).
SOBOTKA (A.).
SOCHUREK (V.).
SOHER (R.).
SOKOLOVS (P.).
SOLA (R.).
SOLAR (J.).
SOLE PLANA (F.).
SOLER (L.).
SOLIS (M.).

SOLKNER (V.).
SOMFAY (E.).

SOMMA (P.).
SOPRACORDEVOLE (G.).

NATIONALITÉ

I n d e s
Lett .
Holl.
Belg.
Finl.
Hong.
T.-Slo.
T.-Slo.
Fran.
Suède
Dane.
Holl.
T-Slo.
Y.-Sla.
E.-U.
T.-Slo.
Suéde
Suéde

Suéde
Suéde
Suéde
T.-Slo.
Finl.
G.-Br.
Aust.
E.-U.
E.-U.
Cana.
Indes
T.-Slo.
N o r v .
Norv.
T.-Slo.

B e l g .
T.-Slo.
T.-Slo.
Holl.
E.-U.

Finl.
Holl.
Cana.
Cana.
Norv.
Af.-S.
Af.-S.
G.-Br.
G.-Br.
E . - U .
E.-U.
E.-U.
Y.-Sla.
Urug.

H o l l .
Cana.
Port.

Port.
Polog.

T.-Slo.
T.-Slo.
G.-Br.
Lett.
Arg.
Y.-Sla.
Espa.
Espa.
Mex.
Autr.
Hong.

Urug.
I t a l .

N O S  D E S

É P R E U V E S

5-6-7-26
4 6

8 1
4 1

7-23-24
9 1
3 4
3 4

7 6
94
54-58-59-60
8 1

1 1 7 - 1 1 8
sculpture
9 1

1 1 0
1 0 5
90-105
9-23-24-27
47-48
20
70

127- 128- 129- 130- 13 1
2 1 - 2 1
3 4

1 1 3
1 1 3
1 4 0

7 1 - 7 3 - 7 5
1 2

109
1 2 1 - 1 2 3
1 3 3

76
6 1
6 1

Peinture
1 4 0

Littirature
4 1

3 6
3 4

1 4 0
106
12o-123

3 6
1 0 5

6 2 á 70
92-102-103
8 6
9 3

89-103
3 7
6 1
3 4

120-123

1 2 1 - 1 2 2 - 1 2 3
60
14-25

1 0 7
1 4 2
6 1
57-60

4 6 - 4 7
7 8

i 2
12o-121- 122-123
101

1 1 - 14- 15-21 -22-25
2 6
61
3 1



Noms  des
engagés

—
Nationalité

—
N o m s  d e s
engagés

—
Nationalité

—

Sorensen (S.).
Sorich (B.).
Sorri (K.).
Sorsdal (S.).
Sosa (J.-N.).
Sosnicki (S.)
Sostarko (K.)
Soulas (S.) .
Southgate (Ch.).
Southgate (Cy.).
Sovic (K.).
S p a h i c  ( A . ) .
S p a r k  ( A . ) .
Spasciani (A.).
Spearow (A.).
S p e l  ( L . ) .
Spellman (J.).
Spence (P.).
Spencer (W.-O.).
Spencer (A.).
Spencer (S.-A.).
Spengler (A.).
Sperling (L.).
Speroni (C.).
Spevak (P.).
Spic (P.).
S p o c k  ( B . ) .
S p o j d a  ( M . ) .
Sprong (T.).
Sroubek (J.).
Stadler (A.).
Stahle (A.).
Stalinski (W.).
Stallard (G.).
Standaert (L.).
Stanislay (S.).
Stankiewicz (T.).
Stanley (L.).
Stantschiks (T.).
Starr (R.).
Statecny (F.).
Stauffer (T.).
Stavreff (B.).
Stedman (I.).
Steele (H.).
Steen (Alf.).
Steen (Aa.).
Steinberg (R.).
Steichen (J.).
S t e i n e r  ( G . ) .
Steiner (F.).
Steinmetz (W.).
Stenersen (M.).
Stenroos (A.).
Sterian (S.).
Stern (M.).
Stetina (F.).
Steurs (G.).
Stevenart (J.).
Stevenson (W.).
Stewart (W.).
S t e y n  ( C . )
Stilling-Anderson (V.).
Stinny (B.).
Stiray.
Stirn (A.).
S t o c k  ( J . ) .
Stockton (D.).
Stoddard (L.).
Stoffel (C.).
Stoffel (A.).
S t o f f e l  ( J . ) .

G.-B.
Suis.
Polog.
Ital.

 
Littérature
 à 



Dane.
Ital.
Finl.
Norv.
Arg.
Polog.
Y.-Sla.
Arg.
G.-Br.
G.-Br:
Y.-Sla,
Y.-Sla.
G.-Br.
Ital.
E.-U.
Holl.
E.-U
Af.-S.
E.-U.
G.-Br.

Autr.
T.-Slo.
E.-U.
Polog.
Holl.
T.-Slo.
Autr.
Suède
Polog.
G.-Br.
Belg.
T.-Slo.
Polog.
Irl.
Lett.
G.-Br.
T.-Slo.
Suis.
Bulg.
Aust.
E.-U.
Norv.
Norv.
Esth.
Lux.
Ital.
Hong.
E.-U.
Norv.
Finl.
Roum.
Roum.
T.-Slo.
Belg.
Belg.
E.-U.
G.-Br.
Af.-S.
Dane.
T.-Slo.
Af.-S.
Lux.
Fran.
Cana.
E.-U.
Suis.
Fran.
Lux.

Nos des
épreuves

—

-


  
 
-

--
-


 
 
  -   -  

--
---


 
 
 
-

 à 


----

 
--


   






-
 
- 


i3
--

 


-

 
--

--
 
-


  
-
--
- 


  

-
 



 



---
----

  




 

--
-

 à 

Stoffels (C.).
Stoitcheff (V.).
Stokes (C.).
Stokes (W.).

Stokhuyzen de Jong (H.).
Stokstad (T.).
Stoney (W.).
Stoopen (A.).
Storms (M.).
Stott (G.) .
Stoyanoff (B.).
Stoyanoff (G.).
Stoyanoff (V.).
Strack (C.).
Stradan (A.).
Stransky (V.).
Strauss (A.).
Strazdas (N.).
Stebi (W.).
S t r o c k  ( A . ) .
Strock (S.).
Stroesco (M.).
Strom (H.).
Stromstad (T.).
Strunna (F.).
S t r u y s  ( K . ) .
Stuart (M.).
Stuart de Penaranda (H.).
Stuber (W.).
Stucheli (C.).
Stuchman (H.).
Studenroth (A.).
Studer (W.).
Stucklj (L.).
Sturzenegger (P.).
Stuteville (O.).
Stuczen (Z.).
Sucharda (J.).

Suhonen (O.).
Sukatnieks (T.).
Sundberg (H.-F.).
Sunde (O.).
Sundh (N.).
Sundström (S.).
Suomela.
Supck (B.).
Sutherland (E.-G.).
Suto (L.).
Sutton (R.).
Sutton (B.-H.).
Suvigny (R.).
Svehla (H.).
Svensson (A.).
Svensson (K.-G.).
Svensson (T.-R.).
Svensson (O.).
Svensson (J.-R.).
Svensson (F.-K.).
Sventanoff (A.).
Svigels (Z.).
S v o b o d a  ( J . ) .
Svoboda (A.).
Svor (A.) .
Svorcik (O.).
Swahn (A.-G.).
Swane (S.).
Swartele (R.) .
Swartenbroeks (K.).
Swatonek (K.).
Swiatek (W.) .

Holl.
Bulg.
E.-U.
E.-U.

Holl.
Norv.
G.-Br.
Mex.
Belg.
G.-Br.
Bulg.
Bulg.
Bulg.
E.-U.
E.-U-
T.-Slo.
E.-U.
Lith.
Suis.
Roum.
Roum.
Roum.
Norv.
Norv.
T.-Slo.
H o l l .
G.-B.
Espa.
Suis.
Suis.
Fran.
E.-U.
Suis.
Y.-Sla.
Suis.
E.-U.
Polog.
T.-SIo.

Finl.
Lett.
Suède
Norv.
Suède
Suède
Finl.
T.-Slo.
Af.-S.
Hong.
G.-Br.
G.-Br.
Fran.
T.-Slo.
Suède
Suède
Suède
Suéde
Suéde
Suéde
Bulg.
Y.-Sla.
T.-Slo.
T.-Slo.
Nor.
T.-Slo.
Suède
Dane
Belg.
Belg.
Autr.
Polog.

Nos des
épreuves

—


-


----
-

 
 
 
-
-

 
 









---
 


  
----
-



Littérature

i i 2
  -   -  

-
37
23-24
34
62 à 70


 

----
-
  
 
 
 

  

--
-

 
----



-

- - 

 
-
-


-

--
---

Sculpture
  -  
-- - -

Peinture


 -  

-

—  —



Noms des
engagés

—
Nationalité— Nationalité—

Swietochowski (S.).
Swietek (M.) .
Sybille (J.).
Sylvan (C.).
S y n o t t  ( F . ) .
Synowiec (T.).
Syz (H.) .
Szabo (E.).
Szabo-Plank (H.).
SZALAY (J.).
SZALAY (E.).
Szawara (J.).
Sze-Cheung (W.).
Szechy (L.).
Sze-Kwong (N.).
SZELESTOWSKI (S.).
Szelky (O.).
Szell (C.).
Szenajch (A.).
Szende (A.).
Szendeffy (E.).
Szendey (B.).
Szepes-Strauch (B.).
Szerviczky (G.).
Szikmund (F.).
Szirtes (F.).
Szomjas (L.).
Szomjas (G.).

Szosland (K.).
Szydlowski (Z.).
Szymczyk (F.).

Taduran (J.).
Taeuber (A.-C.).
T a g a  ( N . ) .
Taha Kamel
Taillandier (M.).
Tainturier (G.).
Tainturier (J.).
Taipale (A.).
Takacs (E.).

Takacs (J.).
Takaishi (K.).
Takala (A.).
Taki (N.).
T a l a  ( S . ) .
Talaat (R.).
Talianos (J.).
TALLEUX (R.).
Tambini (M.).
T a m m e r  ( H . ) .
Tamminen (P.).
Tanasesco (A.).
Tangen (T.).
Tani (S.).
T a n n e r  ( I . )
Tanzer (M.).
Tarik (H.).
Tarrant (T.-M.).
Tarvainen (J.).
Tary (G.).

—  —

Polog.
Polog.
Belg.
Suède
E.-U.
Polog.
Suis.
Hong.
Autr.
Hong.
Hong.
Polog.
Chine
Hong.
Chine
Polog.
Hong.
Hong.
Polog.
Hong.
Hong.
Hong.
Hong.
Hong.
Autr.
Hong.
Hong.
Hong.

Polog.
Polog.
Polog.

T
Phil.
Aust.
Fran.
Egyp.
Fran.
Fran.
Fran.
Finl.
Hong.

Hong.
Japon
Finl.
Fran.
Finl.
Turq.
Grèce
Fran.
Ital.
Esth.
Finl.
Roum.
Norv.
Japon
G.-Br.
Roum.
Turq.
G.-Br.
Finl.
Hong.

Nos des
épreuves—

-
 

-



-





 
-

-

---
 


--
  
-
-

--
  



---
- - - - 
  

---
-

  -   -  



 

 


 

----
--

---
 
 


--
-

 à 
- 

 à 
  


--

--
 



 à 
 

Noms des
engagés

—

TASHIRO (K.).
TASNADI (J.).
TA S S E L L I  (L.) .
TASSY (F.).
TATA (M.).
TA T H A M (W.) .
TAUXE (J.).
TAUZIN (L.-E.).
TAYLOR (J.).
TAYLOR (T.).
TAYLOR (N.-W.).
TAYLOR (F.-M.).
TAYLOR (J.-C.).
Taymans (F.).
TAYYAR (I.).
Tazler (F.).
TEALDI (B.).
TEBBIT (A.-C.).
TEDIN URIBURU (H.)
T e g n e r  ( E . ) .
T e l l  ( G . ) .
Tellechea (G.).
Tenescou (C.).
TER-BEEK (A.-J.).
TERKOVIC (A.).
TERSZTYANSZKY (E.).
TESTONI (B.).
TETENS (A.).
TETTEY (E.).
TETZNER (J.-C.).
TEXIER (R.).
Thalbitzer (B.).
THAMS (T.).
THAULOW (S.).
THEARD (V.-A.).
THELNING (A.).
THEODORAKIS (A.).
THEOFILAKIS (J.).
THEOFILAKIS (A.).
THESLOF (J.-A.).
THIEL (E.).
THIENPONDT (E.).
THIRY (J.).
THOMA (H.).
Thomas (E.-D.).
THOMAS (J.).
THOLEY (J.).
Thompson (E.).
Thompson (W.).
THOMSON (J.).
Thorsen (H.).
THRASH (B.).
Thunberg (C.).
Thuriau
T h y s  ( A . ) .
THYS (Y.).
TIBBETTS (W.).
TICCHI (R.).
TIDKVIST (R.).
TIKKANEN (T.-R.).

TILDEN (C.).
Tille (J.).
Timmer (H.).
Timpers (A.).
Tipner (E.).
Tisson (P.).
TOD (F.).
Tognetti (E.).
TOIVOLA (A.).
TO L A R (P.) .
TOLEDO-COCA (M.).
TOLDY (A.).

Japon
Hong.
Ital.
Fran.
Indes
G.-Br.
Suis.
Fran.
G.-Br.
G.-Br.
Cana.
E.-U.
E.-U.
Belg.
Turq.
T.-Slo.
Arg.
G.-Br.
Arg.
Dane.
Fran.
Urug.
Roum.
Holl.
Y.-Sla.
Hong.
Ital.
Dane.
Hong.
Holl.
Fran.
Dane.
Norv.
Norv.
Haïti
Suède
Grèce
Grèce
Grèce
Finl.
T.-Slo.
Belg.
Belg.
Suis.
Aust.
Irl.
Fran.
Arg.
Cana.
G.-Br.
Dane.
E.-U.
Finl.
Belg.
Belg.
Belg.
E.-U.
Ital.
Suède
Finl.

E.-U.
T.-Slo.
Holl.
Lett.
Esth.
Fran.
G.-Br.
Suis.

F i n l .
Lux.
Espa.
Hong.

Nos des
épreuves

—

--
-
-


 

Sculpture




-






-
----


--


---

---


---

-




  
  -  




--
-

-
---
---
---
 


  

-
 
 


---
 


--


----





--

----

  
-

  -   -  
 
 


-



 à 
 
-



Noms des
engagés

—

Tom (L.).
Tommasi (V.).
Toman (J.).
Tomas (J.).
Tomasek (J.).
Tomasina (U.).
Tomass (E.).
Toms (E.).
Tonani (G.).
Toniatti (C.).
Tonnet (C.).
Tooley (J.).
Tootell (F.-D.).
Topel (H.).
Tordera (P.).
Torgensen (A.).
Tornielli (L.).
Torok (Z.).
Torp (E.).
Torpo (K.).
Torralva Ponsa (D.).
Torralva-Ponsa (L.).
Torras (R.).
Torre (E.).
Torres (S.).
Torres-Blanco (S.).
T o r t  ( A . ) .
T o t h  ( J . ) .
Towles (C.).
Townend (J.).
Trabucco (L.).
Trabucco (A.).
Travaglia (A.).
Travaglia (A.).
Treffny (L.).
Trembath (J.).
Trenker (A.).
Trestl (R.).
Treve (R.).
Triana-Arroyo (R.).
Triantafillakos (T.)
Trifunov (J.).
Trigo (M.).
Trigo (J.).
Tripoli (S.).
Tritsch (B.).
Trolle (N.).
Trolli (L.).
Trombert (G.).
Tromp (G.).
Truban (R.).
Truckenmiller (K.).
Truelsen (M.).
Trucker (G.).
Tugnola (A.).
Tuller (J.).
Tuma (K.).
T u n s  ( G . ) .
Turesson (S.).
Turkington (E.).
Turksma (L.).
Turner (W.).
Turnovszky (A.).
Turquand Young (D.)
Tusell (A.).
Tuulos (V.).
Tuzolto (J.).
Tyman (J.).
Tytgat (M.).
Tzontcheff (S.).
Tzvetkoff (V.).

Nationalité
—

Belg.
Ital.
T.-Slo.
T.-Slo.
T.-Slo.
Urug.
T.-Slo.
G.-B.
Ital.
Ital.
Holl.
G.-Br.
E.-U.
Suède
Ital.
Dane.
Ital.
Hong.
Norv.
Finl.
Chili
Chili
Espa.
Ital.
Cuba
Arg.
Espa.
G.-Br.
G.-Br.
G.-Br.
Ital.
Arg.
Brés.
Ital.
Autr.
Af.-S.
Ital.
Hong.
Fran.
Espa.
Grèce
Cana.
Espa.
Espa.
E.-U.
Roum.
Suède
Ital.
Fran.
Holl.
Y.-Sla.
E.-U.
Dane.
Aust.
Ital.
Cana.
T.-Slo.
Belg.
Suède
E.-U.
Holl.
Cana.
Hong.
G.-Br.
Espa.
Finl.
Hong
Holl.
Belg.
Bulg.
Bulg.

Nos des
épreuves

—

  -   -  
 
 



 


-
  






----
 
-


  -  
 
 
-
-
--

-


-
-




 





-



 
 
--





 
-
 
 


--




  
-




---

  
 
 





-



Peinture
 
 

Noms des
engagés

—

Ugarte (A.).
Uggla (B.-G.).
Uhereczky (F.).
Uhlyarik (E.).
Ujpesti (F.-J.).
Ujpesti (F.-C.).
Ukstins (F.).
Ulio (S.).
Ulrich (E.).
Umfahrer (K.).
Unden (F.).
Undhjem (S.)
Unger (G.).
Unger (D.).
Unvan (F.),
U p r a u s  ( O . ) .
Urban (J.).
Urban (R.).
Urdinaran.
Urdinaran (A.).
Ureedenburgh (C.).
Uriarte (F.).
Uriburu (M.-R.).
U r l  ( R . ) .
Usaveaga (C.).
Uyeda (S.).

Vaccari (C.).
Vacek (J.).
Vacha (L.).
Vacin (F.).
Vafiadis (G.).
Vago (A.).
Vahlstedt (A.-I.).
Vainio (V.).
V a j d a  ( A . ) .
Valaoriti-Scaramanga (L.).
Valborge (L.).
Valdero Cerdan (V.).
Valentine (A.-C.).
Vali (V.).
V a l i  ( H . ) .
Valin (O.).
Valkama (A.).

Nationalité
—

U
Chili
Suède
Hong.
Hong.
Hong.
Hong.
Lett.
Espa.
Dane.
Autr.
Lux.
Norv.
Suède
Suis.
Turq.
Esth.
T.-Slo.
T.-Slo.
Urug.
Urug.
Holl.
Urug.
Arg.
Autr.
Chili
Japon

V
Ital.
T.-Slo.
T.-Slo.
T.Slo.
Grèce
Y.-Sla.
Finl.
Finl.
Hong.
Grèce
Haïti
Espa.
E.-U.
Esth.
Esth.
Suède
Finl.

Valkama (Y.).
Vallana-Geanguenat (P.).
Valle (L.).
Valle (G.).
V a l l e n i u s .
Vallerey (G.).
Vallier.
Vanaaseme (E.).
Van Achten (A.).
Van-Antwepen (C.-E.).
Van Asbroek (P.).
Van-Balkum (J.-W.).

Finl.
Espa.
Ital.
Ital:
Finl.
Fran.
Fran.
Esth.
Belg.
Belg.
Belg.
Holl.

Nos des
épreuves

—


-
-



-
-
-







 






Peinture






--




 à 

-


-
 

--

-


  
-
 


--


 
-

-
----


  


 
---


—  —



Noms des
engagés

—

Van Bentum (J.-J.).
Van Boven (P.-L.).
Van-Buskirk (H.).
Van Campenhout (J.-F.).
Vance (S.).
Van-Dalen (C.-M.).
Van-Dam (J.).
Van-Damme (M.-E.).
Vandelle (A.).
Van Den Berge (M.).
Vandenbosch (J.).
Van Den Brandeler (K.).
Van Den Bril (J.).
Van Den Broeck (P.).
Van Den Broele (G.).
Van Den Driesche (C.).
Van Den Driessche (C.).
Van De Putte (F.).
Vandeputte (L.).
Van Der Feen (M.).
Van Der Goten (M.).
Van Der Kloot Meijburg

(H.).
Van Der Kroon (F.-J.).
Van Der Meulen (A.).
Vanderslyen (V.).
Van Der Voort Van Zijp

(A.).
Van Der Wee (J.).
Van Der Wiel (J.).
Van Der Zee (H.).
Vandevelde (C.).
Van Dyk (J.-G.).
Van Dulm (M.-H.).
Van Duysen (H.).
Van Haelen (G.),
Van Halme (F.).
Van-Halteren (P.).
Van-Hamme (V.).
Van Hasselt (W.).
Van Hazenbroeck (G.).
Van-Hege (L.).
Van Hell (J.).
Van Heymbeek (A.).
Van Hinderdael (A.-C.).
Van Kampen (J.-H.).
Van Korlaar (A.-G.).
Van Laere (J.).
Van Lennep (C.).
Van-Leyden (K.-G.).
Van Linge (E.).
Van Loocke (J.-L.).
Van Maaren (J.-L.).
Van Ogtrop (B.).
Van Olst (A.).
Van Poelgeest (S.).
Van Pouck (F.).
Van Rappard (0.).
Van Reede (J.-H.).
Van Schelle (M.).
Van Senus (R.-C.).
Van Senus (A.-H).
Van Senus (P.).
Van Silfhout (J.-B.).
Van Silfout (J.).
Van Steenwyk (C.).
Van Tilt (L.).
Van Ver Hem (P.).
Van Vlymen (B.-A.).
Van Volcksom (R.).
Van Volckxsom (P.).

Holl.
Holl.
E.-U.
Belg.
Cana.
Holl.
Holl.
Belg.
Fran.
Holl.
Belg.
Holl.
Belg.
Belg.
Belg.
Belg.
Belg.
Belg.
Fran.
Holl.
Belg.

Holl. Architecture
Holl. -
Holl. 
Belg. 

Holl.
Belg.
Holl.
Holl.
Belg.
Holl.
Holl.
Belg.
Belg.
Belg.
Belg.
Belg.
Holl.
Belg.
Belg.
Holl.
Belg.
Belg.
Holl.
Holl.
Belg.
Holl.
Holl.
Holl.
Belg.
Holl.
Holl.
Holl.
Holl.
Belg.
Holl.
Holl.
Belg.
Holl.
Holl.
Holl.
Holl.
Belg.
Holl.
Belg.
Holl.
Holl.
Belg.
Belg.

VAN Volxem (G.-L.). Belg.

Nationalité
—

Nos des
épreuves

—


-

-

- 
  

-

--
---

--



-

-
-





-



-


-


---

-


 


Peinture

----


--

-
--



-

 - 







-

  
-
 





-

-
Peinture.

 -
Peinture
Peinture


----



Noms des
engagés

—

Van Wïlgenburg (A.-J).
Vanzeveren (E.).
Vardala (M.).
Varga (B.).
Varter (R.).
Vartolomei (S.).
Vassilopoulos (D.).
Vatamanou (A.).
Vaucher (D.).
Vaussard (J.-G.).
Vautier (M.).
Vavra (Z.).
Vaysse (J.-E.).
Velasco-Cuello (F.).
Veldt (J.).
Velez (R.).

Veltze (L.).
Venk (J.).
Venkataramanaswamy

(M.-W.).
Venkofb (V.).
Venturi (A.).
Venturini (A.).
Verbeeck (O.).
Verbraeken (J.)
Verdeil (A.).
Verdonck (F.).
V e r g e r  ( G ) .
Verhagen.
Verheven (J.).
Verheyen (J.).
Vermetten (J.-P.).
Vermetten (H.-A.)
Verne (F.).
Vernot (G.).
Verschneider (J.).
Verschueren (V.-A.).
Vertesi (J.).
Verwey (B.-W.).
Vett (W.).
Vettermann (K.).
Veuve (L.).
Vez (C.).
Vibert (P.).
Vichos (A.).
VIDAL (J.).
Vidal Arellano (A.).
Villa Barrachina (E.).
Vidmar (S.).
Vidrashco (P.).
Viel (R.).
Vierdag (M.).
Vigeveno (F.).
Viklund (V.-F.).
Vilcins (K.).
Vildane (A.).
Vilen (E.-V.).
Viljoen (V.).
Villa (G.-E.).
Villacis (B.).
Villanueva-Acedo (D.).
Villegas (R.).
Villemson (J.).
Vilpisauskas (J.).
Vince (A.-J.).
Vincent (H.).
Vincent (R.).
Vincent (E.).
Vindys (O.).
Vinek (V.).
Vinkis (V.).
Virag (Z.).

Nationalité
—

Holl.
Fran.
Roum.
Hong.
Esth.
Roum.
Grèce
Roum.
Suis.
Fran.
Fran.
T.-Slo.
Fran.
Espa.
Holl.
Hong.

Autr.
Hong.
Indes

Bulg.
Ital.
Y.-Sla.
Belg.
Belg.
Suis.
Belg.
Fran.
Holl.
Holl.
Belg.
Belg.
Holl.
Fran.
Cana.
Fran.
Belg.
Hong.
Holl.
Dane.
Autr.
Suis.
Suis.
Fran.
Grèce
Urug.
Chili
Espa.
Y.-Sla.
Roum.
Fran.
Holl.
Holl.
Finl.
Lett.
Turq.
Finl.
Af.-S.
Fran.
Equa.
Espa.
Cuba.
Esth.
Lith.
Cana.
Fran.
Fran.
Fran.
T.-Slo.
Y.-Sla.
Lett.
Hong.

Nos des
épreuves

—

 

--
  

-


---
----

---
  
  -  


--

  
--


- - - - 
---




--

-

-


  

  


Architecture
  
-





---
Sculpture
-




 

 
Sculpture

--

----

 
 à 

  
 -
--
-
 
 
 
----

 
Peinture

-

-

-


--
Littérature









�  �



Noms des
engagés

—
Nationalité

—

Nos des
épreuves

—

Noms des
engagés

—

Virieux Rocco (L.).
Virieux Rocco (E.).
V i r t  ( V . ) .
V i s  ( R . ) .
Visconti (A.).
Visser (G.-A.).
Vitria BARRERA (L.).
Vlach (K.).
Vladimirof (T.).

Vlassis (E.).
Vlasto (J.-P.).
Vlcek (J.).
Vlietman (M.-P.).
Vodicka (J.).
Vokins (G.).
Volla (A.-T.).
Vollmer (H.).
Volvoreanu (D.).
Von Der Weid (H.).
Von Essen (I.).
Vogl (A.).
VON Gunten (J.).
Von Pongracz (A.).
Von Porat (O.-W.).
Von Sekullic-Vrch (D.).
Voros (P.).
Vourvoulis (C.).
Voutelin (I.).
Vragovitch (D.).
Vrbancic (S.).
Vrdjnka (D.).
Vreede (J.-A.).
Vrettos (C.).
Vykoupil (J.).

Suis.
Suis.
T.-Slo.
E.-U.
Ital.
Holl.
Espa.
T.-Slo.,
Bulg.
Grèce
Fran.
T.-Slo.
Holl.
T.-Slo.
G.-Br.
Ital.
E.-U.
Roum.
Suis.
Suède
Autr.
Suis.
Autr.
Norv.
Autr.
Hong.
Grèce
Finl.
Y.-Sla.
Y.-Sla.
Y.-Sla.
Holl.
Grèce
T.-Slo.

Wackler (R.).
Waczkiewiez (E.).
Wagemans (G.).
Wahlberg (K.-E.).
Wainwright (H.).
Waldhaus (D.).
Waldmann (0.).
Walhem (J.).
Walker (Miss) (A.).
Walker (T.-R.).
Walker (A.).
Wallage (W.-L.).
Walcace (M.-I,.).
Wallach (H.).
Waller (E.-J.).
Wallis (M.-H.).
Wallman (A.-H.-H
WALLON (R.).
WALTER (H.).
Wambera (E.).
Wambst (G.).
Wanamaker (R.).
Wandrer (M.).
Ward (W.-J.).
Warren (E.-W.).
Warwick (E.).
Washburn (W.).

W
Autr.
Polog.
Belg.
Suéde
E.-U.
E.-U.
Suis.
Belg.
G.-Br.
Cana.
E.-U.
Cana.
Af.-S.
E.-U.
Holl.
Irl.
Suède
Fran.
Suis.
Polo.
Fran.
E.-U.
E.-U.
G.-Br.
G.-Br.
G.-Br.
E.-U.

Architecture
Architecture

 à 










 
 
-



  

  

--
--



 

 



-
 



-

--


-


-


Sculpture

 
----
 




--

 
-

-

  
 à 
 
 à 


  -  

Washer (J.-M.).
Waterrens (F.-M.-J.).
Watson (R.-B.).
Watson (H.-E.).
Watters (J.-N.).
Watts (G.-H.).
Watzer (R.).
Wauters (M.).
W a w r a  ( T . ) .
Wawra (D.).
Webber (C.-J.).
W e b e r  ( F . ) .
WEBER (J.-P.).
Webster (J.-E.).
Wecksten (E.-O.).
Wegelius (K.-M.).
Wehselau (M.).
W e i  ( L . ) .
Weidel (J.).
WEIL (R.).
Weilenamnn (C.).
Weiler (M.).
Weilheim (A.).
Weilhinn (A.).
Weisgerber (J.-P.).
Weishaupt (M.).
Weismuller (J.-P.).
Weiss (Z.).
Weiss (H.).
Wejnarth (G.).
Wells (H.).
Welsford (H.-R.).
Welsh (R.).
Welter (J.).
Welter (J.).
Welti (A.-J.).
Wende (F.).
Wendling (H.).
Wendling (F.-E.).
Wennergren (S.-C.-O.).
Went (F.).
WERNER (E.).
WERNER (C.-O.-G.).
Wernli (H.).
Wesmann-Kjaer (O.).
West (C.-A.-M).
Westler (K.-T.).
Westergren (C.-O.).
Westerlund (E.-W.).
Westerlund (K.-M.).
Wetterstrom (V.-E.).
Wettre (A.).
Weyler (F.).
Whaling (W.-J.).
Wheatley (T.-D.-P.).
Whelchel (H.).
White (T.).
White (W.).
White (A.-C.).
Whitty (A.).
Wiberg (C.).
Wick (L.).
Wictorin (O.-H.-V.).
Wide (E.).
Widmer (K.).
Widmer (C.).
Wiederkehr (A.).
Wieland (P.).
Wieland (W.).
Wiesberger (E.).
Wiesnecker (S.).
Wightman (H.).
Wikstrom (V.-W.).

Nationalité
—

Belg. --
Holl. -
E.-U. 
Cana.   
E.-U. 
G.-Br. 
Roum. 
Belg. -

Hong. 
G.-Br. 

Lux.
G.-Br.
Finl.
Finl.
E.-U.
Chine
Suis.
Fran.
Suis.
Suis.
Autr.
Autr.
Lux.
Lux.
E.-U.
Polog.
Autr.
Suède
E.-U.
E.-U.
G.-Br.
Holl.
Lux.
Suis.
T.-SIo.
Suis.
E.-U.
Suède
Aust.
T.-Slo.
Suède
Suis.
Norv.
Austr.
Suède
Suède
Finl.
Finl.
Suède
Norv.
Lux.
E.-U.
G.-Br.
E.-U.
G.-Br.
G.-Br.
E.-U.
G.-Br.
Suède
Hongr.
Suède
Suède
Suis.
Suis.
Suis.
Suis.
Suis.
Autr.
Y.-Sla.
E.-U.
Finl.


--

-
-- - -

-
-



 
 
-



 à 
---

----


--
 


  

 
Peinture
  



--


---
  -   
  -  

- - - - 



-
-
 

  
  -  
 


-
 



-

   -   
-

-


------
 à 
-

  
  
 

-


Nos des
épreuves

—

�  �



Noms des
engagés

—

Nos des
épreuves

—

Wildam (L.).
Wilhelm (J.).
Wilhelm (F.).
Wilhelme (L.).
Wilkinson (R.).
Willard (A.-J.).
WILLIAMS (T.-G.).
WILLIAMS (C.).
Williams (J.-E.).
Williams (J.-R.).
Williams (A-F.).
Williams (R.-N.).
Williams (R.-A.).
Willis (A.-G.}.
Wills (H.).
Willoughby (R.-M.).
Willems (J.-M.).
Willems (H.-P.).
Willems (J.-P.).
WILSON (E.-C.).
Wilson (H.).
Wilson (R.-E.).
Wilson (A.-N.).
Wilson (W.-G.).
Wilson (A.).
Winkler (K.).
Winklerowa (W.).
Winnberg (E.).
WINSTON (J.-W.).
Winter (A.-W.).
Wipf (H.).
Wiriath (R.).
Wirtanen (L.).
Wise (H.-C.).
Wisniewski (M.).
Witkowski (S.).
Wittkowitz (E.).
Wolff (H.).
Wolff (C.).
Wolkmar (H.).
Wollinger (K.).
Wolter (H.-J.).
Wood (W.).
Wood (H.).
Woods (R.-S.).
Woodds (R.-R.).
W o o s n a m  ( M . ) .
Worel (O.).
Worthington (J.).
Woycicki (Z.).
Wyld (C.-F.-H.).
Wynoldy-Daniels (H.-J.).
Wright (W.-D.).
Wrobel (S.).
W y a t t  ( P . ) .
Wyatt (W.).
Wyss (R.).

Yallmajo-Giralt (J.).
Yeats (J.-B.).
Yermo Solaegui (J.-M.).
Yrjola (I.-H.).
Yrjola (P.-I.).

Espa.
Irl.
Espa.
Finl.
Finl.

�  �

Nationalité—

Autr.
Suis.
Suis.
Fran.
G.-Br.
Aust.
Cana.
G.-Br.
G.-Br.
Arg.
E.-U.
E.-U.
E.-U.
G.-Br.
E. -U.
G.-Br.
Holl.
Belg.
Belg.
E.-U.
E.-U.
E.-U.
E.-u.
G.-Br.
G.-Br.
Polog.
Polog.
Suède
E.-U.
Aust.
Suis.
Fran.
Finl.
G.-Br.
Polog.
Autr.
Autr.
Suède
Lux.
Autr.
Autr.
Holl.
Cana.
G.-Br.
G.-Br.
Irl.
G.-Br.
Autr.
G.-Br.
Polog.
G.-Br.
H o l l .
E.-U.
Polog.
E.-U.
G.-B.
Suis.

Y

Nos des 
épreuves

—


 à 
 à 
  -  


-

Littérature

  -  


  
--
--
 
-

-





 
 
 

-
  -  



  
-
 
-


  


-


 
-
-


Peinture

  

 
--

-



  
 
--





-

 
Peinture
-
--


Noms des
engagés

— Nationalité
—

Z
Zabala-Arrondo (J.-L.).
Zabalza De La Fuente (M.).
Zabielski (J.).
Zaharopoulos (G.).
Zaidin (P.).
Zajec (1.).
Zamora-Martinez (R.).
Zampicchiatti (J.-N.).
Zampori (G.).
Zander (A.-R.).
Zani  (O.) .
Zapletal (B.).
Zborzil (W.).
Zeegers (J.).
Zeiberlins (A.).
Zeibig (E.).
Zeki (O.-R.).
Zemi (C.).
Zemla (L.).
Zemler (G.).
Zerlentis (A.).
Zervinis (G.).
Zibechi (A.-J.).
Zieba (V.).
Zietkiewicz (W.).
Zilic (S.).
Zima (F.).
Zimmermann (F.).
Zinaja (D.).
Zinaja (B.).
Ziffer (S.).
Zingone (P.).
Zink (A.).
Zinke (G.).
Zinner (F.).
Ziolkowski (W.).
Zoigner (E.).
Zorilla (V.).
Zsak (C.).
Zucca (V.).
Zucchetti (F.).
Zulauf (F.).
Zuna (F.-T.).
Zyka (J.).
Zwerina (A.).
Zwiller (M.).

Espa.
Espa.
Polog.
Grèce
Fran.
Y.-Sla.
Espa.
Arg .
Ital.
Suède
Brés
T.-Slo.
Autr.
Holl.
Lett.
Fran.
Turq.
I ta l .
T.-Slo.
Roum.
Grèce
Grèce
Urug.
T.-Slo.
Polog.
Y.-Sla.
T-Slo.
Roum.
Y.-Sla.
Y.-Sla.
Polog.
Urug.
E.-U.
T.-Slo.
Belg.
Polog.
Autr.
Arg.
Hong.
Ital.
Ital.
Suis.
E.-U.
T.-Slo.
Autr.
Fran.

 
--

----

Sculpture

--

  
 
--


-
--

-
--
 
--
-

--
-



  

  
 
 

-
 

--


  

-
 

- 
--
 

-
















Liste par Nations des Personnalités ayant rempli une fonction

officielle pendant les Jeux de Paris et les Jeux de Chamonix

AFRIQUE DU SUD (8)

Clarke E.-R., F. I. Tennis-Jury d’appel.
DEAN T. St. John, Jury de Boxe.
Fern H.-E., F. I. Natation et Jury d’appel.
GIBBINS J.-B., Jury d’Athlétisme.
Little Thomas, Attaché auprès de la Délégation.
Rudd B.-G.-D., Délégué d’Athlétisme et Suppléant du Jury.
Sulin H.-H., Délégué général.
Weston E.-J., Jury de Boxe.

ARGENTINE (21)

Aldao R.-C., C. I. O.- Présid. C. O. Argentin.
Allemandri T.-G., Sec. Gén. C. O. Argentin.
Anchorena (de) Miguel, C. O. Argentin.
Arana (Lt-C.) A., Délégué au Tir.
Bergara (D) Carlos, Délégué aux Poids et Haltères.
Bernasconi A., Délégué au Cyclisme.
Blanco Fernandez, Délégué au Yatching.
Brisson E.-H., Attaché auprès de la Délégation.
Carril (del) Justo, Délégué, à Paris, du C. O. Argentin.
Dumas Carlos, Délégué au Tennis.
Fitte (Dr) N.-G., Jury d’Athlétisme.
Grassot (Dr) Goffreto, Médecin du C. O. Argentin, Jury

d’appel de Poids et Haltères.
Madero Miguel, Délégué d’Aviron.
Martinez (Général) C.-J., Délégué général C. O. Argentin.
Nazar-Anchorena Pedro, Délégué à la Boxe et à l’Escrime.
Naylor G.-B., Jury d’appel de Polo.
Nelson J.-D., Jury d’appel de Polo.
Pini Eugenio, Commissaire général du C. O. Argentin.
Saulnier L., Délégué à l’Athlétisme.
Sirito (Major) A., Délégué au Tir.
Thompson E., Délégué à la Natation.

AUSTRALIE (10)

Eve J.-S.-W., Trésorier. C. O. Australien.
Hume W., Entraîneur honoraire de l’équipe.
Leyshon, Attaché auprès de la Délégation.
Louge F., Masseur honoraire.
Merrett O.-G., Délégué général-Jury de Natation.
Parkinson B.-J., Jury d’Athlétisme.
Shand G., C. O. Australien.
Taylor James, Présid. du C. O. Australien.
Voss H., Interprète honoraire.
West C.-A.-M., C. O. Australien-Délégué d’Aviron.

AUTRICHE (13)

Fellner Joseph, Jury de Patinage figures.
Herz Ernst, Jury de Patinage figures.
Kamiscke K., Délégué aux Poids et Haltères.
Kvats (de) A., Attaché auprès de la Délégation.
Markus E., Jury de Lutte.
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Meisl H., Arbitre suppléant de Football et Délégué de Foot-
ball.

Pongracz de St- Milklos A., Délégué aux Sports Equestres.
Retschury H., Arbitre de Football.
Ritter von Mauthner Manfred, Délégué au Tir.
Spiegler E., Délégué à la Boxe.
Von Szabo de Bucs A., Juge-Arbitre de Patinage figures.
Wertheimer Samu, F. I. de Natation.
Wraschtil H., Jury d’Athlétisme et Délégué à l’Athlétisme.

BELGIQUE (119)

Anspach Paul, Jury d’Escrime.
Baillet-Latour (Comte Henry de) C. I. O., Présid. du C. O.

Belge.
Barrette, Arbitre de Football.
Beaurain Désiré, Jury
Bel, (de) Emile, Jury d’Escrime.
Benoit (Dr) Médecin de l’équipe d’Aviron.
Bernard Charles, Jury d’Escrime.
Bia, Jury de Boxe.
Bierna, Soigneur de Boxe.
Bischopp V., Jury d’Aviron.
Blomart F., C. O. Belge.
Bogaerts J., Suppléant au Jury d’Athlétisme.
Boin Victor, Jury de Natation.
Borman (de) P., C. O. Belge-Jury d’appel de Tennis.
Bourdeau Ernest, Jury d’Escrime.
Bourriez Jules, C.-O. Belge-Jury de Yachting.
Boving P., Délégué au Cyclisme.
Braine Gustave, Jury d’Escrime.
Ceulemans J., C. O. B.
Chalmi, Soigneur de Boxe.
Chemet, Soigneur d’Aviron.
Claessens, Entraîneur d’Aviron.
Christophe, Arbitre de Football.
Clavier G., Délégué d’Athlétisme.
Coenen J., Délégué d’Athlétisme.
Cohen H., Jury de Natation.
Collignon A., C. O. Belge-Vice-Présid. du Jury de l’U. C. I.-

Jury Cycliste.
Collard M., Délégué d’Athlétisme.
Couche, Major J.-A., Délégué d’Athlétisme.
Dam Aimé, Jury d’appel et Jury de Lutte Gréco-Romaine.
Damgoise Georges, Jury d’Escrime.
Delahaye A., Jury de Natation.
Delpy E., Jury de Patinage figures.
Delloye, Soigneur d’Athlétisme.
Dermouchants, Soigneur d’Athlétisme.
Devant, Soigneur de Boxe.
Dryepondt (Dr) G. C. O. Belge-Présid. F. B. S. Aviron.
Duchateau Ed., Juge-Arbitre d’Aviron.
Dupuich Jean, C. O. Belge-Présid. F. N. Sports Equestres.
Feyaerts F., Jury de Natation.
Fraikin H., Sélectionneur d’Aviron.
Gervais J., Jury de Lutte Gréco-Romaine.
Geyter (de) Entraîneur d’Aviron.

—  —



Gezelle (de) Entraîneur d’Aviron.
Goddens E., Délégué de Cyclisme.
Graf, Soigneur de Boxe.
Grisar Albert, C. O. Belge-Jury d’appel de Yachting.
Grisar Alfred, C. O. Belge.
Haes (de) G., Délégué aux Poids et Haltères.
Halleux B., Délégué à l’Athlétisme.
Hereng J., Délégué à l’Athlétisme.
Hertogs, Délégué et Jury de Boxe.
Henotin (Lt) E.-J.-G., Entraîneur du Pentathlon Moderne.
Jong (de) Albert, Jury d’Escrime.
Jusseret, Soigneur de Boxe.
Koekelenbergh R., Délégué d’Athlétisme.
Kottenhoff J., C. O. Belge-Présid. de l’U. S. T. B.
Lallemand, Soigneur de Boxe.
Langlois Henri, C. O. Belge-Jury d’Escrime.
Laveley (Baron de) C. I. O.
Lebrun G., Délégué à l’Athlétisme.
Lesage M., Délégué à l’Athlétisme.
Liegeois Robert, C. O. B.-Délégué au Tennis.
Loicq A., Délégué au Cyclisme.
Loicp Paul, Présid. Ligue Int. de Hockey sur glace-Arbitre.
Losa, Entraîneur Cycliste.
Makar Antoine, Jury de Lutte et de Poids et Haltères.
Makar Pierre, C. O. Belge-Présid. H. C. B.-Chef de Délé-

gation.
Maquinay Ivan, Jury d’Escrime.
Mars, Soigneur de Boxe.
Mayer Adrien, C. O. B.
Monnoyeur Ch. Délégué de Lutte Libre.
Massillon, Entraîneur d’Aviron.
Nachez, Entraîneur d’Aviron.
Nin V., C. O. Belge-Jury d’Athlétisme.
Overloop M., Délégué au Tir à la Cible.
Oultremont (Comte J. d’), F. I. de Football-Jury d’appel de

Football.
Parmentier, Manager au Cyclisme.
Paul F., Délégué au Cyclisme.
Peeters Ch., Délégué d’Athlétisme.
Plateau, C. O. Belge-Jury de Boxe.
Poffre (Adj.), Accompagnateur.
Poorter (de) Charles, Délégué de Lutte Gréco-Romaine.
Poirault, Chef de Service Administratif.
Ponsin, Entraîneur d’Aviron.
Poplimont André, C. O. Belge-Jury d’Escrime et de Patinage
Pottelet Albert, Jury d’Escrime.
Premont, Soigneur de Boxe.
Putz, Arbitre de Football.
Quersin Henri, Délégué au Tir de Chasse-Présid. Féd. Belge de

Tir.
Renard Eugène, Délégué de Poids et Haltères.
Rodyns, C. O. Belge-Délégué de Gymnastique.
Rombaut C., Jury de Natation.
Roosen J., Délégué de Lutte Libre.
Rossels Josse, C. O. Belge-Chef de Délégation au Cyclisme

Trésorier de l’Union Cycliste Internationale.
Sauvage F., Jury de Natation.
Schoeters E., C. O. Belge-Jury de Cyclisme.
Sco-Kaert Soigneur de Boxe.
Seedayers R.-W., C. O. Belge.
Smets N., Jury de Natation.
Spreux J., C. O. Belge.
Tack Emile, Jury d’Escrime.
Trannoy (Baron de), C. O. Belge-Chef de Délégation de Sports

Equestres et Jury de Pentathlon Moderne.
Van Castel J., Chef de Délégation et Jury de Lutte Libre.
Van den Abeele Ludo, Présid. Féd. Belge d’Escrime.
Van den Berghe, Jury de Lutte Gréco-Romaine.
Van der Haeghen, Délégué de la F. B. S. Aviron.

—  —

Van der Heyden F.-J., C. O. Belge-F. I. de Natation-Jury
d’appel de Natation.

Van der Meer Emile, Jury d’Escrime.
Van Eckhoven Th., Jury de Lutte Gréco-Romaine.
Van Hazerroeck, Entraîneur d’Aviron.
Van Loo Ch., Délégué d Lutte Libre.
Van Loocke, Soigneur au Pentathlon Moderne.
Van Moorsel G., Jury d’Escrime.
Van't Hof, C. O. Belge-Jury de Boxe.
Verbrugge Cyril, Jury d’Escrime.
Verdyck A., Secrétaire général du C. O. Belge, Délégué de

Football.
Wagenmans, Jury de Patinage figures.
Waelput, Entraîneur d’Aviron.

BRESIL (3)

Boulingre I., Attaché auprès de la Délégation.
Netto R., Délégué général.
Rio-Branco (de) R. C. I. O.

BULGARIE (5)

Dobreff D.. Délégué d’Athlétisme.
Ivanoff D., Vice-Présid. C. O. Bulgare-Délégué de Football.
Kiroff Sava, Attaché auprès de la Délégation.
Stoitcheff (Cap.), C. O. Bulgare-Délégué des Sports Equestres.
Stoyanoff, Délégué de Cyclisme.

CANADA (23)

Atkinson J.-E., Délégué de Tir.
Brousseau, Entraîneur de Boxe.
Chard, Entraîneur de de Lutte.
Corelius (Cap.) J.-R., Chef Entraîneur de l’Equipe Cana-

dienne.
Doull W., Attaché auprès de la Délégation.
Hewitt, Comité Ligue Internationale de Hockey sur Glace,

Arbitre Hockey sur Glace.
Hughes, Chef d’Equipe.
Jackson P.-A., Suppléant de Jury d’Athlétismc-Délégué du

Yachting.
Lamb (Dr) A.-S., C. O. Canadien-Jury d’Athlétisme.
Long (Major) J.-L., Jury de Boxe.
Loring, Délégué de Lutte.
Loudon, Entraîneur d’Aviron.
Lowden T.-R. Délégué de Natation.
Lyonde, Délégué de Boxe.
Mac Nabb W.-A., Manager de Canoë Canadien.
Merrick J.-G., C. I. O.-Jury d’appel d’Athlétisme et de Boxe
Mulqueen P.-J., Présid. C. O. Canadien-Délégué général Jury

d’Athlétisme.
Munro, Arbitre de Hockey sur Glace.
Ramsay,  Arbitre de Hockey Glace.
Robertson, Délégué d’Aviron.
Rose, Entraîneur de Natation,
Tennant Bert, Jury d’Aviron.
Tringle, Délégué de Cyclisme.

CHILI (2)

Botella S., Attaché auprès de In Délégation.
Harnecker Luis, C. O. Chilien-Délégué général.

CUBA (2)

Conill E.-J., Délégué général et Délégué de Yachting.
Diaz, Jury d’Escrime.



DANEMARK (29

Barsoe J.-B., Chef adjoint de l’Equipc d’Athlétisme.
Birch H., C. O. Danois.
Bjorn O., Chef de l’Equipe de Tir.
Bukh N., Délégué et Chef de démonstration de Gymnas-

tique.
Castenschiold H., Présid. C. O. Danois.
Damm L.-A., Vice-Présid. du C. O. Danois-Chef d’Equipe de

la Gymnastique.
Ellegaard T., Attache auprès de la Délégation.
Gyth L., C. O. Danois-Vice-Présid. de la F. I. d’Escrime.
Hage T., C. O. Danois-Commissaire général de la Délégation
Hansen H., Délégué de Boxe.
Harsfelt A., Jury et Chef d’Équipe de l’Athlétisme.
Janner O., Jury de Natation.
Kirkebjerg F.-R., Jury de Pentathlon Moderne.
Laursen H., Jury de Lutte.
Levison E.-H., Jury et Chef d’Equipe d’Escrimc.
Lorenz G., Délégué et Chef d’Equipe de Natation.
Mulvald O., Entraîneur de Lutte.
Nielsen A.-R., Jury et Chef d’Equipe de Lutte.
Nielsen C.-M., Chef adjoint de l’Equipe d’Athlétisme.
Nyholm I., C. I. O.-Sec. Gén. du C. O. Danois-Délégué Gé

néral.
Olsen S., Chef d’Equipe de Lawn-Tennis.
Paul-Petersen (Mlle J.), Chef adjoint de l’Equipe de Nata-

tion.
Paul-Petersen (Mlle M.). Chef adjoint de l’Equipe de Nata-

tion.
Prip A.-B., Jury et Chef adjoint de l’Equipc d’Athlétisme
Simonsen (Mlle J.) Chef adjoint de l’Equipe d’Escrime.
Toepfer G., C. O. Danois-Jury et Chef de l’Equipe de Cy-

clisme.
Weber C.-L.-V., Jury et Chef de l’Equipe de Boxe.
Westenholz T.-F.. C. O. Danois-Jury d’appel et Chef de

l’Equipe de Yachting.
Zenker K.-G., C. O. Danois-Secrétaire de la Délégation.

EGYPTE (7).

Bolanachi A.-Ch., C. I. O.-Sec. Général du C. O. Egyptien
Délégué Général.

Guindy (Dr) A.-S., Délégué du C. O. Egyptien.
Halim (S. A. le Prince A.) Délégué de l’Union des Stés Spor-

t ivcs d ’Egypte.
Vaucher R., Attaché auprès de la Délégation.
Yehia (S. E. Emin. Pacha) Trésorier du C. O. Egyptien.
Yoursy Ismail Eff., Délégué de Football.
Youssef M. Eff., Arbitre de Football.

EQUATEUR (4)

Barberis L., C. O. de l’Equateur-Délégué général.
Dorn y de Alsua E., C. I. O. de l’Equateur.
Seminario A., Manager de l’Equipe de l’Equateur.
Seminario E., Attaché auprès de la Délégation.

ESPAGNE (30)

Alsina J., Délégué de Lutte.
Berrando José, Délégué de Football.
Botella A., Attaché auprès de le Délégation.
Carmelo, Jury de Lutte.
Casanova Juan, Jury de Boxe.
Colina L., Arbitre de Football.
Contreras, Arbitre de Football.
Davalillo J., C. O. Espagnol-Jury de Lutte.
Gil Enrique, Délégué de Natation.

Guell (Baron de) C. I. O.-Présid. du C. O. Espagnol.
Iguaran I., Jury d’Athlétisme.
Las Barcenas (Mme de) Délégué du C. O. Espagnol à Paris..
Masriera J., C. O. Espagnol.
Margarit A., Jury d’Aviron.
Margarit L., Jury d’Aviron.
Matorel (Marquis de) Délégué des Sports Equestrcs.
Mendizbal, Jury de Pelote Basque.
Neville Edgar, Comité de la Ligue Int. de Hockey sur Glace.
Ortis B.-B., Jury de Natation.
Pena J., C. O. Espagnol.
Penaranda (Duc de) Jury d’appel de Polo.
Picornell-Richier, Délégué de Natation.
Ramirez, Délégué d’Escrime.
Ramonet, Délégué de Boxe.
Roure y Mondet S., Jury de Yachting.
San Miguel (Marquis de) Jury d’appel de Polo.
San Roxan de Ayala (Marquis de) Délégué de Tennis.
Urain, Jury de Pelote Basque.
Vilamala, Jury de Natation.
Zappino F., Jury d’Athlétisme.

ESTHONIE (7)

Fiskar (Major) W., Délégué de Football.
Haman A., Attaché auprès de la Délégation.
Junkur (Colonel) J., Délégué Général.
Kauba J.. Jury d’Athlétisme.
Lugenberg A., Chef de Délégation de Football.
Pusta C.-R., Présid. du C O. Esthonien.
Willemson John, Jury de Lutte-Jury d’appel de Poids et

Haltéres.

ETATS-UNIS (102)

Austin Ch.-A., Entraîneur de l’Equipe de Rugby.
Barneville (de) I., Délégué des Sports Equestres.
Barry (Major) John A., Manager des Sports Equestres.
Bojus, Jury de Gymnastique.
Brandsten E., Entraîneur de Natation (plongeons).
Bresbabaur, C. O. Américain.
Breckinbridge (Colonel Henry) C. O. Américain.
Briggs (Major) Frank, C. O. Américain-Suppléant du Jury

d’Athlétisme.
Brown (Dr) J., C. O. Américain.
Brown George V., Manager adjoint d’Athlétisme.
Brundage A., C. O. Américain-Suppléant du Jury d’Athlé-

tisme.
Bufford Georges, Entraîneur de l’Equipe de Football.
Cann W.-E., Entraîneur de l’Equipe de Lutte Libre.
Castello J., Entraîneur de l’Equipe d’Escrime.
Christie Walter, Chef Entraîneur du Concours d’Athlétisme.
Collins George, Manager de l’Equipe de Football.
Cootes (Colonel H.), Jury d’appel des Sports Equestres.
Cox W.-L., C. O. Américain.
Cuddy William H., C. O. Américain-Manager de l’Equipe de

Boxe-Jury de Boxe.
Daly James M., Manager de l’Equipe d’Aviron.
Darrieulat F.-H., Entraîneur de l’Equipc d’Escrime.
Dean Charles A., C. O. Américain -Manager de l’Equipe

d’Athlétisme.
Dean (Mrs Ch. A.), Chaperon Dames Natation.
Delehanty W.-R., Délégué
Dibblee Harold J., C. O. Américain.
Dumont, C. O. Américain.
Drury Herbert J., Arbitre de Hockey sur Glace.
Epstein (Miss Charlotte), Chaperon Damas Natation.
F a r r e l  Edward L., C. O. Américain-Entraîneur adjoint 

d’Athlétisme.
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Fawcett Wilford H., Manager de l’Equipe de Tir aux
Pigeons.

Garbett C. O. Américain.
G a r l a n d  M . ,  C .  I .  O .
Geiger Albert Jr., C. O. Américain-Jury d’Athlétisme.
Goodman Sam. C. O. Américain - Manager de l’Equipe de

Rugby-Manager adjoint de l’Equipe d’Athlétisme.
Haddock Wm. S., C. O. Américain-2e Vice-Présid. Ligue Int.

de Hockey sur Glace-Chef de Délégation de l’Equipe de
Hockey sur Glace.

Hallinan, C. O. Américain.
Halpin Mathew P., C. O. Américain-Jury d’Athlétisme.
Hammond (Dr) Graeme M., C. O. Américain.
Hainsworth, Jury de Natation.
Handley Z., Jury de Natation.
Handley L. de B., Entraîneur de Dames Natation.
Harjes (Colonel), C. O. Américain-Jury d’appel de Polo.
Hardy. C. O. Américain.
Hayes, C. O. Américain.
Hayward William. Entraîneur adjoint d’Athlétisme.
Hillman Harry L., Entraîneur adjoint d’Athlétisme.
Hitchcock Thomas, Manager de l’Equipe de Polo.
Hollahan J., Speaker d’Athlétisme.
Hulbert Murray, C. O. Amércain-Jury d’Athlétisme.
Humphrey William F., 3e Vice-Présid. C. O. Américain-Jury

d’Athlétisme.
Johnson, Jury d’Athlétisme.
Keane T.-F., Entraîneur adjoint d’Athlétisme.
Kirby Gustavus L., C. O. Américain.
La Croix Alphonse, Arbitre de Hockey sur Glace.
Lapham Henry G., Premier Vice-Présid. du C. O. Américain.

Lawson-Robertson, Chef Entraîneur des Courses d’Athlé-
tisme.

Leo (Mrs) E. Fullard, C. O. Américain.
Levine Ben, Manager adjoint de Boxe-Jury de Boxe.
Long A., C. O. Américain.
Mabbut (Cap) C.-J., Jury de Boxe et Lutte Libre.
Maccabe Joseph B., C. O. Américain-F. I. de Lutte-Délégué

Général.
Mc Govern John T., Avocat-Conseil du C. O. Américain.
Mc Hugh J., Jury d’Athlétisme.
Mc Intyre D.-J., Manager de l’Equipe de Cyclisme.
Mc Kenzie R. Tait., C. O. Américain.
Magee John J., Entraîneur adjoint d’Athlétisme.
Mills (Colonel) A.-G., C. O. Américain.
Moore Roy.-E., C. O. Américian-Manager et Entraîneur de

l’Equipe de Gymnastique.
Myrick Julian S., C. O. Américain-Jury d’appel de Tennis.
Orertubbesing H., C. O. Américain-Jury d’Athlétisme et de

Boxe.
Peel, Délégué de Football.
Prentiss Lory, Jury de Gymnastique.
Prout William C., C. O. Américain-Jury d’Athlétisme.
Pulitzer, Officiel Polo.
Pyne Percy, Jury d’appel de Polo.
Radius W., Jury de Rugby.
Riley (Dr) J., Jury de Boxe, de Lutte et de Natation.
Rose (Major) W.-C., C. O. Américain.
Rotch C.-M., Délégué du Patinage-Juge-arbitre de Patinage

figures.
Rubien Frederick W., Secrétaire Général du C. O. Américain.

Jury d’appel d’Athlétisme, Boxe, Gymnastiquc. Natation-
F. I. Natation.

Ruffalo Ch., Jury de Boxe.
Ryan Michael J., Entraîneur de Marathon.
Sayre (Dr) Reginald H., Capitaine de l ’Equipe de Tir au

R e v o l v e r .   
Schaefer Edwin F., C. O. Américain-Jury d’Athlétisme.
Sherrill (Général) Ch.-H., C. I. O.-Délegué aux Sports

Equestres. 

Schoonmaker Léon, Manager de l’Equipe d’Escrime.
Slater N.-B., Jury de Rugby.
Stagg Amos-Alonzo, C. O. Américain-Entrîneur adjoint 

d’Athlétisme.
Stodter (Colonel), Délégué du Tir de Chasse.
Streit (Dr) C.-W., Manager de Lutte Libre.
Souza John, Jury de Boxe.
Synott Frank, Arbitre de Hockey sur Glace.
Taylor, Manager de l’Equipe de Patinage vitesse et Jury
Taylor John J., Manager de l'Equipe de Natation.
Thompson (Colonel) Robert M., Président du C. O. Amé-

ricain.
Train (Cap.) C.-R.; C. O. Américain.
Treat (Général), C. O. Américain.
Vidal (Lt) E., Entraîneur adjoint d’Athlétisme.
Waller (Major) L.-W.-T., Manager de l ’Equipe de Tir de

Chasse.
Webb H.-M., Entrîneur de l’Equipe de Boxe.
Wiborg Frank B., C. O. Américain.
Wightman Georges W., C. O. Américain.

FINLANDE (34)

Aro T., C. O. Finlandais-Jury de Natation.
Brusin K., Attaché auprès de la Délégation.
Ek A., C. O. Finlandais-Jury d’Athlétisme et Chef de Délé-

gation.
Eklund A., C. O. Finlandais.
Etter (de) W., Attaché auprès de la Délégation.
Forsgren G.. C. O. Finlandais-Délégué du Tir à la Cible.
Frenckell (de) E., C. O. Finlandais.
Grnholm R., C. O. Finlandais-Délégué de Tennis.

Jakobsson W., Jury de Patinage figures.
Hillo J., Jury de Ski.
Koskeniemi N., Délégué d’Athlétisme.
Krogius E., C. I. O.-Présid. du C. O. Finlandais.
Laitinen A., Délégué de Lutte.
Lang A., Délégué d’Athlétisme.
Latvio T., Délégué d’Athlétisme-Jury de Gymnastique.
Levalahti K.-E., C. O. Finlandais-Délégué de Gymnastique

et Jury de Patinage Vitesse, Ski et Gymnastique.
Meklin K., Jury d’Athlétisme.
Mikkola J.-J.. Délégué d’Athlétisme.
Nordblad H., C. O. Finlandais-Jury de Lutte-Délégué de Tir

de Chasse.
Ojander Y., Jury de Gymnastique.
Palmrcs A., Jury d’appel de Gymnastique-Délégué de Cy-

clisme et Jury de Ski.
Penttala V.-J., Délégué de Lutte.
Ramsay H., C. O. Finlandais.
Salminen Y., Délégué d’Athlétisme.
Smeds V., F. I. Lutte-Jury d’appel de Lutte-Délégué de Boxe
Stenberg R., C. O. Finlandais-Jury d’Athlétisme.
Sundvall G., Jury de Lutte.
Soderhjelm J.-O., C. O. Finlandais.
Teivaala V., Délégué d’Athlétisme.
Tiiri V.-E., C. O. Finlandais-Délégué de Pentathlon Moderne.
Vartiovaara A., C. O. Finlandais-Délégué de Tennis.
Wasentius G., C. O. Finlandais.
Westerholm U., C. O. Finlandais.
Wilskman I., C. O. Finlandais.

FRANCE (275)

Abadie C., Jury de Cyclisme.
Abbat M., Commissaire de Tournoi. (Boxe).
Ardouin A., Jury de Cyclisme.
Arnaud, Jury de Ski.
Aubry Ch, Jury de Cyclisme.
Audirac A., Jury d’Athlétisme.
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Auger R., Jury de Lutte.
Avenier, Jury d’Athlétisme.
Aygoui, Jury d’Athlétisme.
Bagault, Jury d’Athlétisme.
Balvay, Jury de Football.
Beaupuis (Cap.), Jury d’Athlétisme.
Becci M., Jury des Sports d’Hivcr. (Vitesse et Bobsleigh).
Beharelle L., Jury des Sports Equestres.
Berthereau H., Jury d’Athlétisme.
Beulque, Jury de Natation.
Blot (Lt de vaisseau), Jury de Natation. Com. Techn. Natation.
Blum, Jury de Lutte.
Boiteux R., Jury de Cyclisme.
Bonnet de la Tour (Cap.), Jury de Ski.
Borocco G., Jury de Natation.
Boscher J., Jury des Sports Equestres.
Bourdariat A., Jury de Boxe.
Bourdonnay-Schweich A., Jury des Poids et Haltères.
Vourtade P., Jury de Pelote Basque.
Crabos R., Directeur de l’Equipe de France de Rugby.
Cuenot H., Comm. Techn. de Ski.
Dalbanne, Comm. Techn. de Ski et de Gymnastique.
Dame J., Jury de Lutte.
Danet H., Présid. du Jury d’appel de Tennis.
Dantes A., Jury Cyclisme.
Davene, Jury des Poids et Haltères.
Decazes (Duc), Présid. du Jury d’appel de Polo.
Decraene, Comm. de Boxe.
Deforge G., Jury d’Athlétisme.
Defresne J., Jury des Sports Equestres.
Degaille P., Jury de Cyclisme.
Degraine L., Jury de Cyclisme.
Delaunay H., Présid. de le Commission internationale d’ar-

bitres.
Delbée P., Délégué à la Presse (Athlétisme).
Delbort, Jury de Natation.
Delmas, Jury de Lutte.
Devisme (Col.), Jury des Sports d’Hivcr (Bobsleigh).
Domon (Mme), Jury de Natation.
Dosogne, Délégué de Football.
Drigny E.-G.), Jury d’appel et Juge, arbitre de Natation.
Breton L., Présid. de l'U. C. I. et de l’U. V. F.
Brissac (Duc de), Présid. du Jury des Sports Equestres.
Brule (Comdt), Délégué du Pentathlon Moderne.
Brun G., Présid. de l’U. F. S F., d’Aviron.
Brun M., Jury de Natation.
Buineux, Jury de Natation.
Cachard H., Jury de Polo.
Caillatte, Jury de Yatching.
Calmel A., Jury de Cyclisme.
Canet A., Présid. de la Fédération de Lawn-Tennis.
Capoulat, Jury de Natation.
Cassagnac (de), Commissaire de Boxe.
Castellane (J. de), Présid. de la F. F. de Natation.
Castex (Baron de), Jury du Tir aux armes de Chasse.
Cazalis (Dr), Directeur du Service Médical de la course de

Marathon et du Cross-Country.
Chalicarne, Jury de Natation.
Chardin A., Jury d’Athlétisme.
Charigot E., Commissaire de Boxe.
Charton P., Jury de Cyclisme.
Conord, Jury de Natation.
Costa J., Jury d’Athlétisme.
Duchesne G., Jury de Cyclisme.
Dudart, Jury d’Athlétisme.
Duhart P., Jury de Pelote Basque.
Duhart R., Jury de’ Pelote Basque.
Dujardin C., Jury de Cyclisme.
Dupont E., Jury de Cyclisme.
Elcagaray, Jury de Pelote Basque.

Espeit P., Jury de Cyclisme.
Etchebaster P., Jury de Pelote Basque.
Eve. Commissaire de Tir.
Faroux Ch., Chronométreur des Sports d’Hiver.
Finch P., Adjoint-Chef Terrain d’Athlétisme.
Filliatre E., Jury de Natation.
Florien (de), Jury des Sports Equestres.
Fontaine Jury d’Athlétisme.
Forgues F., Jury de Pelote Basque.
Foulon, Jury de Natation.
Foureau G., Jury d’Athlétisme.
Fourgous, Jury de Football.
Fras T., Jury de Cyclisme.
Frette (Dr) L., Jury de Natation.
Friedman, Commissaire de Boxe.
Gallay, Secrétaire F. I. Lawn-Tennis.
Genet J., Présid. de la F. F. d’Athlétisme, Jury d’appel.
George R., Jury de Patinage vitesse.
Germain, Jury d’Athlétisme.
Giat E., Jury d’Athlétisme.
Gillou P., Juge-Arbitre de Tennis.
Gimaray P., Jury de Cyclisme.
Girard (Cap.), Jury de l’Escrime.
Gombault, Com. Int. d’Arbitres de Football.
Goldet G., Jury des Sports Equestres.
Gouache M., Jury de Cyclisme.
Goury, Jury d’Athlétisme et Sports d’Hivcr (chronom.).
Grange F., Jury des Sports Equestres.
Guiche (Duc de), Jury d’appel de Polo.
Guille A., Jury de Cyclisme.
Hector (Comdt), Présid. Comm. Technique de Sports Eques-

trcs, Comm. Technique de Pentathlon Moderne.
Heiles, Jury des Poids et Haltères.
Henriot, Arbitre et Jury de Football.
Hermant, Jury de Natation.
Hoffmann, Chef de démonstration masculine de Gymnastique.
Hurdman-Lucas, Commissaire de Boxe.
Jacob V., Jury d’Athlétisme.
Jacquemin (Dr), Commissaire de Boxe.
Japiot R., Jury de Patinages de Figures.
Jardin H., Jury d’Athlétisme.
Jaucourt (Marquis de), Jury de Polo.
Jean F., Juge-Arbitre des Poids et Haltères.
Jeanrichard A., Jury de Football.
Jenner O., Jury d’Athlétisme.
Josset L., Jury de Cyclisme.
Joureau A., Jury d’Athlétisme.
Jurgenson G., Jury d’Athlétisme.
Kuntz L., Jury de Cyclisme.
Labbe J., Officiel de Tir.
Lacombe G., Jury de Pelote Basque.
Lacq (Dr), Jury de Ski.
Lacroix J., Jury d’Escrime.
Lacroix R., Jury d’appel.
Lacroix Rob., Arbitre d’Hockey sur glace.
Lafonta, Jury des Sports Equestres.
Laigre A., Jury de Lutte.
Lajoux A., Jury d’Escrime.
Langlais, Jury d’Athlétisme.
Langres, Jury de Football.
Lardant (Lt.-Col.), Jury de Ski.
Larrije, Jury de Pelote Basque.
Lauffray L., Jury de Natation.
Laverne E., Jury d’appel et de course Yatching.
Le Besnerais R., Juge-Arbitre adjoint de Tennis.
Lebaillif, Jury de Natation.
Lecomte H., Jury de Cyclisme.
Legendre A., Jury de Boxe.
Legros A., Jury de Cyclisme.
Lemoine G., Jury de Cyclisme.
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Lemonnier J., Jury d’Athlétisme. 
Lermuslaux F., Présid. de le Comm. Techn. de Tir.
Lermusiaux A., Commissaire de Tir.
Léry O., Présid. F. F. de Rugby.
Lesserteur, Jury de Natation.
Lesur, Jury d’Athlétisme.
Lévy R., Jury de Natation.
Leyshon Ch., Arbtire de Rugby.
Luthereau, Jury d’Athlétisme.
Maggiar A., Jury des Sports Equestres.
Maginot A., Présid. F. I. d’Escrime et de la F. N. d’Escrime.
Magnus L., Jury des Sports d’Hiver.
Mahieux, Commissaire de Tir.
Malcor (Cap. R.), Jury de Polo.
Martin C., Jury de Cyclisme
Martin M., Jury de Cyclisme.
Marcus, Jury de Boxe.
Maspoli, Jury des Poids et Haltères.
Massieu E., Présid. de l’U. S. Nautique française.
Massit, Commissaire de Boxe.
Masson H., Jury d’Athlétisme.
Masson, Jury de Boire.
Mathis R., Jury de Cyclisme.
Maucourt A., Jury de Patinage vitesse et bobsleigh.
Maux-Saint-Mars, Jury de Bobsleigh.
Mazoir, Commissaire de Boxe.
Meiers F., Jury d’Athlétisme (Chronom.).
Mercier, Commissaire d’Athlétisme.
Méricamp P., Juge-Arbitre d’Athlétisme.
Mérillon D.. Présid. de l’U. I. Tir et de l’U. S. Tir de France.
Michal (Comdt), Jury de Ski.
Michel Marius, Jury de Boxe.
Miguet, Jury des Poids et Haltères.
Minelle (Dr P.), Commissaire de Ski.
Monet L., Jury de Cyclisme.
Monier (Cap. de Frégate), Comm. Techn. d’Escrime.
Morard G., Jury de Boxe.
Morel, Présid. du Jury d’appel de Gymnastique.
Moucheron (de), Jury des Sports Equestres.
Mouchy (Duc de), Jury des Sports Equestres.
Muntz J., Arbitre de Rugby.
Offray A., Jury de Cyclisme.
Oger M., Jury de Natation.
Paillot, Jury de Gymnastique.
Papet A., Jury de Cyclisme.
Parrot E., Directeur de la Section du Concours de Gymnas-

tique.
Pasquier Ch., Jury de Cyclisme.
Pastre (Comte J.), Comm. Techn. Polo et Sport Equestres.
Paulmier S., Comm. Techn. Général de Yachting.
Pautot, Commissaire International de Rugby.
Pavard L., Jury de Cyclisme.
Payer A., Présid. F. F. Sports d’Hiver.
Perodon (Cap. M.), Sec. Comm. Techn. Pentathlon Moderne
Perroud A., Présid. de la F. F. de Lutte.
Pflieger L., Jury de Cyclisme.
Philippon, Jury de Lutte.
Pigueron F., Jury de Patinage des figure-s.
Planque R., Jury de Bobsleigh.
Poincelet, Jury d’Athlétisme.
Pollet-Ternynck, Comm. des Sports Equestres.
Portefin P., Comm. des Sports Equestres.
Poulenard Ch., Jury d’Athlétisme.
Padairol, Jury de Gymnastique.
Pratt J., Jury de Boxe.
Protin (Mme) Comm. aux Nageuses.
Quellin R., Jury de Cyclisme.
Radziwill (Prince L.), Suppléant Jury d’appel de Polo.
Raeber E., Jury de Cyclisme.
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Rauch (A. de) Arbitre de Hockey sur glace.
Raymond, Jury des Poids et Haltères.
Reiss, Comm. de Lutte.
Renard J., Jury d’Athlétisme.
Renard M., Jury d’Athlétisme.
Richard (de), Arbitre de Football.
Richez, Jury d’Athlétisme.
Rickenbach L., Jury de Cyclisme.
Rimet J., Présid. de la F. F. Football, Présid. Jury d’appel

Football. Présid. F. I. Football Association.
Riquet M., Jury de Cyclisme.
Riviére L.-R.), Jury d’Athlétisme.
Robert G., Jury d’Athlétisme.
Roche D., Jury de Cyclisme.
Roche E., Jury de Cyclisme.
Rochet Ch., Jury de Cyclisme.
Rosenthal V., Jury de Polo.
Rosset J., Présid. de la F. I. Halterophile, Présid. de la F. F.

Poids et Haltères, Présid. du Jury d’appel.
Roth, Comm. de Boxe.
Rousseau, Présid. de la F. F. de Boxe, Secrétaire de l’U. C. I.

et l’I. B. U.
Roux P., Jury des Sports d’Hiver (Bobsleigh).
Rouyer, Comm. de Boxe.
Royet (Comdt). Comm. de Gymnastique.
Rutherford C., Comm. International de Rugby.
Sabouret Ch., Jury de Patinage vitesse.
Saint-Pastou (J. de), Jury de Pelote Basque.
Salez, Jury de Pelote Basque.
Sandras, Jury de Gymnastique.
Schaetzle, Comm. de Boxe.
Schiff G., Jury de Boxe.
Schrader Ch., Jury de Cyclisme.
Schroeder L., Comm. aux Démonstrations et Jeux de

l’enfance
Sée, Comm. de Boxe.
Sérès, Jury de Pelote Basque.
Simon A., Jury de Cyclisme.
Slawik, Arbitre de Football.
SOULAS L., Jury de Cyclisme.
Spieser, Jury de Ski.
Spitzer M., Jury d’Athlétisme.
Supervielle R., Jury de Lutte.
Teil (Baron du), Présid. F. N. Sports Equestres.
Tessier M., Jury des Sports Equestres.
Testevuide E., Jury d’Athlétisme.
Thevenin F., Jury de Cyclisme.
Tignol L., Jury de Ski.
Tisseau L., Jury d’Athlétisme.
Touchon (Lt.-Col.), Jury de Ski.
Truchement, Comm. de Boxe.
Vacquerie, Jury de Natation.
Vallat, Arbitre de Football.
Vallée E., Jury de Cyclisme.
Vallée P., Jury de Patinage vitesse.
Vandel G., Jury d’Athlétisme.
Van Steenbrugge A. Jury de Cyclisme.
Velcourt (P. de), Jury des Sports Equestres.
Vergnes F., Jury d’Athlétisme.
Viallet A., Jury de Gymnastique.
Vidal, Comm. de Boxe.
Vidal Ed., Jury de Yatching.
Wachmar C., Comm. de Gymnastique.
Waddinton (Lt . ) ,  Jury de Polo:  
Wallet H., Présid. de la F. I. de Tennis, Présid. de la F. F.

de Tennis.
Wildt C.-H., Jury d’appel des Poids et Haltères.
Ybarnegaray J., Présid. de la F. F. de Pelote Basque.
Zula P., Chronom. de Hockey sur glace.



GRANDE-BRETAGNE (73)

Angle B.-J., Jury de Boxe.
Barclay H.-J., F. I. et Jury d’appel d’Athlétisme-C. O.

Britannique.
Barker V., C. O. Britannique-Sec. F. I. de Boxe.
Barnard W.-M., Jury d’Athlétisme.
Bretton I.-I., Jury de Natation.
Brockman H.-G., Jury d’Athlétisme.
Burn A.-J., C. O. Britannique-Jury d’appel et F. I. de Lotte.
Cadogan Lord, C. I. O.-Vice-Présid. C. O. Britannique-Délé-

gué Général.
Calder G.-W., Délégué de Poids et Haltères.
Campden (Lord), Vice-Présid. du C. O. Britannique.
Chandley, Jury de Boxe.
Churcher L.-H., C. O. Britannique.
Clark W.-G., Jury de Lutte.
Clarke M., Jury de Natation.
Clarkson E.-G., Arbitre de Hockey sur Glace.
Cook B., Jury de Poids et Haltères.
Colquhoun T.-G., Jury de Boxe.
Cranmer P.-F., C. O. Britannique-Poids et Haltères.
De Courcy-Laffan Rev. R.-S., C. I. O.-C. O. Britannique
Granmer P.-F., C. O. Britannique, Délégué aux Poids et

Haltères.
De Crespigny (Sir C.), Vice-Présid. C. O. Britannique.
Dallas G., Jury d’Athlétisme.
Daniell P.-D., Jury de Natation.
Dewell F.-G., Jury de Boxe.
DOUGLAS J.-H., C. O. Britannique-Présid. F. I. de Boxe-Jury

d'appel de Boxe.
Fairbairn S., Délégué d’Aviron.
Fattorini A., Jury d’Athlétisme.
Fern H.-E., C. O. Britannique-Jury et F. I. de Natation.
Fowler-Dixon J.-E., C. O. Britannique-Jury d’Athlétisme.
Fowler G.-E., Délégué de Yachting.
Freethy C.-E., Arbitre de Rugby.
Gilbert N.-C., Jury de Natation.
Guest (Cap. The Hon.) F.-E., Jury d’appel de Polo.
Hankins W.-I., Jury de Natation.
Hearn G.-W., C. O. Britannique-Soc. F. I. de Natation-

Jury d’appel et Jury de Natation.
Howcroft W.-J., Jury de Natation.
Hudson A., Jury de Natation.
Hunter E.-A., Sec. Gén. adjoint C. O. Britannique.
Inglis A., C. O. Britannique-Jury de Natation.
Innes G.-C., Jury d’Athlétisme.
Kentish (Brig. Gén.) R.-J., C. I. O.-Sec. Gén. du C. O. Bri-

tannique-Jury de Sports d’Hiver.
Knight F.-W., Jury de Lutte.
Lintern W.-I., C. O. Britannique-Jury de Natation.
Lomax H.-G., Jury d’Athlétisme.
Longhurst P., C. O. Britannique-Sec. de la F. I. de Lutte-

Jury d’appel de Lutte.
Lucas (Lt-Col.) C.-C., Délégué de Sports Equestres.
Lyall C.-E., Suppléant du Jury d’Athlétisme.
Mac Nair R.-J., C. O. Britannique-F. I. de Lawn-Tennis.
Matthew-Lannowe (Col.), Jury d’appel de Polo.
Mathews W., Jury de Gymnastique.
Mears A.-G., Jury de Gymnastique.
Meredith L., Jury de Cyclisme.
Moir (Dr) E., Jury d'Athlétisme.
Newbould H., Jury d’Athlétisme.
Parker W., Jury de Gymnastique.
Park-Goff (Sir), Vice-Présid. du C. O. Britannique.
Patton (Major) B.-M., C. O. Britannique-F. I. de Hockey sur

Glace-Jury de Sports d’Hiver-Délégué du C. O. Britannique.
Pratt C.-J., Jury d’Athlétisme.
Proctor, Jury de Boxe.
Pullum W.-A., Jury de Poids et Haltères.
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Rutherford C., Attaché auprès de la Délégué.
Sabelli H.-A., Sec. Jury d’appel de Lawn-Tennis.
Sabelli (Mme), Chaperon Dames de Lawn-Tennis.
Seaton P., Jury de Boxe.
Sutherland (Duc de), Présid. du C. O. Britannique.
Tracy (Lt-Col.) G.-C., Trésorier du C. O. Britannique.
Walker T.-G. .  Jury de Boxe.
Walston (Sir) C., C. O. Britannique.
Warns R.-C., Jury de Boxe.
West C.-J., C. O. Britannique-Jury d’appel de Gymnastique.
Wheeldon G.-H., Jury de Lutte.
Williams, Jury de Boxe.
Wright J.-C., Jury de Lutte.
Yglesias H.-R., Jury de Patinage de figures.

GRECE (14)

Assimacopoulo, Délégué de Natation.
Bamieros E., Délégué d’Athlétisme, de Boxe et de Lutte.
Dallas D., Délégué d’Athlétisme.
Georgiades J., C. O. Hellène-Délégué d’Escrime.
Lagonicos (Dr), Médccin de In Délégation.
Lambikis Th., Délégué de Tir de Chasse.
Magins S., Officiel de Gymnastique.
Manetas (Général), Délégué Général.
Manitakis P., Délégué d’Athlétisme.
Mavromtis F., C. O. Hclléne-Délégué de Tir à la Cible.
Pteris L., Officiel de Gymnastique.
Spiridi G., Attaché auprès de la Délégation.
Symeonidis D., Délégué d’Athlétisme et de Lutte.
Zerlantis A., Délégué de Lawn-Tennis.

HAITI (2)

Dorsinville H., Sec. C. O. Haïtien-Délégué Général
Pasquet V., Délégué d’Athlétisme.

HOLLANDE (68)

Adrian A., Vice-Présid. de l’Union Cycliste Internationale.
Aerts, Soigneur d’Escrime.
Bakker H.-G., Délégué de Boxe.
Bisschop K., Délégué de Boxe.
Blecourt (de) J.-J., Délégué de Tir à la Cible.
Blitz G., Jury de Natation.
Blusse J.-J., Délégué d’Aviron.
Blusse VAN Oud-Abblas A., Délégué de Pentathlon Moderne.
Boeljon L., Officiel de Football.
Brandt D.-B., Délégué de Tir à la Cible.
Bredius W.-B., Jury de Natation.
Broesse van Groenou A., F. I. de Lawn-Tennis et Jury

d’appel.
Coblijn A.-Th.-G., F. I. d’Aviron-Délégué d’Aviron.
Coenen J.-B.-H., Jury de Boxe.
Coucke, A.-J.. Délégué de Football.
Couvée (Cap.) D.-J-; Officiel des Sports Equestres.
Crono J.-H.-W., Jury de Boxe.
Dreyerick J.-B., Jury de Lutte.
Ellerkamp H.-H., Délégué d’Aviron.
Eymers W., Arbitre suppléant de Football.
Feschotte L.-H., C. O. Néerlandais-Délégué d’Escrime.
Fokkinga E., Jury de Cyclisme.
Giandomenici, Entraîneur d’Escrime.
Hardeman J.-M., Délégué d’Athlétisme.
Hirschamm C.-A.-W., C; O. Néerlandais-Sec. de la F. I. de

Football.
Hoomberg, Jury de Cyclisme.
Houwehand C., Jury de Lutte.
Huyzenaar Th., Délégué de Boxe.
Jansen A., Jury de Lutte.



Juckema van Burmania, Délégué de Sports Equestres.
Kips J.-W., C. O. Néerlandais-Délégué de Football.
Kleiboer J., Délégué de Cyclisme.
Kolff (Dr) J.-M., Délégué d’Aviron.
Linden W.-J.-M., Délégué de Tir à la cible et de Lutte.
Looman J.-B., Jury de Lutte.
Lucassen P.-L. Délégué de Yachting-Jury d’appel et Course
Maris (Col.), Jury dé Sports Equestres.
Marres (Dr) A.-A.-J.-H., F. I. d’Aviron-Délégué d’Aviron.
Meurer (Dr) R.-J.-Th., Jury suppléant d’Aviron.
Meyer J.-W., Jury d’Athlétisme.
Meyer K., Jury de Natation.
Moltzer (Jr) C.-N.-J., Délégué de Tir de Chasse.
Muldoon F.-J., Jury de Boxe.
Mutters J., Arbitre de Football.
Porte (de La) A., Délégué de Sports Equestres.
Rapmund E.-H., Délégué de Boxe.
Scharroo (Cap.) P.- W., Vice-Présid. du C. O. Néerlandais-

Jury de Sports Equestres.
Schoon J., Délégué d’Escrime.
Terwoogt M., Com. Int. d’Arbitres de Football.
Timmermans P., Officiel de Football.
Van Deutekom Th., Délégué de Poids et Haltères-Jury de

Lutte.
Van Doorn (Jhr) E.-C.-U., F. I. d’Aviron.
Van den Bergh G.-A., Délégué de Tir à la Cible.
Van den Bergh J.-P., Délégué de Tir à la Cible.
Van der vliet C.-J., Délégué de Tir de Chasse.
Van Hamersveld J., Délégué de Natation.
Van Hasselt A., Délégué de Natation.
Van Leeuwen H.-N., Jury d’Athlétisme.
Van Putten H., Jury d’appel de Lutte.
Van Rossem (Cap.) G., Sec. Gén. du C O. Néerlandais-Vice-

Présid. de la F. I. d’Escrime.
Van Ophuysen, Délégué de Boxe.
Van Ufford (Jhr. Cap.) K.-J., F. I. de Sports Equestres-

Délégué de Sports Equestres.
Van Welderen-Rengers, C. O. Néerlandais.
Van Zwieteren Th., Jury de Football.
Vuyk H., Délégué d’Athlétisme.
Waller P.-W., C. O. Néerlandais-Délégué de Tir de Chasse.
Westerouen van Meeteren (Lt) W.-A.-M., C. O. Néerlan-

dais.
Wolfson E.-A., Délégué d’Escrime.

HONGRIE (43)

Andrassy (Comte G.), C. I. O.-Présid. du C. O. Hongrois.
Balazs, C. O. Hongrois.
Belezany (D r) Z., Jury de Natation.
Brull A., C. O. Hongrois-F. I. de Lutte et Jury d’appel.
Cindric (de) E., Délégué de Football.
Csanyi (Dr) J., C. O. Hongrois.
Csarda, Délégué de Tennis.
Csillag M., C. O. Hongrois-Jury de Lutte.
Donath (Dr) L., Jury de Natation.
Fischer J.-M., Jury d’appel de Football-F. I. de Football.
Fucenthller (Dr) A., Officiel de Natation.
Gero F., Jury de Football.
Hajos A., C. O. Hongrois.
Hennyey, Délégué de Gymnastique.
Ivancsics M., Arbitre de Football.
Kenyeres A., C. O. Hongrois.
Kirchknopf (Dr), Délégué de Cyclisme.
Kiss A., C. O. Hongrois.
Kmetyro J., C. O. Hongrois.
Kurthy G., C. O. Hongrois.
Lauber D., Vice-Présid. du C. O. Hongrois.
Malaky, Vice-Présid. du C. O. Hongrois.

—  —

Martonffy (Dr M. de) Sec. Gén. du C. O. Hongrois-Jury
d’Athlétisme.

Minder A., C. O. Hongrois.
Misangyi O., C. O. Hongrois.
Moldovanyi (Dr), Délégué d’Athlétisme-Suppléant de Jury.
Musza (de) J., C. I. O.-Co-Présid. du C. O. Hongrois.
Pallavinicini (Marquis) G., Jury d’appel d’Escrime.
Paskandy (Dr) J., C. O. Hongrois.
Perger, (Dr) F., Vice-Présid. du C. O. Hongrois, Délégué

d ' A v i r o n .
Radvany E., Délégué de Boxe et de Lutte-Jury de Lutte.
Radvany E., Délégué de Boxe et de Lutte, Jury de Lutte.
Safran, Délégué de Tennis.
Shvoy (Col.), C. O. Hongrois.
Stankovits S., Vice-Présid. du C. O. Hongrois. F. I. d’Athlé-

tisme, Jury d’appel d’Athlétisme.
Steiner F., Délégué de Cyclisme.
Szekacs J., Sec. du C. O. Hongrois.
Szent-Ivanyi (de) D., Attaché auprès de la Délégation.
Szieberth E., C. O. Hongrois~Délégué et Jury de Lutte.
Tibor-Keler (Dr J. de) Sec. adjoint du C. O. Hongrois.
Vados (Dr) J.. C. O. Hongrois-Jury d’Athlétisme.
Vangel J., C. O. Hongrois.
Zuber F., C. O. Hongrois-Jury d’Athlétisme.

INDES (7)

Buck H.-C., Délégué Général-Manager d’Athlétisme.
Den Skaikh, Soigneur d’Athlétisme.
Dorabfi y Tata (Sir) C. I. O.-Présid. du C. O. Indien.
Leyshon Ch., Attaché auprès de la Délégation.
Murkerjie S.-K., Manager adjoint d’Athlétisme.
Newham E.-C., Manager de Lawn-Tennis.
Vuillemin, Officier de liaison de Tennis.

IRLANDE (13)

Bryan M., C. O. Irlandais.
Colgan (Col.) P., Délégué de Boxe.
Conner W., Jury de Boxe.
Harisson J., F. I. de Football.
Keane J.-J., C. I. O.-Présid. du C. O. Irlandais.
Leitch J.-H., Jury de Natation.
Mc Dewitt Ch., Attaché auprès de la Délégation.
Mc Donald, F. I. de Boxe.
Murphy (Major Gén.) W.-R.-E., Délégué Général-Sec. Gén.

C. O. Irlandais.
O’Connor W.-M., Délégué de Natation.
Rowlet (Dr) J.-R., Délégué et Jury d’Athlétisme.
Sheridan L., Délégué de Football.
Wallis W., Délégué de Lawn-Tennis.

ITALIE (79)

Alberti A., Jury de Gymnastique.
Anselmi R., Jury d’Escrime.
Baglioni C., Jury d’Aviron.
Balestrieri R.-A., Jury de Poids et Haltères, de Boxe et de

Lutte.
Belloti (Gén.), Jury d’appel de Sports Equestres.
Beretta A., Jury de Natation.
Bernadoni Délégué d’Athlétisme.
Bersani A., Jury de Cyclisme.
Bianco (del) C., Jury de Tir de Chasse.
Bitossi (Major) G., Jury de Pentathlon Moderne.
Boiti A., Jury de Gymnastique.
Bonacossa (Comte) A., C. O. Italien-Jury d’appel de Tennis

Jury de Sports d’Hiver-F. I. de Hockey sur Glace.
Brigatti, Jury de Poids et Haltères.



Butti-Carlo R.,  Jury d’Athlétìsme.
Gagiati (Comte) U., Jury d’Escrime.
Capanni I., Vice-Présid. C. O. Itàlien..
Carminati E., Délégué de Lutte.
Carturan F.-R., Jury d’Athlétisme.
Coen S., Jury d’Athlétisme.
Colbacchini D., Trésorier C. O. Italien.
Corbari G., Sec. Com. Technique du C. O. Italien.
Corrias M., Chef de Démonstration de Gymnastique.
Corti, Jury de Ski.
Croce E., Trésorier du C. O. Italien.
Cuomo L., Jury d’Escrime.
Dalai L., Jury de Tir à la Cible.
Davidson G., Jury de Cyclisme-Présid. Union Cycliste Ita-

lienne.
Gaggero, Délégué de Poids et Haltères.
Galliano (Major) Jury d’Escrime.
Garagnani L., Jury d’Escrime.
Gionco (Dr) F., Jury d’Athlétisme.
Grassi G., Trésorier du C. O. Italien.
Graziani G., Délégué de Basket-Ball.
Guerra (Pr.) R., Jury d’appel de Gymnastique.
Ivaldi D., Officiel de Poids et Haltères.
Jano U., Délégué d’Escrime.
Ley F., Jury d’Escrime.
Lomazzi C., Jury de Boxe.
Lo-Savio, Jury d’Escrime.
Lunghi E., Jury d’Athlétisme.
Maghilo R., Jury de Lutte.
Marocco G., Délégué d’Aviron.
Masprone A., Vice-Présid. du C. O. Italien.
Mauro G., Jury d’appel de Football.
Minoli E., Jury d’Escrime.
Montu C., C. I. O.
Moretti G., Jury de Tir à la Cible.
Nenzi E., Jury d’Escrime.
Odetti G., Délégué de Natation.
Orlandini F., Attaché auprès de la Délégation.
Pallavicini (Marquis) Jury d’appel de Yachting.
Palummo, Jury de Cyclisme.
Paretto E., Jury de Lutte.
Pasta, Délégué de Gymnastique.
Pasteur, C. O. Italien.
Piazzani, Délégué de Pentathlon Moderne.
Pietro R., Jury de Boxe.
Pilotta E., C. O. Italien.
Pozzo V., Délégué de Football.
Ronzoni, Jury de Gymnastique.
Rossi M., C. O. Italien-F. I. d’Aviron.
Santala (Major), Jury d’Escrime.
Scamoni, Arbitre de Football.
Scarella (Ing.) U., Jury de Tir à la Cible.
Silvio U., C. O. Italien-Jury de Lutte-Jury d’appel de Poids

et Haltères-Vice-Présid. de la F. I. Haltérophile.
Spotti U., Jury d’Escrime.
Starita (Lt-Col.) Délégué de Sports Equestres.
Strazza, C. O. Italien.
Tassi C., Jury de Gymnastique.
Terlizzi, Jury d’Escrime.
Theodori M., Jury de Boxe.
Tonetti F., Sec. Gén. C. O. Italien.
Varetto, Jury de Cyclisme.
Venini Jury de Cyclisme.
Verona G., Délégué à la Presse.
Vitale A., Jury de Tir à la Cible.
Volla (Lt) Jury de Ski.
Volpi C., Jury de Boxe.
Volponi, Jury d’Escrime.
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JAPON (16)

Aida, Jury de Lutte.
Brown F.,
Fvtamara, Entraîneru d'Athlétisme.
Hamazaki, Délégué au Tennis.
Kada (Col.), Délégué aux Sports Equestres.
Kato (Major), Délégué à l’Athlétisme (Concours).
Kishi S., C. I. O.-Présid. du C. O. Japonais.
Kondo S., Délégué Général.
Morita, Entraîneur d’Athléisme.
Naitoh K., Délégué à la Lutte.
Noguchi G., Délégué à l’Athlétisme (Courses).
Sato, Entraîneur d’Athlétisme.
Sawada S., Manager de l’Equipe d’Athlétisme-Jury d’Athlé-

tisme.
Sugimoto T., Délégué à la Natation.
Sugimura Y., Attaché auprès de la Délégation.
Sugirua U., Délégué su Marathon.

LETTONIE (9)

Brikmans K., Délégué à l’Athlétisme.
Buzarovs B., Délégué su Football.
Dikmans J., Délégué Général-Présid. du C. O. Letton.
Elsbergs (Dr) E., Délégué su Football.
Jeske (Lt-Col.) Attaché auprès de la Délégation.
Jost, Jury de Lutte.
Lukstins (Lt) Délégué à l’Athlétisme.
Paulockis (Col.), Jury d’appel de Poids et Haltères-Jury de

Lutte.
Redlichs (Col.) J., Délégué su Football.

LITHUANIE (2)

Garbacauskas, Délégué su Football et su Cyclisme-Attaché
auprès de la Délégation.

Milosch, Délégué Général.

LUXEMBOURG (21)

Babig H, Jury de Boxe.
Birtz J., Jury de Gymnastique.
Collart L., C. O. Luxembourgeois.
Collas J., Attaché auprès de la Délégation.
Eich, Délégué de Lutte Gréco-Romaine.
Feldgen J.-B., Jury de Poids et Haltères.
Haas L., Jury de Gymnastique.
Hamus, Arbitre suppléant de Football.
Hentges F., Jury de Gymnastique.
Jacoby, Délégué d’Athlétisme.
Jacquemart G., C. O. Luxembourgeois.
Lemmer G., Secrétaire-Trésorie du C. O. Luxembourgeois.
Macher, Délégué de Poids et Haltères.
Nilles M., Jury de Poids et Halt&es.
Pescatore M., C. I. O.
Razen (Dr) A., Vice-Présid. du C. O. Luxembourgeois.
Schroeder B., Délégué de Football.
Servais A., C. O. Luxembourgeois.
Steines,  Jury de Cyclisme.
Thommes J.-P., Délégué à la Gymnastique.
Wagener P., Jury de Poids et Haltères.

MEXIQUE (7)

Arnaiz R., Vice-Présid. du C. O. Mexicain.
Beistegui (de) M., C. I. O.-Vice-Présid. de la F. I. d’Es-

crime.
Cuellar A.-B., Délégué général.
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Marteau H.., Attaché auprès de la Délégation.
Peralta J.-F., C. O. Mexicain.
Rojo De La Vega A., Sec. Gén. du C. O. Mexicain.
Zetina C.-B., Présid. du C. O. Mexicain.

MONACO (7)

Bellando De Castro C., Présid. du C. O. Monégasque.
Gautier-Vignal (Comte) C. I. O.-Vice-Présid. de la F. I.

d’Escrime.
Noghes A., Trésorier du C. O. Monégasque.
Passeron, Délégué au Tir.
Prevert-Leys, Délégué Général.
Raymond J., Délégué à l’Athlétisme.
Vatrican, Jury de Yachting.

NORVEGE (40)

Andersen P.-Ch., Arbitre de Football.
Benzon S., C. O. Norvégien.
Bergsland H., Jury d’Escrime.
Brustad, Soigneur de Boxe.
Dahl K., Délégué su Lawn-Tennis.
Elegaard-Olsen, Soigneur d’Escrime.
Endresen F., Jury d’Athlétisme.
Eitzen L., Attaché auprès de la Délégation.
Fearnley T., Vice-Présid. du C. O. Norvégien-Délégué Gé-

néral (5 au 20/7).
Feilberg T., Délégué à la Natation.
Fougner (Cap.) N.-C., Délégué Général (20 au 31/7).
Fjeldvig B.-A., Jury de Boxe.
Graff-Wang (Cap.) Délégué au Pentathlon Moderne.
Gröner (Cap.) S., Chef du quartier Norvégien.
Gullaksen R., Jury de Boxe.
Gundersen A., Délégué et Jury de Boxe.
Gustavson K.-O., Soigneur de Boxe.
Hammerstad (Cap.) O., Sec. Gén. C. O. Norvégien-Jury de

Sports d’Hiver.
Heidé A., Officiel aux Sports d’Hiver.
Helset (Lt) O., Jury de Ski.
Houge (Cep.) H., Délégué aux Sports Equestres.
Hysing-Olsen I., Jury de Ski-F. I. de Ski.
Kildal P.-W., C. O. Norvégien-Attaché auprès de la Déléga-.

tion de Sports d’Hiver.
Krag H.-J., Présid. du C. O. Norvégien.
Kreigsman A.-V., Soigneur d’Athlétisme.
Lund A.-C., C. O. Norvégien-Délégue à la Boxe.
Marthinsen B., Délégué d’Athlétisme.
Maseng S., Delégué su Tir à la Cible.
Oppegaard M.. Officiel d’Athlétisme.
Pellerin A., Membre d’honneur du C. O. Norvégien.
Peterson F.-R., Jury de Yachting.
Peterson S., Jury de Patinage de Vitesse.
Staff E., Jury d’Athlétisme.
Sunde (Cep.) A., Délégué su Tir à la Cible.
Sverre (Ct) J., C. I. O.
Tangen S.-V., Soigneur de Lutte.
Wedel-Jarllberg (de) Présid. d’honneur du C. O. Norvégien.
Werner E., Jury de Yachting.
Wesmann-Kjaer O., Délégué su Tir de Chasse.
Wettre E., C. O. Norvégien-Présid. de la Commission des

Finances.

NOUVELLE-ZELANDE (2)

Grubb H.-C., Attaché auprés de la Délégation.
Merrett O.-G., Délégué Général..
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PEROU (1)

Benavides A., C. I. O.

PHILIPPINES (2)

Minelle B., Attaché auprés de la Délégation.
Ylanan (Dr) R., Délégué Général.

POLOGNE (27)

Barau J., Délégué eu Pentathlon Moderne.
Bystram (Lt-Col. Baron de) Délégué et Jury de Sports Eques-

tres.
Chrapowicki, Délégué à l’Athlétisme.
Domaniewski W., Délégué à la Lutte Gréco-Romaine.
Fazanovicz J., Délégué à la Gymnastique.
Francikowski, Délégué à la Lutte Libre.
Gizycki G., Sec. Gén. du C. O. Polonais.
Harasimovicz, Jury de Cyclisme.
Kierzkowski C., Délégué au Tir à la Cible.
Kowalewski B., C. O. Polonais.
Lubomirski (Prince) C., C. I. O.-Présid. du C. O. Polonais.
Marianski (Col.) Délégué Général.
Mikucki A., Délégué à l’Escrime.
Nadratowski, Jury d’Aviron.
Nieviadomski, R., Délégué à la Boxe.
Obrubansky, Jury de Football.
Osmolsky (Lieut.-Col.) Jury de Ski.
Polakiewicz, Délégué au Cyclisme.
Semadoni I., Jury de Natation.
Sikowski, V., Délégué à l’Aviron.
Smogorzewski C., Attaché auprès de la Délégation.
Szatkowski, Délégué au Football.
Turski, Délégué su Yachting.
Weyrauch C., Délégué eux Poids et Haltères.
Wojtkiewicz F., Jury de Cyclisme.
Wrobel H., Jury d’Aviron.
Znajdowski W., C. O. Polonais-Jury d’Athlétisme.

PORTUGAL (14)

Boulingre I., Attaché auprès de la Délégation.
Brite A., C. O. Portugais.
Correia-Leal A., Délégué à l 'Athlétisme
Domingues A., C. O. Portugais.
Latino (Lieut.-Col.) M., C. O. Portugais-Délégué aux Sports

Melo (Dr C. de) Jury d’appel de Poids et Haltères.
Nobre-Guedes (de) F., Sec. Gén. du C. O. Portugais.
Nunes R., C. O. Portugais.
Parinha C., C. O. Portugais.
Penha-Garcia (Comte) C. I. O.-Vice-Présid. de la F. I. d’Es-

crime.
Pontes (Dr) J., Présid. du C. O. Portugais-Delégué Général.
Salazar-Carreira, C. O. Portugais.
Sasti  J. ,  Délégué à l ’Escrime.
Viegas F., C. O. Portugais.

ROUMANIE (II)

Arsenie J., Délégué et Jury de Sports d’Hiver.
Belu (Dr) J., Délégué Général.
Cara-Costea, Délégué au Rugby-Cm. Int. de Rugby.
Carol (S. A. R. le Prince) Président du C. O. Roumain.
Iconomu Th., Délégué su Lawn-Tennis.
Ionesco C., Jury de Rugby.
Nagy L. ,  Délégué
Nicolaesco I., Attaché auprès de la Délégation.



Plagino G.-A., C. I. O.-Sa. Gén. du C. O. Roumain.
Savrilesco Al., Délégué au Football.
Cesianu D., Sec. Gén. du C. O. Roumain.

RUSSIE (I)

Ouroussoff (Prince) L., C. I. O.

SUEDE (88)

Ahlstrom H., Délégué et Jury de Natation. 
Ahlstrom (Mme) S., Chef de Mission des Dames de Natation.
Balck (Major Gén.) V.-G., Vice-Présid. du C. O. Suédois-

Présid. de l’Union Internationale de Patinage.
Beck-Friis (Lt) J., C. O. Suédois-Adjoint Chef de Mission

des Sports Equestres.
Benedicks E., C. O. Suédois-Chef de Mission de Tir à la

Cible.
Bergwall E., C. O. Suédois-F. I. de Natation-Jury d’appel

de Natation.
Bjorkman J., Délégué au Football.
Bjorkman T., Adjoint-Chef de Mission de Tir de Chasse.
Blomberg H., Adjoint-Chef de Mission de Tir à la Cible.
Bothen (Mme) R., Interprète-Dames (Natation).
Breide (Vétérinaire-Major) J.-H., Vétérinaire aux Sports

Equestres.
Bruhn S., Interprète (Natation).
Carlander T., Comité de Réception-Attaché auprès de la Dé-

légation.
Carlstrom, Masseur de Natation.
Ceberschiold G., Jury d’Escrime.
Cederschiold G., Jury d’Escrime.
Edstrõm J.-S., C. I. O.-Vice-Présid. du C. O. Suédois-Présid.

de la Délégation Suédoise-Présid. de la F. I. d’Athlétisme-
Présid. du Jury d’appel d’Athlétisme.

Egnell (Dr) A., C. O. Suédois.
Eklov, Serg.-Major Maréchal Ferrant.
Englund L., Jury d’Athlétisme.
Essen (Col. Baron C. von), Jury de Sports Equestres.
Essen (Cap. G. von), Guide aux Sports Equestres.
Friborg E., Délégué au Cyclisme.
Friborg, Masseur de Lutte.
Friman T., Jury d’Athlétisme.
Glantz, Armurier.
Grippenstedt (Lt) C., Jury de Pentathlon Moderne.
Gronhagen (Cap:) A., Chef de Mission à l’Escrime-Jury de

Pentathlon Moderne.
Hallsjo R., Jury de Boxe.
Hellsten N., Cap. de l’Equipe d’Escrime.
Hesselman N., Jury de Natation.
Holm K.-E., Délégué au Football.
Holmer E., Chef de Mission aux Poids et Haltères.
Jansson, Entraîneur d’Athlétisme.
Johannesson N., Interprète (Natation).
Johanson A., C. O. Suédois-Chef de Mission au Football-Jury

d’appel de Football.
Johanson, Entraîneur d’Athlétisme.
Karlson Em., Adjoint au Chef de Mission d’Athlétisme.
Kjellman I-I.-H., Vice-Présid. Jury d’appel d’Athlétisme-Sec.

Gén. F. I. d’Athlétisme.
Lagerberg (de) J., C. O. Suédois-Délégué au Football et à

l’Escrime.
Larsson S., Jury de Natation.
Leijon V., Délégué à la Boxe-Jury d’appel Poids et Haltères.
Levin E., Chef de la Mission de Cyclisme.
Lewenhaupt C.-J., Jury de Pentathlon Moderne.
Lindblom (Cap.) G., Jury de Pentathlon Moderne.
Lindencrona (de) G.-C.-A., Sec. Gén. du C. O. Suédois.
Lindquist X-J., Interprète (Pentathlon Moderne).

Ljungberg (Lt) E., Comité de Réception.
Lundvik V.-G., Interprète (Escrime).
Loven S.-k, Chef de Mission du Tir de Chasse.
Martin (Cap.) F., Délégué aux Sports Equestres.
Molander F., Interprète (Boxe)-Comité de Réception.
Munck (Général B. de) Représentant officiel de l’Armée Sué

doise. Chef de Mission aux Sports Equestres.
Nicolin E.-L., Interprète (Tir à la Cible).
Nordenstrom (Lt) S.-A.-M., Jury d’Escrime.
Nordling R., Comité de Réception.
Norling, Jury de Ski.
Nylund, Jury de Ski.
Ohlsson S., Jury de Lutte.
Olsson (Lt) G., Jury d’Escrime.
Pauli (Mlle) M., Déléguée à l’Escrime.
Persson N., Trésorier du C.. O. Suédois.
Petri H., Vice-Présid. de la Délégation Suédoise.
Petterson J., Délégué au Football.
Pfeiff H.-G.-V., Secrétaire Général du Comité Exécutif du

C. O. Suédois et de la Délégation à Paris.
Plomgren (Mlle I. von). Capit. de l’Equipe d’Escrime (Dames).
Raberg (Lt) E., C. O. Suédois-Chef de la Mission de Lutte,

Jury d’appel de Lutte-Présid. de la F. I. de Lutte.
Rahmn G., Délégué au Lawn-Tennis.
Rising A., Adjoint Juge-Arbitre d’Athlétisme.
Rosen (Comte C. von), C. I. O.-Jury d’appel des Sports Eques-

tres.
Rubensson G., Adjoint au Chef de la Mission de Football.
Setterberg (Cap.) C., Jury de Pentathlon Moderne.
Setterberg (Major), Jury de Ski.
Sjoberg (Lt) R.-H., Adjoint au Chef de la Mission d’Athlé-

tisme.
Sjokvist F.-H., Chef de la Mission de Yachting.
Skold (Lt) O. Jury d’Escrime.
Soderlund O., Chef de la Mission de Boxe-Jury de Boxe.
Svensson G., Jury de Lutte.
Sivan, Masseur de Cyclisme.
Tisseau L., Attaché auprès de la Délégation.
Uggla (Lt) B., Chef de la Mission d’Athlétisme.
Ulmgren W., Adjoint au Chef de’ la Mission de Natation.
Ulving A.-E., Bureau de la Presse Suédoise.
Wallbom S., Jury de Natation.
Westergren I., C. O. Suédois-F. I. de Hockey sur Glace.
Westin O., Interprète (Lutte et Poids et Haltères).
Wibom Th., Chef de la Mission de Pentathlon Moderne.
Wiel-Hansen (Mlle) J., Déléguée d’Escrime.

SUISSE (93)

Albert A., Délégué d’Escrime,
Barde C., F. I. de Lawn-Tennis et Jury d’appel.
Blonay (Baron de) G., Vice-Présid. du C. I. O.
Burgy M., C. O. Suisse-Jury de Cyclisme.
Buscarlet L., Jury d’Escrime.
Choisy L., Délégué à l’Aviron.
Darbre E., Délégué de la Gymnastique.
Devernaz F., Jury de Boxe.
Deville E., Délégué à la Boxe.
Empeyta M., Vice-Présid. à la F. I. d’Escrime.
Favre (Col.) C., Chef de la Mission des Sports Equestres et

Jury.
Fioroni R., C.O. Suisse-Jury d’Aviron.
Fonjallaz (Col.) A., Délégué à la Lutte.

Frischknecht J.-O., C. O. Suisse-Délégué à la Gymnastique.
Gassmann K., C. O. Suisse-Com. Int. d’Arbitres de Football.
Geer (Lt de) K., Attaché auprès de la Délégation-Jury de

Pentathlon Moderne.
Gerber A., C. O. Suisse-Jury d’appel de Poids et Haltères.
Gerber (Major) Jury de Sports Equestres.
Golay P., Jury de Sports d’Hiver (Bobsleigh).
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Grenus (Dr de) G., C. O. Suisse-Délégué au Tennis.
Haccius (Major) Délégué et Chef de la Mission des Sports

Equestres.
Heiniger C., Jury dé Poids et Haltéres.
Henninger M., Vice-Présid. du C. O. Suisse-Chef de Délé-

gation de Football.
Herren F., Arbitre de Football.
Hirschy W., Présid. du C. O. Suisse-Délégué Général au
Jury de Ski.

Huguenin (Colonel) A., C. O. Suisse-Jury de Gymnastique.
Jaques (Cap.) C.-H., C. O. Suisse-Délégué de Natation.
Kunzli, Jury de Patinage de figures.
Leiser, Jury de Sports d’Hiver (bobsleigh).
Lerch A., Jury de Gymnastique.
Leval G., Jury de Lutte.
Lonchamp A., Jury de Lutte.
Marzohl, Jury de Cyclisme.
Matthey (Dr) M., Délégué à l’Athlétisme.
Mayer A., Délégué au Football.
Messerli (Dr) F.-M., Sec. Gén. C. O. Suisse-Délégué au

Yachting.

Pache A., Délégué à la Lutte.
Racine E., Jury de Lutte.
Roth R., Délégué à la Lutte.
Schmid P., Délégué à l’Aviron.
Schnorf A., Délégué à la Gymnastique.
Schnyder (Dr) W., C. O. Suisse et Délégué de Tir,
Simon L., Délégué à la Natation.
Tschudy A., Délégué au Football.
Vieux M., Délégué à l’Athlétisme.
Virganat H., Délégué à l'Escrime.
Wettstein J.. Délégué au Tir.
Widmer K., Délégué au Tir.
Waldvogel M., Délégué à l’Athlétisme.
Zbinden (Dr) C., Délégué au Patinage.

TCHECOSLOVAQUIE (47)

Michel J., Jury de Ski.
Py H., Délégué à la Lutté.
Ramel W., C. O. Suisse et Délégué à la Boxe.
Reinbold (Dr) P., C. O. Suisse.
Richeme E., Trésorier du C. O. Suisse-F. I. de Lutte-Jury

Bilek R., C. O. Tchécoslovaque-Jury de Gymnastique.
Bukovsky (Dr) J., Jury de Gymnastique.
Bures (Dr) J., Sec. du C. O. Tchécoslovaque.
Cada J., Délégué à la Gymnastique.
Cejnar V., Jury de Football.
Cernik (Dr) T., Jury de Natation.
Dvorak (Major) A.. Délégué d’Escrime, de Tir et des Sports

Equestres.
Fleischmann (Dr) J., F. I. de Hockey sur Glace.
Guth-Jarkovsky (Dr) J., Présid. du C. O. Tchécoslovaque.

de Gymnastique.
Riotton, Délégué à l’Aviron.
Schaufelberger J., Jury de Gymnastique et Chef de Démons- Halik K., Jury de Lutte.

tration. Havel B., C. O. Tchéoslovaque-Jury de Gymnastique.
Schmitt E., Délégué à la Natation. Herman (Cap.) J., Jury de Ski militaire.
Sillig M., C. O. Suisse-F. I. de Hockey sur Glace-Jury de Herites A., Jury de Football.

Bobsleigh, de Hockey et de Yachting. Holub (Cap.) E., Délégué de Tir de Chasse.
Steiner E., Jury d'Athlétisme. Hovorka (Dr) J., C. O. Tchécoslovaque.

Tennis

Valar H., Délégué au Patinage-Jury de Patinage de Vitesse.
Vaterlaus K., Jury de Gymnastique.
Wagner J., Vice-Présid. C. O. Suisse.

Thorin J., Jury d’appel de Gymnastique.

Weber (Col.) Jury de Ski.
Wichmann W., Délégué au Cyclisme.

Tronchin (Cap.) R., C. O. Suisse et Délégué des Sports Eques-

Wilhelm (Major) F., C. O. Suisse-Délégué à l’Escrime et Jury

tres

d’appel d’Escrime.
Barbey A., Jury de Lutte.
Baud, Présid. de la F. I. d’Aviron.
Beuttner W., Délégué au Football.
Bellin H., Délégué au Football.
Bolle-Landry E., Délégué et Jury d’Escrime.
Bonnet G., F. I. de Football.
Boppart A., Délégué à la Natation.
Brunner A., Délégué à la Lutte.
Deshusses H., Délégué à la Natation.
Dumont C., Délégué au Cyclisme.
Grandjean (Dr) M., Délégué aux Sports d’Hiver.
Grandjean P., Délégué à la Lutte.
Greiner F., Délégué au Football.
Hug O., Délégué à la Gymnastique.
Jaquier J., Jury de Lutte.
Jourdant F., Délégué à l’Escrime.
Kundig A., Délégué à la Gymnastique.
Manuel H., F. I. d’Aviron.
Marwal (Dr Col. de) C., Jury d’Escrime.
Mausli J., Délégué aux Poids et Haltères.
Mende (Dr) Délégué et Jury d’Escrime.
Meyer De Stadelhoffen (Dr) Jury de Tir.
Moginier L., Délégué à la Lutte.
Mignot F., Délégué à la Lutte.
Ott M., Délégué au Football.

Kaiser (Ing.) R., Délégué et Jury de Cyclisme.
Klement (Cap.) E., Jury de Ski militaire.
Kopecky (Cap.) Al., Chef d’Equipe d’Athlétisme.
Kott H., Jury de Patinage de figures.
Kratochvil (Major) J., Chef d’Equipe de Ski militaire.

Hrabcik (Col.) F.-R.. Chef d’Equipe de Tir à la Cible.

Kulhanek J., Délégué aux Poids et Haltères.
Lohn (Cap.) K., Délégué au Tir de Chasse.
Mach J., Chef d’Equipe de Tir de Chasse.

Just (Dr) J., C. O. Tchécoslovaque-Jury et F. I. de, Lawn-

Muller V., Jury de Gymnastique.
Pavlousek (Ing.) V., C. O. Tchécoslovaque.
Pelikan (Dr) R., Chef d’Equipe et F. I. de Football.
Petrik (Dr) K., C. O. Tchécoslovaque.
Pilat R., Délégué de Ski.
Purcner (Cap.) J., Jury d’appel de Lutte et de Poids et

Haltères.
Richter R., Trésorier du C. O. Tchécoslovaque.
Riha (Dr )  J . ,  Jury et  F.  I .  d ’Escrime.
Rossler-Orovsky J.-L.. Sec. Gén. du C. O. Tchécoslovaque-

Jury d’appel et F. I. de Ski-Jury de Pentathlon Moderne.
Rudi R., Délégué à l’Athlétisme.
Scheiner (Dr) J., F. I. de Gymnastique.
Siblik (Dr) E., Attache auprès de la Délégation.
Sikl J., Délégué à la Natation.
Stengel J., Jury de Ski.
Stepanek (Dr) V., Jury de Gymnastique.
Vanicek (Dr) J., Chef d’Equipe de Gymnastique.
Vidimsky (Dr) J., F. I. d’Aviron.
Vondrich T., Jury de Cyclisme.
Vojta (Général) J., Chef d’Equipe des Sports Equestres.
Urban (Dr) J., Jury d’appel de Gymnastique.
Zapletal (Cap.) B., Jury et Délégué aux Sports Equestres
Zverina V., Jury de Lutte.
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TURQUIE (12)

Ali-Sammy Bey, Sec. Gén. du C. O. Turc.
Burhaneddine Bey, C. O. Turc.
Chester-Tobin, Délégué à l’Athlétisme.
Chevki, Délégué aux Poids et Haltères.
Hamdi Bey, Officiel de Football.
Hamed, Délégué à la Lutte.
Hunter, Officiel de Football.
Nouri Bey, Officiel de Football.
Peter R., Délégué à I’Escrime.
Selim-Sirri Bey, C. I. O.-Présid. du C. O. Turc.
Youssouf Zia Bey, C. O. Turc-Délégué au Football.
Lacroix A., Attaché auprès de la Délégation.

URUGUAY (7)

Buero R., Délégué à la Boxe.
Campolongo F., Délégué au Cyclisme.
Casao A.-C., Délégué au Football.
Ghigliani (Dr.) F., C. I. O.-Présid. du C. O. Uruguayen
Lapido, Attaché auprès de la Délégation.
Martinez-Laguarda C., Délégué au Football.
Sturzenegger R.-C., C. O. Uruguayen.

YOUGOSLAVIE (19)

Ambrozic M., Jury d’appel de Gymnastique.
Dobrin M., Jury d’Athlétisme.
Esapovic J., Délégué à la Natation.
Fabris M., Jury de Football.
Gangl E., Délégué à la Gymnastique.
Graf M., Présid. de la Commis. de la Propagande.
Hehn I., Jury de Lutte.
Jeras A., Jury de Gymnastique.
Kuscer W., Jury de Gymnastique.
Lukac (Dr) F., Délégué Général.
Mihajlovic R., Délégué au Football.
Pozenel (Ing.) A., Chef de la Mission de Gymnastique.

Rybarz (Dr )  V. ,  Attaché auprès de la  Délégué
Seunig (Command.) V., Délégué aux Sports Equestres..
Smertnik J., Jury de’Gynmnastique.
Vasic (Dr) I., Jury d’appel de Gymnastique.
Weiller A., Délégué au Cyclisme.
Bucar (Prof.) F., C. I. O.-Présid. du C. O. Yougoslave.
Hadzi (Dr) S., C. O. Yougoslave et Délégué aux Sports d’Hiver.

RECAPITULATION

Afrique du Sud . . . . . . . . 

Argentine . . . . . . . . . . . . . .  

Australie . . . . . . . . . . . . . . 

Autriche . . . . . . . . . . . . . . 

Belgique . . . . . . . . . . . . . .  

Brésil . . . . . . . . . . . . . . . . . 

Bulgarie . . . . . . . . . . . . . . . . 

Canada . . . . . . . . . . . . . . . . 

Chili . . . . . . . . . . . . . . . . . . 

Cuba . . . . . . . . . . . . . . . . . . 

Danemark . . . . . . . . . . . . .   

Egypte . . . . . . . . . . . . . . . . 

Equateur . . . . . . . . . . . . . . 

Espagne . . . . . . . . . . . . . .  

Esthonie . . . . . . . . . . . . . .  

Etats-Unis d’Amérique . .  

Finlande . . . . . . . . . . . . . . .  

Grande-Bretagne . . . . . . . .  

Gréce . . . . . . . . . . . . . . . . . 

Haïti . . . . . . . . . . . . . . . . . . 

Hollande . . . . . . . . . . . . . .  

Hongrie . . . . . . . . . . . . . . . 

Indes . . . . . . . . . . . . . . . . .  

- -
A reporter . . . . . .    

Report   . . . . . . . . .  

Irlande . . . . . . . . . . . . . . . .   

Italie . . . . . . . . . . . . . . . . .  

Japon . . . . . . . . . . . . . . . . .  

Lettonie . . . . . . . . . . . . . . .  

Lithuanie . . . . . . . . . . . . . .  

Luxembourg . . . . . . . . . . .  

Mexique . . . . . . . . . . . . . .  

Monaco . . . . . . . . . . . . . . . 

Norvège . . . . . . . . . . . . . . .  

Nouvelle-Zélande . . . . . . .  

Pérou . . . . . . . . . . . . . . . . .  

Philippines . . . . . . . . . . . . . 

Pologne . . . . . . . . . . . . . . .  

Portugal . . . . . . . . . . . . . .  

Roumanie . . . . . . . . . . . . .   

Russie . . . . . . . . . . . . . . . . 

Suède . . . . . . . . . . . . . . . . . . .   

Suisse . . . . . . . . . . . . . . . .  

Tchécoslovaquie . . . . . . . .   

Turquie . . . . . . . . . . . . . . .  

Uruguay . . . . . . . . . . . . . .  

Yougoslavic . . . . . . . . . . . .  

Total . . . . . . . . . . .  .   
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TITRE IV

L’ORGANISATION GÉNÉRALE

DU

COMITÉ OLYMPIQUE FRANÇAIS

ORGANISATION SPORTIVE ET ADMINISTRATIVE

STATISTIQUES D’ENSEMBLE

PARIS et CHAMONIX-MONT-BLANC



Le Siège Social

Lorsque l’organisation des Jeux de
la VIIIe Olympiade fut confiée à la
France, le siége du Comité National
des Sports-Comité Olympique Fran-
çais était situé, , rue de Clichy, au
Saint-Hubert-Club de France que pré-
side le Comte Clary et qui l’avait ai-
mablement installé dans ses bureaux
depuis .

Le personnel administratif, jus-
qu’alors insuffisant pour le fonctionne-
ment du Comité, était constitué par un
Secrétaire et une, puis deux Sténogra-
phes-dactylographes. Il se révéla par
la suite insuffisant, mais les complica-
tions qui retardèrent le vote des sub-
ventions empêcha d’augmenter le nom-
bre du personnel que, d’autre part, la
modicité des ressources du Comité Olym-
pique Français n’autorisait pas non plus.
C’est ainsi que le Secrétariat Général
eut à ébaucher l’organisation des Jeux
et entamer les travaux préliminaires
avec des moyens extrêmement restreints.

Le vote du Parlement, acquis au
mois de juillet , il n’en resta pas

L’imeuble du « Paris-Building »
où était installé le siège social du C.O.F.

(angle de la rue de Grammont et du boulevard des Italiens

moins que les formalités administratives nécessaires à l’éta-
blissement d’un compte du Comité Olympique Français à la
Caisse Centrale du Trésor Public se prolongèrent jusqu’en
Décembre , époque à laquelle furent tirés les premiers
fonds immédiatement affectés à la location du local qui devait
abriter par la suite les Services des Jeux Olympiques de .

La première préoccupation du Comité Olympique Français
avait été, en effet, de rechercher un local central, c’est-Q-dire
d'accès facile et, au surplus, suffisamment vaste pour y procéder
à une installation rationnelle. Il avait d’abord pensé que le

Le Bureau du Secrétaire Général
A gauche: M. Frantz REICHEL. Secrétaire Général.

A droite: M Allan II. MUHR. Secrétaire International.

domaine immobilier soit de la Ville, soit
du Gouvernement, lui serait d’un pré-
cieux secours. Il n’en fut rien car ni
l’un ni l’autre n’avaient de disponibi-
lités. Les’ recherches furent donc labo-
rieuses, soit que les immeubles étaient
trop éloignés du centre de la capitale,
soit qu’ils étaient d’un prix trop onéreux
ou d’un aménagement difficile. Après de
multiples démarches qui portèrent sur la
visite de quarante-neuf appartements,
locaux industriels ou hôtels particuliers
dont les prix varièrent de . francs
à .. francs, le choix du Comité
Exécutif se fixa sur les locaux de l’im-
meuble situé, , Boulevard des Italiens,
et faisant angle sur les rues de Gram-
mont et de Marivaux. L’entrée était
, rue de Grammont. Leur superficie
était de . m. Ils étaient desservis
par deux ascenseurs et sept lignes télé-
phoniques reliées à un standard télépho-
nique spécial au Comité Olympique
Français.

Ils s’avérèrent, par la suite, nette-
ment insuffisants quand il fallut envi-

sager l’organisation d’un service de vente et de location des
places des Stades Olympiques. La convention que passa plus
tard le Comité Olympique Français avec la Société Générale,
qui se chargea de cette organisation, le libéra en partie de
cette préoccupation d’agrandissement; il dut cependant louer
deux nouveaux locaux, l’un , Boulevard Haussmann, à 

mètres du Siège social, pour y installer sa Commission de
la Presse, et l’autre . Boulevard Haussmann, qui servit de
magasin d’équipement des athlètes français.

Le Bureau du Secrétariat Général et du Commissariat sportif
A gauche: M. Charles DENIS, Chef du Secrétariat Général.

A droite: M. A. AVE, Chef du Commissariat sportif:
M. Lucien DESNUES, Trésorier Général.
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Plan des locaux du “PARIS” BUILDING (2e étage)

Disposition des Bureaux du Comité Olympique français.

Un des bureaux des Secrétaires sténographes-dactylographes.
La  salle d'expédition du courrier.

—      —
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Caisse

La Répartition des Bureaux.

Cette répartition fut faite suivant le plan établi par les
Commissaires et le Trésorier du Comité Olympique Français
qui était, en même temps, son architecte-conseil. Elle a été
effectuée de -telle façon que restât respectée l’autonomie de
chaque Commissariat Ceux-ci entouraient un grand hall qui,
dans l’esprit des Commissaires, devait tout d’abord servir dans
son intégralité à la réception du public pour les renseignements
et le service de vente des billets, mais dont une moitié fut, à
son tour, transformée en bureaux, l’autre restant affectée aux
services des renseignements, des transports des athlètes, des
insignes et de la location des places pour les personnes qui
désiraient les retenir au Comité Olympique Français.

Les quatre Commissariats répartirent leurs services ainsi
que l’indique le plan ci-contre.

Voici, d’autre part, comment furent constitués leurs services
dans leur forme définitive, c’est-à-dire dans les derniers mois
de l’organisation qui, nécessitant naturellement un labeur plus
intense que dans la période de préparation. demanda un per-
sonnel plus nombreux.











Départ  du  courrier. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Tableau d’Ensemble de la Collaboration

Secrétariat Général

Le chef du Secrétariat Génér1, M. Ch. Denis
Un Secrétaire, M. Le Guern . . . . . . . . . . . . .
Service des Renseignements et Communi-

qués . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Service des Insignes . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Service des Invitations . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Sténographes de jour (3 polyglottes). . . . . . . . . . . .
Sténographes  de  nuit. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Arrivée du courrier et classement . . . . . . . . . . . .
Transports généraux. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Standard téléphonique de jour. . . . . . . . . . . .
Standard téléphonique de nuit. . . . . . . . . . . .
Service photographique . . . . . . . . . . . . . . . . .
Calligraphie des Diplômes. . . . . . . . . . . . . .
Impressions . . . . . . . . . . . . . . . . .. . . . . . . . . . . . . . .





Commissariat Sportif

Le chef de Commissariat, M. A. Avé. . . .
Secrétaires: MM. de Leliva (programmes),

Debretagne (dessin), Tausières (habille-
ment et transports), Magnus et Vincent
(engagements), Roussel (directeur des
terrains de Colombes). . . . . . . . . . . . . . .

Organisation des terrains . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Service du Dessin de jour . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Service du Dessin de nuit. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Sténographes de jour, (polyglottes) . . . . . . . . .
Sténographes de nuit . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Habillement des athlètes français. . . . . . . . .
Transport des athlètes français. . . . . . . . . . .
Service Médical . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Service des Abonnements au C. O. F. . . . .
Classement des engagements et établisse-

ment des fiches. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Personnel du Stade de Colombes. . . . . . . . . .























 personnes

Secrétariat Général et ses principaux services



 














 


58 personnes

Commissariat Administratif

et Trésorerie

Chef de Commissariat: M. Jaloustre . . . . . .
Secrétaires: MM. Lagogué, Faure . . . . . . .
Dactylographes-Sténographes . . . . . . . . . . . .

. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Comptabilité . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Régies . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Garçons de bureau et cyclistes. . . . . . . . . . . .











 

 personnes

Commissariat des Arts

et Relations Extérieures

Chef de Commissariat: M. Ménabréa . . . . . 

Secrétaires . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 
Sténo-Dactylographes (2 polyglottes) . . . . . 
Service des Fêtes       . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 

 personnes

Commissariat de la Propagande

Chef du Commissariat: M. Leblond . . . . . .
Chef de la Commission de la Presse:

M.Chartier . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Rédacteurs . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Dactylographes-Sténographes (4 polyglottes)
Expéditionnaire     .  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Auxiliaire au classement . . . . . . . . . . . . . . .

Cabinet du Délégué du Gouvernement

Un Chef de Cabinet : M. Aubert . . . . . . . .
Un Chef de Contentieux : Me Robin . . . . . .
Une employée . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Total du personnel . . . . . . . .

14 personnes

3 personnes

.   

LE

LE COURRIER

L’Arrivée

Le service du courrier comprend deux phases distinctes :
l'arrivée et le départ. L’arrivée nécessite un enregistrement
et un classement et le départ un double enregistrement : celui
des lettres et celui des timbres-poste. Ces deux services furent
donc installés distinctement.

A l’arrivée, les lettres étaient enregistrées au moyen de
l’appareil à date et d’un numéro d’ordre à l’encre noire ; l’encre
rouge était destinée aux lettres de départ. Ce numéro et cette
date étaient transcrits sur un registre et accompagnés d’un bref

résumé de l’objet principal de la lettre. Cette lettre, après
réponse par les services intéressés, devait rejoindre un dossier
au classement dont le mécanisme est indiqué plus loin. Au
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Reproduction des têtes de lettres et enveloppes.

moment de rejoindre ce dossier, l’indication dudit dossier était Le mouvement général du courrier se chiffre ainsi :
portée sur le registre en regard du numéro d’ordre de la lettre. . . . . . . .
Numéro d’ordre et date d’arrivée étaient mentionnés sur une

Lettres expédiées et reçues. .
Lettres-circulaires . . . . . . . . . . . . . . . . .

fiche alphabétique en cas de recherche.
.

Communiqués su journaux étrangers .
En résumé, pour sortir une lettre classée, il suffisait de

se reporter à la fiche alphabétique qui donnait le numéro Le Classement
d’ordre su registre. Ce numéro trouvé, il restait à lire en regard
le numéro du dossier. Le résumé de la lettre, su surplus, indi-

Dans toute l’organisation, le classement fut une application

quait si c’était bien celle qui faisait l’objet de la recherche.
ou plus exactement une adaptation du classement décimal tel

Les réponses, c’est-à-dire le courrier expédié par le Comité
qu’il est réalisé depuis plus de vingt ans, conformément aux

Olympique Français, étaient enregistrées et classées suivant
régles de l’Institut International Bibliographique.

le même procédé, avec cette simple différence que toutes les
Pour le détail des classements, il fut adopté le classment

inscriptions, de quelque nature qu’elles fussent, étaient faites
« Numeralpha ».

à l’encre rouge afin de simplifier encore les recherches.
L’organisation générale. a été ainsi conçue :

Le courrier, à sa réception, était reçu su service de l’enre-
 . . . . . . . . . . . . . . . . . . Divers.

gistrement, puis réparti suivant sa nature dans les différents
 . . . . . . . . . . . . . . . . . . Trésorerie.

Commissariats.
 . . . . . . . . . . . . . . . . . . Comité Exécutif.
 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Commissaire Général Administratif

Le Départ  . . . . . . . . . . . . . . . . . Commissaire Général Sportif.
 . . . . . . . . . . . . . . . . . . Commissaire Général Art et Extérieur.

Les lettres à expédier étaient remises par chaque Commis-  . . . . . . . . . . . . . . . . . . Commissaire Général Propagande
sariat à un service central chargé de I’expédition du courrier  . . . . . . . . . . . . . . . Construction des Stades;
et de tous les objets postaux. En outre du courrier constitué  . . . . . . . . . . . . . . . . Exploitation des Stades.
par la correspondance usuelle, ce service avait dans ses attri-  . . . . . . . . . . . . . . . . . . Secrétariat Général.
butions le tirage à la machine des circulaires et des commu- L’organisation par compartiment a été réalisée comme l’in-
niqués et leur envoi. Le chef de service était spécialement diquent les tableaux qui suivent et qui reflètent, en réalité,
chargé de la comptabilité en timbres-poste. l’organisation générale des Jeux dans tous ses détails.

LES CHAPITRES DU CLASSEMENT DÉCIMAL
1. TRESORERIE.

. DIVERS.

. Divers.
 .  Taxes.

. SUBVENTIONS AU C.O.F.

. Divers.
. De la Ville de

. De l’Etat.
. De la Ville de

Paris.
. Du Conseil Général.

. SUBVENTIONS PAR LE C.O.F.

. Divers.
. Aux Fédérations.

. SOUSCRIPTION NATIONALE.

. Divers.
. Des particuliers.
. Des Etablissements

de Credit.

. Des Grands Magasins.
. Des Municipalités.

. COMMISSION DU BUDGET.

. Divers.
. Budget initial.
. Budget extraordinaire.
. Statistiques.

. VISA DES DEPENSES.

. Divers.
. Décisions des Com-

missaires.
. Engagements de

. Mandats de paiement.

. COMPTABILITE.

. Divers.
. Pièces de Caisse.
. Situations Bud-

gétaires
. Recettes des Jeux.
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. Commissariats.

2. COMITE EXECUTIF. . LOGEMENT.

. DIVERS.

.  Divers.
.  Réunions mensuel-

. Divers
 .
.  Hôtels.
.

Village Olympique.

Particuliers
les.                                                                      3. Locaux publics.

. Nos besoins.
. Locations demandées.
. Ecuries.
. Non acceptation.

. Divers.
. Comptes rendus au

C.O.F.
. Homologation du

C. O. F. .  ASSURANCES.

.  Divers.
. Réunions hebdoma-

daires.
. Décisions administra-

tives d’ordre géné
ral.

. Assurances organi-
sation.

. Assurance des
recettes.

. TRANSPORTS.
. Décisions administra-

tives d’ordre parti-
culier.

. Décisions financières
d’ordre général.

. Décisions financières
d’ordre particulier.

. Exécution.

. Divers.
. Chemins de fer.

. Divers.
. Réduction des tarifs

(concurrents, offi-
ciels).

203. Délégué du Gou-
vernement.

. Divers.
. Examen des décisions

et homologation.
. Homologations en

suspens.

. Divers
. Permis de cir-

culation.
. Cartes d’iden-

tité.

. Transport du public.

. Divers.
. Tarifs spé-

ciaux.
8. COMMISSARIAT ADMINISTRATIF.

. DIVERS.

. Divers.
. Liquidation.

.  Divers.
. Des comptes.
.  D u personnel.
. Du matériel.

port sur les Jeux

. Divers.
.  Siége social.
 . Terrains sportifs.
.    Entrepreneurs.
. Fournisseurs.
   . Concessionnaires.
. Hôteliers.
   . Publication du rap-

. CONTRATS ET BAUX.

. INSTALLATION DES LOCAUX.

. Divers.
. Mise en état.
. Matériel.
. Mobilier.
. Entretien.

. FOURNITURES.

. Divers.
   .  De bureau.
. Imprimés.
. De dessin.
. Pour mobilier.
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. Divers.

. Transport du maté-
riel.

. Divers.
. Transports

voie de mer.
. Transports

voie de
terre.

. Transport des che-
veux.

. Divers.
.   C h e v a u x

français.
.   C h e v a u x

étrangers.
. Douanes (che-

vaux).

 . Trains spéciaux.
. Divers.
.  Pour le pu-

blic à Pa-
ris.

.  Pour le pu-
blic à Cha-
monix.

. Horaires.

. Divers.
. Terrains de

Colombes.
. Terrain de St-

Cloud
. Châlons-sur-

Marne et
Reims.



3617.  Gare Olympique.

36170. Divers
36171. Relations avec

les Chemins                       tionales.
de Fer de
l'Etat.                                                                    ses.

362.  S.T.C.R.P. (autobus
et tramways).

363. Trottoir roulant.
364. Services privés.

37. POSTES, TELEGRAPHES, TELEPHONES
(P .T .T . ) .

370. Divers.
371. Installation postale

(Village Olympique
et Stade Olympi-
que.

371. Installation télégra-
phique (terrains
olympiques).

373. Installation télépho-
nique (terrains                                         dérations.
olympiques).

374. Demandes des jour-
naux.

375. Demandes des agen-
ces.

376. Timbre olympique.

38. COMMANDES.

380. Divers.
381. De la Trésorerie.
382. Du Commissariat

administratif.
383. Du Commissariat

sportif.
384. Du Commissariat aux

Arts.
385. Du Secrétariat Gé-

néral.
386. De la construction

des Stades.
387. De l'exploitation des

Stades.

4. COMMISSARIAT SPORTIF.
SPORTS.

40.  DIVERS.

400. Divers.
401. En liaison pour les

Congrès (propa-                                          épreuves.
gande.)

402. Les Banquets (Arts).
403. Les Réceptions

(Arts).
404. Les Fêtes et Céré-

405. Avec les Attachés

406. Avec la Presse (pro-
pagande).

407. Communiqués.
408. Démonstrations.

41. CALENDRIER DES JEUX.

410.  Divers.
411. Décisions du C.I.O.
412. Décisions des Com-

413. Brochures olympi-
ques.

42.  REGLEMENTS QUALIFICATION.

420. Divers.
421. Fédérations interna-

422. Fédérations françai-

423. Qualification
424. Reclamations.
423. Classement des Na-

tions.

43. PARTICIPATION DES NATIONS.

430. Divers.
431. Acceptations.
432. Engagements.
433. Devises télégraphiques
434.   Partants.

44: PREPARATION OLYMPIQUE

440. Divers.
441. Programme des Fé-

45. EQUIPEMENT.

450. Divers.
451. Besoins.
432. Achats.
433. Entrepôt.
434.   Distribution.
455. Insignes.

46. ORGANISATION DES REUNIONS.

460. Divers.

4600. Divers.
4601. Défilé
4602. Musique.
4603. Installations.
4604. Arrêtés préfectoraux.

— Circulation.

461. Programme des réu-
nions.

4610. Divers.
4611. Etablissement du pro-

gramme.
4612. Impression du pro-

gramme.
4613. Vente du programme.

462. Mécanisme des

4620. Divers.
4621. Direction générale.
4622. Plan général du ter-

rain.
monies (Arts)                                           4623. Postes des Officiels.

4624. Postes du Personnel.
(Arts)                                         463.  Aménagement.

4630. Divers.
4631. Service des terrains.
4632. Disposition du maté-

4633.  Vestiaires.

464. Service Téléphoni-
que. intérieur.

missaires.                                           4640. Divers.
4641. Bureau du C.O.F.
4642. Postes sportifs.
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4643. Postes médicaux.
4644. Postes des Caisses.
4645. Poste de Police.
4646. Poste de Musique.
4647. Poste annonce au pu-

4648. Postes de la Presse.

465. Matériel sportif.

4630. Divers.
4651. Nomenclature.
4652. Achat.
4653. Entrepôt.
4654. Instruments de Pré-

cision.
4655. Machines à calculer.
4656. Douanes (marchandi-

ses).

466. Annonces au public.

4660.
4661.
4662.
4663.4664.
4665.

Divers.
Tableu d’affichange.
Haut-Parleur.
Radiophonie.
Speaker.
Mats olympiques.

467. Service photogra-
phique et cinéma-
togmphiquc.

4670. Divers.
4671. Régie photographi-

que.
4672.  Organisation des la-

boratoires.
4673. Organisation de In

vente.
4674. Opérateurs.
4675. Organisation des pri-

4676.  Cartes des Opéra-
teurs.

468. Service d’ordre.

4680.
4691.
4682.
4683.

Divers.
A l’extérieur.
A l’intérieur.
Les locaux.                        

                de Jury
469. Service médical.

4690.
4691.
4692.

4693.

4694.

4695.

4696.

Divers.
Locaux.
Service d’ambulan-

Tours de service des
médecins.

Procès-verbaux des

Matériel pharmaceu-
tique.

Vetérinaires.

5. COMMISSARIAT DES ARTS.

30.  DIVERS.

501.  Divers
502. Impression des bro-

chures-règlements.
503. Impression des car-

tes d’invitation di-
verses.

304. Impression des feuil-
les d’engagement
des concours d’Art.

51. CONCOURS.

510. Divers.
511.  Littérature.

blic.                                          5110. Divers.
5111. Composition du Jury.
5112. Décisions du Jury.

512. Sculpture.

5120. Divers.
5121. Composition du Jury.
5122. Décisions du Jury.

513. Peinture.

5130. Divers.
5131. Composition du Jury.
5132. Décisions du Jury.

514. Musique.

5140. Divers.
5141. Composition du Jury.
5142. Décisions du Jury.

515. Architecture.

5150. Divers.
5151. Composition du Jury.
5152. Décisions du Jury.

52.  MEDAILLES.

520. Divers.
521. Médailles des vain-

queurs : composi-
tion du Jury.

522. Concours : décision
du Jury.

523.  Fabrication   de   la
Médaille.

524. Médaille commémo-
rative : composi-

ses de vue.                                 tion du Jury.
525. Concours : décision

du Jury.
526.  Fabrication   de   la

Médaille.
527. Médaille des Sports

d'Hiver : compo-
sition du Jury

528. Concours : décision

529.  Fabrication   de   la
Médaille.

53. DIPLOMES.

ces.                            530. Divers.
531. Composition du di-

plôme des Sports
d’Hiver.

médecins.                           532. Impression.
533. Diplôme commémo-

ràtif : concours et
décision.

534. Impression.

54. COLLABORATION AU DEFILE.

540. Divers.
541. Chœurs et Musique.
542. Pigeons voyageurs.

55.  MUSIQUE.

550. Divers.
551. Hymnes nationaux.
552.  Musique sur les ter-

rains de Colom-
bes.

553. Musique sur les ter-
reins annexes.
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56. BANQUETS ET RECEPTIONS.

560. Divers
561. Banquets.

5610. Divers.
5611. Au C. I. O.                                        tratif.
5612. Aux Fédérations In-

ternationales.
5613. A la Presse.

562. Réception à l’arri-                         
          Arts.

vée des athlètes.

57.  ATTACHES.

570. Divers.
571. Désignation des at-

572. Communications et
réunions.

58.  GALAS.

580. Divers.
581. Réception à la Pré-

sidence de la Ré-
publique.

582. Gala de l’Opéra.
583. Saison musicale des

Champs-Elysées.                                                                                           Français.

584. Réception à l’Hôtel           
                                ses.

59.  FETES DU TRENTENAIRE.

590. Divers.
591. Fête de la Sorbonne.
592. Cérémonie à Notre-

6. PROPAGANDE.

60. DIVERS.

600. Oraganisation géné-

601. Souscriptions.
602. Calendrier (Jeux,                                       gers.

Congrès, Fêtes).
603. Paul Rousseau (Comm.

général).
604. Historique, propa-

605. Plans divers.
606. Tableaux classement

décimal.                                                                                                ves étrangères.
607.  Matériel de bureau.
608. Demandes d’emploi.                             étrangèrs.

609. Personnel.                                                                                 
res.

61. BUDGET.

610. Budget général.
611. Budget personnel.
612. Budget affiches.
613. Budget brochures.
614. Budget imprimés.
615. Budget photogra-

phies.
616. Budget timbres olym-

piques.
617. Budgets divers.
618. Budgets imprévus.
619. Budget virement.

62.  SERVICES ADMINISTRATIFS.

620. Divers.
621. Secrétariat général.
622.
623.

Trésorerie.
Commissariat admi-

624. Commissariat spor-
tif.

625. Commissariat des

626. Commissariat pro-
pagande.

6 2 7 .  Délégué du Gou-
vernement.

628. Comité Exécutif.
629. Réunion des Com-

tachés
                                                                                                             missaires.

63. RELATIONS INTERIEURES.

630. Divers.
631. Ambassades et Con-

sulats Paris.
632. Ministères et Cham-

bres.
633. Assemblées munici-

pales et départe-

634. Chemins de Fer

635. Compagnies de na-

de ville.
                                  vigation françai-

636. Transports en Com-
mun Parisiens.

637. Fédérations sporti-
ves nationales.

638. Comité Olympique
Français.

Dame.                                                         639. Clubs et Cercles
Sporifs.

64. RELATIONS EXTERIEURES.

640. Divers.
641. Ambassades et Con-

rale.
                                                   sulats Français à

l’étranger.
642. Gouvernements étran-

643.  C.I.O.
644. Comités Olympiques

nationaux étrangers.
645. Fédérations Sporti-

gande.                                                            ves Intenationa-
les.

646. Fédérations Sporti-

647. Chemisns de Fer

648. Compagnies de na-
vigation étrangè-

649. Agences de Tou-
risme.

65. PRESSE.

650. Divers.
651. Journaux, Agences,

Langue française.
652. Journaux, Agences,

Langue anglaise.
653. Journaux, Agences,

Langue espagnole.
654. Journaux illustres.
655. Organisation Com-

muniqués.
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656. Syndicats de Presse.
657. Communications par

658. Documentation Com-            

                       consultées.
659. Organisation dans les                         

        administratif.

66.  CONGRES.

660. Divers.
661.  Personnel du Con-

662. Matériel
663. Locaux du Congrès.
664. Préparation de Con-

grès.
665. Congrés à orgsaniser.
666. Congés organisés                                   711. Plans.
667. Historique du Con-

grés.
668. Réceptions.
669. Délégués aux Con-

67.  PREPARATION PROPAGANDE.

670. Divers.
671. Etudes générales de

propagande.
672. Projets d’impression.
673. Projets timbres-

poste.
674. Projets tracts.
675. Projets photogra-

676. Projets de clichés.

678. Projets  accessoires di-
677. Projets articles.

vers.
679. Projets cartes invi-

tations, program-
mes.

68. EXECUTION PROPAGANDE.                       
de Colombes.

680. Divers.
681. Communiqués géné-

682. Communiqués pho-

683. Communiqués Cli-

684. Communiqués arti-                                         dement.
cles.

685. Exécution impres-
sion.

686. Exécution timbres-

687. Exécution tracts.
688. Exécution accessoi-                           

     étrangeurs.

689. Exécution affiches.

69.  ARCHIVES.

691. Documents pour his
torique de la pro-
pagande.

692. Spécimen des pro-
pagandes réalisées.

693. Collection commu-

694. Collection photogra-              
                ture.

695.  Collection de cli-
ches.

696 Documeuts, Articles,
Journaux divers.

télégrammes.                           697. Statistique.

muniqués.
                               698. Collection documents

Stades
                                  699. Liste des adresses

7. CONSTRUCTION DES STADES.

Commissariat Sportif

grès.                                70.  DIVERS.

71.  PREPARATION DES TERRAINS
SPORTIFS.

710. Divers.

712. Devis.
713. Approbation.
714. Exécution.
715. Compte rendu d’avan-

grès.                                                  cement des travaux.

72. TRIBUNES ET GRADINS.

722. Divers.
721. Couverture de la tri-

bune de Mara-
thon.

73 .  HANGARS-BARAQUEMENTS.

730. Divers.
731.  Tentes pour l’es-

aime.
732. Vestiaires tennis.

74. CLOTURES.

740. Divers.
741. Clôtures des terrains

742. Clôtures des terrains
annexes.

raux Presse.                                                                 75. TABLEAU D’AFFICHAGE.

tographiques.
                                 750. Divers.

751. Le personnel.

chés.
                                            752. Liaison avec la ca-

bine de comman-

76. DECORATION DES STADES.

sion.
                                                                                                    760. Divers.

761. Etat des drapeaux

762.
res divers.                                                                                          763.

Stade Olympique.
Stades annexes.

8. EXPLOITATION DES STADES.

Commissariat Sportif690. Divers.

                                                                             80. DIVERS.

81.  PLANS DES TER-

niqués. 

                                                                   RAINS.

810. Divers.

phique.
                                   811. Services d'architec-

812. Services de dessin
du C. I. O.
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. Divers.
. Protocole.
. Pouvoirs publics.
. Presse.
. Athlétes.
. Invités.

. DETERMINATION DES ENCEINTES

  .  C A P A C I T E  D E S  E N C E I N T E S .

. Divers.
. Stade Olympique.
. Stades annexes.

  .  P R I X  D E S  P L A C E S .

. Divers.
. Par réunion.
. Par journée.
. Par sport.
. Abonnements.

. LOCATION.

. Divers.
. Par réunion.
. Par journée.
. Par sport.
. Abonnements.

. TICKETS.

. Divers.
. Etudes.
. Fabrication.
. Entrepôt.
. Estampille-poinçon.
. Répartition.
. Retour.
. Carte d’entrée.
. Invitations.
. Carnets de Presse.

  .  S E R V I C E  D E S  R E C E T T E S .

. Divers.
. Plan d’ensemble.
. Chamonix.
. Colombes et Stades

annexes.
. Tir (Reims-Châlons)

Yatchting (Meulan-
Le Havre).

. AMENAGEMENT.

. Divers.
. Séparation des en-

ceintes.
. Séparation des pla-

ces.
. Signalisation des en-

ceintes.
. Numérotage des pla-

ces.
. Local, Direction, Ca-

bines.

. SECRETARIAT GENERAL.

  .  D I V E R S .

. Divers.
. Relations avec les

Pouvoirs Publics

  .  C . I . O .

. Divers.
.  Les membres.
. Procés-verbaux.

. COMITES OLYMPlQUES NATIONAUX.

. Divers.
. Les Comités.
. Invitation aux Jeux.
. Couleurs Nationales.

  .  C . O . F .

. Divers.
. Les membres.
. Procés-verbaux des

réunions mensuel-
les.

.  Commission de Pres-
se (en liaison).

. COMMISSAIRES GENERAUX.

. Divers.
. Les Commissaires et

leurs collaborateurs.
. Procés-verbaux des

réunions hebdoma-
daires.

. COMMISSIONS TECHNIQUES.

. Divers.
. Composit ion des Com-

missions.
. Procés-verbaux.

. POUVOIRS SPORTIFS.

. Divers.
. Fédérations Interna-

tionales.
. Fédérations Natio-

nales.

. PERSONNEL.

. Divers.
 .  D e  l a  T r é s o r e r i e
. De l’Administation.
. Du Commissariat

sportif.
. Du Commissariat de

la propagande.
. Du Comissariat des

Arts.
. De la construction

des Stades.
. De l'exploitation des

Stades.
. Du Secrétariat gé

néral.
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Ainsi, le service des communiqués à la presse a comporté 
deux degrés:

italiens, espanols, hongrois, finlandais, suédios, hollandais,
américains, suisses, etc..., adressés aimablement au Comité
Olympique Français par les nations du monde entier.

Assez brefs au début, ces communiqués quotidiens, bourrés
de renseignements par la suite, nécessitèrent, indépendamment
des traducteurs, trois rédacteurs spéciaux, particulièrement
pendant les six derniers mois de la période naturellement plus
intense de I’organisation.


 Ceux destinés à renseigner la presse français sur la

participation étrangère et l’organisation des Jeux. Leur nombre
a été de  .  communiqués de une à dix pages qui ont porté
sur  . informations;


o Ceux destiné à la Propagande à l'étranger. Il en a été

expédié . exemplaires.

Les Procès-Verbaux des Séances

Ainsi qu’il est indiqué dans l’organisation administrative
du Comité Exécutif, il était tenu périodiquement des séances
du Bureau et des Commissaires, du Comité Exécutif et du
Comité Olpmpique Français.

Ces procés-verbaux, de trois ordres différents, accusent un
chiffre global de  réunions qui se décomposent ainsi :

Réunion du Comité Olympique Français.....  
Réunion  du  Comité  Exécut i f . . . . . . . . . . . . . . . .
Réunion du Bureau et des Commissaires......

 
  

Les décisions prises hebdomadairement par le Bureau et
les Commissaires faisaient l’objet de procés-verbaux, de même
que les séances du Comité Exécutif et du Comité Olympique
Français, tenues aux fins d’homologation des engagements
d’ordre particulier.

Les Communiqués à la Presse

A côté du service de communiqués adressés plus spécia-
lement à l'étranger au titre de la propagande par le Commissa-
riat de la Propagande, il avait été institué, au Secrétariat
Général, un organisme chargé de renseigner la Presse fran-
çaise.

Des communiqués quotidiens étaient ainsi adressés aux
journaux de la Capitale, aux agences particulières des jour-
naux de province et aux grandes agences d’information. Ils
renseignaient la presse française au jour le jour sur les événe-
ments olympiques de toute nature : préparation et performances
étrangères, communications du Secrétariat des renseignements
sur l’organisation olympique, etc... A cet effet, il avait été
institué un bureau de lecture des journaux allemands, anglais,

Le Transport des Athlètes

Bons de Réduction — Cartes d'Identité — Passeport

A la suite de négociations entamées par le Comité Olym-
pique Français, le Comité de Direction des Réseaux de Chemins
de Fer Français a consenti des facilités de circulation aux
athlétes et officiels se rendant aux Jeux de Paris, sous la forme
d’une réduction de  % de la frontière française à Paris. Les
formalités, que le Comité Olympique Français aurait désiré sim-
plifier encore, consistaient en la remise par ses services, aprés
estampille. du Réseau du chemin de fer intéressé, d’un bon
qui permettait d’obtenir aux guichets des gares une réduction
de  % sur le parcours à utiliser. Ces bons étaient remis aux
ayants-droit par l’intermédiaire des Comités Olympiques Natio-
naux qui en faisaient la demande, sous leur responsabilité, au
Comité Olympique Français.
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Pour que les intéressés soient mis plus rapidement en posses-
sion de ces bons de réduction, le Comité Olympique Fran ais
avait suggéré aux Compagnies de Chemins de Fer un procédé
qui aurait permis de les adresser en blanc aux Comités Olym-
piques qui les aurait ensuite répartis. Pour des questions d ordre
administratif, les Compagnies ne purent accéder  la proposition
du Comité Olympique Fran ais, mais pour compenser cette
perte de temps nécessitée par l estampille préalable qui empê-
chait parfois pratiquement l ayant-droit d utiliser le bon, elles
avaient admis que sur le re u du billet  plein tarif délivré
par la gare destinataire, le remboursement du demi-tarif serait
acquis de plein droit.

Bons de Réduction de Chemin de fer délivrés par Nation

Au bon de réduction était joint une carte d identité qui,
aprés entente avec le Ministère de l Intérieur, devait tenir lieu
de passeport. Chaque demande d un Comité Olympique Natio-
nal était transmise au Ministère de l Intérieur qui, après
examen, la retournait pourvue de son visa, au Comité Olym-
pique Fran ais, chargé de l établissement des cartes.

Cartes d identité et bons de réduction ont donné lieu  des
opérations qui ont porté sur des chiffres dont nous donnons
ci-dessous la nomenclature :






 


  
 

  
 

  
  
  
  

 
 

 


 




 
  

 

 


  

 
  

 

  

 
 
 


  
  
  
 

  
 

  
 


 

  


 

 
 






 

  


  
  

 
 

  
  

 
 

  
 

  
 

 
  

 
 
 

  

  
  

 

 
 

Cartes d'Identité-Passeports délivrées part Nation

Argentine................................................
Sud-Afrique........................................
Autriche...........................................
Amérique Centrale ...........................
Australia......................................
Belgique....................................................
Bulgarie..................................................
Canada...................................................
Chili.........................................................
Danemark...............................................
Egypte.......................................................
Espagne.....................................................
Esthonie....................................................
Etats-Unis.............................................
Finlande...........................................
France............................................
Grande-Bretagne...................................
Grèce...................................................
Ha ti.............................................
Hollande...............................................
Hongrie.............................................
Indes...............................................
Irlande............................................
Italie.............................................
Japon................................................
Lettonie...................................................
Luxembourg..........................................
Mexique.............................................
Monaco.............................................
Norvège...........................................
Pologne............................................
Portugal............................................
Roumanie..........................................
Suède..............................................
Suisse..............................................
Tchécoslovaquie.....................................
Turquie............................................
Uruguay.............................................
Yougoslavie.........................................
Lithuanie......................................

Au total. ..........................

Argentine..........................................
Afrique du Sud ..................................
Autriche..........................................
Australie..........................................
Belgique...........................................
Brésil.............................................
Bulgarie...........................................
Canada............................................
Chili..............................................
Cuba...............................................
Danemark...........................................
Egypte.............................................
Esquateur.............................................
Espagne............................................
Esthonie..............................................
Etats-Unis..........................................
Finlande............................................
France..............................................
Grande-Bretagne.....................................
Grèce.............................................
Ha ti...............................................
Hollande............................................
Hongrie.............................................
Indes...............................................
Irlande.............................................
Italie..............................................
Japon..............................................
Luxembourg.........................................
Mexique...........................................
Monaco..............................................
Norvège............................................
Pologne..............................................
Portugal.............................................
Roumanie...........................................
Suède......................................................
Suisse.............................................
Tchécoslovaquie....................................
Turquie.............................................
Uruguay.............................................
Yougoslavie.........................................
Lithuanie...........................................
Attachés............................................

. bons

Bons de Réduction délivrés par Réseaux

Réseau d Alsace et de Lorraine........................................... 
» de l Est........................................................................ 
» de l Etat......................................................................
» du Midi.......................................................................

 .   
  

» du Nord......................................................................  .   
» de l Orléans................................................................   
» du P. L. M..................................................................  .   

Au total...................... . cartes.

Dans tous ces chiffres sont compris les titres de circulation
Au total..............................................  .    et les cartes d identité délivrés pour les Jeux d Hiver.

  



Le Service des Renseignements

Le service des renseignements, pendant la période d’organi-
sation et au cours des Jeux, fut assuré par un personnel poly-
glotte comprenant cinq personnes parlant, en outre du français,
l’anglais, l’allemand, l’espagnol, l’italien, le finlandais, le
hollandais et le suédois. Ce service comportait deux branches :
l’une, plus spécialement chargée des relations avec les journa-
listes venant puiser des renseignements directement au siège
des Jeux en outre de ceux qu’ils recevaient par communiqués,
et l’autre, mise plus particulièrement à la disposition du
public. Ces deux branches étaient placées sous la direction
d’un chef de service relevant directement du Secrétariat Général
duquel il recevait chaque jour communication des rensei-
gnements utiles extraits du courrier quotidien, des décisions
d’intérêt public prises en séances des Commissaires Généraux,
du mouvement des délégations étrangères, des personnalités
officielles, des engagements, etc... En un mot, il était cons-
tamment tenu au courant de la vie intérieure du Comité dans
tout ce qu’elle pouvait comporter d’utile à communiquer au
public ou aux représentants des Comités Olympiques Nationaux
ou des Fédérations Etrangères.

Par son service de lecture des journaux en différentes lan-
gues rien ne lui échappait, au surplus, de la vie Olympique
des nations engagées dans les Jeux.

Ajoutons encore qu’en liaison avec le Commissariat de la
propagande, il était alimenté de tous les bulletins, brochures,
tracts de propagande olympique ou de renseignements touris-
tiques que lui adressaient les Compagnies de Chemins de Fer
et de navigation et qu’il mettait à la disposition des visiteurs.

Le Commissariat Sportif

Les Commissions Techniques

Le Commissariat sportif avait dans ses attributions, qui ont
été définies dans leurs détails d’autre part, le calendrier, les
règlements, les programmes, la surveillance de la construction
des stades, l’organisation sportive et des réunions, etc...

Le président en était M. Frantz-Reichel qui assumait, en
même temps, les fonctions de Secrétaire Général; il avait
comme adjoint M. A.-H. Muhr.

Le Commissariat sportif s’était adjoint la collaboration des
Commisions techniques constituées dans chaque sport et dont
voici l’énumération :
Commission technique d’athlétisme, d’aviron, de boxe, de
cyclisme, d’escrime, de fottball, de gymnastique, de Jeux éques-
tres, de lutte, de lawn-tennis, de natation, de poids et haltères,
de Pentathlon moderne, de rugby, de sports d’hiver, de tir
de chasse, de tir à la cible, de yahcting.

Ces Commissions désignées, d’accord entre le Comité Exé-
cutif et les Fédérations Olympiques; étaient en général com-
posées de sept membres qui étudiaient et préparaient l’organi-
sation technique dont la réalisation matérielle était du domaine
du Comité Exécutif.

Le travail de ces Commissions fut fécond parce que chacune
d’elle, en ce qui la concernait, possédait une autorité supérieure
et l’expérience organisatrice grâce auxquelles le Comité Exé-
cutif a vu s’applanir bien des difficultés.

Le Service des Engagements

Ce service était l’un des rouages auquel le Commissariat
apporta le plus d’attention : il était en effet à la base de l’orga-
nisation sportive et ne tolérait aucune faiblesse.

Le point capital du Service des engagements était le classe-
ment des feuilles à leur arrivée. Il était, en effet, absolument
nécessaire de pouvoir déterminer sans hésitation et à tout
moment la situation d’un pays quant à ses engagements; celle
d’un athlète quant à la qualité de sa participation et quant à sa
nationalité.

On sait que les feuilles d’engagements étaient de trois ordres :
Feuilles d’engagement nominatif, feuilles d’engagement par

équipe, feuille d’inscription nationale.
Voici le processus mis en pratique pour une méthodique

classification :
A l’ouverture du courrier chaque feuille d’engagement était

marquée au timbre à date puis transmise au service compétent.
Sans se préoccuper de leur mention, qu’elle soit nationale,

nominative ou par équipe, cette feuille était inscrite avec un
numéro d’ordre qui permettait de connaître à tout instant le
nombre des feuilles d’engagement reçues. Puis, l’enregistrement
se faisait ensuite suivant le caractère de la feuille : a) Inscrip-
tion nationale; b) Engagement nominatif; c). Engagement par
équipe.

Le Bureau des feuilles d'engagements et des fiches de classification.
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Chaque feuille Øtant envoyØe en deux exemplaires, un clas-
sement gØnØral suivaut l ordre chronologique permettait, eu

nationales, ne devaient jamais plus quitter le classeur auquel

cas d erreur, d omission ou de perte au classement par catØ-
leur catØgorie les fixait. Les renseignements qu elles compor-

gorie, de se rØfØrer au double.
taient Øtaient donc transcrits sur des fiches pour la consulta-

Les feuilles d engagement qui constituaient les originaux 
tien : fiches bleues, pour le classement national ; fiches jaunes,

transmettre pour pointage et vØrification aux FØdØratrions Inter-
pour le classement par sport ; fiches blanches, pour le classe-
ment nominatif ; fiches roses pour le classement par Øpreuve.
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LES FICHES DE CLASSIFICATION DONT LE NOMBRE ATTEIGNIT 25.000

Classification Générale Alphabétique CLASSIFICATION NATIONALE

CLASSIFICATION par SPORT CLASSIFICATION par ÉPREUVE
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C'est sur ces fiches qu'étaient transcrits au fur et à mesure les
résultats, les classements des athlétes ou des équipes qui
servirent alors à l’établissement des diplômes, à la délivrance
des médailles et à la rédaction purement technique de ce rapport.

Dans l’organisation des réunions, l’impression et la vente
du programme journalier ne constituaient pas l’une des moin-
dres difficultés Il suffit, pour en juger l’importance, de se
rappeler qu’il se disputa jusqu’à six tournois différents dans
une même journée sur six terrains différents ; que dans chaque
épreuve les résultats du jour déterminaient la composition de
celles du lendemain. Il n’était donc pas trop de la nuit pour
la mise au point des documents que comportaient I’établisse-
ment des nouvelles skies, du palmarès quotidien dans chaque
sport, etc... Mais ce qui importait surtout, c’était une organi-
sation matérielle capable de répondre à de telles exigences.

I.e Comité Olympique Français s’assura donc les services
d’une maison spécialisée dans ces sortes de travaux de nuit,
c’est-&-dire outillée en machines pour le tirage et en personnel
pour la vente sur les terrains.

L’entente se fit sur les bases suivantes :
Le Comité Olympique Français abandonnait l’exclusivité du

programme aux abords et dans les enceintes olympiques.
Le concessionnaire versait une somme de . francs qui

restait acquise au Comité Olympique Français, et une somme
de . francs à titre de garantie d’exécution du contrat.

Il s’engageait à assurer la vente et à livrer sur les terrains,
au moins une heure avant le commencement de chaque séance.
le nombre de programmes dont le chiffre était fixé par le
Comité Olympique Français.

Ce programme comportait une partie fixe comprenant huit
pages et une partie mobile pour les changements quotidiens
comprenant quatre pages. Dans les cas particuliers où ces
quatre pages se montraient insuffisantes, le concessionnaire
livrait le nombre de pages nécessaires à la publication inté-
grale des renseignements quotidiens. Il pouvait être réduit
quand la réduction des renseignements eux-mêmes le per-
mettait.

La couverture, tirée en deux couleurs, était la reproduction
des affiches olympiques. Le format était de  x . Il ne
pouvait figurer aucune publicité.

Le prix du programme était fixé par le Comité Olympique
Français, mais ne devait pas être inférieur à  franc. Les
programmes nécessaires au Comité Olympique Français lui
étaient facturés à o fr. .

Le concessionnaire devait tenir une comptabilité spéciale
qui pouvait être vérifiée à tout moment par le Comité Olym-
pique Français.

En fin d’opération, un partage égal entre les deux intéressés
était envisagé, après compte tenu des . francs acquis au

Comité Olympique Français et une somme de . francs
attribuée d’office au Concessionnaire. Le surplus des bénéfices
était évalué suivant un prix de revient forfaitaire établi d’accord
entre les deux parties.

Voici, à titre documentaire, l’état quantitatif des programmes
tirés et vendus par réunion :
Sports  Athlétiques ,  du   au   jui l let .  —   réunions :

. programmes

Le programme des Réunions

L'Organisation Matérielle

Aviron, du  au  juillet. —  réunions : . programmes.
Boxe, du  au  juillet. —  réunions : . programmes.

Cyclisme,  du   au   jui l let .  —   réunions :   .     pro-
grammes.

Sports Equestres, du  au  juillet. —  réunions : .
programmes.

Escrime, du  juin au  juillet.—  réunions : . pro-
grammes.

Football-Association, du  mai au  juin. —  réunions
à Colombes : . programmes. —  réunions au Stade
Pershing : .. —  réunions au Stade Bergeyre : ..
 réunions au Stade de Paris : .. — Au total : ..

Football-Rugby,  au  mai. —  réunions : . pro-
grammes.

Gymnastique et Jeux Populaires, du  au  juillet. —
 réunions : . programmes.

Lawn-Tennis, du  au  juillet. —  réunions : . pro-
grammes.

Lutte Gréco-Romaine, du  an  juillet. —  réunions :
. programmes.

Lutte Libre,  du  au  juillet. —  réunions   pro-
grammmes.

Natation, du  au  juillet. —  réunions : . pro-
grammes.

Poids et Haltères, du  au  juillet. —  réunions : .

programmes.
Pol0, du  juin au  juillet. —  réunions : . pro-

grammes.
Tir de Chasse, du  juin au  juillet. —  réunions : 

programmes.
Tir a la Cible, du  nu  juin. —  réunions : . pro-

grammes.
Yachting, du  au  et du  au  juillet. —  réunions :

. programmes.
Pelote Basque, du  au  juillet. —  réunions :  pro-

grammes.
Total général : . programmes mis en vente à Paris,

Versailles, Châlons-sur-Marne, Reims, Meulan, Le Havre.

Le Service Photographique

Il n’existe plus aujourd’hui une manifestation quelconque
de l’activité humaine qui ne soit fixée par la photographie ou
le cinématographe. Aussi, les Jeux Olympiques, avec leurs
milliers d’athlétes parmi les meilleurs du monde, sont-ils un
événement trop considérable pour échapper à la règle com-
mune.

Malheureusement, elle s’accorde assez mal avec l’organi-
sation sportive en général et avec celle des Jeux Olympiques
en particulier par le nombre considérable d’opérateurs spéciaux
qu’ils attirent.

Le Comité Olympique Français a donc été amené à examiner
le problème sous l’angle suivant :

 nations sont engagées ;  participent aux seuls sports
athlétiques. Si l’on admet que chaque nation délègue un opéra.
teur, ce qui est un minimum, il y aura constamment, en dehors
des juges officiels, au moins  opérateurs autour de la piste
du Stade Athlétique. Suivant le même procédé, il y en aura
 autour du bassin de natation,  atour du ring de boxe,
 autour de la pelouse du football, etc... Il n’y avait donc
plus d’organisation sérieuse à espérer avec un pareil encom-
brement.

C’est pourquoi le Comité Olympique Français jugea devoir
assurer lui-même l’organisation d’un service dont il resterait
le maître. Et voici comment il procéda.

Il s’attacha un Directeur de Service éprouvé parce que
directeur lui-même des services photographiques d’un grand
journal quotidien, M. Mathieu. Ce chef de service conclut une
entente avec un certain nombre de ses collègues des autres
journaux et agences qui ne devaient pas dépasser la douzaine.
La tâche leur était répartie quotidiennement par un chef de
service adjoint au directeur.

Un laboratoire fut installé dans le centre de Paris, , rue
du Delta, avec un matériel moderne et un service de vente.

La épreuves tirées au laboratoire immédiatement après
chaque réunion, étaient adressées aux journaux auxquels les
envois étaient faits à raison de deux fois par jour : un premier
avait lieu à midi pour les journaux du soir et le second tous
les soirs à  heures. Toutefois, un journal pouvait s’approvi-
sionner à n’importe quel moment de la journée ; il pouvait
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aussi consulter les épreuves photographiques réunies dans un
album et prendre directement tel document qu’il jugeait inté-
ressant. Les journaux étrangers et français étaient placés sur le
p i e d  d ’ é g a l i t é .

Tous les d-enta étaient également à la disposition des
Comités Olympiques Nationaux, des Sociétés sportives, des
Fédérations, etc...

Le Comité Olympique Français, ayant estimé que le service
photographique rentrait dans le domaine de la propagande,
établit des prix de venta extrêmement réduits, sans la préoccu-
pation du bénéfice financier.

Il fut ainsi tiré . clichés qui forment une collection
unique.

Le Cinéma

Pour les mêmes raisons qui viennent d’être énumérées et
qui obligèrent le Comité Olympique Français à rester maître
de son service photographique, il fut décidé qu’il contrôlerait
le service cinématographique ; mais, s’il assura financièrement
le premier, il céda, par contre, l’exploitation du second.

La prise du film des Jeux Olympiques de  présentait un
gros intérêt tant au point de vue du public que de la docu-
mentation sportive et, plus tard, de la propagande. Elle pouvait
donc à divers titres séduire les maisons d’édition ; c’était tout
au moins le sentiment du Comité Olympique Français. Il
consulta donc, à cet effet, six des plus importantes maisons
d’édition qui, tour à tour, répondirent par la négative.

Par contre, una société composée de personnalités sportives
connues, ayant à sa tête MM. Lucien Gaudin, Lajoux et Jean
Boyau, société qui devait plus tard prendre le titre de « Les
Films Sportifs », fit une proposition qui, longuement étudiée
par le Cmité Exécutif devait, le  novembre , recevoir
son approbation.

Voici sous quelle forme elle se concrétisait :
Le Comité Olympique Français concédait l’exclusivité de l'édi-

tion et de l’exploitation dans le monde entier du film olympique.
Il ns devait accorder aucune autorisation partielle ou temporaire
à d’autres maisons qu’à la Société concessionnaire.

II donnait toutes facilités d’opération et tenait à la disposition

de la Société des locaux, au Stade de Colombes, pour la manipu-
lation des films vierges et impressionnés.

Dans le cas où une vue entraînait une installation électrique
les frais en incombaient aux concessionnaires,

Les concessionnaires s’engageaient à tourner tout ce qui con-
cernait les Jeux Olympiques de , avant, pendant et après, dans
la mesure de l’intérêt cinématographique qu’ils y attribueraient.

Les concessionnaires devaient également se tenir à la dispo-
sition du Comité Olympique Français pour exécuter des films
éducatifs au ralenti. Ces films pouvaient avoir une longueur de
 mètres au gré du Commissaire sportif ou plus au gré des
concessionnaires.

Ces films devaient être vendus au prix de revient net aux
Fédérations Françaises, de gré à gré aux Fédérations étrangères,
aux Centres d’Education Physique et aux Clubs, Sociétés et Gou-
vernements. II était entendu qu’ils ne pouvaient être projetés par
ceux qui en feraient l’achat qu’à titre éducatif, c’est-à-dire sans
qu’il en soit tiré un avantage pécuniaire quelconque.

Les concessionnaires payaient au Comité National des Sports
pour le prix de l’exclusivité consentie par le présent acte, une
somme de trois cent mille francs.

Le versement en eut lieu de la manière suivante :
Cinquante mille francs à la signature du contrat.
Cinquante mille francs  mois après le 

er versement.
Cinquante mille francs  mois après le 

 versement.
Cinquante mille francs  mois après le  versement.
Cinquante mille francs  mois après le e versement.
Cinquante mille francs  mois après le 

 versement.

En outre, les concessionnaires devaient verser au Comité
National des Sports une part de % sur les bénéfices qui provien-
nent de l’exploitation du film des Jeux Olympiques étant entendu
que les bénéfices seraient constitués par le total des produits de
location ou de vente du film; déduction faite d’une somme forfai-
taire de . francs.

Le Comité National des Sports était mis à même de contrôler
la comptabilité des concessionnaires et pouvait se faire commu-
niquer toutes pièces justificatives.

En cas de cession du film, avec l’agrément du Comité Olym-
pique Français, les concessionnaires réservaient à ce dernier
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Au Village Olympique

Le Bureau Postal

Le Rôle de l'Administration Française

 % sur les bénéfices de la revente. ‘Ces bénéfices étaient calculés
à partir de :

a) . francs si la cession avait lieu avant le commence-
ment d’exécution des-films.

b) . francs si la cession avait lieu après l’exécution des
films.

En outre les . francs étaient immédiatement exigibles.
Les obligations réciproques dérivant de ce contrat devaient

prendre fin  ans après la clôture des Jeux Olympiques de .

L’expérience du début fit apparaître certaines imperfections
à ca contrat qui fit l’objet d’un avenant destiné à régler les
modalités d’une collaboration des maisons étrangères et la
fixation des prix de cession pour le droit d’exploitation dans
les pays étrangers.

La Société des Films sportifs tira deux films : l’un des Jeux
de Chamonix, l’autre des Jeux de Paris. . mètres de
pellicules furent impressionnés.

Le Service Médical

Ce service fut confié au Dr Sauphar, membre de la Fédé-
ration Française de Boxe et qui constitua la Commission
médicale dont le but fut d’organiser administrativement le
service médical sur tous les terrains.

Voici comment fut composée cette Commission :
Drs Sauphar, Mathieu, Devraigne, Mouquin, Sandoz, Moure,

Belin du Coteau, Richard, Villelard-Lapierre, Thooris, J. Dedet,
Jaïs, Sebenq, Taubmann, Breton, Marquezy, Millian et Boigey,
médecin chef de l'Ecole de Gymnastique de Joinville.

Suivant un accord intervenu avec la Société de l’Internat,
le Service médical fut assuré par les soins de vingt-cinq internes
convoqués aux heures, dates et lieux fixés par le calendrier,
par les soins du Dr Caors, secrétaire de la Commission médicale.

Les soins médicaux se limitant nécessairement aux premiers
donnés sur le terrain, oh chaque fois un local ou un aména-
gement spécial était d’ailleurs prévu, ce qui importait était
d’organiser l’évacuation des blessés dans les conditions les
plus rapides.

Un accord intervint à cet effet avec le Dr Vincent, Directeur
du Service de Santé au Ministère de la Guerre, qui mit à la
disposition du Comité Olympique Français, dans des conditions
spéciales, des ambulances automobiles sur chacun des terrains
qui lui étaient quotidiennement. désignés.

D’autre part, une entente avec la Société des Secours aux
Blessés Militaires permit d’assurer, dans chaque poste médical,
un service d’infirmières expérimentées.

L’organisation extrêmement souple de ce service permettait
le déplacement instantané des voitures, des médecins et des
infirmières. C’est ainsi que tout au long du parcours du
Marathon le service médical pouvait agir à chaque instant. Il
fut d’ailleurs très efficace pendant l’épreuve du cross-country
disputé extérieurement au Stade et par une température qui
rendit la course pénible à plusieurs coureurs dont certains,
victimes de la chaleur, purent être évacués instantanément sur
l’hôpital de Paris le plus proche.

En dehors de cette course, qui provoqua deux évacuations
dues aux insolations, il ne se produisit aucun accident sérieux
au cours des Jeux. Des procès-verbaux que devaient rédiger
les internes de service à la sortie de chaque rèunion, ne signa-
lent que des blessures légères dues à des chuta ou, encore,
des contusions ou des déchirements musculaires sans gravité.

Ces procès-verbaux signalent  interventions dont la moitié
environ intéresse les spectateurs.

Ajoutons, enfin, que le Service médical a été assuré pendant
les épreuves de tir, à Reims, par las Drs Demain et Gaudon,
au Camp de Châlons par le Dr Geysen et à Chamonix par les
Drs Fisher et Agnel, qui avaient apporté leur collaboration au
Dr Sauphar.

L’Installation Télégraphique

et Téléphonique pendant les Jeux

L’installation télégraphique et téléphonique des Jeux de
Paris a été tout à l’honneur de l’Administration des P. T. T.,
qui a fait un effort considérable pour satisfaire à toutes les
exigences d’une pareille manifestation. Le Comité Exécutif
tient à lui en témoigner ici sa profonde reconnaissance, car
c’est grâce à son absolu dévouement et à la minutieuse prépa-
paration de son organisation qu’elle a pu satisfaire, à toutes
les nécessités du moment, à une exploitation extrêmement
délicate et dont la particularité dominante était l’exécution
rapide. Dans ce domaine elle se surpassa et battit tous les
records.

L’installation télégraphique et téléphonique était de trois
ordres : 

 celle du Village Olympique ; 
 celle de la Cité

Olympique de Colombes ; 
 celle des Stades annexes.

Un bureau de posta avait été installé au Village Olympique,
qui a fonctionné du  mai au  juillet . Les opérations
d’argent ont été à peu près nulles du fait que les dépenses
des athlètes étrangers étaient couvertes par les Comités orga-
nisateurs ; seuls les concurrents français ont usé de la faculté
d’envoyer ou de se faire adresser des mandats. Par contre,
la venta des timbres, et surtout des timbres olympiques, a été
importante.

Il a en effet été vendu . timbres à  fr.  ; . à
 fr.  ; . à  fr.  ; . à  fr.  et . à

 fr. . Il faut ajouter à cela les collections de vignettes
olympiques et ordinaires de  fr. , o fr. , o fr. , pour une
somme de plus de . francs.

Le service postal comportait, pour le départ des lettres,
sept boîtes. La correspondance levée était frappée du timbre
à date « Village Olympique ».

L’importance du départ a varié selon les périodes. Faible
au début, de moyenne importance pendant le tournoi de foot-
ball association du  mai au  juin, faible du  au  juin,
il atteint, du  juin au  juillet, un chiffre toujours croissant
dont le maximum était constaté le  juillet à  h.  avec
 lettres et . cartes postales.

L’oblitération des figurines d’affranchissement représentait
le plus gros travail. La plupart des cartes postales étaient
des photographies d’athlètes les plus renommés, des photo-
graphies du Stade, parfois des photographies personnelles d’un
athlète. Par ailleurs, le désir d’avoir une oblitération très natte
des timbres olympiques a été souvent exprimé par les athlètes
du Village. Pour ces raisons, l’emploi des machines ne pouvait
donner toute satisfaction. L’oblitération très soignée au timbre
à main a été jugée préférable pour les cartes postales.

Le trafic, dans le sens. a arrivée a, a été plus important
et plus régulier que dans le sans « départ ». Non seulement
les athlètes ont reçu sensiblement plus de correspondance et
de journaux qu’il n’en ont envoyés, mais le bureau du Village
Olympique a servi d’organe centralisateur pour la direction
des correspondances adressées à toutes les délégations aux
Jeux. Olympiques.

Un appareil Hugues était installé au Village. Il a été
expédié  télégrammes représentant . mots, dont  mots
de télégrammes du service intérieur et le reste des services
internationaux ordinaires ou urgents.

Le Service Télégraphique
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Les télégrammes arrivant au Village Olympique étaient
distribués à domicile, au Stade Olympique le cas échéant et
aux Stades annexes, Vélodrome d’Hiver, Stade Nautique des
Totirelles, chaque fois que les circonstances le permettaient.
A signaler la difficulté de la distribution des télégrammes dont
les adresses comportaient en tout et pour tout un nom et :
Jeux: Olympiques. La difficulté n’était pas grande lorsqu’il
s’agissait d’un athlète connu, mais les recherches étaient labo-
rieuses quand cela n’était pas.

Le Service Téléphonique

Deux cabines reliaient le Village à Paris ; un poste mobile
le reliait à Colombes. Il y eut . communications enregis-
trées et pour la plupart échangées avec les commerçants de
Colombes.

En dehors de ces postes, des abonnements temporaires

obtenue par la liaison directe du Stade Olympique, par le
Central télégraphique de Paris, avec les grands centres
mondiaux.

L’exploitation téléphonique fut l’objet de soins non moins
particuliers de l’Administration.

Voici le détail de l’installation à laquelle, après entente
avec le Comité Olympique Français, elle procéda :

Stade de Colombes. —Service urbain :  cabines,  ligne
directe Stade Olympique-Siège social à Paris. — Service interur-
bain et international :  cabines,  lignes directes avec le
service des annotatrices de l’interurbain. — Pour mémoire :
 tableaux de gèrantes,  lignes de service Stade-Marcadet,
Stade-Auteuil, Stade-Wagram,  cabines concédées à des
agences ou journaux,  postes spéciaux pour le Marathon.

Le Télégraphe et le Téléphone

avaient été souscrits par les délégations des Etats-Unis. du
Japon, de la Suède, de la Norvège et la Banque du Village.

Au Stade Olympique

Stade Tennis :  cabines.
Stade Pershing :  cabines
Stade de Paris :  cabines.
Stade Bergeyre :  cabines.

L’importance de l’installation téléphonique et télégraphique
du Stade de Colombes. mise exclusivement à la disposition de
la presse, a nécessité un matériel considérable et un personnel

En ce qui concerne le télégraphe, il fut installé quatorze
appareils quadruples Baudot et quatre Hughes. Le personnel
était constitué par l’équipe spéciales de l’Administration chargée
d’assurer le service dans tous les déplacements officiels du
Chef de l’Etat, des Membres du Gouvernement et dans toutes
les grandes manifestations.

Pendant la période d’exploitation, il a été transmis .
télégrammes représentant . mots. La rapidité de l’expé-
dition était légendaire. Ainsi, l’annonce d’une victoire était
reçue moins de  minutes après à Buenos-Ayres, à New-York
ou à Toronto, ce qui permettait souvent à un athlète de recevoir
de son pays d’origine un télégramme de félicitations en retour
avant d'avoir quitté le Stade. Cette rapidité d’exécution était

Vélodrome d’Hiver :  cabines et  ligue au réseau pour
le Secrétariat général du C. O. F.

Stade Nautique des Tourelles :  cabines et  ligne au
réscau pour le Secrétariat général du C. O. F.

Sur les Stades Anne Annexes

Indépendamment du service télégraphique du Stade, des
installations spéciales d'appareils télégraphiques rapides et télé-
phoniques ont été effectuées nu Vélodrome d’Hiver, à la Piscine
des Tourelles et à la Piste Municipale de Vincennes, pendent
les périodes indiquées ci-après.

Vélodrome d’Hiver,  juin au  juillet.
Piscine des Tourelles,  au  juillet.
Piste Municipale,  et  juillet.
Pour chacun de ces lieux de réunions, le trafic est repré

senté par les chiffres suivants :
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La Constitution du ServiceVélodrome d’Hiver
  Télégr.   .  mots .. Télégr. internationaux

Piscine des Tourelles

 Télégr. . mots .. Télégr. internationaux
Piste Municipale

 Télégr.  .   mots .. Télégr. internationaux
Terrain de Polo de Garches :  cabines téléphoniques.
Terrain de Polo de Bagatelle :  cabines.
Bassin d’Aviron d’Argenteuil :  cabines.
Vélodrome Municipal de Vincennes :  cabines.
Tir de Chasse d’Issy-les-Moulineaux :  cabine.
Tir de Chasse de Versailles :  cabines.
Fronton de Pelote Basque du Point-du-Jour :  cabine.
Bassin des Mureaux pour les régates à la voile :  cabines.
En vue de faciliter l’écoulement du trafic de et vers Colom-

bes, le nombre des lignes entre ce bureau et Paris a été aug-
menté de  dans chaque sens, soit  lignes supplémentaires
en service.
Au total, les besoins directs ou indirects des Jeux Olym-

piques ont nécessité la construction ou l’installation de 
lignes,  tableaux de gérantes et d’un standard à  directions
au bureau de Colombes.

. connnunications ont été données dans ces différents
postes.

Un personnel composé d’environ cinquante commis, rece-
veurs, gérantes, gardiens, a assuré tous ces services dont cer-
tains fonctionnaient jusqu’à  heures du matin. Il était placé
sons la direction de deux fonctionnaires remarquables : M. l’Ins-
pecteur Delie, pour l’installation générale, et M. Barutel parti-
culièrement, pour le télégraphe.

Le Service des Attachés

‘Cette nouvelle institution, qui fonctionna régulièrement
pour la première fois aux Jeux de Paris, avait été ainsi définie
par une annexe aux règles générales des Jeux Olympiques :

Pour faciliter les rapports entre le Comité organisateur et les
Délégations de chaque nation, le Comité organisateur a la faculté
le désigner une personne qui remplira le rôle « d’attaché »
auprès de la Délégation à laquelle elle aura été affectée.

Cet « attaché » devra connaître la langue du pays auquel
appartient la Délégation qu’il représentera.

La désignation de cet « attaché » se fera d’accord avec le
Comité organisateur et le pays participant intéressé.

L’« attaché » ainsi désigné doit se mettre en rapport avec le
Comité organisateur, six mois au moins avant l’ouverture des Jeux.

Chaque «  attaché », sous le contrôle du Comité organisateur, a
pour mission :

A. — De veiller à la bonne organisation du voyage des équipes
participants.

B. — De collaborer à l’organisation du voyage des équipes.
C. — De recevoir ces équipes à la frontière.
D. — De collaborer à l’organisation du logement.
E. — D’intervenir auprès du Comité organisateur pour toute

réclamation ou demande, soit individuelle, soit collective d’ordre
exclusivement administratif.

F. — D’examiner ces demandes ou réclamations et si le bien-
fondé en est reconnu, de les transmettre au Comité organisateur.

G. — De distribuer les cartes et les invitations délivrées par le
Comité organisateur et de lui transmettre toutes demandes relatives
à ce sujet

H. — D’intervenir auprès du Comité organisateur, pour les
questions relatives au logement et à la nourriture de tous les
officiels et participants.

Dans son rapport, M. de Polignac, Président de la Com-
mission des Arts et Relations Extérieures qui eut à assurer le
service des Attachés. a cru devoir consigner comme suit les
observations que lui suggéra cette organisation.

L’expérience a montré que les règles fixées par le protocole
au sujet des attachés étaient beaucoup trop strictes.

En réalité, c’est une besogne qui dépasse les forces d’un
seul homme, et surtout lorsque cette besogne, d’une durée
de plusieurs mois, est une occasion de perpétuels et considé-
rables déplacements oui nécessitent des intéressés une situation
absolument indépendante.

La Commission des Arts n’est parvenue à résoudre ces
difficultés qu’en recrutant ses atachés dans les organisations
préétablies qui s’occupent, à Paris, de recevoir les étrangers.

Ces organisations ont pu alors prendre à leur compte au
moins une partie des charges que la fonction imposait à certains
de ceux qui l’acceptaient.

Mais beaucoup de ces Associations n’ont qu’une action
intermittente, et il n’en existait d’ailleurs que pour les nations
les plus importantes qui ont avec notre pays des rapports si
constants qu’en ce qui les concernait les difficultés étaient à
l’avance résolues.

Il n’en allait pas de même pour toutes les nations et ceci
nécessita un choix judicieux et par cela même délicat des can-
didats aptes à cette difficile mission et voulant bien, au surplus,
la remplir.

La commission des Arts a eu la bonne fortune d’heureu-
sement aboutir.

Voici donc comment et par qui fut établie la liaison entre
les délégations et le Comité Olympique Français :

Chef des Attachés : M. Lafaurie.

Argentine : M. Brisson.
Australie : M. Rutherford.
Autriche : M. Szent-Ivanyi.
Belgique : M. Robert Lacroix.
Brésil : M. Boulingre.
Bulgarie : M. Sava Kiroff.
Canada : MM. Rutherford et de Tinan.
Chine : M. Scie Ton Fa.
Danemark : MM. de Wichfeld et Thorwald Ellegaard.
Egypte : M. Vauchcr.
Espagne : M. Botella.
Esthonie : M. Jurgenson.
Finlande : M. de Etter.
Grande-Bretagne : MM. de Tinan et Rutherford.
Hollande : M. Van Ryck.
Hongrie : M. Szent-Ivanyi.
Italie : M. Fabio Orlandini.
Japon : M. Sugimura.
Lettonie : M. Groswald.
Lithuanie : M. Dobkevitch.
Luxembourg : M. Gavderman.
Norvège : M. Eitzen.
Pérou: M. Jean Chavez.
Pologne : M. Smogorzewski.
Roumanie : M. Krainik.
Suède : MM. Carlender et Léo Tisseau.
Tchécoslovaquie : M. Siblik.
Turquie : M. Lacroix.
Uruguay : M. de Arteaga.
Yougoslavie : M. Yovanovitch.

Dans beaucoup de circonstances délicates les attachés, avec
notre bon collaborateur à leur têle, M. Lafaurie, surent remplir
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avec infiniment de tact leur rôle d’agent de liaison. Pendant
la période active des Jeux, leur tàche fut en vérité absorbante,
mais leur bonne gràce et leur dévouement ne furent jamais en
défaut.  Le Comité Olympique Français tient à leur en témoi-
gner sa vive reconnaissance.

Les Médailles et Diplômes

Le Concours pour la Médaille Olympique

Les règles générales des Jeux spécifient que les prix
aux Jeux Olympiques consistent en médailles olympiques
et diplômes. Chaque médaille est accompagnée d’un
diplôme. Il est également décerné un diplôme à l’équipe victo-
rieuse dans les concours par équipes.

Le Comité organisateur peut, sur la proposition d’une
Fédération internationale, décerner un diplôme de mérite à un
concurrent dont la performance a été brillante, mais qui n’a
pas gagné de prix.

AVERS REVERS

Tous les participants aux Jeux reçoivent une médaille
commémorative.

En résumé, il est attribué trois médailles par épreuves :
a) Pour les épreuves individuelles.

. Au vainqueur, une médaille en vermeil et un diplôme.
. Au second, une médaille en argent et un diplôme.
. Au troisième, une médaille en bronze et un diplôme.

b) Pour les épreuves par équipes.
. A l’équipe victorieuse, un diplôme ; à chacun des équi-

piers, une médaille en vermeil et un diplôme.
. A la seconde, un diplôme à l’équipe ; à chacun des équi-

piers, une médaille en argent et un diplôme.
. A la troisième, un diplôme à l’équipe ; à chacun des

équipiers, une médaille en bronze et un diplôme.
Dans les épreuves par épuipes, tous les participants ayant

effectivement participé à l’épreuve, ont droit à la médaille et
au diplôme correspondant au prix gagné par l’équipe.

Au surplus, dans sa séance du 6 juin 1921, à Lausanne, le
Comité International Olympique avait décidé, sur la proposition
de M. le Comte de Baillet-Latour, qu’un concours international
serait ouvert sur l’initiative du Comité Olympique Français.
et que la médaille primée, soumise à l’agrément du Comité
International Olympique, deviendrait la récompense définitive
aux Jeux Olympiques futurs. Seule la médaille commémorative
serait laissée su choix des Comités Nationaux et varierait ainsi
de quatre ans en quatre ans.

Comme le modèle de la Médaille olympique devait être
établi pour être apporté à la session du Comité International
Olympique, à Rome, en avril , et qu’il avait paru impos-
sible de convoquer à un concours international des artistes
lointains auxquels on ne laissait pas le temps nécessaire pour
exécuter leur travail, il fut décidé par le Comité International
Olympique, à sa séance du  juin , la suppression du

concours international, mais non la suppression du concours.

Concours Limite. — Le Comité Olympique Français restait
donc chargé d’organiser, entre quelques jeunes artistes fran-
çais de son choix, un concours restreint. Une liste de six noms

La médaille commémorative.

lui fut fournie par les indications de M. Olivier Sainsere, Pré-
sident du Jury de Peinture, amateur d’art réputé, et de
M. Georges Salles de la Direction des Beaux-Arts. C’étaient
MM. Bénard, Fraisse, Morlon, Poisson, Rivaud, Roques, tous
titulaires de médailles d’or ou de Prix de Rome, et tous initiés
aux sports que, d’ailleurs, ils pratiquaient.

Une lettre du  octobre  leur faisait connaître les
conditions du concours.

Le ier février , ils devaient apporter au siège social
du Comité Olympique Français leurs projets exécutés en plâtre
ou dans la matière définitive, afin qu’ils soient soumis à l’exa-
men de la Commission des Arts.

Comme l’incertitude de la récompense et la crainte de
perdre et son temps et sa peine font que la plupart des artistes
qui prennent part à un concours n’y consacrent que leurs
instants de loisir, les membres de la Commission avaient décidé
que chacun des concurrents recevraient une indemnité de
. francs pour son travail, et le premier projet classé, un
prix de . francs, à charge par son auteur de faire exécuter
par la Monnaie un coin face et un coin revers.

M. le Colonel Bonvalot, Directeur de l’Ecole de Gymnas-
tique de Joinville avait, à la demande du Comité Olympique
Français, accordé aux artistes l’autorisation d’assister, quand
ils le voudraient, aux exercices de ses athlètes, de les prendre,
s’ils le désiraient, pour modèles. Il leur consacra, par surcroît,
des séances de projections cinématographiques représentant les
Finlandais vainqueurs des Jeux précédents. On pouvait, au
ralenti, étudier leurs attitudes et leurs mouvements.

Cependant, lorsque le ier février les projets furent apportés
au siège du Comité Olympique Français, on peut se convaincre
d’un premier coup d’œil combien il est difficile à un artiste de
se dépouiller des influences de l’école pour traduire librement
les impressions directes de la vie. On était en présence de
travaux consciencieux mais manifestement à peu près tous
inspirés de réminiscences antiques.

La médaille où apparut le plus d’originalité fut celle de
M. Rivaud. Elle fut acceptée par la Commission des Arts, à
la troisième séance d’examen.

Au cours de la même séance, la Commission décida de
confler à M. Roques la médaille commémorative; mais, par
la défaillance de cet artiste, le soin de son exécution fut confiée
à M. Raoul Benard, qui, précédemment avait gravé la médaille
des Sports d’Hiver.

La frappe fut exécutée à la Monnaie de Paris.
Il a été remis  médailles des Jeux et . médailles

commémoratives.

Le Diplôme Olympique

C’est à M. Bernard Naudin que la Commission des Arts a
demandé de composer le diplôme spécialement établi pour les
Jeux Olympiques.

Le choix de M. Bernard Naudin fut suggéré par la Direction
des Beaux-Arts.

M. Bernard Naudin se mit au travail après beaucoup d’hési-
tation. Il ne lui fut point dissimulé que le tirage de son dessin
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Reproduction du diplôme Olympique.

serait donné à l’imprimeur dont le prix de revient serait le
plus bas, et il appréhendait que ce souci d’économie ne fit du

exagérée et le mauvais goût qu’on rencontrait ensemble. Plu-
sieurs maisons réputées de Paris furent mises en concurrence

tort à la parfaite interprétation de son modèle. La Commission
le rassura en lui prouvant, par de nombreux exemples, que

et accordant crédit à la bonne conscience artistique de notre

l’économie n’allait pas nécessairement à l’encontre d’un travail
collaborateur, il fut associé à la délibération qui précédait le

bien fait et que c’étaient, au contraire, souvent la dépense
choix définitif, qui se porta sur la maison Dewambez.

Le Comité Olympique Français eut la bonne fortune, par
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acette association des diverses compétences techniques et de
tous les efforts, de trouver le procédé de reproduction à la fois
le plus fidèle et le plus avantageux.

L’établissement de chaque diplôme au nom du lauréat ou
du participant fut confié à un service de calligraphie installé
au Comité Olympique Français. Il fut ainsi établi .
diplôme qui, hormis ceux remis directement, furent expédiés
à chacun des Comités Olympiques par les soins de sa légation
à Paris.

Les Mâts Décoratifs — Les Ecrans Lumineux. —

Les Panneaux Artistiques. — La T.S.F.

Le vase de Sèvres
dont les répliques furent remises

aux vainqueurs des Jeux Olympiques.

Les affiches Olympiques exposées à la devanture d'une agence de théâtre.

Le Vase Olympique

Les prix, aux Jeux Olympiques, consistent en médailles et
diplômes, mais il est devenu de tradition courante, qu’un
souvenir particulier soit remis aux vainqueurs. Toutefois, il
est bon d’ajouter qu’en aucun cas, ce souvenir ne peut affecter
la forme d’un prix olympique supplémentaire et que sa distri-
bution ne peut être liée à celle qui, conformément au proto-
cole olympique, clôt les Jeux Olympiques.

Aux Jeux de , cc souvenir fut offert, sur la suggestion
du Comité Olympique français, par le Conseil Municipal de
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Paris, sous la forme d’un vase spécialement exécuté par la
Manufacture Nationale de Sèvres.

Le dessin en fut confié à un artiste du plus grand talent,
M. O. Guillonnet qui réalisa une œuvre remarquable que l’on
put admirer à l’Exposition internationale des Arts Décoratifs
qui se tint à Paris. Le Gouvernement français en fit don par
la suite au Musée Olympique international installé à Lausanne
par les soins du Barou Pierre de Coubertin et ce sont les
répliques de ce vase original qui ont été remises aux vain-
queurs olympiques.  A la demande du Comité Olympique fran-
çais l’expédition en fut faite à chaque Comité. Olympique
national par les soins des légations intéressées.

La Propagande pendant les Jeux

Dans un chapitre précédent, il a été relaté tout au long
l’œuvre, avant les Jeux, de la Commission de la Propagande
que présida M. Paul Rousseau.

C’est évidemment dans la période de préparation qua le
rôle de cette Commission s’imposait plus particulièrement, ce
qui ne signifie pas, toutefois, qu’il finissait avec l’ouverture
des Jeux. Il prenait simplement un caractère différent : il
avait cu, en quelque sorte, à préparer l’atmosphère; il lui
restait à l’entretenir.

L’effort de cette Commission porta naturellement sur Paris
pour maintenir constamment le public en éveil.

Avec l’autorisation de la Préfecture de la Seine, il fut
installé, dans les endroits les plus fréquentés et aux abords
des principales gares, vingt mâts décoratifs portant un panneau
avec l’affiche olympique.

Tous les samedis des affiches donnant le programme de la

semaine étaient apposées sur les trois cents colonnes de publicité-
spectacles de Paris.

Enfin, d’immenses panneaux artistiques sur toile ont été
édifiés aux endroits suivants : Boulevard des Capucines, Rond-
Point des Champs-Elysées, Faubourg Montmartre, Boulevard
de la Madeleine, Rue de Rome, Avenue de la Motte-Picquet,
Place de la Bourse, Rue de la Paix.

Ces panneaux représentaient le Stade de Colombes ; des
cadres spéciaux étaient réservés pour recevoir le programme
hebdomadaire.

Les principaux théâtres de Paris ont projeté, sur leur écran
lumineux, les communiqués et les informations du Comité
Olympique Français à raison de quatre vues par soirée. Le
nombre de ces projections s’est élevé au total de ..



L’AFFICHAGE DANS PARIS

A la devanture d'un restaurant. Sur un emplacement officiel. A la devanture d'une banque.

Enfin, grâce à un accord avec la Société des Transports en
Commun de la Région Parisienne et la Compagnie du Chemin
de Fer Métropolitain, il a été apposé du papillons olympiques
sur les tramways, autobus, bateaux, pontons et wagons du
Métropolitain pendant une période de deux mois.

La T. S. F. qui avait servi, pendant la période d’organi-
sation, à la diffusion des conférences, causeries commentant la

préparation des Jeux, fut utilisée alors pour lancer chaque
jour, à travers le monde, les résultats sportifs et les faits
saillants de chaque jour.  Téléphoniquement, le Bureau Central
radiotélégraphique recevait le texte de la communication qui
était ensuite émise par les postes de la Doua (Lyon), 
Fayette (Bordeaux) et Basse-Lande (Nantes). Ce dernier poste
s’adressait surtout aux passagers des navires et paquebots
de l’Océan.

Il fut ainsi expédié quotidiennement des messages en trois
langues pendant toute la durée des Jeux, y compris les tournois
de rugby et de football disputés du  mai au  juin.

La Commission de la Presse

Son Rôle . — Son Organisation

IA création d’une Commission de la Presse, décidée par
le Secrétariat général en accord avec le Commissariat de la
Propagande, fut arrêtée le  décembre .

La présidence d’honneur a été offerte à M. de Nalèche,
Président du Syndicat de la Presse Française.

M. Georges Bruni, Secrétaire général du Syndicat de la
Presse Sportive et Touristique, en a été le président actif.

Le but de cette Commission est indiqué par ses subdivi-
sions:


 Sous-Commission d’Attribution s’occupant de l’attribu-

tion des cartes ou insignes de presse ;


 Sous-Commission de logement et de transport;


 Sous-Commission de réception pour renseigner et accom-
pagner les journalistes étrangers.

Ces diverses Commissions ont été composées comme suit :
COMMISSION DE LA PRESSE. — Président d’honneur : M. de

Nalèche; Président : M. Georges Bruni; Vice-Présidents :
MM. Orlandini, T.-T. Topping et Ch. Faroux; Secrétaire
Général : M. Anfry.

SOUS-COMMISSION D’ATTRIBUTION. — Président : M. Georges
Bruni; Secrétaire : M. Anfry; Membres : MM. Bénac, H. Des-
grange, Durou, Glarner, Guérin, Orlandini, T.-T. Topping.
Morf, Orkevad, Echague, de Gobart.

SOUS-COMMISSION DES LOGEMENTS ET TRANSPORTS. — Pré-
sident : M. Glarner; Secrétaire : M. Letorey; Membres: MM.
de Saint-Remy, Oger, Drigny, Roger, Labric, Neumeyer, Aldo,
Borella, T.-T. Topping, Marquas, Bontemps, Bruni, Anfry.

SOUS-COMMISSION DE RÉCEPTION. — Président : M. Glarner;
Secrétaire : M. Frank-Puaux; Membres : MM. Daniel Cousin,
de Saint-Patou, G. de Lafreté, Joë Bridge, Max Abbat, Paul
Champ, Strohl, Viollette, Ceria, Abbott, Durandal, Philippe,
Barga, Tignol, Sèré de Rivière, Massard, De Gobart, Bruni,
Anfry.
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Etant donné que les locaux de la rue de Grammont allaient
bientôt, malgré leur espace, se révéler insuffisants pour le
Comité Olympique Français eu égard à l’affluence gran-
dissante des journalistes sollicitant des renseignements ou des
cartes, il devint indispensable de trouver d’autres locaux. Au
mois de mars , les services de la Presse étaient transportés
, Boulevard Haussmann, à l’entresol. Cet entresol comportait
une antichambre et trois grandes salles dont une principale
fut réservée aux membres de la Presse étrangère, les autres
étant affectées aux services de rédaction et d’attribution des
cartes. Enfin, une grande salle d’informations était installée
au rez-de-chaussée du  de la rue de Marivaux, en face
l’Opéra-Comique, à l’angle du Boulevard des Italiens, c’est-à-
dire en plein centre de Paris, afin de permettre aux journalistes
de faire leur copie sans perte de temps. Un bar-buffet permanent
fut installé dans cette salle ainsi que des cabines téléphoniques
fonctionnant jusqu’à I heure du matin, et autres moyens rapides
de communication et d’information nécessaires, soit avec
l’extérieur, soit avec les services du Comité Olympique
Français.

De grands tableaux recevaient, de quart d’heure en quart
d’heure, les communiqués de propagande et les résultats des
épreuves. Les agences françaises d’information, répondant avec
la plus grande amabilité à la demande du Comité Olympique
Français, assurèrent gracieusement le service de tous les com-
muniqués.

Le Touring Club de France et le Club Alpin Français
fournirent également leurs tableaux spéciaux pour l’affichage
de leurs informations.

La Commission de la Presse était composée de journalistes
français et de représentants qualifiés des associations de Presse
étrangère.

Son rôle principal était d’accréditer les journalistes réelle-
ment qualifiés pour avoir accès à la tribune de presse installée
dans chaque Stade Olympique.

Elle ne prenait eu considération que les demandes des
journalistes professionnels apostillées par le Directeur du jour-
nal intéressé ou par les Associations de Presse étrangères
officielles.
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Ainsi était sûrement éliminé (( l’élément amateur )) qui
n’aurait fait que d’encombrer les tribunes de presse unique-
ment réservées à (( l’élément travailleur Y. Londres

Afin de simplifier le contrôle, la Commission de la Presse ne

E. Spiegler

A. Steiner
F. Szigethy

724 journalistes ont été accrédités par la Commission de
la Presse.  685, dont nous donnons la liste, ont effectivement
suivi les réunions.

connaissait qu’un seul journaliste accrédité par journal ou Melbourne
agence, ce journaliste étant considéré comme seul responsable
des cartes qui lui étaient remises au titre du journal ou de

Sydney

l’agence qu’il représentait.
La reconnaissance officielle de la Commission de la Presse

donnait droit, au journaliste intéressé, au demi-târif sur les Vienne
reseaux français de la frontière à Pans et retour. Une carte
d’identité lui était également délivrée par les soins du Comité
Olympique Français.

Une brochure spéciale, véritable vade mecum du journaliste
aux Jeux Olympiques, tut éditée par le Commissariat de la
Propagande et distribuée aux membres de la Presse française
et étrangère. Cette brochure, bien que de format réduit, fournis-
sait de nombreux et intéressants renseignements : détail des
Services de la Commission de la Presse, programme général,
facilités pour le logement, curiosités à Park, restaurants, expo-
sitions, etc...

Au point de vue technique sportif, les services de la Presse
distribuèrent environ 2.000 brochures spéciales et autant de Anvers
programmes généraux. Enfin, un millier de guides ou pros-
pectus sur le Tourisme en France furent remis aux journalistes
étrangers.

Les Journalistes accrédités aux Jeux de Paris Bruxelles

ALLEMAGNE

Berlin Sougenet
J. Vautrin
J. Verich
M. Beerblock
Ch. Bronne

Van Damme
E. Paulus
M. Rimbaut

Francfort

Hambourg

Heildelberg

Leipzig

Stuttgart

Paris

Buenos-Ayres

Rosario

Tucuman
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R. Behrens Fussball .
Cahen Express  Correspon-

denz.
W. Domanienski Dziennik Berlinski.
G. Nowak Deutsche Allgemeine

V. Rechnitz

E. Renell

Z e i t u n g .  
Central  Correspon-

denz.
D e i  L e i c h a t h l e t .

W. Doerr Frankurter  Zeitung.
H. Fricke T u r n e n  S p i e l  U n d

W. Mang
E. Cheminitz

S p o r t .  
Der Schwimmer.
Mitteldeutsche. Sport-

zeitung.
E. Blum Der Kicker.
E. Buhlmann Der Kicker.

AMERIQUE LATINE

E. Fernandez Amérique Latine.
M. D’Orsay Angencia Americana.

ARGENTINE

G. Besavilbaso La Argentina.
E. De Cascano- L a  A c c i o n .

Caras y Caretas.Tegui

O. Echaggue
S .  D e  G o e j e
A. Hortal
R. Martinez
J. Quesada
R. Rosingana
A. Vigil
A. Villanueva

R. Trazar

L. Amaya

La Nacion.
El Telegrafo.
La Prensa.
Nueva Era et El Dia.
La Razon.
Critica.
E l  G r a f i c o .
La Republica.
La Capital.
El Orden.

Liège

Rio-de-Janeiro

Sao-Paulo

Montréal

Paris
Vancouver

Paris

La Havane

Sofia

AUSTRALIE

T. Smith

P.-F.-V. Turner

H. Hay

AUTRICHE

A. Aigner
Dr P. Cohn
G. Meisi
J.  Ritter

H. Zeils

BELGIQUE

M. Chome
Van Eckelen
J. Langenus
C. Rombaut
R. Senten
V. Boin
de Gobart
R. Joannes
Machurey
A. Meyer
A. Mestag
A. Richard

G. Rosten

Australian Press Asso-
ciation.

The  Heraldo.
Daily Guardian.

Arbeiter Zeilung.
Das Neue Europa.
Sport Tagblatt.
Das Morgen Wiener

Tagblatt.
Wiener Allgemeine

Zeitung.
Kronen Zeitung.
W i e n e r Morgenzei-

tung.
Der Abend.

Neptune.
Le Matin.
Het Handelsblad.
De Volsgozet.
De Schelde.
La Notion Belge.
Le Soir.
Le XXo Siècle.
L’Etoile Belge.
Le Peuple.
La Libre Belgique.
Ligue Vélocipédique

Belge.
L ’ I n d é p e n d a n c e

Belge.
Pourquoi Pas.
Midi.
La Dernière Heure.
La Meuse.
L’Express et  l ’Echo
du Soir.
Gazette Van Gent.
La Gazette de Liège
L’Avenir du Tournai-

sis.

BRESIL

A. Klingelhoefer Correio de Manha.
S. da Costa Silva Correio Paulistano.

CANADA

J .  O'Brien The Montreal Daily
Star.

M.-B. Cotsworth Vancouver Daily Sun.
W.-H: Ingram Canadien Press Asso-

ciation.

CHILI

M. VERGARA Zig-Zag.
F. VICUMA El Mercurio.

CHINE

Scie-Ton-Fa Bureau de la Presse
Chinoise.

CUBA

F.-G. de Cisneros Heraldo de Cuba.

BULGARIE

G. Kerekoff La Bulgarie.
N. Vassilieff Sporten Pregled.

Santiago



LES MEMBRES DES BUREAUX DES DIFFÉRENTES COMMISSIONS DE PRESSE

Charles FAROUX

Géo LEFEVRE
Thomas T. TOPPING

Georges BRUNI

André GLARNER
Fabio ORLANDINI

FRANK PUAUX
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Journaux et Agences Bulgares à Paris

N. Stoiloff Agence Télégraphique
Bulgare.

D A N E M A R K

Copenhague E. Aabye
E. Anderson
H. Bendix

B. Bing
A. Diemar
F. Hoffman
J. Larsen
R. Nielsen
P. Salomonsen
S. Steenberg
A. Velschow-

Rasmussen

Le Caire La Bourse Egyptienne.
The Egyptian Mail.
Al Syasa.
El Ahram.

Guayaquil

Barcelone

Bilbao

Madrid

Murcie

EGYPTE

E. Ermolli
J.-B Saba
H. Shawky
R. Vaucher

EQUATEUR

A. Aninat-Semi-
nario

ESPAGNE

J. Garcia Alsima
R. Assens
F. Barenys y

Cambus
M. Cabeza
I. Corbinos

J. Elias
J. Terrens Font
F. Madrid
A. Masferer Fils
F.-C. Melgar
J. Rosell
A. Samat
J.-A. Trabat
J. Aramburu
T. Isasi
R.-S. Arias
E.-R. Ayuso
C. Barga
J. Blanco
F. Cifuentes

M. Fernandez
L. Gonzalez
A .  K a r a g
R .  L a f o r e s t

Politiken.
B . T .
Soc ia l  Demokrat en

Dessinateur.
Nationaltidende.
Berlingske  Tidende.
Ekstra-Bladet.
Nationaltidende.
Social Demokraten.
Idraetsbladet.
Kobenhaun.
Berlingske Tidende.

El Telegrafo.

Laz Nolicias.
Deportes.
Diaro del Commercio.

La Vanguardia.
El Diluvio et Excel-

sior.
La Veu de Catalunya.
El Mundo Deportivo.
Stadium.
La Vanguardia.
Correo Catalan.
El Mondo Deportivio
T e n n i s .
La Jornada Deportiva
Euzkadi et Excelsior.
El Liberal.
A. B. C.
El Liberal.
E l  S o l .
El Universo.
La Voz et El Sol Fe-
b u s .
Prensa Graphica.
Prensa Graphica.
El Debate.
Correspondencia Es-

pana.
E. Neville La Epoca.
J. Soriano y Guer- Informaciones.

rero
E. Teuss El Imparcial.
L. Ardura y Al- Murcia Deportiva.
t u n a

Saint-Sébastien J.-A. Berraondo El Pais Vasco.
S .  Diaz El Pueblo Vasco.
M. Orbea El Pueblo Vasco.

Philadelphie
Séville

Valladolid

Vigo

Royer-Deloche J. El. Noticiero Sevil-
l a n o .

Y r a o l s  Max imi - El Norte de Castilla.
liano

M. de castro
F. de castro

Faro de Vigo.
Galicia.

J. Grovas Lago Galicia.
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Reval

Tartus

Boston

Brooklyn

Buffalo

Cincinnati

Chicago

Colombus

Detroit

Divers

Hartford

Lowell
New-York

Taunton

B.  Woon
G. Bogue
R .  C a r r o l l
H . - T .  R u s s e l l
J . -A .  Owens

Washington S .  Heil ig
Waterbury B . - A .  O ’ H a r a

ESTHONIE

O .  L o v i
H .  T a m m e r

Eesti Spordileht.

J.  Willemson
Paewaehe Toimetus.
Waba Maa.

Mlle E. Saukas Postimees

ETATS-UNIS

J.  Hallahn Boston Globe.
S. Huddelston Christian Science Mo-

nitor.
F. Sanbrorn Boston Evening Trans-

cript.
Mrs F.-M. Barron Brooklyn Standard

H. Hainsworth

Miss M. Ascham
W . - E .  N a s h

Union.
Buffalo Times.
Cincinnati Post.
The Chicago Daily

Don Skene
H.-G.  Wales
L - W .  R i e s s
M. Codel
W .  B i r d

H.-N.  Anderson
R .  D o w d
F . - K .  A b b o t t

Miss B. Beatty

J .  E v a n s
H .  F l o r y

C.-R.  Hargrove

G .  H i c k o k
L .  H i l l s
E . - L .  J a m e s

E .  J e s s u p

J . - H .  L o w r e y

F.  Masson

T.  Meredith

W .  M i l l e r

J .  Morisson
A .  M u r r a y
N. Pendleton

G .  R i c e
S. Robertson
M.  Saguet
H .  S c h e e l e

C.  Streit
T .  T o p p i n g

D .  W a l s h

K.-W.  Wehb

News.
The Chicago Tribune.
The Chicago Tribune.
The Athletic Word.
The Detroit News.
Consolidated Press As-

sociation.
The Harford Times.
The Lowel Sun.
International N e w s

Service.
The Century Maga-

zine.
Associated Press.
International N e w s

Service.
The Wall Street Jour-
nal.
Brooklyn Daily Eagle.
New-York Herald.
The New-York Ti-

mes.
The American  Legion

Weekly.
New-York Evening

P o s t .
International News

Service.
The Christy Walsh

Syndicate.
United Press of Ame-

rica.
The New-York Sun:
The World.
Physical Culture Ma-

gazine.
New-York Tribune.
New-York Herald.
Associated Press.
American Lawn-Ten-

n i s .
The Evening Post.
Associated Press of 

America.
International News

Service.
Herald Tribune Syn-

dicate.
The Universal Service
The Paris Times.
Public Ledger.
Ledger Syndicats.
The Taunton Daily

Gaze t t e .
The Washington Star.
The Republican Ame-

rican News.



FINLANDE Montpelllier

K.  Nordfors

K.  Enegren

H. Monsen

O. Clément

Cristini Le Petit Méridional de

J .  Marquès
Montpellier.

Le Languedocien Spor-
tif .  

J. de Saint-Pastou L'Eclair de Montpel-
lier. 

C. Leblond Courrier de l’Allier.
G. Moesch Alsace Football.

C.  Morice
Journal de Mulhouse.
Journal de Mulhouse.

H. Schmiedlin Alsace Football.
L. Schmiedlin Alsace Football.
F.  Wagner Alsace Football.
J .  Belfond Le Phare.
F.  Couraud Le Phare.

F .  O s w a l d Paris-Centre.
Desmarets L'Eclaireur de Nice.
Perret-Allard Ct L’Eclaireur de Nice.

Moulins

Abo

Borga

Hango
Helsingfors

Abo Underrattelser.
Nuori Voima.
Hango.
Dessinateur Helsingin

Sanomat.
Nya Tidningen.
Helsingin Sanomat.
Suomen Urheilulehti.
Uusi Suomi.
Finska Notys Byram.
Suomen Urhelulehti.
Suomen Urhelulehti.
Suomen Urhelulehti.
Nya Tidningen.
A t h l o s .
Suomen Urhelulehti.
Suomen Urhelulehti.
Idrottsbladet.
Kouvolan Sanomat.
Etela Savo.
Satakunnan Kansa.
Turum Sanomat.
Turum Sanomat.

V .  E k l o f
Y.  Halme

Mulhouse

Jukola M.
V. Kaarna
A .  N y b e r g
Y. Ojander
L.  P ihkala Nantes

Nevers

Nice

Oran

L.  Schybergsson
H.  S jostrom
V .  S m e d s
E .  Soinio
K. Soinio
G. Sundvall

Kouvola

Lappeenranta

Pori

Turku

Vasa

Viborg

Paris

Battesti

Abel Petit

L .  A n f r y

M. Arnac
G.  Aucouturier
A v o c a t
A y m e s
G .  B a e r
H.  Beaudequin
Becci M.
Beckrich L .
M. Benoist
M.  Berger

L’Echo d’Oran.

Aéro-Sport (Dessina-V.-J. Penttala

T. Rasilainen

O.  Kajava

A. Ketonen
J.-S.  Strandberg

teur).
Membre de la Commis-

sion de la Presse.
Le Rire (Dessinateur).
Humanité

Ikola

M.  Makinen
H. Relander

Vaasa.
Karjala.
Wiborgs Nyheter.

Alger

Casablanca

Cette

L’Auto.
Le Rappel.
L’OEuvre.
Agence Havas.
Tennis et Golf.
Le Peuple.
Cyclosport
L’Illustration Econo-

nomique et Finan-
cière.

L’Auto.
L’Aérophile.
Paris-Soir.
La Lanterne.
L’Echo des Sports.
Membre de la Com-

mission de la Presse.
L’OEuvre.
L e  G a u l o i s .
La Croix.
Le Figaro.
Les Débais.
La Liberté.
Tennis et Golf.
Le Journal.
Agence Radio.
L’Auto et le Magazine

Illustré National.
Excelsior.
L’OEuvre.
Le Matin (Dessina-

teur).
L’Auto.
Le Petit Parisien.
L ’Auto.
La Presse (Dessins-’

teur).
L'Information.
La Revue Française.
L’Intransigeant.
L’Action Française.
L’Ere Nouvelle (Des.

FRANCE

P.  Lafitte
W .  P i q u e t
M. Viollette

L’Echo d’Alger.
L’Algérie Sportive.
L a  D é p ê c h e  A l g é -

tienne.
Le Nordiste.
La Petite Gironde.
L’Athlète.
La  France  de  Bor -

deaux et du Sud-
Ouest.

La Vigie Marocaine.
L’Information Sporti-

ve Méridionale.
Le Journal des Ar-

dennes.
Athlétic.
Le Bien Public.
Le Nord Maritime.
Le Nord Maritime.
L’Express de l’Esl.
Le Petit Dauphinois

et les Alpes Spor-
tives.

Le Courrier du Cen-
tre.

Tous Sports.
Lyon-Sports.
Le Progrès.
La Vie Sportive.
La Sarthe — Le Régio-

nal de l’Ouest.
La Sarthe.
Bulletin de la Force.
Les Sports  de Pro-

vence.
Le Petit Provençal.
Le Messin.
Le Messin (Dessina-

teur).

B e r r i
G. Besancon
A. Bontemps
D. Braga
V.  Breyer
J. Bridge

B r unel
G.  Bruni
L .  Chailloux
P. Champ
Chollet
D. Cousin
M. Daninos
R.  Darzens
R .  D a u s s y
H. Decoin

R. Delange
M. Delarbre
A .  D e r s o

H. Desgrange
C. Desmonceaux
H .  D e t h e s
D i o z y

R. Domergue
P .  D o r e
E . - G  D r i g n y
L.  Dubech
D u k e r c y

Mâcon

Le Mans

M. Dupont
D u r a n d a l

Amiens

Bordeaux

R .  L e v e i l l a r d

G. Bénac
M.  Laporte
E. Villanove

R .  S e g u y

R.  Morelle

Charleville

Dax

Dijon

Dunkerque

Epinal

Grenoble

L.-R. Dauven

R .  P u j o l

C.  Rault

J.  Beauclair
P .  Capelle

M .  H i s l e r

G. Villetan

Limoges C. Tardieu

Lyon P .  M o r e l
P .  V i e u x

.      

        .

J .  H a a g

M.  Féraud
C.-A. Gonnet

sinateur).
Tennis et Golf.
Le Petit Parisien.
Aéro-Sport.

Marseille

A.  Duriaux
M.  Durou
H.  Fabre
L .  A r b e r
C.  Faroux
E .  F a v r e a u

M. Raffaelli

E. Hannaux
Mme Pivot

Sporting.
Le Journal du Peuple .
Agence Havas.
Divers.
L’Ere Nouvelle.

Metz
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L. de Fleurac Le Journal.
Membre de La Com-

F .  F r a n k - P u a u x mission de la Presse.
Frantz-Reichel L’Avenir.

G a b l i n
M.  Galey
M. Gaudillière
Gauthier-Chau-

m e t
Gillis

Glacet
L .  G o y

Teissèdre
G .  T h é r y

M .  G r i s
R. Grunbert

R.  Guérin

G. Hanot
R .  H e r b e r t
F .  H o n o r é
H u e
J o l y
Labarthe
J .  Laffitte
P .  Lafitte
G. de Lafrete

H.  Larquey
J.  Leboulanger
G .  L e f è v r e
Lenief

R.  Lehmann
J .  Lemaitre
Letorey

Lhermit
Lhévin

L. Maertens
H.  Marquas

Margot
G.  Martin
A.  Massard
Mathey
Montchanin

H. de Monther-
lant

J. Mortane

M o u s s o u
G.  Neumeyer
M.  Nicolas

R. de Nys
A.  Obey
M.  Oger
Olivier
J .  Parsons
J .  P h i l i p p e

D. Pillet
H .  P r e v o t
R .  P u j o l
A.  Ravaud
A .  R e u z e
G.  Roghi

L’Auto.
L’Auto.
L’Agence Africaine.
L’Agence Havas.
L ’Auto.

La République Fran-
çaise. 

L’Auto.
Le Sport Universel

Illustré.
Le Petit Journal.
Le Figaro (Dessina-

teur).
Le Malin, Le Quoti-

dien.   
Le Miroir des Sports.
L’Echo des Sports.
L’Il lustration.
L’Œuvre.
L’Auto.
L’Auto.

Très Sport.
L’Echo de Paris.
Le Courrier du Centre.
L’Homme Libre.
Agence Radio.
Divers.
La  Journée  Indus -

trielle.
L’Intransigeant.
Le Monde Illustré.
Membre de la. Com-

mission de la Presse.
Paris-Soir.
Le Petit Parisien et

Le Populaire.
L’Auto.
C o m m i s s i o n  d e  l a

Presse.
L’Auto.
Le Petit Journal.
La Liberté.
Paris-Soir.
La  Journée  Indus -

trielle.

Demain.
Très Sport et Le Petit

Journal.
Le Journal.
Le Journal.
Agence radio.
Petit Parisien.
L’Impartial Français.
L’Auto.
L’Auto.
Paris-Midi.
Membre de la Com-

mission de la Presse.
Les Sportives.
Agence Haven.
Le Sportsman.
Très Sport
Le Miroir des Sports.
F a n t a s i o (Dessina-

t e u r ) .
L’Opinion.R o c h e v e r r e

M .  R o s s i n i
L .  Roubaud
P.  Rousseau
L .  R o y e r
H.  Saillard
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L’Eclair.
Le Quotidien.
Le Temps.
Le Petit Parisien.
L’Auto.

De Saint-Remy

R. Salarnier
Sauvaire

Seguin
A. Steines
P . -V .  Stock
D. Strohl

Thibaudeau
R. Thommazo
T .  T o u c h e t
E.  Toulot
Tristan Bernard
J .  Tronçay
L. Vaudecrane
Mme Viollis
V i r o t

Reims

Rennes

Rouen

Toulouse

Tours

Troyes

Bristol

Birmingham

Indes

Leeds

Londres

H. de Weindel

H.  Pozzi
V i e u

De Velle

R .  B e s s e
Delavoye  L .
Gustave Milet

E .  P a r e a u

J .  Jouvin
Marcel Rodolphe

V a y s s e

J.  Robenne

J .  M a y e r

GRANDE-BRETAGNE

R . - F .  H a y e s

P . - J .  Phil ipp

C.-E. Newham

H . - A .  C r o w t h e r

R. Atkinson

J.  Barrett-Bran-
deth

H.-C. Cardozo
D e e t h
M.-H. Donohoe
A .  G l a r n e r
A.-B .  George

R.  Hield
G.-H.-M.  Hollo-

wey
J .  H u g h e s

L.-J.-H. Lawrence
J . -B .  Malhuish
Noble Hall
J .  Pollock

C.-W.  Prackford
C.-W.  Price
Miss I.  Ramsay
H.-P. Robinson
P. Rudd
G. Slocombe

L’Auto-Membre de la
Commission de la

Agence ‘Radio
L’Echo des Tirs aux

Pigeons.
L’Auto (Dessinateur).
Le Petit Journal.
L’Aviron.
L’Education Physi-

que.
L’Auto.
L’Œuvre.
Les Jeunes.
L’Intransigeant.
L’Illustration.
Paris-Sport.
D i v e r s .
Le Journal.
Exportateur Français.
Le Petit Parisien.
Le Miroir des Sports

(Dessinateur).
Excelsior.
Le Nord-Est.
L’Eclaireur de l’Est.
L’Ouest-Eclair.
L’Escrime et le Tir.
L’Escrime et le Tir.
la Dépêche de Rouen

et de Normandie.
Le Journal de Rouen.
L’Express du Midi.
La Dépêche de Tou-

l o u s e .
Auto et Sports.
La Dépêche de Tour.
Le Petit Troyen.

The Bristol Times et
Mirror.

Birmingham Post.
The Press Pionser of

India.
The Yorkshire Eve-

ning Post.
Wesminster Gazette,

Daily Graphic, Sun-
day Times.

Financial Times.
Daily Mail.
Central News.
The Daily Chronicle.
Exchange Telegraph.
George’s International

Sports News Agen-
cy.

The Morning Post.

Weekly Dispatch.
The Evening Stan-

dard.
Morning Post.
The Sporting Life.
News of the World.
Daily Express The

Sunday Express.
The Sporting Life.
Daily Mall.
Sunday Times.

The Daily Chronicle.
Daily Herald.



H . - W .  S m i t h Star et Daily News.
F.-W.  Tonkin Australian Cable Ser-

vice.
J . - W .  W a r d The Yachting World

e t  Mar ine  Motor
Journal.

A.-M.  Welster The Yorksire Post.
R.-S. Eckersley Sporting Chronicle.
J.-G. Hamilton Manchester Guardian.
F. -W.  Hatton Athletic News.
J.  Tevnan Empire News.
M. Bennett Sheffield Daily Tele-

D r  J .  Foldessy
E .  G a r a i
A.  de  Glazewski
L. Goldmann
V .  G y a r f a s
G.  Holits
F .  K a n n

Manchester

Shefield
graph.

Agences et Journaux anglais à Paris

Athènes

Amsterdam

Dublin

Batavia
Berg Op Zoom

Bilthoven
Groningue

Haarlem
S. Gravenhage

E.-M.  Amphlett The Times.
R. Atkinson Gazette Wesminster

Daily Graphic.
J .  B e l l
M.-H. Donohoe

The Daily Telegraph.

A.  Glarner
The Daily Chronicle.
Exchange Telegraph.

R.-M. Neale Agence Reuter.
A. Macry Paris Evening Tele-

gram.

GRÈCE

D .  A l l a s Eleftheios Loghos.

HOLLANDE

A .  B u r g e r De Telegraph.
J .  F e i t h De Indisch Post.
A .  I z a k s
S .  L i o n i

Handesblad.
Handesblad.

G.-J .  Nyland Handesblad.
Agence Vazdias.

A . - J . G .  S t r e n -

gholt Handesblad.
P. Van Sonsreeck De Tyd.
T.-C.  Tieskens De Courant Het.
H.-W.  Vllegen Het Volk.
Heymans S . Bataviach Niewsblad.
Van H.-P.-M. Ver-

linden De Zoom.
C.-J. Groothoff Het Sportblad.
H.  Lesturgeon Dagblad.
P.-W. Peereboom Haarlem’s Dagblad.
Van den Garden Haagsche Courant.
J .  Moorman Sport Kroniek.

Koog Aan de Zaan H.-J. Bohlmeyer Het Geeltje.
La Haye

Rotterdam

D.-J .  Couvée Het Paard.
H .  L e v y De Niewe Courant.
Mlle Kate de Rid-

der Het Vaderland.
L .  F a u s t Rotterdamsch Niews-

blad.
Meerum Terwogt Niewe Rotterdamsche

Courant.
H. Roozen De Courant Naasbode.
De Jong Van Beck

en Donk De Locomotief.
C .  F r e e v e Provinciale Overijs-

selsche.

HONGRIE

A.  Baron Todzei Hirlap.
A.  Bleyer Keletmagyarorszagi

Sporthirlap.
B u s  F e k e t e  L . Szinhazi Let
E. Dietl
E .  Dietel

Esti Kurir.
Nemzeti Sport.

L. Farago
E .  F o d o r

Sport Hirlap.
Pesti Naplo.

Miskolez

Florence

Gênes

Milan

Naples
Palerme
Rome

Trieste
Turin

D. Kiraly 
J .  K i s s
O .  K r u y t
G.  de  Kurthy
J .  L u s t i g
Dr Mamusich M.
M. Munkacsy
E .  P a l l o s
V.  Petrovich
V.  Renay
F. Szentgyorgyi 
E. Szerelemhegyi 
B .  Srauch
A. Tolnay
D r  V a d a s
E.  Varnai
G .  V e r
A. Villanyi 

J .  R a z s o

Sport Hirlap.
Sport Hirlap.
Szent Giorgy.
Todzei Hirlap.
Ez Est.
Budapest Hirlap.
Kosepmagyarorszagi.

Sporlap.
Sport Hirlap.
Sport Hirlap.
S z o t a t .
Dunantul.
Pester Lloyd.
Nemzeti Sport.
Nemzeti Sport.
A Reggel.
Kepes Sport.
Szinhasi Elet AZ dsaj.
Pesli Hirlap.
Anep.
Nemzeti Sport.
Magyarorsag.
Nemzeti Sport.
Szinhasi Elet Az dsaj.
Vilag et Szeged.
Vilag et Szeged.
Reggeli Hirlap, Mis.

kolczi Naplo, Es-
zakkeruleti Sportuj-
sag.

Agences et Journaux Hongrois à Paris

J.  Gestezi Agence Télégraphique
Hongroise.

IRLANDE

T.  Hansey

P.-J.  Mattew

The Freeman’s Jour-
nal.

Independant News-
paper.

ITALIE

W. Baldi Diana.
A.  Natoli Il Lavoro.
P.-E .  di  Stefano Il Caffaro.
R .  F o a La Sera.
A. Fraccaroli Corriere della Sera.
F. Orlandini L a  G a z e t t a  d e l l o

A. Palazzoli 
N. Pascazio 
P. Petroselli 
L .  P o l i
M. Rossi 

P. Speziale 
G. Coridori 
R. Guerra 
A. Leone 
V. Orio

Sport.
Fonosport.
Il Secolo.
Popolo d’Italia.
La Rivista Illustrata.
Il Mezzogiorno.
L.’Ora.
Radio Nazionale.
Il Giornale d’Italia.
Agence Stefani.
Idea Nazionale e Ma-

tino. (Rome et Na-
ples).

C.  Sarti La Tribuna.
Comte V. Raozza I l  R i n g .
V. Tominasini La Sera.
A. Borella Il Passe Sportivo.

E. Casablore
Gazetta del Popolo.
La Stampa.

Dr V. Cremascoli Guerin Sportivio.
M.-A. Rossi Il Canottagio.

La Stampa Sportiva.

Journaux Italiens à Paris

F. Gazzoni L’Italie Nouvelle.
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Osaka

E. O'Hara 
E. Jeske 
D. Jonason 
G. Kjallhagen 
M. Koch 
S. Lindhagen 
T. Quensel 
V. Rusen 
S. Strobl 

Tokio

Riga G. Buckmann
B.  Buzarovs
A.  Lukstin

Kovno

Esch Alzette
Luxembourg

Mexico A. Cuellar 
A. Sus 

Bergen

Christiania

Drammen

Porsgrung
E. Ekstrand 
M. Arno 

P. Brewitz 
T. Dahlin 

Lima

Cracovie

Katowitz
Lwow

Varsovie
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JAPON

Higashiguchi
Y.  Kusuyama
H. Okabe
T.  Kinoshita
S. Muto
S i g h e t o k o u
J .  B a l e t

Osaka Asahi.
Osaka Mairichi.
Asahi Sports.
Tokio Nichi-Nichi.
Miyako.
Tokio Asahi.
Hochi.

LETTONIE Lisbonne

Darba Balss.
Sporta Zurnals.
Illustrets Zurnal Tele-

E. Mednis
J .  O y a
R.  Plume

grafa.
Latvijas Kareivis.
Segodna.
Jaunakas Sinas.

LITHUANIE

S .  Garbacauskas  Karys.
I .  Koltunsky
Mm e Kubiliunaite-

Zydu Balso.

G a r b a c a u s k i n e Sportas.

LUXEMBOURG

A. Braun 
F. Richard 
A. Servais 

MEXIQUE

NORVEGE

S.-J.  Henrikssen 

C. Christensen 
E .  D i e s e n  
B.-M. Johnsen 
H. Lehmkuhl 

E. Paulsen 
I. Vetlesen 
S .  W e n d e l b o  

A. Aaserud 

S. Gisholt 

PEROU

E. Falcone 
A. D’Onofrio 

POLOGNE

S.  Brande
M.  Kahany
H. Szatkowski 
E. Woroniecki 

S.  Bernatt

Le Journal d’Esch.
Sport.
L’Indépendance Lu-

xembousgeoise.

Excelsior.
El Universal.

Bergens Tidende.
Morgenavisen.
Ardeiderbladet.
Aftenposten.
Middagsavisen.
Tidens Tegn.
Morgenposten.
Idraetsliv.
Morgenbladet.
Norsk Telegrambyraa.
Fremtiden.
Grenmar.

Variedades Cronica.
El Commercio.

Tygodnik Sportowy.
Nowosci Illustrowany.
Przeglad Sportowy
Nowa Reforma.
Gazeta Ludowa.

S. Krzyczkowski Sport .
S. Laskownicki Wick Novy.
J.  Mosciski Kurjer Lwoski.
S. Polakiewicz Slowa Polskiego.

Kurjer Sportovy.
F.  Francikowski  Kurger Poranny.
T. de Garczynski Kurger Polski.
D e  K l e c z o o w s k i  S w i a t .
M. Nirenberg Der Moment.

Porto

Arad

Brassov
Bucarest

Nagyvarad
Oradia Mare
Timisoara

Goteborg

Norkoping

Stockholm

T. Semadeni 
W. Sikorski 

S. Sosnicki 

Stadjon.
Agence Télégraphique

Polonaise.
Gazeta Warszaska.

Journaux Polonais à Paris

B. Bielski Sokol Polski.

PORTUGAL

P .  B o r d e l l o  P i -
nheiro Diario de Lisboa.

De Almada Me-
greiros Secolo.

C. Mouton Osorio  Os Sports.
M. Pinheiro Cha-

gos Correo da manha.
A.  Osorio Diario de Noticias.

N .  d e  B r i t o  E Jornal de Noticias.
C u n h a

ROUMANIE

A .  K o m l o s
L .  Szekely

J .  Halasz

S. Hobara

J. Nicolaescu

E .  P o p p e r

L .  H e k e l y

P.  Keppich

Genius.
Evdelyi Sport.
Brassov Lapok.
Presa Israelita Mon-

dalia.
Echol Sportif.
Sporthirlap.
Rador.
Banati Sportelet.

RUSSIE
Journal, Russe à Paris

Gomolitzky Les Dernières Nouvel-
les.

SUEDE

G .  A h l b e r g  
H. Kuhlmann 
E. Samuelsson 

I. Selander 
J. Torell 

H. Warnlof 

B. Ekelund 

E. Dahlskog 

E. Sjoestedt

Goteborgs Tidningen.  

G o t e b o r g s  H a n d e l s -  
tidnings.

Nordisk Lawn-Tennis.
Goteborgs Handels- 

tidnings.
Goteborgs Handels- 

tidnings.
Norrkopings Tidnin- 

gar.
Sollftea Bladet.
Stockholms Tidnin-

g e n .  
Idrottsbladet.
Stockholms Tidnin-

gen.
Stockholms Tidnin-

gen (Dessinateur). 
Stockholms Dagblad.
Dagens Nyheter.
Dagens Nyheter.
Boxing.
Social Demokraten.
Idrottsbladet.
Svenska Dagbladet.
Svenska Dagbladet.
Idrottsbladet  (Dess i -

nateur).     
Directeur de l ’Agence

T é l é g r a p h i q u e
Franco - Suédoise -
Stockholms Tidnin-
gen.



A. Ulving
H. Waegner

SUISSE

Prague

Bâle W .  G a a s
Kaltenbach
H.-B. Morf 
D r  E .  R u e

M.  Sexauer

Berne E .  S u t e r

Delemont J. Blandino

Genève P. Courthion 

La Chaux-de-Fonds

T .  T e g n e r  

Lausanne

Zurich

Brno

Brunn

Prague



J .  Decrauzat
E .  F i l l i o l
M. Henneberg

R .  D r o z

B o i l l a t

H.-L. Bory 
P. Decorvet 

E. Hartmann-
B a h o n

D r  Messerli

R.  de  Weck
G.  Eichenberger
F .  J e n n y
F.  Klipstein
H .  K u n z

Agence Télégraphique
des  Journaux  de
Suède.

Idrottsbladet.
A f t o n b l a d e t .  

National Zeitung.
National Zeitung.
Baslen Nachrichten.
Schweizerische Fuss-

ball und Athletik
Zeitung.

Schweizerische Fuss-
ball und Athletik
Zeitung.

Der Bund.
Le Démocrate.
Le Journal de Genève.
La Suisse Sportive.

Le  Tr ibune  de  Ge -
nève.

E.  Flachbarth Pragai Magyar Hirlap.
A.  Hofbauer Ceskolovenské Pla-

vectvi.
M.-J .  Horacek Ceské Slovo.
C .  L a g u s
K.  Jel inek

Prager Tagblatt.
Prager Tagblatt.

Cap. Dr A. Micala Dustojnicke Luty.
J .  P a u l Sportsmann.
V.  Pavlousek Narodny Listy.
J .  Pl itcha Sport.
V.  Prochazka Narodny Listy.
E .  R a t h Prager Tagblatt.
M .  R o e d e r Prager Press.
L .  S u c h y Venkov .
J .  Stavnik Prager Agence.
G.  Winter Prayalida.
E .  S y n e k Sportovni Vestnik
P r .  E .  T a u c Sokol.
J .  Zofka La Tribuna.

Pilsen J.  Kapecky Cesky Denik.
A.  Soukup Nova Doba.

Valaske Mezi A. Pridal Palacky.

Journaux Tchécoslovaques à Paris

Tous les Sports.
La Revue.
Le Gymnaste Suisse.
La Gazette  de Lau-

sanne .

L’Education Physi- Constantinople
que.

La Tribune de Lau-
sanne.

Pro-Sport.
Sport
Sport.
Sport.
Schweizer Sportnach-

ritchten Bureau. Montevideo
Dr M. Muller Nouvelle Gazette de

O .  M u l l e r  Presse Télégraphique
Suisse.

A.  Wehrle  Schweizer Sportnach-
ritchten Bureau.

TCHECOSLOVAQUIE

F .  H a v e l k a
Dr. R. Kirsch 
J .  L i s k a
B. Schmidt

E. Navaratil

A .  S e k o r a

D r  Bures

J .  B y k
J .  E b e r l e
J .  F a n t a

Slavia.
Slavia Narodny Listy.

Belgrade
Straz Socialismu. Ljubljana
Tagesbote-Der Mor-

gen-Sporwoche. Novi-Sad
Lidove Noviny-Port.

Sarajevo
Bulletin du Ministère Subotica

de l’Hygiène Publi-
que et de l’Educa- Zagreb
tion Physique.

Narodni Politiki.
Narodny Listy.
Sportovni Vestnik.
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C .  K r a u s Bureau Presse Tchè-
que.

Pr.  A .  P ilenko M u t u a l  N e w s  E x -
change.

TURQUIE

Burhaneddine Bey Tevhid-i-Efkiar
A .  L a c r o i x Revue Sportive-Ta-

nine.
F. Obradovitch La Gazette.
Selim Sirri Bey Djoumouriet.
J. Yagmourian Joghovourti-Tzain. 

URUGUAY

J. Arteaga Eche- 
mendi

F. Campolongo 
Diario del Plata. 

L. Chiappara El Diario.
R. Fontaina

La Manana.

Imparcial.
V .  L a p i d o La Tribuna Popular.
G. Natos Rodri-

guez
C. Quijano

La Razon. 
E l  P a i s .

YOUGOSLAVIE

B. Ugrieitch 

P. Breznik 

T. Moguine 

F. Lukac 

L. Havas 

Ambrozic 
N. Chillag 
I. Srepel 
J. Wachs 

Sport.
Slovenski Narod-Slo-

venec.
Vidovdan.
Jugoslavenski List. 
Hirlap.
S o k o l s k i  G l a s n i k .  
S p o r t e l e t .  
Rijec.
Slavenski Sportski

L is t .



L’Exploitation des Stades

Compartimentage des Gradins — Numérotage des Places

Les Tickets — L'Organisation Générale des recettes

L’exploitation d’un Stade pendant les Jeux Olympiques,
comme le Stade ‘de Colombes avec ses . places de caté-
gories diverses, a nécessité, préalablement, l'établissement d'un
plan d’organisation ne laissant rien au hasard.

Le Compartimentage des Gradins

Le Stade a été compartimenté en Travées ou Divisions
correspondant chacune à une porte, lesquelles étaient numéro-
tées de I à , pour la tribune d'honneur, et de  à , pour la
tribune de Marathon. Les autres numéros se répartissaient ainsi:Deux obligations essentielles devaient s’imposer à l’atten-

tion des services chargés de l’exécuter : résoudre le problème
de la canalisation du public vers les gradins et organiser un
système de location des places — celles-ci numérotées — qui
s’alliât parfaitement au service de vente aux guichets.

La signalisation des Plans.
Vue d'un secteur de Tribune

au Stade de Colombes.

La canalisation rationnelle des spectateurs a été résolue par
le compartimentage des gradins; quant aux deux services de
location et de vente, ils se juxtaposaient ne formant qu’un seul
service, l’un étant la continuation automatique de l’antre. La signalisation des Portes

Reproduction d'un ticket d'entrée au Stade de Colombes.
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 à  pour les gredins du virage nord, et  à  pour ceux donc procédé à leur division par secteurs A, B, C, D, qui,
du virage sud. Seule la porte donnant accès à la tribune prési- chacun, comprenaient environ  rangées de  places. Les
dentielle ne portait pas d’indication. deux secteurs de droite étaient numérotés pairs et les deux de

C’était ce numéro imprimé visiblement sur le ticket d’entrée gauche impairs. Les mêmes numéros de I à  ou de  à  se
qui guidait d’abord le spectateur vers sa division, c’est-à-dire répétaient invariablement à chaque rangée qui, seule, portait
vers sa catégorie de place. un numéro différent.

Les divisions ou travées comportant environ I.IOO places Ainsi, dans le Stade, le numéro de la division indiquait la
numérotées, il eut été difficile à un spectateur de trouver rapi- catégorie de place; dans la division, le secteur guidait vers le
dement la sienne si le numérotage avait été continu. Il fut rang qui donnait le numéro de la place.

Plan d'une division au Stade de Colombes.
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Les tickets d'Entrée — La Vente aux Guichets —

La Location

Chacun des billets d’entrée portait les indications mention-
nées ci-dessus. Exemple : Un spectateur ayant pris une place
dans la deuxième division de la tribune présidentielle obtenait
un billet qui pouvait être ainsi libellé : Réunion . — Porte .
— Secteur A. — Rang . — Place .

En outre de ces indications, le billet comportait un plan sché-

décrite plus haut. Ouvrons une parenthèse pour ajouter que des
meubles identiques s’adaptaient aux autres Stades : Pershing,
Bergeyre, Tourelles, Vèlodrome d’Hiver, Tennis, etc...

Le compartimentage par catégorie et calculé sur la dimen-
sion des carnets de tickets en permettait non seulement l’accès
facile, mais encore de trouver parmi les . places, sans
recherches fastidieuses pour le client, le carnet duquel devait
être détaché le coupon désiré.

Quand il s’agissait d’un abonnement général pour la durée
d’un tournoi, les tickets étaient détachés, par réunion, de leurs

L'agence de la Société Générale, Place Edouard VII où était installé
le service de location des places sur tous les stades.

matique du Stade et, imprimée en rouge, la partie des gradins
correspondant à sa division et à son secteur.

La confection même de ces tickets fut l’objet d’une étude
minutieuse. Ils devaient, comme on vient de le voir, porter un
maximum d’indications tout en restant clairs et lisibles et
également offrir le moins de prise à la fraude. Cette deuxième
condition fut remplie au moyen d’un système de couleurs de
papier par réunions et par sport, ainsi que par la surveillance
et les sondages au moyen des numéros de contrôle.

 * 
 * *

Restait un problème important : celui du tirage et de l’emma-
gasinage des tickets.

Il eut été assez difficile d’évaluer, pour chaque réunion,
le nombre de spectateurs possibles car trop d’éléments pouvaient
influencer une pareille estimation. On décida donc de tirer
par réunion autant de billets qu’il existait de places, c’est-à-dire
. en ce qui concernait le Stade de Colombes.

Comment emmagasiner et manipuler pour la location, puis
pour la vente, une masse aussi considérable de tickets — puis-
que l’organisation jouait certains jours sur six terrains — sans
erreur ni perte de temps? Là était la grosse difficulté. Elle fut
cependant résolue par la confection de meubles spéciaux repro-
duisant par la disposition et l’importance de leur compartimen-
tage la répartition totale du Stade de Colombes par tribunes,
divisions et secteurs suivant l’organisation que nous avons

—  —

carnets et instantanément reliés sur place. Il n’avait pas été,
en effet, après étude de la question, confectionné de billets
ou de carnets spéciaux d’abonnement. Cette méthode présentait
un avantage qui était celui-ci : la location étant arrêtée, les
carnets non épuisés étaient sortis de leurs compartiments et la
vente en continuait aux guichets. Ainsi, aucun danger de ven-
dre ou de louer deux fois une même place.

  *   
 ** 

Les places étaient de différents ordres : Tribune d’honneur,
Tribune de Marathon, premières et secondes pour le Stade
athlétique de Colombes; tribunes, premières, secondes et troi-
sièmes ou passage et circulation, suivant le cas, pour l’ensemble
des autres organisations.

Voici quelles ont été les quantités de billets tirés par caté-
gories :
COLOMBES. — Stade Athlétiques : Sports

athlétiques, Cyclisme (arrivée de la course
sur route), Football, Gymnastique, Jeux
Equestres, Rugby. . . . . . . . . . . . . . . . . ..

Stade de Tennis : Lawn-Tennis. . . .

Stade d’Escrime : Epée, Sabre.. . . . .

VELODROME D’HIVER. — Boxe, Lutte,
Poids et Haltères, Escrime (fleuret). . . . . .



STADE PERSHING, STADE BERGYRE,
STADE DE PARIS. — Football. . . . . . . . . .

TERRAIN DE SAINT-CLOUD, TERRAIN
DE BAGATELLE. — Polo. . . . . . . . . . . . . .

BASSIN D’ARGENTEUIL. — Aviron. . . . . .
STADE NAUTIQUE DES TOURELLES. —

Natation . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
STAND DE VERSAILLES, STAND D’ISSY-

LES-MOULINEAUX. — Tir de Chasse..

.

.

.

.

.

— il était prévu  personnes pour certaines journées —
mais spécialisé. Il fallait en outre disposer de locaux vastes
et aménagés.

Devant les difficultés de recrutement d’un personnel nom-
breux, pour un temps limité, et offrant un maximum de
garantie d’honnêteté, devant la quasi impossibilité d’une ins-
tallation à l’intérieur de ses propres bureaux, le Comité Olym-
pique Français préféra envisager, pour l’organisation de ce
service, une collaboration avec l’important établissement de
crédit, la Société Générale, dont une certaine catégorie d’agents

La salle de vente des tickets d'entrée sur les Stades à la Société Générale.

STAND DE CHALONS-S/-MARNE, STAND
DE REIMS. — Tir à la Cible. . . . .  . . . . . . .

VELODROME MUNICIPAL. — Cyclisme . . .  

BASSIN DE MEULAN, BASSIN DU HA-.
VRE. — Yachting. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

FRONTON DE PARIS. — Pelote Basque. .

TBIBUNE DE LA PRESSE. . . . . . . . . . . . . . .

[NVITATIONS pour les Démonstrations des
Jeux de l’Enfance. . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

INVITATIONS pour les Démonstrations de
Boxe Française . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

INVITATIONS . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

TICKETS DE SORTIE. . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

JEUX D’HIVER. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Au total. . . . . . . . . . . . . . . ..

Convention avec la Société Générale

L’organisation de la vente aux guichets et de la location
des places demandait un personnel non seulement considérable

étaient habituellement utilisés à cette tâche dans la plupart des
grandes réunions sportives de Paris.

A la suite de négociations menées avec M. Héraud, Direc-
teur de la Société Générale, qui apporta la meilleure grâce
à faciliter la tâche ardue qui s’offrait au C. O. F., une entente
intervint sur les bases suivantes :

I° La Société Générale assurait la location et la vente aux
guichets des différents stades, piscines et installations sportives,
pendant toutes les manifestations des Jeux de la VIII° Olym-
piade.

La location devait être ouverte en moyenne dix jours avant
chaque épreuve ; toutefois, il était pris note des demandes qui
pouvaient être faites avant cette date pour prendre rang suivant
la date d’inscription.

2° Le service de location devait être installé dans la salle
située au rez-de-chaussée de la place Edouard-VII.

3° L’aménagement de cette salle, en vue de la location et
sa remise en état, s’il y avait lieu, était faits par les soins
de la Société Générale et avec accord du Comité Olympique
Français, à frais communs, étant convenu qu’en fins d’opé-
rations, les boiseries qu’il aurait fallu établir pouvaient être
revendues d’accord entre les deux parties.

Les meubles spéciaux nécessaires à conserver les carnets
de billets étaient fournis par le Comité Olympique Français
et resteraient sa propriété.
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4° La Société Générale se chargeait également du contrôle
et du placement du public, sur les différents terrains de Jeux

C’est à cc même bureau que, la réunion terminée, chaque

suivant les directives fournies par le Comité Olympique
caissier venait faire contrôler ses opérations, rendre sa caisse

Français.
et ses carnets de tickets qui étaient ensuite dirigés sur Paris
par les voitures de la Société Générale.

5° Le personnel nécessaire, pour assurer ces services, était
fourni par la Société Générale.

6° Les frais de personnel afférent aux divers services assu-
rés par la Société Générale, devaient être exactement rembour-
sés par le Comité Olympique Français, sur pièces justificatives.
Les appointements ou indemnités dûs au personnel fourni
étaient déterminés d’un commun accord, pour chaque caté-
gorie.

Le bureau centralisateur était en liaison téléphonique avec
des groupes de caisse qui pouvaient ainsi faire connaître leurs
besoins ou prévenir l’importance de l’affluence du public vers
certains guichets. Ce bureau était également relié avec le
Commissariat de police qui pouvait prendre instantanément
telles dispositions qu’il jugeait convenable en cas d’incidents.

Toute cette organisation de vente aux guichets et de con-
trôle aux entrées nécessitait, nous l’avons dit, un personnel
considérable. On en jugera par le tableau que nous repro-
duisons ci-dessous et que nous faisons suivre d’une récapitu-
lation des recettes et des spectateurs.

7° Tous les imprimés nécessaires étaient fournis par le
Comité Olympique Français.

8° La Société Générale prenait à ses risques et périls la

Meubles fabriqués spécialement pour recevoir les tickets d'entrée par réunion et par Stade.
Celui-ci contenait les tickets des réunions n°  et  au Stade de Colombes( . tickets par réunion)

b) I % nu-dessus de cette somme.
Les locations transmises par les soins du Comité Olympique

S p o r t N o m b r e C o n t r ô l e u r s  Chefs, s/chefs 
d e e t e t

r é u n i o n s C a i s s i e r s i n s p e c t e u r s

Français étaient exonérées de ce ce prélèvement.

 * 
 ** 

Ainsi qu’il était stipulé la location fut établie dans l’immeu-
ble de la direction des Agences à Paris, 7, Place Edouard-VII.
Nous avons indiqué plus haut le mécanisme de location des
places et de la confection sur place des carnets d’abonnement.

En ce qui concernait la vente aux guichets, celle-ci était
dirigée sur chaque terrain par un chef de service sous les ordres
d’un contrôleur général ayant dans ses attributions, outre la
surveillance du personnel et des opérations de vente, la direction
particulière des services de Colombes.

Le personnel : caissiers, contrôleurs, placeurs, rassemblés
avant chaque réunion au bureau centralisateur, recevait du
contrôleur général les carnets, feuilles de caisse, consignes, etc.,
avant d’aller prendre leurs postes respectifs.

Rugby . . . . . . . . . . . . .
Football. . . . . . . . . . . . .
Polo . . . . . . . . . . . . . . . .
Escrime . . . . . . . . . . . . .
L u t t e . . . . . . . . . . . . . .
Aviron . . . . . . . . . . . . . . 
Tennis . . . . . . . . . . . . .
Natation . . . . . . . . . . . .
Boxe . . . . . . . . . . . . . . .
Gymnastique . . . . . . . .
Poids et Haltères . . . .
Jeux Equestres . . . . . . .
Cyclisme . . . . . . . . . . . .
Yachting . . . . . . . . . .
Pelote Basque . . . . . . .

Totaux . . . . . .







 




 
  





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

    
      

    
   

   
     
    
    
     
     
    
    
   
  
 
  

 

Total
























ÉTAT RÉCAPITULATIF DES RECETTES ET DES SPECTATEURS

AUX JEUX OLYMPIQUES DE PARIS

ET AUX JEUX D’HIVER DE CHAMONIX-MONT-BLANC
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Le Service des Invitations

Le service des invitations était déterminé d’une part, par DIVISION PRESIDENTIELLE
le Protocole Olympique, d’autre part, par les stipulations de
la Compagnie d’Assurances avec laquelle le Comité Olympique Loge du Président de la République
Français avait traité pour garantir ses recettes. et des Ministres. . . . . . . . . . . . . . .  places

Dans l’annexe aux règles générales, le Protocole prescrit
que: 

En dehors d’une grande tribune réservée à la presse, des
cartes d’invitation doivent être envoyées par le Comité orga-
nisateur, et des places réservées au Stade-:

Tribune A. — Aux membres du C. I. O. et leur famille.
Tribune B. — Aux présidents des Comité Olympiques

Nationaux et aux présidents des Fédérations Internationales,
ainsi qu’a leurs femmes et à leurs enfants non mariés.

Tribune C. — Aux membres des Comités étrangers une
carte par  athlètes participant aux concours avec maximum
de  et minimum de .

 ))

 ))

 ))

 ))

 ))
Aux secrétaires des Fédérations Internationales.

Aux membres des Comités du pays organisateur.
. places pour les athlètes.
Tribune D. — Aux membres des divers Jurys.
Aux autres stades :

 places

Des places pour la Presse et les occupants des tribunes
A. et B.

 ))

 ))

Une tribune où sont admis, jusqu’à concurrence des places
les occupants des tribunes C. et D.

Des places pour les athlètes des sports qui sont pratiqués,
à l’exclusion des autres.

Dans le contrat passé avec la Compagnie d’Assurances, il
était stipulé que le Comité Olympique Français s’engageait à
ne pas délivrer de cartes d’invitation dans une proportion
supérieure à  % du nombre des places.

Compte tenu de ces diverses considérations, voici comment
fut dressée la répartition des places non-payantes au Stade
Olympique où elles furent les plus nombreuses parce que, seul,
il permettait l’application intégrale des prescriptions proto-

Membres du Comité Olympique Fran-
çais et familles. . . . . . . . . . . . . . . 

Présidents des Comités Olympiques
Nationaux et des Fédérations In-

ternationales . . . . . . . . . . . . . . . . . . 

Comité Olympique Français, Bureau
des Comités Olympiques Natio-
naux et Fédérations Internationa-
l e s . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .   

Loges Diplomatiques . . . . . . . . . . . . . . 

Sénat . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 
Chambre des Députés. . . . . . . . . . . . . . 
Pouvoirs Publies . . . . . . . . . . . . . . . . . . 

DIVISION 

Presse avec pupitres. . . . . . . . . . . 
Presse sans pupitres. . . . . . . . . . . . . 

DIVISION 

Jurys, Comités Olympiques Etran-
gers, Fédérations Françaises, In-
vités des pays (I carte pour
IO athlètes), Invitations. . . . . . . . . .

DIVISION 

Athlètes . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

 ))

 ))

 places

 places

 places

colaires. Total . . . . . . . . . . . . . .  places

Reproduction d'un billet d'invitation.
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L E S  I N S I G N E S  S P É C I A U X

Aux officiels Aux journalistes. Aux concurrents.

Les Cartes d’Invitation
Pour permettre l’accés aux enccintes autrement qu’au moyen

des insignes qui donnaient le droit d’entrée seulement aux
concurrents et aux officiels, il avait été établi un billet d’invi-
tation dont la couleur variait suivant la nature de la place.

Pour chaque sport et pour chaque réunion, il existait des
carnets dont les souches devaient plus tard faciliter aux Cies
d’Assurances le contrôle de la distribution des cartes d’invita-
tion conformément au contrat de garantie des recettes.

Le billet d’invitation portait le numéro de la réunion auquel
il donnait droit, cc qui rendait inutilisable, pour le lendemain,
un billet non employé.

Une liste des ayants-droit par Comités Olympiques et Fédé-
rations Internationales était établie permettant, par l’intermé-
diaire de ces deux groupements ou de leurs représentants, de
remettre les cartes à leurs ressortissants suivant le barême indi-
qué par le protocole olympique.

Les invitations réservées aux membres du Comité Interna-
tional Olympique étaient délivrées par le Commissariat aux
Arts et Relations Extérieures ; celles aux Pouvoirs Publics et
au Corps diplomatique, par le Secrétariat du Délégué du Gou-
vernement, les autres par le Secrétariat Général.

Des cartes spciales ont été établies pour les invitations
officielles adressées par le Président du Comité International
Olympique.

Les Insignes spéciaux

En outre de la carte d’invitation délivrée dans les condi-
tions qui viennent d’être énumérées, il avait été créé un

juge, commissaire, etc., portait donc à son insigne le ruban
du sport dans lequel il remplissait “ne fonction.

Voici d’ailleurs les couleurs qui ont été adoptées :

Blanc : Comité International Olympique.

Bleu-Blanc-Rouge : Comité Olympique Français.

Rouge : Fédération Internationale.
Bleu et Rouge : Commissariat Sportif.

Orange : Athlétisme-Jury.

Bleu ciel : Lawn-Tennis-Jury.

Bleu ciel : Lawn-Tennis (concurrents).

Vert : Natation-Jury.

Vert : Natation (concurrents).

Rouge et Blanc : Polo (officiels et concurrents).

Bleu foncé : Football (officiels).

Bleu de France : Boxe (concurrents).

Violet : Escrime-Jury.

Violet : Escrime (concurrents).

Mauve : Aviron-Jury.

Mauve : Aviron (concurrents)

Jaune : Equitation-Jury.

Vieil Or : Gymnastique-Jury.
Amaranic : Cyclisme-Jury.

Marron : Lutte-Jury et concurrents.

Gris Argent : Poids et Haltéres-Jury et concurrents.

Ruban Rouge, avec liseré Bleu et Blanc : Attachés (anneaux
service d'insignes qui donnait l’accés  gratuit a” Stade. Ces olympiques).
insignes étaient nu nombre de trois : officiels, concurrents,
presse. Ils  étaient différents et comportaient, en cc qui con-

Rouge, avec liseré  Bleu et Blanc : Rugby (sans anneaux).

cerne les officiels, des rubans de couleurs égalément diffé- Blanc, croix Rouge : Service sanitaire.

rentes suivant que le porteur de l’insigne était membre du
Comité International Olympique, du Comité Olympique Fran-

Les insignes de presse comprenaient un ruban supplémen-

çais ou d’une Fédération  Internationale, etc... Au surplus,
taire uniquement pour les Commissaires chargés de faire obser-

chaque sport était désigné par une  couleur spéciale ; chaque
ver les consignes intérieures réglementant l’accés à la Tribune
de Presse.
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Le Service d’Ordre

La Collaboration de la Police Municipale

Le service d’ordre, comme celui de la circulation, était assuré
par la Préfecture de Police. Ces deux services se confondaient
parfois, mais formaient cependant deux organismes distincts.

Dirigé par le Directeur de la Police Municipale, M. Paul
Guichard, avec l’aide des Commissaires divisionnaires, MM. Bar-
thélemy et Ringel, et du Commissaire de Police de Colombes,
M. Eloy, il nécessita des effectifs parfois considérables.

Le gros effort portait naturellement sur les Stades de Colom-
bes où les agents  étaient amenés chaque jour par chemin de
fer. Aux Stades annexes. ils se rendaient oar les moyens ordi-
naires de transport : tramways, métro, autobus ou voitures de
la Préfecture, suivant le cas.

Quand une épreuve comme le Marathon ou un tournoi
comme le Polo, empruntait soit les routes, soit le territoire
du département de Seine-et-Oise, les deux polices, celle de
Paris et celle du département placée sous les ordres de M. Vidal,
canjugaient leurs efforts, la direction générale restant essurée
par M. Paul Guichard.

Le service de la circulation assurait la police des voitures
de toute nature, le service d’ordre assurant la surveillance
des abords et de l’intérieur des Stades.

Le nombre des agents variait suivant l’importance du public.
Une grande réunion, comme celles de Colombes, demandait

 agents. dont une centaine à l’entrée du Stade et dans les
gradins.

On trouvera plus loin un tableau général des agents utilisés
pendant la durée des Jeux sur chaque terrain olympique. On
notera que les services pour la Gymnastique, le Tennis et
l’Escrime ont été confondus pour ces trois tournois qui se
déroulaient simultanément sur les Stades de Colombes. Nous
n’avons pas mentionné les services d’ordre du Tir à la Cible
qui se déroulait dans le camp militaire de Châlons-sur-Marne,
ni celui des Régates à la voile au Havre, assuré par la police
locale.

Ajoutons, enfin, que la Course de Marathon, qui se déroula
sur un ruban de route de plus de  kilométres, nécessita un
effort supplementaire, car il ne s’agissait plus seulement de
veiller au bon ordre parmi le public, mais encore à l’observa-
tion des mesures préfectarales en ce qui concernait la circu-
lation des voitures complétement interdite sur toute la lon-
gueur du parcours et pendant la durée de la course. Là, le
concours de l'armée  fut nécessaire, et c’est la cavalerie qui,
en raison de sa plus grande mobilité, fut employée. Les effectifs
suivants furent échelonnés tout le long de la route de Colom-
bes à Pontoise : I officier supérieur, II officiers,  sous-
officiers et  cavaliers. Ainsi, les concurrents furent-ils à
l'abri de la curiosité indiscréte et gênante d’un public enthou-
siaste qui peut créer des incidents et ainsi nuire à la régularité

Etat numérique des Agents nécessités par les services d'ordre sur les Stades Olympiques
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Reproduction d'un plan d'organisation réglant les services de Police et de recettes sur les terrains. Celui-ci tient au Stade Pershing.

—  —



Les Assurances

Les Risques et les Mesures de Garantie

Une organisation aussi importante que celle des Jeux Olym-
piques placée sous la direction effective et la responsabilité
morale d’un Comité sans personnalité civile comportait de mul-
tiples risques.

Le Comité Olympique Français avait donc à envisager quels
étaient ces risques et à prendre toutes les mesures utiles pour

Total des agents nécessités uniquement pour
le service d’ordre. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .   .   

Les Hymnes Nationaux

Comment fut constituée la collection des  Hymnes Nationaux

Les rites olymgiques prescrivent de saluer la victoire d’un
champion par l’hymne de sa nation. Quarante-cinq nations
étaient engagées; il fallut donc rassembler leurs quarante-cinq
hymnes.

0n compta les trouver à la bibliothéque de la Musique de
la Garde Républicaine, mais cette bibliothéque ne possédait que
les hymnes des nations dont les chefs d’Etat ont été reçus
officiellement à Paris. Les maisons d’édition n'étaient pas mieux
pourvues ou elles offraient des hymnes dont l’authenticité était
incertaine.

Les Comités Olympiques Nationaux, auxquels le Comité
Olympique Français s’adressa alors n’étaient pas, pour la
plupart, en état de répondre utilement et, finalmnent, la diffi-
culté ne fut résolue que par l’entremise des légations étrangéres
dont beaucoup durent correspondre avec leur pays d’origine
pour obtenir la notation musicale officielle.

Le Comité Olympique Français a donc eu en sa possession
la collection la plus compléte et la plus authentique qui existe
actuellement. On lui a fourni habituellement les partitions pour
piano. Il les fit toutes orchestrer dans le ton des instruments
des musiques militaires françaises.

Les parties ont été copiées en deux jeux de cinquante
cahiers.

y pallier dans la mesure du possible.
L'assurance lui en fournit les moyens. Il constitua donc,

dans ses bureaux, une direction spéciale confiée à un spécialiste
distingué des questions d’assurances, M. Beaucarnot, qui
apporta au Comité Olympique Français la collaboration la
plus active, la plus intelligente et la plus loyale.

La construction ou l’aménagement de divers stades, et leur
occupation temporaire nécessitérent des contrats d’assurance
assez complexes contre l’Incendie et contre les Responsabilités
Civiles diverses encourues par le Comité vis-à-vis des proprié-

 taires et des tiers.
Il fallut se garantir également contre les risques d’accidents

qui, eux aussi, étaient nombreux et pouvaient aller jusqu’à la
catastrophe.

En effet, malgré les soins apportés à la construction des
Tribunes et à l’excellence du service d’ordre, il est impossible

de prévoir l’importance et les conséquences d’une panique.
Qu’elle soit provoquée par un incendie, par un effondrement,
par unc bousculade au un mécontentement de la foule, ses
effets peuvent être désastreux et l’on doit admettre que c’est
une des plus lourdes responsabilités que puissent encourir des
orgsnisateurs.

Chaque cas spécial fut donc envisagé et toutes précautions
furent prises pour que la responsabilité civile du Comité fut
garantie contre tous risques passibles et vis-à-vis de tous.

Règle générale : Chaque assurance fut conclue pour la durée
des Jeux, augmentée des quinze jours qui ont précédé et des
quinze jours qui ont suivi.

Voici la liste et l’importance des garanties assurées par
le Comité Olympique Français.
Accident entrainant l’infirmité permanente à

un athléte pratiquant l’un des sports inscrits
au programme olympique. . . . . . . . . .  . . . . . . . . . . . . . . fr.

Accident entrainant le cas de mort. . . . . . . . . . . . . . . . »
Accidents survenant : 

 à des athlétes ; 


des tiers et comprenant, notamment, la
accidents occasionnés par suite de défaut
d’organisation, bousculade, écroulement des
tribunes et par le fait général des installa-
tions, la garantie s’étendant é tous les stades
de la région parisienne et en tous autres
lieux où la responsabilité du Comité pouvait
être engagée. Par victime. . . . . . . . . . . . . . . . . . . »

M. BEAUCARNOT
Conseiller technique du service des assurances.

Par sinistre à raison des accidents corporels sur-
venus dans les conditions ci-dessus énoncées .. »

Assurance des restaurants installés sous les gra-
dins des tribunes. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .. »

Assurance des hangars Bessonneau pour l’orga-
nisation des tournois d’épée et de sabre. . . .  .     »

Risques sur les terrains du Saint-Cloud Country-
Club-Aménagement d’une construction lb
gère en bois. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  .     »

Garantie pour risque de transport des oeuvres
des Concours d’Art. . . . . . . . . . . . . . . .    .     »
Toutes précautions furent donc prises, mais les conditions

matérielles des organisations, les sages mesures d’ordre prises
par le Comité Olympique Français ont évité tout accident,
tout sinistre.

 —      —



L’Assurance des Recettes

M. BACH
Négociateur du contrat d'assurance

sur les recettes.

Le contrat passé par le Comité Olympique Français avec
le Racing Club de France prévoyait le paiement des construc-
tions olympiques au moyen d’une somme forfaitaire de  mil-
lions de francs par un prélévément de  % sur les recettes.

Parallément, la convention passée entre le Gouvernement
Français et le Comité Olympique Français prévoyait qu’en
cas de recettes insuffisantes, l'Etat se substituait a” Comité
pour le réglement du Racing Club de France. Les  millions
de. francs, qui étaient restés dans les coffres de l’Etat sur les
 millions votés, ‘devaient servir à assurer cette garantie. Mais
la grande préoccupation du Comité Olympique Français fut
précisément d’éviter de faire jouer la dite garantie.

D’autre part, la modicité relative de son budget ne lui faci-
litait guére ce souci d’épargner les deniers publics ; c’est pour-
quoi il chercha et trouva la solution de l’assurance des recettes.

Le succés des Jeux s’annonçait certain dés le début de .
mais encore fallait-il compter avec la température qui est bien
le plus dangereux adversaire des manifestations en plein air.
Le mauvais temps c’était, outre le succés des jeux, l’équilibre
du budget gravement compromis. C’est ce déséquilibre possible
que le Comité chercha de garantir.

Un contrat de cette nature est. en général, difficile à obte-
nir, même en Angleterre où les Lloyds s’en sont fait une
spécialité. Mais, dans la circonstance, la tâche était d’autant
plus ardue que le chiffre de la garantie nécessaire était trés
élevé.

Ce fut un sportif de la premiére heure, M. Bach, trésorier

le la Fédération Française de Boxe et courtier d’assurances
important qui mena les négociations avec les maisons françaises
d'assurances et qui, finalement, obtint de la Cie Le Zenith,
traitant au nom de treize compagnies françaiscs, un contrat
aux clauses claires et libérales auxquelles le Comité Olympique
Français tient à rendre hommage.

En voici le simple énoncé :
« Les Compagnies soussignées garantissent au Comité

« Olympique Français le paiement d’une indemnité égale à
« la moitié de la différence qui pourra exister entre les recettes
« réelles et la somme de huit millions de francs.

« Il est toutefois stipulé que les Compagnies ne pourront
« être appelées à payer, et ce, pour quelque cause que ce soit,
« une somme supérieure à quatre millions. a

La prime forfaitaire était fixée à . francs.
Etaient considérées comme recettes les sommes perçucs aux

entrées. Il était entendu, toutefois, que les subventions, les
dons et les souscriptions publiques n’entraient pas dans les
recettes des Jeux. De même les concessions effectuées ou à
effectuer dont le montant ne pouvait dépasser . francs.

Le réglement de l’indemnité devait être effectué, le cas
échéant, dans les trente jours qui suivaient la date à laquelle
l’importance du dommage, serait établi d’un commun accord
par les deux parties.

Les recettes encaissées, n’ayant pas atteint les chiffres
prévus, la Cie Le Zenith eut à régler, au nom de ses douze
co-associées, la.somme de .. fr.  qu’elle versa iminé-
diatement après simple vérification des recettes effectuées par
les services et sous la responsabilité et le contrôle de la
Société Générale.

La Cies co-associées du Zenith étaient : l'Aigle, la Cie d’As-
surances Générales, la Nationale, Risques divers, la Paix, le
Phénix-Accidents, le Phénix Espagnol, la Préservatrice-Acci-
dents, la Protectrice. la Réunion Française, le Secours, le Soleil
et l’Urbaine et la Seine.

Les Concessions

Dans unc manifestation destinée à appeler une foule aussi
considébrable que celle des Jeux Olympiques, il était indispen-
sable que le public trouvât commodément ces multiples petits
objets qui sont d’usage courant : cigarettes, jouruaux, cartes
postales, friandises, etc...

Le Comité Olympique Français fut donc amené à traiter
avec divers concessionnaires qui, sans attendre d’être sollicités,
avaient déjà formulé des offres.

Voici quelles ont été les concessions accordées :
Le Buffet-Restaurant qui fut soumis à l’adjudication suivant

les clauses d’un cahier des charges dont la clause principale
fixait une somme à verser par le concessionnaire en garantie
de la participation de % qu’il consentait au Comité Olym-
pique Français sur son chiffre d’affaires brut, étant entendu que
cette somme restait défïnitivement acquise au C. O. F. au cas
où les % n’atteindraient pas le somme versée en garantie.

Au concessionnaire de cc buffet-restaurant avait été cédée
également, à titre exclusivif, la vente des articles de confiserie.
Pour ceux-ci. le pourcentage sur les recettes était porté de
   à     %.

Le Bureau de Tabac. — Cette concession comportait la vente
du tabac. cigarettes, cigares et articles de fumeurs ordinaire-
ment tenus dans les débits de tabac. Il’y était ajouté la vente
d’objets souvenirs à caractéres olympiques comme les médailles,
les drapeaux, etc...

Le concessionnaire s’obliqeait à verser une somme en garan-
tic de la participation qu’il consentait au Comité Olympique
Français sur ses recettes brutes. et qui était de  % sur la
vente des tabacs et de  % sur les autres ventes.

La garantie restait acquise au cas où les pourcentage n’attei-
guaient pas la somme versée à cet effet.

Les cartes Postales. — Cette concession comportait le droit
exclusif, pour une période du 1er août  au  mai ,
de reproduire et de vendre dans le monde entier. sous forme
de cartes postales au bromure. avec le titre : (( Edition officielle
du Comité Olympioue Français )) les photoqraphics d’athlètes
et les vues des stades, de terrains et d’épreuves prises par le
service photographique du Comité Olympique Francais.

Le Comité Exécutif se réservait le droit de faire toutes
éditions et tirages qu’il jugeait utile au point de vue de la
propagande sportive moyennant un prix déterminé.

Le concessionnaire pouvait s’entendre avec le service photo-
graphique du C. O. F. pour adjoindre. certains jours, un de
ses opérateurs photographes : mais. dans ce cas, les clichés
ainsi pris restaient la propriété du C. O. F. Aucune publicité
ne devait être faite sur les cartes.

Te concessionnaire s’engageait à verser une somme déter-
minée représentant le prix de cession du droit exclusif et qui
restait en toute propriété au C. O. F. Toutefois, elle pouvait
être imputée sur le produit des pourcentages stipulés ci-dessous
au cas où le montant en serait supérieur à la dite somme.

I e concessionnaire s’engageait à verser :
Io Un droit d’édition fixe de  francs pour chaque cliché

fourni par le service photographique du C. O. F. ;

—  —




 Un droit fixe de  francs par mille des cartes vendues

au prix de gros de  francs le mille ;


 Un droit fixe de  francs par mille des cartes vendues
au prix de gros de  francs le mille ;


 Un droit fixe de  fr.  par carte vendue directement

aux particuliers dans les magasins particuliers du concession-
naire ;


 Un droit fixe de o fr.  par carte vendue dans les stades

ou lieux de réunions olympiques.
Les lorgnettes-les lunettes. — La concession comportait la

vente et la location de trois modéles déterminés de lunettes
contre le soleil et de la lorgnette.

Une heure avant chaque réunion, un représentant du Comité
Olympique Français constatait en magasin les quantités de
matériel existant. Décharge en était donnée et seulement alors
pouvait commencer la vente ou la location.

Pour la location, une somme était versée par le client en
garantie ; elle donnait lieu à la délivrance d’un tickét sorti
d’un carnet à souche contrôlé par le C. O. F.

Un pourcentage de soixante centimes était versé par le
concessionnaire sur la location de chaque lorgnette et un
pourcentage de  % sur le chiffre brut des recettes produites
par la vente des lorgnettes et lunettes.

Les journaux. — Le droit exclusif de la vente des journaux,
revues, livres, articles de librairie et cartes postales autres que
celles des Jeux Olympiques a été concédé moyennant un pour-
centage sur les recettes brutes de  % sur la vente des journaux
et des publications périodiques et de  % sur la vente des
articles de librairie, papeterie, cartes postales, etc...

Les coussins. — Le concessionnaire s’imposait de vendre
des coussins composés d’une enveloppe en étoffe légére ou en
papier ré&sistant de forme rectangulaire de  x . remplie de

fibres de bois fines ou de varech d’une épaisseur de  à  centi-
métres. L’enveloppe et son contenu devaient être ignifugés.

Deux heures avant la réunion, un représentant du Comité
Olympique Frauçais constatait en magasin les quantités de
matériel existant. Décharge en était donnée. Aucune vente
ne pouvait commencer avant cette vérification.

Le concessionnaire était tenu, aprés chaque réunion, de
procéder au ramassage des coussins abandonnés par les spec-
tateurs.

Une somme était versée à valoir sur la participation au
pourcentage du Comité Olympique Français qui percevait
 centimes par coussin vendu. Au cas où cette participation
n’atteignait pas la garantie, celle-ci restait acquise, en tout
état de cause, au C. O. F.

Règle générale : Il était stipulé qu’aucun objet ne devait
porter la moindre publicité.

Ces concessions ont été cédées à l’intérieur du Stade ou,
plus exactement, dans le chemin de ronde.

Le garage automobile. — A I’extérieur, une large étendue
de terrain, louée par le Comité Olympique Français, fut utilisée
pour l’exploitation d’un garage automobile.

Le concessionnaire en reprenait les frais de location, nivelait
et affermissait le sol, procédait à l’installation par l'établisse-
ment de pares à voitures et la construction de bâtiments légers
pour la vente d’essence, d’accessoires, etc...

Il s’engageait également à garer gratuitement les voitures
officielles du Comité Olympique Français et celles des invités
d’honneur à qui il était délivré un insigne spécial.

Une somme était versée à valoir sur la participation au
pourcentage du Comité Olympique Français, fixée à  % des
recettes brutes, laquelle somme restait acquise au C. O. F.
au cas où elle n’aurait pas été atteinte par ledit pourcentage.

Hormis le cas spécial visant la vente des cartes postales
illustrées, ces concessions prenaient fin à la clôture des Jeux.

Le Commissariat administratif. – La Trésorerie

Le Commissariat administratif était présidé par M. Léon
Breton. Ses attributions, ainsi que l’indique son titre, étaient
d’ordre purement administratif. Il était néanmoins en liaison
constante avec le Commissariat sportif et particuliément le
Secrétariat général, car il n’était pas une des questions admi-
nistratives qui ne touchât par un point quelconque ces trois
commiariats. Enfin, par ses services comptables, il était en
collaboration directe avec la trésorerie.

Le Cammissariat administratif eut entre autre à établir les
baux et contrats : les baux. lorsqu’il s’est agi de la location
de locaux concernant le siége social et ses annexes ou des
parcelles de terrain pour l’organisation des régates à l’aviron,
des garages, etc... ; les contrats, pour tout marché de quelque
nature entrainant l’adjudication. Il en fut ainsi de toutes les
concessions : cinéma, garage, buffet-restaurant, coussins, lor-
gnettes, tabac, journaux, etc., dont il a été parlé dans un
chapitre précédent.

Il régla les questions d’assurance et passa tous marchés
pour les fournitures du matériel et fournitures de bureau.

Il eut, enfin, à s'occuper des questions de logement et de
transport des athlétes et à traiter naturellement toutes les affai-
res de contentieux.

La Trésorerie, dirigée par M. Lucien Desnues, qui était
aussi l’architecte-conseil du Comité Olympique Français, était
directement placée sous le contrôle du Délégué du Gouver-
nement. Elle était en collaboration étroite avec la Commission
du Budget dont l’activité s’exerça sous la forme d’une surveil-
lance constante de la situation financiére de maniére à prévenir
les Commissaires des possibilités de dépenses et à leur signaler
les économies à réalisa.

L' Organisation Financiére

Aprés avoir réglé le mécanisme de son organisation inté-
rieure, le Comité Exécutif passa à l’établissement de son orga-
nisation financiére.

—  —

Il nomma tout d’abord, le  juillet , une Commission
du Budget composée de MM. Genet, Conord, Chevalier et
Lermusiaux et dont faisaient partie de droit le président et
le Secrétaire général du Comité Exécutif. Le trésorier et le
trésorier-adjoint. étaient appelés plus tard à faire part de leurs
observations.

Cette Commission reçut alors de chaque Commissaire géné-
ral son budget particulier, aprés quoi elle eut mission d’établir
un budget général qu’elle soumit le  octobre  à l’examen
de l’assemblée pléniére du Comité Olympique Français.

Ce budget, réparti en cinq postes principaux, divisés en
 chapitres se balançait, en dépenses et en recettes, à la
somme de .. francs. Ce chiffre s’explique par le fait
qu’en outre des  millions de l’Etat et du million de la Ville
de Paris il était porté, en prévision de recettes, une somme
de un million et la revente du matériel pour . francs.
D’autres part, certaines opérations financiéres non prévues,
qui durent être envisagées ultérieurement comme l’organisation
des Régies. la participation du Comité Olympique Français à
la route d’accès, l’organisation de la souscription nationale,
provoquérent l’établissement d’un budget extraordinaire dont
le Compte d’Exploitation des Jeux de , que nous repro-
duisons, ainsi que la ventilation en dépenses du Budget Initial,
donne les détails.

En établissant le projet de budget. le rapporteur avait bien
spécifié que les chiffres qu’il fournissait avaient surtout la valeur
d’une indication et d’une limite qu’il s’agissait de ne pas
dépasser.

D’ailleurs, voici comment il s’exprimait à ce sujet :

Nous ne prétendons pas, dans le détail, déclarer définitives les
sommes annotées; à notre avis, elles ne peuvent que constituer
une indication de base, et les chiffres adoptés pourront être modifiés
dans leur détail, c’est-à-dire, transférés ou virés d’un chapitre à
un autre si la nécessité en est démontrée en cours d’exécution.



Et puis, ensuite, il nous reste maintenant à demander au
Comité exécutif de vouloir bien décider que les cuiffres votés ne

En vertu de ce qui précède, il a donc été procédé en

constituent qu’une indication? les services intéressés ne pourront
cours de la préparation des Jeux, à des virements d’un chapitre

pas se prévaloir de ces indications pour engager la disposition
à l’autre, mais sans que jamais soit augmenté ou modifié le

desdites sommes sans une décision de votre Commission du Budget
total des chiffres votés et conformément à la décision de

ou des Finances et ajouter qu’un Service ne pourra pas opérer un
l’Assemblée, aprés proposition de la Commission du Budget et

virement sur son Budget particulier sans autorisation des Com-
homologation du Bureau du Comité Exécutif.

missions compétentes ».
En cela, les Commissaires généraux ont observé strictement

les décisions du Comité Olympique Français.

VENTILATION en DÉPENSES du BUDGET des JEUX OLYMPIQUES de 

—  —



VENTILATION en DÈPENSES du BUDGET des JEUX OLY MPIQUES de  (suite)

La Souscription Nationale

Quand le Comité Olympique Français se vit dans l’obliga-
tion de réduire de  à  millions le budget qui avait été
primitivement envisagé, il va de soi qu’il amputa considéra-
blement quelques chaptres ; certains même disparurent com-
plétement.

Le budget particulier du Commissariat aux Arts et Rela-
tions Extérieures, entre autres. fut diminué dans des proportions
notables avec promesse faite cependant, à son Commissaire
Général, M. de Polignac, qu’un effort serait fait ultérieurement
pour lui accorder les ressources nécessaires à la parfaite réussite
de ses attributions. C’est ainsi qu’au début de  était décidée
une (( Souscription Nationale pour la célébration des Jeux et
la Préparation Olympique )).

M. Millerand, Président de la République, voulu bien accor-
der son patronage au Comité de Propagande qui se constitua
à l’effet de lancer un appel au public. Il donna encore l’exemple
en s’inscrivant immédiatement en tête des souscripteurs.

MM. les Présidents du Sénat, de la Chambre des Députés,
du Conseil des Ministres, du Conseil Municipal de Paris, du
Conseil Général constituérent, avec M. le Président de la
République, le Comité de Patronage.

Un Comité d’honneur fut formé de toutes les hautes person-
nalités du monde politique, militaire, artistique, scientifique,
financier.

Enfin, le Comité d’action se constitua ainsi :
Président : M. Gaston Vidal, Sous-Secrétaire d’Etat à

l'Enseignement Technique.
Vice-Président : M. Henry Paté, Haut-Commissaire au

Minist&re de la Guerre.
Secrétaire général : M. A. Glandaz, Président d’Honneur

du Comité National des Sports.

—  —

Membres du Comité : MM. le Comte Clary, Président du
Comité National des Sports. — Stéphane Dervillé, Président
du Comité de Direction des grands Réseaux de Chemins de Fer
Français. — Dal Piaz, Président de la Compagnie Générale
Transtlantique. — P. Bellard, Délégoé de la Chambre de
Commerce. — Etienne de Naléche, Président du Syndicat de
la Presse parisienne. — Ferdinand Réel, Président du Syndicat
de la Presse Républicaine et Départementale. — Pierre Lafittte,
Président du Syndicat des Journalistes sportifs. — Charles
Faroux, Président de l’Association des Journalistes sportifs. —
Dumonthier, Président du Syndicat des Directeurs de Journaux
et Publications périodiques. — Bellamy, Président de l’Asso-
ciations des Maires de France. — Et MM. Gabriel Astruc,
Campinchi, Hugues Citroën, Albert Jonas, G. Maus, Michaut,
Marcel Rives, Edouard Sasias, Albert Tronc, Léon Vaudecrane,
Paul-Adrien Schayé plus particuliérement chargés de réaliser
les décisions du Comité.

La Banque de France était chargée de la réception des
souscriptions. Elle se mit aimablement à la disposition du
C. O. F. pour toutes ses opérations en même temps qu’elle
s’inscrivait elle-même pour une somme importante.

La souscription nationale fut décidée assez tardivement ;
aussi, ne dura-t-elle qu’un temps limité à quelques mois seule-
ment. Pendant cette comte période, le total des sommes encais-
sées s’est monté à . fr. , dont . francs furent,
suivant les promesses faites par la Commission du budget,
immédiatement vasés à la Commission des Arts et Relations
Extérieures.

Nous mentionnerons encore la somme de . francs,
avec affectation spéciale, versée directement aux Fédérations
Sportives Françaises par M. Jess Winburn pour la préparation
de leurs athlétes.



COMPTE D'EXPLOITATION DES JEUX OLYMPIQUES DE 

RECETTES REALISEES
Subvention de l’Etat. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Subvention de la Ville de Paris . . . . . . . . . . . . . .
Subvention de la Ville de Colombes . . . . . . . . . .
Subvention du Conseil Général.. . . . . . . . . . . . .
Souscription Nationale . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Recettes des Jeux . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Monopoles . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Régies . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Intéréts et Agios.. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Vente de matériel.. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Recettes diverses . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Cautionnements . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

 ..    »
 .    .     »

   .     »
   .     »

   .     

..  

.  

.  

.  

.  

  .      

  .     

DEPENSES EFFECTUEES
FRAIS  D’ORGANISATION DES JEUX :
Commissariat Sportif (). . .  .    .      

Commissariat Administratif
(  ) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . ..  

Commissariat  des Arts et
Relations Extérieures. . . .

Commissariat de la Propa-
gande. . . . . . . . . . . . . . . . .

Participation à l’organisation
d u  B a s s i n  P e r m a n e n t
d’Aviron . . . . . . . . . . . .

Location des Stades.. . . . . . .
Route d’accés au Stade.. . . . .
Frais, garantie et administra-

tion des recettes.. . . . . . . .

 .   

 .  

 .  

  .      

   .     »

  .      

Dépenses diverses et liquida-
tion . . . . . . . . . . . . . . . . . .    .      

Versement au Racing Club
de France. . . . . . . . . . . . . . . .. »

Couverture d’une tribune ( )    .     »
Part d’achat. des terrains. . . .  .    .     »

 .    .     »

Total . . . . . . . . . . . . . .   .  .  Total . . . . . . . . . . . . . .   .  . 

(1) Les subventions aux Fédérations ont été imputées au Commissariat
Sportif.

(2) La prime d’Assurance a été imputé au Commissariat Administratif.

(3) . francs dûs par annuités par le Racing Club de France.

.  . 

Subventions aux Fédérations (). . . . . . . . . . . .
Subventions pour les Jeux d’Hiver.. . . . . . . . . . .
Prime d’assurance pour les recettes (). . . . . . . .
Régies . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Remboursement des cautionnements. . . . . . . . . .
CO-ACQUISITION DU STADB DU

COLOMBES (appartenant par
moitié au C. N. S. et au
R. C. F.)

   .     »

   .      

   .     »
 .  

  .  

Le Contrôle du Gouvernement

Il est d’usage et il est naturel, quand le Gouvernement
accorde une subvention à un groupement particulier, qu’il en
surveille l'emploi puisqu’aussi bien il s’agit de l’argent public.
Il Désigna donc, à cet effet, un fonctionnaire qui fut, pour le
Comité Exécutif des Jeux de la VIII’ Olympiade : M. Gilbert
Peycelon, directeur des Journaux officiels.

Dans un chapitre précédent, nous avons décrit les attri-
butions du Délégué du Gouvernement. Son pouvoir s’exerçait
a priori et a poste-riori suivant le mécanisme administratif que
voici :

Le bureau du Comité Exécutif, duquel faisait partie de
droit le Délégué du Gouvernement, tenait chaque semaine — le
mardi — une réunion pour examen des problèmes et solutions
à intervenir. Les décisions qui en sortaient déterminaient géné-
ralement une dépense.’ Cette dépense faisait l’objet d’une ins-
cription au procés-verbal ; aprés quoi, il était établi un état de
dépenses à engager comportant comme références : 

 la date
de la délibération du bureau ; 

 le solde créditeur du chapitre
du budget affecté par cette dépense; 

 l’objet de la dépense.

Cet état devait être visé par le Trésorier, le Secrétaire général
et, enfin, par le Délégué du Gouvernement qui, par l’exercice
de son pouvoir de contrôle a priori, décidait en définitive de
l’engagement de la dépense.

Alors intervenait la commande puis le paiement. Celui-ci
n’était effectué par le caissier que sur le vu d’un mandat de
paiement, signé par le trésorier et le secrétaire général et visé
par le délégué du Gouvernement qu’autant qu’il était accom-
pagné de l’Etat de dépenses à engager permettant de contrôler
si la dépense n’excédait pas l’autorisation et des piéces justifi-
catives des fournisseurs, ainsi que des pièces ayant fait l’objet
de l’adjudication lorsqu’il y avait lieu et du contrat qui en
découlait.

Les mémoires des entrepreneurs devaient être tous examinés
par l’architecte-conseil du Comité Exécutif, M. Léon Desnues,
qui en était aussi le trésorier.

Le contrôle des dépenses et des paiements ressortait des
prérogatives du Délégué du Gouvernement auprés du Comité
Exécutif. Un autre contrôle, mais du ressort du Ministère des
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Finances, s’exerçait à l’extérieur au moment où le Comité
Exécutif avait à retirer des fonds de la (( Caisse Centrale du
Trésor Public )).

Enfin, quand le Gouvernement vota une subvention de
 millions de francs an Comité Olympique Français, il lui fit
savoir que cette somme ne lui serait pas délivrée, une fois pour
toutes, ainsi que le laissait supposer le texte de loi, mais par
fractions au fur et à mesure de ses besoins. Il en fut donc
ainsi et, à chaque retrait de fonds, le contrôleur des dépenses
engagés au Ministére des Finances, exigeait préalablement
copie certifiée de chacune des piéces justificatives des dépenses
opérées sur le versement précédent.

Suivant l’importance des versements, il a été fourni des bor-
dereaux de piéces justificatives qui ont varie de . francs
à 1 million.

Le dernier retrait, comprenant le solde de la’ subvention
n'a pu ainsi être effectué par le Comité Exécutif que le 3 dé-
cembre .

Ce systéme, qui est celui de la comptabilité publique, a
nécessité pour toutes les opérations effectuées au cours des
Jeux de , l’établissement de . états de dépenscs à
engager, . mandas de paiements qui constituaient, en
même temps, autant de reçus, et . piéces justificatives en
triple exemplaire, numérotées, signées et visées.

Le contrôle du Délégué du Gouvernement ne s’est pas
uniquement exercé sur les dépenses mais aussi sur les recettes
et cela se conçoit d’autant mieux qu’en cas d’insuffisance, 1’Etat
se substituait au Comité Olympique Français, dans le régle-
ment avec le Racing Club de France, au moyen de  millions
qu’il tenait en réserve sur les  qu’il avait votés.

Les recettes aux guichets, tout particuliérement, ont fait
l'objet d’un contrôle rendu relativement facile par l’emploi
des carnets de tickets à souches mais qui nécessita, cependant,
des opérations d’une certaine ampleur si l’on songe qu’il a été
établi plus de  millions et demi de tickets et que la vérification
des recettes ne pouvait se faire qu’aprés pointage et récolement.

Enfin, les opérations de contrôle du Délégué du Gouverne-
ment s’étendirent aux opérations de la liquidation en ce qui
concerne le matériel acheté pendant les Jeux et qui restait
sans emploi dans l’avenir.

Aprés inventaire, il eut donc à examiner les propositions
qui lui furent soumises par le bureau, aprés quoi il approuva
ou donna avis suivant le cas,
finalement soumis à sa signature.

sur les états de liquidation

La Liquidation des Services

La Réduction du Personnel – L’Inventaire –

L’Achat du Domaine de Colombes

Le contrat de location du Comité Olympique Français
pour les locaux qu’il occupa Boulevard des Italiens et rue
de Grammont expirait au  août , c’est-à-dire environ
quinze jours aprés l’expiration des Jeux. Le délai imparti pour
procéder à sou départ était donc trés court mais son transfert
était facilité par la disposition des locaux qu’il conservait
encore pour six mois,  et , Boulevard Haussmann, là où
avait été installée la Commission de la Presse.

En prévision de cette transformation qui, de . métres
carrés de bureaux qu’il occu

que  environ, le Comité
pait, ne devait plus lui en laisser

Olympique Français avait prévenu.
chacun de ses collaborateurs, au fur et à mesure de leur entrée
en fonction, des conditions spéciales de cette collaboration.
C'est pourquoi dés le  juillet , il se séparait de cent
vingt-quatre d’entre eux, ce qui lui permettait de s’installer
dans ses nouveaux bureaux plus restreints.

Il dut conserver, néanmoins, certains services comme celui
le la comptabilité dont le rôle. avec la liquidation et l’apure-
ment des comptes était loin d’être terminé ; celui qui avait
charge de dresser l’inventaire détaillé et estimatif du matériel
sportif et d’ameublement et, enfin, le personnel chargé de la

confection de ce présent rapport. Au  décembre , le
personnel ne comptait donc plus que le Directeur du Conten-
tieux, le Secrétaire du Délégué du Gouvernement, quatre
agents comptables, quatre sténographes-dactylographes et trois
secrétaires à la disposition des Commissaires Généraux.

Successivement, au fur et à mesure de l’avancement des 
travaux de liquidation; cette collaboration se réduisit et
enfin, au mois de juillet , ces comptes de gestion furent
définitivement présentés à l’approbation du Comité Olympique
Français.

Les avantages matériels qu’ont tirés des Jeux,

les Fédérations Sportives Françaies

Tout le matériel sportif, de quelque nature qu’il soit,
de sports athlétiques, de boxe, de lutte, etc., a été attribué
aux Fédérations du Comité National des Sports-Comité Olym-
pique Français. Mais, l’opération, dont ce dernier tire sa plus
belle satisfaction est celle qui lui a permis de réaliser, confor-
mément au but qu’il s’étrait assigné dans son contrat avec le
Racing Club de France l’acquisition des terrains de Colombes
sur lesquels étaient édifiées les constructions olympiques.

Quand le Comité olympique Français, dans ses négociations
avec la Ville de Paris, envisageait l’établissement d’une cité
olympique à la Porte d’Auteuil, il avait surtout en vue d’asso-
cier la municipalité parisienne à la création sur la périphérie,
c’est-a-dire sur un point facile d’accés, d’un parc sportif à
l’intention de la jeunesse parisienne et du département.

Or, on a vu qu’il n’avait pas abouti et nous avons expliqué
pourquoi et comment il se retourna vers le Racing Club de
France, possesseur d’un Stade à Colombes.

Obligé d’abandonner sou idée premiére, le Comité Olym-
pique Français n’en persista pas moins dans son projet de
tirer de l’organisation des Jeux Olympiques un avantage dura-
ble. Il se présentait à Colombes sous la forme d’un domaine
d’environ  hectares, sur lesquels le Racing Club de France
possédait une option à un prix avantageux mais qui venait
à échéance le  septembre .  hectares de pelouses,
16 hectares sur lesquels il ne serait édifié d’autres constructions
que celles nécessitées par les Jeux, à condition toutefois d’aider
le Racing Club de France à réaliser l’option. C’est à réussir
cette opération que le Comité Olympique Français tendit tous
ses efforts ; sa gestion extrêmement prudente son souci parfois
exagéré de l’économie, son assurance sur les recettes, tout
cela n’avait d’autre but que de s’assurer, en fin de liquidation,
les terrains de Colombes au profit de ses fédérations affiliées.

Il y a réussi et le  juillet , lorsqu’il versa par devant
notaire la somme de .. francs, représentant sa part
d’acquisition, il oublia en un instant les écueils qu’il avait
rencontrés sur sa route, il ne pensa plus aux critiques, parfois
injustes, dont il fut gratifié pour ne songer qu’à la récompense
enfin trouvée dans la satisfaction d’avoir dot6 la jeunesse d’ins-
tallations et de terrains de plein air comme l’organisation
d’aucun Jeux Olympiques n’avait permis de le faire.

Le Comité National des Sports-Comité Olympique Français,
représentant paticuliérement une force morale par le groupe-
ment de ses fédérations, n’apparaissait pas qualifié pour assurer,
même en association avec le Racing Club de France, son co-
propriétaire, l’administration du domaine de Colombes.

Il décida donc de constituer, avec le Racing Club de France,
une société qui prit le titre d’ Association Sportive du Parc
Olympique de Colombes, société administrée par quatre mem-
bres du Comité National des Sports et quatre membres du
Racing, Club de France, un neuviéme membre pouvant être le
delegue du Gouvernement.

Cette société confia la gérance du domaine au Racing Club
de France qui, s’il en retire des avantages, en assume toutes les
responsabilités.

Au reste, voici les grandes lignes de cette association :
L’Association Sportive du Parc Olympique de Colombes loca-

taire des terrains et constructions de Colombes, appartenant
conjointement au Comité National des Sports et au Racing Club
de France, concède au Racing Club de France la gérance et l’admi-
nistration des dits terrains et constructions.
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Cette concession est faite pour la durée du bail consenti par le
Comité National des Sports et le Racine Club de France à la
dite Association, c'est-à-dire  années.

II est toutefois entendu, de convention expresse, que dans le
cas oh le Racing Club de France, co-propriétaire des terrains et
Stade de Colombes provoquerait la cessation de l’indivision existant
entre lui et le Comité National des Sports, les prvsentes conventions
seraient résiliées de plein droit et ipso facto.

Le Racing Club de France aura l’entière et libre disposition
des dits terrains, stades et constructions sous la réserve des charges
prévues dans les accords intervenus entre le Racing Club de France
et le Comité National des Sports, c’est-à-dire, à charge:

— D’acquiter les contributions de quelque ‘nature qu’elles
soient: fonciéres, portes et fenêtres, taxes ordinaires, extraordi-
naires et de remplacement créées ou pouvant être créées sur la
propriété bâtie ou non bâtie, de manière que l’Association sportive

du Stade de Colombes ne puisse être recherchée à quelque titre et
pour quelque cause que ce soit.

— De faire face à tous les frais d’entretien, de réparation, de
réfection s’il y a lieu, même aux dépenses pour travaux de grosses
réparations généralement à la charge des propriétaires.

— De mettre à la disposition du Comité National des Sports
ou des Fédérations désignées par ce dernier, les installations
olympiques.

La désignation des Fédérations sportives attributaires de ces
Stades appartiendra exclusivement au Comité National des Sports.

— Le Racing Club de France percevra sur les recettes brutes
de ces réunions un pourcentage fixé au maximum à huit pour cent
( %) toute latitude lui étant laissée pour traiter avec les Fédéra-
tions sportives ou leurs sociétés au mieux des intéréts de ces
derniéres.

De l’influence des Jeux Olympiques

sur la vie publique

Il est indéniable que les Jeux Olympiques se répercutent
directement sur la vie publique et, tout particuliérement, pen-
dant la période de leur célébration. Mais à Paris. en ,
c’est dans le domaine commercial et industriel que leur influence
s’est fait le plus nettement sentir.

Le sport, en effet a provoqué la création d’une industrie
considérable aux branches multiples pour lesquelles les Jeux
Olympiques pouvaient être matiére à création, à présentation,
à lancement. Et c’est ce qui advint, sous la forme d’une Exposi-
tion Internationale des Sports — la première de ce genre —
qui se tint dans le Parc de Magie-City, au centre de Paris, de
mai à juillet .

L’Exposition Internationale des Sports

On peut affirmer que, de toutes les initiatives qu’aura susci-
tées la célébration de la VIII’ Olympiade, cette Exposition
Internationale fut la plus intéressante.

Le Gouvernement français y accorda d’aillcurs son patro-
nage et l’organisation en fut placée sous l’autorité du Ministre
du Commerce et de l’Industrie et contrôlée par un délégué du
Gouvernement. C’est le Comité des Sports de France aux
Expositions qui constitua le Comité d’organisation, dont voici
la composition :

Président d’honneur : M. D. MÉRILLON, Premier Président
de la Cour de Cassation, Président du Comité des Sports de
France.

Pkésident : M. Félix CIRET, Vice-Président du Comité des
Sports de France aux Expositions, Conseiller du Commerce
Extérieur de la France.

Fédération et Sociétés Sportives.

Tourisme.

Industrie Hôtelière.

Vice-Présidents : M. GLANDAZ, Membre du Comité Olympi-
que Internatlonal. — M. A. VOLLANT, Vice-Président du Comité
des Sports de France aux Expositions.

Secrétaire Général : M. Marcel RIVES

Secrétaire Général adjoint (pour la participation étrangére) :
M. LÉON, DOUARCHE, Chef de Bureau à l’Office National du
Commerce Extéricur.

Trésorier : M. L. BI E N A I M É .

Trésorier Adjoint : M. G. MO U T O N .

Avocat-Conseil : M. CA M P I N C H I .

Membres du Comité : MM. Paul BESSAND, J. CO U L E M B I E R ,
CASTANET, G. COUSTOU, ETLING, R. LOUTIL, P. MAUREL, Paul
ROUSSEAU, G. SELLIER.

Le Comité de Patronal[e, à la tête duquel était le Ministre
du Commerce et de l’Industrie, comprenait en outre les per-
sonnalités suivantes : MM. Gaston Vidal, Sous-Secrétaire d’Etat
à l’Enseignement Technique ; Henry Paté. Haut-Commissaire
du Gouvernment ; le Comte Clary, C!ommissaire Général des
Jeux de la VIII’ Olympiade ; Amic, Sénateur, Président du
Comité Français des Expositions.

Le délégué nommé par le Gouvernement fut M. Charmeil,
Conseiller d'Etat, Directeur du Personnel de l’Expansion Com-
merciale et du Crédit au Ministère du Commerce.

Voici comment fut établie la classification générale des objets
admis à l’Exposition :

GROUPE A.
Habillement et Equipements Sportifs

Industries de Sport, de Tourisme et d’Education
Physique.

GROUPE B.
campement, Chasse, Pêche

Appareil photographique, Voyage

GROUPE C.
Jeux et Sports pour Enfants et Adultes.

GROUPE D.

GROUPE E.

GROUPE F.
Syndicats d’lnitiative.

GROUPE G.

Cette création, à Paris, d’une Exposition qui s’inspirait uni-
quement du sport à la veille des Jeux Olympiques, eut beaucoup
de succés. L’inauguration en eut lieu dans la matinée du 9 mai
par M. Henry-Paté.

En outre des objets exposés suivant la classification que
nous avons énumérée plus haut, il fut installé un petit selon
d’art sportif aux oeuvres de valeur inégale mais dont certaines
révélaient quelque originalité.

Il y eut aussi une salle affectée aux conférences et aux
films sportifs, où les champions et les grands spécialistes firent
entendre la bonne parole.

Enfin. des matinées sportives. dues au Secrétaire Général,
M. Marcel Rives, furent suivies par un public élégant et
nombreux.

A côté de cette importante manifestation, les Jeux Olym-
piques inspirérent d’autres industries et, tout particuliérement,
la mode et la bijouterie.

Les cinq anneaux, emblême olympique, devinrent un motif
décoratif sur lequel s’exercérent les imaginations. Tel magasin

—  —



orna ses chapeaux de cercles enlacés et aux couleurs olympi-
ques : tel autre lança l’écharpe féminine avec les anneaux
brodés.

Des bijoutiers de. la rue de la Paix mirent en vente des
broches dont l’emblême olympique formait le motif monté en
pierres précieuses : émeraudes, rubis, diamants, etc...

Les insignes vendues dans le commerce furent innombrables.
Les catalogues d’exposition des Grands Magasins de Nou-

veautés annonçaient tous des a articles olympiques )). Celui-ci
mettait en vente un service à café dont chacune des piéces
étàit ornée d’un athléte nageur, boxeur, rameur, etc... Celui-Là
se spécialisait dans les jouets d’enfants, dans les albums, dans
les stylographes, dans la statuaire.

Pour les enseigues lumineuses, des fabricants s’inspirérent
des Jeux, et certain grand Magasin de Nouveautés fit une
vaste décoration murale absolument remarquable.

Le music-hall y trouva matière à épisode et le compositeur
matiére à chanson.

Cette sorte d’engouement populaire peut paraitre, à pre-
miére vue, sans aucune portée. D’aucuns même la trouveront
choquante. On sait, évidemment, que le commerce, le marchand
des rues s’emparent avec facilité de l’événement populaire pour

Décoration établie par un grand magasin de nouveautés à l'occasion des Jeux Olympiques.

Puis, tel tailleur livrait le (( Complet olympique )), donnant
la ligne idéale à son possesseur ; les fabricants de literie ven-
daient le (( Lit sportif a ou le (( Lit Olympique )), qui per-
mettait de recevoir à peu de frais le visiteur venu dans la
Capitale pour les Jeux ; des bicyclettes, des lames de rasoir
ont été (( spécialement fabriquées pour les Jeux Olympiques )),
affirmaient les intéressés ; un journal institua un a Concours
Olympique a entre ses lecteurs, qui avaient à exercer leur
sagacité sur un certain nombre de questions, dont la principale
était de trouver la liste des Nations Victorieuses aux Jeux
de . Les vainqueurs devaient recevoir une médaille (( olym-
pique )), naturellement.

l’exploiter. Mais c’est précisément parce qu’ils commencent à
discerner dans les Jeux l’événement, que les Jeux Olympiques
ont cessé d’être la chose d’exception à laquelle seule s’inté-
ressait jusqu’alors une élite.

S’il n’est pas certain que la masse ait encore saisi la portée
sociale immense de l’œuvre olympique telle que l’a conçue
Pierre de Coubertin, il n’en reste pas moins qu’elle ne lui est
plus, aujourd’hui, étrangére.

L’idée poursuit son chemin.
Le contact sans cesse renaissant des jeunesses et le temps

feront le reste. Les Jeux Olympiques seront alors ce qu’a voulu
leur rénovateur : Une véritable fête quadriennale des Peuples.
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Le Comité Olympique Français à Chamonix-Mont-Blanc

Les Bureaux — Le Logement
.

— L’Imprimerie fut obligeamment cédée à l’Hôtel de Ville. Il logea, là, tous
ses services : son chef de commissariat, quatre sténographes-

du C. O. F. dactylographes, un secrétaire aux feuilles d’engagement, un
rédacteur pour le programme quotidien, un collaborateur chargé

   Dès la conclusion du contrat avec la Ville de Chamonix,
de l’habillement des athlètes français, un autre de la distribu-

le Comité Olympique Français décida l’envoi d’un délégué
tion des insignes et médailles aux officiels, concurents, jour-
nalistes et le caissier comptable.

qui, sur place, surveillerait le degré d’avancement des travaux
et ferait la liaison avec la Municipalité, liaison rendue néces-

Un Secrétaire, délégué à l’arrivée des concurrents, officiels,

sairement difficile par les  kilométres séparant le siége
membres de la Presse occupait, à la gare de Chamonix. un
bureau de la Compagnie des Chemins de Fer P.-L.-M. Le

L’installation des Services du Comité Olympique Franais à Chamonix-Mont-Blanc.
. Villa Vallé, Commissariat sportif. — . Majestic Palace, Commissariat à la propagande et aux arts, salle des attachés, salle
des Congrès. — . Gare P.-L.-M. Service du logement. — . Hôtel de Ville, Permanence générale. — . Chamonix-Palace,
Bureau de la Presse, salle des Fêtes. — . Bureau de location des places. — . Hôtel d’Angleterre, Imprimerie: — . Pavillon

des Sports, services téléphoniques et télégraphiques.

central, à Paris, et Chamonix. Cette simple liaison, complétée
par les déplacements de représentants du Comité Olympique
Français à Chamonix, s’avéra, naturellement, insuffisante quand
commença la période active d’organisation. Il fallut donc son-
ger à une installation sur place et, six semaines avant l’ouver-
ture des Jeux, une partie du Commissariat sportif, suivi peu
aprés des Commissariats à la Propagande et aux Arts, partirent
pour Chamonix.

Le Commissariat sportif, avec le Commissaire général et le
Commissaire-adjoint, prit possession d’une vaste piéce qui lui

rôle de ce délégué consistait à prendre, à leur d-te du
train, les arrivants et à les conduire à l'Hôtel de Ville où, là,
d’un dossier préalablement constitué au nom de chacun, était
extrait le billet de logement préparé à son intention suivant
les prescriptions du contrat dont nous avons donné les détails
dans un chapitre précédent. Ajoutons, en outre, qu’en ce qui
concernait le transport des officiels et des athlétes, le régime
était celui institué pour les Jeux de Paris et dont nous expli-
quons, d’autre part, le mécanisme.

La liaison entre le Commissariat sportif et les délégations
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La villã VA L L E
où était fixé le Commissariat sportif.

étrangéres était assuré suivant les dispositions en usage aux
Jeux de Paris, par le service des attachés ; la liaison entre le
Commissariat et le siége central, à Paris, par le téléphone.
par dépêhe et par une malle-courrier faisant la navette entre
Paris et Chamonix aprés entente avec la Cie des Chemins de
Fer du P.-L.-M.

Le Commissaire général à la Propagande, avec ses deux
secrétaires et une sténographe, s’était installe à l’Hôtel Majestic,
ainsi que le Commissaire général aux Arts, avec un secrétaire.
une dactylographe et le Chef des attachés.

Enfin, l’organisme administratif du Comité Olympique
Français était complété par les services d’impression du pro-
gramme quotidien et l’agence de location et de perception
des places.

La difficulté de faire imprimer sur place et dans des condi-
tions spéciales le programme quotidien, avait amené le Comité
Olympique Français à envisager une installation particuliére.
C’est ainsi que l’imprimerie Willy Fisher, avec laquelle il
devait traiter quelques jours plus tard pour l’impression du
programme des Jeux de Paris, consentait à prendre à sa charge
la confection et la vente du programme des Jeux d’Hiver, ce
pourquoi elle transporta, à Chamonix, une machine à imprimer
du type Minerve et un moteur électrique.

Installéc, avec son personnel, dans les sous-sols de l’Hôtel
d’Angleterre, elle réalisa complétement cette entreprise dont
le Comité Olympique Français n’eut qu’a se louer. Elle tira
par fractions de  à  une dizaine de mille de programmes
dont elle assura la vente sur la patinoire, puis au tremplin de
saut en ski et à la piste de bobsleigh.

Les services du C.O.F. à l'Hotel-de-Ville
de Chamonix-Mont-Blanc.

Le Service des Recettes

Le Comité Olympique Français passa une convention avec
la Société Générale pour l’organisation de son service des
recettes et d’abonnement. Nous en expliquerons, plus loin, las
modalités. Aussi bien il ne devint effectif pour les Jeux de
Paris qu’aprés avoir été essayé aux Jeux de Chamonix, où
la Société Générale s’installa avec son personnel de Contrô-
leurs et de Caissiers, dans un local situé au centre de la
Ville.

L’organisation, telle qu’elle avait été conçuc d’accord avec
le Comité Olympique Français, fit ses preuves et n’eut à subir
aucune modification quant à son application aux Jeux de Paris.

On verra, ci-contre, le mouvement des recettes et des
spectateurs aux différentes enceintes pendant la période du
 janvier au  février .

Les Services Annexes

Le système de la régie photographique contrôlée par le
Comité Olympique Français, envisagé pour les Jeux de Paris,
commença à fonctionner à Chamonix. En outre des opéra-
teurs officiels, il fut cependant fait appel à la collaboration
des photographes de la Ville, qui se montrérent trés avertis des
nécessités de la photographic sportive.

Les prises de vues cinématographiques furent exécutées
par la Société concessionnaire dont le contrat avec le C.O.F.

L’imprimerie des programmes
à l’Hôtel, d’Angleterre.

jouait aussi bien pour Chamonix que pour Paris. Il fut tiré.
des Jeux d’Hiver, un film remarquable de . métres, qui
fit magnifiquement revivre cette manifestation incomparable.

L’information (( parlée )) fut organisée au moyen du haut-
parleur, sous la direction de l’ingénieur Prénat. Chacune des
installations fut dotée d’un appareil : la patinoire, la piste de
bobsleigh, le tremplin de saut en ski ; ainsi, le public était
constamment tenu au courant des résultats. des détails des
courses, enfin, des multiples péripéties que constitue une
épreuve sportive.

Cc systéme d’information, qui fait aujourd’hui partie de
toute manifestation de quelque envergure, rendit les plus grands
services au C.O.F., en même temps qu’il remporta un beau
succés auprés des spectateurs.

Le service médical était dirigé par le Docteur Sauphar,
de Paris, en collaboration avec le Docteur Agnel, de Chamonix.
Il eut à intervenir plus particuliérement aux épreuves de bobs-
leighs, au cours desquelles des retournements de bobs causérent
une fracture et une luxation. Au saut en ski, l’accident le
plus sérieux est celui survenu à l’américain Omtved, qui eut
un déboitage du genou et qui, après les premiers secours don-
nés à Chamonix, fut dirigé, par les soins du Comité Olympique
Français, sur un hôpital de Paris d’où il sortit quelque temps
aprés complétement rétabli.
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LE SERVICE DES RENSEIGNEMENTS AU PUBLIC

Le tableau d'affichage

de la patinoire mesurant 10, m de haut, sur  m. de large.
Les hauts-parleurs installés sur la terrasse du Pavillon des Sports

à la patinoire, se faisant entendre jusque dans la ville.

Les Communications Télégraphiques et Téléphoniques

Le Concours de l’Administration

des Postes, Télégraphes et Téléphones

En outre,  cabines téléphoniqucs étaient installées à la
Patinoire. La communication entre l’une de ces cabines et le
Siége central du C.O.F., à Paris, était obtenue à tout instant
de la journée, en cinq minutes maximum

Voici les dispositions qui furent prises par l’administration  fonctionnaires étaient venus renforcer, à cet effet, le
française des P. T. T., à la demande du Comité Olympique service normal de Chamonix.
Français, pour doter le bureau de Chamonix-Mont Blanc des
moyens d’actions nécessaires à la transmission des communica-

Service télégraphique. — Plus important encore, ce service

tions téléphoniques et à l’émission des dépêches des mem-
avait nécessité un personnel de renfort composé d’un contrôleur

bres de la Presse internationale apnelés à suivre les Jeux de
et de trente techniciens détachés de Paris, dirigés par M. Bara-
tuel, qui fut le chef de service des Jeux de Paris.- -

Chamonix. Des appareils télégraphiques rapides, au nombre de quatre.
avaient été installés dans les sous-sol du pavillon de la Pati-
noire et montés par les soins du service technique de Paris.
Ils étaient affectés aux communications ci-après :

Chamonix-Paris Central ;
Chamonix-Paris Bourse ;

Les services de transmissions télégraphiques
et téléphoniques installés à la patinoire.

Service téléphonique. — Neuf circuits avaient été installés
 circuits Chamonix-Paris ;
 circuits Chamonix-Lyon ;
 circuit Chamonix-Genève ;
 circuit Chamonix-Annecy ;
 circuit Chamonix-Annemasse ;
 circuit Chamonix-Le Fayet.

Chamonix-Paris Central et Londres ;
Chamonix-Genéve.

Ces appareils, du modèle Baudot quadruple, permettaient
la transmission vers les postes désignés par dix claviers.
Pour obtenir l’écoulement rapide des télégrammes de presse
et des télégrammes de toute nature, des conducteurs avaient été
construits entre Chamonix et Le Fayet, dans une vallée, qui.
en raison de la neige abondante et de la glace, présentait pour
la construction de trois lignes les plus grandes difficultés. Au
surplus, ces lignes, exposées aux intempéries, nécessitaient une
vérification journaliére effectuée par une équipe d’ouvriers
monteurs, choisis parmi les meilleurs du Service d’Annecy.

Grâce à toutes ces précautions, il ne s’est pas produit d’in-
terruption gênante et les dépêches purent être expédiées,
même dans les instants les plus chargés, dans le monde entier
au fur et à mesure que les épreuves se déroulaient.

Du  janvier au  février , il a été ainsi transmis :
. télégrammes à destination de tous pays. Ils formaient un
total de . mots.

A noter que ces télégrammes n’étaient pas envoyés tout au
cours de la journée, mais en bloc à l’issue de chaque épreuve.

A Chamonix comme à Paris, l’administration des P. T. T.
a fourni non seulement un effort considérable, mais elle s’est
montrée, en toutes circonstances, la collaboratrice la plus
dévouée du Comité Olympique Français.
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Le diplôme des Jeux d'Hiver.

La médaille des Jeux d’Hiver.

Les insignes des officiels, des journalistes et des concurrents.
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Le Concours de l’Armée La Presse aux Jeux d'Hiver
Le service d’ordre, sur une aussi vaste étendue que celle

nécessitée par les installations de la patinoire, de la piste de
bobsleighs, du tremplin de saut en ski, offrait d’autant plus
de difficultés que les ressources en fonctionnaires étaient beau-
coup plus limitées à Chamonix qu’à Paris. Force fut donc de
faire appel aux services de l’armée.
En principe, l’armée n’apporte son concours sous cette forme

que dans les manifestations sportives d’ordre militaire. Seul,
le Ministre de la Guerre pouvait prescrire une dérogation, et
c’est ce qu’il consentit en raison du caractére spécial que présen-
tait l’organisation des Jeux d’Hiver.

Le Général Gouverneur Militaire de Lyon reçut donc mis-
sion de mettre à la disposition de la Municipalité de Chamonix
un détachement du 

 Régiment d’Infanterie, de Briançon.
qui assura non seulement le service d’ordre, avec l’aide de
la gendarmerie locale, à toutes les manifestations, mais encore,
procéda aux travaux de déblaiement de la neige à la Patinoire.

Enfin, en outre de ce détachement, la fanfare des chasseurs
alpins fut également mise à la disposition des organisateurs.

Les Diplômes et Médailles

A l’encontre du Diplôme des Jeux Olympiques, le Diplôme
des Jeux d’Hiver ne fut pas l’objet d’un concours. L’idée
générale en fut soumise aux services artistiques de 1’Imprimerie
qui, déjà, avait exécuté le papier à lettre do Comité Olympique
Français, la maison Debar. C’est elle qui se chargea et du
dessin et de l’impression.

. exemplaires ont été décernés aux officiels et aux
athlétes.

La Médaille. comme celle des Jeux de Paris, fut mise au
concours. C’est an graveur Raoul Bénard qu’en fut confiée
l’exécution. La frappe a été exécutée à . exemplaires par
les ateliers de la Monnaie. à Paris.

Les Jeux d’Hiver, organisés à l’occasion de la célébration
de la VIII’ Olympiade, avaient réuni les engagements de
 nations. Cc succés témoignait de l’intérêt soulevé par cette
véritable premiére manifestation internationale de sports de neige
et de glace ; aussi la Presse, fidélé écho de l’opinion publique,
se devait-elle d’être largement représentée. On en jugera par la
nomenclature, que nous donnons ci-dessous, des journaux et
des rédacteurs qu’ils avaient délégués à Chamonix :

ARGENTINE

E. de Lascano Tegui, Caras y Caretas, Buenos-Ayres. —
Monsegut, La Nacion. Buenos-Ayres. — Trazar Ricardo, La
Capitale, Rosario.

BELGIQUE

R.-J. Basset, La Derniére Heure, Bruxelles. — Van Hasen-
brouck. Le Matin, Anvers.

CANADA

W. Ingram, Canada Press Association, Bureau de Paris.

ETATS-UNIS

F.-K. Abbott, International News Service. Bureau de Paris.
— Getlin, New-York American ; J. Lauric Philadelphia  Leager,
Philadelphie. — Miller, United Press ; W. Robertson. New-
York Herald. Edition de Paris. — T.-T. Topping. Associated
Press of America, Bureau de Paris. — H. Walles, Chicago
Tribune. Bureau de Paris.

FINLANDE

Eljas Erkko, Helsingin Sanonial Helsingsfors.

F R A N C E  

J. Augier, Les Alpes Sportives, Grenoble. — G. Berthillier.
La Vie Lyonnaise, Lyon. — M. Besson, Le Petit Dauphinois,
Grenoble. — G. Bruni, Le Gaulois, Paris. — A. Bontemps.

Les affiches éditées par le Réseau du P.-L.-M. à l'occasion

des Jeux Olympiques de Chamonix-Mont-blanc 
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Paris-Soir, Paris. — Condamine, Express de Lyon, Lyon. —
D. Cousin, La Liberté, Paris. — J. Curral, Agence Havas.
Paris. — Daninos, Sports de Neige et de Glace, Paris. —
Desmonceaux, Le Petit Parisien. Paris. — Domergue, L‘ln-
formation, Paris. — R. Dotin, L’Echo des Sports, Paris. —
E.-G. Drigny. L.‘Intrasigeant, Paris. — R. Ducret, Le Figaro,
Paris. — A. Duriaux, Aéro-Sport. Paris. — Ch. Faroux,
L’Auto, Paris. — De Fleurac, Dessinateur, Paris. — Gretor,
Arlequin, Paris. — R. Guérin, Le Matin, Paris. — E. Guinet,
Agence Havas, Paris. — Honoré, L’Illustration, Paris. —
G. Hanot, Excelsior, Paris. — Kelen Labouret, Les Lectures
pour Tous. Paris. — De Lafreté, L’Echo de Paris, Paris. —
Lauwick, Le Figaro, Paris. — R. Lehmann, L’Intransigeant,
Paris. — A. Massard, La Liberté, Paris. — Max Mathey,
Le Journal, Paris. — Model, L’Auto, Paris. — Monmarché,
Les Guides Bleus, Paris. — P. Pelletier, L‘Echo des Sports,
Paris. — M. Perrot, Sporting, Paris. — Frantz-Reichel
L’Avenir, Paris. — De Reuze, Miroir des Sports, Paris.
—  P .  R o u s s e a u ,  Le  Temps ,  Par i s .  — T igno l ,  L ’Auto ,
Paris. — Touchet, L’Illustration, Paris. — Serge Véber, La
Presse, Paris. — De Velle, L‘Ouest-Eclair, Rennes. — Ph.
Vieux, Le Progrés de Lyon, Lyon.

GRANDE-BRETAGNE

Alberry, The Bystander, Londres. — Donohuc, Daily
Chronicle, Bureau français. — Elcock, The Graphic, Londres.
— A. Glarner, Exchange Telegraf, Bureau de Paris. — Thom-
son, The Grafic, Londres.

HOLLANDE

L. Avocat, Telegraaf, Amsterdam. — A.-J. Coucke, Sport
Kronik, La Haye. — B. de Jong Van Beek en Donk, Nieuwe
Rotterdamsche Courant, Rotterdam. — H.-I. Van Meurs, Het
Voterland, La Haye. — Thormann, De Maasbode, Rotterdam.

ITALIE

W. Baldi, Diana, Florence. — Dott. Lando Ferretti, La Ga-
zette dello Sport, Milan. — Fraccaroli, Corriere della Sera.
Milan. — Mauri Silvio, Corriere della Sera, Milan. — G.-A.
de Verzoni, Corriere delta Sera, Milan.

JAPON

R. Siguetokou, Tokio Asahi, Tokio.

NORVEGE

Finn Amundsen, Idraestlir, Christiania. — Einar Diesen,
Aftenposten, Christiania. — Sparre, Morgenposten, Christiania.

SUEDE

Hilding Alinder, Stockholm Tidningen, Stockholm. —
Henning Haglind, Veckojournalen, Stockholm. — Marcus
Hentzel, Seving, Stockholm. — Johan Klercher, Svenska Da-
genbladet, Stockholm. — Sven Lindhagen, Idrottsbladet, Stoc-
kholm. — Erick Pallin, Stockholm Dagblad, Stockholm. —
Erick Severin, Tidningernas Telegrambyra, Stockholm. —
Torsten Tegneur, Idrottsbladel, Stockholm. — Leo Tisseau,
Dagens Niheler, Stockholm.

SUISSE

Le Mondain, Genéve. — Buchli, Sport, Zurich. — Decrau-
rat, La Suisse Sportive, Genéve. — Mayer, Pro-Sport, Territé-
Montreux. — Arnold Wehrle, Schwertzer Sportnachrichten
Bureau, Zurich.

TCHECOSLOVAQUIE

A. Sekora. Lidovi Noving, Brünn.
Au total,  journalistes représentant autant de journaux

ou agences et  pays.

Le Commissariat sportif du Comité Olympique Français à Chamenix-Mont-Blanc.

De gauche à droite :  MM. J.  DALBANNE, A.  AVE, FRANTZ-REICHEL, Al lan H. MUHR, L.  MAGNUS.
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T I T R E  V

APRÈS LES JEUX



Lettres des Délégations Nationales et des. Personnalités Officielles

AU COMITÉ OLYMPIQUE FRANÇAIS

Les Jeux Olympiques sont aujourd’hui un événement consi-
dérable de la vie moderne. Comme tels ils font l’objet, dans
la presse mondiale, de commentaires, d’études critiques, d’obser-
vatious qui, pour les Jeux de Paris, ont donné matiére à
d’innombrables colonnes de journaux, revues ou. magazines.
Soigneusement relevés et classés ces articles dans toutes les
langues du monde, traduisent bien, qu’ils louent ou qu’ils
critiquent, l’intérêt, la passion même, que souléve cette mani-
festation grandiose de l’activité sportive des peuples. Ils forment
à eux seuls plusieurs volumes qui complétent magnifiquement
les archives des Jeux de la VIII’ Olympiade.

Mais, à côté de la presse, les Comités Olympiques Nationaux,
des délégations, des fédérations, ont également manifesté leur
sentiment sur ces Jeux auxquels ils avaient, eux, participé.
Les lettres qu’ils ont adressées à ce sujet au Comité Olympique
Français constituent pour lui un précieux testimonial qu’il a
pensé devoir reproduire dans ce rapport.

Voici donc, en dehors des lettres particuliéres qui lui sont
parvenues, celles émanant des personnalités of ic ie l les  des
nations ayant participé aux Jeux de Paris :

Lettre du Comité Olympique  Suédois.

Stockholm,  Septembre .

Au Comité Olympique Français,

Le Comité Olympique Suédois a l’honneur par la présente
lettre de vous exprimer ses sentiments de vive gratitude pour les
marques réitérées qu’il a reçues de votre extrême amabilité et de
votre grande bienveillance non seulement pendant les travaux
préparatoires de la VIIIe Olympiade mais encore pendant toute la
durée des Jeux.

Les Officiels et les athlétes Suédois ayant eu l’avantage de
prendre part à la VIIIe Olympiade ont exprimé leur admiration pour
la manière excellente dont vous avez su organiser et mettre à
exécution les Jeux Olympiques, bien que le nombre des nations
participantes ait, de beaucoup, dépassé toute attente.

Si, quelquefois, les Leaders de la Délegation Suédoise ont
manifestée un désir bien fendé, vous avez toujours accueilli leurs
propos i t ions  avec  la  ‘p lus  grande  ob l igeance .  e t  le ’  Comité
Olympique Suédois est heureux de vous dire combien il apprécie
votre empressement d’aller au-devant de ses souhaits.

Selon l’opinion du Comité Olympique Suédois, la VIIIe Olym-
piade a été admirablement organisée, et le grand succés qu’ont
obtenu les Jeux Olympiques à Paris 1924 est largement mérité.

Pour le Comité Olympique Suédois

Le Président
GUSTAVE ADOLPHE.

Lettre du Comité Olympique Américain.

Paris, July 28 th. 1924.

Dear Count Clary,

This is to say good-bye and to thank you for courtesy and many
kindnesses.

May God be with you till we meet again.

Cordially yours.

Robert M. TH O M P S O N .

Lettre de M. le Capitaine C.-A. Hagberg,
attaché à S.A.R. le prince de Suéde.

Paris, le  juillet .

Monsieur le Comte,

S. A. R. le Prince Gustave Adolphe de Suéde m’a chargé de
vous transmettre ses sincères remerciements pour la médaille
commémorative que vous avez bien voulu lui faire parvenir, ainsi
que pour l’aimable courtoisie qu’il a toujours rencontrée cher vous
pendant la glorieuse VIIIe Olympiade.

Veuillez agréer, Monsieur le Comte, les assurances de ma
haute considération.

C.-A. HAGBERG,

Capitaine
Attaché à la personne de S. A. R.

le Prince Gustave Adolphe de Suéde.

Lettre de la Délégation du Brésil.

Paris, le  Juillet .

Monsieur le Président,

Etant obligé de rentrer au Brésil par le bateau (( Gelria )) qui
part de Cherbourg demain. je viens par la présente vous témoigner
toute ma reconnaissance pour l ’aimable accueil que le Comité
Olympique Français a bien voulu réserver aux athlétes brésiliens
et à moi.

Par la même occasion je vous pria de prendre bonne note que
Monsieur Byington reste chargé des affaires de cette délégation
jusqu’à son départ au Brésil.

Veuillez agréer, M o n s i e u r  l e  P r é s i d e n t ,  a v e c  m e s  v i f s
remerciements, l’assurance de ma considération la plus distinguée.

R.  NETTO.

président

—  —



Lettre de M. J.-G. Merrick,
Membre du C. I. O. pour le Canada.

Toronto,  octobre .

My dear Reichel,

I desire to take this opportunity on my arriva1 home, to express
tu you, and through you to the Executive of the French Olympic
Committee, and also Mr. Allan Muhr, International Secretary, my
appreciation and thanks for the courtesy received during my stay
in Paris, in connection with the 8TH Olympiad.

The conduct of a series of games of such magnitude as these,
entails not only an immense amount of work, but the necessity to
bring to bear the highest executive ability in planning and
execution. I feel that the French Olympic Committee was very
successful, indeed, in achievhg this very difficult work.

The technical  deta i ls  o f  the  Games were ,  so  far  as  my
observation whent, thoroughly satisfactory. The difficulties that
arose in boxing, and wrestling were more largely those of the
failure of police control, rather than to failure of the technique of
the games.

I have no patience with the critics who accepted the occasion
of a few unfortunate incidents to denounce the games, and the
whole Olympic movement as doomed to inevitable failure. These
cr i t i cs ,  had nei ther  knowledge  o f  a f fa irs  nor  v is ion  intheir
criticism I am thoroughly Convinced that the games were up to
a very high standard and that they achieved their purpose of being
one of the most successful in the series of international events,
which whill, as the series continue, help materially in not only the
improvement of athletics in all countries, but will mean eventually
more in international sportsmanship and good will.

I would be glad if you would convey to your associates and
colleagues my remembrances and thanks.

Yours very sincerely.

James G. MERRICK.

Lettre du Comité Olympique Néderlandais.

La Haye, le  septembre .

Messieurs,

Au nom du Comité  Olympique Néder landais ,  pous  avons
l ’honneur de vous remercier chaleureusement de l ’hospitalité
merveilleuse que veus nous avez réservée, ainsi qu’à tous nos
athlétes, lors des Jeux Olympiques de Paris.

Nous avons été extrêmement touchés de l’accueil amical et de
la façon vraiment excellente, dont nous avons toujours été reçus
par tous ceux qui collaboraient à votre organisation.

Si nous nous permettons’ de citer quelques noms, c’est-à-dire
ceux de M. Frantz-Reichel et de M. Denis, c’est pour dire que
nous avons été en particulier en relation avec eux, et qu’ils ne se
sont jamais montré las de nous renseigner sur tout ce que nous
voulions savoir, même en dehors de leur propre organisation en vue
de notre travail pour les Jeux de .

Nous tenons à vous faire savoir que nous avons apprécié trés
hautement cet accueil tout à fait sportif et nous vous ‘prions de
vouloir croire à nos remerciements réitérés.

Veuillez agréer, Messieurs, l’expression de nos sentiments trés
distingués.

M. SCHARROO

Vice-Président.
V a n  RO S S E M

Secrétaire.

I.ettre du Comité Olympique  Helléne.

Athénes, le   Juin .

Monsieur le Président et cher Collègue,

Nous sommes chargés par le Comité Olympique Helléne de
vous prier de vouloir bien transmettre au Gouvernement Français
ses plus vifs remerciements pour la médaille que vous nous avez
fait parvenir à titre de souvenir pour la célébration des Jeux de
Paris en .

Le Comité Olympique Helléne vous prie de croire que les
athlétes hellénes ayant pris part aux Jeux de la VIIIe Olympiade
conserveront à jamais le souvenir reconnaissant de la réception
chaleureuse dont ils ont été l’objet dans votre beau pays et du
succés grandiose qui a couronné vos nobles efforts.

Veuillez agréer, Monsieur le Président et cher Collègue,
l’expression de nos sentiments les plus distingués.

Le Président Le Secrétaire Général
G. AVEROFF. M. RINOPOULOS.

Lettre du Comité Olympique Finlandais.

Helsingfors,  Janvier .

Messieurs,

J’ai eu le grand plaisir de recevoir votre trés honorée du
 décembre et vous remercie cordialement pour les voeux que vous
y exprimer.

Vous me remercier pour la bonne collaboration de mon Comité,
mais, en estimant votre bienveillance, je veux seulement vous dire,
que c’est entièrement à nous de vous remercier pour tout ce que
vous  avez  fa i t  pour  nous ,  pour nos athlétes et pour notre
participation dans les Jeux à Paris.

En vous remerciant cordialement pour tout, veuilles agréer,
Monsieur, l’assurance de mes sentiments les plus distingués.

Ernst KROGIUS.

Président du Comité Olympique Finlandais

Lettre du Comité Olympique Canadien.

Dear Sir,
July  th. .

Before leaving Paris, I desire on behalf of the Canadian
Olympic Committee to express to you and the French Olympic
Committe our sincere appreciation for the many kindnesses and
courtesies which have been shown to our Canadian team while
in Paris.

We shall take back the very best of memories of tbe treatment
reccived at your hands, and I sincerely trust that it wiel be our
privilege to meet again in the very near future.

Again extending, our heartfelt thanks and the very best of
wishes to yourself and your Committe.

I am,
Yours very sincerely.

A.-T. MULQUEEN.

Président, Canadian Olympic Commitee.

—  —



Lettre du Comité Olympique Danois.

Messieurs,

Copenhague, le  Janvier .

Nous avons l’honneur de vous accuser bonne réception de votre
trés estimée lettre du  écoulé, par lequelle vous nous edressez
vos vœux les plus sincéres à l’occasion du Nouvel An, dont nous
vous remercions et que nous vous rendons le plus sincérement.

Nous profitons de l’occasion pour vous remercier une fois de
plus du bon accueil que vous aviez donné à nos délégués et athlétes
lors de la célébration des Jeux Olympiques à Paris dans l’année
qui vient de s'écouler.

Veuillez egréer, Messieurs, l’expression de nos sentiments les
plus distingués.

Le président Le Secrétaire Général
CASTENSCHIOLD. V. NY H O L M .

Lettre du Comité Olympique Haïtien.

Haïti,  Janvier .

Monsieur le Président,

J e  m ’ e m p r e s s e  d ’ a c c u s e r  r é c e p t i o n  d e  v o t r e  l e t t r e  d u
 décembre dernier me transmettent les cœux la plus sincéres du
Comité National des Sports — Comité Olympique Français, ainsi
que ses remerciements au Comité Olympique Haitien pour sa
collaboration à la célébration des Jeux de la VIIIe Olympiade, si
grendiosement célébrés à Paris, l’an dernier.

En vous retournent nos souhaits les meilleurs à l’occasion de
, vous nous permettrez de vous remercia aussi pour l’accueil
sympathique de votre Comité à notre petite équipe qui a participé
à cette manifestation, bien plus dans le bot de témoigner sa
sympathie à la France que de faire une démonstration sportive
parmi tant de célébrités mondiales.

Veuillez agréer, M. le Président, l’assurance de nos meilleurs
sentiments.

Le Président,
André CHEVALLIER

Le Secrétaire  Général.
HENEC DORSINVILLE

Lettre du Comité Olympique  Egyptien.

Alexandrie, le  Janvier .

Cher collègue,

Ayant présenté votre lettre du  décembre à notre réunion du
 courant, j’ai été chargé par notre Comité de vous transmettre ses
félicitations pour le succés qu’ont obtenu lu Jeux Olympiques de
Paris grâce à la parfaite organisation de votre Comité.

Veuillez agréer, cher collégue, l’expression de mes sentiments
les meilleurs.,

A. BOLANAACHI.

Chargé du secrétariat

Lettre du Comité Olympique Hongrois.

Monsieur le Président,

Paris, le  Juillet

A la clôture des Jeux Olympiques j’éprouve le vif désir de
vous remercier le plus sincérement, au nom du Comité Olympique
Hongrois, des athlétes hongrois participant et des officiels hongrois
de votre bienveillance et du bon accueil que vous nous avez réservé.

Permettez-moi, Monsieur le Président, de vous exprimer mon
admiration pour la maniére dont le Comité organisateur a su
accomplir une tâche qui dépasse de loin quant au nombre du
participants, du résultat et des difficultés, inévitables par suite
d’une décentralisation imposée par les circonstances, celle des
Qlympiades précédentes. L’organisation de la VIIIe Olympiade,
nous la considérons comme modéle.

En vous demandant de bien vouloir faire l’interpréte près du
Comité Olympique Français et du Comité organisateur de mes
remerciements réitérés et de me reconnaissance, je vous prie,
Monsieur le Président, d’agréer les assurances de ma considération
la plus sincére.

Jules de MUSZA
Co-Président du Comité Olympique

Hongrois.

Lettre du Comité Olympique Letton.

Riga, le  Janvier .

Monsieur le Président,

Mes meilleurs remerciements pour vos bons souhaits de
Nouvel An. Moi de même je vous envoie mes vœux les plus sincéres.

Cela m’a été une grande satisfaction personnelle d’avoir pu
collaborer à la VIIIe Olympiade sous votre direction aimable et
experte.

En vous remerciant chaudement de votre prévenance pour moi
et mes compatriotes, je vous prie d’agréer, Monsieur le Président,
l’expression de ma plus haute considération.

Le Président du Comité
Olympique de Lettonie

DICKMANS.

Lettre de l’Association Suisse de Football
et d’Athlétisme.

Zurich, le  Juin .

Monsieur le Secrétaire Général,

De retour en Suisse, nous nous empressons de vous présenter
nos meilleurs et sincères remerciements, pour la façon dont la
organes du Comité Olympique Français et particuliérement voue,
nous avez facilité le séjour à Paris et notre participation au
tournoi olympique de football.

Nous vous prions de bien vouloir être notre interpréte auprés
des divers Comités chargés de l’organisation des Jeux, pour leur
présenter l’expression de notre gratitude pour la bienveillance
qu’on a démontrée à la Délégation Suisse.

Vous réitérant nos vifs remerciements, nous vous prions de
croire, Monsieur le Secrétaire Général, à l ’assurance de nos
sentiments les, plus distingués.

Le Chef de la Délégation Suisse :
GASSMANN.

—  —



Dépéche de M. Krogius,
Membre du C.  I .  0 .  pour la Finlande.

P a r i s ,     J u i l l e t      .  

L’équipe Finlandaise réunie avec ses compatriotes à Paris vous
adresse, Monsieur le Président, ses félicitations les plus cordiales
à propos de le Fête Nationale. Elle y joint ses remerciements
sincéres pour le trés aimable accueil à Paris ainsi que pour
l’admirable organisation des Jeux Olympiques. 

ENCKELL

Ministre de Finlande

KROGIUS

Membre du Comité International Olympique

Lettre du Comité Olympique Norvégien.

Oslo, le  Janvier .

Monsieur le Président,

Nous vous remercions beaucoup pour votre aimable lettre du
 décembre dernier, et pour vos bonnes salutations à l’occasion du
nouvel an.

Permettez-nous à notre tour de vous exprimer nos vœux les
plus sincéres pour le sport de la France. Recevez aussi nos
meilleurs remerciements pour les jours mémorables et précieux
qu’ont passé nos athlétes à Paris pendant les Jeux Olympiques.

Nous vous prions d’agréer, Monsieur le Président, l’expression
de nos sentiments les plus distingués.

J. KRAG.

O. HAMMERSTAD.

Lettre du Comité Olympique Yougoslave.

Zagreb,  Juillet .

Monsieur le Président et cher Collègue,

Je regrette beaucoup, Monsieur le Président, que la maladie de
Madame Bucar ne m’ait pas permis de venir à Paris pour participer
aux fêtes de la VIIIe Olympiade. Malheureusement mon Collégue
le Colonel Gjukié fut également empêché d’assister aux fêtes à
Paris, retenu à la frontiére de la Macédoine.

Cependant, j’ai l’honneur de vous remercier sincérement pour
l’aimable bonté que vous avez témoigné à nos athlétes et gymnastes
yougoslaves pendant leur séjour aux Jeux Olympiques à Paris.

Veuillez agréer, Monsieur le Président et cher Collègue;
l’expression de mes sentiments distingues.

Le Président  du C.O. Yougoslave
Dr Fr. B UCAR

Dépéche du Comité Olympique
Tchécoslovaque.

Praha,  Août .

Le Président et les Membres du Comité Olympique Tchéco-
slovaque rentrant à Prague, félicitent le Comité Olympique
Français de le splendide réussite des Jeux et le remercient de
l’amitié dont ils ont été comblés.

Guth JARKOVSKY.

—  —

Lettre du Comité Olympique Britannique.

Dear Sir.

Londres,  th January, .

On behalf of the British Olympic Association I am writing to
thank you for your extremely kind letter wishing us all good luck
and happiness in the New Year.

I can only repeat that any help we were able to give our
friends ont the French Olympic Committee both before and during
the Eighth Olympiad was given because of the great friendship
which we feel towards you all.

Believe me,

Yours sincerly.
R.-J. KENTISH BRIG.-G ÉNÉRAL

H ON. SECRETARY.

Lettre du Comité Olympique Portugais.

Paris, le  Août .

Cher Collègue,

Partant pour le Portugal, je vous serais très obligé d’envoyer
toute correspondance, invitations, convocations, avis, etc., que vous
jugerez utiles de nous faire pervenir, à M. le Sénateur Dr. Jose
Pontés, à. l'Hôtel du Pelais d’Orsay.

Je vous félicite de la merveilleuse organisation des Jeux
Olympiques et je vous prie d’agréer l’expression de mes sentiments
d’admiration.

F.  NOBRE GUEDES

Secrétaire Général
du Comité Olympique Portugais

Lettre de M. le Commandant Sverre,
Membre du C. I. O. pour la Norvége.

Christiania, le  Septembre .

Mon cher Collègue,

Au retour  de  manœuvres  e f fec tuées  i c i ,  en  Norvége ,  j e
m’empresse de venir vous présenter mes félicitations pour la
grandiose olympiade qui vient de se terminer et’ vous remercier
profondément pour l’amitié, l’hospitalité et la trés grande amabilité
que vous nous avez témoignées — vous et tous les membres du
Comité Olympique Français — à moi personnellement et à tous mes
compatriotes norvégiens, à toute la Norvège.

Les journées pendant lesquelles eurent lieu les Jeux de la
VIIIe Olympiade sont, inoubliables et, grâce à vous et à vos Comités,
pleines de leçons et de bons souvenirs pour toute le vie ! (( Je
présente à vous tous et de tout mon cœur les profonds remerciements
de moi-même et de la Norvège entière )).

Veuillez agréer, cher Comte Clary, et cher Collégue, avec
l ’assurance  de  ma trés  haute  considérat ion ,  mes  mei l leures
salutations les plus distinguées et les plus dévouées.

Commandant SVERRE.
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Lettre du Comité Olympique Suisse.

Paris, le  Juillet .

Monsieur le Président et Messieurs,

Avant de quitter le sol si hospitalier de la douce et belle France
nous tenons à VOUS exprimer la vive admiration et les trés sincéres
félicitations du Comité Olympique Suisse pour, l’organisation si
brillante et le parfaite réussite des Jeux de la VIIIe Olympiade.

Nous vous exprimons également notre profonde gratitude pour
les sentiments d’amitié que nous témoignèrent les membres de votre
Comté et pour l’appui si précieux et constant que nous avons
trouvé auprès d’eux et de vos employés.

Veuillez agréer, Monsieur le Président et Messieurs, l’expres-
sion de nos sentiments les plus distingués.

Le Président : Le Secrétaire Général
W. HIRSCHY. Dr. F. MESSERLI.

Lettre du Comité Olympique Australien.

London,  th. August 1924.

Dear Mr. Reichel,

I called in on Friday morning while in Paris on a hurried trip,
to see you end Mr.Muhr before returning but found that you had
gone to Lyons in connection with some sporting event.

I desired to ask you if you would kindly let me know what
procedure I should adopt in order to get six of the full reports of
the Olympiade when published and what would be their cost, as I
desire to make presentations of them to the controlling authorities
in Australia, and also to place one in the National Museum as a

record of  Olympic Games.

I ave to again express to you and to the French Olympic
Committee my sincere eppreciation of your efforts on behalf of my
countrymen from Australie and such expressions as are now
conveyed to you will be conveyed officially by myself on my return
to the Government of Australia and also to the whole of the
controlling Athletic bodies.

With all good wishes to Mr. Muhr and yourself and with the
reollection of many pleasant moments in your company.

Believe me.

Yours very sincerely.
W. TAYLOR.

Chairman
Australian olympic Federation

Dépéche de M. Harald Petri,
Délégué Général de la Suéde.

Quevy,  Août .

Au moment oh la Délégation Suédoise quitte le sol glorieux
de la France, je sens le besoin de vous remercier encore une fois
au nom de tous mes compatriotes de l’accueil charmant dont nous
avons été l’objet pendant les inoubliables jours de le huitième
Olympiade qui fut pour vous et le France un succès complet.

P ETRI

Délégué général de la Suéde

Lettre du Général Balck,

Membre au C. I. O. pour la Suéde.

Cher ami,

Stockholm,  Octobre .

Conservant toujours un souvenir agréable des beaux jours que
j ’ai passés à Paris l ’été dernier, je tiens à vous exprimer ma
reconnaissance sincére pour le réception et l’hospitalité grandioses
que vous avez offertes à tous les participants aux Jeux Olympiques
à Paris . La VIIIe Olympiade a été un grand succés, dont vous
pouvez étre personnellement trés fier.

Nous venons de publier un rapport sur les Jeux dans lequel
nous exprimons notre admiration de l’organisation excellente des
Jeux. Vous ne comprenez pas le texte suédois, mais vous pouvez
juger par les illustrations que nous avons tâché d’être obectifs,
en rendent justice à tous les événements. Je vous en enverrai un
exemplaire.

Recevez, mon cher ami, l’assurence de mes sentiments les
plus chaleureux et les plus dévoués.

Victor BALCK.

Lettre de la National Rifle Association
de la Grande-Bretagne.

Dear Sir,

 th. October .

I am directed by the Council of the National Rifle Association
to convey to you their thanks for the unfailing courtesy extended
to the Representatives from Great Britain who took part in the
Shooting Competitions at the recent Olympic Games. The facilities
afforded them, and the arrangements so kindly made for their
convenience and comfort on the occasion of their visit to France
were greatly appreciated.

Yours faithfully.

C.  ETCHES

Major
Secretary - N.R.A.

Lettre du Président de la Fédér. Intern.
de Natation Amateurs.

Dear Sir,

Jan.  th .

I am in receipt of your letter containing the greetings of your
Comite for the Year ;  which I beg to acknowledge and at the
same time convey at your our good wishes for the year that is
beore us.

Your labors in  shoold he considerably highter than in 

but I Know that work for sport is a labor of love. I would like
whilst writting you to express my appreciation of all you and
your Comittee did during the fast Olmpiad, speaking for our sport
everything event very easy and it was a pleasure. Thanks to your
good work. My Federetion were very delighted to work with you
and to do their part in carryng out a most creditable fonction.

Yours very.
S.-W. H EARN.

—  —



Lettre de M. le Dr Fr.-M. Messerli, En vous témoignant encore mes sincéres sentiments de vive

Secrétaire Général du Comité Olympique Suisse.
gratitude et en répétant :

(( Vive le Comité Organisateur des Jeux de la VIIIe Olympiade )),
je vous transmets, Monsieur le Secrétaire Général et cher Collégne,

Lausanne, le  Août . mes souvenirs les meilleurs et l’assurance de mes sentiments trés
distingués.

Monsieur le Secrétaire Général et cher Collégue, Le Secrétaire Général du C.0.S :
Dr Fr.-M. MESSERLI.

Je m’en voudrais, au lendemain des inoubliables Jeux de la
VIIIe Olympiade, de ne pas vous dire combien fut grand mon plaisir
à assister à ces Jeux et de ne pas vous féliciter encore pour leur
magnifique organisation et leur brillante direction.

Je tiens spécialement à vous remercier trés cordialement, vous
et vos distingués collégues du Comité Olympique Français, de
l’amabilité dont vous avez constamment fait preuve à l’égard de
notre mission Suisse; je vous prie aussi de remercier le nombreux
personnel de vos bureaux de sa parfaite courtoisie. Comme je vous
l’ai déjà signalé avant de quitter Paris, la Mission Suisse n’a eu
aucune réclamation à formuler au sujet de l’organisation des Jeux;
nous avons constaté que les qualifications, les cartes d’identité,
les bons de transport, le nombre des insignes pour les officiels et
pour les concurrents, etc., concordaient exactement avec les listes
que nous avions eu l’honneur de vous transmettre pendant la
période préparatoire des Jeux.

Malgré le travail qu’ils m’ont occasionné vu mes fonctions de
secrétaire général d’un Comité Olympique National. les Jeux de
la VIIIe Olympiade me laissent un excellent et inoubliable souvenir ;
votre constante amabilité à mon égard et celle de vos dévoués
collaborateurs ont de beaucoup facilité ma tâche de secrétaire
général du Comité Olympique Suisse.

Lettre de l’Equipe Américaine de Tir
aux Armes de Chasse.

Monsieur le Président,

 Juillet .

L’Equipe Américaine de tir aux armes de chasse a le plaisir de
vous exprimer sa reconnaissance de la réception qui lui a été
faite en France et de sa satisfaction de la manière dont les concours
ont été organisés.

Ils tiennent à vous transmettre leurs remerciements avant de
rentrer en Amérique.

Agréer, Monsieur le Président, l’expression de nos sentiments
les meilleurs.

William. N. TAYLOR

Délégué de l’Equipe Américaine de Tir aux
Armes de Chasse.

—  —
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ATHLÉTISME 94

N o
   Mètres plat . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .    

N o
  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

N o


 Métres plat 

 Mètres plat . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  

N o
   Mètres plat . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .    

N o
 . Métres plat . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .    

N o
  . Métres plat . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .    

N o
 . Métres plat . . . . . . . . . . . . . . . . . .    

N o
  Marathon . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .    

N o
 . Mètres steeple chase . . . . . . . . . .   

N o
    Métres haies . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .    

N o
   Mètres haies . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .    

N o
   . Métres marche . . . . . . . . . . . . . . . .   

N o
   Saut en hauteur . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .    

N o
   Sant en longueur . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .   

N o
   Triple saut . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .    

No
  Saut a la perche . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .    

No
 Lancement du javelot . . . . . . . . . . . . . . . .    

N o
   Lancement du disque . . . . . . . . . . . . . . . .  

N o
   Lancement du poids . . . . . . . . . . . . . . . 

N o
  lancement du marteau . . . . . . . . . . . . . . .   

N o
  Pentathlon . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .   

N o
  Décathlon . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .   

No
 Cross country épreuve individuelle . . . .   

No
 Cross country épréuve par équipes . . . .    

No
  Métres relais . . . . . . . . . . . . . . . . . . .    

No
 . Mètres relais . . . . . . . . . . . . . . . . . .   

No
 . Mètres plat (équipes). . . . . . . . 

—  —



AVIRON 163

No
 Un rameur (skiff) . . . . . .  . . . . . . . . . . . . . . . . . . .   

No
 Pair oar. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  

No
 Double scull . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  

No
  Rameurs de pointe avec barreur  . . . . . . . .  

No
  Rameurs de pointe sans barreur. . . . . . . .  .  

No
  Rameurs de pointe avec barreur  . . . . . . . . . . .  

No
   Rameurs de pointe avec barreur. . . . . . . . .  . .  

BOXE 180

No
 Poids mouches . . . . . . . . . . . . . . . . . . .   

No
 Poids coqs . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  . .   

No
 Poids plumes. . . . . . . . . . . . . . . .  . . . . .   

No
 Poids légers . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 

No
 Poids k-moyens. . . . . . . . . . . . . . . . . . . 

No
 Poids moyens. . . . . . . . . . . . . . . . . .  . . 

No
 Poids mi-lourds . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  .   

No
 Poids lourds . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 

CYCLISME 202

No
 . Métres piste. . . . . . . . . . . . . . . . . . 

No
  Kilométres piste, sans entraineurs . .   

No
 . Métres piste, tandems . . . . . . . .   

No
 . M. piste, course poursuite p. équ.   

No
  Kilomètres route, course individuelle   

No
  Kilométres route, course par équipes   

JEUX ÉQUESTRES 220

No
 Championnat équestre, épr. individuelle 

No
 Championnat équestre, épr. par équipes   

No
 Concours de dressage. . . . . . . . . . . 

No
 Concours de sauts d’obstacles. Pris des

Nations, épreuve individuelle. . . . . . . . 

No
 Concours de sauts d’obstacles, épreuve

par équipes . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 

ESCRIME 262

No
 Fleuret Messieurs, épreuve individuelle 

No
 Fleuret Dames, épreuve individuelle. . . . . .  . 

No
 Epée, épreuve individuelle. . . . . . . . . . . . . . 

No
 Sabre, épreuve individuelle . . . . . . . . . . . . .   

No
 Fleuret, épreuve par équipes . . . . . . . . . . . . 

No
 Epée, épreuve par équipes . . . . . . . . . . . . . 

No
 Sabre, épreuve par équipes. . . . . . . . . . 

FOOTBALL

No 61 Tournoi par équipes . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  

G Y M N A S T I Q U E  337

No
 Barre horizontale (rec.). . . . . . . . . . . . . . . . . .   

No
 Barres parallèles .. . . . . . . . . . . . . . . 

—  —

No
 Anneaux . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  

N o
   Corde lisse . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .   

N o
   Cheval en longueur . . . . . . . . . . . . . . . . .   

N o
  Cheval en largeur . . . . . . . . . . . . . . . . . . .    

N o
   Cheval-Arçons . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 

No
  Concours général (iudividuel) . . . . . . . 

No
  Concours général (équipes) . . . . . . . . . . 

LAWN-TENNIS 373

N o
  Simple Messieurs . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .   

N o
  Simple Dames . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  

N o
  Double Messieurs . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 

N o
  Double Dames . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  

N o
  Double Mixte . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 

LUTTE GRÉCO-ROMAINE

No
  Poids coqs . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

N o
 Poids plumes . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

N o
  Poids légers . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

N o
  Poids moyens . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

No
   Poids mi-lourds . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

No
  Poids lourds . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

396







  

  

  

LUTTE LIBRE

N o
   Poids coqs . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

N o
   Poids plumes. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  .

N o
   Poids légers. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  

N o
   Poids mi-moyens. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 

N o
   Poid s  moyens. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 

N o
  Poids mi-lourds. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 

N o
   Poids lourds. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 

NATATION 436

N o
    Mètres, nage libre (Messieurs). . . . 

No
  mètres, nage sur le dos (Messieurs) 

N o
    Mètres, brasse (Messieurs). . . . . . 

No
   Mètres, nage libre (Messieurs). . . . 

N o
  . mètres, nage libre (Messieurs). . 

N o
  Plongeons de Haut Vol ordinaires (Mrs) 

N o
  Plongeons de Haut Vol variés (Mrs) 

N o
  Plongeons du Tremplin (Messieurs). . 

N o
    Mètres, nage libre (Dames). . . . . 

N o
    Mètres, nage sur le dos (Dames). . 

No
  Mètres, brasse (Dames). . . . . . . . . 

No
  Mètres, nage libre (Dames). . . . . . . . . . . 

No
 Plongeons du Tremplin (Dames). . . . . . 

N o
   Plongeons de Haut Vol ord. (Dames) 0

N o
    Mètres relais, nage libre (Messieurs) 

No
  Mètres relais, nage libre (Dames)   

N o
   Water Polo . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 

420





  



  







PENTATHLON MODERNE 

No  Épreuve individuelle . . . . . . . . . . . . . . . .  

POIDS & HALTÈRES 505

No  Poids plumes . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .    

No  Poids légers . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .    

No  Poids moyens . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .   

N o     Poids mi-lourds . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .    

N o     Poids lourds . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .    

POLO A CHEVAL
No   Tournoi par équipes . . . . . . . . . . . . . . . . .    

RUGBY
No  Tournoi par équipes . . . . . . . . . . . . . . . . .    

TIR DE CHASSE 543

No  Tir sur cerf courant, coup, simple,
épreuve individuelle . . . . . . . . . . . . . . .    

No  Tir sur cerf  courant,  coup double.
épreuve individuelle . . . . . . . . . . . . . . .    

No   Tir aux pigeons d’argile, épr. indiv.   

No   Tir. sur cerf courant, coup simple,
épreuve par équipes . . . . . . . . . . . . . . .    

No   Tir sur cerf  courant,  coup double
épreuve par équipes . . . . . . . . . . . . . . .    

N o     Tir aux pigeons d’argile, épr. par équ.   

TIR A LA CIBLE 560

No  Tir aux armes libres, distance  m.,
épreuve individuelle . . . . . . . . . . . . . . .    

No  Tir miniature, carabine à  m. . . . . . .  

No  Pistolet automatique ou revolver libre,
distance  métres . . . . . . . . . . . . . . . .  

N o     Tir aux armes libres, distances , ,

 métres, épreuve par équipes  

YACHTING 580
No  Yacht monotype . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .    

No  Yacht de  métres . . . . . . . . . . . . . . . . . . 

No  Yacht de  mètres . . . . . . . . . . . . . . . . . .    

LES CONCOURS D’ART 601
Architecture . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 
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La version numérique du Rapport Officiel des Jeux de la VIIIème Olympiade a été réalisée dans l'idée de
produire la réplique la plus fidèle possible du document original.  Les notes techniques qui suivent se
proposent de décrire les différences entre les documents numérique et imprimé ainsi que les détails
techniques du document numérique.

Le document original

Les dimensions de la version originale sur papier du Rapport Officiel de 1924 est de (32 cm x 23½ cm).
La couverture et le dos du livre sont gravés de pictogrammes sportifs sur une surface maroquinée bleu
marine.  La couverture postérieure a aussi une surface maroquinée bleu marine, avec les lettres LF
entourées d'une guirlande gravée sur la couverture.  Les mots "VIIIme Olympiade" sont imprimés en
lettres dorées à l'intérieur d'un cadre doré sur la couverture, et sans cadre sur le dos.  Quelques versions du
livre ont un dos de cuir; d'autres ont un dos cartonné.

Le volume est de 852 pages, dont douze ne sont pas numérotées.  Il y a deux pages blanches en papier
épais au début et à la fin du livre.  Il y a une demipage titre avec les mots "VIIIe Olympiade, Paris, 1924"
et une photo à part précédant la page titre.  Les pages 643 à 721 contiennent le rapport des Iers Jeux
Olympiques d'hiver sous le titre "Les Sports d'Hiver".  Plusieurs types de caractères d'imprimerie sont
utilisés dans la version électronique du livre.  Le texte principal, les légendes des photos et les têtes de
page utilisent le New Century Schoolbook; les numéros utilisent Minion Expert.  Ces types de caractères
d'imprimerie sont une approximation proche des types originaux utilisés dans le livre.

Traits particuliers de la version numérique:

•   La couverture postérieure et la reliure ne sont pas incluses dans la version numérique.
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faciliter la vision.

•   La version numérique comporte une liste de signets hyper-liés qui sert de table des matières.  Le choix
d'une tête de chapitre vous mènera à la section correspondante du document.

•   Les quatre dernières page du document sont une table des matières.  Les éléments de la table sont
hyper-liés.  Le choix d'un élément vous mènera à la section correspondante du document.

Profil de la version numérique:

Titre du dossier: 1924.pdf
Dimension du dossier: 118.373 KB
Format: Adobe Acrobat Portable Document Format (PDF), Version 3.0
Document d'origine : Les Jeux de la VIIIe Olympiade Paris 1924: rapport officiel.  Comité

Olympique Français.  Ed., M.A. Avé, Paris: Librairie de France, n.d.
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 Notes on the digitized version of the Official Report of the Games of 8th Olympic Games, Paris, 1924

The digital version of the Official Report of the Games of the 8 th Olympics was created with the intention of producing the closest
possible replica of the original printed document.  These technical notes are intended to describe the differences between the digital
and printed documents and the technical details of the digital document.

The original document

The original paper version of the 1924 Official Report has dimensions of 12 ¾ inches x 9 ½ inches (32 x 23 ½ cm). The book�s cover
and spine are embossed with raised pictograms of sports in the Games  on a navy blue pebbled surface. The back cover is also a navy
blue pebbled surface, with the letters LF surrounded by a garland embossed into the cover . The words �VIII me Olympiade� are
impressed in gold lettering inside a gold frame on the cover, and without the frame on the spine. Some versions of the book have a
leather spine; others are paperboard. The entire book is printed in French.

The book is 852 pages, twelve of which are unnumbered.  There are two blank, heavy bond pages at both the front and back of the
book.  The title page reads �Les Jeux De La VIII Olympiade, Paris, 1924. There are several fonts used in the electronic version of the
book. The main text of the book, photo captions and page headers are in New Century Schoolbook; numbers are in Minion Expert.
These fonts are a close approximation of the original fonts used in the book.

Special features of the digital version:

∗ The back cover and the binding are not included in the digital version.

∗ Blank pages at the front and back of the book are not represented in the digital version.

∗ Illustrations or photos in landscape format were rotated from vertical to horizontal to make viewing easier.

∗ The digital version includes a bookmark list (on the left side of the image frame), which functions as a hyperlinked table
of contents. Selecting a topic heading will take you to the corresponding section in the document.

∗ The final page of the document is an original index to the document. This page has been hyperlinked to the relevant sections of
the document itself. Selecting a topic in this index will take you to the corresponding section in the document.
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Creation Platform: Windows 95
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